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NOTE BY THE SECRETARIAT

Under Article 102 of the Charter of the United Nations every treaty and every international agree-
ment entered into by any Member of the United Nations after the coming into force of the Charter shall,
as soon as possible, be registered with the Secretariat and published by it. Furthermore, no party to a
treaty or international agreement subject to registration which has not been registered may invoke that
treaty or agreement before any organ of the United Nations. The General Assembly, by resolution 97 (1),
established regulations to give effect to Article 102 of the Charter (see text of the regulations, vol. 859,
p. VIII).

The terms "treaty" and "international agreement" have not been defined either in the Charter or in
the regulations, and the Secretariat follows the principle that it acts in accordance with the position of the
Member State submitting an instrument for registration that so far as that party is concerned the instru-
ment is a treaty or an international agreement within the meaning of Article 102. Registration of an
instrument submitted by a Member State, therefore, does not imply a judgement by the Secretariat on the
nature of the instrument, the status of a party or any similar question. It is the understanding of the
Secretariat that its action does not confer on the instrument the status of a treaty or an international
agreement if it does not already have that status and does not confer on a party a status which it would
not otherwise have.

Unless otherwise indicated, the translations of the original texts of treaties, etc., published in this
Series have been made by the Secretariat of the United Nations.

NOTE DU SECRtTARIAT

Aux termes de I'Article 102 de la Charte des Nations Unies, tout trait6 ou accord international
conclu par un Membre des Nations Unies apr~s l'entrre en vigueur de la Charte sera, le plus t6t possible,
enregistr6 au SecrEtariat et publid par lui. De plus, aucune partie A un trait6 ou accord international qui
aurait dO 8tre enregistr6 mais ne l'a pas dt6 ne pourra invoquer ledit trait6 ou accord devant un organe des
Nations Unies. Par sa resolution 97 (I), l'Assemblde grn~rale a adopt6 un r glement destine A mettre en
application l'Article 102 de la Charte (voir texte du riglement, vol. 859, p. IX).

Le terme < trait6 et l'expression < accord international > n'ont dtd drfinis ni dans la Charte ni dans
le riglement, et le Secr6tariat a pris comme principe de s'en tenir 2k la position adopte A cet 6gard par
l'Etat Membre qui a prdsentd l'instrument A l'enregistrement, A savoir que pour autant qu'il s'agit de cet
Etat comme partie contractante l'instrument constitue un trait6 ou un accord international au sens de
l'Article 102. II s'ensuit que l'enregistrement d'un instrument prrsent6 par un Etat Membre n'implique,
de la part du Secrdtariat, aucun jugement sur la nature de l'instrument, le statut d'une partie ou toute
autre question similaire. Le Secrdtariat considire donc que les actes qu'il pourrait etre amend A accomplir
ne confirent pas A un instrument la qualite de << trait6 > ou d'< accord international si cet instrument
n'a pas ddjA cette qualit6, et qu'ils ne conferent pas A une partie un statut que, par ailleurs, elle ne
possderait pas.

Sauf indication contraire, les traductions des textes originaux des traitrs, etc., publi~s dans ce Re-
cueil ont d6 6tablies par le Secretariat de l'Organisation des Nations Unies.
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CONVENTION' DES NATIONS UNIES SUR LE DROIT DE LA MER

Les Etats Parties I la Convention,

Anims du d~sir de r6gler, dans un esprit de comprdhension et do coop6ration
mutuelles, tous lea probl&mes concernant le droit de la met et conscients de la
port6e historique de la Convention qui constitue une contribution importante au
naintien do la paix, & la justice ot au progrls pour tous lee peuples du monde,

Constatant que lea faits nouveaux intervenus depuis lee Conf4fences des
Nations Unien our le droit de la met qui as sont tenues A Gen~ve en 1958 et on 1960
ont renforc6 la n6cessit6 d'une convention nouvelle sur le droit de la mer
gdn~ralement acceptable,

Conscients quo lea problimes des espaces matins sont itroitement li. entre
eux et doivent Otte envisag6s dane lour ensemble,

Reconnaissant qu'il eat souhaitable d46tablir, au moyen de la Convention,
compte ddment tenu do la souverainet6 de tous lea Etats, un ordre Juridique pour
lea more et lea oc6ans qui facilite lea communications internationales ot favorise
lea utilisations pacifiques des mors et des oc6ans, llutilisation 4quitable et
efftcace do leurs ressources, la conservation de leuta ressources biologiques ot
11tude, la protection et la prdservation du milieu marin,

Entree en vigueur le 16 novembre 1994, soit 12 mois apris ]a date de d~p6t du soixanti~me instrument de
ratification ou d'adh6sion aupr s du Secr~taire gdn~ral de l'Organisation des Nations Unies, conform6ment au
paragraphe I de l'article 308

Participant
A ngola .......................
Antigua-et-Barbuda ............
Baham as .....................
Bahrein .....................
Barbade ......................
Belize ...... ......... .......
Botswana ....................
B r6sil* ........... ...........
Cameroun .................
Cap-Vert* 

. . . . . . . . . . . . . . . . .
..

C hypre ................. .....
Costa Rica ...................
C6te d'lvoire .................
C uba* .................... ..
Djibouti ....................
Dominique .......... ........
Egypte* ......................
F idji ...... ..................
G am bie ......................
G hana ...... ..... ..........
Grenade .....................
G uinde ............... .......
Guin6e-Bissau* ..............
G uyana ....... ......... ....
Honduras ...... .............
lies M arshall ..................
Indonsie ...................
Iraq ................ .... ....
Islande* ............. ... .
Jama'fque ...................

Date de ddpt
de I'instrumaent
de ratification

ou d'adhdsion (a)

5 d6cembre 1990
2 f6vrier 1989

29 juillet 1983
30 mai 1985
12 octobre 1993
13 aoit 1983
2 mai 1990

22 dfcembre 1988
19 novembre 1985
10 aofit 1987
12 d6cembre 1988
21 septembre 1992
26 mars 1984
15 aoft 1984
8 octobre 1991

24 octobre 1991
26 aoft 1983
10 d6cembre 1982
22 mai 1984

7 juin 1983
25 avril 1991
6 septembre 1985

25 aofit 1986
16 novembre 1993
5 octobre 1993
9 aot 1991a
3 fdvrler 1986

30juillet 1985
21 juin 1985
21 mars 1983

Participant

K enya ................... ...
K ow eit* .....................
M ali ..... ...................
M alte* .......................
M exique .....................
Micron~sie (Etats f~dd rs de) ...
N am ibie ........... ..........
N igeria ................ ......
O m an* .......................
O uganda .... ................
Paraguay .....................
Phulippines* ..................
Rfpublique-Unie de Tanzanie* ..
Sainte-Lucie ..................
Saint-Kitts-et-Nevis ...........
Saint-Vincent-et-Grenadines ....
Sao Tom6-et-Principe ........
Sdn~gal ......... ......... ..
Seychelles ......... ..... ....
Som alie ............ ...... ..
Soudan .......................
Togo ......................
Trinitd-et-Tobago ..............
T unisie* ........ ............
U ruguay* .......... .........
Ydmen*, ** .... ........ ....
Yougoslavie* ................
Z aire ..................... ..
Zambie ............... ....
Zimbabwe ..................

Date de ddp6t
de Iinstrutent
de ratification

ou d'adh6sion (a)

2 mars 1989
2 mai 1986

16 juillet 1985
20 mai 1993
18 mars 1983
29 avril 1991a
18 avril 1983
14 aoOt 1986
17 aoat 1989
9 novembre 1990

26 septembre 1986
8 mai 1984

30 septembre 1985
27 mars 1985

7 janvier 1993
l" octobre 1993
3 novembre 1987

25 octobre 1984
16 septembre 1991
24 juillet 1989
23 janvier 1985
16 avril 1985
25 avril 1986
24 avnl 1985
10 d~cembre 1992
21 juillet 1987

5 ma 1986
17 ffvrier 1989

7 mars 1983
24 f~vrier 1993

(Suite A In page 5)
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Conaid6rant que la rdalisation do ceo objactifs contribuera A Is miss en place
d'un ordre dconomique international juste et 6quitable dans lequel il serait tenu
compte des int6rlts at besoins do lhumanit6 tout antibre at, en particulier, des
int66rts et besoins spcifiques des pays an d6veloppement, qu'ils soient c6tiers ou
sane littoral,

Souhaitant d6velopper, par ia Convention, lea principes contenus dana la
rdsolution 2749 (XXV) du 17 ddcembre 19702, dana laquelle l'Assaembl~e g6n6rale des
Nations Unies a dclar6 solennellement, notamaent, qua is zone du fond des mere ot
des oceans, ainai qua de leur sous-sol, au-delA des limites de is juridiction
nationale at lee ressources de catte zone sont le patrimoine coimun de l'humanit6
ot que l'exploration at l'exploitation de la zone so feront dana l'lint~r6t do
l'humanit6 tout enti&re, ind~pendamment do la situation g9ographique des Btata,

Convaincus quo la codification at I. ddveloppement progressif du droit de ia
ner r~alisre dana la Convention contribueront au renforcement de is paix, de ia
s6curit6, de Is coopration at des relations amicales entre toutes lea nations,
confornm~ent aux principes de justice at digalit6 des droita, at favoriseront In
progras dconomique at social de tous lea peuples du monde, conform6ment aux buts et
principas dee Nations Unies, tels qu'lils sont 6nonc6s dana la Charte,

Affirmant qua lea questions qui ne sont pas rdglementdaa par la Convention
continueront d'Stre rdgies par lee regles at princips du droit international
g6n6ral,

Sont convenus de ce qui suit i

(Suite de la note I de ]a page 4)

Par la suite, et avant l'entr6e en vigueur de ]a Convention, les Etats suivants ont dgalement d~pos6 des instru-
ments de ratification, d'adhgsion ou une notification de succession :

Date de ddpt
de linstrument
de ratification,
d'adhd~son (a)

ou de notification
Participant de succession (d)

Bosnie-Herzdgovine ............. 12janvier 1994d
(Avec effet au 16 novembre 1994.)

Comores ....................... 21 juin 1994
(Avec effet au 16 novembre 1994.)

Sri Lanka .... ................. 19 juillet 1994
(Avec effet au 16 novembre 1994.)

Viet Nam* .... ... ... ......... 25 juillet 1994
(Avec effet au 16 novembre 1994.)

Date de ddp6t
de l'instrument
de ratification,
d'adh6sion (a)

ou de notification
Participant de succession (d)
L'ex-RO-publique yougoslave

de Macddoine ................ 19 aoflt 1994d
(Avec effet au 16 novembre 1994 )

Australie ....................... 5 octobre 1994
(Avec effet au 16 novembre 1994.)

Allemagne* 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  

14 octobre 1994a
(Avec effet au 16 novembre 1994 )

Maurice ........................ 4 novembre 1994
(Avec effet au 16 novembre 1994.)

* Pour les d~clarations faites lors de la ratification ou de I'adh6sion, voir vol. 1835, p. 105.
** Le Yemen d~mocratique a ratifid la Convention le 21 juillet 1987. Par la suite, ]a R~publique arabe du YWmen

et la Rdpublique d6mocratique populaire du Ymen se sont unies le 22 mai 1990 pour former ]a R~publique du YWmen.
La R~publique du YWmen est consid~r6e comme partie A la Convention Ai compter de la date ? laquelle le Y6men
d~mocratique est devenue partie la Convention.

2 Nations Unies, Documents officiels de I'Assembi6e gdn6rale, vingt-cinquilme session, Suppldment no 28

(A/8028), p. 27.
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PARTIE I

INTRODUCTION

Article premier

Enploi des termes et champ d'application

1. Aux fins de la Convention s

1) on entend par "Zone" lee fonds marina et leur sous-sol au-delh des
linites de la juridiction nationalet

2) on entend par "Autoritdl l'Autorit6 internationale dee fonds marine

3) on entend par *activit6s men~ee dane Is Zone" toutes lee activit4s
d4expl0ration et d'exploitation des ressources de la Zone

4) on entend par *pollution du milieu marin" 1'introduction directs ou
indirecte, par lhomme, de substances ou d'6nergie dane le milieu marnn, y compris
lee estuaires, lorsqu'elle a ou pout avoir des effets nuisibles tels que dommage8
age ressources biologiques et A la faune et la flore marines, risques pour la seant6
do Vlcmwe, entrave aux activit6s maritimes, y compris la plche at lee autrea
utilisations ldgitimea de la met, alt4ration de la qualit6 da lleau de met du point
do vue do eon utilisation et d~gradation des valeurs d'agrdmenti

5) a) on entend par "immersion" t

i) tout d6versement dlibrn4 de d6chets ou autree mati&res, & partir de
navires, adronefs, plates-formes ou autree ouvrages plac6s en uerp

ii) tout sabordage en mar de naviree, adronefs, plates-formes ou autre
ouvrages.

b) le tarme "immersion" ne vise pas i

i) le d6versement de d~chets ou autres mati&res produits directement ou
indirectement lora da l'exploitation normale de navices, an6ronefa,
plates-formee ou autres ouvrages plac6s en men, sinai que do leur
6quipement, I l'exception des d6chets ou autres matire8 transport6a
par ou transbord6s cur des navires, adronefs, plates-formee ou
autres ouvrages plac6s en met qui sont utilis6n pour l'61imination
de ces matibres, ou provenant du traitement de tele dichets ou
suttee matires h bord de ces naviree, a6ronefe, plates-formes ou
ouvrageap

ii) le ddp8t de matire8 h des fins autres qua leur simple 61imination,
sous rdserve qua ce d4p~t n'aille pan A l'encontre des buts de Is
Convention.

2. 1) an entend par 3tats Parties" Los ntet qui ont consenti h Stre 116
pe Is Cnventim et I ltdgard desquels Ia Convention eat en vigueur.

2) Le Conventiom s'applique nutati8 mutandis aux entitle vides A
lartiole 305, peragrampo 1, ettres b), c), d), e) et f). qui deviennent Parties &
3a Convention oonforulment sux conditions qui concernent cascun d entre e11ess
d s oette assure. I* term Otats Parties" soentend de coo entites.

Vol. 1834. 1-31363
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PARTIR 11

HER TERRITORIALB BT ZB CONTIGR

SECTION 1. DISPOSITIONS GEZ)FRAL

Article 2

MAismn luridigue do I& net territoriale et do lenpace adrien murjacont,
ainsi quo du fond de cette nor ot do son mus-gal

1. Le m0uvorainot4 do I stat c8tier e'4tend, au-dell do m torritoiro et do
sea eau intdrieuree et, dane 10 cam d'un tat archipol, do ea eaux
archipdlagiquee, I une zono de nor adjacent* ddaignde sous 10 nom do nor
territoriale.

2. ott* aouvecainet4 a'dtend h l'espace a6rien au-deeau do la net
territorial*, Anal qu'au fond de cette nor et I son sou-sol.

3. a souverainet& our la nor territorialo moaxerce dane lea conditom
prvue par lea dispositions do la Convention at lea autree rigle du droit
International.

SECTION 2. LThITS DR LA ERR TiiUU5 ALB

ArtLcle 3

Largeur do I& mer territorial*

Tout Btat a 1e droit do fixer la largeur do ma net territorialop cette largeur
ne ddpasme pea 12 mulles marine oesurdn h partir do lignes do base 6tablies
oonformiment & I& Convention.

ArtLcle 4

Limits ext6rioure de 1. mer territoriale

La limit* extdrieure do la net territoriale eat conatitude per Ia lign. dont
chaque point eat h une distance dgale & Ia largeur de la nor territoriale du point
1e plus proche do I& ligne de base.

Article S

Lione de bass nornmle

Sauf disposition contralr do la Convention, la ligno do base normale & pertir
do laquelle eat mesur6e la largeur de la nor territoriale eat I laisse do bae*
nor 1o long de I& c8te, telle qu'elle eat indiqude our lea cartes marines A grane
dShelle reconnues officilelenmnt par lEBtat c8tier.

Article 6

RAcife

Lorqu'iLl a'agit de parties insulaire d'une formation atollienne ou d'tlea
bordlem do rcife frangeants, In ligne de base h partir de lmquelle eat menurde Is
largeur de Ia net territoriale eat la laine de basso nor our le r4cif, c8t6 large.
telle qu'elle eat indique sut lea cartes marines reconnues officiellement per
112tat c8tier.

Vol. 1834, 1-31363
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Article 7

Lignes de base droites

1. LA oa Is c8te eat profondiment dchancr6e et d4-oupdo, ou al exist* un
chapelet d'1les 1. long de la c8ts, & proximitS imdiate de cello-cl, is m~tbode
des lignes de base droiteo reliant des points approprls pout Stre employie pour
tracer ls ligne de base I partir de laquelle eat aesur4e la largeur de I& nor
territorials.

2. L ob Is c6to eat extrmement instable en raison de Is pr6sence dun
delta et dautre caractdristiques naturelles, lea points appropriia peuvent 8tre
cbhoisla Ie long do la laisse de basse mer Xe plus avanc6e et, uaue en cas do recul
ult4rieur de la laisse de basse ner, ces lignes de base droites rastent en viguour
tant qu'elles n'ont pe it6 modift6es par l'Etat c8tier conforadment h Xe
Convention.

3. 1A trac4 des lignes do base droites no dolt pas s'6carter senaiblensz a
Xe direction g6ndrale de I& c8te ot lea itendues de mr situ6e8 en deo& doivont
Gtre suffisaament li6es au domaine terrestre pour Stre sounie au rdgime des eain
intdrleures.

4. Lea lignes do base droites ne doivent pas Stre tires vorm ou depuis des
hauts-fonds ddcouvrants, & moins quo des pheres ou des installations sisilaires
6mergdes on permanence n'y aient dt6 construit8 ou que 1. trac6 de telles lignes de
base droites n'ait felt l'objet d'uno reconnaissance internationals gdrnrele.

5. Dan* lea cam ob la mthode des lignes de base droiten sapplique en vertu
du paragraph* 1, 11 pout Stre tenu compte, pour l'dtablmsement de certaines ligne.
de base, des intr~ta 6conmiiques propres h Ia r6gion coneid6r6e dont Ie ralits at

timportance ont sanifestement attesties par un long usage.

6. La m6thode des lignes de base droites ne pout Stre appliqude par un Stat
do manlre tells quo le nor territoriale d'un autre Btat s trouve coupe do I&
haute mnr ou d'une sone iconofique exclusive.

Article 8

Raux intdrLeures

1. Sous rdserve de la partie IV, lea eaux situdes on deg& de X& ligne do
base do Xe ner territoriale font partie des eaux int6rieures de lBtet.

2. Loreque Xe tracd d'une ligne de base droite 6tablie conforadnent & X&
m*tbode dicrite h I'article 7 inclut dans les eaux intdrieures des eaux qui
n'taient pea prdcideament consid6r6es cnoe telles, Xe droit de passage inoffensif
pr6vu dans la Convention s'dtend A ces eaux.

Article 9

Embouchure des fleuves

Si un fleuve so jette dans Xe mar sans former dOestuairo, Xe ligne de base eat
une ligne droite trac4e'A travers l'embouchure du fleuve entre lea points limites
de Is laisse de bases mer sur lea rives.

Article 10

Baies

1. Le pr6sent article ne concerne que lea bales dont un seul Stat eat
riverain.

Vol. 1834, 1-31363
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2. Aux fine de 1a Convention, on entend par -bale" une 6chancrure bien
marqu6e dent la p~ndtration dane lee terres par rapport A a& largeur & l'ouverturo
eat telle que lea eaux qu'elle renferme sent cern6es par la c6te et qu'elle
constLtue plus qu'une simple inflexion de la cdte. Toutefois, une dohancruro nlest
consid6r6e comne une bate que si s 8uperficie eat au moins gale h cell* d'un
demi-cercle ayant pour diamAtre la droite tracge en travers do lentrie do
1 1chancrure.

3. La superficie d'une 6chancrure eat meeur6e entre la lainse do basso ner
le long du rivage de l'6chancrure et la droite joignant lea laisses de basso nor
aux points d'entr6e naturals. Loraque, en raison de la pr6sence d'tleo, une
6chancrure a pluajeurs entrdes, le demi-cercle a pour dianltre la aome do@
longueura des droitea ferment lee diff6rentes entr6ea. La suprficie de U1e1
situdea A l'intirieur d'une dchancrure eat comprise dane ia auperficie totale do
celle-cl.

4. Si la distance entre lea lasases de bases mer aux points d'entr6e
naturels d'une bale nlexc&de pas 24 nilles marine, une ligne do ddlimitatLon pout
Gtre trac6e entre coo deux laissee de basso mr, ot lea eawt so trouvant on dog& do
cotte ligne sont conaiddrdea comae eaux int6rieurea.

S. Loreque la distance entre le laisses de basso mer aux points d'ontr6o
naturals d'une bale exc~de 24 milles marine, une ligne do base droita de 24 allies
marina eat trac6e h 11intdrieur do la bale de manibre h enfermer l°6tendue dleau
maxiale.

6. Los dispositions pr6o6dentes no s'appliquent pas aux bales dites
"listoriques' ni dana lea cao ob la m6thode des lignes do base droites pravue A
l'artLcl. 7 eat suivie.

Article 11

Ports

Aux fins do la ddlinitation de la ner territoriale, lee installations
permanontos falant partie int6grante d'un systbme portuaire qui s'avancent le plus
vera le largo sont consid6rdes commae faisant partie de la cte. Lea installations
aLtu6es au large des c8tes et lea tles artificielles ne sont pas considirdes corae
dae installations portusires permanentes.

Article 12

Rades

Lorsqu'elles servant habituellement au chargement, au d6chargement at au
mouillage des navires, lee rades qul normalement so trouveraient enti4rement ou
partiellement au-del& do ba limits ext6rieure de la mer terrLtoriale sont
consLd6rges come faisant partie de la mer territoriale.

Article 13

Haute-fonds ddcouvrants

1. Par 'hauts-fonds ddcouvranta*, on entend lea l6dvations naturolles do
terrain qul sent entourde par la mer, ddcouverten A marde bases et recouvertes A
mar6e haute. Loraque des haute-fonds d6couvranta ae trouvent, entiremnt ou en
partie, & une distance du continent ou d'une tie ne ddpaseant pas Ia largeur do la
mer territoriale, la laisse de basse mer our ce haute-fonda pout Stre prie comma
ligne do base pour nesurer is largeur de la mer territorials.

2. Loreque des haute-fonds ddcouvrante se trouvent entilremont A une
distance du continent ou d'une le qul d6paase la largeur de la mer territorial.,
IlI n'ont pas de mer territoriale qui leur solt propre.
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Article 14

O0binaison do mdthodes pour dtablir lea lignes de base

L'Btat ctier pout, en fonction des diff6rentes situations, 6tablir lea lignes
de base selon une ou plusioura des m6thodes prdvues dana lea articles prdc6dents.

Article 15

Ddlimitation de la mer territorial. entre State dont lea
a8tes sont adlacentes ou se font face

Loreque lea c8tes de deux State sont adjacentes ou a. font face, ni 1'un ni
l'autre de coo State n'at en droit, sauf accord contraire entre eux, d'dtendre sa
mer territoriale au-del&hde la ligne mdiane dont tous lea points sont dquidiatants
des points lea plus proches des lignes de base A partir desquelles eat mesur6e la
largeur de la mer territoriale de chacun des deux Etats. Cette disposition ne
seapplique cependant pas dana le cas oa, en raison de 1lexiatence de titres
historiques ou d'autres circonstance8 spciales, il eat ncesaaire de ddlimiter
autrement la mer territorial. des deux Stats.

Article 16

Cartes marines at listes des coordonn6es gdographigues

1. Los lignes de base A partir desquelles eat mesur6e la largeur de la mer
territoriale 4tablies conform~ment aux articles 7, 9 et 10 ou lea limites qui en
dicoulent et lea lignes de d4limitation trac6es conform~ment aux articles 12 et 15
sont indiqu6ea sur des cartes marines h l'6chelle appropri6e pour en d6terminer
l'empjacement. A d6faut, une liste des coordonn6es g6ographiques de points
pr6cisant 1e syst~me g6od6sique utilis6 peut y ftre substitu6e.

2. L'Etat c8tier donne la publicit6 voulue aux cartes ou listes des
coordonn6es g6ographiques et on d6pose un exemplaire aupris du Secr6taire g6n~ral
de l'Organisation des Nations Unies.

SECTION 3. PASSAGE INOPPENSIF DANS LA MER TERRITORIALE

SOUS-SECTION A. REGLES APPLICABLES A TOUS LES NAVIRES

Article 17

Droit de passage inoffensif

Sous reserve de la Convention, lea navires de tous lea Stats, ctiers ou sans
littoral, jouissent du droit de passage inoffensif dana la mer territoriale.

Article 18

Signification du terms "passage"

1. On entend par "passage" le fait de naviguer dana la mer territoriale aux
fins de :

a) la traverser sans entrer dans les eaux int6rieures ni faire escale dana
une rade ou une installation portuaire situde en dehors des eaux int6rieurea; ou

b) se rendre dans les eaux intfrieures ou lea quitter, ou faire escale dons
une tell. rade ou installation portuaire ou la quitter.
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2. Le passage dolt Otre continu et rapide. Toutefois, le passage comprend

'arrft et le mouillage, mais seulement s'ils constituent des incidents ordinaires

do navigation ou s'imposent par suite d'un cas de force majeure ou de d6tresse ou

dann Ie but de porter necours & des personnes, des navires ou des a6ronefs en
danger ou en d6tresse.

Article 19

Signification do l'1MtVesSIm OPSOMaae inffengif

1. TAe passage eat inoffenaif aussi lngtems qu'l n parte pas atteinto &
l pals, so bon odre ou & 1a mcuritA do L'3tat obtier. 1X dolt soeffectuer ea
mamormtlt aeoc lee dispositions do 1& Covmntion et Le autree rAglts do drolt
internatlonal.

2. 1A passage Wun navire 6tranger eat onsiddr& comme portent etteinte & I&
palze au ban ordre ou is U curitd do l'Stat obtier si, dane I& mer territorials,
*0 mavire as livrs l'une quelconque des activit6s suivantes i

) mmace ou oMplo do l force C a ler SOUaO&raiMetd, 1' iMt4gnitd
territorial* ou 1indpendance politique de l'Btat o8tier ou do toute aute manibre
oatraire aiu primoipes du droit international Anono4 dan Us Charte des
nations umess

b) exoroice cu manoeuvre avec arms do tout types

c) colloote do renseignemnte au d~triment do Ia ddfense ou do IU s4curIt6
ae 1'3tat Catler

d) propagando viaant I nuir & la 'ddfense ou I la s6curit& do lnts ostlerr

*) lancotm to appontage ou embarquemnt d'aromefs

f) lancomont, appontage ou ebarquement deongins llitairese

9) embarqueent ou dbarquemnt do marcbandlses, do fonds ou do peroonnes en
contravention sa x los et r&glemento dousniers, flcaux, asmitaires ou
dOigration do 1'3tat otiarp

b) pollution ddlib6re et grave, on violatio de IU Conventions

1) p4obea

f) reoberobes ou lev,66

k) perturbation du fonctionemont do tout systmms do comunication ou do
tout autre Squipement ou installation do 1Btat o8tiert

1) toute autre aotlvit6 mans rapport direct avec Is passage.

Article 20

Sous-marins et sutres vdhiaules submersibles

Dams m nor territorial., lo mous-marina at autres vdhiaulea submersibles
soat teou do naviguer on surface et d 'rborer leur pavilion.
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Article 21

lain et r~glements do l'1tat cdtler relatifa au
nas08 o inoffeneif

1. L'Ztat c€tier pout adopter, en oonformiti aveo lea dispooltioms do le
Convention et lea autres rglea du droit international, de lois et rbglemantd
relatifs au passage inoffenaif done s mr territorial*, qui peuvent porter our le
questions suivantes i

a) 86curit6 de Is navigation ot r6gulation du trafic maritime!

b) protection des 4quipeunta et systhms daide & la navigation et des
autres 6quipements ou installations!

c) protection des c8bles at dem pipellnea

d) conservation des reseources blologlques de la marl

a) privention dos Infractions aux lol et rlglements do le'tat oStler
relatifA I &a pichep

f) pr6servation de llenvironnent de l'tat obtier et pr6ventiong r6duotioc
et mattrise do sa pollutionj

g) recherche acientifique marine et lev6s hydrographiquesl

h) pr6vention des infractions aux lois ot rqleusnts douanieru. fiecaux,
sanitalres ou d'imnigration do l'tat c8tier.

2. Cos lois et r~glement. ne sappliquent pas A& a ception, la
construction ou & alrmement des navires dtrangers, & mains quils ne doont effet
& dos rgla ou di normes internationales gindralement aocptdes.

3. L'Otat otier donne la publicLt& voulue & ce lols et raglemsnts.

4. Lea navires dtrangera oxergant 1 droit do passage inoffensif dons I& mar
territorLa e so conforuent & coo lols et rglmento ainsi qulk tous lea rbglmnts

.internationaux gn6ralement accept l relatifs & la privention dos abordages on mor.

Article 22

Voies do circulation et diapositif8 de adparation du
trafic dane la mar territoriale

1. L'Btat ctier pout, loreque Is adcurit4 do Ia navigation le requiert,
axiger des navires 6trangers qui exercent le. droit do passage inoffenaif dane so
nor territorialo qulils empruntent lea voles de cirouletion ddsigndes par lu ot
respectent lea dispositifa de s6paration du trafic presrits per lui pour La
r~gulation du passage des navires.

2. En particulier. lea navires-citernes, lee navires I propulsion nucl6aire
at lea navires transportant des substances ou des mati&res radioactives ou sutre
substances intrinsaquement dangereuses ou nocives peuvent itre requis de
n'emprunter quo ces voies de circulation.

3. Lorequlil d~signe des voies de circulation et prescrit des diapositife do
odparation du trafic an vertu du prisent article, lEtat ctier tient compte s

a) des recoamandations de 11organisation internationale comp6tenteo

b) do tous chenaux utilis~s habituellement pour la navigation maritime
internationalop
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c) des caractiristique. particul0res de certains navires et chenauzi et

d) do la densitd du trafic.

4. LORtat c8tier indique clairement ces voles de circulation et con
dispositifa do s~paration du trafic our des cartes marines auxquelle8 il donne Is
publLcit6 voulue.

Article 23

NavLres Strangers & propulsion nuclAaLre et navires

tranaportant des substances radioactives ou autres
substances Lntrins&uement dangereuse. ou nocives

Lea navires Strangers & propulsion nucl4aire, sinai quo ceux transportant des
substances radLoactives ou autres substances intrinsquement dangeruse ou
nocives, mont tenus, lorsqu'ils exercent leur droit do passage Lnoffensif done la
ner territorials, d'*tre muni, des documents et de prendre lea aesures spdcLalos do
prdcaution pr6vus par des accords internationaux pour ces navires.

Article 24

Obligations do 1'Etat c6tier

1. L'Rtat ctier no dolt pas entraver le passage inoffensif des navires
Strangers dan Is ner territoriale, en dehorn des can privua par I. Convention. IN
particulier, lorequ'il applique la Convention ou touts loL ou tout rigloment adoptA
conformnhmnt I l Convention, l'Etat c8tier no dolt pas i

a) Imposer aux navires Strangers des obligations eyant pour effet dempbet
ou do restrendro l'exercice du droLt do passage inoffensif do ces naviresi

b) exercer de discrimination de droit ou do fait contre lee navires diun
3tat d6termind ou lea navires transportant des marchandises en provenance ou
destination d'un Etat ddtermLn ou pour 1e compte d'un Ztat ddtermind.

2. L'Btat ctier signals par une publicLt addquate tout danger pour l&
navigation dane &a mr territorial. dont 11 a connaissance.

Article 25

Droits do protection do l'Htat c8tLer

1. L'Etat c8tier peut prendre, dana sa mer territoriale, lea assures
ndceesaires pour empicher tout passage qu nest pas Lnoffensif.

2. En ce qui concerns les navires qui so rendent dana lea eaux intdrieures
ou dane une installation portuaire situ6e en dehorn do ces eaux, l'Btat catLer a
69alement le droit de prendre lee mesures ndcessaLres pour prdvenLr toute violation
des conditions auxquelles eat subordonn6e l'admiasion de ces navLres dane cos eaux
ou cette installation portuaLre.

3. L'Btat c8tier pout, sans 4tablir aucune discrimination do droit ou do
fait entre lea navires Strangers, 8uspondre tenporaltement, dana des zones
d6teruin6es de sa mer territorials, l'exereLce du droit de passage inoffensif des
navires Strangers, si cette mesure eat indispensable pour assurer so s curitd,
entre autres pour Iui permettre de proc6der & des exercices d'armes. La suspension
no prend effet qulapr~s avoir 6t& dment publite.
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Article 26

Droits percus our lea navires itrangers

1. I1 ne pout Stre perqu do droits our lea navires 4trangers en raison do
leur simple passage dans lam et territoriale.

2. Il ne pout Stre pergu de droit8 aur un navire 4tranger peasant dane la
net territoriale sinon en rdmun6ration de services particuliers rendus h ce
navire. Ces droits sont perqus de fagon non discriuinatoire.

BOUS-SECTION B. REGLES APPLICABLES AUX NAVIRMS XARCHANDS
ST AUX HAVIRES D'ETAT UTILISES A DES 3INS
CAOMRCIALES

Article 27

Juridiction y nale & bard d'un navire 6tranger

1. L'Etat c8tier ne devrait pas exercer sa juridiction pdnale & bard d'un
navire 6tranger peasant dane la met territoriale pour y proc6der h une attestation
ou A l'ex6cution d'acto dlnstruction & la suite d'une infraction p-nale comise h
bord pendant 1e passage, sauf dane le cam suivants i

a) si lea consequences do linfraction s'dtendent A l1tat o8tierp

b) sl l'infraction eat do nature I troubler la paix du pays on l'ordro dane
la mer territoriele

C) ai l'ansintance des autoritds locales a 6t6 demand6e par le capitaine du
navire ou par un agent diplomatique ou un fonctionnaire consulaire do l'Rtat do
pavillon; on

d) al ces mssures sont ndce8sairea pour la r6preaaion du trafic illicite des
otupdfiants ou dts aubstances psychotropeo.

2. LA paragraphs I ne porte pas attoints au droit de l'Rtat c8tier de
plindre toutes assures prdvuea par son droit interno on vue do procdder I des
arrestations ou & des actes d'intruction I bard dtun navire 6tranger qui passe
dan la mr territorial. apr&s avoir quitt4 lea eaux intdrieures.

3. Dana lea cao pr6vua aux paragraphes I ot 2. l'Btat cbtior dolt, mi 1e
capitaln. Is demand., notifier prdalablement tout. meauro A un agent diplomatique
ou h un fonctiLnnaire consulaire do l'1tat du pavillon et dolt faciliter I contact
entre cot agent ou c* fonctionneire at i'4quipage du navir. Toutefol, on ca

d'argenoe, cette notification pout Gtro faite alora qua lee feaures mont en cours
dledcutio.

4. Lrequlelle examine 11opportunitA at lee modalit6n de larrestation,
l'autorit4 locale tient dment compto des intdrdto de la navigation.

S. Sauf on application de la pattie XII on on cao d'infraction h des lois et
Aglemnt adeptda conforu~ment A la partie V, 1 1tat otier no pout prendre aucune
naure I bard dun navire Atranger qui passe dane la mer territorial* en vue de
procder h une arrestation ou A des actes dinstruction A Is suite d'une infraction
pdnale commis avant l'entr6o du navire dane la sor territorials ml le navire, en
provenanoe d'un port Stranger, ne fait qua passer dane la mar territoriale sans
entrer dans lea esux intdrieures.
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Article 28

.uridiction civile I l'4ard des navires 4trangera

1. L'Btat c~tior no devrait ni stopper ni derouter un navire 4tranger
pasaint dens la sor territoriale pour exercer ms juridiction civile I l'gard d'une
personne so trouvant & brd.

2. LStat c8tier no pout prendre de nsures dlexocution ou de assures
oonservatoires on uati&re civile & 1'dgard do ce navire, 1 ce neet on raison
deobligations contract4es ou de responsabilit6a encourues par 1. navire au coure ou
an vue do son passage done los eux de l'Btat c8tier.

3. Le paragraphs 2 no porte pas atteinte au droit do l'Stat c8tier de
prendre lea wesures d'ex~cution ou lea mosures conservatoires on matiare civile
pr6vues par son droit interne I l'4gard d'un navire 6tranger qui stationne dana l
nr territorisle ou qui passe dans la mr territorial* apr&s avoir quirt4 les eaux
intd rieures.

SOUS-SECTION C. REGLES APPLICABLES AUX HAVIRES DE GUERRE ET AUTRES

NAVIRES D'ETAT EUILISES A DES FINS NON CUMMERCIALES

Article 29

DWfinition do "navire de querre

Aux fins de la Convention, on entend par "navire de guerre" tout navire qui
fait partie des forces armees d'un Etat et porte lea marquee exterieurea
distinctives des navires militaires de s nationalit6, qui eat plac4 sous le
commandement d'un officier de marine au service de cot stat et nscrit sur la liste
des officiers ou un document equivalent, et dont 1'6quipage eat soumis aux r~gles
de la discipline militaire.

Article 30

Inobservstion par un navire de guerre des lois
et riglements do l'Etat c8tier

Si un navire de guere ne respecte pas lea lois et raglements de l'Etat cetier
relatifs au passage dans la mer territoriale et passe outre'1 la demands qui lui
eat faite de s'y conformer. l'Etet c8tier pout exiger quo ce navire quitte
immdiatement Ia mer territoriale.

Article 31

Responsaoilit6 de l'Etat du pavillon du fait d'un navire
de 2uerre ou d'un autre navire d'Etat

-'Etat du pavilion porte la responsabilit6 internationals de toute perte ou de
tout dommage caus6 h 1'Etat c8tier du fait de l'inobservation par un navire de
guerre ou par tout autre navire d'Etat utilis6 & des fine non commerciales des lois
et r~glements de lestat ctier relatifa au passage dans In mer territoriale ou des
dispositions de la Convention ou dlautres r6gles d6 droit international.'
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Article 32

Imnunitis des navires de guerre et autres navires
d'Etat utilisds A des fins non commerciales

Sous reserve des exceptions prdvues A Ia sous-section A et aux articles 30

et 31, aucune disposition de la Convention ne porte atteinte aux immunit6s dont
jouissent lee navires de guerre et leo autres naviees d'Etat utiliss & des fins
non commerciales.

SECTION 4. ZONE OWUTIGUE

Article 33

Zone contlaul

1. Dane une son* contigul A so me territoriale, ddsign". soun 1. hem do
son* contLgu, l'Etat c8tier peut exercer Is contrele ndcessaire on vue do 1

a) prdvenir lea Infractions A sea lol ot rlglements douaniers, flicaux.
sanitaires ou dlimigration out son territoire ou dons ma m"r territorialet

b) rdprLmer lee infractions & cs mlms Iola et rlglementa coammie our son
territolre ou dens sa nor territorLale.

2. La zone contigu ne pout 8'6tendro au-delk do 24 silies marine des lignes
do base & partir desquelles eat mesur6e 1 largeur do la mar territorials.

PARTI
E 

III

DETROITS SERVANT A LA NAVIGATION INTERNATIONALE

SECTION 1. DISPOSITIONS GENERALES

Article 34

R6qime Juridique des eanux des d6troits servant J
la navigation internationale

1. Ie rdgime du passage par lea d4troita servant A la navigation
Internationale qu'6tablit la prdsente partie n'affecte A aucun autre 6gard le
rdgime juridique des eaux do cee dltroits ni lVexercice, par lee Etats riveraina,
de lour souverainet6 ou de leur juridiction sur ces eaux, leo fonds marina
correspondents et leur soun-sol ainsi que sur l'espace aorien surjacent.

2. Leo Etats riveraina des d6troits exercent leur aouverainet6 ou leur
juridiction dans lea conditions pr6vues par lea dispositions de la pr6sente partie
et lea autree rgles du droit international.
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Article 35

champ dlatplication de Is prdsente partie

Aucune disposition de la prdsente partie n'affecte s

a) lee eaux intrieures faisant partie d'un d6troit, sauf loreque Is trace
d'une ligne de base droite ktablie conformnment A la m~thode ddcrite A l'article 7
Inclut dane lea eaux inthrieures dee eaux qui n'6taient pas pr6c6demment

considrrsee comme taliest

b) le rdgime juridique des eaux situ~es au-delh de Ia mer territorials des
state riverains des d~troits, qu'elles fassent partie d'une zone 4conomique
exclusive ou de la haute mer

c) le r6gime juridique des d4troits ob 1e passage eat r6glement6, en tout ou
on parties par des conventions internationales existant de longue date at toujours
en vigueur qui lee visent sp6cifiquement.

Article 36

Routes de haute mer ou routes pennant par une zone dconomique exclusive
dane lee d~troita servant & la navigation internationals

La prdsents partie no s'applique pas aux ddtroite servant & la navigation
internationale qu'il eat possible de franchir par une route do haute mer ou une
route passant par une zone 4conomique exclusive do comunodit6 comparable du point do
vue do la navigation et des caract6lristiques hydrographiquea on ce qui concerns
co routes, sont applicable. lea autree parties pertinentes de la Convention, y
compria lee dispositions relatives A la libert6 de navigation st de survol.

SECTION 2. PASSAGE EN TRANSIT

Article 37

Champ deapplication de la prdsente section

La pr4sente section s'applique aux dtroite qui servent & la navigation
internationale entre une partie de la haute mer ou une zone 6conomique exclusive et
une autre partie do la haute mer ou une zone &onomique exclusive.

Article 38

Droit de passage en transit

1. Dans les'd4troits vis6s A l'article 37, tous les navires et adronefs
jouissent du droit de passage en transit sans entrave, & cette restriction prhs quo
ce droit ne sl6tend pas aux d4troits forms par 1e territoire continental d'un Rtat
et une Ile appartenant A cot Etat, lorsqu'il exists au large de l'ile une route de
haute mer, ou une route passant par une zone 4conomique exclusive, de commoditA
comparable du point do vue de la navigation et des caract6ristiques hydrographiquef

2. On entend par "passage en transit* l'exercice, conformdment & la prdsent#
partie, de la libert6 de navigation et de survol A seule fin d'un transit continu
et rapids par Is d4troit entre une partie de la haute mor ou une zone 4conomique
exclusive et une autre partie de la haute mer ou une zone 6conomique exclusive.
Toutefois, l'exigence de la continuitd et de la rapidit6 du transit n'interdit pas
1e passage par le dtroit pour acc6der eu territoire d'un Etat riverain, le quitter
ou en repartir, sous rtserve des conditions d'admission sur le territoire do cot
Etat.
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3. Toute activit6 qui ne relive pas de lVexercice du droit de passage en

transit par les d~troits reste subordonn6e aux autres dispositions applicables de
la Convention.

Article 39

Obligations des navires et a6ronefs pendant le passage en transit

1. Dan l1'exercice du droit de passage en transit, lea navires at afronefs 

a) traversent ou survolent le d~troit sans d6lai,

b) slabstiennent de recourir I la menace ou I 1'emploi de la force contre la

souverainet4, l'lint4gritd territoriale ou l'ind4pendance politique des stats
riverains du d~troit ou de toute autre mani~re contraire aux principes du droit
international 4nonc6s dana is Charts des Nations Uniesi

c) s'abstiennent de touts activit6 autre que celles qulimplique un transit
continu et rapide, selon lour mode normal de navigation, sauf cas de force majeure
ou de d6tressel

d) se conforment aux autres dispositions pertinentes de Is pr6sente partie.

2. Pendant le passage en transit, lea navires se conforment s

a) sux rlglementa, procedures et pratiques internationaux g~nralemnt
accept6s en matilre de s4curitd de la navigation, notamment au Rlglement
international pour pr6venir lea abordages on mer

b) sux r~glements, proc6dures at pratiques internationaux g9nralement
accept~s visant I pr~venir, rhduire et mattriser Is pollution par lea navires.

3. Pendant le passage en transit,' lea aironefs

a) respectent lea r~glements agriens 6tablis par l'Organisation de
l'aviation civLle internationale qui sont applicables aux a6ronefa civilsp lea
a6ronefs d°Etat so conformont normalement aux mesures de s~curit6 pr6vues par ces
rlglements at manoeuvrent en tenant dGment compte, & tout moment, de la sdcurit4 do
Is navigation;

b) aurveillent en permanence ia frtquence radio que l'autorit6 comptente
internationalemont d6sign6e pour le contr~le de la circulation adrienne leur a
attribude, ou la fr4quence internationale de ddtresae.

Article 40

Recherche et levds hydrographiques

Pendant 1s passage en transit, lea navires 6trangers, y compris ceux qui sont
affectds I la recherche scientifique marine ou A des levds hydrographiques, no
peuvent 6tre utiliads pour des recherches ou des levds sans l'autorisation
prdalable des Etats riverains.

Article 41

Voies de circulation et dispositifs de 8adaration du trafLic
dana leas ddtroits servant h la navigation international,

1. Conformdment A la prdsent, partie, lea Etats riverains de d4troits
peuvent, loraque la s6curit6 des navires dana lea ddtroits l'exige, d6signer des
voLes de circulation et prescrLre des dispositifa de sadparatLon du trafic.
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2. Ce Etate peuvent, loraque les circonstances l'exigent et aprbs avoir
donn& la publicitd voulue h cetta mesure, ddsigner de nouvelles voles de
circulation ou prescrire de nouveaux dispositifa de s6paration du trafic en
remplacement do touts vole ou de tout dispositif qulls avalent disign4 ou prescrit
ant6rieurement.

3. Les voies de circulation et lea dispositlfn de s6paration du trafic
doivent Stre conformes & is riglementation internationalo g6nralement accepte.

4. Avant de d6signer ou remplacer des voles de circulation ou do prescrire
ou remplacer des dispositifa de siparation du trafic, lea State riverains do
d6troits sounettent loure propositions, pour adoption, & l'organisation
internationale comptente. Cette organisation ne pout adopter quo lea voios do
circulation et lea dispositif8 do 86paration du trafic dent il a pu Gtro convenu
avec lea State riverainal ceux-ci peuvent alors lea disigner, lee prescrire ou lea
remplacer.

5. Loroqull eat propos6 d'6tablir dans un d6troit des voles de circulation
ou des dispositif8 do 8 paration du trafic intdressant lea eaux de plusieurs State
riverains, lea State concern6s ooopbrent pour formuler des propositions en
consultation avec l'organisation internationale coiptente.

6. Les Stats riveraina de d6troita indiquent clairement sur des cartea
marines auxquelles ils donnent la publicit6 voulue toutes les voles do circulation
ou tons lee dispositif8 de s6paration du trafic qu'ils ont 6tablis.

7. Pendant 1n passago en transit, le navires respectent lea voies do
circulation et lea dispositifs de s6paration du trafic 6tablis conforuoment au
prdsent article.

Article 42

Lois ot r~qlements des Stats riverains do d4troits
relatifa au passage en transit

1. Sous riaerve de la prdsente section, le Stats riverains d'un dtroit
peuvent adopter des lois et r4glements relatifa au passage par 1s dtroit portent
our I

a) la scurltd de la navigation et la r gulation du trafic maritime, Come
1I eat prdvu & l'article 411

b) la pr6vention, is r~duction et la mattrise de la pollution, en donnant
offet A la rdglementation internationale applicable visant le rejet dans le d6trolt
d'hydrocarbures, de r6sidus d'hydrocarbures et d'autres substances nocivea

C) s'agisaant des navires de piche, lilnterdicton de la piche, y compris la
r4glementation de l'arrimage des engina de pfchel

d) l'ambarquement ou 1s d6barquement de marchandises, de fonds ou de
personnes en contravention aux lois et rbglements douanier8, fisceux, sanitaires ou
d'lmigration des Stats riverains.

2. Ces lois ot rglements ne doivent entralner aucune discrimination de
droit o do fait entre le navire8 6trangers, ni leur application avoir pour effet
d'emscher, de restreindre ou d'entraver l'exercice du droit do passage en transit
tel qull eat d~fini dane la prdsente section.

3. las Stats riverains donnent la publicit4 voulue & ce8 lois et rAglements.
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4. Ia. navires Atrangern exergant Is droLt do passage an transit par 1
dUtroit doivont so conformer & cen loLs et rgleoentg.

S. an cao do contravention 3 ce loLs et riglements on aux dispositions do
la prdsonto partie par un navire ou un adronef jouissant de I'Lmunitd souverain,
11utat du pavilion du navire ou lI'tat d'Lmmatriculation do l'akronef porte Is
reqponsabiLit4 internationale de toute prt. ou do tout dommnge quL pout an
rdsulter pour I*@ Stats Lverains.

Article 43

Installations do scuritA, aides I is navigation et autres daiu.ements,
et prdvention rdduction et mattriae do I8 2ollution

lag State utLi1asteurs d'un ditroit et lee Stats riveraina devraLent, par voWe
deaacord, cooprer pour s

a) Stablir et entretenLr dana 10 dtroLt lea installations do sdourLts at
lea aides & Is navigation nicesaaires, Lnsi quo lea autres dquipaenta destinds I
faciliter I& navigation internationale at

b) prdvenir, rddulre at mattriser Is pollution par lea navires.

Article 44

Obligations des Stats rLveraina do d4troita

Le &,ats riverains do ditroits ne doivent pas entraver 10 passage an transit
et dolvent signaler par une publicit6 ad6quate tout danger pour Is navigation dan
Is ddtrolt ou 1* aurvol du dtroit dont 1s ont connaissance. Lezercice du droit
de passage on transit no peut Gtre suspendu.

SBCTIO 3. PASSAGE I UOVRSIP

Article 45

Passage inoffensLf

1. Le rdgime du passage inoffenaif prdvu & la section 3 de is pattie 11
s8applique aux dtroits srvant A is navigation international* quL s

a) sont exclus du champ d'application du rgLue du passage on transit on
vertu.do i'article 38, paragraphe It ou

b) reliant I& nor territoriale d'un Etat & une pattie do Ia haute mr ou
is ane oonmique exclusive d'un autre Stat.

2. L'exerci~c du droLt de passage inoffenaLf dane coo d6troito no pout 11r.
suapanda.
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PARTIE IV

BTATS ARCHIPELS

Article 46

Emploi des termes

Aux fins de la Convention, on ontnnd par i

a) *Etat archipel" a un Etat constitu6 entibrement par un ou plusiours
archipels et dventuellement d'autres Uies

b) "archipel s un ensemble dlIles, y compris des parties d'tles, lee eaux
attenantes at lea autres 614ents naturels qui ont lea uns avec lea autres des
rapports si dtroits qu'ils forment Lntrinsbquement un tout g6ographique, 6conomique
ot politique, o qui sont historlquement considgr~s come tels.

Article 47

Lignes de base archiplagiques

1. Un Etat archipel pout tracer des lignes de base archipdlagiques droitos
reliant los points extrimos des les le plus 6loign~es et des r~cifs d~oouvrants
do larchipel & condition quo I. trac& de ces lignes de base onglobe lea Iles
principales at d6finisse une zone ob I0 rapport de la superficle des eaux I cello
de torres, atolls inclus, soit compris entre 1 1 1 et 9 & 1.

2. La longueur do ces lignes de base ne doit pas d6passer 100 milles marina
toutefois, 3 p. 100 au maximum du nombre total des lignes de base entourant un
archipel donn6 peuvent avoir une longueur sup6rioure, n'exc~dant pas 125 milles
marine.

3. IA trac6 do con lignes de base ne dolt pa. s~dcarter sensiblement du
contour g4ndral de l'atchLpel.

4. Ces lignes de base no peuvent 8tre tir~es vere ou depuis des haute-fonds
ddcouvrants, A mons quo dos phares ou des installations similaires dmergdeo on
permanence nly sant it4 construits o que 10 haut-fond no soit situ6, entlireent
ou on patie, A une distance de l'lle la plus proche ne d6passant pa. Is largeur do
la mer territoriale.

5. tn Etat archipel ne pout appliquer la wthode de trac6 de cos lignes do
base d'une mani&ro tells quo la mor torritoriale d'un autre Stat so trouve CoUP60
do la haute mar o d'une zone 6conomique exclusive.

6. SI une partie des eaux archip4lagiques d'un Etat archipol eat situio
entre deux portions du territoire d'un tat limitrophe, lee droits et tous
intdr~ts ldgities quo ce dernier Etat fait valoir traditonnellement dans ces
esaux, ainsi qua tous lea droits ddcoulant d'accords conclus entre lea deux
Stats, subsistent et sont respectds.

7. Aux fins du calcul du rapport de la superficie des eaux & l
suprficie des terres prdvu au paragraphs 1, peuvent Atre consid6r6es come
faisant partie des terres lea eaux situ6es en deog des r6cifs frangeants
bordant lea Iles et lea atolls sinai quo toute partie d'un plateau oclanique &
flancs abrupt. enti&rement ou presque entirement cernde par une chatne dltles
calcaires et de r~cifs ddcouvrants.

B. Los lignes de base tracdes conform6ment au prdsent article doivent
Stro indiqu6es aur des cartes marines I l'dchelle appropride pour en
ddterminer l'emplacement. Des liates des coordonn6es gdographiques do points
prdcisant le syst me gdodsique utilis4 peuvent Stre substitudes & ces cartes.
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9. L'Stat archipel donne l publicit6 voulue aux cartes ou listes de
coordonn6es g6ographiques et en ddpose un exeplairr upr&s du Secr6taire
g6n6ral do l'Organisation des Nations Unios.

Article 48

Meaures do la largeur de la mer territoriale. de la zone contique,
de 10 zone 6conomigue exclusive ot du plateau continental

La largeur de Is mer territoriale, do la zone contigui, de la zone
6conoaique exclusive et du plateau continental eat mesur6e h partir des lignes
de base archipdlagiques conformument & l'article 47.

Article 49

Rgiaae luridigue des' eaux archiplagiques et de llespace a6rien suriacent
ainsi quo des fonds marins correspondents et de leur sous-aol

1. La souverainetS de l'Etat archipel s6tend aux eaux situ6es on deg&
de lignes de base archip~lagiques trac6es conform~mont A l'article 47,
d6aign6es sous le nom d'eaux archip~lagiques, quelle quo soit lour profondour
ou leur 6loignement do la c8te.

2. Catte souverainet6 s'6tend & l'espace a6rien surjacent aux eaux
archip4lagiques, ainsi qu'au fond do ce eaux et au euos-al correspondant, et
aux ressources qui sly trouvent.

3. Catte souverainet6 s'exerce dana lea conditions pr~vues par la
prsente partie.

4. Le rgime du passage archip~lagique qu'ltablit la pr6sento partie
ntaffecte A aucun autre gard le r6gime juridique des eaux archipdlagiques, y
compria lee voies de circulation, ni hlexercice par l'Btat archipel de sa
aouverainet6 our cee eaux, l'espaoe adrien surjacent, le fond do con eaux et
l mous-sol correspondent, ainsi qua sur les ressources qui s'y trouvent.

Article 50

Ddlimitation des eaux intirieures

A lilntrieur de sea eaux archipdlagiques, l'Stat archipel pout tracer
des lignes de fermeture pour d6limiter sea eaux intdrieurea, conforment aux
articles 9, 10 et 11.

Article 51

Accords existants, droits de vche traditionnels ot clbles
cous-marina ddl& en place

1. Sans pr judice de l'article 49, lea Etats archipels respectent lea
accords existants conclus avec dlautres Etats et reconnaissent lea droits de
p6che traditionnels et le activit6s 1dgitimes des Etats limitrophes dana
certaines zones faisant partie de lours eaux archip6lagiques. Los conditions
et modalitds de loexercice de cec droita et activit6s, y compris lour nature,
leur 6tendue et lea zones dans lesquelles uls soexercent, sont, h la demande
do l'un quelconque des Etats concernds, difinies par vole dlaccords bilatiraux
conlus entre ces Etats. Ces droits ne peuvent faire lobjet d'un transfert
ou d'un portage au b6nfice d'Etats tiers ou de leurs ressortissants.
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2. Lea Stats atchipels respectent lea cables sous-marina d6jh en place
qui ont 6td pons par d'autres Btats et passent dana leur8 eaux Bans toucher
le rivage. Ila autorisent l'entretien et le remplacement de ces cables aprba
avoir 6tA avia6s de leur emplacement et des travaux d'entretien ou de
remplacement envisag~s

Article 52

Droit de passage inoffensif

1. Sous r6aerve de l'article 53 et sane prdjudice de l'article 50, lea
navires de tous lea Etats joulasent dana lea eaux archip6lagiques du droit de
passage inoffensif ddfini & la section 3 de la partie II.

2. L'Etat archipel pout, sans Stablir aucune discrimination do droit ou
do fait entre lea navires dtrangers, suspendre temporairement, dans des zones
d~termines de see eaux archip6lagiques, l'exercice du droit de passage
inoffensif des navires 4trangers ai cette mesure eat indispensable pour
assurer sa sicurit46. La suspension ne prend effet qu'aprls avoir 6t& dIment
publide.

Article 53

Droit do passage archipdlagique

1. Dan* sea eux archiplagiques et la mer territoriale adjacente,
l°Etat archipel pout d4signer des voles de circulation et, dana llespce
adrien surjacent A ce voies, des routes a6riennes qul permettent le passage
continu at rapide des navires ou a6ronefs 6trangers.

2. Tous lea navires et a6ronefs jouissent du droit do passage
archipdlagique par can voies de circulation et ces routes a6riennea.

3. On entend par "passage archipdlagique" l'exercice sans entrave par
lea navires et a6ronefe, selon leur mode normal de navigation et confordment
Sla Convention, des droits de navigation et de aurvol, & seule fin d'un
transit continu et rapide entre un point de la haute mar ou d'une zone
dconowique exclusive et un autre point de la haute mar ou dune zone
deonomique exclusive.

4. Cos voies de circulation et routes a6riennes qui traversent lea eaux
archipilagiques et la mer territorials adjacente ou llespace airien-aurjacent
doivent comprendre toutes les routes servant normalement 1 la navigation
internationale dana lea eaux archLpdlagiques et l'espace a6rien surjacent lea
voles de circulation doivent auivre tous lea chenaux servant normalemnt I la
navigation, 6tant entendu qu'il n'est pas ndcessaire d'6tablir entre un point
d'entr&e et un point de sortie donn6s plusieura voies de commodit6 comparable.

S. Ces voies de circulation et routes adriennes sont ddfinies par une
s6rie de lignes axiales continues joignant leurs points d'entr6e aux points de
sortie. Durant leur passage, lea navires et a6ronefs ne peuvent 8'dcarter do
plus de 25 milles marins de ces lignes axiales, 6tant entendu qu'ils ne
doLvent pea naviguer A une distance des c6tes inf6rieure au dixilme de la
distance qui s6pare leo points lea plus proches des les bordant une voie do
circulation.

6. L'Etat archipel qui d6signe des voles de circulation on vertu du
prdsent article pout aussi prescrire des dispositifs de sdparation du trafic
pour assurer la sdcurit6 du passage des navires empruntant des chenaux 6troLts
& l'lintrieur de ces votes.
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7. Quand les circonstances l'exigent, l'Etat archipel pout, apr4s avoir

donnd A cette aesure la publicit6 voulue, d6signer de nouvelles voles de
circulation ou prescrire de nouveaux dispositifa de s6paration du trafic en

remplacement de toutes voles ou de tous dispositifs ant6rieurement 6tablis par
lui.

S. Ces voles de circulation et dispositifs de s6paration du trafic

doivent itre conformes & la r6glementation internationale g6n~ralement
accept6e.

9. lrcsqu'il ddsigne ou remplace des voles de circulation ou qulil

prescrit ou remplace des dispositlfs de s6paration du trafic, l'Etat archipel
soumet se propositions pour adoption organisation internationale

conpdtente. Catte organisation ne pout adopter quo les voles de circulation
at lea dispositifs de s6paration du trafic dont il a pu itre convenu avec
l18tat archipely celui-ci pout alors lee d~signer, lea prescrire ou lea
replacer.

10. L'Stat archipel indique clairmont aur des cartes marines auxquelles
11 doone la publicitA voulue lea lignes axiales des voies de circulation qu'il
dlgae et lea dispositifa do sdparatlon du trafic qu'il prescrit.

11. lore du passage archip4lagique, lea navires respectent le, voies do
circulation et lea dispositifo do edparation du trafic dtablia conforasment au
prdsent article.

12. Si l'3tat archipel n'a pas ddsign6 do voles do circulation on do

routes adriennes, le droit de passage archip4lagiqu* pout 'exercor en
utilisoat lea voies etlroutee servant normalement & Is navigation
international*.

Article 54

Obligations des navires et des a4ronefs pendant leur passage,
recherche ot levds hdrographiaues, obligationa des Stats
archipels at Iolo ot r*lemente do I'Stat archival concernant

1e passage archipdlagiue

aIS articles 39, 40, 42 at 44 slappliquent autatis nutandis au passage
arcbip&]agique.

PARTIR V

ZONE EaNCmuIE EXCWSIVE

Article 55

R69i0e luridique Particulier de la zone 6cononique exclusive

La son* 6cmiique exclusive eat une zone aitude au-delA de lae r

territorLalo at adjacente A celle-ci, sousise au rdgime juridique particulier
4tablI par 1a prdsente partie, on vertu duquel lea droits et Is juridiction do
l'Irat c8tier et lea droits ot libert6s des autres Etats sont gouvern6s par las
dispoeitioe partinentes do la Convention.
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Article 56

Droits. luridiction et obligations de 1'Ztat c6tler
dane l son* 4conomique exclusive

1. Dans Ia mono dconomique exclusive, lEtat o6tier a a

a) dos dcoits souvorains aux fins d'exploration et d'exploitation, do
conservation et do gostion des ressources naturelles, biologiques ou non
biologiques, des saux surjacentes aux fonds marina, des fonds marina ot do lout
sous-mol, ainsi quen co qui concerne dautres activit~s tendant A l'exploration ot
I 1'exploitation do la zone h des fins 6conomiques, telles que la production
d'4norgI & partir do l'eau, des courants et des venta

b) juridiction, confornment aux dispositions pertinentes de la Convention,
on as qui concotne r

i) l& mise on place et l'utLlisation d'Iles artificielles,
d'installations et d'ouvragesp

ei) la recherche acientifique marinej

i1) 1 protection et la prservation du milieu satin#

a) lo autros droits et obligations pr6vus par l Convention.

2. LoArque, dans la zone 4conomique exclusive, il exerce sea droits at
stacquitte do se obligations en vertu de la Convention, l'Btat c tier tiont doment
compte des droits et des obligations des autres Stats et agit d'une manire
compatible avoc la Convention.

3. LOs droits relatifa aux fonds marina et h leur sous-sol nonc48 dane le
prsont article s'oxercent conforament & la partie VI.

Article 57

Largeur de la zone 6conomique exclusive

La zone 6cononique exclusive ne s'6tend pas au-del& de 200 milles marina des
lignos do base I pattir desquelles eat mesur6e la largeur de la mar territoriale.,

Article 58

Droits et obligations. des autres Etats dane la zone
6cononigue exclusive

1. Dane la zone 4conomique exclusive, tous lea Etats, qu'lils solent 08tiers
ou sans littoral, jouissent, dana lee conditions pr6vues par lea dispositions
pertinentes do la Convention, des libert~s de navigation et de aurvol et de la
libert& de poser des cables et pipelines sous-marins vistes h I'article 87, ainai
quo do la libert6 d'utiliser la net h d'autres fins internationalesent licites
li6es a llexercice de ces liberts et compatibles avec lea suttee dispositions de
la Oonvention, notament dans le cadre do l'exploitation des navires, d'adronefs et
de cables et pipelines sous-marins.

2. Lea articles 88 h 115, ainsi que lea autres rbgles pertinentes du droit
international, 8aappliquent A la zone Aconomique exclusive dana la measure ob ila ne
sont pas incompatibles avec la prosente partie.
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3. Woreque, dans 1& zone 6conomique exclusive, ils exercent leurs droits et
s'acquittent de leurs obligations en vertu de la Convention, lea Etats tiennent
dMent compte des droits at des obligations de l'tat catier et respectent lee lois
et rbglements adoptds par celui-ci conform :ent aux dispositions de la Convention
et, done la mesure o ellen ne sont pan incompatibles avec la pr6sente partie, aux
autres r glen du droit international.

Article 59

Base de r&qlement de. conflits dans le ca oa la Convention n'attribue
ni droits ni iuridiction I lintrieur de la zone 6conomique exclusive

Dana lea can oa la Convention n'attribue de droits ou de juridiction, &
l'intirieur de la zone 6conomique exclusive, ni A l'Etat c8tier ni & d'autres Stats
et o& il y a conflit entre lee int~r~ts do l'Stat c8tier et ceux d'un ou de
plusiours autres Stat., ce conflit devrait Gtre r6solu sur la base de l'6quit& et
eu dgord I toutes lea circonstances pertinenten, compte tenu de l'importance qua
lea int hrts en cause pr6sentent pour lee diffdrentes parties at pour la communaut6
internationale dane son ensemble.

Article 60

11ea artificiellen. installations et ouvrages dans
la zone dconq6miue exclusive

1. Dana In zone 6conoaique exclusive, l'Etat cdtier a le droit excluaif do
proc6der A l construction et d'autoriser et r6glementer la construction,
l'exploitation et l'utilisation t

a) d'Iles artificiellea

b) d'installations et d'ouvrages affect6s aux fins pr6vues & l'article 56 ou
& d'autres fins dconomiques!

c) dtinstallations et dtouvrages pouvant entraver ltexercice des droits de
l'0tat c€tier dans la zone.

2. L'Etat c8tier a juridiction exclusive nur ces les artificielles,
installations et ouvrages, y compris en matire de lois et rlglements douaniers,
fiscaux, nanitaLres, de s6curit6 et d'inmigration.

3. La construction do ces fles artificielles, installations et ouvrages doit
Stre d0ment notifide et l'entretien do moyens permanents pour signaler leur
presence doit Stre assur4. Les installations ou ouvrages abandonndn ou ddsaffect~a
doivent &tre enlevds afin d'assurer la scurit6 de la navigation, compte tenu des
norms internationales gdn6ralement accept6en itablies en Is mati~re par
l'organination Internationale compdtente. I1 est procd6 A lour enlbvemnt en
tenant dament compte aussi de la pfche, de la protection du milieu marin et des
droita et obligations des autres Etats. Une publicit addquate eat donn6e 1 la
position, aux dimensions et h la profondeur des 6ldments rntant d'une installation
ou d'un ouvrage qui n'a pas At6 compi tement enlev6.

4. L'Etat c8tier peut, si ndcessaire, 6tablir autour de ces Iles
artificielles, installations ou ouvrages des zones do s6curit6 de dimension
raisonnable dans lesquelles il pout prendre lea mesures approprl6es pour assurer la
adcurit do la navigation comme celle des les artificielles, installations et
ouvrages.
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5. L'Etat c8tier fixe la largeur des zones de s6curit6 compte tenu des
nornes internationales applicables. Ces zones de sdcurit6 sont conques de maniare
A r6pondr. raisonnablement A Is nature et aux fonctions des Iles artificielles,

installations et ouvrages et elles ne peuvent s'dtendre our une distance do plus do
500 u tres autour des Iles artificielles, installations ou ouvrages, mesur6s &
partir de chaque point de leur bord extdrieur, sauf d6rogation autoris~e par lea
normes internationales g6ndralement accept~es ou recommand6e par l'organisation
internationale comp6tente. L'6tendue des zones de s6curit6 eat ddment notifi6e.

6. Tous les navires doivent respecter ces zones de s6curit6 et so conformer

aux normes internationales g~ndralement acceptdes concernant la navigation dane lee
patages des Iles artificielles, installations, ouvrages et zones de s6curit6.

7. I1 no pout Stre mis en place dltles artificielles, installations ou
ouvrsges, ni 6tabli de zones de s9curit6 & leur entour, logeque cola risque
d'entraver l'utilisation do voies de circulation reconnues easentielles pour la
navigation Internationale.

8. LeA Iles artificielles, installations et ouvrages nont pas I. statut
dfIles. ie nont pea de met territoriale qui leur soit propre et lour prdsence
ne pas d'ineidence sur la d6limitation de is met territoriale, do Is zone
ooom-ique exclusive ou du plateau continental.

Article 61

Conservation des ressources bioloqiques

1. L'Rtat otier fize le volume admissible des captures en ce qui concerns
los ressources biologiques done sa zone 6conomique exclusive.

2. L'Stat retier, compte tenu des donn6es scientifiques les plus iables
dont ii dispose, prend des mesures appropri6ee de conservation et do gestion pour
dviter quo le maintien des ressources biologiques de sa zone &-ononique exclusive
no soit cmqpromis par une surexploitation. L'Etat c8tier et lea organisations

internationales comptentes, sous-r6gionales, r~gionales ou mondiales, coophrent
solon qu'il convient & cette fin.

3. Ces mesures visent aussi h maintenir ou c~tablir lee stocks des espYces
expboit6ea b des niveaux qui assurent le rendement constant Maximum, eu gard eux
Ractoure 6cologiques et 6conomiques pertinents, y compris les bosoins 6conomiques
Ces colebctivitds c~ti res vivant de la pche et lea besons particuliers des 3tats
an d4veleement, et compte tenu des . thodes en matiere de p6che, de
1I"nteKdponaance des stocka et de toutes normes minimale internationales
,,n~ralemwnt rocommanddes au plan sous-r6gional, r~gional ou mondial.

0. larcqu'il prend ces mesures, l'Etat c8tier prend en considdration leurs
offeto our Leo ospbces associes aux espbces exploit6es ou d6pendaht de celles-ci
agin do rnitenir cu do rdtablir lee stocks de ces espces associ6ea ou d6pendantes
bn nivocu tel que lour reproduction ne risque pas d'&tre s6rieusement compromise.

5. Loa informtions ocientifiques disponibles, lea statistiqueo rolativem
cau copturoo at L leffort do pache et lea autres donn6es concernant in
cnnoorvaolon de otoeks do poissons sont diffue6es et dchang6es r6guli6romot pac
11IntodrciSdeiro doe organisations internationales comptentes, souc-rEi0onaleso
xd lonoloo cu condialso, lorequ il y a lieu, avec la participation do toum Leo
Ot0to coolead, notzment do coun dont lea ressortissants sont autorio5o L pchor
doao In sono 6conoique excluoivo.
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Article 62

Exploitation des ressources bioloqiques

1. L'Etat c8tier se fite pour objectif de favoriser une exploitation
optimale des ressources biologiques de la zone 6conomique exclusive, sans pr4judice
de l'article 61.

2. L'Rtat c8tier d4termine sa capacit6 d'exploitation des ressources
biologiques do is zone 6conomique exclusive. Si cette capacit6 d'exploitation eat
inf6rieure A Vensemble du volume admissible des captures, il autorise d'autres
State, par vole d'accords ou d'autres arrangements et conform~ment aux modalit6s,
aux conditions et aux lois et rglemsnts via6s au paragraphe 4, & exploiter le
reliquat du volume admissiblep ce faisant, il tient particuli&rement compte des
articles 69 et 70, notamment & l'gard des Etate en d6veloppement vishs par ceux-ci.

3. Lorsqulil accords & d'autres Stats l'acc&s & sa zone 6conomique exclusive
en vertu du pr6sent article, l'Etat c8tier tient compte de tous lea facteurs
pertinente, entre autres s 11importance qua lee ressources biologiques de la zone
pr6sentent pour son 6conomse et sea autres int6rlts nationaux, lee articles 69 ot
70, lea besons des Stats en d~veloppement do la r6gion ou de la sous-rdgion pour
ce qui eat de l'exploitation d'une partie du reliquat, et la n6cessit6 de r6duire &
un minimum lee perturbations 6conomiques dana lee State dont lee ressortissants
pratiquent habituellement la pfche dens la zone ou qui ont beaucoup contribu6 a Is
recherche et & l'inventaire des stocks.

4. Les ressortissants d'autres Stats qui pchent dana la zone 6conomique
exclusive se conforment aux amsures do conservation et aux autres modalitis et
conditions fix6es par lea lois et rglements de V*Etat c8tier. 0es lois et
rglements dolvent Stre compatibles avec la Convention et peuvent porter notamment
sur lea questions suivantes :

a) d6livrance de licences aux picheurs ou pour lee navires et engine do
plche, y compris le paiement de droits ou toute autre contrepartie qui, dana le icas
des Stats c8tiers en d6veloppement, peut consister en une contribution ad~quate au
financement, h l'quipement et au d6veloppement technique de l1industrie do la
p~chei

b) indication des espbces dont la pfche eat autoris6e et fixation de quotas,
soit pour des stocks ou groupes de stocks particuliers ou pour lea captures par
navire pendant un laps de temp. donn6, soit pour lee captures par lea
ressortissante d'un Stat pendant une p6riodl donn6e;

c) r6glementation des campagnes et des zones de pche, du type, do la taille
et du nombre des engine, ainsi quo du type, de la taille et du nombre des navires
de piche qui pauvent Stre utilisa

d) fixation de l'&ge et de la taille des poissons et des autree organismes
qui peuvent Stre plchda,

e) renseignements exig6s des navires do piche, notamment statistiques
relatives aux captures et h l'effort de pfche et communication de la position des
navLresp

f) obligation de mener, avec l'autorisation et sous le contr8le de 1VEtat

o~tier, des programmes de recherche diterminis sur lee p~ches et rdglementatLon do
la conduite de cea recherches, y compris l'4chantillonnage des captures, la
destination des 6chantillons et la communication de donn6es scientifiques connexes

g) placement, par 1'gtat c8tier, d'observateurs ou de stagiaires h bord de
cen naviresp

h) d6chargement de la totalit6 ou d'une partie des captures de ces navLres

dana lee ports de l'Etat c8tier;
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1) modalitds et conditions relatives aux entreprises conjointes ou autres
formes d4 cooperationo

J) conditions requises en mati re de formation du personnel et de transfert
des techniques dans le domains des p6ches, y compris le renforcement de la capacit6
de recherche halieutique de l'Etat c8tierl

k) mesures dlex6cution.

5. L'Etat c8tier notifie dOment lee lois et reglements qull adopte en
mati&re de conservation et de geation.

Article 63

Stocks de poisson' se trouvant dans lee zones 6conomiques exclusives de
plusieurs Etats c8tiers ou A la fois dana la zone 6conomique exclusive

et dans un secteur adjacent & la zone

1. Lorsqu'un mgme stock de poissons ou des stocks d'eapoces associfes s
trouvent dana lea zones 4conomiques exclusives do plusieurs Etats ctier, ces
Etats s'efforcent, directement ou par l'lintera6diaire des organisations
sous-rdglonales ou r6gionales approprides, do e'entendre aur lea mesures
n~cessaires pour coordonner et assurer Ia conservation et le d6veloppeaent de ceo
stocks, sans pr6judice des autres dispositions do la pr4sente partie.

2. Lorsqu'un mfme stock de poissons ou des stocks d'espbces assoi46ee se

trouvent & la fois done la zone Aconomique exclusive et done un aecteur adjacent
la zone, 1Etat c8tier et lee Etats qui exploitent ces stocks dane le aecteur
adjacent e'efforcent, directement ou par llintegrndiaire des organizations
sous-r gionales ou r~gionales appropri6es, de sentendre sur lee meaures

ndcessaires & la conservation do ces stocks dane le secteur adjacent.

Article 64

Grands migrateurs

1. L'Etat cdtier et lea autres Etats dont lea ressortissants se livrent dane
la r6gion & Is p~che de grands migrateurs figurant our la liste de l'annexe I
cocp~rent, dLrectement ou par l'linterm~diaire des organisations internationales
appropri6es, afin d'assurer la conservation des espbces en cause et de promouvoir
l'exploitation optimale de ces esp~ces dons l'ensemble de la rdgion, aussi bien
dans 1s zone 6conomique exclusive qu'au-delk de celle-ci. Dana lea r6gions pour
lesquelles il n'existe pas d'organisation internationale appropriie, l'Etat cdtier
et lea autres Etats dont lea ressortissants exploitent ces espbces dane la r6gion
coop&rent podr cr6er une telle organisation et participer I sea travaux.

2. Le paragraphe 1 sapplique en sua des autres dispositions de Ia pr6sente
partie.

Article 65

Mammifcres marins

Aucune disposition de Is pr6sente partie ne restreint Is droit d'un Etat
c8tier d'interdire, de limiter ou de r6glementer lexploitation des mammif&rees
marina plus rigoureusement que ne 1e pr6voit cette partie, ni 6ventuellement la
comp6tence d'une organisation internationale pour ce faire. Les Etats coophrent en
vue d'assurer Ia protection des maimiftres marins et ils s'emploient en
particulier, par h'intermdiaire des organisations internationales appropri6es, &
prot6ger, g~rer et 6tudier les c6tac6s.
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Article 66

Stocks de poissons anadromes

1. Lea Etats dans lea cours d'eau desquels se reproduisent des stocks de
poissons anadromes sont lea premiers int6ress~s par ceux-ci et en sont responsables
au premier chef.

2. Un Etat dont sont originaires des stocks de poissons anadromes veille h
leur conservation par I'adoption de mesures appropri~es do r4glementation de is
p~che dana toutes lea eaux situ4es en degh des limites ext6rieures de sa zone
4conomique exclusive, ainsi qua de la piche vis4e au paragraphs 3, lettre b).
L'Etat d'origine pout, apr s avoir consult4 les autres Stats vis6s aux
paragraphes 3 et 4 qui exploitent ces stocks, fixer le total admissible des
captures de poissons originaires de sea cours dleau.

3. a) Les stocks de poissons anadromes no peuvent 6tre plchda qua dana lea
eaux situ6es en degh des limites ext6rieures des zones 6conomique

a exclusives, sauf
dane lea cas oZi l'application de cette disposition entrainerait des perturbations
4conomiques pour un Etat autre quo l'Etat d'origine. En ce qui concerne Is pache
au-delA des limites ext6rieures des zones 4conomiquea exclusives, lea Stats
concern6s so consultent en vue de s'entendre aur lea modalit6s et conditions do
cette pohe, en tenant dfment compte des exigences de la conservation et des
besoins de l'Stat d'origine pour ce qui eat des stocks en question.

b) L'Etat deorigine contribue A rdduire & un minimum lea perturbations
6cononiques dana lea outre Stats qui exploitent ces esp&ces, en tenant compte des
captures normales do ces Stats et de Is fagon dont ils exploitent ce stocks sina
quo de toues le secteurs ob ceux-ci sont exploit6s.

C) Les Stats visgs h la lettre b) qui participent, par voie d'accord avec
l'tat d'origine, h deq mesures visant h assurer 1e renouvellement des stocks do
poissons anadromes, particuli&rement en contribuant au financesment de cos mesures,
soot apcialement pris en consid6ration par lEtat deorigine pour ce qui eat do
lVexploitation des espbces originaires de se cours dleau.

d) L'application do Is r4glementation concernant lea stocks do poissons
anadromes au-dell de la zone 6conomique exclusive eat assurde par voie dlaccori
entre l'Stat d'origine et lea autres Stats concern6s.

4. Loreque les stocks do poissons anadromes migrant vers des eaux ou
traversent des eaux situ6e8 en degA des lilnites extdrieures de Is zone 6conomique
exclusive d'un Etat autre quo l'Stat d'origine, cot Etat coop&re avec l'Etat
d'origine h Is conservation et a la gestion de ces stocks.

5. L'Etat dont mont originairesa des stocks do poissons anadromes et lea
autres Stats qui pratiquent la pche de ces poissons concluent des arrangements en
vue do l'application du prdsent article, s8il y a lieu, par l'intermddiaire
d 'organisations r4gionale8.

Article 67

aspces catadromes

1. Un Stat c8tier dane lee eaux duquel des eapqces catadromes passent Is
majeure partie do leur existence eat reaponsable de Ie gestion de coo esplces et
veille & ce quo lea poissons migrateurs puissent y entrer et en sortir.

2. Les espbces catadromes ne mont exploit4es qua dana lea eaux situ6es en

dog& des limitee extdrieures des zones dconomiquea exclusives. Dana lea zones
6conomiques exclusives, l'exploitation eat r~gie par le pr6sent article et lee
autres dispositions do la Convention relative A la piche dana ce zones.
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3. Dane lea cas o6 lea poissons catadromes, qu'ils soient parvenus ou non au
stade de la maturation, migrent A travers; la zone 6conomique exclusive d'un autre
Rtat, Ia gestion de ces poissons, y compris leur exploitation, eat r6glement~e par

vole d'accord entre l'Etat vis6 au paragraphe 1 et Vautre Etat concernd. Cot

accord doilt assurer la gestion rationnelle des esp4ces consid6r6es et tenir compte

des responsabillt6s do S'Etat viad au paragraphe 1 concernant la conservation de

cean espbces.

Article 68

spces addentaires

La prdsente partie ne s'applique pas aux esp&ces oddentaires, telles qulelles
sont d6finies h l'article 77, paragraphe 4.

Article 69

Drolt des stats sans littoral

1. Un Etat sans littoral a le drolt do participer, soln une forme
dquLtable, & lexploitation d'une part approprLe du reliquat des reasoUrces
biologiques des zones 6conomlques exclusives des state c8tiers de la mime
ous-rdgion ou rdgion, compte tenu des caract6rlstiques 6conomiques et
gdographiques pertinentes de tous leg Etats concernds et conforadment au prdsent
article at aux articles 61 at 62.

2. Las conditions at modalit&s do cette participation sont arritdes par leg
Stats concernds par vole d'accords bilat6raux, sous-rdgionaux ou rdgionaux, compte
tenu notament s

a) de la ncesnLtd d'&viter tous effete prdjudiciables aux communaut6s do
pficheurs ou A llindustrie de la piche des state c8tterst

b) de la mesure dane laquelle l'Etat sans littoral, conformument au prdsent
article, participe ou a le drolt de participer, en vertu d'accords bilatraux,
sous-rdgionaux ou rdgionaux existants, & l'exploitation des ressources biologiques
des zones 6conomiques exclusives d'autres state o8tiersi

c) de la assure dane laquelle d'autres Stats sans littoral ou des stats

gdographiquement ddsavantag6s participant d6j& & Ilexploitation des ressources
biologiques do ls zone 6conomique exclusive do l'Etat c6tier et do la n6cessit6
dOiviter d'imposer h tel Stat c6tier ou A tells rigion de cat Stat une charge
particuli~rement lourdei

d) des besons alimantaires de la population des State considdrs.

3. Lorsque la capacitd de piche d'un Stat ostier lui permettrait presque
d'atteLndre & lui soul lVensemble du volume admissible des captures fixd pour
lexploitation des ressources biologiques de sa zone icono&Lque exclusive, cot Rtat
et les autres Stats concern6s coopbrent an vue de conclure des arrangements

bllatdraux, sous-rdgionaux ou rdgionaux iquitables pormettant aux stats en
ddvoloppement sans littoral de la afme rigion on sous-rdgion de participar &
1'exploitation des ressources biologiques des zones 6conomiques exclusives des
tats c8tlers de la sous-r6gion ou r6gion, selon qu'il convient, 0u 6gard aux

circonstances et A des conditions satisfaisantes pour toutes lea parties. Pour
leapplication de la prdsents disposition, il eat tenu compte 6galement des facteurs
mentionns au paragraphe 2.
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4. Le Stats d6velopp6s sans littoral n'ont 1. droit de participer &
1lexploitation des resaources biologiques, en vertu du prisent article, quo dana
lee zones 6conomiques oxclusives deEtats c8tiers ddveloppiS de la mime sous-rdgion
ou rigion, compte tenu de la easure dana laquelle l'Etat c8tier, en donnant acc&s
aux ressouroes biologiques de a& zone 4conomique exclusive & d'autrea Stats, a prie
en consid6ration la nicessit6 do r6duire I un minimum lea effete pr6judiciables aux
commnaut6s de p6cheurs sinai que lea perturbations 6conomiques dana lea Stats dont
lee ressortissants pratiquent habituellement la piche dane la zone.

5. Lee dispositions pricidentes a'appliquent sane prijudice des arrangements
dventuellement conclus dana des sous-rigions ou rigions ob les Stats c8tiers
peuvent accorder & des Stats sans littoral de la m6me sous-r6gion on rigion des
droits 6gaux ou pr6f6rentiels pour l'exploitation des ressources biologiques do
leur zone iconomique exclusive.

Article 70

Droit des Stats aioqraphiquement d6savantag6s

1. Los Stats g6ographiquement disavantagia ont le droit de prticiper, selon
une formule 6quitable, & l'exploitation d'une pert appropriie du reliquat des
ressouroes biologiquea des zones iconomiques exclusives des Stats c8tiers do la
mime soun-rigion ou rigion, compte tenu des caract6ristiques 6conomiques et
giographLques pertinentes do tous lea Stats concern6a et conformiment au pr6sent
article et aux articles 61 et 62.

2. Aux fins de la prisente partie, l'expression "Stats giographiquement
ddsavantagiso slentend des Stats otiers, y compri. lea State riverains d'une mer
ferm6e ou semi-fermie, quo leur situation giographique rend tributaires de
lexploitation des ressources biologiques des zones iconomiques exclusives d'autres
Stats de la sous-rigion ou rigion pour un approvisionnement suffisant en poisson
destin & l'alimentation de leur population ou d'une partie de lour population,
ainsi q.e des Stats c8tiers qui ne peuvent pritendre h une zone iconomique
exclusive propre.

3. Le conditions et modalitis de cette participation sont arrities par lea
Stats concernis par voie d'accords bilatraux, sous-rgionaux ou rigionaux, compte
tenu notament i

a) do Is n cessit6 d'6viter tous effets pr6judiciables aux coamunautis de
picheurs ou & l'industrie de Is piche des Stats citiers;

b) do la measure dane laquelle l'Btat giographiquement d6savantagi,
conformiment au prisent article, participe ou a le droit de participer, en vertu
daccords bilat6raux, sous-r6gionaux ou r6gionaux existants, & l'exploitation des
ressources bLologiques des zones iconomiques excluives d'autres Stats c8tiere!

c) do la mesure dane laquelle d'autres Stats g6ographiquement disavantagis
ot des Stats sans littoral participant d4ji h l'exploitation des ressources
biologiques de Is zone iconomique exclusive de l' tat c6tier et de la nicessiti
d'6viter d~imposer A tel Etat c~tier ou A tells r6gion de cot Btat une charge
particulibrement lourde;

d) des besoins alimentaires de la population des Stats consid6ris.

4. Lorsque Is capacit4 de la piche d'un Etat c6tier lui permettrait presque
d'atteindre A lui soul lVensemble du volume admissible des captures fixi pour
l'exploitation des ressources biologiques de as zone 6conomique exclusive, cot Stat
et lea autres Stats concernis cooplrent en vue de conclure des arrangements
bilatiraux, sous-rigionaux ou r6gionaux 6quitables permettant aux State en
d6veloppement g6ographiquement disavantag6s do la mime sous-rigion ou rigion de
participer A l'exploitation des ressources bLologiques des zones dconomique.
exclusives des State ctiers do la sous-r6gion ou r6gion, solon qu'Ll convient, ou
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Agard aux circonetancen et & des conditions satisfaisantes pour touten lea

parties. Pour V'application do Is pr6sente disposition, 11 eat tenu compto

dgalqment des facteurs mentionn 8 au paragraphs 3.

5. Les Etats d6velopp~s g6ographiquement d6savantag6s nont l droit do

participer A l'exploitation des ressources biologiques, on vertu du prdent

article, qua dane les zones 6conomiques exclusives d'gtats c8tiers d6velopp6s do Ia

mme sous-r6gion ou r6gion, compte tenu de 1& assure dane laquelle 13tat o8tier,

*n donnant accie aux ressources biologiques de so zone dKoonomique exclusive &

d'autres Btats, a pris en connidiration la n6cessit6 de r6duire A un minlum lea

effete pr6judiciables aux communautis de picheurs ainsi qua lee perturbations

dconomiques dane lea tats dont les ressortissants pratiquent habituellement la

pfiche done is zone.

6. Lea dispositions pr6c6dentes sappliquent sans pr6judice des arrangements

6ventuellement conclus dans des sous-r4gions ou r~gions oil lea Stats c€tiers

peuvent accorder A des Etats g6ographiquement d6savantagis de Is mime sous-r6gion

ou r6gion des droits dgaux ou pr6f6rentiels pour l'exploitation des resources

biologiques de leur zone 6conomique exclusive.

Article 71

Cas oa le articles 69 et 70 no sont pas applicables

Leas articles 69 et 70 no aeappliquent pa aux Etats cdtiers dont lconmie

est trio lourdement tributaire de I-exploitation des ressourcee biologiques do lout

zone dconomique exclusive.

Article 72

Restrictions au transfert des droits

1. Leas droits d'exploitation des ressources biologiques pr6vus auz

articles 69 ot 70 no peuvent itre transforms directement ou indirectement A des

Etats tiers ou & leurs ressortissants, ni par voie de bail ou de licence, ni par Ia

cr6ation d'entreprises conjointes, ni en vertu d'aucun autre arrangement ayant pour

effet un tel transfert, sauf si lea Etats concern6s en conviennent autr ment.

2. La disposition ci-dessus n
t
interdit pas aux Etate concernis d'obtenir

dlztats tiers ou d'organisations internationales une assistance technique ou

financire destin6e & ler faciliter l'exercice de leurs droits conformiment aux

articles 69 et 70, A condition quo cola n'entratne pas l'effet vis6 au paragraphs 1.

Article 73

Miss en application des lois et rilements de V'Etat c8tier

1. Dane l'exercice de see droits souverains d'exploration, d'exploitation,

do conservation et de gestion des ressources biologiques de la zone 6conomique

exclusive, l'Btat c8tier peut prendre toutes asures, y compris l'arraisonnement,

l'inspection, la saisie et 1'introduction d'une instance judicisire, qui sont

ndcessaires pour assurer 1. respect des lois et riglements qu'il a adoptis

conform6ment & In Convention.

2. Lorsqu'une caution ou autre garantie suffisante a 6t6 fournie, il eat

proc6d6 sans d~lai & la mainlev~e de 1n saisie dont un navire aurait fait I'objet

et & 10 libration de son 6quipage.

3. Les sanctions pr6vues par l'Etat c8tier pour les infractions aux lois et

riglements en matilre de pfche dans la zone 6conomique exclusive ne peuvent

comprendre ',emprisonnement, & moins que lea Etats concerns n'en conviennent

autrement, ni aucun sutre chltiment corporal.
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4. Dana lea cas de saisie ou d'immobilisation d'un navire 6tranger, l'Etat
c8tier notifie sans d~lai A l'Etat du pavilion, par lea voies appropri~es, lea
mesures prises ainsi quo lea sanctions qui seraient prononc6es par I& suite.

Article 74

Ddlimitation de la zone 6conomigue exclusive entre Etats dont lee
c8tes sont adjacentes ou so font face

1. La d6limitation de la zone 6conomique exclusive entre Etats dont lea
c8tes sont adjacentes ou se font face eat effectu~e par vole d'accord conformtent
au droit international tel qulil eat vis6 A l'article 38 du Statut de la Cour
internationale de Justice, afin d'aboutir A une solution 6quitable.

2. S'ils ne parvionnent pas A un accord dans un d~lai raisonnable, les E tate
concern6s ont recours aux proc6dures pr6vues A la partie XV.

3. En attendant la conclusion de l'accord vis6 au paragraphs 1, lea Etata
concern6s, dans un esprit de compr6hension et de coop6ration, font tout leur
possible pour conclure des arrangements provisoires de caract~re pratique et pour
no pas compromettre ou entraver pendant cette p~riode de transition la conclusion
do l'accord ddfinitif. Lea arrangements provisoires sont sans prdjudice do la
ddlimitation finale.

4. Lorsqu'un accord eat on vigueur entre lea Etate concern6a, lea questions
relatives A la ddlimitation de la zone 6conomique exclusive sont r61glee
conformament A cot accord.

Article 75

Cartes marines et listes des coordonn6es gpoqraohiques

1. Sous rdserve de Is prdsente partie, lea limites ext6rieures de Is zone
6conoaique exclusive et les lignes de d6limitation trac6.s conforsment A
l'article 74 sont indiqudes sur des carte. marines & l'6chelle appropride pour on
d6terminer 1'emplacement. Le cas 6h6ant, le trac6 de ces limites extdrieurea ou
de ces lignes de d~limitation pout Otre remplac6 par des listen des coordonndea
g6ographiques de points pr6cisant le systime g6od6sique utilis6.

2. L'Btat ctier donne la publicit6 voulue aux cartes ou listen de.
coordonn6es g~ographLquea et en d6pose un exemplaire aupria du Secrdtaire gdnral
de l'Organisation des Nations Unios.

PARTIE VI

PLATEAU CONTINENTAL

Article 76

Ddfinition du plateau continental

1. Le plateau continental d'un Etat c8tier comprend lee fonds marina et leur
sous-sol au-delh de sa mar territoriale, sur touts l'6tendue du prolongement
natural du territoire terrestre de cot Etat jusqu'au rebord externe de la marge
continentale, ou jusqu'& 200 millen marine des lignes de base " partir desquelles
eat mesur6e la largeur do I& mer territoriale, loreque le rebord externe de la
merge continentale so trouve & une distance inf6rieure.

2. Le plateau continental ne s'dtond pas au-del& des limites pr6vues aux
paragraphes 4 A 6.
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3. La marge continentale sat is prolongement immerg6 de la masse terrestre
do l'Ztat c€tLer; oils eat constitude pat lea fonds marine correspondent au
plateau, au talus st au glacis ainsi qua lour sous-ol. Bile ne comprend ni les
grands fonds des oodans, avec lour* dorsales ocdaniques, ni leur sous-sol.

4. a) Aux fins do la Convention, 11tat c8tier d6finit is rebord externe
do la merge continental*, lorsque collo-ci sldtend au-del& de 200 mlules marine des
ignea do base & pattir deaquelles eat mesutde la largeur de la met territorials,
par 3

i) Une ligne trac6e conforadment au paragraphs 7 pat r6f6rence aux points
fixes extr~mes oO l'dpalaseur des roches addimentaires eat 6gale au
centibme au mons do la distance entre 10 point consid6r6 et 10 pied du
talus continental ou

ii) Uns ligne trac6e conform6tent au paragraphs 7 par r6f6rence & des points
fixes situ6s & 60 milles matins au plus du pied du talus continental.

b) Sauf preuve du contraire, 1e pied du talus continental coIncide avec la
rupture do pents Ia plus marqu6e & la base du talus.

5. Lea points fixes qui d6finissent la ligne marquant, sur le fonds marine,
la limit* ext6rieure du plateau continental, tra6e conform6ment au paragraphs 4,
lettre a), i) et ii), mont situ6s soit & une distance n'exc6dant pas 350 mlles
marine des lignes de base & partir desquelles eat mesur6e la largeur de la met
tertitoriale, soit & une distance neexc6dant pas 100 milles marine de llsobathe do
2 500 mitres, qui eat la ligne reliant le points de 2 500 mntres de profondour.

6. Nonobtant 1e paragraphs 5, our une dorsale sous-marine, ia limit.
extdtieure du plateau continental ne dipasse paa uno ligne trac6e & 350 mlles
marine des lignes do base & partir desquelles eat mesur6e ls largeur do la met
territoriale. Le present paragraphe ne s'applique pas aux hauts-fonds qui
constituent des 61ments naturels de is marge continentale, tele qua lea plateaux,
scuilse crAtes, bancs ou 6perons qu'elle comports.

7. L'Stat c8tier fixe Is limit. ext6rieure de son plateau continental, quand
ce plateau sldtend au-delA de 200 milles matins des lignes de base A partir
desquelles eat mesurte is largeur de la met territoriale, en reliant par des
droites d'une longueur nlexcdant pas 60 milles marins des points fixes ddfinis par
des coordonn4es en longitude et en latitude.

8. LIEtat c8tier communique des informations sur les limites de son plateau
continental, lorsque celui-ci s'46tend au-del& de 200 milles marina des lignes de
base & partir desquelles eat mesur6e is largeur de is met territoriale, a la
Commission des limites du plateau continental constitu6e en vertu de l'annexe ii
sur la base d'une reprsentation g6ographique 6quitable. La Commission adresse aux
Etats c8tiers des recommandations sur lea questions concernant Ia fixation des
limites ext6rieures de lour plateau continental. Les limites fix6es par un Etat
c8tier sur la base de ces recommandations sont d6finitives et de caract te
obligatoire.

9. LIEtat c8tier remet au Secr6taire g6n~ral de l'Organisation des
Nations Unies les cartes et renseignements pertinents, y comprs les donndes
gdod~siquss, qui indiquent de fagon permanente is limits extdtiaur de son plateau
continental. Le Secrdtaire g~n~ral donne A ces documents In publicit6 voulue.

10. Le present article ne prtjuge pas de la question de la d61imitation du
plateau continental entre des Etats dont les c8tes sont adjacentes ou s font face.
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Article 77

Drolts de l'Etat cdtier sur le plateau continental

1. L'Etat c8tier exerce des droits aouverains sur le plateau continental aux
fins de son exploration et de lPexploitation de sea ressources naturelles.

2. Les droits visas au paragraphe I sont exclusifs en ce sens que si P'Etat
c8tier n'explore pas le plateau continental ou n'en exploite paa lea ressources
naturelles, nul ne peut'entreprendre de telles activit6s sans son consentement
exprs.

3. Leas droits de P'Etat c8tier sur le plateau continental sont ind6pendanta
de lPoccupation effective ou fictive, aussi bien qua de touts proclamation expresse.

4. Leas ressources naturelles viafes dans la pr6sente partie comprennent lea
ressources min~rales et autres ressources non biologiques des fonds marina et de
lour sous-sol, ainsi que lea organismes vivants qui appartiennent aux espces
sdentaires, clest-A-dire lea organismes qui, au stade o, ils peuvent *tre pich6s,
sont soit immobile. sur le fond ou au-dessous du fond, soit incapables de se
d6placer autrement qu'en restant constamment en contact avec le fond ou le sous-sol.

Article 78

Rgiae iuridique des eaux et do llespace a6rien surjacente,
ot droits ot libert s des autrea Etats

1. Los droits do l'Etat c6tior our le plateau continental n'affectent pa. le
crgLe juridique des eaux surjacentes ou de l'espace airien eitu6 au-deasus do cos

2. L'exercice par l'Etat c8tier do sea droita sur le plateau continental ne
dolt pans porter atteinte & la navigation ou aux autres droits at libert6s reconnus
aux autres ltati par la Convention, ni en g~ner lPexercice do mani&re injustifiable.

Article 79

Cibles at pipelines ous-marins cur le plateau continental

1. Tous lea Etats ont le droit de poser des cables et des pipelines
mms-mlarina aur le plateau continental confor6ment au pr6sent article.

2. Bous r6serve do son droit de prendre des meaures raisonnables pour
l'oxploration du plateau continental, l'exploitation de see ressources naturelles
ot la pr6vention, Is rdduction at la altrise do la pollution par lea pipelines,
192tat c8tier no paut entraver l pose ou lPentretien de ces cables ou pipelines.

3. Le tracd des pipelines poe6a cur le plateau continental doit Itre agr"
par lrtat cetier.

4. Aucune disposition do la pr6sente partie n'affecte le droit de l'Etat
08tior d'6tablir des conditions .'appliquant aux cables ou pipelines qui p6n&trent
dana son territoire ou dana sa me territoriale, ni sa juridiction aur lea cbles
at pipelines install6s ou utilisae dons le cadre do lexploration do son plateau
continental ou do lexploitation de see ressources, ou de l'exploitation d'!les
artificielles, d'inetallations ou d'ouvragee relevant de sa juridiction.

S. Lorsqu'ilc posent des cAbles ou des pipelines sous-marins, lea Etata
tionnent ddent compte des cables at pipelines d6ji en place. Ile veillent en
particulier & no pas compromettre la possibilit6 do r6parer ceux-ci.

Vol. 1834, 1-31363



1994 United Nations - Treaty Series - Nations Unies - Recueil des Traitks 37

Article 80

Iles artificielles. installations et ouvrages
aur le plateau continental

Larticle 60 s'applique, mutatis mutandis, aux Ilea artificielles,
installations et ouvrages situ6s our le plateau continental.

Article 81

Forages our le plateau continental

L'tat o8tier a 1e droit exclusif d'autorLer ot do riglementer les forages
sac lA plateau continental, quelles qu'.n soient lea fins.

Article 82

Contributions en espices ou en nature au titre de l'exploitation
du plateau continental au-delA de 200 mlles marine

1. L'Etat c8tier aoquitte des contributions en espies ou en nature au titre
de leexploitation des reasources non biologiques du plateau continental au-delk do
200 milles marina des lignes de base & partir desquelles eat nesurie la largeur de
la mer territoriale.

2. Lea contributions sont acquitties chaque annie pour l'ensemble de la
production d'un site d'exploitation donn6, apria lea cinq presibres ann6e-
d'exploitation de ce site. La sixikee annie, le taux de contribution eat de
1 p. 100 de la valeur ou du volume de la production du site d'exploitation. c
taux augments ensuite d'un point do pourcentage par an jusquW& la dousiame ann6e, A

partir de laquelle ii reste 7 p. 100. La production no cosprond pas lea ressources
utilisies dans le cadre de l'exploitation.

3. Tout Etat en d6veloppement qui eat importateur not d'un miniral extrait
do son plateau continental eat dispens6 de ce contributions en ce qui concerns ce
min6ral.

4. Les contributions s'effectuent par le canal de l'Autorit6, qui le

r6partit entre lea State Parties selon des critbres do partage iquitables, compte

tenu des int6r~ts et besoins des Etats en d6veloppoment, en particulier des Etats
en diveloppement les moins avancia ou sans littoral.

Article 83

DIlimitation du plateau continental entre State dont
lee cdtes sont adJacentes ou ae font face

1. La d6limitation du plateau continental entre Btats dont lea c~tes sont

adjacentes ou as font face eat effectuie par voie d'accord conforuiment au droit

international tel quil eat vis6 A larticle 38 du Statut de la Cour internationals
de Justice, afin d'aboutir A une solution iquitable.

2. S'ils ne parviennent pas A un accord dan. un dilai raisonnable, lea Etat
concern6s ont recours aux procidures pr6vues & la partie XV.
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3. En attendant la conclusion de lVaccord vial au paragraphs 1, lea state
concern~s, dana un esprit de comprdhension et de coop6ration, font tout leur
possible pour conclure des arrangements provisoirea de caract&re pratique et pour
ne pas compromettre ou entraver pendant cette pdriode de transition la conclusion
de l'accord ddfinitif. Lea arrangements provisoires sont sans prdjudice do la
d6limitation finale.

4. Lorqu'un accord eat en vigueur entre lea Etats concern6e, lea questions
relatives A la d4limitation du plateau continental sont r4gl6ea confora&fent & cot
accord.

Article 84

Cartes marines at listen des coordonn6es g4oorahiques

1. Sous r6aerve de Ia prdsente partile, lea limite. ext6rieures du plateau
continental at lea ligne. do delimitation traces conforudment A l'article 83 sont
indiquiae sur des cartes marines A l'dcholle appropri6e pour en ddterminer
leeplaceaent. Le can 6ch6ant, 1s trac6 de con limites ext4rieures ou lignes do
dliLitation pout Stre reaplac6 par des liates des coordonnies g(ographiquee do
points pricisant le syst& e gdodsaique utilis6.

2. L'Etat c tier donne la publicit& voulue aux cartes ou listen des
ooordonn6es g6ograpniques et an d6pose un exemplaire aupr&s du Secr6taire g6ndral
do l'Organisation des liations Unies et, dane Is can de cellos indiquant
l'emplacemaent de la limits ext~rieure du plateau continental, aupr~s du Secrdtaire
g~n6ral do l'Autorit.

Article 85

Creusement do galeries

La presente partie no porte pan atteinte au droit qu'a l'Etat cdtier
d'exploiter le sous-sol en creusant des galeries, quells quo soit la profondeur des
eaux A ltendroit consid6r6.

PARTIB VII

HAUTE mE

SUCTION 1. DISPOSITIONS GENERALBS

Article 86

Oamp d'application de la prdsents partie

La pr~sente partie saapplique A touten les parties do la mer qui no sont
comprise. ni dane la zone Aconomique exclusive, Is nor territorial. ou le eau
Int6rieaures d'un Btat, ni dane lea eaux archipdlagiques dun Stat archipel. Le
pr~sent article no restraint en aucune manire lea libert6s dont jouissent touas lea
Stat. dana la zone dconomique exclusive en vertu do l'article 58.
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Article 87

Libert6 do la haute me

1. La haute mer eat ouverte A tous lea Stats, quails solont c8tiora ou sans
littoral. La libert& do la haute mer n'exerce dane lea conditions privues par lea
dispositions de la Convention et lea suttee r6gles du droit international. Bile
comports notamment pour lea Etate, quils soient cdtiera ou sans littoral 8

a) la libert4 de navigations

b) l libertd de survolp

o) Is libert6 de poser des c&bles et des pipelines aous-warins, noun r serve
do la pattie VI1

d) Is libert6 de construire des Ilea artitficielles at suttee installations
autoriades par le droit international, sous rdserve do la pattie VI1

e) la libert6 do l pache, sous riaerve dea conditions dnonc6es & la
section 21

f) la libert6 de la recherche scientifique, sous rdserve des parties VI
et X111.

2. Cheque Stat exerce co libertds an tenant ddment compte do lintdrtt quo
prdsonte l'exorcice do la libertd do la haute nor pour lee suttee ftats, ainsi quo
dee droitn reconnus par Is Convention concernant lox activitds mondes dane la Sone.

Article 88

Affectation do ia haute mer & des fins pacifiques

La haute me eat affectde & des fins pacifiques.

Article 89

Illditimiti des revendications do souverainet6 our Is haute me

Aucun Stat no pout igitimenment pr6tendre 8oumttre une partie quelconque de
Is haute nor A as souverainet6.

Article 90

Droit de navigation

Tout flat, qu'il soit cdtier ou sans littoral, a le droit de faire naviguer en
haute met des navires battant son pavilion.

Article 91

Nationalit6 des navires

1. Chaque ftat fixe le conditions auxquelles il sounet i'attrLbution de a
natLonalit6 aux navices, lee conditions d'immatriculation des navires sur son
tertitoire st lee conditions requises pour qu'ils aient le droit de battre son
povillon. Las navires poss~dent la nationalit6 de lBtat dont uls sont autoriona A
battro le pavilion. I1 doit exster un lien substantial entre l'Btat et le navire.

2. Cheque Stat d6livre aux navires auxquels il a accord6 le droit de battre
son pavillon des documents A cot effet.
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Article 92

pondition Juridigue des navires

1. Lee navires naviguent sous le pavilion d'un seul Btat et sont soumis,
sauf dane lee cas exceptionnels expressment prdvus par des trait6s internationaux
ou par la Convention, A sa juridiction exclusive on haute mer. Aucun changement de
pavilion no pout intervenir au cours d'un voyage ou d'une escale, sauf en can de
transfert rdel de la propridt6 ou de changement d'limmatriculation.

2. Un navire qui navigue sous lee pavilions de plusieura Etate, dont il fait
usage A ma convenance, ne peut me prdvaloir, vis-&-via do tout Etat tiers, d'aucune
do ceo nationalit4s et peut fitre assimil6 A un navire sans nationalit6.

Article 93

Navires battant le pavillon de l'Organisation des Nations Unies,
des institutions spcialis6es des Nations Unies ou do l'Aence

internationale de l'4nergie atomigue

Les articles pr 4cdents ne pr6jugent en rnen la question des navires affectio
au service official de llOrganisation des Nations Unies, de sea institutions
apdoalisese ou do l'Agence internationale de l'4nergie atomique battant pavilion
de l'Organieation.

Article 94

Obligations de l'Etat du pavilion

1. Tout Etat exerce effectivement sa juridiction et son contr8le dane lea
domaines administratif, technique et social sur le navires battant son pavilion.

2. En particulier tout Etat s

a) tient un registre maritime ob figurent le noms et lea caract~ristiques
des navires battant son pavilion, & lexception de ceux qui, du fait de leur petite
taille, ne sont pas vis6s par la r~qlementation internationale g6nralement
acceptiel

b) exerce sa juridiction conform& ent h son droit interne sur tout navire
battant son pavilion, sinmi quo Bur 10 capitaine, lee officiers ot l'1quipage pour
lea questions d'ordne administratif, technique et social concernant le navire.

3. Tout Etat prend h l'dgard des navires battant son pavilion le mesures
nicessaires pour assurer la s6curit6 en mer, notanment en ce qui concerne s

a) la construction et l' quipement du navire et ma navigabilitil

b) la composition, les conditions de travail et la formation des 6quipaqes,
en tenant compte des instruments internationaux applicabless

c) l'emploi des signaux, le bon fonctionnement des communications et is
pr6vention des abordages.

4. Cen mesures comprennent celles qui sont ndcesaires pour s'assurer que s

a) tout navire est inspect6, avant son inscription au registre et,
ult~rieurement, k des intervalles appropi6s, par un inspecteun maritime qualifI6,
et qulil a I son bord les cartes maritimes, les publications nautiques ainsi que le
materiel et lea instruments de navigation quo nequiert la s curit6 de la navigationj
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b) tout navire eat confi6 h un capitaine et h des officiers poss6dant lea
qualifications voulues, en particulier en ce qul concerne la manoeuvre, la
navigation, lea communications et la conduits des machines, et que l'6quipage
possade lea qualifications voulues et eat suffisamment nombreux eu 6gard au type, 
la dimension, h la machinerie et & l6quipement du navirej

c) le capitaine, lea officiers et, dane la mesure du ncessaire, l'dquipaqe
connaissent parfaitement at sont tenus de respecter lea rbgles internationales
applicables concernant la sauvegarde de la vie humaine en mer, Is pr6vention des
abordages, la pr6vention, la r6duction et la mattrise de la pollution et le
maintien des services de radiocommunication.

5. Lorsquil prend lea mesures viades aux paragraphes 3 et 4, cheque Etat
eat tenu de so conformer aux rdgles, procidures at pratiques internationales
g6n6ralement accept6ea et de prendre toutes lea dispositions n6cessaires pour en
assurer le respect.

6. Tout tat qui a des motifs adrioux do penser qua la juridiction at le
contr8le appropri6s sur un navire nont pas 6t6 exerc6s peut signaler les faits &
l'Etat du pavilion. ine fois avis6, celui-ci proc4de & une enquite et prend, s'il
y a lieu, lea mesures n6cessaires pour remddier I is situation.

7. Cheque Etat ordonne l'ouverture d'une enquate, men6e par ou devant une ou
plusieurs personnes d~ment qualifi6es, sur tout accident de mer ou incident de
navigation survenu en haute mer dans lequel eat impliqu6 un navire battant son
pavillon et qui a co~td la vie ou occasionn6 de graves blessures & des
ressortissants d'un autre Etat, ou des dommages importants & des navires ou
installations dun autre Stat ou au milieu marin. L'Etat du pavillon et lVautre
tat coopkrent dans la conduits de toute enquite mende par ce dernier au aujet d'un
accident de mer ou incident de navigation de ce genre.

Article 95

Immunit4 des navires de querre an haute mer

Leas navires de guerre jouissent en haute mar de llimmunit6 complte de
juridiction vis-a-vis de tout Etat autre qua l'Btat du pavillon.

Article 96

Immunit4 des navires utilis6s exclusivement pour un service
public non commercial

Lea navires appartenant & un Etat ou exploit6s par lui et utilia6s
exclusivement pour un service public non commercial jouiasent, en haute mer, de
ltimmunit6 complte de juridiction vis-&-vis de tout Stat autre qua 1'Etat du
pavilion.

Article 97

Juridiction pdnale en mati~re d'abordage ou an ce qui
concerne tout autre incident de navigation maritime

1. En cas d'abordage ou de tout autre incident do navigation maritime en
haute mer qui engage la responsabilit6 pdnale ou disciplinaire du capitaine ou do
tout autre membre du personnel du navire, il ne pout Stre intent6 de poursuites
pdnales ou disciplinaires qua devant lea autorit6s judiciaires ou administratives
soit de l'Etat du pavillon, soit de l'Etat dont l'int6ressd a la nationalit6.

2. En matibre disciplinaire, l'Etat qui a dlivr6 un brevet de comandement
ou un certificat de capacit6 ou permis eat soul compdtent pour prononcer, en
respectant lea voles 169ales, la retrait de ces titres, m~me si le titulaire n'a
pas la nationalit6 do cat Etat.
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3. Ii no pout Gtre ordonn6 de eaisie ou d'iunobilisation du navire, nine

dans loezdcution d'actes d'instruction, par d'autres autorit6s quo cello do l'Ktat
du pavilion.

Article 98

obligation de prster assistance

1. Tout Btat exige du capitaine d'un navire battant son pavilion que, pour

autant quo cola lui eat possible sans faire courir do risques graves au navire, A

l16quipage ou aux passagers z

a) il prtte assistance & quiconque eat trouv6 en p6ril on meor

b) il se ports aussi vite quo possible au secours des personnes on d~trease
o*i1 eat inform& qu'elles ont besoin d'assistance, dons la meaure oq l'on pout
ralsonnablement s'attendre qu'lil agisse de la sortey

C) en coo d'abordage, ii prate assistance A l'autre navire, I son 4quipage
at j gs passagers, et, dens la mesure du possible, indique A l'autre navira le no.
ot 10 port d'enregistement de son propre navire et le port Ie plus procho queil
touchera.

2. Tous lea Etate c8tiers facilitent la cr6ation et le fonctionnement d'un

service permanent de recherche et de sauvetage addquat et efficace pour assurer Is
s6urit6 maritime et a6rienne et, s'il y a lieu, collaborent A cette fin avec loura
voisins dana le cadre d'arrangements r~gionaux.

Article 99

Interdiction de transport d'esclaves

Tout Stat prend des mnesures officaces pour pr6venir ot r6primer le transport
desclaves par les navires autoris6s A battre son pavillon et pour pr6venir
luourpation de son pavillon & cette fin. Tout esclave qui se rdfugie our un
navire, quel quo soit son pavillon, eat libro ipso facto.

Article 100

obligation de coo6rer A 10 r6pression de 10 piraterie

Tous lea fltat cocybrent dens toute la meoure du possible A la r~precion do

la piraterie en haute mar ou on tout autre lieu no relevant de l juridiction
d'aucun Btat.

Article 101

D4finition de la piraterie

On entend par piraterie l'un quelconque des actes suivanta s

a) tout acte illicite de violence ou de d6tention ou toute d~pr~dation
co ais paxr 1 6quipage ou des passagers dun navire ou d1un a6ronef priV6, agiant
b des fins priv-eo, et dirig6 8

i) contra un eutre navire ou a6ronef, ou contra des pars nnes oo doe Mon
leur bard, en haute merp

ii) contre un navire ou a6ronef, des personnes ou des biens, dens un liou no
relevant de la juridiction d'aucun Etato
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b) tout acte de participation volontaire h l'utiliation d'un navire ou d'un
a4ronef, loraque son auteur a connaissance de faits dont il d6coule que ce navire
ou a6ronef eat un navire ou a4ronef piratel

c) tout acte ayant pour but d'linciter I ccxaettre lea actes d6finis aux
lettree a) ou b), ou commia dans l'intention de lea faciliter.

Article 102

Piraterie du fait d'un navire de guerre, dlun navire d'Etat
ou d'un a4ronef d'Etat dont l46quipaqe s'eet imutin6

Lea actes de piraterie, tels qu'ils sont d6finis h llarticle 101, perp4tr68
par un navire de guerre, un navire d'Etat ou un a6ronef d'Etat dont l16quipage
mutin4 sleet rendu maitre sont assimil6s h des actes comis par un navire ou un
a4ronef priv6.

Article 103

Difinition d'un navire ou dlun a~ronef pirate

Sont consid4r6s come navires ou a6ronefs pirates lea navires ou a6ronefs dont
lea personnes qui lea contr8lent effectivement entendent se servir pour camettre
1lun des actes vis6s h l'article 101. I1 on eat de mgme des navires ou a6ronefa
qui ont servi I commettre de teln actes Cant qu'ils demeurent sous 1e contrale des
personnes qui slen sont rendues coupables.

Article 104

Conservation ou parte de la nationalit4 d'un navire ou
d'un a6ronef pirate

Un navire ou adronef devenu pirate peut conserver sa nationalit6. La
conservation ou la perte de Is nationalit6 eat r~gie par le droit interne de llEtat
qui l'a conf~r6e.

Article 105

Saisie d'un navire ou d'un a6ronef pirate

Tout Etat peut, en hauto mer ou en tout autro liou no relevant do la
jurldiction dlaucun Stat, saisir un navire ou un o6ronof pirato, ou un naviro ou un
acronof c ptur6 A la suite d'un acte de piraterie at aun mains de piratoo, at
&ppr6hender lea porsonnes at saisir lea biens so trouvant t bord. Lao tribunaun do
lzEtat qui a op6r6 la saisie peuvent ce prononcer sur lao painoo A infligar, ainoal
quo our 1oo cosureo A prendre en co qui concorna le navira, l'&6ronef ou lo blono,
z6oorvO 2aite dea tioro do bonno foi.

Article 106

Rzaponablit6 on coo do aziolo arbitraire

Loraquo I& cacaia d'un naviro ou &6ronof auspact do piratario a 6t6 oggoctu6o
ocnc cotif ouffisont, 1'Etat qui y a procd6 oat rooponsoblo vio-L-vis do ll2tat
dont le naviro ou lla6ronaf a la n&tionalit6 do touta porta ou do tout do-ago
cauo6 do co fait.
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Article 107

Navires at aironefs habilit6& A *ffectuer une sasiel
pour raison do piraterie

Souls les navires do guerre ou a6ronefs militaires, ou lee autres navires ou
a6ronefs qui portent des marques ext6rieures indiquant clairement qulils sont
affect6s & un service public et qui sont autoris6s & cat effat, peuvent effectuer
une saisie pour cause do piraterie.

Article 108

Trafic illicite de stup~fiants et de substances psychotropes

1. Tous lee Etats coop&rsnt A la r6pression du trafic illicite do stupdfiants
at de substances psychotropes auquel so livrent, en violation des conventions
internationales, des navires naviguant on haute mer.

2. Tout Etat qul a do s4frieuses raisons do penser qu'un navire battant son
pavillon so livrosau trafic illicite de stupdfiants ou de substances psychotropes
pout demander la coop6ration d'autres Stats pour mettra fin A ce trafic.

Article 109

Emissions non autoris6es diffus6es depuis la haute mar

1. Tous lee Etats coopbrent & la r6pression des 4issions non autorisdes
diffus6es depuis lo haute mer.

2. Aux fins de la Convention, on entend par limissions non autorise6sa lea
&missions da radio ou de t4616vLsion diffus6es A l'intention du grand public dapuis
un navire ou une installation an haute mer en violation des raglements
internationaux, & lexclusion do la transmission des appels de d6trasse.

3. Toute personne qui diffuse des 6missions non autoris6es pout tre

poursuivie devant lee tiFbunaux de t

a) l'Etst du pavillon du navire 6metteur;

b) l'Etat d'lammatriculation de linstallation!

c) 1VEtat dont la personne en question est ressortissantel

d) tout Stat o6 lea maissions peuvent Stre capt6es; ou

a) tout Etat dont lee radiocomun-tions autoris6es sont brouill6es par cas
dmissions.

4. En haute mer, un Etat ayant juridiction conforadment au paragraph* 3 pout,
on conformit6 avec l'article 110, arr6ter touts personne ou imobiliser tout navir
quL diffuse des 6missLons non autoris6es et saLsir le mat6riel d'4mission.

Article 110

Droit do visits

1. Sauf dans lee cas oa l'intervention proc~de do pouvoirs conf6r6s par
trait6, un navire de guerre qui croise on haute mor un navire 6tranger, autre qu'un
navir. jouissant de l'immunitd pr6vue aux articles 95 et 96, ne pout l'arraisonnar
qua a'il a do s6rieuses raisons de soupgonner qus ce navire :
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a) so livre & la piraterie,

b) a. livro au transport d'les8avssg

C) sert A des daisslons non autorises, llEtat du pavillon du navire do
guerre ayant juridiction an vertu do l'article 1091

d) not zane nationalit6i ou

0) a n rdalit6 In misme nationalit6 qua In navir do guerre, bion qu'il
batte pavilion 6tranger ou refuse d'arborer son pavilion.

2. Dana los cao vis6s au paragraphs 1, le novire de guerre pout proc6der A
la v6rification des titres autorisant 1. port du pavilion. A cotte fin, ii poet
ddpkcber une embarcation, sous 1. commandement d'un officier, aupr&s du navire
suspect. Si, aprits v6rification des documents, lea soupgons subsistent, 11 pout
poursuivre l'examen A bord du navire, en agissant avoc tous lea 6gards possibles.

3. Si lea soupgons so r6v&lent d6nuds do fondement, Ie navire arraisonn6 got
Indemnis6 do 'oute porte ou de tout dommage Aventuel, A condition qu'il n'ait
comis aucun acte Is rendant suspect.

4. Los prdsentes dispositions slnppliquent mutatis mutandis ax a6ronefs
militaros.

5. LAs prdsentes dispositions s'appliquent 6galefent A tous autree navires
ou a6ronefs d ment autorisds at portant des marques ext6rioures indiquant
ilairement qulils sont affect~s A un service public.

Article 111

Droit do poursuite

1. La poursuite d'un navire 6tranger pout itra engag6e si lea autoritds
comp6tentes do l'Btat c8tier ont do a6rieuses raisons do panser quo ce navire a
contrevenu aux lois et r6glements de cat Btat. Cott* poursuite dolt comencer
lorsque 1* navire 4tranger ou une do sos embarcations se trouve dene lea eaux
int6rioures, dane lea eaux archipdlegiques, dana in met territoriale ou dans la
zone contigu& do il'tat poursuivant, at no pout Stre continude au-delk des limites
do lamr territorials ou do Ia zone contigul qu'A I& condition do ne pan avoir 6t6
interrompue. I1 nest pan ncessaire quo le navire qui ordonne do stopper au navire
itranger naviguant dane la met territorial* ou dana is zone contigul sly trouve
6galemont au moment do la r6ception do l'ordre par le navire vis4. si 1s navir
dtranger so trouve dane is zone contigui, ddfinie & larticle 33, la poursuite no
pout Gtre engag6e quo sil a vio16 des droits qu 1'Linstitution do ctte zone a
.pur objet do protdger.

2. Le droit de poursuite s'applique mutatis mutandis aux infractions aux
'.01 et rcglements do IBtat ctier applicable*, conformiment & la Convention, A la
.oe doonoaique exclusive ou au plateau continental, y cociprie lea zones do
douriti entourant lea installations situ6ea sur ie plateau continental, si coo

infractions nt 6t comtssiss dana low zones mentionn6ea.

3. Le droit de poursuite cease dbs quo 10 navire poursuivi entre dane is mar
-.erritoriale de lEtat dont il relhve ou d'un autre Brtat.

4. La poursuit nest considdr6e comme commenode quo si le naviro poursuivant
slest aseurd, par toss lee moyens utilisablos dont 11 dispose, quo 1n novire
poursuivi ou l'une do ses embarcations ou dlautres embarcations fonctionnant en
6quipe et utilisant In navire poursuivi camme navire gigogne so trouvent A
V'Lntrieur des lunites de la mer territoriale ou, le can dch6ant, dane la zone
oustiguf, dane la zone doonomique exclusive ou au-desaus du plateau continental.
La poursuite no pout commencer qu'aprAs l'm6ission d'un signal do stopper, visual
ou soore, donn6 & une distance permettant au navire vis6 do le porcevoir.
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5. Le droit de poursuite ne pout Stre exorc6 quo par des navires do guorre
ou des a6ronefs militaires ou d'autres navires ou a6ronefs qui portent des marques
ext6riures indiquant claireaent qu'ils sont affectds A un service public at qui
soot autorisa & cot effet.

6. Dens le can oO le navire eat poursuivi par un a6ronef s

a) lea paragraphes 1 & 4 s'appliquent autatis nutandisl

b) l'a6ronef qui donne 1'ordre de stopper dolt lui-nme poursuivre 1. navire
jusqu'& ce qu'un navire ou un autre a6ronef de 1'3tat c6tier, alert4 par lo premier
a6ronef, arrive out lea lieux pour continuer la poursuite, I moins qu'Ll no pulses
lui-mdme arrhter I. navire. Pour justifier l'arrAt d'un navire on dehors de la nor
territoriale. i no sutfit pas que celui-ci ait 6t6 simpleent repor6 come ayant
commis une infraction ou come 6rant suspect d'infractionj il faut enore qu'ill ait
6t6 A la faie requis de stopper et poursuivi par lla6ronef qui l'a rep6r6 ou per
d'autrce aironefs ou navires sans quo la poursuite ait 6t6 interrompue.

7. La mainlev6e do l'iiobiliaation d'un navire arrat6 en un lieu relevant
de la juridiction d'un Etat et escort6 vea un port de cat Btat en vue dune
enqute par lea autoritha copidtontes ne peut Stre exigie pour l soul motif quo 1o
navire a travers6 sous escorts, parce quo lea circonatances 1'imposalent, une
pertie do la zone 6con mique exclusive ou do la haute nor.

8. tn navire qui a 6t6 atopp6 ou arrat6 on dehorn de Ia met territoriale
dane des circonstances no justifiant pae l'exercice du droit de poursuite not
indeunis6 do touts perts ou do tout domage dventuels.

Article 112

Droit de pacer dos c8ibles ou des pipelines sous-marina

1. Tout Btat a le droit do poser des c bles ou des pipelines soca-marins out
1* fond de la haute nor. au-del du plateau continental.

2. L'article 79, paragraphe 5, slapplique A con ctbles et pipelines.

Article 113

Rupture ou dit6rioration d'un cable ou d'un pipeline sous-marin

Tout Stat adopts los lois et riglenenta ndoesaires pour quo constituent des
infractions passibles do sanctions, la rupture ou la d6thrioration d6libhrhe ou duo
h une n~gligence coupable par un navire battant son pavillon ou une personne
relevant do asa juridiction deun cble A haute tension ou dtun pipeline saos-marin
en haute nor, ainsi qua d'un cAble t6l6graphique ou t6l6phonique sous-marin dane 1
ssure ob il risque do s'enauivre des perturbations ou I'lintercuption des
com unications thdlgrapliques ou tdl61poniques. Catte disposition vise hgalement
tout camportenant suasceptible do provoquer la rupture ou Ia d6tdrioration do tel
cAbles ou pipelines, ou y tendant dhlibhrdnent. Toutefois, e11a no slapplique pa
loraque la rupture ou la d6t6rioration de tele cAbles et pipelines eat l fait do
personnes qui, apr&s avoir pris toutes lea prhcautions n4cessaites pour lh6viter,
n'ont agi quo dane 1e but 16gitine do sauver lout vie ou leur navire.
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Article 114

Rupture ou d6t6rioration d'un cible ou d'un pipeline sous-marin
par le propridtaire d'un autre cible ou pipeline

Tout Srat adopts lea lois et r6glemnts ndcessairea pour qu'en cam de rupture
ou de d6tdrioration en haute mer d'un cAble ou dun pipeline sous-mann caus6e par
la pose d'un autre chble ou pipeline appartenant & un. personne relevant de sa
juridiction, cette personne supporte lee frtis do r6paration des doamage8 qu'elle a

causes.

Article 115

Indemnisation des perte$ encourues pour avoir 6vit6 de
ddt6riorer un cable ou un pipeline ous--manin

Tout Stat adopte lea lois et rAglements n6ceseaires pour qua le propridtaire
dun navire qui apporte la preuve qulil a sacrifi6 une ancre, un filet ou un autre

engin de p cho pour 6viter doendomager un cAble ou un pipeline sou-marin soit
indexnim6 par le propri6taire du cible ou du pipeline & condition quo le
propridtaire du navire &it prim toutes menures de precaution raisonnables.

SECTION 2. CONSERVATION ET GESTION DES RBSSO.CSS BIOLOGIQUES
DR LA HAUTE HER

Article 116

Droit de piche on haute mer

Tous lee Etats ont droit A ce qua lours ressortissants pichent en haute mor,
sous rierve t

a) de leurs obligations conventionnelles

b) des droits et obligations ainmi qua des intirfts des Btats c8tiers tels

qulls sont prdvus, entre autres, A l'article 63, paragraphs 2, et aux articles 64
& 671 et

c) de la prdeents section.

Article 117

Obligation pour lea stats de prendre A l'6gard do leurs ressortiasanta
des assures do conservation des ressourcem bioloqiques de la haute nor

Tous lea Etats ont l'obligation do prendre lea mesures, applicable & lours
ressortissants, qui peuvent Atre n6cessaires pour assurer la conservation des
ressources biologiques de la haute nor, ou do coopirer avec d'autres Stats A la
prise do telles mesures.

Article 118

Cooperation des Stats & la conservation et & la gestion
des ressources biologicues

Le Stats coop&rent A la conservation et & la gestion des resmources
biologiques en haute mer. Lea Stats dont lea ressortissants exploitent des

renssources biologiques diff6rentes situ6es dana une mame zone ou des ressources
biologiquem identiques n6gocient en vue de prendre lea mesures ntcessairem & Ia
conservation des ressources concernes. A cette fin, ils coop4rent, si besoin est,

pour cr6ee des organisations de pfche sous-rgionales ou rgionales.
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Article 119

Conservation des ressources biologqiues de la haute mer

1. Lorsqu'ils fixent le volume admissible des captures ot prennent d'autres

aesures en vue de la conservation des ressources biologiques en haute mor, lee

Etats :

a) s'attachent, en se fondant sur lee donn6es scientifiques lea plus fiables

dont uls disposent, & maintenir ou rdtablir lea stocks des eap~ces exploit6es & des

niveaux qui assurent le rendement constant maximum, eu 6gard aux facteurs

6cologiques et 4conomiques pertinenta, y compris lea besoins particuliers des Stats

en d~veloppement, et compte tenu des m4thodes en matire de pAche, de

linterdpendance des stocks et de toutes normes minimales internationales

g~n6ralement recommand6es au plan sous-rdgional, r[gional ou mondiall

b) prennent en consid4ration lea effets de ces mesures our lea espace

associees aux esp&ces exploit6os ou d6pendant de celles-ci, &fin de maintenir ou de

rdtablir les stocks do ces esp&ces associ4es ou d6pendantes & un niveau tel quo

lour reproduction ne risque pas d'etre s6rieusement compromise.

2. Lea informations scientifiques disponibles, les statistiques relatives

aux captures et A leffort de pAche et lea autres donn~es concernant la

conservation des stocks de poisson sont diffus6es et 4changdes r~gulibrement par

llintern~diaire des organisations internationales compktentes, sous-r~gionales,

rtgionales ou mondiales, lorsqu'il y a lieu, et avec la participation de tous lea

Etate concern6s.

3. Les Etats concern6s veillent A ce quo lea mesures de conservation ot leur
application n'entralnent aucune discrimination de droit ou de fait & l'encontre

d'aucun pfcheur, quel quo soLt l'Btat dont il eat ressortissant.

Article 120

Mammif~res matins

L'article 65 s'applique aussi & la conservation et & la gestion do mammifitres
marins an haute met.

PARTIB VIII

REGIM DES ILES

Article 121

R jqine des flea

1. One 110 eat une 4tendue naturelle do terre entour6e d'eau qui reste

d6couverto I laar6s haute.

2. Sous r4serve du paragraphs 3, la mer territorials, la zone contigul, la

zone dcononique exclusive et 1. plateau continental d'une tle sont ddlimit6a
oonfordmwent aux dispositions do la Convention applicables aux autres territoires
tot restres.

3. Los rochers qul no so pr8tent pas A l'nabitation humaine ou A une vie

dconmilque propre n'ont pas do zone dcononique exclusive nL de plateau continental.
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PARTI IX

NBRBFEVJBES OU 8MI-FERMSE

Article 122

Ddfinition

Aux fins de Ia Oonvention, on entend par Omer ferwAe ou ae mi-ferm6e un golfe
un baasin ou une mt entour4 par plusiours Stats at reli46 & un autre nor ou A
l'odan par un passage 6troit, ou conatitu6, enti&rement ou prinoiplemaent, par Uao
mors territorile at lea zones dconomiquea oxclusives do plusioure etats.

Article 123

Coo9ration entre Rtata riverains do mets fermads ou sei-forsdes

Les rtats tiverains d'une nr frmse ou emi-fermd6 devraient coop6rer entre
ew dane l°8ercice des droits at lexdcution dos obligations qui sont loo lour@ on
vortu do la Convention. A cette fin, ils s'efforcent, dircteent ou par
l'intermddiaire d'une organsiation rdgional8 appropride, do a

a) coordonner la gestion, Ia conservation, l'exploration ot l'ezploitation
des resaourceas biclogiques do L enr

b) oordonner l18xercico do lour* droits at l'ex6cution do louts obligations
conoernant la protection et La prdsarvation du milieu marin

a) coordonner lours politiques de recherche scientifique at entraprendre,
s'll y a liou, des programmes coamuns do recherche scientifique dana la son.
ccnsid6rdej

d) inviter, le cas dchdant, d'autreas Etats ou organisations internationale.
concernia A coop6rer avoc sux A l'application du prsent article.

PARTIE X

DROIT DACCES DES TATS SANS LITTORAL A LA MER ET
DEPUIS LA MER ET LIBERTE DR TRANSIT

Article 124

Emploi des termes

1. Aux fins de la COnvention, on entend par t

a) "Etat sans littoral" tout Etat qui ne pasde pas de c8te maritimel

b) "Etat de transit" tout Etat avec ou sans cdte maritime, situ& entre un
Etat sans littoral et la mar, A travers le territoire duquel passe le trafic en
transit;

C) "trafic en transit" le transit de personnes, de bagages, de biens at de
moyens de transport A travers Le territoire d'un ou de plusieurs Etats de transit,
lorsque le trajet dans ce territoire, qulil y sit ou non transbordement,
entreposage, rupture de charge ou changement de mode de transport, ne reprisnte
qu'une fraction d'un voyage complet qui commence ou se termine sur le territoir. do
l'Etat sans littorall
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d) "moyens de transport' :

i) le mat~riel ferroviaire roulant, lea navires servant A la navigation
maritime, lacustre ou fluviale et lea vdhicules routiersp

ii) lorsque lea conditions locales llexigent, lea porteurs et lea bite.
de charge.

2. Las Etats sans littoral et lea Etats de transit peuvent convenir
d'inclure dans lea moyens de transport lea pipelines et lea gazoducs et des noyens
de transport autres que ceux mentionn6s au paragraphe 1.

Article 125

Droit d'accs & la met et depuis la met et libert6 de transit

1. Les Etats sans littoral ont Is droit d'accis & la met at depis la met
pour l'exercice des droits prdvus dana la Convention, y compris caux relatifa la
libert6 de la haute met et au patrimoine commun de l'humanit. A cette fin, Ila
jouissent de 1& libert6 do transit A travers le territoire des Etats de transit par
tous moyens de transport.

2. Les conditions at modalit~s de l'exercice de la lLbert4 de transit sont
convenles entre leas Etats sans littoral et lea Etats de transit concern6s par voie
d'accords bilat6raux, sous-rdgionaux ou r6gionaux.

3. Dana lexercice de leur pleine souverainet6 sur leur territoire, les Etats
do transit ont le droit de prendre toutes mesures n4cessaires pour s'assurer que
lea droLta at facilit6s stipul6s dana Is pr6sente partie au profit des Etats sans
littoral no portent en aucune fagon atteinte & leur8 int6rfts 16gitimes.

Article 126

clusion de l'application de Is clause de la nation
la plus favoris6e

Las dispositions de la Onvention ainsi que lea accords particuliers relatifs
A l'exercice du droit d'acc~s A 10 met et depuis la mer qui prdvoient des droits et
des facilit6s on faveur des Etats sans littoral en raison do leur situation
gdographique particulibre sont exclus do l'application de Ia clause de la nation la
plum favoris6e.

Article 127

Droits de douane. taxes at autres redevances

1. Le trafic en transit nest soumis A aucun droit de douane, taxe ou autre
redevance, & lexception des droits pergus pour la prestation de services
partLculiers en rapport avec ce trafic.

2. Les moyens do transport en transit at lea autres facilit6s de transit
pr vus pour l'ltat sans littoral et utilis6s par lui ne sont pas sounis A des taxes
ou redevances plus 46leves quo celles qui sont pergues pour llutilisation de moyens
do transport de l'Etat de transit.

Article 128

Zones franches at autres facilitfs douaniLres

Pour faciliter 1e trafic en transit, des zones franches ou d'autres facilitds
douani±r*s peuvent Stre pr6vues aux ports dlentrde at de sortie des Etats de

transit, par voie d'accord entre ces Etats et lea Etats sans littoral.
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Article 129

Coop~ration dans la construction et l'amlioration
des moyens de transport

Lorequ'il n'existe pas dana 1'Etat de transit de moyens de transport
porfettant ltexercice effectif de la libert6 de transit, ou lorsque lee moyens
existent., y compris lea installations et les dquipements portuaires, sont
inad6quato & quolque 6gard qua ce soit, l'Etat de transit et V'Etat sans littoral
ooncern6 peuvent coop6rer pour en construire ou andliorer ceux qui existent.

Article 130

Imaures destinde & 6viter lea retards ou lea difficult6a de
caracthre techniue dana Ieacheminesent du trafic en transit,

00 & En dliminer lea causes

1. L'Rtat do transit prend toutes le mesures approprihes pour 6viter lea
retards ou lee difficult6a do caractbre technique dana l'acheminement du trafic en
transit.

2. LeA autorit6e comptentes do l'Etat do transit et cellos de lRtat sans
littoral aoporent, en can do retard ou do difficultde, afin d'en dliuiner
rapidement lea causes.

Article 131

uqali t6 de traitement dana lea ports de mor

Les navires battant pavilion d'un Etat sane littoral jouisent dana lea ports
do mar d'un traitement 4gal I celui qui eat accord6 aux autres navires 6trangera.

Article 132

Octroi de facilits de transit plus dtondues

La Oonvention n'implique on aucune fagon le retrait de facilit4s do transit
plus 6tendues quo cellas qu'elle prtvoit, qui auraient 6t6 convenues entre des
nte Parties ou accord~es par un Etat Partie. De mme, la Convention n'interdit
aucunement aux Etats Parties d'accorder sinai & l~avenir des facilit6s plus
4tendues.

PARMI XI

LA ZONE

SCTION 1. DISPOSITIONS GENERALES

Article 133

Emploi des termes

Aux fins de la pr6sente partie t

a) on entend par "ressources" toutes lea ressources min6rales solides,
liquides ou gazeuses in situ qui, dana la Zone, se trouvent our lea fonda marine ou
dana lour sous-sol, y compris lee nodules polym6talliquest

b) lee ressources, une fois extraites de la Zone, sont d~noms6es Qain6raux".
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Article 134

Champ d'application de la pr6sente partie

1. La pr[sente partie s'applique h la Zone.

2. Les activit68 men6es dan la Zone sont r6gies par ia pr6sente partie.

3. Le d6p8t des cartes ou Hates des coordonnAes g6ographiques indiquant
l'emplacement des limites vls6es I Varticle premier, paragraphe 1,
ous-paragraphe 1), ainsi que la publicit4 h donner k ces cartes ou listen, sont

rdgin par la partie V1.

4. Aucune disposition du pr6sent article ne porte atteinte I Is d6finition
de ha liite ext6rieure du plateau continental conformfiment i la partie VI ou ) Is
validitS des accords relatifs h Ia d6limitation entre Etats dont lea c8tes sont
adjacentes ou se font face.

Article 135

Rg6ims Juridique des eaux et do l'espace a~rien suriacents

Ni la pr6sente partie, ni lee droits accord6s ou exerca en vertu de celle-ci
nsaffectent le r~gime juridique des eaux surjacentes ) ls Zone ou celul do l'espace
a~rien situ& au-dessus do ces eaux.

SECTION 2, PRINCIPES REGISSART LA ZONE

Article 136

Patrimolne comuun de l'humanit6

La Zone et sen ressources sont le patrimoine commun de l'humanit6.

Article 137

Rdgime juridigue de la Zone at de sea ressources

1. Aucun Etat ne peut revendiquer ou exercer de souverainetA ou de droits
souverains sur une partie quelconque de la Zone ou de ses ressources; aucun Etat ni
aucune personne physique ou morale ne pout slapproprier une partie quelconque de la
Zone ou de sea ressources. Aucune revendication, aucun exercice de souverainet6 ou
de droits souverains ni aucun acte d'appropriation nest reconnu.

2. L'numanit6 tout enti re, pour le compte de laquelle agit l'Autorit6, eat
investie de tous lee droits sur lea ressources de la one. Ces ressources sont
inali4nables. Los min6raux extraits de la Zone ne peuvent, quant A eux, Stre
ali6nds quo conform6ment A Is prdsente partie et aux rgles, rglements et
procdures de l'Autorit6.

3. Un Etat ou une personne physique ou morale ne revendique, n'acquiert ou
naexerce de droits sur lee min6raux extraits de la Zone que conformament A la
pr6sente partie. Les droits autrement revendiqu6s, acquis ou exercLs ne sont pas
reconnus.
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Article 138

Conduite g n6rale des Stats concernant la Zone

Dana leut conduite gdn6rale concernant la Zone, lea Etate se conforment A Is
presente partie, aux principes 6nonc6s dane la Charte des Nations Unies et aux
autres r6gles du droit international, avec le souci de maintenit la paix et la
s6curit6 et de promouvoir la cooperation internationale et la comprthension
mutuelle.

Article 139

Obligation de veiller au respect de la Convention et
reseonsabilit6 en cas de dommages

1. I1 incombe aux State Parties do veiller A ce quo lea activit6s men4ea
done la Zone, quo ce eoit par eux-mgmes, par leurs entreprises d'Etat ou par des
personnes physiques ou Morales pose~dant lout nationalit6 ou effectivement
contr8l6es par eux ou leurs ressortissant, le soient conform~ment & ia prdsente
partie. La mame obligation incombe aux organisations internationales pour lea
activit6s men6es dane la Zone par ellen.

2. Sans prdjudice des riglee du droit international et de l'article 22 de

llannexe II, un Etat Partie ou une organisation internationals eat responsable des
doemnages r6sultant d'un manquement de es part aux obligations qui lui incombent en
vertu de la prisente partiel des State Parties ou organisations internationales
agiesant de concert assument conjointement et solidairement cette responsabilit46.

Toutefois, l'Etat Pariie n'est pas reeponsable des domwages rdeultant d'un tel
manquement de la part d'une personne patronn6e par lui en vettu de larticle 153,
paragraphe 2, lettre b), e'il a prie toutes les aesures ndcessaires et appropri6es
pour assurer le respect effectif do La prdeonte pattie et des annexes qul sly
rapportent, come le pr6voient llarticle 153, paragraphe 4, et l'article 4,
paragraphe 4, de l'annexe IlX.

3. Lee Stats Patties qui sont membres d'organisations internationales
prennent lee mesures approprides pour assurer l'application du prdsent article an
ce qui concerne ces organisations.

Article 140

Int6r~t do lohumanit6

1. Les activit6e men~es dane la Zone Is sont, ainsi qull eat prdvu
expresemaent dane la prisente partie, dane llintrit de L'humanit6 tout enti~re,
inddpendamment do la situation gdographique des Etats, qulil s'agiese d'Stats
c8tiers ou sans littoral, et compte tenu patticullrement des intertes et beoins
des State en d~veloppement et des peuples qui nont pas acc~d4 & la pleine
indApendance ou A un autre rdgime dlautonomie reconnu par lee Nations Unies
conformment & Ia rdsolution 1514 (XV)' et aux autres rdsolutions pertinentee de
1'Assembl~e 96n~rale.

2. L'Autotit6 assure le partage 6quitable, sur une base non discriminatoire,

des avantages financiers et autres avantagee 6conomiquee tit6s des activit6s mendse
dane la Zone par un m6caniame appropri6 conform ent & l'article 160, paragraphe 2,
lettre f), i).

I Nations Unies, Documents officies de l'Assemblde gdnd rae, quinzime session, Suppldment n* 16 (A/4684),
p. 70.
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Article 141

Utilisation do la Zone A des fine exclusivement pacifiques

La Zone est ouverte A l'utilisation A des fins exclusivement pacifiques par
tous lea Etats, qulil s'agisse d'Etats c8tiers ou sans littoral, sans
discrimination et sans prdjudice des autres dispositions de la prdsente partie.

Article 142

Droits et int6rits idgitimes des Etats c6tiers

1. Dana I. cas de gisements de ressources de la Zone qui s'dtendent au-delA
des limites de celle-ci, lea activit~s men6es dana Is Zone le sont compte dOment
tenu des droits et intlr~ts ldgitimes de l'Etat c~tier sous la juridiction duquel
s'Itendent ces gisements.

2. Un systlme de consultations avec l-Etat concern6, et notamnent de
notification prdalable, est 4tabli afin d'lviter toute atteinte A ces droits et
intlrlts. Dana les cas o4 des activit6s men~es dans is Zone peuvent entratner
l'exploitation do ressources so trouvant en deg& des limites de la juridiction
nationals d'un Etat c8tier, Ie consentement prialable de cat Stat eat nlcessaire.

3. Ni la prdsente partie ni les droits accordda ou exercls en vertu de
celle-ci ne portent atteinte au droit qu'ont lea Etats c8tiers de prendre lee
mesures compatibles avec les dispositions pertinentes de la partie XII qui peuvent
8tre nlcessaires pour privenir, att6nuer ou 61imner un danger grave et imminent
pour leur littoral ou pour des int6rits connexes, imputable A une pollution ou A
une menace de pollution risultant de toutes activit6s men6es dans la Zone ou A tous
autres accidents causls par de telles actLvit6s.

Article 143

Recherche scientifique marine

1. La recherche scientifique marine dans la Zone eat conduite A des fins
exclusivement pacifiques et dans l'int6rft do l'humanitS tout entire, conforumlent
A la partie XIII.

2. L'Autoritl pout effectuer des recherches scientifiques marines ur la
Zone et sea ressources et pout passer des contrats A cette fin. Ella favorise et
encourage la recherche acientifique marine dane la Zone, et elle coordonne et
diffuse les rdsultats de ces recherches et analyses, lorsqulils sont disponibles.

3. Les Etats Parties peuvent effectuer des recherches scientifiques marines
dans la Zone. Ils favorisent Is cooplration internationale en matiure do
recherches scientifiques marines dans Is Zone :

a) en participant A des programmes internationaux et en encourageant Is
coop6ration en mati4re de recherches scientifiques marines effectules par le
personnel de diff6rents pays et celui de la'utorit6l

b) en veillant A ce qua des programmes soient dlabords par llinteraddiaire
de l'Autorit6 ou d'autres organisations internationales, i. cas ichdant, au
bln6fice des Etats en dlveloppement et des Etats technologiquement moins avanc6s en
vue de :

i) renforcer leur potentiel de recherche;

ii) former leur personnel et celui de l'Autorit6 aux techniques et aux
applications de la recherche;

iii) favoriser 1'emploi de leur personnel qualifmL pour lea recherches men~es
dens la Zone;
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c) en diffusant effectivement lee rdsultats des recherches at analyses,

lorsqulils sont disponibles, par l'interm~diaire de l'Autorit ou par d'autres

mfcaniames internationaux, s'il y a lieu.

Article 144

Tranefert des techniques

1. Conformdment A Is Convention, l'Autorit6 prend des mesures s

a) pour acqu6rir lee techniques at lea connaissances scientifiques relatives

aux activit6s men6es dons la Zone; et

b) pour favoriser et encourager le transfert aux Etate en d6veloppement de

ce techniques ot connaissances scientifiques, de fagon que tous lea Etats Parties
puissent en bn6f icier.

2. A cette fin, l'Autorit6 et lea Htats Parties coopbrent pour promouvoir i.

transfert des techniques et des connaissances scientifiques relatives aux activit6

men6es dans la Zone, de fagon quo l'Zntreprise at tous lea Etats Parties puissant

en b6ndficier. En particulier, ls prennent ou encouragent 11initiative

a) do programmes pour le transfert & l'Entreprise at aux Etats en

d6veloppement do techniques relatives aux: activit6s menes dans la Zone, pri-oyant
notaemnt, pour l'Entreprise et lea Etats en d4veloppement, des facilit~s dlacc&s

aux techniques portinentes soelon des modalit6s at & des conditions justes et
ra isonnables l

b) do aesures visant A assurer le progrba des techniques de l'Entreprise et

des techniques autochtones des Btats en d6veloppozent, et particuli4rement A

permettre au personnel de l'Entreprise et de ces Stats do recevoir une formation

au sciences at techniques marines, ainsi que de participer pleinement aux

activit6a men6s dane la zone.

Article 145

Protection du milieu marin

En ce qui concerns lea activit6a mendes dane la one, lea mesures n6cessaires

doivent atre prises conformument A Is Convention pour protdger efficacement Ie

milieu marnn des offets nocife qua pourraient avoir ce activit6s. L'Autorit6
adopte A cotte fin des r6gles, r~glements et procddures appropri6s visant notamment
as

a) prdvenir, rtduire ot maltriser la pollution du milieu matin, y comprLs le

littoral, et faire face aux autres risques qui le menacent, ainsi qu'& touts
perturbation de l'6quilibre 6cologique du milieu marLn, en accordant une attention

particuliire A la ndcessit6 de prot6ger celui-ci des effete nocifs dlactivit6s
telles que forages, dragages, excavations, 61iminatLon de d6chets, construction at

exploitation ou entretien dlnstallations, do pipelines at d'autres engine utilisds

pour ces activitdsp

b) protdger et conserver lea ressources naturelleas de la Zone et prdvenir

lea dommages & la flore et & la faune marines.

Vol. 1834. 1-31363

1994



United Nations - Treaty Series - Nations Unies - Recueil des Traites

Article 146

Protection de la vie humaine

n ce qui concerne lea activit6a mendes dana la Zone, lea mesures ndcessairea
doivent 8tre prises en vue d'asnurer une protection efficace de la vie humaine.

L°Autorit6 adopte & cette fin des r~glen, r6glementa et proc6dures appropria pour
coapl6ter le droit international existant tel qulil eat contenu dana lea trait6a en

Ia matibre.

Article 147

Compatibilit6 des activit6s menhes dana la Zone et des autres activit6s
slexergant dans 1s milieu marin

i. las activit6s men~es dans la Zone le aont en tenant raisonnablement
copte des autres activiths s'exergant dans le milieu matin.

2. Lea conditions ci-aprs sappliquent aux installations utilis6es pour dee

activitis men6es dans la Zone :

a) ces installations ne doivent Atre mont6ea, mises en place et enlev6ee quo
conformdment & is prdsente partie et dana lea conditions fixden par lea ragles,
r6glements et proc6dures de l'Autorit. Leur montage, leur mine en place et lour
enlvement doivent Stre d(ment notifids et l'entretien de moyena permanents pour
signaler leur pr6sence doit itre assurd;

b) ces installations ne doivent pas 8tre mises on place 1A oa ellen riaquont
d'entraver l'utiliaation de voies de circulation reconnues essentielles pour la
navigation internationale, ni dana des zones ob so pratique une p&ane intensivel

a) ces installations doivent Stre entour6es do zones do ascuritd

convenablement balis6en de fagon & assurer la 8icurit6 des installations
olles-ames et celle de la navigation. La configuration et l'emplacement de con
zones do s6curit6 sont d6termin6a de tells sorts qu'elles no forment pas un cordon

empichant I'acc~s licite des navires A certaines zones marines ou la navigation

dana des voies servant A la navigation internationale

d) ces installations sont utilisdes & des fins exclusivement pacifiqueal

e) ces installations nont pas Ie statut dIllea. Elle. n'ont pas de mer

teritoriale qui leur soit propre et leur pr4sence n'a pa d'incidence sur la
d6liitation de la mer territoriale, de la zone dconcaique exclusive ou du plateau
continental.

3. Loes autreas activits s'exergant dana Ie milieu matin sont men6ea en
tenant raisonnablement compte des activit6a men6es dane la Zone.

Article 148

Participation des Etata en d6veloppement aux activit6s men6es dana la Zone

La participation effective des Etats en d6veloppement aux activit~s men6e8

dana la Zone eat encouragfe, comme le prdvoit expressment la pr6sente partie,

compte ddment tenu des int6r~ta at besoins particuliers de ces Etats, at notamment
du beoin particulier qu'ont ceux dlentre eux qui sont sans littoral ou

g6ographiquement ddsavantagds de surmonter lee obstacles qui rdsultent de lour

situation d6favorable, notamment de lour 6loignement de la Zone at de laura

difficultdn d'accbs & la Zone ot depuis celle-ci.
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Article 149

Objets archdologiques et historigues

Tous lea objets de caractbre archdologique ou historique trouvds dana la Zone

sont conservds ou c6d6a dana l'lint6rit de l'humanit6 tout entire, compte tenu en

particulier des droite pr6f6rentiels de 1'Etat ou du pays d'origine, ou de l'Etat

d'origine culturelle, ou encore do l'Etat d'origine historique ou arch~ologique.

SECTION 3. MISE EN VALEUR DES RESSOURCES DE LA ZONE

Article 150

Politique gdn6rale relative aux activit6s menses dana la Zone

Lea activit6a mendes dans la Zone le sont, ainsi quo le pr~voit expressdment

la prdsente partie, de manikre A favoriaer le d~veloppement harmonieux de

116conomie mondiale at l'expansion 6quilibr6e du commerce international, A

promouvoir la coopgration internationale aux fins du d6veloppement gdniral de tous

lea pays, at sp~cialement lea Etata en d6veloppement, ot en vue

a) de mettre en valeur lea ressources de la Zonep

b) de g6rer de fa-on mrthodique, sare at rationnelle lee ressources de la

Zone, notaimment en veillant A ce quo lea activit s men6es dana la Zone le soient

officacement, en 6vitant tout gaspillage conform~ment A de saina principas de
conservation;

C) d'accroltre lea posaibilit6s de participation A ces activit6s, on

particulier d'une maniire compatible avec lea articles 144 et 148;

d) d'assurer la participation de l'Autorit6 aux revenue at le transfert des

techniques & l'Entrepriee at aux Etats on d~veloppement conform~ment A is

Conventions

e) d'augmenter, en fonction des besoins, lea quantit6s disponibles des

min6reux provenant de la Zone conjointement avec lea min~raux provenant d'autres

sources, pour assurer l'approvisionnement des consommateurs de ces min6raux;

f) de favoriser pour lea miniraux provenant do la Zone comme pour lea

min6raux provenant d'autres sources, la formation do prix juatea et stables,

r6mun6rateurs pour lea producteurs et justes pour lea consommateurn, at d'assurer I

long terme l16quilibre de l'offre et de 1a demandel

g) do donner A tous les Etats Parties, inddpendamment de leur syetAue social

at 6conomique ou de lour situation g ographique, de plus grandes poasibilit6s do

participation A I0 miss en valeur des reseources de Is Zone, at dlempcher la

monopolisation des activit6s menses dans la Zone

h) do prot~ger lea Etats en d6veloppement des effete d6favorablea quo

pourrait avoir sur leur 6conomie ou aur leurs recettes d'exportation is baisse du

cours dun min6ral figurant parmi ceux extraits de Is Zone ou la r6duction du

volume de leurs exportations de ce min6ral, pour autant quo cette baisse ou

r4duction soit due A des activit~s mendes dane Is Zone, conforadment A

l'article 1511

i) de mettre en valeur le patrimoine comaun dana l'int6r~t de l'hunanit6

tout entibre;

J) de faire en sorte quo lea conditions deacc&s aux marchds pour

l'importation de min4raux provenant de la Zone et pour l'importation de produite do

base tirds de ces mindraux ne aoient pas plus favorables quo lea conditions lea

plus favorables appliqudes aux importations de ceux provenant d'autree sources.
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Article 151

Politique en matibre de production

1. a) Sans prdjudice des objectifs dnoncds & l'article 150 et en rue
d'appliquer la lettre h), de cot article, l'Autorit4, agissant par l'intersMiaire
d1instances existantes ou, si besoin eat, dans le cadre de nouveaux arrangemnts ou
accords avec la participation de toutes les parties int6ress6es, producteurs et
consommateurs compris, prqnd lea mesures n6cessaires pour favoriser la croissance,
le fonctionnement efficace et la stabilit4 des marchds pour les produits de base
tir6s des min~raux provenant de la Zone, A des prix rdmun~rateurs pour lea
producteurs et justes pour lea consomuateurs. Tous les Stats Parties coophrent &
cette fin.

b) L*Autorit6 a le droit de prendre part A toute conferencq de produit dont
lea travaux portent sur ces produits de base et & laquelle participant toutes lee
parties int6ress~es, y compris les producteurs et lee consommateurs. alle a le
droit de devenir partie A tout arrangement ou accord conclu A l'issue do telles
conferences. Elle participe, pour ce qui a trait A la production dane la Zone, A
tout organe cr" en vertu d'un tel arrangement ou accord conforudment aux ragles
relatives A 1'organe on question.

C) L'Autorit6 slacquitte des obligations qui lui incombent en vertu des
arrangements ou accords visds au present paragraphe de manire A en assurer
I'application uniforms et non discriminatoire A lVint6gralit6 de la production des
min4raux en cause, dane la Zone. Ce faisant, ell agit d'une manire compatible
avec lea clauses des contrats en vigueur et les dispositions des plans de travail
approuvds de l'Entreprise.

2. a) Pendant la pdriode intfrimaire dffinie au paragraphe 3, la
production commerciale ne pout commencer au titre d'un plan de travail approuv6 quo
si l'exploitant a demand6 A l'Autorit6 et obtenu d'elle une autorisation do
production; cette autorisation ne pout Stre demand6e ou ddlivr6e plus do cinq ans
avant la date prdvue pour le dfmarrage do la production commerciale en vertu du
plan de travail, A moins quo l'Autoritd no prescrive un autre ddlai dons sea
r~gles, rglements et procddures, eu 6gard A Ia nature et au calendrier d'ex6cution
des projets.

b) Dana so demande d'autorisation, l'exploitant indique la quantit6 annuelle
du nickel qu'il prdvoit d'extraire au titre du plan do travail approuv6. La
demande comprend un tableau des d4penses qui seront engag6es par lVexploitant apras
la rdception de l'autorisation et qui ont 4t6 raisonnablement calculdes pour
permettre 1e dmarrage de la production conmercialo A la date privue.

C) Aux fins do l'application des lettres a) et b, l'Autorit6 adopte des
noraes dlefficacit6 conformment A l1'article 17 de I'annexe III.

d) L'Autorit6 dlivre une autorisation de production pour la quantitd
sp~cifi4a dans la demanda, A moins qua la somme de cette quantit et dee quantit6s
pr6cde=ent autorises n'exc4de, pour une annde quelconque do production comprise
dan la priode int6rimaire, le plafond de la production de nickel calcul6
conforo~cznt au paragraphe 4 pour l'ann6e au cours de laquelle l'autorisation eat
d~livr~o.

a) La demande et l'autorisation de production deviennent partie intAgranto
du plan da travail approuvd.

f) Si la demands d'autorisation pr4sent6e par lVexploitant lui eat refus6e
on vartu de la lettre d), celui-ci pout & tout moment prdsenter une nouvelle
demande A l'Autorit6.
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3. La priode int6rimaire commence cinq ans avant le ler janvier da l'ann6e
pr~vue pour le dimarrage de la premibre production commercial. au titre d'un plan
de travail approuv6. Si le d6marrage de cette production commerciale eat report4 &
une annAe post6rieure A cello qui dtait pr6vue, 10 ddbut de la p6riode int6rimaire
et ls plafond de production initialement calcul6 sont ajust6as en cone6quence. La
piriode int6rimaire prend fin au bout de 25 ans ou & la fin de la Confrence de
r6vision vise A l'article 155 ou A l'entrde en vigueur des nouveaux accords ou

arrangements vis4s au paragraphe 1, la date la plus proche 6tant retenue. Si con
arrangements ou accords deviennent caducs ou cessent d'avoir effet pour une raison
qualconque, l'Autorit& recouvre pour le reste do la p6riode int6risaire lea
pouvoirs prdvus au prdsent article.

4. a) LA plafond de production valable pour une ann6e quelconque do la
p6riode int6rimaire eat donnd par la somue de j

i) la difference entre la valeur de la couroe de tendance de la consommation
de nickel pour I'ann~e pr6cddant l'ann~e de ddmarrage de la premire
production commercials et la valeur de cetts courbe pour l'ann6e

prdcddant le ddbut de la p6riode int6rimaire, ces valeurs 6tant calculdes
cunform6ment & la lettre b); et

ii) soixante pour cent de la diffCrenceentre Is valeur de la courbe do
tendance de la consommation de nickel pour l'ann6e pour laquelle
l'autorisation de production eat demand6e at la valeur de cette courbe
pour lann6e pric~dant I'ann6e do ddmarrage de la premibre production,
commerciale, ces valeurs 4tant calcul6es conform6ment A la lettre b).

b) Aux fins de la lettre a) ;

i) lea valeur. dela courbe de tendance utilisAe pour calculer le plafond do
la production de nickel sont lea valeurs annuelles de la consommation do
nickel lues sur une courbe de tendance 6tablie au cours de l'ann6e
pendant laquelle l'autorisation de production eat d6livrge. La courbe do
tendance slobtient par regression lin6aire des logarithmes des donn6es
sur la consommation annuelle effective de nickel correspondant A la
pdriode de 15 ans la plus rdcente pour laquelle on dispose de donn6es, le
temps 6tant pris comme variable inddpendante. Cette courbe de tendance
eat dite courbe de tendance initials;

ii) si le taux annuel d'accroissement indiqu6 par la courbe de tendance eat
inf6rieur A 3 p. 100, on substitue A cette courbe, pour ddterminer lea
quantitds vis6es A la lettre a), une courbe de tendance construite de
telle fagon quelle coupe la courbe de tendance initiale au point
reprdsentant la valeur de la consommation pour la premiere ann6e de la
pArnode de 15 ans consid6r4e et que sa pente corresponde A une
augmentation annuelle de 3 p. 100. ToutefoLs, le plafond de production
fix6 pour une annAe quelconque de la p6riode int6rimaire ne pout an aucun
cas excder la diff6rence entre la valeur de la courbe de tendance
initials pour l'annse consid6r6e et la valeur de cette courbe pour
l'ann~e pr~c6dant Ie ddbut de la p6riode intArimaire.

5. L'Autorit6 r~serve A 1'Entreprise, pour sa production initials, une
quantit6 de 38 000 tonnes m~triques de nickel sur la quantit6 fixde comme plafond
de production conform~ment au paragraphs 4.

6. a) Un exploitant pout, au coups d'une annie quelconque, produire moins
quo la production annuelle de min6raux provenant de nodules polym6talliques qui eat
indiqude dane son autorisation de production ou ddpasser cette production de
8 p. 100 au maximum, pourvu quo Vensemble de sa production ne d6passe pe cello
indiqude dons cette autorisation. Tout d6passement compris entre 8 et 20 p. 100
pour une annA. quelconque ou tout d6passement pour toute annAe qui suit deux annes
cons6cutives au cours desquelles la production fix6e a ddjA 6t6 d6pass6e fait
l'objet de n6gociationsavec l'Autorit6 qui peut exiger de loexploitant qu'il
demands une autorisation de production suppl6mentaire.
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b) L'Autorit6 n'examine lea demandes d'autorisations de production
supplk-entaire que lorsqu'elle a statu6 sur toutes lea demandes d'autorisations de
production en instance et a diment conaid6ri l'6ventualit6 dlautres demandes. Le
principe qui guide l'Autorit6 A cat 6gard eat que, pendant une ann6e quelconque de
Is p6riode int6rimaire, la production totale autoris6e en vertu de la formula de
limitation do la production ne doit pas 4tre d6pass6e. L'Autorit4 n'autorise pour
aucun plan de travail Ia production d'uns quantit6 sup~rieure I 46 500 tonnes
mntriques de nickel par an.

7. La production d'autres m~taux, tels que 1e cuivre, le cobalt et le
manganise, provenant des nodules polymdtalliques extraits en vertu d'une
autorisation de production ne devrait pas dLpasser 1s niveau qu'elle aurait atteint
si loexploitant avait produit A partir de ces nodules la quantit6 maximale de
nickel calcul6e conformenent au pr6sent article. LlAutorit6 adopts, conform6ment A
lVarticle 17 de l'annexe III, des rigles, r~glements et proc6dures pr~voyant lea
modalit6s d'application du prdsent paragraphe.

8. Los droits et obligations relatifs aux pratiques 6conomiques ddloyales
qui sont pr6vus dens le cadre des accords comnmerciaux multilat6raux pertinents
s'appliquent A llexploration ot A 1'exploitation des min6raux do la Zone. Pour 1.
raglement des diff6ronds relevant de la presente disposition, lea Etats Parties qui
sont parties A ces accords commerciaux multilat6raux ont recours aux proc6dures de
riglement des diff6rends pr6vues par ceux-ci.

9. L'Autorit6 a Is pouvoir de limiter le niveau de la production de mindraux
dana Ia Zone autres que los min6raux extraits de nodules polym6talliques, selon des
conditions et m6thodes qulelle juge appropri6es, en adoptant des r6glements
conformnment A larticle 161, paragraphs 8.

10. Sur recomnandation du Conseil, fond6e cur l'avis de la Commission de
planification 6conomique, l'Assembl6e institue un systitae de compensation ou prend
d'autres mesures d'assistance propres h faciliter l'ajustement 6conomique, y
compris la coop6ration avec los institutions sp~cialisees et d'autres organisations
internationalee, &fin do venir en aide aux Etats en d~veloppement dont l'c6onomie
et lea reocettes d'exportation so ressentent gravement des effete difavorables d'une
baisse du cours d'un min6ral figurant parmi ceux extraits de la Zone ou d'une
reduction du volume de leurs exportations de ce min6ral, pour autant que cette
baisse ou rdduction eat due A des activitds menses dans la Zone. Sur demande,
l'Autorit6 entreprend des Atudes sur lea problbmes des Etats qui rLsquent d&tre Is
plus gravement touchs, en vue de r6duire A un minimum leurs difficult6s et de lea
aider A op6rer leur ajustement 6conomique.

Article 152

Exercice des pouvoirs et fonctions

1. L'Autoritd dvite toute discrimination dans l'exercice de sea pouvoirs ot
fonctions, notamment quand ell accords la possibilit6 de moner des activit6s dans
la Zone.

2. Ndanmoins, elle pout accorder, en vertu des dispositions expresses do la
pr6sente prtie, une attention particulibre aux Stats en ddveloppement, et
spcialement A ceux d'entre eux qui sont sans littoral ou g6ographiqueaent
dgsavantag6s.

Article 153

Systlme d'exploration et d'exploitation

1. Las activit~s, dana la Zone, sont organis~es, mendes et contrdldes par
l'Autorit6 pour 1s compte de l'numanitl tout entibre conformu-ent au prdsent
article, et aux autres dispositions pertinentes de la prdsente partie et des
annexes qui sly rapportent ainsi qu'aux r~gles, rlglements et procedures de
l'Autorit6.
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2. Les activit6s men6es dane la Zone le sont conformiment au paragraphs 3 1

a) par i'Entreprise et,

b) en association avec i'Autorit6, par des Etats Parties ou des entropris
d'Etat ou par des personnes physiques ou morales posaddant is nationaliti d'Etato
Parties ou effectivement contr8les par eux ou leurs ressortissant, lorsqu'ellea
sont patronnies par ces Etats ou par tout groups des catagories prdcitdes qui
satLsfait aux conditions stipulies dana Is prisente partie et A l'annexe i11.

3. Lea activitis menies dane la Zone le sont sclon un plan de travail formal
et 6crit, 6tabli conformument A lannexe III et approuv6 par Is Conseil apris
examen par la Comission juridique et technique. Lorsque, sur autorisation do
V'Autorit6, des activitis sont monies dana la Zone par lea entitis ou personnes
mentionnies au paragraphs 2, lettre b), Is plan de travail revOt la forms d'un
contrat conformiment A l'article 3 de l'annexe III. Cs contrat pout pr&voir des
accords de coentreprise conformdment A P'article 11 de l'annexe III.

4. L'Autoriti exerce our lea activitis menies dans Is Zone le contr8ls
nicessaire pour assurer le respect des dispositions pertinentes de la prsent.
partie et des annexes qui sly rapportent, des rigles, riglements et procidures do
l'Autorit6 ainsi qua des plans de travail approuvis conformiment au paragraph. 3.
Lea Etats Parties aident l'Autorit6 on prenant toutes lea assures nicessaires pour
assurer Is respect de cos textes conformiment A l'article 139.

5. L'Autorit& a le droit de prendre, A tout moment, touts assure privue dams
Is prisente partie pour en assurer le respect et pour itre & m&m d'exercor lea
fonctions de contrdle et de rdilementation qui lui inconbent an vertu do Ia
prisente partie ou d'un contrat. Elle a le droit d'inspecter toutes lea
installations qui sont utilieis pour des activitia menies done la Zone st qui wont
situ6es dane cello-ci.

6. Tout contrat pass6 conformiment au paragraphs 3 privoit la garantle du
tLtre. II ne pout donc itre rivisi, suspendu ou rdoilit qu'en application des
articles 18 et 19 de i'annexe III.

Article 154

Exafen p6riodigue

Tous lea cinq an. & compter de llentrde en vigueur de la Convention,
l'aaembide procide A un examn giniral et systmatique de la mani~re dont 1e
rigime international do Is Zone qtabli par la Convention a fonctionnA dana la
pratique. A 1. lumnire de cot examen, l'Assemble peut prendre ou recomander
d'autres organes de prendre des assures conformes aux dispositions et procidures
privues dana la prisents partie ot lea annexes qui sly rapportent et permttant
d'am liorer le fonctionnement du rigie.

Article 155

Confirence de r6vision

1. Quinze an. apris is ler janvier de lannie du ddmarrage de Is premiire
production commerciale au titre d'un plan de travail approuv, l'Assemble
couvoquora une conf6rence pour la rivision des dispositions de la prdsente partie
et des annexes qui sly rapportent r6gissant 1e systme d'exploration et
dlexploitation des ressources de la Zone. La Confirence de rivision examiners en
ditail, A Is lumibre de l'exp rience acquise pendant Ia piriode 6coulie :

a) sl lea dispositions de la prisente partie qui rdgissent le systams
doexploration et dlexploitation des ressources do Is Zone ont atteint leurs
obj ectifs & tous 6gards, et notamment si l'humanit6 tout entire en a bindficiTi
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b) at, pendant le p~riode de 15 ans, lea secteure rdserv~s ont 6td exploitia
de fagon officace et 6quilibrae par rapport aux secteure non r4serv4ae

c) ai la miss en valour et 1'uttlisation de la Zone et de see ressources ont
4t6 entreprises de maniAre A favoriser le diveloppement harmonieux de 1dconomie
mondiale et l'expansion 6quilibr6e du comnerce international;

d) at la monopolisation des activits mnes dana la Zone a 6t6 empfch6e

e) ei lea politiques visaos aux articles 150 et 151 ont 6t6 suiviesp et

f) ai i. systAme a permia de partager dquitablement lea avantages tir4s des
activit6s men6ea dana la Zone, compte tenu particui&rement des int~4ts et besoins
des tats on d~voloppement.

2. La Conf~rence de rdvision veillera A ce qua soent maintenus le principe
du patrimoine commun de i'humanit4, 1. rdgime international visant & son
exploitation 6quitable au b~n~fice de tous lea pays, en particulier des Etats en
d4veloppement, ot l'existence d'une autotit4 charg~e d'organiser, de mener et de
contrdler lea activit6s dana Is Zone. Ella veillera 6galement au maintien des
pcincipeas noncio dana la prdsente partie on ce qui concerne l'exclusion de toute
tevendication et de tout exercice de souverainet6 sur une pattie quelconque de la
Zone, les droits des Etats et leur conduite gdntrale eyant trait A la Zone, sinai
quo lour participation aux activit6a men.a. dana la Zone, conformient A is
Convention, Is pravention de Is monopolisation des activit4e mon60s dana la Zone,
l'utiliaation de la Zone A des fine exclusivement pacifiques, lea aspects
6conomiques des activit6e men~es dana Ia Zone, 1s recherche scientifique marine, 1s
transfert des techniques, la protection du milieu satn et la protection do Is vie
humaine, lea droita des Etats c8tiers, le rdgime juridique des eaux autjacentee A
la Zone et celui do l'enpace alrien situd au-dessue do cos eauz et la compatibilit.
des activitis menses dana la Zone et des autres activitdu alexergant dana le milieu
satin.

3. La Conforence de r6vision suivra Is mae prooduro do prima do ddcilioos
quo la troisiLme Conference des Nations Unies Sut 1. droit de Is mor. l no
devtait mlnager aucun effort pour aboutir A un accord sur tous amendomente
6ventuels par vote de consensus et il ne devrait pas y avoir do vote our cos
questions tent qua tous lea efforts en vde d'aboutir A un consensus n'auront pea
4t& 6puiss.

4. Si, cinq ans aprla son dlbut, le Confrence do r6vision nest pas
parvenue A un accord sur 1s systms dlexplotation et d'exploitation des ressources
de la Zone, elle pourra, dana lea 12 moie qui suivront, ddcider A la majorit6 des
trois quarts des Etats Parties d'adopter ot do soumettre au Btats Parties pour
ratification ou adhasion lea amendeaenta portant changmeont ou modification du
systdme quelle juge ncessaires et appropri4s. Cos amendements entreront on
vigueur pour tous lea Stats Parties 12 mat aprls I. ddpt des instruments de
ratification ou d'adhssion par lea trois quarts des stats Parties.

5. Lee amendements adoptla par la Conf6rence do rdvision en application du
prdsent article ne porteront pas atteinte aux droita acquis en vertu d contrats
existanta.'

SECTION 4. L'AUTORITB

SOUS-SECTION A. DISPOSITIONS GENSRAL

Article 156

Crdation do 1'Autoriti

1. I1 eat cr" une Autorit6 internationale dos fonds marine dont le
fonctionnement eat rdgi par is prtasente partie.
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2. Tous lea Etats Parties sont ipso facto membres do l'Autorit6.

3. Los observateurs aupras de la troiinme Confirence des Nations Union our
10 droit de la mer qui ant uigni l'Acte final ot qui no sont pas visas &
l'article 305, paragraphs 1, lettre c), d), o) ou f), ant le droit do participer
aux travaux de l'Autorit6 on qualitd dlobservateurs, conformlment & sea ragles,
riglementa et procedures.

4. L'Autoritd a son siage A ia Jamalque.

5. L'Autoritd peut crder lea contras ou bureaux rdgionaux quelle Jugs
n6censaireas l1'exercice de sea fonctions.

Article 157

Nature de l'Autorit6 et principes fondamentaux rdqiesant
son fonctionnement

1. L'Autoritd eat llorganisation par l'interm"dLaire de laquelle lea stats
Parties organisent et contrdlent lee activit~s menfes dans la Zone, notamment sou
fins do lladministration des ressources de cello-ci, conforaument & la pr6sent*
partie.

2. L'Autorit6 d6tient lea pouvoirs et fonctions qui lui sont expresnsment
conf6r4s par la Convention. Ell eat investie des pouvoirs mubsidiaire,
compatibles avec la Convention, qu'limplique n6cessaireamnt loexercice de coo
pouvoirs et fonctions quant aux activitds wmn6es dane la Zone.

3. L'Autorith eat fond6h our In principe do l'Agalit6 souveraine do tous sa
membreO.

4. Afin d'assurer A chacun d'eux lea droits at avantage* d~coulant do so
qualitA do meabre, tous lea membros do l'Autoritd s'acquittent do banns foi des
obligations qui lour incombent an vertu do la pr48snte partie.

Article 158

Organs* do I'Autorit6

1. Ie oat cr44 une Assemblie, un Conseil at un Secrdtariat, qui *ont leg
organes principaux do l'Autorit.

2. I1 eat cr" une Entroprise, qui eat lorgano par llinteru6diaire duquel
1'Autorit6 oxerce lea fonctions visdee A 1'article 170, paragraphs 1.

3. Lea organes suboidiaires jug6s n6cessairea peuvent 6tre cr44
conforalment & la prisento partie.

4. I1 incombe A chocun des organe principaux do l'Autorit6 at A
lEntreprise d'exercer lee pouvoirs at fonctions qui ler oost oonf6&64s. D
llemercice do con pouvoirs at fonctions, chaque organs 4vite d'agir d'une mmir*
qui puisse porter attainto ou nuiro A lexercice des pouvoire at fonctiona
particuliers conf6rs & un autra organo.

Vol. 1834, 1-31363



64 United Nations - Treaty Series ° Nations Unies - Recueil des Trait~s 1994

SOUS-SUCTION B. L 'ASSBLS

Article 159

Composition, proc6dure et vote

1. L'Assaebl6e so compose de tous lea membres do l'Autorit4. Chaque smbre
a un representant & l'Assembl6e, qui pout Stre accompagn6 de suppl6ant8 ot do
oonsoillers.

2. L'Assembl6e se reunit an session ordinaire tous lea ens, et en session
e*xtraordLnaire cheque fois qu'elle le d4cide ou loraqu'elle eat convoqudo par 1e
Secr6taire gdn6ral & Ia demands du Conseil ou do la majorit6 des mosbres do
1'Autoritd.

3. Lea sessions de l'Assembl6e, A mains qu'elle nen ddcide autrement, ont
lieu au si~ge de l'Autorit6.

4. L'Assemblde adopte son c&glemwnt int6rieuc. A l'ouverture do cheque
session ordinaire, ells 61it son prdsident et autant d'autres membtes du bureau
qu'il eat n6cessaire. Ile restent en fonction juaqu'& l'1lection d'un nouveau
bureau & la session ordinaire suivante.

5. 1e quorum eat constitu6 par Is majorith des merces do 1 Assomb16eo

6. Chaque membre do l'Asseeblde a une voix.

7. Leurs ddcisions sur lea questions do procddur*, y compris I& convocation
dune session extraordinaire do l'Assenblde, sont prises & la majoritA des membres
prdsents et votants.

8. La d6cisions our les questions de fond sont prises A Is asjorit& des
deux tiers des mebre prdsents at votants, A condition quo cotto majorit6
compronne cells des mabres participant I la session. En cas do doute cur le point
de savoir s'lil s'agit d'une question do fond, is question ddbattue ot consid6rdee
coae tells, A mains qua l'Autorit6 non d6cide autrement I Ia majorit4 requise
pour lea ddcisions sur lee questions do fond.

9. Lorsqu'une question do fond eat sou le point dite miss sux voix pour Is
premi&ro fois, le President pout, ot doit ni un cinquiime au mains des mobres do
1'Assemblde en font Is demande, aJournor la ddcision do rocourir au vote our cette
question pendant un d6lai ne ddpassant pas cinq jous civil.. Cett* r~gle no pout
s'appliquer qu'une seoule fois A propos de la mme question, et son application no
doit pea entratner l'ajournement do questions au-deli do Is clature do la session.

10. lorsque Ie Prdsident eat saisi par un quart au moins dos sombre* do
l'Autoritd d'une requito &crite tendant A ce quo lAsseablde demands un avis
consultatif sur la conformit& avoc Is Convention dune proposition qui lui eat
soumise au sujet d'une question quelconque, l'Assemblde demand* on avis consultatif
&Iis Chanbre pour I. rlglement dos diffdrnds telatifs aux fonds marins du Tribunal
international du droit de la mer. Le vote eat reportd jusqul& ce qua la Chambre
sit rendu son avis. Si celui-ci ne lui eat pas parvenu avant la dernire semaine
do Is session au cours de laquelle il a 4t6 demand6, l'Assembl~e dlcide quand elle
go cdunira pour voter sour Is proposition aSjourne.
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Article 160

Pouvoirs et fonctions

1. L'Asemblde, soul organs composa do tous lee membres do l'Autorit6, eat
consid6rde coame l'organe suprine de celle-ci devant lequel lea autrs organes
principaux Cont responsables, ainsi qu'il eat expreasament pr6vu dana la
Convention. L'Assembl6e a le pouvoir d'arrAter, en conformit6 avec lee
disposition. pertinentes de la Convention, la politique gin6rale do l'Autorit6 sur
toute question ou tout aujet relevant de la comptenon de celle-ci.

2. En outre, l'Assemblde a lee pouvoirs et fonctiona ci-apra t

a) 461ire lea membres du Conseil conform ent & l'article 1615

b) dlire le Secr~taire gdn6ral parmi lea candidate proposda par le Conseil;

c) 61ire, our recoamandation du Conseil, lee membrea du Conaeil d'adminis-
tration do l'Bntreprise et le Directeur gdn6ral de celle-cip

d) crder lea organes subsidiaires qu'elle Juge n6cessaires pour exercer sea
fonctions conform~ment A la pr6aente partie. En co qul concerne la composition do
tele organes, 11 eat dOment tenu compte du principe de la r6partition g ographique
6quitable des eiAges, des lnt6rlts particulier. et de la n~cesit6 d'asurer a ce
organes le concours do meabrea qualifi6s et comptents dane lea domaines techniques
dont 1le s'occupent;

e) fixer lea contributions des membres au budget d'administration do
l'Autorit6 conforajment A un barhme convenu, fond6 our le barine utilis6 pour 1s
budget ordinairo do l'organisation des Nations Unies, jusqu'A ce quo l'Autorit6
dispose do recettes suffisantes provenant d'autres sources pour faire face A see
dipenses d' administrationi

f) I) examiner et approuver sur recommendation du Conseil, lea rigles,
r6glementa ot procddures relatifa au portage 6quitable des
avantages financiers et autres avantages 6conomiques tirds des
activit6s amenes dana la Zone, ainsi qu'aux contributions pr6vuee &
l'article 82, en tenant particuli ement compte dee int6r~ta et
besons des Etats en ddveloppement et des peuples qul nont pa
acc6d6 & Ia plaine indipendance ou A un autre rdgime d'autonomie.
Si l'Assemblde n'approuve pas lea recomenndations du Consei, e1le
lea renvole A celui-ci pour qu'lil lea rdexamine & la lumire des
vues qu'elle a exprimes;

ii) examiner et approuver lea rgles, rglements et procddures de
V'Autorit6, ainai que tous amendements A ces textes, que le Conseil
a provisoirement adopt6s en application de larticle 162,
paragraphe 2, lettre o), ii). Ces r6glea, r6glements et proc&dures
ont pour objet la proapection, 1'exploration et l'exploitation dans
la Zone, la gestion financi~re de l'Autorit46 et son administration
interne et, Cur recommendation du Conseil d'administration do
l'Entrepriae, les virementa de fonds de l'Entreprise & V'Autorit6s

g) d~cider du portage 6quitable des avantages financiers et autres avantages
4conomiques tirde des activit8 menes dana la Zone, d'une manibre compatible avec
Is Convention et lea r4gles, rdglements et procedures de l'Autoriti;

h) examiner et approuver le projet de budget annuel de l'Autorit6 soumia par
le Conseil;

I) examiner lea rapports p6riodiques du Conseil et de I-Entreprise ainsi quo
lea rapports spdciaux demand~s au Conseil et A tout autre organs de l'Autorit6;
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j) faire proc6der I des 6tudes et formuler des recommandations tendant &
promouvoir la coopration internationale concernant lea activit6s men6es dana la
Zone et A encourager le d6veloppement progressif du droit international et as
codification;

k) examiner lea problmes de caract&re g~n6ral ayant trait aux activit6s
men6es dana la Zone, qui surgissent en particulier pour lea state an d~veloppement,
ainsi que lea probl!mes qui se posent A propos de ces activita A certains Btats en
raison de leur situation g6ographique, notamment aux Etats sans littoral et aux
Etats g ographiquement d~savantag6s;

1) sur recommandation du Conseil, fondle sur l'avis de la Commission de
planification 4conomique, instituer un syst~me de compensation ou prendre d'autres
meaures d'assistance propres A faciliter Vajustement 6conomique comme le pr~voit
l'article 151, paragraphe 10;

m) prononcer la suspension de l'exercice des droits et privil~ges inh~rents
A la qualit6 de membre, en application de l'article 185;

n) d~lib~rer de toute question ou de tout sujet relevant de la comp6tence de
l'Autorit6 et d~cider, dune manisre compatible avec la r6partition des pouvoirs et
fonctions entre lea organes de l'Autorit6, lequel de ces organes traitera d'une
question ou d'un sujet dont l'examen n'a pas 4t6 expresadment attribu6 & l'un d'eux.

SOUS-SECTION C. LE CONSEIL

Article 161

Composition, procedure et vote

I. Le Conseil se compose de 36 membres de l'Autorit6, 6lus par l'Assembl6e
dana l'ordre suivant :

a) quatre membres choisis parmi les Etats Parties dont la consou ,ation ou
lea importations nettes de produits de base relevant des catigories de min~raux
davant Otre extraits de la Zone ont d~pass6, au cours des cinq derni~res ann6es
pour lesquelles il existe des statistiques, 2 p. 100 du total mondial de la
consomation ou des importations de ces produits de base, dont au moins un Etat de
la r6gion de l'Europe orientale (socialiste), ainsi quo le plus grand consommateur;

b) quatre membres choisis parmi lea huit Etats Parties qui ont effectu6,
directement ou par l'interm~diaire de leurs ressortissants, lea investissements lea
plus importants pour la pr6paration et la rdalisation d'activit~s men6es dana la
Zone, dont au moins un Etat de la rdgion de l'Europe orientale (socialists);

C) quatre membres choisis parmi lee Etats Parties qui, sur la base de la
production provenant des zones sooumises A leur juridiction, sont parmi lea
principaux exportateurs nets des cat~gories de min6raux devant tre extraits de la
Zone, dont au moins deux Etats en ddveloppement dont l'4conomie eat fortement
tributaire de leurs exportations de ce min6rauxl

d) six membres cnoisis parmi lea Etats Parties en d4veloppement et
repr~sentant des int6r~ts particuliers. Lea int~rfts particuliers devant itre
rapr~sent6s comprennent ceux des Etats A population nombreuse, des Etats sans
littoral ou g6ographiquement d6savantag6s, des Etats qui figurent parmi les
principaux importateurs des cat6gories de min~raux devant itre extraits de la zone,
des Etats potentiellement producteurs de tels min~raux et des Stats lea moins
avancdso

e) dix-huit membres 6lus suivant le principe d'une r~partition g4ographique
6quitable de lensemble des si~ges du Conseil, Atant entendu qu'au mons un membre
par r6gion g~ographique est 6lu membre en application de la pr6sente disposition.
A cette fin, les rdgions g~ographiques sont : V'Afrique, l'Amrique latine, l'Asie,
l'Europe orientale.(socialiste), ainsi qua l'Europe occidentale et autres Etats.
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2. Lorsquelle dlit lea membres du Conseil conformdment au paragraphe 1,
l'Aseembl6e veille A ce que z

a) la reprisentation des Etats sane littoral et des Etats g~ographiquement
disavantag6o corresponde raisonnablement & leur reprdaentation au sein de
1' Asnesbl6e

b) la reprdsentation des Etats c8tiers, on particulier des Etats en
d6veloppement, qui ne remplissent pas lea conditions dnonces au paragraphe 1,
lettre a), b), c) ou d), corresponde raisonnablement A lour reprdsentation au sein
de l'Aasembl6ep

C) chaque groups d'Etats Parties devant Stre reprdsent6e au Conseil solt.
reprdsent46 par lea membres 6ventuellement ddsign6s par ce groups.

3. Lea 6lections ont lieu lors dune session ordinaire do 1'Asaeablle.
Cheque membre du Conseil eat 61u pour quatre ans. outefois, lors de la premilre
6laction, Is dur6e du mandat de la moiti6 des membres reprdsentant chacun des
groupes visss au paragraphe 1 eat de deux ans.

4. Lea meabres du Conseil sont r~dligibles, mais ii devrait Stre d(Iment
tenu compte du fait qu'une rotation des siiges eat sounaltable.

5. Le Conseil exerce sea fonctions au si4ge do l'Autorit6l il so rdunit
ausaL souvent que l'exigent lee activitls de l'Autorit6, mais en tout ca trois
fols par an.

6. L quorum eat constitu6 par la majorit6 des membres du Consel.

7. Cheque membre du Conseil a une voix.

8. a) lea dlcisions cur les questions de procedure sont prises A la
aajorit6 des membres prisents et votants;

b) lea d6cisions sur lea questions do fond qui se posent & propos do
larticle 162, paragraphe 2, lettres f), g), h), i), n), p), v), et de
l'article 191 sont prises & la majorit6 des deux tiers des membres prdsents et
votants, & condition quo cette majoritS comprenne cello des membres du Conseill

c) lea d cisions sur lea questions de fond qui so posent & propos des
dispositions 6num6rdes ci-apris sont prises i la majorit des trois quarts des
menbres presents et votants, A condition que cette majorit6 comprenne cello des
membres du Conseil : article 162, paragraphe 1 article 162, paragraphe 2,
lettres a), b), c), d), e), 1), q), r), a), t); article 162, paragraphs 2,
lettre u), dens lea cas d'inobservation par un contractant ou l'Etat qui le
pattonnel article 162, paragraphe 2, lettre w), 6tant entendu que lea ordree 6ais
on vertu de cette disposition ne peuvent Stre obligatoires pendant plus do 30 jours
quo slils nont confirmns par une dicision prise conformzent A la lettre d)
article 162, paragraphs 2, lettrea x), y) et z)p article 163, paragraphe 2;
article 174, paragraphe 3; article 11 de l'annexe IVp

d) les d6cisions sur lea questions de fond qui se posent A propos de
V'article 162, paragraphs 2, lettres m) et o), ainsi qu'& propos do l1'adoption des
amondementa & la partie XI, sont prises par consensus

e) aux fins des lettres d), f) et g), on entend par "consensus' labsence
do touts objection formelle. Dane lea 14 jours qui suivent la soumLssion d'une
proposition au Conseil, le Pr6sident examine slil y aurait une objection A son
adoption. S'il constate qu'une tells objection serait formulde, le Prdsident
constitue et convoque, dens les trois jours, une comnission de conciliation
composie, au plus, de neuf membres du Conseil et prisid6e par lul-m6me, charg6e
didliminer lea divergences et de formuler une proposition susceptible d'Atre
adoptie par consensus. La comnission slacquitte promptement do sa tlche et felt
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rapport au Conseil dana lea 14 jours qui aulvent sa constitution. Si elle West
pas en aeure de recommander une proposition susceptible d'etre adoptde par
consenaus, elle expose dane son rapport lee motifs de lopposition A la propositions

f) lea d6cisions sur lea questions non 4num~r~es ci-dessus quo le Conseil
eat habilit6 A prendre en vertu des rigles, r~glements et procddures do l'AutoritA
ou A tout autre titre sont prises conform~nent aux dispositions du prasent
paragraphs indiqu6es dana cos r~gles, r~glemento at procqdures ou, & difaut,
conformhsment A la disposition d6termin6e par une dcision du Conseil prige par
consensus ;

g) en coas de doute our le point do davoir si une question relive des
cat6gories viades aux lettres a), b), c) ou d), la question sat r6put4e relever do
Is disposition exigeant ia majorit6 Ia plus 6levie ou 1e consensus, selon le cas, A
moins quo le Conseil nen d6cide autrement A cette majoritd ou par consensus.

9. Ie Conseil dtablit une proc6dure permettant A un membre do l'Autorit6
qul nest pas repr6sent6 au sein du Conseil de so faire reprdsenter A un. adance do
celui-ci lorsque ce membre pr6sente une demands A cot effet ou quo l Conseil
examine une question qui le concerns particuli&reaent. Le reprdsentant de co
membr* pout participer aux d6bats sans droit de vote.

Article 162

Pouvoirs et fonctions

I. Le Conseil eat l1organe exdcutif de l'Autorit4, 1l a le pouvoir
d'arrater, en conformit6 avec Is Convention et avec la politique gdn6rale ddflnio
par leAssemble, les politiques sp6cifiques A suivre par l'Autorit6 su toute
question ou tout sujet relevant de sa comp~tence.

2. En outre, Is Conseil :

a) surveille et coordonne l'application de la prdsente partie pour toutes
les questions et tous lea sujets relevant do la compdtence do l'Autoritd ot appelle
l'attention de l'Assemble our lea cas d'inobservationg

b) soumet A l'Assemblde une lite de candidats au posts de Secrdtaire
gdndrall

c) recommande A 1'Assembl6e des candidats aux fonctions do membros du
Conseil d'administration de l'Entreprise ot au posto de Directeur gdndral do
celle-cip

d) cr4e, selon qulil convient, et compte d(ment tenu des impdratifs
d'6conomie et d'efficacit6, lea organes subsidiaires qu'il jug. n6cessaLros pour
exercer sea fonctions conform~ment A la prdsents partie. En ca qul concerns la
composition de tels organes, lsaccent dolt Stre mis our Is n6cessit4 de lour
assurer ie concours de membres qualifi6s et comp6tents dans lea domains techniqucs
dont ils s'occupent, compte dament tenu ndanmoins du principe do Is rdpartition
gdographique 6quitable et dlint6rits particuliersi

e) adopte son r~glement int6rieur, dans lequel ii fixe notamment 1s mode de
d6Asignation de son-prdsident;

f) conclut, au nom de l'Autorit6, des accords avec l'Organisation des
Nations Unies at d'autres organisations internationales, dana lea limites de as
compdtence et sous reserve de lapprobation de l'Assembl6el

g) examine lea rapports de lVEntreprise et lea tranamet A l'Asaembl6e, an y
joignant see recommandations;
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h) prdsente & l'Aaaembl&e des rapports annuals ainsi quo lea rapports
spdciaux quo celle-ci lui demandei

L) donne des directives & i'Entreprisa confor~aent & l'articlt 170;

J) approuve lee plans de travail conforndment & l'articlo 6 do l'annsxe 11I.
Le Conseil statue sur chaque plan do travail dane lea 60 jours suivant la date &
laquelle celul-ci lul a dt6 sounis & une de ses sessions par la Commission
juridique at technique, conforAmment aux proc~dures indiqu6es ci-apr&s 1

i) loraque la Commission recomwande l'approbation d'un plan do travail,
celui-ci eat rdput6 accept6 par Ie Conseil s aucun meabre de ce
dernier ne souset par 4crit au Pr4sident, dans un d4lai de 14 jours,
une objection prdcise dana laquelle il all~gue l'linobservation des
conditions 6nonc6es A larticle 6 de lannexe III. Si une telle
objection eat formul e, is proc6dure de conciliation pr4vue &
lVarticle 161, paragraphs 8, lattre a), sapplique. Si, au terme de
cetto proc6dure, l'objection eat maintenue, le plan de travail eat
rput6 approuv6 par le Conseil, & moins qu'il no 1. resetts par
consensus & lexclusion de l1tat ou des Stats qui ont fait 1&
demands ou patronn6 le demandeur;

ii) loraque Is Comnission recommands le rejet d'un plan de travail ou no
formula pas de recommandation, le Conseil pout approuver celui-ci &
Ia majoritt des trois quarts des membres pr6ents at votants, &

condition quo cette majorit4 comprenne cells des membres participant
& la sessiono

k) approuve los plans de travail pr4sent6s par l'Entreprise confordm~ent &
V1article 12 de l'annexe IV, on appliquant, mutatis mutandis. les procddures
prdvues & la lettre J)l

1) exerce un contr8le our lee activit6s menes dane la Zone, conforadment &
l'article 153, paragraphs 4, at aux rigles, r6glements at proc6dures de l'Autoritsg

a) prend, sur recommendation do la Commission de planification Aconomique,
lea mesures ndcessaires ot appropri6es pour protger lea State en d4veloppement,
conforament & Particle 150, lettre h), des effots 4conomiques d~favorables visAs
dons cotte dLspositions

n) fait & l'Assembl6e, on ss fondant sur l'avis do la Commission de
planification Aconomique, des recommandations concernant Ilinstitution d'un systame
de compensation ou Is prize d'autres mesures d'assistance propres & faciliter
l'ajustement 4conomique, comma le privoit l1article 151, paragraph* 101

0) i) recomuande & l'Asnembl6e des rgles, r6glements ot proc~dures
relatifs au partage dquitable des avantages financiers at autres
avantages 6concaiques tir6s des activitfs men~es dane la zone,
ainsi qu'aux contributions prvues A larticle 82, an tenant
particulibrement compte des int~r~ts et besons des Stats on
ddveloppement et des peuples qui n'ont pa. accdM & Ia plain*
indipendance ou A un autre rgime d'autonomiei

ii) adopts 'at applique provisoirement, on attendant l'approbation de
l'Amsembl6e, lea r:gles, r~glements et proc~dures de l'AutoritA ot
tous amendements A ces textes on tenant compte des reco mandations
do la Commission juridique et technique ou de tout autre organ*
subordonnd concern6. Ces rAgles, raglements at proc6dures ont
pour objet Ia proapection, l'exploration at l'exploitation dans la
zone, sinai quo la gestion financire de leAutorit6 at son
administration interne. La priorit4 eat accord6e & l~adoption de
r6gles, rglements ot procidures relatifs & l~exploration at
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l'exploitation de nodules polym6talliques. Lee r gles, r6glements
et procidures porteant sur lexploration et l'exploitation de touts
reusource autre que lea nodules polym6talliquen sont adopt6s dane
un d6lai de trois ans A compter de la date A laquelle l'Autorit6 a
6t6 saisie d'une demands A cet effet par un de see membres. Ile
demeurent tous en vigueur A titre provisoire jusqu'A leur
approbation par I'Assembl6e ou jusqu'A leur modification par I.
Conseil, A la lumi~re des vues exprimdes par l'Assembl6ey

p) veille au paiement de toutes lea sonee dues par l'Autorit6 ou A cello-ca
au titre des opdrations efectudes confordment A la prdsente partie,

q) fait un choix entre lea demandeurs d'autorisation de production en vertu
do l'article 7 do l'annexe III dane lea cam pr6vus A cet article;

r) souet I. projet de budget annuel de l'Autorit6 A l'approbation do
1'Asaembldep

a) fait A l'Assembl6e des recommandations sur ia politique A suivre our
tout* question ou tout sujet qui relive de la compitence de l'Autorit6;

t) fait A l'Assembl6e des recommndations sur la suspension de loexercice
des droits et privilges inhdrents & la qualit6 de membre en application de
l1article 18S

u) saisit, au no. de l'Autorit6, la Chanbre pour 1e r~glement des diff6rends
relatifs aux fonds marina dane lea cam d'inobservationi

v) notifie & l'Aesembl6e la d6cision rendue par la Chambre pour le riglement
do diff6rends relatifs aux fonds marina, saisie conforadment A ia lettro u), et lul
fait le recomandations qulil jugs n6cessairen our les assures A prendre;

w) det des ordres en ca8 d'urgence, y coMpCis dventuellement lordre do
euspendre ou do modifier los oprations, ofin de pr6venir tout domage grave
pouvant 6tre cau*6 au milieu marin par des activitas mendes dane ia ZoneP

Z) exclut Is miss en exploitation de certaine senes par des contractanta on
par l'Bntreprise lorsqu'il y a de s6riouses raisons do penner qu'il on rdsultetait
un risque do dommge grave pour 1e milieu matin

y) oro un organs subaidiaire charg6 de l1laboration do projets do r4gles,
tnglelnts ot proc dure financier* relatifs s

L) a gestion financibre conformment aux articles 171 & 1751 et

ii) aux modlits financi~res prdvues A l'article 13 et & l'article
17, paragraphe 1, lettre c), do l'annoe 111p

z) met on place des mscanismes approprids pour dirigor ot supervisor un
dcp. dinspecteurs chargds do eurveiller les activitie mrnes does Ia san pour

diterminer si la prdsents partie, lee rigle., r6glements et prooddure. do
loAutociti et lee clauses et conditions doe contrats conclus avoc l'Autorit6 soat
iservds.

Article 163

Organes du Conseil

1. 1l est cr66 en tent qulorganes du Conseil i

a) une Comission de planification 6conomiquel

b) une Coimmission juridique ot technique.
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2. Chaque coiaassion eat conpo86e de 15 membres, 6lus par Is Conseil parmi
Loe candidats pr~sentds par lea Etata Parties. Le conssil pout ndanmoins, at
besoin eat, d6cider d'4largir In composition do 11une ou do l'eutre on tenant
Idfent compt. des imp4ratifs d'4conomie ot d'officaciti.

3. reAs membres d'une commission doivent avoir lea qualifications requlso
dan lee domains* relevant de la compdtence do cello-cl. Afin do porfottre aux
ommlseions d'exercer leurs fonctions efficacement, les Etate Parties d~aignent des
candidate do Is plus haute compktence ot do la plus haute intdgrit6, Ayant lo
qualifications requises dans lea domainos portinent-.

4. Lots do l'1ection, il eat dament tenu compto de la nicessit6 d'une
r6partition g6ographique 6quitable des si&ge ot d'une ropr4sentation doe int6rato
particuliers.

5. Aucun Etat Pattin ne pout prisenter plus d'un candidat A une memo
cammission. iul no pout Stte 61u A plus d'une cmismion.

6. Los aembres des commissions sont 46lus pour cinq ans. Ile mont
r"ligibles pour un nouveau mandat.

7. n ao de d6c&a, d'incapacit6 ou de d~mission dun membre d~une
comission avant l'expiration do son mandat, 1e Conseil dlit, pour la dur6e du
mandat routant A courir, un mmbre de is mfime rdgion g6ograpbique ou reprasentant
Ia aine cat4gorie dlint~rfts.

8. Lea Sombre@ des comissions no doivent poss6der d'int6rts financier*
dane aucune des activite touchant l'exploration at l'exploitation dane Ia Sons.
Sous reserve do laura obligations envers Is commission dont LIS font partie ils no
doivent divulguer, mse apr~o la cessation do laura fonctions, aucun secret
industrial, aucune donn6o quL eat proprLit6 industrielle at qui a 6t6 transf6r6e &
l'Autorit6 on application de Varticle 14 do l'annexe III, ni aucun autre
ronseignement confidential dont le ont connaissance A raison do lout. fonctioss.

9. Chaque commission exerce sea fonctiona conforadment aux principo at
directives arrit~s par I. Conseil.

10. Chaque commialson 61abore at soumet & lPapprobation du Conseil lee rkglo
at riglemento ndcessaires & son bon fonctionnesont.

11. Los proc6dures de prime do d6cision des commissions sont fixdes par ls
r4gles, riglements ot proc6dures do l°Autorit6. Loes recomandations faite au
Consail sont accompagn6es, le can 6ch6ant, d'un expos6 succinct des divergences qui
mat apparuem au mein do la commission.

12. Las commissions exercent nornalement loure fonctione su ai&ge do
P'Autorit at m rdunissent ausai souvent qua ndcossaire pour s'acquitter
officaconent do lout tiche.

13. Dana loexercice do sea fonctions, chaque commission consulte, 10 cas
6cfdant, une autte commission ou tout organs comptent do l'Organisation doe
Nations Unies at de see institutions ap6cialishes ou touts autre organisation
internationale ayant compdtence dane 1. domains consid6dr.
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Article 164

La Commission do planification ¢onomique

1. Los mombres de is Commission de planification 6conomique doivont posader
le qualifications vouluts, notamont on .atibre d'activit6s ainibres, do gention
doe ressources ain6rales, do commerce international et ddiconooio intornationals.
re Conseil sefforce do faire en sorts quo, par as composition, la Commission
dispose do l6ventail couplet dos qualifications requises. La Commission dolt
comptor parmi sea membros au moinse deux rtssortissants d'Stat. en d6voloppoment
dont l1conomi. eat fortement tributaire des exportations do catagories do nindraux
dovant 6tre extraits do la Zone.

2. La Commission :

a) propose au Conseil, & la demands de celui-ci, des masures d'application
des ddcisions prises conformrment & la Convention en ce qui concerno lee activit6a
men6es dans la Zonel

b) 4tudie lea tendances de l'offre et de 1. demands de mindraux pouvant
provewir de 1. Zone et do leur prix, ainsi que lee facteurs qui affectent cea
donnoes, on pronant on consid6ration lee int6rAts des Stats importateurs comae des
Btate axportateure, notamment de ceux d'entre eux qui sont des Etats en
d6veloppesnt)

C) examine toute situation susceptible doentratner lea effets ddfavorables
viads & l'article 150, lettre h), portdo A son attention par 11tat Partie ou lee
Stats Parties concern6s et fait au Conseil lea recommendations appropri6esg

d) propose am Conseil, pour soumiasion & l'Assebld6e, comae le pr6voit
l'article 151, paragraphe 10, un syatime do compensation en favour des Stats en
diveloppement pour lesquels lea activitis men6es dans la Zone ont des effete
d6favorables, ou d'autres manures d'asaistance propres A faciliter l'ajustement
dconomique, et fait au Conseil lea recomaandations nicesaaires & la mise en oeuvre,
dans des can pr6cia, du syst~me ou des manures adopt6s par l'Aaaemblde.

Article 165

La Commission Juridique et technique

1. Lea membres do 1s Commission juridique et technique doivent posadder lea
qualifications voulues, notamment en mati&re d'exploration, d'exploitation et do
traitement des ressources min6rales, d'ocdanologie et de protection du milieu
marin, ou en co qui concerns lee questions 6conomiques ou juridiques relatives aux
activit6s aini&ree en mar, ou dana d'autres domaines connexes. Le Conseil
slefforce de fair. en sorts quo, par sa composition, la Commission dispose de
ld6ventail couplet des qualifications requises.

2. La Commission

a) fait au Conseil, A la demands de celui-ci, des recomandations concernant
loexercice des fonctiona de l'Autorit&i

b) examine lea plans do travail forals at 6crits concernant lea activit6s A
msaner dan la Zone conformomnt & l'article 153, paragraphs 3, et fait au Conseil
des rocomandations approprides. La Commission fonde see recomandationa sur lea
s.les' dispositions do l'annexe III et pr6sente au Conseil un rapport couplet our
1. suJetj

c) survoille, & Is demands du Conseil, lea activitds mendes dana la Zone, i.
cas dcbdant, en consultation et on collaboration avec toute entit6 ou personne qui
msne ces activit6s ou avec lartat ou lea Etats concern6s, et fait rapport au
Consoill
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d) dvalue lea incidences 4cologiques des activit6s men~es ou A mner dans Is
Zone

e) fait au.Conseil des recommandations our la protection du milieu manin, en
tenant compte de l'opinion d'experts reconnual

f) 6labore et soumet au Conseil lea r6gles, rglements et procduren vifn A
l'article 162, paragraphe 2, lettre o), compte tenu de tous lee facteurs
pertinentn, y compris l'6valuation des incidences 6cologiques des activit6s men6es
dane la Zone;

g) rdexamine de temps A autre ces rlgles, rlglements et procdures et
recommande au Conseil lea amendements quelle juge n4cessaires ou souhaitables

h) fait au Conseil des recommandations concernant la mise en place d'un
programme de surveillance consistant A observer, mesurer, dvaluer et analyser
rdguli~rement, par des m6thodes scientifiques reconnues, lea risques ou les
conn6quences des activitis menses dens la Zone quant & la pollution du milieu
marin, s'ssure que lea r6glementations existantes sont appropriles et respectles
at coordonne l'ex~cution du programme de surveillance une fois celui-ci approuv6
par Is Conseil;

i) recomnande au Conseil de saisir, au nom de l'Autorit6, la Cnambre pour le
r6glement des diff6rends relatifs aux fonds marina, compte tenu en particulier de
l'article 187, conformfiment A I& pr6sente partie et aux annexes qul s'y rapportentl

J) fait au Conseil des recommandations sur los mesures A prendre apr~s que
is Chambre pour le r4glement des diff6rends relatifs aux fonds marina, saisie
conformdment a Is lettre i), a rendu sa d4cision;

k) recommande au Conseil d46mettre des ordres en cas dlurgence, y compris
Aventuellement l'ordre de suspendre ou de modifier les operations, afin de prdvenir'
tout dommage grave pouvant Atre caus6 au milieu main par des activit6s men~es dans
la Zonel le Conseil examine ces recommendations en priorit6i

1) recommande au Conseil dlexclure la mise en exploitation de certaines
zones par des contractants ou par l'Entreprise lorsqu'lil y a de s4rieuses raisons
de penser qu'il en rdsulterait un risque de dommage grave pour le milieu marin;

m) fait au Conseil des recommandations concernant la direction et la
supervision d'un corps d'inspecteurs charg6s de surveiller lea activit6s men~es
dana la Zone at de d6terminer si la pr6sente partie, lea r6gles, r~glements et
procdures de l'Autorit6 et lea clauses et conditions de tout contrat conclu avec
l'Autorit& sont observ4s;

n) calcule le plafond de production et d6livre des autorisations de
production au nom de l'Autorit6 en application de l'article 151, paragraphes 2 A 7,
une fois quo le Conseil a op6r6, le cas 6ch~ant, le choix n6cessaire entre les
demandeurs conformrent a l'article 7 de isannexe III.

3. A is demande de tout Etat Partie ou de toute autre partie concernsa, lee
mebres do ls Commission e font accoapagner d'un reprdsentant de cot Etat ou do
cette Pattie concernle lorsqu'ila exercent leura fonctions de surveillance et
d'inapection.
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SOUS-SECTION D. LB SECRETARIAT

Article 166

Le Secrdtariat

1. L* Secr6tariat do l'Autorit6 comprend un Secrdtaire gdn~ral st I*
personnel ndcessaire & V'Autorit6.

2. La Secr6taire g6n6ral eat 6lu par l'Asaembl6e parmi lea candidate
proposs par 1e Conseil pour une dur6e de quatre ana et i1 eat r66ligible.

3. Le Secr6taire gdn6ral eat lo plus haut fonctionnaire de l'Autorit6 et
agit en cette qualit6 A toutes lea rdunions de l'Assembl6e at du Conseil et do tout
organs subsidiaitre ii exerce toutes autren fonctions administratives dont i1 eat
chargd par coo organes.

4. La Secrdtaire g6n6ral prd8ente A l'Assembl6e un rapport annuel sur
l'activitd do l'Autorit6.

Article 167

Personnel de l'Autorit6

1. Lo personnel de l'Autorit4 comprend lea personnes qualifides dana lea
domaines scientifique, technique et autres dont elle a besoin pour exercer sos
fonctions administratives.

2. La consid6ration dominante dans le recrutement et Is fixation des
conditions d'emploi du personnel eat d'asaurer l'Autorit6 lea services de
personnes posaddant lea plus hautes qualit6a de travail, de comp6tence et
d'int6grit&. Sous catte r6serve, ii eat d~nent tenu compte de 11importance d'un
recrutement effectu6 sur une base gdograpnique aussi large que possible.

3. Le personnel eat nommd par le secr6taire gdnral. Lea conditions et
modalitds de nomination, do r6mundration et de licenciement du personnel doivent
Stre conformes aux rtgles, r6glements St procddures de l'Autorit6.

Article 168

Caractire international du Secr6tariat

1. Dana lexercice de leura fonctions, le Secrdtaire g6n6ral et le personnel
ne sollicitent et n'acceptent d'instructions d'aucun gouvernement ni d'aucune autre
dource ext6rieure I l'Autorit6. Ila s'abstiennent de tout acte incoqatible avec
leur qualit6 de fonctionnaire8 internationaux et ne sont responsables qu'envers
l'Autorit. Chaque Etat Partie s'engage ) respecter le caract6re exclusivement
international des fonctions du Secr6taire g6ndral et du personnel at A ne pas
chercher 1 lea influencer dana llex6cution de leur tache. Tout manquement I sea
obligations de la part d'un fonctionnaire eat soumis h un tribunal administratif
ddsign& solon lea r gles, rbglements et procdures de l'Autorit4.

2. Le Secrtaire g6ndral et le personnel ne doivent poss6der d'int6rets
financiers dans aucune des activits touchant l'exploration et l'exploitation dana
la Zone. Sous r6serve de laurs obligations envers l'Autoritd, ils ne doivent
divulguer, mgme aprha la cessation de leurs fonctions, aucun secret industriel,
aucune donne qui eat propri6td industrielle et qui a At6 transf6tr6e l'Autorit6
en application de larticle 14 de leannexe III, ni aucun autre renseignement
confidential dont ila ont connaissance h raison de lours fonctions.
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3. Les manquements de la part d'un fonctionnaire de l'Autorit6 aux
obligations 6nonces au paragraphs 2 donnent lieu, h la demands d'un Etat Partie
1.a6 par un tel manquement ou d une peronne physique ou morale patronn4e par un
Btat Partie confora~ment A loarticle 153, paragraphs 2, lettre b), et 14se par un
tel manqueent, h des poursuites do l'Autorit6 oontre le fonctionnaire en cause
devant un tribunal d sign6 slon lea rAgles, rbglements et procdures de
l'Atorit6. La partie lse a le droit de participer h la procdure. Si le
tribunal le reconimande, le Secr4taire g6n4ral licencie le fonctionnaire en cause.

4. Les Agles, r~glements et procedures de l'Autorit6 pr6voient lea

modalit~a d'application du pr6sent article.

Article 169

Consultations et coop ration avec lea organisations internationales
et le organisations non gouvernementales

1. Pour lea questions qui sont du ressort de l'AutoritS, le Secrtaire
g6nrnal conclut, apros approbation du Conseil, des accords aux fins de
consultations et de cocpration avec lea organisations internationales et lea
organisations non gouvernementales reconnues par le Conseil 6conomique et social de
l°Organisation des Nations Unies.

2. Touts organisation avec laquelle le Secrtaire g6n6ral a conclu un accord
on vertu du paragraphs 1 pout d6signer des repr~sentants qui assistent en qualit6
d'observateurs aux rdunions des organes de l'Autorit6 conformment au rglement
int~rieur de ceux-ci. Des procedures sont institu6es pour pormettre h ces
organisations de faire connaitre leurs vues dans lea cas appropriLs.

3. Le Secr4taire g6n4ral pout faire distribuer aux State Parties des
rapports 6crits pr6sent~s par lee organisations non gouvernementales vis4es au
paragraphs 1 sur des sujets qui relbvant de lour competence particuli~re et se
rapportent aux travaux do l'Autorit4.

SOUS-SECTION E. LENTREPRISE

Article 170

L' Entreprise

1. L'Entreprise et lorgane de l'Autorit6 qui mine des activitds dana la
Zone directement en application de l'article 153, paragraphs 2, lettie a), ainaL
que des activit s de transport, de traitement et de cominercialisation des minraux
tir4s de is Zone.

2. Dana le cadre de l'Autorit6, personne juridique internationale,
l'Entreprise a la capacit6 juridique privue A l'annexe IV. L'Entreprise agit
conform~ment & Ia Convention et aux r~gles, r~glements et proc&dures do l'Autorit&,
sinai qu& la politique g~n6rale arr~t~e par l'Assembl6e, et ell observe lea
directives du Conseil et eat soumise A son contr8le.

3. L'Entreprise a son dtablissement principal au sige de l'Autorit6.

4. L'Entreprise eat dot~e, conform6,nent A l'article 173, paragraphe 2, et £
lParticle 11 de l'annexe IV, des ressources financires dont ell a bosoin pour
exercer seS fonctions, et ell dispose des techniques qui lui sont trnsf6r6*e on
application de P'article 144 et des autres dispositions pertinente do la
Convent ion.
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SOUS-SECTION F. ORGANISATION FINANCIERE DE LeAUTORITE

Article 171

Ressources financibres de l'Autorit

Les ressources financibres de l'Autorit6 comproennent s

a) les contributions des membres de l'Autorit6 fix6es conforul4,ent A
l'article 160, paragraphe 2, lettre e);

b) les recettes que pergoit l'Autorit6, en application do laticle 13 do
l'annexe III, au titre des activit6s mendos dans la Zone;

c) lee sommes virdes par l'Entreprise conformiment & l'article 10 do
l'annexe IV;

d) le produit des emprunts contract6s en application de l'article 174;

a) les contributions volontaires verses par lea membres ou provenant
d'autres sources; et

f) lea paementa effectuhs A un fonds do compensation conforu4ment A
l'article 151, paragraphs 10, dont la Commission de is planification dconomique
doit recommander lea sources.

Article 172

Budget annuel do l'Autorit&

La seccrtaire g4n6ral 6tablit le projet de budget annual de l'Autorit6 at Is
prisente au Conseil. Celui-ci lVexamine et le soumet, avec sea recommandations,
l'apRrobation de L'Asaembl& on application de lVarticle 160, paragraph. 2,
lettre h).

Article 173

Ddpenses do lmAutorit4

1. Les contributions visdes h l'article 171, lettre a), sont versie A un
coepte special et nervent & couvrir lea dipenses d'administration de l'Autorit46
jusqu'au moment oa celle-ci dispose, & cette fin, de recettes suffisantes provenant
d'autres sources.

2. Leas ressources financibres do l'Autorit6 servent d'abord & r6gler lea
dipanses d'administration. A l'exception des contributions vis6es & l'article 171,
lettre a), lea fonds qui restent apr4s paiement de ces d~penses peuvent notamment t

a) 8tre partag6s conform~ment A l'article 140 et A l'article 160,
paragraphs 2, lettre g);

b) servir & doter l'Bntreprise des ressources financires vis6es A
l'article 170, paragraphs 4;

c) servir & dhdommager lea Etats on d6veloppement conform6ment A
l'article 151, paragraphs 10, ot larticle 160, paragraphe 2, lettre 1).
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Article 174

Capacit6 de l'Autorit& do contractor des emprunte

1. L'Autorit a la capacit6 do contractor des emprunts.

2. L'Assembl6a fix* lea limit.e do cotte capacit6 dane le raglement
financier adopt& on application de l'article 160, paragraphs 2, lettre f).

3. Ia Conseil exerce cotte capacit6.

4. La Etats Parties ne sent pas reaponeables des dettes do l'AUtorit4.

Article 175

Vrification annuolle des comptec

Lea rapporta, livres at comptes de l'Autorit6, y compris sea itats financiers
annual@, sent vrifia chaque annhe par un contraleur ind~pendant, noimui par
l'Aaaembl6*.

SOUS-SECTION G. STATUT JURIDIQUE, PRIVILEGES ST fl03NIT38

Article 176

Statut juridigue

L'AutoritA possade la peraonnalit6 juridique internationale et & la capeaitA
juridique qul lui eat ndceaaaire pour exercer ee fonctiona at atteindre 9e8 buts.

Article 177

Priviliges et imiunit~s

Pour pouvoir exercer see fonctions, V'Autorit jouit, cur 1. torritoire do
cheque Utat Partie, des privilges at imuunit6A pr4vua dana I& pr4sente
eous-seotion. Lea privil4gee et immunita relatifa A l'ntroprise sont privus A
l'artiole 13 do l'annexe IV.

Article 178

xmunitd de juridiction at d'exdcution

L'Autorit6, ain8i que sea biena et sea avoir8, jouinaent de l'miunlt4 do
Juridiction et d'exdcution, sauf dana Ia mesure oi l'AutorLt& y renonce
expreasd mnt dane un cao particulier.

Article 179

Exemption de perquisition et de ' 
toute autre forms do contrainte

Los biene at lea avoirs de l'Autorit, o6 qu'ils so trouvent et quel quen
unit le d&tenteur, sant exempts do perquisition, rdquisition, cnfi cation,
expropriation et de toute autre form. do contrainte procedant dune mesure du
pouvoir excutif ou du pouvoir ldgislatif.
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Article 180

Shemption do tout contrls. restriction, rdqlementation ou moratoire

Lo bions at lea avoirs do l'Autorit6 sont exempts do tout contr8l*, do tout*
restriction ou rglementation et de tout moratoire.

Article 181

Archives et comunications officiellos de l'Autorit6

1. Los archives do V'Autorit6 son inviolables, oO quelles so trouvent.

2. Los donn6es qui sont propri6t6 industrielle, lea renseigneaents couverta
par 1. secret industrial et lea informations analogues, sinai quo lee dossiers du
personnel, ne doivent pas Stre conservis dane des archives accessibles au public.

3. Chaque Stat Pattie accorde A l'Autorit6, pour sea communications
officielles, un traitement au moins aussi favorable qua celui qu'Ll accord* aux
autres organisations internationales.

Article 182

Privilbges at immunit~s des personnes agissant dane le cadre do VoAutorit6

Leo reprdsentants des Stats Parties qul assistant aux r6unions do l'Assambl6e,
du Conseil ou des organes de l'Assemblde ou du Conseil, ainsi quo le Secrdtaire
gin6ral et le personnel do l'Autorit6, jouissent, our le territoLre de cheque Stat
Pattie I

a) de l'immunitf de juridiction et d'ex6cution pour les actes acomplis pac
eux dans l'exercice de leurs fonctions, sauf dane la assure oa l'Btat qu'la
reprdsentent ou lIAutorit6, salon le cos, y renonce expressament dane un cao
particuliorl

b) des mimes exemptions quo cellos accord6es par l'Btat our IS torritoire
duquel ils se trouvent aux reprdsentants, fonctionnaires ot employds de rang
comparable des autres Etats Parties en ce qui concern. les conditions
d'imlgration, los formalitds d'enregistoement des 4trangers et lea obligations do
service national, sinai quo des mgmes facilit6s relatives & Is r6glementation des
changes at aux diplacements, & moins qu'il no s'agisse do ressortissants do l'Dtat
concer n6.

Article 183

Exemption d'ispfts ou taxes et do drolts do douane

1. L'Autorit6, dane loexercice do so fonction., sinai quo ses biens, avoics
et revenus, de mlme qua sea activit6s et transactions autoris6es par l Convention,
sont exempts do tout imp~t direct, et los biens qu'elle importe ou exports pour son
usage official sont exempts do tous droits de douane. L'Autorit6 no pout demandec
aucuno exemption de droits pergus on rdaun4ration do services rondus.

2. Si des achats do biens ou do services d'une valour substantielle,
nmiessalres A l'exercice des fonctions do lOAutorit6, sont offectu4s par sllo ou
pour son compte ot si 10 prix do ce bions ou services inclut des impts, taxes on
droits, lea Etats Parties prennent, autant quo possible, lea mesures appropri6es
pour aocorder loexeption do con imp8to, taxes ou droits ou pour on assurer 10
rebourseent. Les biens importds ou achets sous le rdgime d'exempton pr6vu au
prdsent article no doivent itre ni vendus ni ali6n~s d~une autrs manire scur 1
torritoiro do l'Etat Pattie qui a accordd lexemption, & moins quo co he soit I des
conditions convenues avec cot Etat.
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3. Lea Etats Parties ne pergoivent aucun imp8t prenant directement ou
indirectenent pour base lea traitements, 6moluments et autres somms vers6s par
l'Autoritd au Secr6taire giniral et aux membres du personnel de l'Autorit6, sinai
qulaux experts qui accomplissent des missions pour l'Autorit6, & moins qu'ils ne
soient leurs ressortissants.

SOUS-SECTION H. SUSPENSION DE L'EXERCICE DES DROITS
ET PRIVILEGES DES MEKBRES

Article 184

Suspension du droit de vote

Un Etat Partie en retard dana le psiement de sea contributions & lVAutorit6 ne
pout participer aux votes si 1. montant de sea arri6drs eat 6gal ou supdrieur aux
contributions dues per lui pour lea deux anndes compltes 6coul6ea. L'Asembl6e
pout n6enmoins autoriser cot Etst A participer aux votes si elle constate qua Is
manquement eat dO A des circonstances ind6pendantes de as volont6.

Article 185

Suspension de l'exercice des droits et privil&qea inh6rents
& Is qualit7 de sombre

1. Un Etat Partie qui a enfreint gravement et de fagon persiotante Is
prdsente partie pout, our recommandation du Conseil, 6tre auspendu de l'exercice
des droits et privil&ges inh6renta & la qualit6 de sombre par l'Assembl6e.

2. Aucune ddcision ne pout Stre prise en vortu du paragraphs 1 tant quo l

Chanbre pour 1e riglement des diff6rends relatifa aux fonds marina n'a pea constatd
que l'Etat Partie en cause a enfreint gravement et do fagon persistante la pr6sente
pertie.

SECTION 5. REGL4ENT DES DIFFERENDS ET AVIS CONSULTATIPS

Article 186

Chambre pour 10 riglement des diff6rends relatifs aux fonda matina
du Tribunal international du droit de is mer

La prdsente section, Is partie XV et l'annexe VI rdgissent la constitution do
Is Chambre pour 1. rglement des diff6rends relatifa aux fonds marina at Is manibre
dont elle exerce ea comptence.

Article 187

comp tence de i& Chambre pour 1! rlemxent des diffdrends
relatifs aux fonda marina

La Chambre pour le rglement des diff6renda relatifa aux fonds marina a
comphtence, en vertu de la prdsente partie et des annexes qui sly rapportent, pour
connattre des cat4gories suivantes de diffdrenda portent aur des activit6s men6es
dane Is zone ;

a) diff6rends entre Etata Parties relatifa A linterpr6tation ou

I-application de la pr6sente partie et des annexes qui a'y rapportent;

b) diff6rends entre un Etat Partie et l'Autoritd relatifs I :
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i) des actes ou omissions de l'Autorit46 ou d'un Etat Partie dont il

est all6gu6 qu'ils contreviennent aux dispositions de la prdsente
partie ou des annexes qui s'y rapportent ou A des r~gles,
r6glements ou proc6dures adopt6s par l'Autorit6 conform6ment A ces
dispositiona ou

ii) des actes de leAutOrit6 dont il eat all6gu6 qulils excbdent so
compdtence ou constituent un ddtournement de pouvoirl

C) diff6rends entre parties A un contrat, qu'il slagisse d'Etats Parties, de
l'Autorit6 ou de 1'Entreprise, ou d'entreprises d'Etat ou de personnes physiques ou
morales vistes A 1'article 153, paragraphe 2, lettre b), relatifs A :

i) l'interprdtation ou l'ex4cution d'un contrat ou d'un plan de
travail; ou

ii) des actes ou omissions d'une partie au contrat concernant des
activit6s menlea dana la Zone et affectant l'autre partie ou
portant directement atteinte A sea int6rits 16gitimesp

d) diff6rends entre l'Autorit6 et un demandeur qui eat patronn4 par un Etat
conform6ment A 1'article 153, paragraphse 2, lettre b), et qui a satisfait aux
conditions stipul6es A 1'article 4, paragraphe 6, et A l'article 13, paragraphe 2,
de l'annexe III, relatifa A un refus de contracter ou A une question juridique
surgissant lots de is n4gociation du contratl

e) diff6rends entre l'Autorit6 et un Etat Partie, une entreprise d'Etat ou
une personne physique ou morale patronndn par un Etat Partie conformdment A
l'article 153, paragraphe 2, lettre b), lorsqulil eat all~gu6 qua la responsabilitA
de l'Autorit6 eat engagde en vertu de l'article 22 de l'annexe III;

f) tout autre diff6rend pour lequel la competence de la Cnambre eat
expresa6ment pr6vue par la Oonvention.

Article 188

Soumission des difffrends I une chambre spdciale du Tribunal
internatiodal du droit de la met ou A une chambre ad hoc de
la Chambre pour le r6glement des diff6rends relatifs aux fonds

marins ou A un arbitrage commercial obligatoire

1. Lea diffdrends entre Etats Parties vis6s A l'article 187, lettre a),
peuvent 6tre soumis :

a) A une chambre spdciale du Tribunal international du droit de Is mer
constitu6e conformdment aux articles 15 et 17 de l'annexe VI, & ls demande des
parties au diff6rend; ou

b) A une chambre ad hoc de la Chambre pour le r~glement des diff rends

relatifs aux fonds marins constitu4e conforiament & l'article 36 de llannexe VI,
Is demande de toute partie au diff6rend.

2. a) Lea diff6rends relatifs A l'interpr6tation ou A l'application d'un
contrat visas A l'article 187, lettre c), i), sont soumis, A la demande de toute

partie au diff6rend, A un arbitrage commercial obligatoire, A mons que lea parties
au diff6rend n'en conviennent autrement. Le tribunal arbitral commercial saisi
d'un tel difffrend n' pas competence pour se prononcer sur un point
d'interprdtation de la onvention. Si l-diEffrad.-unmrnaqw .xntt
d'interpr6tation de la partie XI et des annexes qui s'y rapportent au sujet des
activit6s men4es dana la Zone, ce point est renvoy6 pour ddcision A la Chambre pour
le r~glement des diff~rends relatifs aux fonds marins.

Vol. 1834, 1-31363



1994 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recuell des Trait~s 81

b) Si, au ddbut ou au cours d'une telle procddure d'arbitrage, le tribunal
arbitral commercial, agissant A la demande de l'une des parties au diff~rend ou
d'office, constate qua ea d~cision eat subordonn6e A une dcision do la Chambre
pour le rtglement des difffrends relatifa aux fonds marina, il renvoie ce point A

la Chambre pour d6cision. Le tribunal arbitral rend ensuite sa sentence
conform6ment & Ia dcision de la Chambre.

c) En l'absence, dana 1e contrat, d'une disposition sur la proc6dure
arbitrale applicable au difffrend, I'arbitrage ae d6roule, A mOins qua lea parties
n'en conviennent autrement, conform6ment au R~glement d'arbitrage de la CNUDCI'ou A
tout autre r~glement d'arbitrage qui pourrait Otre prdvu dana lea ragles,
r&glements et procddures de V'Autorit6.

Article 189

Limitation de comp~tence en ce gui concerne lea d6cisions de l'Autorit6

La Chambre pour le riglement des diff6rends relatifs aux fonds marina n'a pas
compdtence pour se prononcer aur lVexercice par l'Autorit6, conform~ment A la
pr6sente partie, de sea pouvoirs discr6tionnaires; elle ne pout en aucun coo as
substituer A l'Autorit4 dana Ilexercice des pouvoirs discr4tionnaires de celle-ci.
Sans prdjudice de I'article 191, lorsqu'elle exerce la comp6tence qui lui eat
roconnue on vertu do l'article 187, la Chambre pour Ie r~glement des diffirends
relatifa aux fonda marina ne se prononce paa aur la question de savoir si une
rAgle, un r~glement ou une procdure de l'Autorit4 eat conforme A la Convention et
no pout d6clarer nul catte rigle, ce r~glement ou catte procddure. Sa competence
so limits A 6tablir si lVapplication do r4gles, r~glements ou proc6dures de
V'Autoritd dana des cas particuliers serait en conflit avec lea obligations
contractuelles des parties au difffrend ou lea obligations qui lour incombent en

vortu do 1& Convention et A connaltre des recours pour incompEtence ou ddtournement
do pouvoir, ainsi que des demandes de dommages-int6rlts et autres demandes de
riparation introduites par l'une des parties contre l'autre pour manquement do
colle-ci & sea obligations contractuelles ou aux obligations qui lui incombent en
vertu do la Convention.

Article 190

Participation A la procdure et comparution des Etats Parties ayant
accordd leur patronage

1. L'Etat Partie qui patronne une personne physique ou morale partie A un
diffirend vis6 A l'article 187 regoit notification du diff6rend et a le droit de
participar A la procdure en pr~sentant des observations 6crites ou orales.

2. Lorsqu'une action eat intent~e contre un Etat Partie par une personne

physique ou morale patronn6e par un autre Etat Partie pour un diff~rend vis6 A

I'article 187, lettre c), l'Etat ddfendeur pout demander A 1'Etat qui patronne
catte porsonne de comparaltre au nom de celle-ci. A d6faut de comparaltre, 1'Etat

ddfendeur pout se faire reprdsenter par une personne morale possdant sa
nationalit4.

Article 191

Avis consultatifs

La Chambre pour le r~glement des diff6rends relatifs aux fonds marina donne

des avis consultatifs, A la demands de l'Assembie ou du Conseil, sur lea questions
juridiques qui se posent dana le cadre de leur activitE. Ces avis sont donns dana
lea plus brefa d6lais.

Nations Unies, Documents officiels de l'Assembi~e g~ndrale, trente et uni&me session, Supplment n° 17

(A/31/17), chap. V, sect. C
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PARTIE XII

PROTECTION ET PRESERVATION DU IZLIEU KARIN

SECTION 1. DISPOSITIONS G(IIERALES

Article 192

Obligation d'ordre qdn6ral

Los State ont l'obligation de prot~ger et de prdaerver le milieu marin.

Article 193

Droit souverain des Etata d'exploiter
leuts ressources naturelles

Los Btats ont le droit souverain d'exploiter leurs ressources naturelles solon
lour politique en matire dlenvironnement ot conform4ment & lour obligation do
prot4ger et de prdserver I. milieu marin.

Article 194

Mesures visant A pr6venir. rdduire et mattriser
Is pollution du milieu main

1. Lee Etatn prennent, s4par4ment ou conjointement selon qu'lil cdnvient,
toutes lea ssures compatibles avec la Convention qui sont n6cessaires pout
prdvonir, rdduire et maltriser la pollution du milieu marin, quells qu'en soit la
sourcep ii. mettent en oeuvre & cette fin lea moyens lea mieux adaptla dont ill
diaposent, en fonction de leurs capacit4s, et il slefforcent d'harmoniser leurs
politiques A cot 6gard.

2. Lea Etats prennent toutes les mesures n6cessaires pour quo lea activit6s
relevant de leur juridiction ou de leur contr8le le soient do mani&re & ne pas
causer do pr6judice par pollution & d'autres Btats et & lour environnement st pour
quo Ia pollution rdsultant d'incidents ou d'activit4s relevant do lour juridLction
ou do leur contrle ne sl6tende pas au-delh des zones oa iis exercent des droits
souverains conform6ment A la Convention.

3. Los mesures prises on application de la prdsente partie doivent visor
tout** lee sources de pollution du milieu marnn. Elles comprennent notamment le
missures tendant 1 limiter autant que possible i

a) l'6vacuation de substances toxiques, nuisibles ou nocives, on particulier
do substances non d~gradables, & partir de sources telluriques, depuim ou & travers
l'ataosphne ou par immersion

b) Is pollution par lea navires, en particuller les mesures visant a
prlenir les accidents et A faire face aux cas d'urgence, A assurer la s6curitl des
op rations on er, A prdvenir les rejets, qu'ils soient intentionnels ou non, et A
rigleuenter la conception, Is construction, l'armement et lexploitation des
navires;

c) is pollution provenant des installations ou engins utilis6s pour
lexploration ou loexploitation dos ressources naturelles des fonds marina et de
lour sous-sol, en particulier les mesures visant A pr~venir lee accidents ot &
faire face aux cas d'urgence, A assurer Is s6curit6 des oprations en men et A
r6glementer Is conception, Ia construction, l'4quipement, leexploitation de ces
installations ou engins et is composition du personnel qui y est affect6;
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d) la pollution provenant des autreas installations ou engine quk
fonctionnent dana la milieu matin, en particulier lea meaures visant A pr~venir lea
accidents at & faire eace aux cas d'urgence, & assurer la sacurLt6 des op4rations
en nr at A r4glamenter la conception, la construction, 1'6quipement,
llexploitation do ces installations ou engine at la composition du personnel qui y
eat affect6.

4. Lorsqu'ile prennent des mesures pour pr6vnnir, rdduire ou maltriser ia
pollution du milieu matin, lea Stats aoabstiennent de toute ing6rence injustifiable
dana lea activit4s menses par d'autres State qui exercent laura droits ou
s'acquittent do laura obligations conform6ment & la Convention.

5. LA measures prises conform6ment A 10 pr~sente partie comprennent les
maeurea n6ceeiares pour prot4ger at prdserver lea dcosyst&mes rares ou d6licats
ainsi qua l'habitat des esp&ces at autres organismes marins en r4gression, menacis
ou en vole d'extinction.

Article 195

Obligation de ne pas d4placer l pr6dudice ou lee risues at
de ne pae remplacer un type de pollution par un autre

Lorsqulils prennent des mesures pour pr4venir, r4duire at mattriser la
pollution du milieu matin, lee Stats agissent de manibre a ne pas d6placer,
directemnt ou indirectement, le prdjudice ou lee risques d'une zone dans une autre
at & no pe remplacer un type de pollution par un autre.

Article 196

Utilisation de techniques ou introduction d'espcea
6trangbres ou nouvelles

1. Las Etats prennent toutes lea mesures ndcessairea pour prvenir, rdduire
at mattrisar la pollution du milieu main r4sultant de l'utilisation de techniques
done l cadre de leur juridiction ou sous leur contrdle, ou 1'introduction
intentionnelle ou accidentelle en une partie du milieu main d'ospices 4trang~re8
ou nouvelles pouvant y provoquer des changements considdrables at nuiaibles.

2. L prdsent article n'affecte pe l'application des dispositions de la
Convention relative aux meures visant & pr6venir, r6duire at mattriser la
pollution du milieu manin.

SECTION 2. COOPERATION MONDIALE ST RGIOMsW

Article 197

Coop6ration au plan mondial ou rdqional

Las Stats coopbrent au plan mondial at, 1e can dch4ant, au plan rdgional,
directement ou par llintermdiaire des organisatione internationales comatenteq,
la formulation at A 1l61aboration do raglee at de normes, ainsi quo do pratiquos at
proc6dures recommand6es de caractbre international compatibles avec la ConventLon,
pour prot6ger at prdserver Is milieu marnn, compte tenu des particularLtds
rngionales.
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Article 198

Notification d'un risque imminent de dommaqe

ou d'un domuage effectif

Tout stat qui a connaissance de cas oO le milieu marin eat en danger imminent
de aubir des domages ou a subi des dommages du fait de ls pollution, en inform*

lmmdiatement lea autres Etats qulil jugs exposas & ces domaages sinsi quo lea

organiaetions internationales comp6tentes.

Article 199

Plans durence contre la pollution

Dana les cas viss A l'article 198, lea Etats situ6s dons in zone affectae,

selon leurs capacit~s, et lea organisations internationales comptentee coophrent,

dane touts la mesure du possible, en vue d'dliminer lea effete do la pollution at
do pr6venir ou r4duire A un minimum lea dommages. A cette fin, lee Etate doivent

6laborer et promouvoir conjointement des plans d'urgence pour faire face aux
Incidents entranant la pollution du milieu marin.

Article 200

Etudes, proqrammes de recherche et 4:hange

de renseignements et de donn6es

Los Etats coop&rent, directement ou par lilnters~diaire des organisations
internationales comp6tentes, en vue do promouvoir des 6tude8, entreprendre des

programmes do recherche scientifique at encourager l'dchange do renseignementa et
do donn6es sur l pollution du milieu marin. Ila 8'efforcent do participer
activement aux programmes r6gionaux et mondiaux visant & llacquisition des
connaissances requises pour diterminer Is nature et ltampleur do la pollution,
l'exposition & la pollution, les voies quelle emprunte, lea risquee qu'elle

comports et les rembdes possibles.

Article 201

Critbres scientifiques pour l'dlaboration de r4glement8

Compte tenu des renseignements et donn6es recueillis en application de

l'article 200, les Etstn coopkent, directement ou par l'interadiaire des

organizations internationales comptentes, an vue d'4tablir des crit&ree

acientifiques appropri6s pour la formulation et l'd1aboration do ragles et do
normes, ainsi quo de pratiques at proc6dures recommand6es visant A pr6venir,
rdduire et mattriser la pollution du milieu main.

SECTION 3. ASSISTANCE TECHNIQUE

Article 202

Assistance aux tats en d6veloppement dans lea domainee

de la science et de la technique

Lea Etats, agissant directement ou par V'interm~diaire des organisations

internationales comp6tentes, doivent :

a) promouvoir des programmes d'assistance aux Etats en ddveloppement dan

lea domaines do la science, de l'dducation, de la technique et dans d'autrea

domaines, en vue de protger at de pr6server le milieu marin et de pr6venir,
rduire et mattriser la pollution marine. Cette assistance consiste notmment & 
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1) former 1. personnel scientifique et technique do ces States

ii) faciliter leur participation aux programmes internationaux
pertinentsj

Iii) fournir & ces Stats le mat&riel et lea facilit~s n6cesaaireel

iv) accrottre leur capacit& de fabriquer eux-mgmes ce matkiell

v) fournir lea services consultatifs et d6velopper lea moyens matriels
concernant lea programmes do recherche, de surveillance continue,
d'4ducation et autres programmes;

b) fournir l'assistance appropride, spdcialement aux Etats on diveloppement.
pour aider ceux-ci & rdduire & un minimum lea effete des accidents majeura riaqmt
dlentratner une pollution importante du milieu marinp

C) fournir l'assistance appropri6e, sp~cialement aux Stats en d6veloppoment,

pour l'dtablissement d'dvaluations dcologiques.

Article 203

Traitement pr4f46rentitl A 1'intention des stats en d&veloppement

mn vue de prdvenir, r duire et mattriser la pollution du milieu marin ou do
rdduire & un minimum sea effets, lea organistions internationales accordent un
traltement pr:f6rentiel aux Stats en ddveloppement en ce qui concern* x

a) l'allocation de fonds et de moyens d'assistance technique appropris; et

b) l'utilisation de leurs services spdcialis6s.

SECTION 4. SURVEILLANCE CONTINUE ET EVALUATION ECOLOGIQE

Article 204

Surveillance continue des risques de pollution et des

effete de la pollution

1. Les Etats slefforcent, dans toute la mesure possible et d'une mani&re
compatible avec les droits des autres Etats, directement ou par VIntermadiaire des
organisations internationales compdtentes, dlobserver, mesurer, 6valuer et
analyser, par des m6thodes scientifiques reconnues, lea risques de pollution du
milieu marnn ou lea effets de cette pollution.

2. En particulier, ils surveillent constamment lea effete de toutes lea
activitds qu'ils autorisent ou auxquelles ils so livrent afin de ddterminer si coo
activitis risquent de polluer le milieu marnn.

Article 205

Publication de rapports

Lea Stats publient des rapports sur lea r6sultats obtenus en application de
l'article 204 ou fournissent, A intervalles appropri6s, de tels rapports aux
organisations internationales comp~tentes, qui devront lea mettre A la disposition
de tous les autres Etats.
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Article 206

Evaluation des effets potentiels des activit4s

Lorsque des Etats ont de s6rieuses raisons de penser que des activitdo
envisag6es relevant de lour juridiction ou de lout contrale risquent d'entratner
une pollution importante ou des modifications consid6rables et nuisibles du milieu
marin, uls 6valuent, dana la mesure du possible, lea effete potentials do co
activit6s our ce milieu et rendent compte des rdsultats de ce 6valuations de la
manibre privue A l'article 205.

SECTION 5. REGL ENTATION INTERNATIONALE HT DROIT INTERNE
VISANT A PREVENIR, REDUIRE ET MAITRISER LA
POLLUTION DU MILIEU MARIN

Article 207

Pollution d'origine telluriguo

I. Les Etats adoptent des lois at r6glements pour pr6venir, r4duir* et
mattriser la pollution du milieu marin d'origine tollurique, y compri. la pollution
provenant des fleuves, rivi4res, estuairea, pipelines et installations de d6charge,
on tenant compte des r6gles et des normes, ainsi quo des pratiques et procedures
reocomandes, internationalement convenues.

2. Les Etate prennent touten autre mesures qui peuvent Stre ndcessaires
pour pr6venLr, rdduire ot mattrisor cette pollution.

3. Les Etats s'efforcent d'harmonisor leurs politiques & cot dgard au niveau
r6gional appropri6.

4. Les Etats, agiscant an particulier par l'intermddiaire des organisations
internatLonalee compdtentes ou d'une conf6rence diplomatique, s'efforcent deadopter
au plan mondial et r6gional, des rigles et des normes, ainsi quo des pratiques et
procidures recommand6es pour prdvenir, rduLre ot maltriser cette pollution, on
tenant compte des particularit~a rdgionales, do la capacit6 dconomique des Stats en
ddveloppenent et des exigences do lour d6veloppement dconomique. Coo r4gles et con
normes, ainai quo cen pratiques at proc dures recommand6es, sont r6oxamin6e de
temps & autre, selon quil eat nicessaire.

5. Les lois, r6glements et msures, ainsi quo lea rgles at lea normes et
lea pratiques et procddures recommandes, vis6s aux paragraphes 1, 2 ot 4,
comprennent des mecures tendant & limiter autant quo possible 11vacuation dons In
milieu sarin de substances toxiques, nuisiblen ou nocives, en particulier do
substances non digradables.

Article 208

Pollution r6sultant des activit6a relatives aux fonds marina relevant
do la luridiction nationals

1. Les Etats c8tiers adoptent des loin at riglements afin do pt6venir,
r duire et mattriset la pollution du milieu satin qui r6sulte directement ou
indiroctement d'ectivitda relatives aux fonds marina ot relevant do lout
juridictLon ou quL provient d'tlea artificielles, d'installations ot d'ouvrages
relevant do lour juridiction en vertu des articles 60 et 80.

2. Les Etats prennent toutes autran manures qui peuvent Stre ndcessaires
pour prdvenir, r6duire et maltriser cette pollution.

3. Cen lois, r~gleanta at manures ne doivent psa atre non efficaces quo
lea rigles et lea norms internationaleo ou lea pratiques et proqddures
recomand6es de caractbre international.
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4. Las State s'efforcent dharmonimer lours politiques A cat 6gard au niveau
regional approprid.

S. Las Stats, agiamant en particulier par llintera6diaire des organisations
internationalee copdtentes ou d'une conf6rence diplomatique, adoptent au plan
mondial at rdgional, des tiglen at des normes, ainsi quo des pratiques et
procdures recommandien, pour privenir, rdduire et maltriser la pollution du milieu
marin vis6e au paragraphe 1. Ces r4glea et cem normes, ainsi qua ces pratiques et
proe dures recommanddes, sont rdexamindes de temps & autre, selon qu'il eat
n6cessaire.

Article 209

Pollution rdsultant d'activita mendes dans la Zone

1. Le r~gles, riglements et proc6dures internationaux sont adopt6a
conformument & la partie XI pour pr4venir, rdduire et malttiser la pollution du
milieu marn rsultant d'actLvitds mendes dana la Zone. Ces r6gles, raglements at
procddures sont rdexamin6s de temps A autre, salon qulil eat n6cessaire.

2. Sous r6serve des dispositions pertinentes de la pr6sente section, lea
State adoptent des lois at r4glements pour prdvenir, riduire at mattriser is
pollution du milieu main r4sultant d'activitds mendes dana Is one par des navires
ou & partir d'installations, ouvrages ou autres engine, battant leur pavillon,
iamatriculs mur leur tenritoire ou relevant do leur autorit6, salon le cast ce
lois et r4glements ne doivent pam itre moins efficaces qua lee r4gles, r4glements
et procedures internationaux vis6s au paragraphe 1.

Article 210

Pollution par immersion

1. Les Stats adoptent des lois at r~glesentm afin de privonir, tdduire at
maltriser Is pollution du milieu matin par immersion.

2. Les State prennent toutes autres meaures qui peuvent &tie ndcess8ires
pour prdvenir, r6duire et maltrise cette pollution.

3. Ces lois, rdglements at mesures garantisment que nulls immersion ne pout
so fairs sans lVautorisation des autorits compdtentes des Stats.

4. Les Stats, agissant on particulier par llintermddiaire des organisations
internationales compdtentes ou d'une confdrence diplomatique, s'efforcent d'adopter
au plan mondial at rdgional des rdgles et des normes, sinai quo des pratiques et
procdures recommandees, pour pr6venir, r6duire et maltriser cette pollution. Cos
r~gles et ces normas, sinai que ces pratiques et procddures recommand6es, sont
rdexamindes de temps a sutre, salon qu'il eat ndcessaire.

5. L'immersion dane la mer territoriale et la zone dconomique exclusive ou
sur le plateau continental ne peut avair lieu sans lZaccord prdalable expras de
l'Btat cdtierl celui-ci a le droit d'autoriser, de rdglementer et de contr8ler
cette immersion, aprds avoir d~ment examin6 la question avec lea autres State pour
leoquels, du fait de leur situation gdographique, cette immersion pout avoir des
effete pr6judiciables.

6. Las lois et rdglements nationaux sinai qua lea emures nationsles no
doivent pas Stre moins efficaces pour privenir, riduire et mattriser cotte
pollution quo lea rtgles et norman de caractire mondial.
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Article 211

Pollution par lea navires

1. toe Stats, agissant par 11intermiddiaire do l'organisation internationals

camp6tente ou deune conf6rence diplomatique g6n6rale, adoptent des r4gles et normen
internationales visant & prlvenir, r6duire et mattriser Is pollution du milieu
matin par lea navires et s'attachent & favoriser l'adoption, sll y a lieu de la
dme manibre, de dispositifa de circulation des navires visant A r6duire & un
miniminm 1. risque d'accidents susceptibles de polluer le milieu marin, y compris le
littoral, ot de porter atteints do ce fait aux intrits connexes des Stats
c€tiers. Ca rigles ot normes sont, de la mnme fagon, r6examin6es de tempo A
autro, solon qu'lil eat n6cessaire.

2. Los Etats adoptent des lois ot r~glements pour pr6venir, r6duire et
mattriser la pollution du milieu marin par lea navires battant lour pavillon ou
immttou6s par eux. Cos lois et riglements ne doivent pas Gtre moins officaces
quo lea riglos at normes internationales g46nralement accept~e, dtablies par
l'intermsdiaire de l'organisation internationale comp3tente ou d'une conrfrence
diplomatique g6n6rale.

3. Lea Stats qui, dana le but de pr6venir, rhduire St mattriser la pollution
du milieu man, imposent aux navires dtrangers des conditions particuli&res pour
l'entrde dana Inurs ports ou leurs eaux intlrieures ou lutilisation de leurs
installations terminales au large, donnent la publicitd voulue A can conditions et
Lee comuniquent & l'organisation internationale compotente. Lorsque, en vue
d'harmoniser la politique suivie en la mati~re, deux ou plusieurs Btats c tiers
imposent do telles conditions sous une forms identique, il eat indiqu6 dana la
commnication quels sont lee Etats qui participant & de tels arrangements. Tout
flat *xige du capitaine d'un navire battant son pavillon ou imatricul6 par lui,
loreque ca navire se trouve dana la men territoriale d'un Stat participant A ces
arrangements conjoints, qu'Ll fournisse & la demands de Cet Stat des renseignements
indiquant a'll so dirnge veat un Etat do la mme rdgion qui participe A ceo
arrangements at, dane l'affirmative, do praciser si le navire 8atisfait aux
conditions impos6es par cot Stat concernant l'entre dana see ports. e prdsent
article seapplique sane prejudice de la continuation de l'exercice par un navire de
sm droit do passage inoffensif ou do leapplication de l'article 25, paragraphs 2.

4. Las Stats ctiers pouvent, dana l'exercice do leur souverainet6 sur leur
mar territoriale, adopter des lois at rAglements pour prnvenir, rdduire et
inattriser la pollution du milieu man par lea navires 6trangers, y compris lea
navires exrgant l droit do passage inoffensif. Coi lois et r~glements,
conform6ment & la section 3 de la partie II, no doivent pas entraver 10 passage
inoffensif des navires dtrangers.

S. Aux fins do la miss en application vis6e A la section 6, lea Btats
cdtiers peuvent adopter pour leur zone 6conomique exclusive des loin et raglements
visant A prdvenir, r6duire et maltriser la pollution par les navires qui soient
conformes et donnent effet aux ragles et normes internationales gdn~ralement
aoaept6os 6tablies par lintermadiaire de l'organisatLon internationale comp6tente
oU d'une conf6rence diplomatique g4nrale.

6. a) Lorsque lea r~gles et normes internationales vis6es au paragraphs 1
ne permettent pas de faire face deune mani~re adequate A des situations
particulikres et qu'un Stat c8tier est raisonnablement fond6 A consid6rer qu'une
zone particulibre et clairement ddfinie de sa zone 6conomique exclusive requiert
l'adoption de mesureos obligatoires apciales pour la pr~vention do la pollution par
lee navires, pour des raisons techniques reconnues tenant A sea caract6ristiques
oc6anographiques et 6cologiques, A son utilisation ou A la protection do son
ressources et au caractre particulier du trafic, cet Stat pout, apr~s avoir tenu
par linterm~diaire de b'organisation internationals comp4tente lea consultations
appropnries avec tout Etat concern6, adresser A cotte organisation Une
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communication concernant la zone connid6rde en fournissant, A l'appui, des
justifications scientifiques et techniques ainai quo des renseignements suc lea
installations de r6ception n~ceasaires. Dana un d6lai de 12 fois apria ,6ception
do ia communication, l'organisation d6cide ni la situation dana la zone consid6rde
r6pond aux conditions prdcit6es. SI l'organisation d~cide qu'il on eat sinai,
1'Etat c8tier peut adopter pour cette zone des lois et riglements visant &
pv6venir, r~duire et maltriser la pollution par les navires qui donnent effet aux
regles et nomes ou pratiques de navigation internationales quo l'organisation a
rendues applicables aux zones np~ciales. Cas lois ot rlglemente no deviennent
applicables aux navires 4trangers quI& l'expiration d'un ddlai do 15 moi & cooptee
do la date de la communication A l'organiaation.

b) L'Etat c8tier publie lea limites de con zones particuli&rea ot clairosent
ddfinies.

C) Lorsqulil fait la communication prcite, l'Btat c6tier indique
paralllement A l'roganisation s'il a l'intention d'adopter pour ls zone qui en
fait l'objet des lois ot rlglementn suppl6mentairea visant & prdvenir, r4duire et
amstriser la pollution par lea navires. Ces lois et r6glemente suppl~mentaires
peuvent porter sur lea rejets ou sur lea pratiques de navigation, maia n'obligent
pam lea navires 4trangers & respecter d'autres nomes en matire de conception, do
construction et d'armement quo lea raglan et lea noraes internationales
gdn~ralement accept6esp ils deviennent applicables aux navices 6trangems &
1lexpiration d'un d6lai de 15 mois A compter de la date de la comunication &
lorganisation, sous r6serve quo celle-ci lea approuve dana un ddlai de 12 moie A
compter de cette date.

7. Les rbgles et normes internationales vis6es dana le pedsent article
devraient pr6voir, entre autres, l'obligation de notifier san* d6lai aux Etats
c8tiere dont le littoral ou lea int6reta connexes risquent d'Otre affect68 lea
accidents de met, notasment ceux qui entrainent ou risquent dlentratnor des r*jets.

Article 212

Pollution d'origine atmosph6rigue ou traneatmoaphiriue

1. Lea Etats, afin de pr6venir, reduire ou mattriser la pollution du milieu
main d'origine atmosphdrique ou tranaatmosphdrique, adoptent des lois et
rnglements applicaoles & l'espace alrien oa s'exerce lour souverainetd ot aux
navires battant lour pavillon ou aux navires ou a6ronefe immatricul6s par eux, on
tenant compte des rlgles et des normes, ainsi quo des pratiques et proc6duree
cecommand6se, internationalement convenues, et de la s6curit6 de la navigation
adrienne.

2 Lea Etate prennent toutes autres mesures qui peuvent Stre ndcessairem
pour pr6venir, reduire et mattriser cette pollution.

3. Los Etate, agissant on particulier par linterm6diaire des organisations
internationales comp6tentes ou d'une conflrence diplomatique, seefforcent d'adopter
our le plan mondial ot rngional des r6gles et des normes, ainsi que des pratique
et procddurea recommand~es, pour prdvenir, r6duire et maltriser cette pollution.
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SECTION 6. MISE EN APPLICATION

Article 213

Mise en a plication de Is rdglementation relative
& Is pollution dorigine tellurigue

Lea Etate assurent l'application des lois et r~glements adopt6s conforlmdment A
l'article 207; uls adoptent lee lois et rglements et prennent lea autres ansures
nicessaires pour donner effet aux rigles et normes internationales applicables,
Stablie8 par l'interm6diaire des organisations internationales comp6tentes ou d'une
conf6rence diplomatique, afin de pr6venir, r6duire et mattriser la pollution du
milieu matin d'origine tellurique.

Article 214

Mise en application de la riglementation concernant la pollution
resultant d'activits relatives aux fonds marina

Lea Etate assurent l'application des lois et r6glements adopt6s conformduent &
l'article 2081 ls adoptent lea loia et r~glements et prennent lea autres mesures
ndceasaires pour donner effet aux r~gles et normes internationales applicables,
6tablies par l'intermdiaire des organisations internationales comp~tentes ou d'une
conf6rence diplomatique, afin de prdvenir, rdduire et mattriser la pollution du
milieu marin qui r4sulte directement ou indirectement des activit6s relatives aux
fonds marina et relevant de leur juridiction, ou qui provient d'tles arti.!icielles,
deinstallations et d'ouvrages relevant de lour juridiction en vertu des articles 60
et 80.

Article 215

Miss en application de la r6glementation internationale relative
Ala pollution rd8ultant dlactivit6s men6es dans la Zone

La mise en application des r~gles, r4glements et procedures internationaux
4tablLs conform6ment & la patie XI pour pr6venir, rdduire et mattriser la
pollution du milieu marn rdsultant d'activit6a men6es dans la Zone eat r6gie par
cette partie.

Article 216

Mine an application do la rdqlementation relative
& Is pollution par Immersion

1. Las lois at riglements adoptds en conformitd avec la Convention et lea
igles at normes internationales applicables 6tablies par llinterm6diair* des

organisations internationale compdtentea ou dune confirence diplomatique afin de
prdvenir, r6duire et mattriser Is pollution du milieu tarin par immersion sont min
en application par t

a) lestat c6tier, pour co qui eat do liinmersion dons lee lnit, do *a nr
tecritoriale ou de as zone dconomique exclusive ou sur son plateau continental;

b) lEtat du pavillon, pour ce qui at des navires battant son pavilion ou
des navires ou a6ronefs immatricul6s par luig

c) tout Etat, pour ce qui eat du chargement do d6chets ou autros matibres
sur son territoir. ou & sea installations terminale. au large.

2. Aucun Etat nleat tenu, en vertu du pr~sent article, d'intenter une action
loraqu'une action a d6iJ dt6 engag6e par un autr* Etat conforudment A ce inS.
article.

Vol. 1834, 1-31363



United Nations - Treaty Series - Nations Unies - Recuell des Trait~s

Article 217

Pouvoirs do V12tat du pavillon

1. Lea State veillent & co que lea navires battant lour pavillon ou
imnatricul6s par eux respectent la r gles at normes internationalea applicables
itablies par l'interm6dLaire do l'organisation internationale comptente ou d'une
confirence diplomatique g~ndrale, ainsi qua lea lois at ragleents qu'ils nnt
adopt6s confordment & la Convention afLn de pr6venir, rdduire at mattriser I&
pollution du milieu mazin par lea navires at ils adoptent lee lois et raglemente et
prennent lee msures nrcessaires pour lour donner effet. LtStat du pavilion vaille
A co qua co rigles, normes, lois et riglement8 soient effectivement appliqu6s,
quai qua soit Is lieu de l'infraction.

2. Lea State pronnent en particulier lea manures appropri6es pour interdiro
aux navices battant leur pavillon ou immatriculds par eux d'appareiller tant qu'Ils
no so sont pan confor6s a., rgles at normnes Lnternationales vioas au
paragraphs 1, y comprtis lea dispositions concernant la conception, Ia construction
at l'armeent des navirs.

3. Lea Stats veillent & ce qua les navires battant lour pavilIon ou
Ilwatriculs par eux soient munis des oertificates requis at ddlivrds en application
des r6gles ot normnes internationales vis6es au paragraph* 1, lea State veillont &
ce quo lea novires battant lour pavillon soient inspectis pdriodiqueament pour
vrifLir qua lee mentions portdes sut les certificate sont confories & I14tat
effectif du novire. Los autres Stats acceptant cos certificate cnmeo preuve de
l'dtat du navire at lour roconnaLssent Ia mme force qu'& caux qulls d6livrent, &
moins qull n'y sit de s6rieunes raisons de penser que ld6tat du navire ne
correspond pan, dana une manure importante, aux mentions portdes our lea
certificate.

4. Si un navire c mmet une infraction aux raglas at noraes 6tablies par
'ilnteor6diaire de l'organisation internationale compdtente ou d'une conf6rence

diplomatique g6n4rale, l'Rtat du pavilion, sans prejudice des articles 218, 220
at 228, fait isadiatemaent proceder & une enquite et, la can 6chdant, intents une
action pour l'infraction prdsum6e, quel que soit le lieu de cette infraction ou
l'endroit oa Is pollution en rdsultant slest produite ou a 6t6 constatde.

5. Lorsqulil enqu6te sur lVinfraction, leBtat du pavilion peut demander
l
t
assstance do tout autre Stat dont Is coopdration pourrait Otre utile pour

6lucider len circonatances de i'affnire, lee Stats seefforcent de r6pondre aux
demande appropriden de l'Etat du pavillon.

6. Lea Stats, sur demande dcrite d'un Etat, enqu~tent sur touts infraction
qui aurait 4t6 commise par lea navires battant leur pavillon. L'Etat du pavilion
engage sans retard, conform6ment A son droit interne, des poursuites du chef de
Ilinfraction prdsum6e nlil eat convaincu de disposer de preuves suffisantes pour ce
faire.

7. L'Etat du pavilion informe sans d~lai l'Btat demandeur et l'organisation

internationale compdtente de l'action engagde et de sea rdsultats. Tous lea Stats
ont accic aux renseignements ainsi communiqu6s.

8. Les sanctions prdvues par lea lois at r4glements des Etats A lencontre
des navires battant leur pavillon doivent Atre suffisamment rigoureuses pour
ddcourager lea infractions en quelque lieu que ce soit.
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Article 218

Pouvoirs de l'1tat du port

1. Lorsqu'un navire so trouve volontairement dans un port ou A une

installation terminale au large, l'Etat du port pout ouvrir une enqu&te ot, loraque

lea 61ments de preuve 1. justiflent, intenter une action pour tout rejet effectu6

au-delh do sea eaux int6rieures, de sa mer territoriale ou de Ba zone 6conomique
exclusive par le navire en infraction aux rigles et noames internationales
applicables 6tablies par l'lintera6diaire de l'organisation internationale
oomtete iou d'une conf~rence diplomatique gdn6rele.

2. L'Btat du port n'intente pas d'action en vertu du paragraphs 1 pour une

infraction du fait de rejets effectuds done lea eaux int6rieures, la mer

territoriale ou la zone 6conomique exclusive d'un autre Etat, sauf si ceB rejets

ont entrain6 ou risquent d'entratner la pollution de sea eaux int6rieures, de as
mre territorial. ou de as zone 4conomique exclusive, ou si l'autre Etat, l'Etat du

pavilion ou un Etat qui a subi ou risque de subir des dommages du fait de ces
rejets, le demande.

3. Loraqu'un navire se trouve volontairement dans un port ou A une
installation terminals au large, l'Etat du port sefforce do faire droit aux

demandes dlenqufte de tout autre Etat au sujet de rejets susceptibles de constituer

l'infraction visde au paragraphe 1 qui auraient 6t6 effectuds dans lee eaux

int6rleures, ia met territoriale ou la zone 6conomique exclusive de 1'Etat

demandeur, et qui euraient pollu6 ou risqueraient do polluer ces zones. L'Etat du

port s'efforce 4galement de faire droit aux demandes d'enqulte do i'Etat du

pavilion au sujet de telles infractions, oh quo celles-ci puissant avoir 6t4
com ises.

4. Le dossier de l'enqu8te effectu6e par l'Stat du port en application du

prdsent article est transamis, sur leur demande, A l'Etat du pavilion ou A l'Etat
c8tier. Touts action engag&e par 1Pitat du port sur la base de cette enqufte pout,

sous rdserve de ia section 7, Gtre suspondue A Is demands de l'Etat c8tier, lorsque
l'infraction a 6t6 comnise dans lea eaux int6rieures, la mer territoriale ou la

zone 4conomique exclusive de ce dernier. Les 61ments de preuve, le dossier de

i'affaire, ainsi quo toute caution ou autre garantie financitre d6posde auprLs des

autorit6s de l'Etat du port, sont alors transmis A V'Etat c8tier. Cette

transmission exclut quo l'action solt poursuivie dans l'Stat du port.

Article 219

Mesures de contr8le de Is navigabilit6 visant
A 6viter Is pollution

Sous rdserve de la section 7, les Etats, lornqulils ont d6termin6, sur demande

ou de leur propre initiative, qu'un navire se trouvant dans un de lous ports ou

une de leurs installations terminales au large a enfreint lea ragles st normes

internationales applicables concernant la navigabilit6 des navires et risque do ce

fait de causer des dommages au milieu manin, prennent, autant quo faire so pout,

des mesures administratives pour empOcher ce navire d'appareiller. Ils ne

lt autorisent qu'& se rendre au chantier de r~paration appropri6 1e plus proche et,

une fois 61imin6es lea causes de l'infraction, iis lui permettent de poursuivre sa

route sans ddlai.
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Article 220

Pouvoirs de l'Etat c8tier

1. Lorsqu'un navire se trouve volontairement dane un port ou & une
installation terminals au large, l'Etat du port peut, sous riserve de la section 7,
intenter une action pour touts infraction aux lois et r6glements qu'lil a adoptds
conform~ment A Ia Convention ou aux rigles et noriee internationales applicables
visant & pr6venir, rdduire et maitriser la pollution par lea navires, si
l'infraction a 6t6 comuise dana sa mer territoriale ou sa zone 6conomique exclusive.

2. Lorsqu'un Etat a do s6rieuses raisons do penser qu'un navire naviguant
dane sa mar territoriale a enfreint, lors de son passage, des lois at r6glemonts
qu'il a adoptds en conformith de la Convention ou des r&gles et normes
internationales applicables visant A prdvenir, r4duire at maltriser Ia pollution
par les navires, il peut procder, sans pr6judice de lapplication des dispositions
pertinentes de la section 3 de la partie II, A linspection mat6rielle du navire
pour 6tablir 1'infraction et, loraque lea 616ments do preuve le justifient,
intenter une action et notamment ordonner l

tinuobilisation du navire conformient A
son droit interne, sous rserve de la section 7.

3. Lorsqu'un Etat a de s6rieuses raisons do penser qu'un navire naviguant
dane sa zone dconomique exclusive ou sa mar territoriale a commis, dons la zone
4oonomique exclusive, une infraction aux rgles et normens internationales
applicables visant A pr6venir, rduire at mattriser la pollution par lea navires ou
aux lois at raglements qu'il a adopt~s conformdment & cea rigles ot normes
internationales et leur donnant effot, cat Etat peut demander au navire de fournir
des renseignements concernant son identit6 et son port d'limmatriculation, son
dernier et son prochain port dlescale et autres renseignements pertinents requis
pour Atablir si une infraction a 6t6 commise.

4. Les Etats adoptent lea lois at r6glements at prennent lea mesures
ndcessaires pour qua lea navires battant leur pavillon fassent droit aux demandes
de renseignements vis6es au paragraphs 3.

5. Lorqu'un Btat a de sirieuses raisons do penser qu'un navire naviguant
dons sa zone 6conomique exclusive ou so mar territorial& a commis, dans la zone
6conomique exclusive, une infraction vis6e au paragraphs 3 entratnant des rejets
importants dans le milieu manin qui ont caus6 ou risquent d'y causer une pollution
notable, il peut procdder A l'inspection mat6rielle du navire pour d6terminer s'il
y a eu infraction, si le navire a refus6 de donner des renseignements ou si lea
renseignements fournis sont en contradiction flagrante avec lee faits, at si lea
circonstances de V'affaire justifient cette inspection.

6. Lorsqu'il y a preuve manifesto qu'un navire naviguant dans la zone
6conomique exclusive ou la mor territorial. d'un Etat a commis, dane la zone
dconomique exclusive, une infraction visae au paragraphs 3 ayant entralnA des
rejets qui ont causa ou risquent do causer des dommages importants au littoral ou
aux int6rits connexes do l'Etat c~tier ou A toutes ressources do sa mor
territoriale ou do sa zone 6conomique exclusive, cat Etat peut, soue r~serve de la
section 7, si lea 61lments de preuve le justifient, intenter une action, notanwent
ordonner l'immobilisation du navire conform6ment & son droit interne.

7. Nonobstant le paragraphe 6, dans tous lea cas oa des procddures
appropri6es ont 6t6 soit 6tablies par l'intermddiaire de l'organisation
internationale compdtente, soit convenues do touts autre manuire pour garantir le
respect des obligations concernant le versement dune caution ou le ddp~t d'une
autre garantie financibre appropriie, l'Etat ctier, s'il est lid par ces
procidures, autorise be navire & poursuivre sa route.

S. Lea paragraphes 3, 4, 5, 6 at 7 slappliquent dgalement aux lois et
riglements nationaux adoptis en vertu de Varticle 211, paragraphs 6.
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Article 221

Mnures visant & empcher is pollution & la suite
d'un accident de met

1. Aucune disposition de la prisente partie no porte atteinte au droit
qu'ont lee Etats, on vertu du droit international, tant coutumier quo
cooventionnel, do prendre ot faire appliquer au-delA de la mer territorialo des
"nsure* proportionnhes aux dommages qu'ils ont offectivement subis ou dont ie mont
menaces efin do protdger lour littoral ou lee int6rlte connexes, y compri. Is
pkhe, contre i pollution ou une menace do pollution rdsultant d'un accident do
met, ou d'actee lids & un tel accident, dont on pout raisonnablement attendre des
ooadquencee pr4judiciables.

2. Aux fins du prdsent article, on entend par "accident do mer" un abordage,
debouement ou autre incident de navigation ou dvdnement survenu & bord ou a
l'extirieur d'un navire entratnant des dommages mat6ries ou une menace iminente
do damages matdriele pour un navire ou sa cargaison.

Article 222

Mine en application de la rdlementation relative & la pollution
d'ori ine atmosphdrique ou transatmoaphdrique

Done los limites do lespace a6rien ob s'exerce lout souverainet6 ou & l'dgard
des navires battant lour pavillon ou des navires ou adronefe imiatriculds par eux,
lee State assurent l'application des lois et r~glements qu'ils ont adopt6e
oonforadment & l'article 212, paragraphs i, et & d'autres dispositions de la
Convention et adoptent des lois ot r6glements et prennent d'autree maiures pour
donner effet aux rbgles et normes internationales applicables dtablie par
l'interaidiaire des organisations internationales comptentes ou d'une confirence
diplomatique afin de privenir, r6duiro et mattriser la pollution du milieu marin
deorLgine atmosphdrique ou tranaatmospbdrique, conform~ment i toutes lea ragles at
normes internationales pertinentee relatives & la sdcurit6 do la navigation
adrienne.

SECTION 7. GARANTIES

Article 223

Hesuree vimant I faciliter le d6roulement d'une action

orsqulune action eat intentde en application do la prtdente pattie, low state
prennent de mesures pour faciliter Vaudition de t moinm et ladmission des
preuve8 produites par lea autorit6s d'un autre Etat ou par l'organimation
internationale c mp6tente et facilitent la participation aux ddbats do
representants officiels de cette organisation, de leztat du pavilion ou do tout
atat touchd par la pollution rdsultant do toute infraction. La reprdsentante
officiele participant & ce ddbats ont lea droits et obligations pr6vue par le
droit interne ou le droit international.

Article 224

Exercice des pouvoirs de police

Souls les agents officiellement habilit~s, ainsi que les navires de guerre ou
a6ronefs militaires ou lea autres navires ou a6ronefs qui portent des marques
extdrieures indiquant clairement qu'ils sont affect4s A un service public et qui
sont autoris6s A cot effet, peuvent exercer des pouvoire de police & l'oncontre de
navires dtrangers en application de la prdsente partie.
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Article 225

obligation pour lea Etats d'6viter lea consequences n6fastes

que pout avoir l'exercice de leurs pouvoirs de police

Lorequ'ila exercent, en vertu de is convention, leur8 pouvoirs de police A

Vencontre des navires 6tranger8, lea Etats ne doivent pas mettre en danger la

sacurit6 de la navigation, ni faire courir aucun risque & un navire ou 1. conduitre

& un port ou lieu de mouillage dangereux ni non plus faire courir do risque
excessif au milieu manin.

Article 226

Enqu6tes dont peuvent faire l'obiet les navirea 6trangers

1. a) LoA Stats ne retiennent pas un navire 6tranger plus longteamp qu'l

nest indispensable aux fins des enqutes pr6vues aux articles 216, 218 et 220.

L'inspection mat~rielle d'un navire 6tranger doit Atre limit6e A l'examen des

certificate, registres ou autres documents dont le navire eat tenu dlStre Muni en
vertu des rgles et normes internationales gdn~ralement accept~es, ou de tous

documents similaires; il ne pout Otre entrepris d'inspection mat6rielle plus

pousse du navire qu'& la suite de cat examen et uniquement si :

i) ii y a de s~rieuses raisons de penser que 116tat du navice ou de son
6quipement ne correspond pa essentiellement aux mention* port&es
sur lea documents;

ii) Is teneur de ces documents ne ouffit pas pour conlirser ou v~rifier

l'infraction prdsumdes

iii) le navire nest pas muni do certificate et documents valables.

b) Lorsqu'il ressort de 1*enqufte quill y a eu infraction aux lois et

rtglements applicables ou aux rgles et normes internationales visant & prot6ger et
preserver le milieu marin, il est proc~dd sans d~lai & la mainlevde de

l1immobilisation du navire, apras l1accomplissement de formalit6a raisonnables,

telles quo le dp8t d'une caution ou d'une autre garantie financi~re.

c) Sans pr4fudice des r gles et normes internationalee applicables emn

matibre do navigabilitd des navires, si ls mainlev~e de l'immobilisation dfun

navire devait entratner un risque do donmmage inconsidir6 pour le milieu mainn le
navire en question pourrait no pa itre autoris6 & poursuivre sa route ou 11tre &

la condition de so rendre au chantier appropri4 de r6paration le plus proche. Dans
le cas ob Is mainlev6e de 1'immobilisation du navire a dt6 refus6e ou a 6t& souise
A des conditions, l'Htat du pavillon doit en Atre informA sane retard et pout
demander cette mainlev6e contornmment & la partie XV.

2. es State coopbrent A 1'l1aboration de procdures visant & 6viter toute

inspection mat6rielle superflue de navires en mer.

Article 227

Non-discrimination A l'encontre des navires 6trangers

Lorsqu'ils exercent leuts droits et s'acquittent de leurs obligations, en

vertu de la prdsente partie, lea Etate ne soumettent lee navires d'aucun autre stat

A aucune discrimination de droit ou do fait.
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Article 228

Suspension des poursuites et restrictions A lintitution do poursuitea

1. orsque des poursuites ont 6t6 engag6eas par un Etat en vue do r6priaer
une infraction aux lois et r~glements applicables ou aux rfgles ot norman
internationales visant A pr6venir, rduire et maltriser Is pollution par lea
navires, commise au-delh de as ner territorialo par un navire Atranger, cen
poursuites sont suspendues d~s lore qua V'itat du pavilion a lui-n me engag& des
poursuites du chef de la m6me infraction, dana lea six moi suivant l'introduction
de la premikre action, & moins qua cello-cl no porte our un cas do dommago grave
caus6 & l'Stat c8tier ou quo l'Stat du pavilion en question ait & plusiour.
reprises manqu6 A son.obligation d'assurer l'application effective des ragles at
normes internationales en vigueur A la suite d'infractions commises par se
navires. L'Stat du pavilion qui a demand6 la suspension des poursuites
conforrment au present article remet en temps voulu au premier Etat un dosaijr
complet de l'affaire et lea minutes du procA's. Lornque lea tribunaux do l'Btat du
pavilion ont rendu leur jugement, il eat mis fin aux poursuitos. Apr~n riglement
des frais de proc6dure, toute caution ou autre garantie financi4re d6pos6e A
loccapion do ces poursuites eat restitude par l'Etat ctier.

2. 1l ne pout fitre engag6 de poursuites A l'encontre des navire 6trangers
apron ilexpiration d'un dlai de trois sns A compter de la date de linfraction, et
aucun Stat ne pout engager do telles poursuites si un autre Etat on a d6j& engag6,
sous r6serve du paragraphs 1.

3. Le prfsent article nlaffocte pas le droit qua l'Btat du pavillon do
prendre toutes mesures, y compria le droit dlengagor des poursuites, conforament a
son droit interns, ind~pendamment de cellos pr4cddeament engag6es par un aute Btat.

Article 229

Action en responsabilit6 civil*

Aucune disposition de la Convention ne porte atteinte au droit d'introduire
une action an responsabilit6 civile en cas de perte. ou de dommages r6sultant do la
pollution du milieu matin.

Article 230

Peinos p6cuniaires et respect des droits roconnus do I'accusd

1. Senles des peines pcuniaires peuvent tre inflig~es on coo dlinfraction
ax lois et rglementa nationaux ou aux rgles et norman international.s
applicables visant A pr6venir. rduire ot maltriser la pollution du milieu marin,
qui ont 6t6 commises par des navires 6trangers au-delh do Is met territorialo.

2. Soules des peines pcuniaires peuvent Stre infligdes en can d'infraction
aux lois et rnglements nationaux ou aux r6gles et normes internationale s

applicables visant A pr6venir, riduire et matriser Is pollution du milieu marin
qui ont it6 coamises par des navires dtrangers dana la mer territoriale, sauf s'il
mlagit d'un acts d6lib~r6 et grave de pollution.

3. Dana le d6roulement des poursuites engagges en vue do r6primer des
infractions do ce type commis s par un navire 6tranger pour lesquelles des peines
penvent tre inflig6es, le droita reconnus do l'accus6 sont respect6s.
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Article 231

Notification A l'Etat du pavillon et aux autres Etats concernda

Lea Etats notifient sans retard A l'Etat du pavilion et & tout autre Etat
concern6 toutes lee mesures prises A l'encontre do navires 6trangers en application
de Is section 6, et soumettent A l'Etat du pavillon tous lea rapports officiels
concernant cen meaures. Toutefois, dans 1 cas d'infractions commises dana la mer
territoriale, i'Etat c8tier nest tenu do ces obligations quen ce qui concerns lee
mesures prises dans 1e cadre de poursuites. Lea agents diplomatiques ou lea
fonctionnaires consulaires et, dana la mesure du possible, l'autorit4 maritime de
lIEtat du pavilion sont ilm6diatament inform6s do toutes mesures de cat ordre.

Article 232

esponsabilit6 des Rtats du fait des mesures do miss on application

Los Btats sont responsables des pertes ou donmages qui lour sont imputable. a
Is suite do mesures prises on application de Is section 6, lorsque coo manures sont
illicites ou vont au-del& do celles qui sont raisonnablement nceossairas, eu 4gard
8ux ronseignements disponibles. XAs Etats prdvoient des voies de recoura devant
leurn tribunaux pour les actions en r6paration do ces pertes ou dommages.

Article 233

Garanties concernant lea ditrolts servant A Is
navigation internationale

Aucune disposition des sections 5, 6 ot 7 ne porte attoints au rdgime
jurLdlque des d6troits servant A Is navigation internationals. Toutefols, @I un
navire 4tranger autre quo ceux vis~s A Ia section 10 a enfreint lea loia at
r6glements visla A l'article 42, paragraphs 1, lnttres a) et b), caummnt ou
managant do causer des dommages importants au milieu matin des d4trolts, lo Btats
riveraLns des dltroits peuvent prendre lea mesures do police appropries tout en
rospectant mutatis mutandLa Ia prdsante section.

8CTION S. ZONES RECUYRMTS PAR J3S GACES

Article 234

Zones recouvertes par lea glaces

Leo Xtats odtiers ont Is droit d'adopter et de faire appliquer des loia et
rglements non discriminatoires ain do prdvenir, rdduire et mattriser i& pollution
du milieu manrn par les navLres dana lea zones recouvertes par lea glaces et
cc Wrlses dane lea limites do is zone 6conomique exclusive, lorsque des conditions
olia[tiques particullrement rigoureuses at 1s fait quo coa zones sont reocouvertas
par lee glaces pendant Ia majsure partie de 1'annle font obstacle A I& navigation
ou Ia rendent excoptionnelloent dangereuse, et quo Is pollution du milieu marin
risque do porter gravement atteinte A l'dquilibre 6cologique ou de 10 perturber do
fagon irr6versible. Ce lols et r6glemonts tiennent dflment compte do is
navigation, sinsi quo de is protection et do la prd8ervation du milieu marn our Is
base des donn6ea scientLfiques les plus sOres dont on puisse disposer.
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SECTION 9. RESPONSABILITE

Article 235

Responsabilit6

1. Il inc abe aux Stats de veiller & l'accomplisement do leurs obligations
intrnationales on ce qui concern, la protection ot la prdservation du milieu
matin. Ile sont responsableos conforadment au droit international.

2. Les Stats veillent & ce que leur droit interne offre des voies do recours
permttant d'obtenir usne indemnisation rapids et addquate ou autre r4paration des
doamges r6sultant do Is pollution du milieu marin par des personnes physiques ou
morales relevant do lour juridiction.

3. En vue d'assurer une indemnisation rapid. at addquate do tous domages
r4sultant do Is pollution du milieu main, leo State ooopirent pour assurer
loaqlication et I* d6veloppement du droit international de Ia rssponsabilit6 en so
qui concerns ld6valuation et l'indemnisation des doamages et le raglement des
diff6rends en Is matiate, sinai quo, Is cas 6chdant, l'1aboration de critares at
do prooddures pour le paiement dlindemitds addquates, pr6voyant, par exemple, usne
assurance obligatoire ou des fonds d indemnisation.

SECTION 10. DEIWNITS SOOVERAINZ

Article 236

lltunit6 souveraine

Los dispositions do Is Convention relatives A Is protection et & Ia
prdservation du milieu marin no s'appliquent ni aux navires do guerre ou novires
auxiliaires, nL aux sutres navires ou aux a6ronefa appartenant & un Etat ou
exploit6s par lui loraque celui-ci lea utilise, au moment consid6rd, excluaivement
A des fins do service public non comerciales. Cependsnt, chaque Stat prend des
mesures appropri6es n'affectant pas lea oprations ou la capacit6 op6rationnelle
des navires ou adronefa lui appartenant ou exploitds par lui do fagon I c. quo
ceux-ci agissont, autant quo faire so pout, d'une manibre compatible avec la
Convention.

SECTION 11. OBLIGATIONS DECOULANT D' IIRES CONVENTIONS SUR
LA PROTECTION ET LA PRESERVATION DU MILIEU MARI

Article 237

Obligations dcoulant d'autzes conventions sur Is protection
et is prdservation du milieu marin

1. La prdsents partie n'affecte pae lea obligations particuli~res qui
incombent aux Stats en vertu de conventions et d'accords sp6cifiques conclus
ant6rieurement en mati&r* de protection et de prdservation du milieu matin, ni lea
accords qui peuvent Stre conclus en application des principes gindraux &none&* dana
la Convention.

2. Leo Stats s'acquittent des obligations particulikres qui lout incombent
en ce qui concerns Is protection et Is prdservation du milieu maris en vertu do
conventions spciales d'une manihre compatible avec leo principes et 6bjectits
gdndraux de Ia Convention.
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PARTIE XIII

RECHERCHE SCIENTIFIQUJE MARINE

SECTION 1. DISPOSITIONS GENERALES

Article 238

Droit doeffectuor des recherches scientifiques marines

Tous les Etats, quell* qu saoit lour situation gdographique, ainsi qua lea
organisationn internationales comptentes ant le droit d'effectuer des recherche*
scientifiques marines, sous r4serve des droits et obligations des autres Etats tels
qu'l ont d6finis dane Is Convention.

Article 239

Obligation de favoriser Is recherche scientifique marine

LeA Etats et lee organisations internationales compktente encouragent et
facilitent I. d~veloppoaent et la conduit. de la recherche scientifique marine
conforadment A is Convention.

Article 240

Principes g6ndraux r~gissant la conduite do l recherche
scientifique marine

La recherche scientifique marine obeit aux principe8 suivants s

a) olle est men6e des fins exclusivement pacifiqueal

b) ells eat mene on utilisant des adthodes et moyens scientifLques
appropri6a compatibles avec la Convention,

c) ells ne gine pas de fagon injustifiable lea autres utilisations lgitimes
do I& mr compatibles avec la Convention et elle eat dOment prise en considiration
lore de ce utilisational

d) ello eat mn6e conformiment h tous lea rglements pertinents adoptds en
application de Is Convention, y compris ceux visant & protdger et & prdservor is
milieu marn.

Article 241

Mon-reconnaissance de la recherche scintifique marine en tant quo
fondement luridique d'une revendication quelconque

La recherche scientifique marine ne constitue le fondement juridique d'aucune
revendication our une partie quelconque du milieu matin ou do sea resaources.

SECTION 2. COOPERATION INTERNATIONALE

Article 242

Obligation do favoriser la cooperation internationals

1. En as conformant au principe du respect de is souverainet6 et de la
juridiction, et out la base de la rdciprocit6 des aventageo, lea Etats et lea
organisations internationales comp6tentes favorisent Is coopdration internationale
en matibre de recherche scientifique marine h des fins pacifiques.
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2. Dana ce contexte et sans prdjudice des droits et obligations des Etats en
vertu do la Convention, un Stat, agissant en application de la pr4sente partie,
offre aux autres Stats, selon qu'il convient, des possibilit4a raisonnables
d~obtenir de lui ou avec sa coop6ration les informations n~cessaires pour pr6venir
et mattriser lea effets dommageables I la sant4 et & la scurit4 des personnes et
au milieu marin.

Article 243

Instauration de conditions favorables

Lea Stats et lea organisations internationales comptentes coop&rent, par la
conclusion d'accords bilat6raux et multilattraux, pour cr6er des conditions
favorables & la conduite de la recherche scientifique marine dana le milieu matin
et unit lea efforts des chercheurs qui 4tudient la nature des ph~nomines at
proceasus dont il eat le lieu et leurs interactions.

Article 244

Publication et diffusion d'informations ot de connaissances

1. Les Etats et lea organisations internationales comptentes publient et
diffusent, par lea voies appropri&es et conformAment & la Convention, des
renseignements concernant lea principaux programmes envisaga et leurs objctifa,
sinai quo lea connaissances tir6es de la recherche scientifique marine.

2. A cette fin, lee Etats, tant individuellement qu'en coop4ration avec
d'autres Stats et avec lea organisations internationales comp6tentes, favorisent
activement la communication do donn4es et d'informations scientifiques, et le
transfert, en particulier aux Etats on d6veloppement, des connaissances tires de
la recherche scientifique marine, ainai quo le renforcement de la capaciti propre
de ces Stats de mener des recherches scientifiques marines, notament au moyen de
programmes visant A dispenser un enseignement at une formation appropri4s A lour
personnel technique et scientifique.

SECTION 3. CONDUITE DE LA RECHERCHE SCIENTIFIQUE MARINE
ET ACTION VISANT A LA FAVORISER

Article 245

Recherche scientificue marine dana la me territoriale

Les Etats cdtiers, dana lVexercice de lour souverainetg, ont le droit exclusif
do r4glementer, d'autoriser et de mener des recherches scientifiques marines dana
lour mor torritoriale. La recherche scientifique marine dans la me territoriale
n'at men6a qu'avec le consentement expr~s de l'Etat c~tier et dana lea conditions
fix4es par lui.

Article 246

Recherche scientifique marine dans la zone 4conomigue exclusive
et sur 1e plateau continental

1. Les Etats c8tiers, dana l'exercice de leur juridiction, ont 1e droit de
r6glesenter, d'autoriser et de mener des recherches scientifiques marines dans lou
zone 4conomique exclusive et sur lour plateau continental conformment aux
dispositions pertinentes de la Convention.

2. La recherche scientifique marine dans la zone iconomique exclusive et sur
le plateau continental eat men6e avec le consentement de l'Etat ctier.
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3. Dana des circonstances normales, lea Etats c8tiera consentent & la
r6alisation des projets de recherche scientifique marine que d'autres Etats ou lea
organisatione internationales comptentes as proposent dlentreprendre dana lour
zone 4conomique exclusive ou sur leur plateau continental conform6ment & Ia
Convention, A des fins exclusivement pacifiques et en vue d'accroltre lea
connaissancesscientifiques sur le milieu marn dans l'int6rit de l'humanit6 tout
enti&re. A cotta fin, lea Etats c8tiers adoptent des r~gles et des proc4dures
garantissant quo lour consentement sera accord6 dans des d~lais raisonnables ot no
sara pas refus8 abusivement.

4. Aux fins de l'application du paragraphs 3, lea circonstances peuvent &tre
considdrees commae normales mime en 1'absence de relations diplomatiques entre
1Etat c8tier at l'Etat qui s propose dleffectuer des recherches.

5. Las Etats c8tiers peuvent cependant, I leur discr~tion, refuser leut
consentement & l'ex6cution d'un projet de recherche scientifique marine par un
autre Etat ou par une organisation internationale comp4tente dans leur zone
dconomique exclusive ou sur leur plateau continental dana le8 cas suivants i

a) si 1o projet a une incidence directe sur l'exploration et l'exploitation
des ressources naturelles, biologiques ou non biologiques;

b) gle I projet privoit des forages dana le plateau continental,
l'utilisation d'explosifs ou llintroduction de substances nocives dana 1. milieu
maring

a) s1 1. projet privoit Is construction, l'exploitation ou l'utilisatio de
lies artificielles, installations et ouvrages vis aux articles 60 at 801

d) al lea renseignefents communiquig quant & Is nature at aux objectif du-
projet on vortu do Ilarticle 248 sont inexacts ou si l'Dtat ou ilorganisation
Internationaleo cacmtente auteur du projet no a'et pas acquitt d'obligations
cootractdes vLs-&-vLs do l'ltat 8tier concernd au titre d'un projet do recherohe
antdriour.

6. Nonobstant l. paragraph* 5, lea Etats c8tiora no peuvent pa. exercer lowa
pouvoir discritionnaire do refuser lour conaentement on vertu do Ia lettre a) do c
paragraphe, an ce qui concerne lea projets de recherche scientifique marine devant
Otte entrepris, conforadment & ia prdsento pattie, our 10 plateau continental, &
plus de 200 alles martins des lignes de base h partitr desquelles et measur6e la
largeur do is mar territoriale, on debors de zones epdcifiquas qu ias peuvent &
tout moment, ddsigner officiellement coame faisent l'objet, ou devant faire l'objet
dans un ddlai raluonnable, do travaux d'exploiation ou do travaux d'exploratLon
poussie. Las Btats citiers notifient dane des d6lais raisonnables lox zones qulIS
ddsignent sinai quo toutes modifications sly rapportant, mais ne sont pa tonuse do
fourmr des dtails our lea travaux dont elles font ilobjet.

7. TA paragraphs 6 W'applique sana prjudice des droLta sur le plateau
continental rtconnus aux Stats o6tiers & l'article 77.

S. Lea recherche* scientifiques marines vis4 s au prtsent article no dolveat
pas ganer do fagon injustiflable les activit6a entreprisas par lee Etats o8tLers
dams leoxercice des drolts souverains et do la juridiction quo privoLt la
Convention.
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Article 247

Proiets % recherche rdalinds par des organisations
internationales ou sous loure auspices

Un Rtat obtier qui et smbre d'une organisation internationals ou lid A one
tolle organisation par un accord bilat6ral at dana is zone 6conomique exclusive ci
out I plateau continental duquel cette organisation vaut exdcuter directement ci
faire ex&cuter mous sea auspices un projet de recherche scientifique marine, eat
rd jtd avoir autorisd l'ex6cution du projet conforudment aux spcifications
aonvenuea sil a approuv6 le projet d6tailld loraque l'organisation a pris Is
Odo sion de l'entreprendre ou slil eat dimposa A y participer at n dais aucunoe
objection & l'expiration dOun ddlai do quatre mois & compter du moment oa
notification du projet lui a 4td faite par l'organisation.

Article 248

Obligation do fournir des renseignements A 1Btat c
8
tier

Lea Dats at lea organisations internationales cosptentes qui ant 1'intentim
dlentreprendre des recherchos acientifiques marines dans la zone dconomique
exclusive ou out le plateau continental d'un Etat c8tier fournissent & ce dernier,
six maim au plus tard avant la date prtvue pour le ddbut du projet do recherche
scientifique marine, un descriptif complet indiquant s

a) la nature et lea objectifs du projets

b) la mdthode et lea moyens qui seront utiliss, en prdcisant le nom, le
tonnage, I* type at la cat&gorie des navires, et un descriptif du matdriel
scientifiquel

C) le, zones gdographiques prdcises o6 le projet ser ex6cut&I

d) lea dates prdvues de la premi&re arrivde et du dernier ddpart des navires
do recherche ou cellos do 1installation et du retrait du matdriel de recherche,
melon le cass

e) 1. nom do l institution qui patronne le projet de recherche, du Directeur
de cette institution et du responsable du projett

f) Ia aesure dans laquelle on estime que l'Etat c8tier pout participer au
projet ou 5e faire repr6senter.

Article 249

Obligation de satisfaire & certaines conditions

1. Lea Etate at lea organisations internationales compdtentes qui offectuent
des recherches acientifiques marines dons la zone 6conomique exclusive ou our le
plateau continental d'un Etat c8tier doivent satisfaire aux conditions suivantes t

a) garantir & l'Etat c6tier, si celui-ci le ddsire, le droit de participer
su projet do recherche scientifique marine ou de so faire reprdsenter, en
particulier, lorsque cola est possible, & bord des navires et sutres embarcations
de recherche ou our lea installations de recherche scientifique, mais sans qu'il y
sit paiement d'aucune rdmun6ration aux chercheurs de cot Etat et sans que ce
dernier soit obligd de participer aux frais du projetl

b) fournir & l'Etat c8tier, sur sa demande, des rapports prdliminaires,
auss itt quo possible, ainsi que les rdsultats et conclusions finales, une fois lea
recherches termindes,
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c) saengager & donner & l'Etat c8tier, our a demands, accs & toue lea
4chantillons et donn6ee obtenus dana le cadre du projet de recherche ecientifique
"mrine, ainai qu'& lui fournir des donn6es pouvant Atre reproduites et des
dchantillons pouvant Otre fractionn6s sans qua cola nuise & leur velour
scientifiquey

d) fournit h l'Etat c8tier, our a demande, une 6valuation de can donn6es,
dchantillona at r6sultate de recherche, ou l'ider h lea 6valuer ou & lea
interprter i

o) faire en sorte, sous r~serve du paragraphe 2, que lea rdsultats des
rechorches aoient rendue disponibles auasit8t qua possible our le plan
international par lee voles nationales ou internationales approprLes

f) informer imadiatement l'tat c8tier de toute modification majeure
apportde au projet do recherche

g) enlever lea installations ou le mat4riel de recherche scientifique, une
fois lee recherches termindes, & motes quOil nen soit convenu autrement.

2. re prdsent article sapplique sans pr6judice des conditions fix6ee par
lea lois et rAgleuenta de l'Etat c6tier en ce qui concerns lexercice do son
pouvoir diser6tionnaire d'accorder ou do refuser eon consentement en application de
larticle 246, paragraphs 5, y compris l'obligation d'obtenir son accord pr6alable
pour diffuser our le plan international lea r6sultats des recherches relevant d'un
projet intdresant directement l'exploration et l~exploitation de reasources
naturelles.

Article 250

Communications concernant le projete de recherche scientifique marine

Les comunications concernant lea projete de recherche scientifique marine
sont faites par lee voles officielles appropries, & moins qu'il nen soit convenu
autrement.

Article 251

Crit&res g6n6raux et principes directeurs

Les Etate eaefforcent de promouvoir, par llintermidiaire des organisatione
internationales comp6tentea, l'6tabliesaement do critbres g6ndraux et de principee
dirocteure propren h lea aider A determiner la nature et lea implications des
travaux do recherche scientifique marine.

Article 252

Consentement tacite

Lea Stats ou lee organisations internationales compitentes peuvent mettre &
excution un projet do recherche scientifique marine I l'expiration d'un d4lai de
six moim & compter de la date & laquelle lea renseignements requis en vertu de
lVarticle 248 ont 6t6 communiqu6s & l'Etat c8tier, & moins quo, dane un d6lai de
quatre mois I compter do la r4ception de cos renseignements, celui-ci nait fait
savoir & l°Rtat ou & l'organisation qui s propose d'effectuer lee recherches t

a) qu °il refuse son contentement, en vertu do l'article 2461 ou

b) qua lee renseignements fournis par cat Stat oU cette organisation
Internationale compdtente quant I la nature ou aux objectifs du projet no
correspondent pas aux faits patenta ou
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c) quil a besoin d'un copl6ment d'information A propos des ronseignoments

ou des conditions via6s aux articles 248 et 2491 ou

d) quo des obligations d6coulant des conditions fix6es & l'article 249 pour

an projet do recherche scientifique marine prdcidemment exdcut6 par cot Etat ou
cotto organisation n'ont pas 6t6 remplies.

Aticle 253

Suspension ou cessation des travaux de recherche scientifique marine

1. L'Btat o8tior a le droit d'exiger ls suspension des travaux do recherche
scLontifique marine en cours dane Ga zone 6conomique exclusive ou our son plateau
continental s

a) si ces travaux ne sont pas men6s conform6ment aux rensignements

coimuniquis en vertu do 1°article 248, sur lesquels Vlttat o tier sleot fond& pour
donner son consentementl ou

b) si lletat ou lorganisation internationale comptente qui lea .bnent no
respects pas lea dispositions de llarticle 249 relatives aux droits do leStat
o(tiLr on ce qui concorne le projet de recherche scientifique marine.

2. L'Etat c8tier a le droit d'exiger la cessation do tous travaux de
reherche scientifique marine dane tous lea cas ob linobservation de l'article 248
dquivaut & modifier do fagon importante le projet ou lea travaux de recherche.

3. L'Btat c8tier peut 4galement exiger la cessation des travaux de rechorcho
scientifique marine s'il n'est pas remadi6 dane un d6lai raisonnable I Ilun.

quelconque des situations vis6es au paragraphs 1.

4. Apr&s avoir requ notification par 1'Betat ctier de &a d cision d'oxiger
la suspension ou la cessation do travaux de recherche scientifique marine, lea
Stats on lea organisations internationales comptentes autoria8s A maner cos
travaux mettent fin h ceux qui font l'objet de la notification.

S. Lordre de suspension donn6 en vertu du paragraph* 1 est lav6 par l'Btat
ctior ot I. projet de recherche scientifique marine peut so poursuivre dba que

lJStat ou l'organiaation internationals coapitente qui effctue ces travaux do
recherche scientifique marine s8est conforwA aux conditions pr6vues aux
articles 248 at 249.

Article 254

Droits des Etats voisins san. littoral at des Stats voiins
goographiquement ddsavantagds

l. Lee Stats et lea organisations internationales compdtentes qui ont
prdsent& h un Btat otier un projet do recherche scientifique marine via& &
Plarticle 246, paragraphs 3, en avisent le estats voisins sans littoral et les
atats voisins gdographiquement ddsavantagds at notifient & Pltat catier l'envoi de
CeO visa.

2. Una fois quo 11tat c8tier concern6 a donnd son consentemant au projet,
confordment & l'article 246 ot aux autres dispositions pertinentes de la
Convention, le Btats eb le organisations internationales comp6tentes qui
entreprennent le projet fourniasent aux stats voaisins sans littoral ot aux tats
voisins gdographiquement d6savantag6s, ur lour denande at slon qu'il convient,

lee renseignements 8p6cifi6s h 'article 248 at & l'article 249, paragraph* 1,
lettre f).
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3. Los ztats sans littoral et lee Etats giograpbiquement ddsavantag~s

sasviods so voiant accorder, sur lour demande, Is possibilit4 de participer autant
que faire so pout au projet de recherche scientifique marine envisag6 par

l'intermdiaire d'expert8 qualifi6s ddsignds par eux et non ricu8As par l'Stat
c8tLer, solon lea conditions dont V'Etat cetier et l'Btat ou lee organizations

intornationales compdtentes qui mbnent lea travaux de recherche scLentifique marine
sont convenus pour l'ex&cution du projet, en conformit6 de la Convention.

4. LaS tats et lea organisations internationales comptentes vis 8 au
paragraph* I fournisent, sur leur demands, aux Stats sans littoral et aux Rtats
g6ographiquement ddsavantagd8 susvis 8 lea renseignements et l'assistance spdcifids

& 1'article 249, paragraphs 1, lettre d), sous rdserve du paragraphs 2 du alme

article.

Article 255

Kesures visant I faciliter la recherche scientifique marine ot

V'assistance aux navires de recherche

Les Rtats sefforcent d'adopter des rigles, rglements et procddures
raisonnables en vue d'encourager et de faciliter la recherche scientifique marine

mene onform6ent & Ia Convention au-delA de lour ser territorials et, si besoin
eat, de facilitor aux navires do recherche scientifique marine qui se conforment
aux dispositions pertinentes do la prd8ente partie l'acc&s & loura ports, ws

rdserve de leurs lois et rAglements, et de promouvoir 1lassistance b coo navires.

Article 256

Recherche scientifique marine dana la Zone

Tous lee Etats, quell. quo soit lour situation gdograpbique, ainsi qua lee
organisations internationales comptentes, ont le droit dleffectuer des recherches
scientifiques marines dans la Zone, conforudment & Is partie XI.

Article 257

Recherche scientifique marine dana la colonne d'eau au-delA des limites
do la zone 6conomique exclusive

Tous lea Etats, quells quo soit leur situation gdographique, ainsi que lea
organisations Lnternationales coa|4tentes, ont le droit, onformfment I la
Convention, dleffectqer des rcherches scientifiques marines dane la colonne doeau
au-dell des limites de Ia zone 6conomique exclusive.

SECTION 4. INSTALLATIONS ET MATERIEL DR RECH 8CRENT FI B
DAN8 LE KILIEU KARIN

Article 258

Mis. en place et utilisation

La mise on place ot l'utilisation d'inatallations on de matdriel do recherche

scientifique do tout type dana uno zone quelconque du milieu marn sont

subordonndes aux mimes conditions quo celles pr4vues par Ia Convention pour la
conduite de la recherche scientifique marine dana Ia zone considdre.
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Article 259

Rdqime luridique

Lee installations ou le matkriel vis6s dane la prisente section n'ont pan 1s
statut d'lles. Elles nont pas de met territoriale qui leur soit propre, et lour
prdsence n'influe pas our la d6limitation de la mer territoriale, de la zone
6conomique exclusive ou du plateau continental.

Article 260

Zones de s6curitd

Des zones do scurit& d'une largeur talsonnable ne ddpassant pas 500 mbtres
peuvent Atre Atablies autour des installations de recherche scientifique,
conformAment aux dispositions pertinentes de la Convention. Touos lee Stats
veillent & ce quo leurs navires respectent ces zones de s6curit6.

Article 261

Obligation de ne pas cr6er d'obstacle & la navigation internationals

La mise en place et l'utilisation deinstallations ou de natdriel de recherche
scientifique do tout type ne doivent pas entraver la navigation par lee routes
internationalement pratiques.

Article 262

Marques d'identification et moyens de signalisation

Leos installations ou 1. mat6riel vieds dane la prdsente section Sont munis de
marques d'identification indiquant l'Etat dimmatriculation ou 11organisation
internationale & laquelle ils appartiennent, ainsi quo de moyens approprids de
signalisation internationalement convenus pour assurer la s6curit4 de la navigation
maritime ot arienne, compte tenu des rgles et normes 4tablies par lee
organisations internationales comp6tentos.

SECION 5. RESPONSABILITE

Article 263

Responsabilit&

1. Il incombe aux Stats et aux organisations internationales compdtentes de
veiller & ce quo lea recherches scientifiques marines, qu'elles soient entreprises
par eux ou pour lour compte, soient meneos conformument & la Convention.

2. Lea Stats et leo organisations internationales comptentes sont
responsables des mesures qulils prennent en violation de la Convention on ce qui
concerne lea travaux do recherche scientifique marine men6s par d'autres Stats, par
des porsonnes physiques ou morales ayant la nationalitd de ces Stats ou par lea
organisations internationales comp6tentes, et u1s r6parent le dommages ddcoulant
de telles mesures.

3. Les Etats et les organisations internationales compdtentes sont
responsables, en vertu de l'article 235, des donmages caus6s par la pollution du
milieu marnn rdsultant de recherches scientifiques marines effectu6es par eux ou
pour leut compte.
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SECTION 6. REGLEMENT DES DIFFERENDS ET NESURES CONSERVATOIRES

Article 264

R&qlement des diff6rends

Lea diff6rends relatifn & Vinterpr6tation ou & l'application des dispositions
do la Convention visant ls recherche scientifique marine sont r6gl6s conform6ment
aux sections 2 et 3 de la partie XV.

Article 265

Mesures conservatoires

Tent qu'un diffdrend n'est pas r6gl6 conform~ment aux sections 2 at 3 de la
partie XV, l'Etat ou llorganisation internationale comptente autoris6 & exzcuter
le projet de recherche scientifique marine no pormet pas dlentreprendre ou de
poursuivre les recherches sans le consentement expr1s de l'Etat c8tier concern6.

PARTIE XIV

DEVEOPPEMNT ET TRANSFERT DES TECHNIQUES MARINES

SECTION 1. DISPOSITIONS GENERALES

Article 266

Promotion du ddveloppement et du transfert des techniques marines

1. Les Etats, directement ou par llinterm~diaire des organisatione
internationales comp6tentes, cooporent, dana la mesure de leurs capacit6s, en vue
de favoriser activement le d6veloppement et le transfert des sciences et techniques
de la mer selon des modalit6s et I des conditions justes et raisonnables.

2. Les Etats favorisent le d6veloppement de la capacit6, dans le domaine des
sciences et techniques marines, de ceux d'entre eux qui ont besoin et demandent &
b~ndficier dune assistance technique dans ce domaine, notamment lea Etats en
d~veloppement, y compris les Etats sans littoral ou g6ographiquement ddsavantag~s,
en ce qui concerne lPexploration, lexploitation, la conservation et la gestion des
ressources do la mer, la protection et la pr6servation du milieu marin, l
recherche scientifique marine et autres activit~s slexergant dans le milieu marin
qui sont compatibles avec la Convention, en vue dlacc61irer le progrhs social et
4conomique des Etats en d6veloppement.

3. Les Etats slefforcent de favoriser linstauration de conditions
6conomiques et juridiques propices au transfert des techniques marines, sur Une
base 6quitable, au profit de toutes les parties concern6es.

Article 267

Protection des int6r~ts ldqitimes

Les Etats, en favorisant Is cooperation en application de l'article 266,
tiennent daiment compte de tous lea int6r~ts 16gitimes, ainsi que des droits et
obligations des d~tenteurs, des fournisseurs et des acqu6reurs de techniques
marines.
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Article 268

Objectifs fondamentaux

Lea Etats, directement ou par Ilintermdiaire des organisations

internationales comp~tentes, doivent promouvoir i

a) l'acquisition, 1'valuation et la diffusion de connaissances dana Is
domaine des techniques marines; uls facilitent l'acc s h 1i nformation et aux

donn~ea pertinentes;

b) le d4veloppement de techniques marines appropri6eas

c) Is d6veloppesent de l'infrastructure technique n6cessaire pour facilitor
le transfert des techniques marines#

d) Is miss en valour des essources humaines par Is formation at

l'enseigneaent dispens6s aux ressortissants des Etats at pays en d4veloppement, sn
particulier de ceux d'entre eux qui cont lea moins avances!

e) Ia coopdration internationale A tous lea niveaux, notament la

coophration r6gionale, sous-rdgionale et bilat6rale.

Article 269

esures A prendre en vue d'atteindre lea objectif. fondamentaux

Bn vue d'atteindre lee objectifs vils8 & learticle 268, lea Etats s'emploient,
entre autres, directement ou par llintermtdiaire des organisations internationala
compdtentes & :

a) 6tablir des programmes de coopration technique en vue du transfert

effectif de techniques marines de tous ordres aux Stats qui ont besomn et denandsnt

A bn6ficier d'une assistance technique dana ce domains, notamment aux Etats en

dveloppsusnt sans littoral ou gdographiquement disavantagda, ainsi qu'& d'autrea

Stata en d6veloppement qui nont pas t4 en aesure soit de cr6er, soit de

dvelopper leur propre capacitd technique dana Is domains des sciences de la mer et
dana celui de l'exploration et l'exploitation des ressources marines, ni de

ddvelopper l'infrastructure qu'Lmpliquent ces techniquesi

b) favoriser l'inatauration de conditions propices & la conclusion

d4accordu, de contrats ou d'autres arrangements similaires, dana des conditions
6quitables et raisonnablesi

c) tenir des conf6rences, des aminaires et des colloques sur des sujota

acientLfiques et techniques, note ment sur lea politiques et lea n6thodes I adopter

pour I. transfert des techniques narinesg

d) favorisor l'6change do scientifiques, technicians et autree experts,

e) entreprendre des projets et promouvoir lea entreprises conjointes et

autres formes do coopdration bilat~rale et multilatirale.

SECTION 2. (X0OPERATION INTW1ATIONALE

Article 270

Cadre de la copdration internationale

La coopration internationale pour le ddveloppement et le transfert des

techniques marines s'exerce, lorsque cola eat possible et appropri6. aus8i bien

dana le cadre des programmes bilat4raux, r~gionaux et multilat4raux existants quo
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dane Is cadre de programmes 61ergis et de nouveaux programmes visant J faciliter la
rocherche scientifique marine et le transfert des techniques marines, an
particulier dane de nouveaux domaines, et 10 financement international appropri6 do
Is recherche ocianique et de Is mise en valeur des ocdans.

Article 271

Principes directeurs, crit&res et Armes

Los Statse, directement ou par llintermddiaire des organisations
internationales comp6tentes, 8seploient & promouvoir 11laboration de principee
directeurs, crit res et normes g~nralement acceptds pour Is transfert des
techniques marines dons le cadre d'arrangements bilat6raux ou dens le cadre
daorganisations internationales et d'autres organiames, compte tenu en particulier
des int6rats et besons des Stats en d6veloppenent.

Article 272

Coordination des programmes internationaux

Dan* 10 domaine du transfert des techniques marines, lee State s'efforcent do
faire en sorte que lee organisations internationales compntentes coordonnent laura
activit6s, y compris tous programmes r6gionaux ou mondiaux, en tenant copte des
int~reta et besoins des Stats en d6veloppenent, en particulier des Stats GaA
littoral ou g6ographiquement d~savantags.

Article 273

Coop6ration avec lea organisations internationales et l'Autorit&

Lee Stats coopbrent activement avec lea organisations internationales
ccmptentes et avec l'Autorit6 en vue d'encourager et de faciliter 1e transfert aux
stats en d6veloppement, & laurs ressortissante et A l'Entreprise de connaissances
pratiques et de techniques marines so rapportant aux activit6s men~es dana la zone.

Article 274

Obiectife do l'Autorit&

Coupte tenu de tous lee int6rita Idgitimes, ainai quo des droits et
obligations des8 dtenteurs, des fournisseurs et des acqu6reurs de techniques,
l'Auntorit6, en ce qui concerns lee activitds mendes dane is Zone, fait en sorts
quo s

a) oonfornument au principe d'une rdpartition gdographique 6quitable, des
ressortiseants d'Etats en d6veloppemont, qulil s'agisse d0Etats catiers, sane
littoral ou g6ographiquement ddsavantagds, soient engagds come atagiaires parmi
lea membres du personnel technique, do gestion at de recherche recrut& pour lee
besoins do sea activit6si

b) la documentation technique our 10 matkiel, lea machines, lee diepositite
et lee proc6d& esloy4s soit aoe & la disposition de tous lea Stats, notament
does state en d6veloppement qui oant besoin et demndent & bn6ficier d'uno
assistance technique dane ce dowainep

c) des dispositions appropri6es soient prises en son sein pour faciliter
1lacquisition par lea State qui ont besoin et denandent A brn ficior d'une
assistance technique dana 1e domaino des techniques marines, notamment lee Stats en
d4veloppement, ot par leurs ressortLesants, des connaissances et du savoir-faire
n6cessaires, y compris l'acquisition dune formation professionnellep
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d) lea Stats qui ant beson et demandent & b6nificier d'une assistance
technique dane ce domaine, notamment lea Stats en d6veloppement, regoivent une
assistance pour l'acquisition de 11quipement, des procvdis, du mat~riel et du
savoir-faire technique ncessaires, dens le cadre des arrangements financier*
prvus dane la Convention.

SECTION 3. CENTRES NATIONAUX ET REGIONAUX DE

SCrENDIFIQoS ST TECHNIQUE MARINE

Article 275

Cr6ation de centres nationaux

1. Lea Stats, directement ou par llintermliaire des organisations
internationales comptentes et de l'Autorit6, favorisent la cration, notamment
dane lea State ostiers en diveloppement, de centres nationaux de recherche
acientifique et technique marine, et le renforcement des centres nationaux
existant*, afin do stimuler et faire progresser la recherche scientifique marine
dans ces State et d'accrottre leurs capacit~s respectives d'utiliser et de
priserver leura ressources marines A des fins 4concmiques.

2. Lea Stats, par linterm~diaire des organisations internationales
compatentea et de l'Autorit6, apportent un appui ad6quat pour faciliter la crdation
at le renforcement de centres nationaux afin de mettre des naoyens de formation
pouss", ldquLpement, lee connaissances pratiques et le savoir-faire ndceasairea
sinai quo des experts techniques A Is disposition des State qui ant besoin et
demandent & bnificier d'une tells assistance.

Article 276

Criation de centres rdgionaux

1. Lea Stats facilitent, en coordination avec lea organisations
internationales ¢ccm4tentes, l'Autorit at lee institute nationaux de recherche
scientifique et technique marine, la cration, notaxwnt dana lee Stats en
d6veloppement, de centres rigionaux de recherche scientifique at technique marine,
afin de atimuler et faire progreaser la recherche acientifique marine dens ca
Stats at de favoriser le transfert des techniques marines.

2. Tous lea tats d'une ague r~gion cooprent avec lea centres rigionaux
pour mieux assurer la rdalisation de leurs objectifs.

Article 277

Fonctions des centres rdgionaux

Lea centres rigionaux, entre autres fonctions, ont charg6a d'assuror #

a) des programmea de formation et d'enseignesent & teus le8 niveaux dens
divers dommines de 1. recherche scientifique at technique marine, on particullr I*
biologie marine, portent notaxment our la conservation at I& gestion dee reseourcee
biologiques, l'ocdanographie, l'hydrographie, l'ingini4rie, l'exploration
g6ologlque des fonds marine, l'extraction minibre et lee techniques d dessalement
do l'eaul

b) des 6tudes de gestion;

c) des programmes d6tudes eyant trait h la protection at & Is priservation
du milieu marin et & la prdvention, la rdduction et la mattrise de l pollutiong

d) llorganisation de conferences, siminaires et colloques r6gionauxt
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e) 1s rassemblement et le traitement de. donn~es et d'informatione dana Is
domains des sciences et techniques marinea

f) I& diffusion rapide des r~sultats de la recherche scientifique at
technique marine dans des publications facilement accessible8;

g) la diffusion d'informationa sur lea politiques nationales concernant I*

tranafert des techniques marines, et 1'6tude comparative systhmatique do cea
polLtiqueal

h) la compilation et Is syst4matisation des informations relatives & la
oommrcialisation des techniques ainai qu'aux contrats et au autrea arrangements
roletifa aux brevets;

i) la coop6ration technique avec d'autres Etats do Is rigion.

8ECTION 4. COOPERATION ENTRE ORGANISATIONS INTERNATIORALES

Article 278

Coopdration entre organizations internationales

rAe organisations internationales comptentes viades dana Ia prdaente patio
at Is partie XIII prennent touten lea meures voulues pour e'acquitter directem nt
ou on Atroite coopdration, des fonctione et des reeponaabilits dont elle saont
charg6ee en vertu de Is prdaente partie.

PARTIE XV

REGMUENT DES DIFFERENDS

SECTION 1. DISPOSITIONS GENERALES

Article 279

obligation de rdler lea diffdrends par des movens pcifigues

tea Etata Parties rglent tout diff6rend surgissant entre eux A propoo do
linterpr6tation ou de ltapplication de Is Convention par des moyens pacifiques
conformdment A l'Article 2, paragraphs 3, de la Charte des Nations Unies et, &
cette fin, doivent en rechercher Is solution par lea moyene indiqu6s &
l'Article 33, paragraphe 1, de la Charte.

Article 280

Rgglement des diffdrends par tout moyen pacifigue choisi
par lea parties

Aucune disposition de la pr6sente partie n'affecte Ie droit des Btats Parties
de convenix & tout moment de r6gler par tout moyen pacifique de leur choix un
diffdrend surgiseant entre eux A propos de llinterprdtation ou de l'application de
la Convention.
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Aticle 281

Proc~dure h suivre lornue lea parties ne sont pas
parvenues h un rIglement

1. Lorsque lee Etats Parties qul sont parties h un diffdrend relatif h
llinterprttation ou I l'application de la Convention sont convenues de chercher &
1e rdgler par un moyen pacifique de leur choix, lee procddures prAvues danp b&
prdsente partie ne sappliquent quo si Ilon nest pas parvenu h un rlglement par om
=oen at si l'accord entre lee parties n'exclut pas la possibilit6 d'engager une
nutre procedure.

2. Si lea parties sont 6galement convenues d'un d6lai, le paragraphs 1 no
s'applique qu'& compter de l'expiration de ce ddlai.

Article 282

Obligations r6sultant d'accords g6n~raux, r6gionaux
ou bilat6raux

Loraque lee Etats Parties qui mont parties I un diff6rend relatif &
l'interprdtation ou & lapplication de la Convention mont convenus, dane le cadre
d'un accord g~nral, rdqional ou bilatdral ou de toute autre mani&re, qu'un tel
diff6rend sore soumis, & la demands d'une des parties, & une proc~dure abotisnant
A une d6cision obligatoire, cette procdure sapplique au lieu de celle pr6vues
dane la prsente partie, & moins quo lee parties en litige nen conviennent
autrement.

Article 283

Obligation de proc6der h des 6change8 de vues

1. L orqu'un diff6rend surgit entre des Btats Parties A propos de
l'interprtation ou de l'application de la Convention, lea parties en litige
procldent promptement & un 4change de vues concernant le rlglement du diffdrend par
la ngociation ou par d'autres moyens pacifiques.

2. Do mime, lea parties proc&dent promptement & un 6change de rues cheque
fois qu'il a 6t6 mis fin h une proc6dure de r4glement d'un tel diffdrend sano que
celui-ci ait 6t& r6gl6 ou chaque fois qu'un r4glement est intervenu et quo lea
circonstances exigent des consultations concernant la mani~re do le mettre en
oeuvre.

Article 284

Conciliation

1. Tout Etat Partie qui eat partie & un diffdrend relatif A l'interpr6tetion
ou & l'application de la Convention pout inviter l'autre ou lea autres parties &
soumettre le diff6rend h la conciliation selon Ia procddure prdvue I la section 1
de lannexe V ou selon une autre procldure de conciliation.

2. Loreque l'invitation eet acceptde et que le parties s'accordent our la
procedure de conciliation qui sera appliqude, toute partie pout .oumettre le
diffdrend & la conciliation selon cette procddure.

3. Lorsque b'invitation nest pas acceptde ou quo lee parties ne 'accordent
pas our la procddure de conciliation, il eat rdputd avoir 4t4 mis fin & la
conciliation.

4. Lorsqu'un diffdrend a 6t6 soumis h la conciliation, il ne pout Stre sis
fin & celle-ci quo conformument & la procddure de conciliation convenue, sauf
accord contraire entre lea parties.

Vol. 1834, 1-31363



1994 United Nations - Treaty Series - Nations Unies - Recuell des Trait6s 113

Article 285

Application de la pr~sente section aux diffirends sounis
en vertu de la partie XI

La prdsente section a'applique h tout diffdrend qui, an vertu de I& section 5
do la partie XI, dolt 6tre r6gl6 conformfnent aux procedures pr&vue8 dana I&
presente partie. Si one entit6 autre qu'un Stat Partie eat partie A un tel
diff6rend, Is pr6aente section s'applique mutatis mutandis.

SECTION 2. PROCEDURES OBLIGATOIRES ABOUTISSANT

A DES DECISIONS OBLIGA70IRES

Article 286

Champ d'application de la prdsente section

Sous r6aerve do la section 3, tout diff~rend relatif & l'linterprdtation ou A
l'application do 15 Convention qui n'a pas dt6 r6gl6 par l'applicatLon de l
section 1 eat soumis, & Is demande d'une partie au diff6rend, X la cour ou au
tribunal yant coumptence en vertu do la pr~sente section.

Article 287

Choix do la procddure

1. lorsqu'il signs ou ratifie is Convention ou y adb&re, ou A nlimporte quel
moment par la suite, un Stat eat libre de choisir, par voie de d6claration 6crite,
un ou plusieur8 des aoyens suivanta pour Is r&glement des diffdrenda relatif8 &
leinterpr6tation ou A l'application de la Convention :

a) I. Tribunal international du droit do la mor constitu6 conform6ment I
l'annexe VI1

b) ls Cour internationale de Justicep

c) un tribunal arbitral constitu6 conforudment A l'annexe VII

d) un tribunal arbitral sp6cial, constitu6 conform6ment A l'annexe VIII,
pour une ou plusieura des cat6gories de diff~rends'qui y sont apdcifids.

2. Une d4claration faite en vertu du paragraphs 1 n'affecte pas l'obligation
d'un Stat Partie d'accepter, dana la meaure et selon lea modalit6s prdvues A is
section 5 de la partie XI, la competence de la Chambre pour le riglement des
diffdrends relatif aux fonds marina du Tribunal international du droit de Is mer,
at nest pas affect6e par cette obligation.

3. Un Etat Partie qui eat partie & un diffirend non couvert par une
d6claration on vigueur eat rdput6 avoir accept6 la proc6dure d'arbitrage pr4vue &
l'annexe VII.

4. Si lea parties en litige ont accept6 Is mife procddure pour is rbglement
du diffdrend, celui-ci ne pout Stre soumis qu' cette procddure, & moins quo lea
parties nen conviennent autrement.

S. Si lea parties en litige n'ont pas accept6 Is mgme proc6dure pour is
r4glement du diffdrend, celui-ci ne pout Stre soumis qu'& Is procedure d'arbitrage
prdvue & l'annexe VII, & mains quo lea parties n'on conviennent autrement.

6. Une dclaration faite conformdment au paragraphe 1 reste en vigueur
pendant trois mois aprba Is d~p8t d'une notification de r6vocation aupr 8 du
Secritaire g6nral de l'Organisation des Nations Unies.
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7. Une nouvelle d6claration, une notification de r~vocation ou l'expiration
d'une d6claratioa n'affecte en rien I& procedure en cours devant use cour ou un
tribunal syant com~ptence on vertu du pr4sent article, I moin que lee parties n'en
conviennont autrement.

8. LAs d6clarations et notifications vis6ea au present article sont d6pos6.s
auprhs du Secr~tairo gdn6ral de l'Organisation des Nations Unies, qui an transmet
copie aux Rtats Parties.

Article 288

Coap6tence

1. Une cour ou un tribunal vis6 & l'article 287 a competence pour connatre
de tout diff6rend relatif & l'interpr6tation ou & l'application de la Convention
qul lul eat soumis conform~ment h is pr~sente partie.

2. Une cour ou un tribunal vis6 A l'article 287 a ausai comp.tence pour
connatre de tout diff~rend qui eat relatif I l'linterpr6tation ou I leapplication
d'un accord international se rapportant aux buts de la Convention et qui lul ot
soumis conform6ment A cot accord.

3. La Chambre pour le rglement des diff6rends relatifa aux fonds marina
constitu~e confora6ment I l'annexe VI et touts autre chambre ou tout autre tribunal
arbitral vis6 I la section 5 de la partie XI ont comp~tence pour connaltre de toute
question qul leur eat souaise conform6ment & celle-ci.

4. En cas de contestation eur le point de savoir si use cour ou un tribunal
eat cawp6tent, la cour ou le tribunal d6cide.

Article 289

Exports

Pour tout diff~rend portant sur des questions scientifiques ou techniques, Une
cour ou un tribunal exergant as comptence en vortu do ls pr6sente section pout, I
Is demande d'une partie ou d'office, et en consultation avec lee parties, choisir,
de preference sur la liste appropri6e 6tablie conform6ment & learticle 2 do
l'annexe VIII, au moins deux experts scientifiques ou techniques qui si&gent A 1*
cour so au tribunal sans droit de vote.

Article 290

Mesures conservatoires

1. Si une cour ou un tribunal ddnent saisi d'un diffirend consid&re, prime
faie, avoir coap tence en vertu de la pr~sente partie ou de la section 5 de la
partie XI, cette cour ou ce tribunal pout prescrire toutes asures conservatoires
qu'til Jugs appropri6es en Is circonstance pour pr6server lee droits respectife des
parties en litige ou pour emp-cher quo le milieu marn no sublsse de do magee
graves on attendant la d6cision d6finitive.

2. Los easures conservatoires peuvent Atre modifi~es ou rapport4es dbs quo
leg circonstances lee justifiant ont chang6 ou cessS d'exister.

3. Des masures conservatoires ne peuvent 6tre prescrites, modifi6es on
rapport6Qe en vertu du present article qu'& la demands d'une partie au diffdrend at
aprhs qua la possibilit6 de s faire entendre a 6t6 donn6e aux parties.

4. La cour ou le tribunal notifie imm6diatement touts masure conservatoire
ou tout* d6cision la modifiant ou la rapportant aux parties au diff4rend et, sil
le jug* approprni, A d'autres Etats Parties.
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S. On attendant I& constitution d'un tribunal arbitral saisi d'un diff46rend
en vertu de 1 prdsente section, toute cour ou tout tribunal ddsign6 d'un comun
accord par lea parties ou, I d~faut d'accord dana un d6lai de deux semaines I
ca, or do Ia date do Ia demands de aesures conservatoires, 1 Tribunal
international du droit do Is ner so, dana le cao d'activit6s men~oa dans la Zone,
la Chambro pour 10 rglement des diffdrend relatifn aux fonds marine, pout
proacrire, modifier ou rapporter des msures conservatoires conform~sent au pr6sent
article *IIl consid&re, prime facie, quo le tribunal devant Stre conatitui aurait
comtence et sil eastime que l'urgence de la situation l'exige. Unoe fois
conatitu6, le tribunal saisi du diff6rend, agissant conformueOnt aux paragraphes 1
& 4, pout modifier, rapporter ou confirmer ces assures conservatoires.

6. Loa parties au diff4rend se conforment sans retard & toutes mesures
conaorvatoires prescrites on vertu du present article.

Article 291

Accbs aux procdures de r~glement des diff~renda

1. Toutes lea procdures de r glement des diffdrenda prdvues dana Ia
pr6swnte partie mont ouvertes aux Etata Parties.

2. Los procddures do rglement des diff4grends prdvues dane la prdsente
partl no mont ouvertes A des entitds autres quo lea Etats Parties que dana la
aesuro ob I& Convention 10 privoit expressAment.

Article 292

Prompt. maLnlevie do leinmobilisation du navire ou prompte
libdration do son 4quipage

1. lor que lea autoritdm d'un Etat Partie ont immobilis& un navire battant
pavillon d'un autre Etat Partie et qu'il oat alldgu6 quo l'Btat qui a immobiliS6 1e
navire n'a pas observd lea dispositions de la Convention prdvoyant la prompte
mainleive de limmobilisation du navire ou la&uine en libert6 de son 6quipage dis
le d4p8t d'une caution ralsonnable ou d'une autre garantie financiare, la question
do Ia mainlev6e ou de la miss en libert4 pout Atre porte devant une cour ou un
tribunal ddmignd d1un commun accord par lee partiest A ddfaut d'accord dana un
ddlai do 10 jours & compter du moment de l'immobilisation du navire ou de
larrestation de l'dquipage, cette question pout Stre porte devant une cour ou un
tribunal accept6 conforwdment h l'article 287 par l'Etat qui a procfd I
l'immobilisation ou I l'arrestation, ou devant le Tribunal international du droit
de la mer, A moins quo lea parties non conviennent autrement.

2. La demande de mainlevde ou de mise on libert6 no pout Stre feait quo par
l'tat du pavillon ou en son nom.

3. La cour ou 1e tribunal examine proptement cette demande et n'a &
connattre quo de la question do la mainlevie ou de la mime en liberti, sane
pr6judice de la suite qui sera donn6e I toute action dont 1. navire, son
propridtaire ou son dquipage peuvent Stre l'objet dovant la juridiction nationals
appropri6e. Las autoritds de l'Etat qui a proc6d6 I Ilimmobiliation ou &
l'arrestation demeurent habilities h ordonner I tout moment la mainlevde do
l'immobilisation du navire ou la min on libert6 de son &quipage.

4. Dis le d6p~t de la caution ou de l'autre garantie financi&re ddterminde
par 18 cour ou le tribunal, lea autorit6s de l'Stat qui a immobilis6 le navire se
conforment & la ddcLsion de la cour ou du tribunal concornant la mainlov&e do
l'imobilisation du navire ou la miss on libert6 do son 6quipage.
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Article 293

Droit applicable

1. Une cour ou un tribunal ayant complitence en vertu de la prdsente section
applique lea dispositions de la Convention et lee autres rbgles du droit
international qui ne sont pas incompatibles avec celle-ci.

2. Le paragraphe 1 ne porte pas attainte & Is facult6 qu'a la cour ou i.
tribunal ayant comptence en vertu de Is prisente section do statuer ex aequo et
bono si lea parties sont d'accord.

Article 294

Procedures pr6liminalres

1. La cour ou le tribunal pr6vu h larticle 287 saisi dlun. demands au sujet
d'un diff6rend via& A l'article 297 d6cide, & la requ~te d'une partie, ou pout
d~cider d'office, si cette demande constitue un abus des voles do droit ou slil eat
6tabli prima facie qu'elle eat fonde. Si Is cour ou le tribunal decide qua Is
demnde constitue un abus des voles do droit ou qu'elle eat Pria facie dinuie do
fondement, il cease dlexaminer ia demande.

2. A la r~ception de Is demands, la cour ou le tribunal la notifie
iumldiatement I l'autre ou aux autres parties et fixe un d6lai raisonnable dane
lequel elles peuvent lui demander de statuer our lea points vis6s au paragraphs 1.

3. Le pr6sent article ne porte en rnen atteinte au droit d'une partie & un

diffdrend de soulever des exceptions pr6liminaires conforuAent aux r~gles do
proc6dure applicables.

Article 295

EPuisement des recours internes

Un diff6rend entre Stats Parties relatif A ltinterprdtation ou a 10application
do Is Convention pout 6tre soumis aux proc6dures pr6vues h Is pr4sente section
seulement spr&s quo lea rcours Internes ont 4t& 6puisds selon ce que requiert le
drolt international.

Article 296

CaractAre ddfinitif et force obligatoire des d6cisions

1. Lea dccisiona rendues par une cour ou un tribunal ayant compltence on
vertu do Is prdsente section sont d6finitives, et toutes lea parties au diff6rend
dolvent sly conformer.

2. Cos d6isions nont force obligatoire que pour lea parties et dana Is cas
d'espios consid4r6.

SECTION 3. LIMITATIONS ET EXCEPTIONS A LIAPPLICATION
DE LA SECTION 2

Article 297

Limitations h llapplication de Is section 2

1. Lea diffdrends relatif h I'linterpr~tation ou 1 lapplication de la
Convention quant I lexercice par un Stat c8tier de sea droits souverains ou do sa
juridiction tels quo prdvus done la Convention sont soumis aux proc~dures de
r~glement pr~vues I la section 2 dana les cas ob :
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a) ii eat alldgud qua 1'Etat c8tier a contrevenu & la Convention en ce qui
concerns I& libert6 et 10 droit de navigation ou de survol ou la libert6 et 1.
droit de poser des cibles et des pipelines sous-marins, ainsi qu'en ce qui concern*
le utilisatione de la mer aux autree fins internationalement licites via6es A
I'article Set

b) i eat alldgu6 qu, dana l'exercice de ces libert6s et droits ou dane Ceo
utilisations, un Etat a contrevenu h la Convention ou aux loLs ou rglements
adopt6a par l'Rtat o8tier on conformit6 avec lea dispositions do Is Convention et
lee autrean rgles du droit international qui no sont pas incompatibles avec
celle-cis ou

c) il eat all6gu6 qua l'Btat c8tier a contrevenu & des rgles ou normos
internationales d~termindes visant h protfger at & prAserver I. milieu marin qui
lul, wont applicables et qui ont it& 4tablies par la Convention, ou par
llintermdiaire 

d'une organisation internationals comptente ou d'une conference
diploatique'agissant on conformit& avec la Convention.

2. a) Los diff6rends relatifa & l'interpr~tation ou & l'application des
dispositions de la Convention concernant Ia recherche ncientifique marine Wot
r&gls oonform ment & la section 2, sauf quo l'Ktat c8tier n'est pas tenu
d'accepter quo soit soumis & un tel r~glement un diffirend ddcoulant i

i) de l'exercicoe par cot Stat d'un droit ou d'un pouvoir
discrdtionnaire conformment A l'article 2461 on

ii) de la d~cision de cot Etat d'ordonner la suspension ou l cessation
d'un projet de recherche conformment & l'article 253.

b) Le diff6rends d6coulant d'une all6gation do l'Btat chercheur quo l'Stat
cotier n'exerce pas, dane 10 can d'un projet particulier, lea droits quo lui
conflrent lee articles 246 ot 253 d'une manibre compatible avec la Convention sont
soumis, & la demande de l'une ou l'utre partie, & la conciliation solon la
proc&dure pr~vue h la section 2 de l'annexe V, 6tant entendu quo la commission do
conciliation no dolt mettre on cause ni l'exercice par l'Btat cotler do son pouvoic
discrtionnaire do ddsigner des zones spdcifiques, tel quilI eat pr(vu h
l'article 246, paragraphs 6, ni l'exercice do son pouvoir discritionnaire do
refuser son consentement conformsment au paragraphs S du ame article.

3. a) Lea diffdrends relatifa & ltinterprdtation on & l'application des
dispositions de la Convention concernant la p6che sont rgl6o conforament & Is
soction 2, saui que l'Etat c8tler n'eet pas tenu d'accepter quo soit soumL I un
tel rglement un diff rend relatif & see droits souverains our lea ressourceo
biologiques de sa zone 4conomique exclusive on I l'exercice de cen droits, y
compris son pouvoir discr6tionnaire de fixer 10 volume admissible des captures at
ms capacit6 de pfche, de r~partir 1e reliquat entre d'autres Stats et d'arrater lee
modalit&s et conditions 6tablies dans see loin at rglements on matilre de
conservation et de getion.

b) Si le recours & Ia section 1 n's pas peris d'aboutir h un r€glement, 10
difftrend eat sounis, h Is demande de l'une quelconque des parties en litige, A la
conciliation salon I& proc6dure pr&vue I Ia section 2 de I'annexe V, lorequil eat
allgud quo 1'Stat c8tier a

L) a manifestement failli & non obligation d'assurer, par den ansures
appropri6es de conservation et de gestion, qua I. maintien des
ressources biologiquea de is zone 6conomique exclusive no soit pas
narieusement compromias

iL) a refun4 arbitrairement de fixer, & Is demande d'un autre Stat, 1s

volume admissible des captures et ma capacit4 d'exploiter les
ressources biologiques pour ce qui eat des stocks dont
l'exploitation int6resse cot autre Etati ou
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iii) a refus6 arbitrairement & un Etat quelconque de luL attribuer, oe
le prdvoient lea articles 62, 69 at 70 et salon lea modalitis at
conditions qull a lui-me arrlt6as et qui sont compatibles aveoc la
Convention, tout ou partie du reliquat qulil a d6clar46 exLter.

c) En aucun cao la comaismion de conciliation ne 8ubstitue son pouvoir
discrdtionnaire & celuk de l'Etat c8tier.

d) L rapport de la commission de conciliation dolt Stre communiqu6 aux
organisations internationales appropries.

e) Lorqulls n6gocient lee accords pr6vu8 aux articles 69 et 70, lee Etats
Parties, & moins qu'ils nen conviennent autrement, y incluent une clause privoyant
lee mnsures qu'lils dolvent prendre pour r~duire I un minim= lea possibilitis de
divergence quant & lilnterpr~tation ou & l'application de l'accord, ainsi que la
procddure & suivre au cas ob il y aurait n6anmoins divergence.

Article 298

F-ceptions facultatives 1 l'application de la section 2

1. Lorsqull signe ou ratifie la Convention ou y adhere, ou & n'importe quel
moment par Is suite, un Stat peut, sane pr6judice des obligations d6coulant de la
section 1, d6clarer par dcrit qulil n'accepte pas une ou plusieurs des proc6dure8
do r~glement des diff6rends pr~vues & la section 2 en ce qui concerne une ou
plusieurs des cat6gories suivantes do diff6rends v

a) 1) lee diff6rends concernant l'interpr6tation ou l'application des
articles 15, 74 et 83 relatifn & la d6liaitation de zones maritime
ou les diff4rends qui portent sur des baies ou titres historiques,
pourvu quo leEtat qui a fait la d6claration accepts, lorsqu'un tel
diff6rend surgit aprs 1'entr~e en vigueur de la Convention et si
lee parties ne parviennent A aucun accord par voie de n6gociations
dane un d~lai raisonnable, de le soumettre, A la demande de lVune
deentre ellen, & la conciliation salon la procddure prdvue & la
section 2 de l'annexe V, et 6tant entendu qua ne peut 8tre soumis &
cette proc6dure aucun diff6rend impliquant n6cessairement l'examen
simultand d'un diff6rend non r6g16 relatif & Is souverainet ou &
d'autres droits our un territoire continental ou insulairel

ii) une fois quo la commission de conciliation a pr~sent4 son rapport,
qui doit Stre motivA, lea parties n~gocient un accord sur la base de
ce rapport; si lea n6gociations n'aboutissent pas, lea parties
soumettent la question, par consentement mutual, aux procddurea
pr~vues & la section 2, & moins qu'elles non conviennent autrements

Iii) le present alin6a ne s'applique ni aux diff~rends relatifs & la
d6limitation de zones maritimes qui ont 6t d~finitivement r~gls
par un arrangement entre lea parties, ni aux diff6rends qui doivent
Atre rgl6s conformnment a un accord bilateral ou multilat4ral liant
lea parties?

b) lea diff6rends relatifs & des activit6s militaires, y compris le
activitln militaires des navires et aronefs d'Etat utilLsgs pour un service non
camercial, et lea diff~renda qui concernent lee actes d'ex~cution forc6e accomplis
dane llexercice do droits souverains ou de la juridiction et quo l'article 297,
paragraphs 2 on 3, exclut de la competence d'une cour ou d'un tribunali

c) lee diffdrends pour lesquels le Conseil de scurit6 de l'Organisation des
Nations Unies exerce le fonctions qui lui sont conf£r4es par la Charte des
Nations Unies, & moins quo le Conseil de s&curit& ne d~cide do rayer la question do
son ordre du jour ou n'invite lea parties & r~gler lour diff4rend par lee mOyens
pr6vus dane la Convention.
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2. Un Stat Pattie qul a fait une d6claration en vertu du paragraphe I pout I
tout monent la retirer ou convenir do sousettre un diffirend exclu par cette
d&laration & toute proc6dure de riglexent prhvue dana I& Convention.

3. Un Rtat Pattie qui a fait une d4claration on vertu du paragraphe 1 ne
pout soumettre un diff6rend entrant dana une cat6gorie do diff6rends exclus & laune
quelconque des proc6dures pr4vuea dane la Convention sano Io consenteent do l'Stat
Pattie avec loquel 11 eat en litige.

4. Si un Stat Pattie a fait une diclaration en vortu du paragraph* 1,
lettre a), tout autre Stat Pattie pout soumettre & la procidure spdcifi~e dana
cette d6claration tout diff6rend qui 1'oppose 1 11ttat autour do la d6claration ot
qui entre dane une catigorie do diffdrends exclus.

5. Une nouvelle d6claration ou une notification do retrait d'une diclaration
n'affocte on rien la proc6dure en cours devant une cour ou un tribunal saisi
confor6ment au prdsent article, & mons quo lee parties non convionnent autrement.

6. Lee d6clarations ou lea notifications do lour retrait viseas au prdsont
article sont d6pos6es auprbs du Secr6taire gdndral de l'Organisation des
Nations Unies, qui en transmet copie auz Stats Parties.

Article 299

Droit des parties do convenir de la procidure

1. Tout diffirend qui a 6t& exclu des procdures do r4glement des diffdrends
pr6vues & la section 2 en vertu de I'article 297 ci par une d6claration faite
conforu6ment & l'article 298 ne pout Stre sounia I con procddures quo par accord
des parties au diff6rend.

2. Aucune disposition de la pr6sente section no port* attointe au droit de
parties & un diffdrend de convenir d'une autre procidure do rlglement do ce
diff6rend ou de le r6glet I 'axiable.

PARTIE XVI

DISPOSITIONS GENERALES

Article 300

Bonne foi et abus de droit

Lea Stats Parties doivent reuphir de bonne fo lea obligations quiLls ant
assumfes aux termes de la Convention et exercer lea droits, lee cop6tences et lea

libertds reconnus dans ia Convention d'une manltre qui no conatitue pas un abus de
droit.

Article 301

Utilisation des mars & des fins pacifiques

Dane l'exercice de leurs droits et leexdcution do lours obligations en vertu
de Ia Convention, lee Stats Parties a'abstiennent de recoutr & la menace ou a
l'emploi de la force contre l'int6grit& territoriale ou l'indipendance politique de
tout Etat, ou de touts autre manlre incompatible avec les principes du droit
international 6nonc6s dans la Chart des Nations Unies.
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Article 302

DivUlgation do renseignements

Sans prdjudice du droit de tout Etat Partie de recourir aux proc4dures de
rbglement des diffdrends pr6vues dane la Convention, aucune disposition do cello-cl
ne pout Stre interprit6e comme obligeant un Etat Portie, dana l'exdcution des
obligations qui lui incombent on vertu de la Convention, & fournir des
renseignements dont la divulgation serait contraire I sea intfrits essentials en
matibre de s6curit6.

Article 303

Obiets archioloqiques at historiques
ddcouverts an nmr

1. Le Etats ant l'obligation de protdger lee objets do caract&re
arch6ologiqus ou historique d6couverts en mar et coapbrant & cstte fin.

2. Pour contr8ler le commerce de cos objets, 1'Etat ctier pout, on faisant
application do l'article 33, consid&rer quo lour enlbvment du fond do la nor dana
la zone vise A cot article, sans son approbation, serait cause d'une infraction
Bur son territoLre ou dana sa mer territoriale, aux lois at rbglenents de l'Btat
o tier vlmas A ce nime article.

3. Le pr6sent article ne porte attointe ni aux droits des propri46taires
identifiablos, au droit do r6cup6er des 4pavos ot aux autres rbgles du droit
maritime, nL aux lois et pratiques on matire d'6changes culturels.

4. 1& present article eat sans pr6judice des autres accords internatloanaux
et r&gles du droit International conoernant I& protection des Objets do caract6re
atoebdloglque on historique.

Article 304

RosponabilitA en cas do dolmageg

Loe dispositions do Ia Convention relatives & la responsabilitA encourue on
ea do damages sot sans prijudice do l'application des rbgles existantes ot do
l14tablismment do nouvelles rbglea concernant la reponsabilitd en vertu du droit
International.

PARTIE XVIX

DISPOSITIONS FINALS

Article 305

Signature

1. La Convention eat ouverte & la signature s

a) de tous lea Etatsl

b) de la Nanibie, repr6sent~e par le Conseil des Nations Unies pour Is
saliblep

c) de tous lea Stats associ6s autonomes qui ant choisi ce rdgine par un acts
dlautoddteraination superviad et approuvi par l'Organiuation des Nations Unies,
conforunment I la rdsolution 1514 (XV) de l'Aseable gdn6rale et qul ant
comptence pour lea mati&res dont trait* la Convention, y compris la comptence
pour conclure des trait 8 sur ces matibresa
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d) do tous lea stats associ~s autonomes qui, en vertu de lours instruments
dassociation, ont coop6tence pour lea matiates dont traits Ia Convention, y
compris la comp~tence pour conclure doe traitga our ces mati&resl

a) de tous lea territoLres qui joutasent d'une complbte autonomi. interne,
reconnue oe telle par l'Organisation des Nations Unte, mais quL nont pas
accd & I IU pleins ind6pendance conform6ment & la r6solution 1514 (XV) do
l'Assembl6e g6nrale, et qul ont comptence pour lea matiL&es dont traits Is
Convention, y compri8 IU competence pour conclure des traita sur co* matibros

f) does organisations internationales, conform6uent & Ieannexe 1T.

2. La Convention eat ouverte I Ia signature, au 14inistbro des affairos
dtrang&res do la Jamalque jusqu'au 9 d6cembre 1964, ainsi qu'au Sioge do
l'Organisation des Nations Unies L New York, du ler Juullet 1983 au 9 d6cxmbro 1984.

Article 306

Ratification et confirmation formelle

La Convention eat soumise h ratification par lee Stats et lea autres entitle
viades & l1'article 305. paragraphe 1, lettres b), c), d) ot 0), ot & confirmation
formlle, confordment & l'annexe IX, par lea entitn viades au paragraph* 1,
lottre f), do cot article. Lee instruments de ratification at do confirmation
formolle sont ddposds aupr&s du Secritaire gindral do l'Organisation des
Nations Unies.

Article 307

Adbdsion

La Convention rests ouvrtt & l'adbdsion dos stats ot dos autres entitdos
visos I 1'article 305. L'adhdsion des ontitds vision & l'article 305,
paragraphs 1, luttre f), *at rigis par leanzso zX. Los instruments dfadhdsion
soot d poss aupr&s du Soor6taire gdnral do l'Organisation des Nations Unios.

Artiole 308

Entrdo on vicueur

1. L Convention entre an vigueur douse ais apr&s Is date do dp8t du
soixantLm instrument do ratification ou d'adhision.

2. Four chaque Stat qui rotifie Us Convention on y adhero apr&s I* Mvt tu
soLxantimo instrument do ratification on d'adh6sion, Ia Convention gnte on
vigueur le trntlme jour qui suit I& date do ddp8t do 1'instrument do ratification
ou d'adhsLon, sous rdserve du paragraphs 1.

3. L'Assobl4 de l'Autorit& so rdunit I & date d'entre on vigucur do Is
Convention at Slit 1* Consoil do b'AutoriLt. Au cas o& larticle 161 no pourrait
atre strictemont appliqud, le premier Conseil eat constitud do manire compatible
avoc lea fins vis6es I cot article.

4. LAs rigles, r&gloments at proc6dures &labor&s par Is Cammission
prdparatoire siappliquent provisoirement en attendant qu'ls solont officile1mat
adoptds par 1'AutorLtd confom'mont I 1& partie Xi.

S. L'Autoritd ot see organes agissont confordmment I I& rsolutLon II do I&
troisibme Oonfrenc dos Nations unis our 1s droit do ls more relative aux
investiasements prdparatoiros, ot aux d6cisions prises par Is Commission
pr4paratoire on application do cotte r6solutLon.
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Article 309

P sorves et exceptions

Le Convention neadmet ni rdserves ni exceptions autre quo cellos quelle
autorlse expressament done d'autres articles.

Article 310

Ddclarations

Larticle 309 n'interdit pas & n Mat, au moment ob L1 signs ou ratifle I&
Convention, ou adhr* I cello-cl, do faire des d6claratLons, quels qu'en oolont le
uIbellA ou Ia ddnomination, notamment en vue d'harmonisor sos lols et riglements
avon l& Convention, & condition quo coo d6clarations no visent pas & ezclure on I
modifler l'effet jurldiquo des dispositions do Is Convention dane lour applLation

cot mtat.

Article 311

Relation avec d'autres conventions ot accords internationaux

1. La Convention l'emporte, entre lea Etats Parties, tr lea Conventions de'
Genive du 29 avril 1958 tr le droit de la mer'.

2. La Convention he modifie en rien lee droits et obligations des stats
Parties qui ddcoulent d'autres traitds compatibles avec elle, ot qui ne portent
atteinte ni h Is jouisance par les autres Etats Parties des droits quOils tiennent
do la Convention, ni l1'ex6cution de leurs obligations d6coulant de cello-cl.

3. Deux ou plus de deux Etats Parties peuvent conclure des accords quL
modifient ou suspendent leapplcation des dispositions de la Convention ot-qui
s'appliquent uniquement I leurs relations nutuelles, & condition quo coo ascords no
portent pas sur une des dispositions de la Convention dont I non-respect serait
incompatible avec la rdnlisation de son objet et de son but, et A condition
galement que ces accords n'affectent pas l1'application des principes fondamentaux

dnoncda dane la Convention et ne portent atteinte ni & I& jouisannce par lea autres
Btats Parties des droits qu'ils tiennent do la Convention, ni & llex6cutLon do
leurs obligations ddcoulant de celle-ci.

4. Lea Etats Parties qui s proposent de conclure un accord vis6 au
paragraphe 3 notiflent aux autres Parties, par l'entremise du ddpositnire do I8
Convention, leur intention do conclure l1accord ainsi quo les modifications on la
suspension do l'application des dispositions do la Convention qu'il prdvoiralt.

5. LA prdsent article ne porte pas atteinte aux accords internationnux
expresa ment autoris 8 ou maintenus par d'autres articles de la Convention.

6. Las Etats Parties conviennent qulaucune modification ne peut 8tre
apport~e au principe fondamental concernant le patrimoine cosatun de lhumaniti
6nonc6 I l'article 136 ot qu'ils ne 8eront parties & aucun accord d6rogeant I ce
principe.

Nations Unies, Recueil des Traitds, vol. 450, p. I I et p. 169; vol. 499, p. 311; vol. 516, p 205, et vol. 559, p. 285.
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Article 312

Amendement

1. A I'expiration d'une pdriode de 10 ans & compter do Is date d'entrde an
viguour de la Convention, tout Stat Partie peut proposer, par vole do communication
dcrite adresa" au Secrtaire g&nral de l'Organisation des Nations Unios, des
amendements A Ia Convention our des points pr&cis, pour autant qu'ils ne portent
pas sur lea activit6s mendes dane Ia Zone, ot demander la convocation d'une
conf6rencoe charg6e deexaminer lee amendemente ainai propos~s. To Secr4taire
g~nral transmet cette communication I tous lea State Parties. 11 convoque la
confirence si, dan le 12 nolo qui suivent la date de transmission de la
cowmiuncation, UI moiti6 au moins des Stats Parties r6pondent favorablement & cette
demands.

2. A mins qu'elle n'en d~cide autrement, la confirence d'amendement
applique Is proc6dure de prise de d6cisions suivie par Is troisi~me Conf6rence des
Nations Uoies our le droit de Ia mar. BAle ne devraLt manager aucun effort pour
aboutir A un accord our lea amendements par vole de consensus et il no devrait pas
y avoir de vote our ces amendements tant quo tous lee efforts en vue d'aboutir A un
consensus n'auront pas 6t6 4puies.

Article 313

Amendement par proc6dure simplifide

1. Tout Stat Partie pout proposer, par vole de comunication 6crite adresode
au secr6taire g6ndral de l'Organisation des Nations Unie, un amendement I Is
Convention, autre qu'un amendement portant our lea activit6s mandes dane Us gone,
et demander qu'il soit adopt6 selon la proc6dure simplif16e pr6vue au prdsent
article, sans convocation d'une conf6rence. te Secrdtaire gdn6ral tranamet Us
ccggunication h tous lea Stats Parties.

2. Si, dan lee 12 moi qui suivent la date de transmission de Is
communication, un Etat Partie fait une objection h l'amendement propoa6 o I la
proposition tendant A 1e faire adopter selon la proc6dure siplifide, l'amendement
propos6 eat consid6r6 coume rejet6. Le Secr6taire g6ndral en adresse notification
& tous lea Stats Parties.

3. Si, 12 molo aprbs la date de transmission de la communication, aucun Stat

Partie n's fait d'objction h l1'amendement proposo ou A la proposition tendant a le
faire adopter selon la procddure simplifide, loamendement propos6 eat conaid6r6
come adoptd. Te Secrtaire gdn6ral en adresse notification a tous lea Etats
Parties.

Article 314

Amendements aux dispositions de Is Convention portant

exclusivement our lea activitds mendes dane Is Zone

1. Tout Etat Partie pout prdsenter, par voie de communication 6crite

adresse au Secrdtaire gdndral de l'Autorit6, une proposition d'amendement aux
dispositions de la Convention portent exclusivement sur lea activitds mendes dana
Us Zone, y compris lea dispositions de la section 4 de l'annexe VI. Le Secrdtaire
dntdral. transmet cette communication h tous le Stat. Parties. Une foi approuv6

par 1e Conseil, I'amendement propos6 doit Atre approuv6 par l'Assemblde. Los
repredentants des Stats Parties sont munis des pleins pouvoirs pour examiner et
approuver l'amendement propos. La proposition damendement, telle qu'elle a 6t6
approuvde par le Conseil et 1'Aosembl~e, eat consid6rde comae adoptde.

2. Avant d'approuver un amendement conforadment au paragraphe 1, le Conseil
et l'Assemblde seaesurent qu'lil ne porte pa atteinte au syst~me d'exploration et
d'exploitation des ressources de la Zone, en attendant la convocation de la
amnfdrence de rdvision conformdment & l'article 155.
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Article 315

Amendements i signature, ratification, adhdsion
et textes faisant foi

1. Lea amendements h la Convention, une fois adopts, sont ouverts & Us
signature des Stats Parties au Sibge do VOrganisation des Nations Unies I
Now York, pendant une pdriode de 12 mois A compter do Is date do lour adoptLoen I
oins qua coo amendoments nen disposent autrement.

2. Les articles 306, 307 et 320 s'appliquent A tous ls amondements & Is
Convention.

Article 316

Entre an viguour des amendements

1. Pour lea Stats Parties qui lea ont ratifies ou y ont adhrd, lea
amendements A is Convention, suttes que ceux qui sont viss au paragraphs 5,
entrent an vigueur Ie trenti~me jour qui suit Is date do d6p6t des instruments do
ratification ou d'adhisLon des deux tiers des Stats Parties ou do 60 Stats Parties,
Is plus 41ev6 de cor deux hombres 6tant reten-. Lea amendements ne portent
attaints ni & la jouissance par lea autres Stats Parties des droits qulils tionnent
de Ua Convention, ni & l'ex~cution de leurs obligations dcoulant do cello-cl.

2. Un amendement pout pr6voir quo son entr6e en vigueur requiert un noubcs
do ratifications ou d'adhisions plus 4lev6 que celul exig6 par 10 present article.

3. Pour chaque Etat Pattie qui a ratifi6 un amendement vias au
paragraphs 1 ou y a adh6r& apr~s is date de dip8t du nombre requis d'instruments do
ratification ou d'adh6sion, cot amendement entre on vigueur le trentiame jour qui
suit Is date do d6p6t par l'Stat Pattie do son instrument de ratification o
d' adhsion.

4. Tout Etat qui devient Partie h la Convention apr~s lentre en vigut
doun amendement oonforw~fent au paragraphe 1 eat, faute desvoir expriwA une
intention diff6rente, consid6rd came 6tant v

a) Pattie & la Convention tells qu'elle est amenddel et

b) Pattie I la Convention non amende au regard de tout Btat Partie qui
nest pas 1i par ot amendement.

5. Los amendements portant exclusivement sur lea activiths mendes dams ls
Zone at lea amendements & ltannexe VI entrant en vigueur pour tous lea state
Parties un an aprs la date de d6p8t des instruments de ratification on dadb6s on
des trois quarts des Stat. Parties.

6. Tout Stat qui devient Pattie & la Convention apris l'entr6e en vigueur
d'amendements viads au paragraphs 5 eat consid6r6 came itant Partie I Is
Convention tells qu'elle eat amendde.

Article 317

Dfnonciation

1. Un Stat Pattie pout d4noncer ls Convention, par voie do notification
dcrit adress6e au Secr~taire g4n~ral de l'Organisation des Nations Unies, et
indiquor les motifs de la dinonciation. Le fait de no pas indiquer de motifs
n'affecte pas la validit de la d6nonciation. Celle-ci prend effet un an aprs Is
date do r6ception do Is notification, & oins quielle ne privoie une date
ult6rieure.
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2. La ddnonclation no digage pan un Etat des obligations financiires et
contractuelle encourues par lui alors qu'lil italt Partie & la Convention, et la
d6nonciation nlaffecte pas non plus le droits, obligations ou situations
juridiques ddooulant pour cot Etat de l'application de la Convention avant qua
celle-cl no cease d46tre en viguaur I son dgard.

3. La dinonciation n'affecte on rien l devoir de tout Etat Partie de
remplir tout* obligation 6nonc6e dana la Convention I laquelle il serait soume en
vertu du drolt international inddpendammnt de celle-cL.

Article 318

Statut des annexes

Las annexes font partie intdgrante de ha Convention et, sauf disposition
contralto express., une rdf6rence A la Convention renvole 6galement I sea annexes,
et use r4fdrence A une partie do ha Convention renvoi aauss aux annexes qui s'y
rapportent.

Article 319

D4poitaire

1. rLe BSecrtaire gnndral de l'Organisation des Nations Union nat he
d6positaire de la Convention et des anendements qui sly rapportent.

2. Outre sea fonctions de ddpositaire, le Secr~taire gqnnral s

a) fait rapport I tous lea Rtats Parties, I l'Autorit6 et aux organisations
internationale compdtentea sur les questions do caract&re gdndral qui
ont surgi I propos do la Conventiong

b) notifi I & l'utoritd lee ratifications, confiruatLona formlles et
adb6slons dont la Convention et les amendements qui sly rapportent font
lVobjet, ainsi quo les d4nonciations do la Convention

c) notifie aux Etats Parties lea accords conclus oonforn~ment I
l'article 311, paragraphs 4j

d) transmet aux Stats Parties, pour ratification ou adhesion, lea
amendements adoptds conforuument I Ia Conventions

e) convoque lea r6unions n6cessaires des Btats Parties conformiment & la
Convention.

3. a) 1A Seor6taire gdnral transamt 6galement aux obeervateurs vinda I
llarticle 156 I

i) lee rapports vias au paragraph* 2, lettre a);

iL) lee notifications vis&es au paragraph* 2, lattree b) et W)r

i1) & titre d'information, 10 texts des amendemento vinds au
paragraph* 2, lettre d).

b) e 8ecrdtaire g4ndral invite 6galement Cos observateurs I particLper
en qualitd dlobservateurs aux rduniona des Stats Parties vi~es au
paragraphe 2, lettre e).
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Article 320

extes faLsant fol

L'original de la (onvention. dont lea textes anglals, arabe, chiLoio,
*pagnol, frangais at russ. font 4galoesnt foL, eat d]po*6, coqpte tenu do

'article 305, paragraphs 2, aupr~s du Socrdtalro gdn~ral do l'Organiaation dee
Nations Unies.

Eq 0I DR Q1OI, lee plinipotentLaires aoussign68, dozent autorle6a & cot
offet, ont signii la onvention.

FAIT A WITB BAY, Is dix d4cesbre m11 nouf cent quatre-vLngt-doux.

[Pour les signatures, voir volume 1835, p. 4.]
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ANNEIR I. GRANDS MIGRATEURS

1. 2bon blanc germon s Thunnus alalunaa.

2. Thon rouge : Thunnus thynnus.

3. Thon obAse & gros oeil s Thunnus obesus.

4. Bonito I ventre ray6 s Kateuwonus pelami.

S. Thon & nageoire jaune t Thunnun albacareu.

6. Thon noir t Thunnus atlanticus.

7. ITonine x Euthynnus alletteratu8; Euthynnus affinis.

8. Thou I nageoire bleue : Thunnu8 accvii.

9. Auide * AaJia thasard; Auxis rochel.

10. Brbme de nor a Brasmidae.

11. Martin t Totrapturus angustLrostria Tetrapturua belone; Tetrapturus

yflueqeri; Tetrapturus albLdusl Tetrapturus audax; Tetrapturus georgeiL Makatra
masaral Nakaira LndLicaj MakaLra nigricans.

12. Voibier s Istriophorus platypterus; Istiophorus albicans.

13. Bapedon a Xlphias gladLus.

14. Seaur ou balaou a Scamberesox sauru8, Cololabi saira , Cololabi8 adocetuas

8combereeoz saurus accbroides.

15. Coryphbne ou dorade tropicale z Coryphaena hippuru8; Coryphaena equLnelLn.

16. Requin t Hexanchus griseus; Cetorhinus maximuap Alopiidae; Rhtnoodon typua

CarchahLnidaet Sphyrndaes Inuridae.

17. Cftac6o (baleines et marsouLna) t Physeteridaes Belaenopteridae; Balaenidee
achrichtiLidae; Monodontidae; ZLphiLdae! Delphinidae.
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ANNEfl II. COMMISSION DE LIMII'RS DU PLATEAU OTnMITAL

Article premier

Rn application do l'article 76, une Commission des limltes du plateau
continental au-del& do 200 mlles marina eat crdS conformfiont aux articles
suivants.

Article 2

1. La Commission c prend 21 mebres, experts en matibre do g6ologle, de
gdophynique ou d'hydrographbi, *us par lea Stats Parties & la Convention parai
learn reasortissants, compte d(Iment tenn do l n6cesltA d'assurer una
reprisentation gdographique 4quitable, coo sombrei exergant lour fonctiona & titre
individual.

2. La prefiere 6lection aura lieu d&s quo possible et, en tout 6&tt do
cause, dana un ddlai do 18 mos & comer de l'entrie en viguour do Ia Convention.
La Secrtaire g6nral do l'Organisation des Nations Unie adresse, troin mole au
mains avant Ia date do chaque lection, une 1ettre aux Stats Parties pour lea
inviter & souaettre des candidatures apr&s lee consultations r~gLonalea
approprides, et ce done un ddlai do trois maim. TA Secritaire g~ndral ,tabllt dane
l'ordre alphabdtique une lists do tons lea candidate ainsL d68ign6a ot sonet cette
liats & Atous La Stats Parties.

3. Lr6lection dee meabren do la Commission a lieu lots d'une rdunlon des
Stats Parties cocvoqu~e par le Secrtaire gdndral au Sige do l'Organisation des
Nations Unie. TA quorum eat oonstitu6 par lea deuz tiers des State Parties. Soat
dlus membres do l Commission lea candidate qui recueillent lee suffreges dos deux
tiers des membres pr~sents ot votanta. TrOin menbros au mains do chaque rglon
gdographique sont slum.

4. Lee uembros 46 Ia Commission ont 6lus pour un mandat de cinq one. XIs
ont rd.ligiblen.

5. L'Rtat Partin qui a so mis I& candidature d'un mombre do la Comissioe
prend & sa charge lea d~pennes qu'encourt colui-ci lorsqu'il saacquitte do sos
fonctions pour 1s ompte de Is Commission. LI.tat cbtiet concern6 prend & a
charge lea d~penses encourues on ca qui concerns lea vis vis*s I larticle 3,
paragraphs 1, lettre b) do la pr6sente annex*. Ie secrttariat do la Commission eat
assurd par lee soins du Socrdtalre gdniral do l'Organilation ds Nations Union.

Article 3

1. Lea fonctions do Is Commission mont l* suivantes s

a) examiner les donn6es st suttee rensoignements pr6sents par lea State
c8tiers on as qui concerns Is limits extrieuto du plateau continental loreque am
plateau *'6tend au-del do 200 milles matins st aoumettre des recommendations
conformment A learticli 76, st au N"Omrandum d'accord adopti le 29 acdt 1980 pat
la troisila- Confdrence des Nations Union sur le droit do lam er1 ,

Voir vol. 1835, p. 330.
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b) 6mettre, & la demands de l'Etat c8tier concern6, des avis scientifiques
et techniques on vue de l'6tblinsement des donndes vis6es & is lettre pr6c4dente.

2. La Commission pout coop6rer, dana la mesure jug4e n6cessaire ou utile,
avec la Commission oc6anographique intergouvernementale de l'Unesco, l'Organisation
hydrographique internationale et d'autres organisations Internationales comptentem
en vue de so procurer des donn6es scientifiques et techniques susceptible. do
laider A s'acquitter de sea responsabilit6s.

Article 4

L'Etat cdtier qui se propose do fixer, on application de l'article 76, la
limit. ext~rieure de son plateau continental au-delh de 200 milles marine, soumet &
1a Commission le cearect~ristiques de cette limit., avec donn~ee scientifiquee at
techniques h l'appui d4s que possible et, en tout 6tat de cause, dana un d6lal de
10 an. A compter de l'entr6e en vigueur de Is Convention pour cet Etat. L'Etat
c8tier communique on m.me temps lea noms do tous membres de la Commission qui lui
ant fourni des avis scientifiques et techniques.

Article 5

A moins qu'elle nen d~cide autrement, Is Commission fonctionne par
l'intermdiaire de sous-commissions compos6es de sept membres d6sign6s deune
mani&re 6quilibr~e compte tenu des 616ments spdcifiques do chaque demand. soumise
par un Etat c8tier. Lee membres de la Commission qui sont ressortissants de lEtat
cdtier qui a soumis une demande, non plus qu'un membre de la Comaission qui a aid6
l'Etat c8tier en lui fournissant des avis scientifiques et techniques au sujet du
trac6, ne peuvent faire partie de la Sous-Commission charg6e d'examiner Is demand.,
mais ils ont le droit de participer en tant que membres aux travaux de le
Commission concernant celle-ci. LIEtat c8tier qui a soumis une demands & la
Commission pout y envoyer des reprsentants qui participeront aux travaux
pertinents sans droit de vote.

Article 6

1. La Sous-Commission soumet sea recommendations & la Commission.

2. La Commission approuve lea recommandations do Is Sous-Commiasion i is
majoritd des deux tiers des membres prisents et votants.

3. Las recomandations de la Commission sont soumises par 6crit h 118tat
cdtier qui a present6 ls demande ainsi qulau Secrdtaire g~n4ral de lOrganisation
des Nations Unies.

Article 7

Les Etats c8tiers fixent la limite ext4rieure de leur plateau continental
conform~ment & l'article 76, paragraph. 8 et aux proc4dures nationales approprides.

Article a

S*11 eat an 6m agoord avec lea reomandations do ls Comiasion, l'Ztat o8tior

lui u t, dams an 411l raiuonzable, une demande r6vis~o ou une nouvell* demand*.

Article 9

I". acts de In COmision ne prdjugent pan lee questions relatives A
lp6tablsagmnt des limit.n entre State dont lea o tea Gant adjacentes ou so font
face.

Vol. 1834, 1-31363



United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitis

ANNEXE III. DISPOSITIONS DE BASE REGISSANT LA PROSPECTION,
L'EXPLORATION ET L'EXPWITATION

Article premier

Droits our lea miniraux

TA transfert des droits 8ur lea miniraux Lntervient au moment do l1'extractlon
do ceux-cl conformiment & la Convention.

Article 2

Prospection

1. a) L'Autoritd encourage la prospection dane la Zone.

b) La prospectLon ne peut Stre entreprise quo loraque l'Autorlt6 a reog du
futur prospecteur un engagement 6crit satisfaisant Lndiquant qu'il respectera la
Convention at lee rAgles, rxglements et proc6dures de l'Autorit6 concernant la
coopiration aux programmes de formation vis6s aux articles 143 et 144, at Is
protection du milieu matin et qu'il accepts que l'Autorlti en virifle Is respect.
Ie futur prospecteur notif1e & l'AutorLt6, en mime temps quo cot engagement, lee
limites approxLmatLves de Is zone ou des zones devant 6tre prospect6es.

c) La prospection peut Stre rialisde simultan6ment par plusleurs
prospecteurs dana is mime zone ou lea mimes zones.

2. La prospectLon ne confitre au prospecteur aucun droit our lee ressources.
Le prospecteur pout toutefoLs extraLre une quantiti raisonnable do min6raux ) tLtre
d'4chantillons.

Article 3

Exploration et exploitation

1. L'Entreprlse, lea Etats Parties et lea sautres entLt6s ou personnes vimioe
A l'artLcle 153, paragraphs 2, lettre b), peuvent demander h l'Autorit& d'approuver
des plans do travail portent our lea activita h mener dans la Zone.

2. L'EntreprLse pout faire une demande portent sur n'importe quells partle
do la Zone, mals lee demandes prisent6es par d'autres entit6a ou personnes pour des
secteurs r6serv6s doLvent satisfaire en outre aux conditions 4noncios & l'article 9
do Is pr~sente annexe.

3. LlexploratLon et l'exploLtation ne sont menies qua dana lea aecteurs
spdcflls par lea plans de travail vLs6s A l'article 153, paragraphs 3, et
approuvis par V'Autoriti conform6ment h la Convention et aux rgles, rlglements ot
procdures pertinents de l'Autorit6.

4. Tout plan de travail approuv6 dolt

a) ftre conforme h la Convention et aux regles, raglements et procidures de
l'Autorit6l

b) pr6voLr le contr8le de l'AutorLt6 sur lea activit6s menies dans la Zone,
conformument h l'article 153, paragraphe 4;

c) conf6rer A llexploitant, conformiment aux r~gles, r~glements et
procddures de l'Autorit4, des droits exclusifs pour Ilexploration et lexploLtatlon
dana le secteur vls6 par le plan de travail, des catigories de ressources qul y
sont spicifies. Si un demandeur soumet un plan de travail ne portant qua sur la
phase d'exploration ou cello d'exploitation, des droits exclusLfs lul sont confrns
pour cette seule phase.
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5. Une fois approuv6 par l'Autorit6, tout plan de travail, & moins quail
n'ait 4t6 soumis par lEntreprise, revit 1a forms d'un contrat conclu entre
l'Autorit6 et le ou lea demandeurs.

Article 4

Conditions de qualification des demandeurs

1. Sont qualifi6a lea demandeura, auttee qua lEntreprise, qui remplissent
lea conditions 6nonc~es & l'article 153, paragraphs 2, lettre b), on matibre do
nationalit6 ou de contr8le ot de patronage et doivent suivre le procedures et
rdpondre aux crit~re8 do qualification 6nonces dans lea riles, rtlefenta at
procddures de l'Autorit4.

2. Sous r6serve du paragraphe 6, ce critbres de qualification s rapportent
& la capacit6 financiers et technique du demandeur ainsi qu'& la fagon dont
celui-ci a exhcut6 lea contrats conclus ant6rieurement avec l'Autorit6.

3. Tout demandeur eat patronni par 1'Etat Pattie dont il eat res8ortissant,
8suf mi le demandeur a plus d'une nationalit6, comne clest I. cam pour une
association ou un consortium compos8 d'entit s ou personnes relevant de diff6renta
Stats, auquel cam tous lea Etats Parties concern6s doivent patronner la demands, ou
si le demandeur eat effectivement contr816 par un autre Etat Pattie ou par see
ressortissants, auquel cam lea deux tats Parties doivent patronnei Ia demande.
Los crit&res et proc6dures d'application des conditions de patronage mont 4noncdo
dane le r&glea, r glemente et procfdure de lAutorit6.

4. II incombe I leStat Pattie ou aux tats Parties qui patronnent une
demands do veiller, on application de l'article 139 gt au regard de leurs systbams
juridiques, A ce qua lea activit~s menes dans la Zone par un contractant quo cot
Etat ou ceo Etats patronnent le soient conform6ment aux obligations qui lui
incombent en vertu du contrat et A la Convention. Toutefois, un Etat Partie nest
pas responsable des dommages r6sultant du manquement de la part d'un contractaut
patronnd par lui A see obligations s8il a adopt6 lea lois et raglement8 et pris lea
assures administratives qui, au regard de son systme juridique, sont
raionnablement approprides pour assurer I. respect effectif do cea, obligations par,
lea personnes relevant do sa juridiction.

5. Le procddures pour apprdcier lea demandes pr6sent6es par des Etats
Patties doivent tenir compte de leur qualit6 d'Etats.

6. Les crittres de qualification exigent qua tout demandeur, sans exception,
slengage dana am demands A t

a) accepter come ex~cutoires et h respecter lea obligations qui lui
incombent en vertu de la partie XI, des r4gles, r~glements et procddures de
l'Autorit6, des ddcisiona des organes de celle-ci et des clauses des contrats qutil
a conclus avec l'Autoriti

b) accepter quo l'Autorit6 exerce nut lea activit6s men6es dana la Zone le
contrile autoris4 par la Convention;

c) fournir h l'Autorit6 Vassurance 6crLte qu'il remplira de bonne foi lea
obligations qui lui incombent en vertu du contrat!

d) respecter les dispositions relatives au transfert des techniques inonc6es
A l'article 5 de La prdsente annexe.
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Article 5

Transfert des techniques

1. Lorsqu'il soumet un plan de travail, tout demandeur met A la disposition
de l'Autorit6 une description g46n4rale de l16quipement et des m6thodes qui seront
utilis~es pour les activit~s men6es dans la Zone et autres informations pertinentes
qul ne sont pas propri6t6 industrielle et qui portent sur lea caract6ristiques des
techniques envisagdes, ainsi que des informations indiquant oa ces techniques sont
disponibles.

2. Tout exploitant communique A V'Autorit6 lea changements apport46s I la
description, aux donn6es et aux informations mises A la disposition de l'Autorit
en vertu du paragraphe 1 chaque fois qu'une modification ou une innovation
technique importante eat introduite.

3. Tout contrat portant aur des activit~s & mener dens la Zone contient des
clauses par lesquelles le contractant s'engage A t

a) mettre A la disposition de l'Entreprise, A la demande de 1'Autorit6 et
selon des modalit6s et A des conditions commerciales justes et raisonnables, lea
techniques qull utilise pour mener des activit~s dans la Zone au titre du contrat
et qu'il eat en droit de transf6rer. Le transfert s'effectue par voie d'accords de
licence ou d'autres arrangements appropri4s qua le contractant n6gocie avec
l'Entreprise at qui sont consign~s dans un accord sp4cial complitant le contrat.
Cet engagement ne peut atre 6voqu6 que si lVEntreprise constate qu'elle West pas
en mesure d'obtenir sur le march6 libre, selon des modalit~s et A des conditions
commerciales justes at raisonnables, les mames techniques ou des techniques aussi
effLcaces at appropri~es,

b) obtenir du propri6taire de toute technique & utiliser pour mener des
activit~s dans la Zone au titre du contrat, et qui n'est ni vis~e & la lettre a),
ni g~n~ralement disponible sur le march6 libre, l'assurance 6crite qu'& la demande
de l'Autorit6, ii autorisera l'Entreprise, par voie d'accords de licence ou
d'autres arrangements appropri6s, & utiliser cette technique dans is mime mesure
qua le contractant, at salon des modalita at & des conditions commerciales justes
at raisonnables. En labsence d'une telle assurance, ces techniques ne peuvent
Stre utilis6es par le contractant pour mener des activit6s dana la Zone;

c) acqu6rir, par un contrat ex6cutoire, I Is demands de l'Entreprise at s'il
pout le faire sans qua cela entralne pour lui des frais importants, Is droit de
transf6rer & l'Entreprise toute technique qu'il utilise pour maner des activit6s
dana la Zone au titre du contrat, qu'lil n'est pas d6j& en droit de transfdrer et
qui n'est pas g~n6ralement disponible sur 10 march6 libre. Si, dans le cadre d'une
socitt, l1 exists un lien substantial entre la contractant at le propridtaire de
la technique, l'6troitesse do ce lien at le degr6 de contr8le ou d'influence sont
pris en consideration lorsqu'Ll s'agit de d~terminer si toutes lea dispositions
possibles ont 6t46 prises pour l'acquisition d'un tel droit. Si le contractant
exerce un contr8le effectif sur le propridtaire et n'acquiert pas ce droit aupr~s
de lui, il en eat tenu compte pour d~terminer si le contractant eat qualifi6
lorsqu'il soumet une nouvelle demande d'approbation d'un plan de travail;

d) faciliter & l'Entreprise, & as demands, l'acquisition de toute technique
visde & la lettre b), par voie d'accords de licence ou d'autres arrangements
appropri6s, salon des modalit4s at A des conditions commerciales justes at
raisonnables, au cas ob ella d6ciderait de n6gocier directement avec le
propri6tairep

a) prendre h l'6gard dun Etat ou groups d'Etats en d6veloppement qui a
sollicit6 un contrat an vertu de l'article 9 de la pr6sente annexe, lea m6mes
dispositions qua cellos prescrites aux lnttres a), b), c) et d), & condition
qu'elles se limitent & l'exploitation de la partie de la zone propos6e par le
contractant qui a 6t4 rdserv6e an application de l'article 8 de la pr6sente annexe
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et que lea activit~s, pr6vues dane le contrat sollicit6 par l'Etat ou groups

d'Etats en d6veloppement, n'impliquent pas de transfert de techniques au profit

d'un Etat tiers ou de ressoXtissants d'un Etat tiers. L'obligation pr6vue par la

pr6sente disposition ne slapplique qulaux contractants dont lea techniques nont

pas fait l'objet d'une demande de transfert & l'Sntreprise ou n'ont pas diji dt4

transf6r6es A celle-cl.

4. Les diff6rends qui concernent lea engagements requis au paragraphs 3,

tout comme ceux qui concernent lea autrea clauses des contrats, sont soumis & la
proc6dure de rlglement obligatoire des diff6rends pr6vue I la partie XI, et le
non-respect de ces engagements pout entratner des peines d'amende et la suspension

ou la rdsiliation du contrat conform6ment I l'article 18 de la pr6sente annexe.

Lee diffdrends portant our le point do savoir si lea offres faites par Ie

contractant comportent dea modalit6s et conditions coamerciales justes et

raisonnables peuvent Stre soumis par llune quelconque des parties & la proc6dure
d'arbitrage commercial obligatoire pr~vue dane lo Rlglement d'arbitrage de la

CNUDCI ou & toute autre procddure d'arbitrage prescrite dane lea rlgles, rlglements
et proc6dures de l'Autorit6. Si l'arbitrage aboutit I une d~cision n6gative our ce

point, le contractant dispose de 45 jours pour modifier son offre afin qu'elle

comporte des modalit6s et conditions commerciales justes et raisonnables avant que

l'Autoritd ne prenne une d6cision en application de l'article 18 de la prdsente

annexe.

5. Si lEntreprise nest pas en mesure d'obtenir, selon des modalitAs ot I

des conditions commerciales justes et raisonnables, des techniques appropri4e pour

entreprendre, en temps opportun, loextraction et le traitement des min6raux de I&*

Zone, le Conseil ou V'Assembl6e pout convoquer un groups d'Etats Parties compoad

des Etats qui mbnent des activit6a dans la Zone, de ceux qui patronnent des entitde

ou personnes menant de telles activit~s et d'autres Etats Parties qui ont accla &

ces techniques. Ce groupe prend, apris consultations, des mesures efficaces pour

faire en sorte que ces techniques solent mises A la disposition de l'Entreprise

selon des modalit6s et A des conditions commerciales justes et raisonnables.

Chacun de ces Etats Parties prend, A cette fin, toutes lea mesures possibles dans

la pratique au regard de son syst&me juridique.

6. Dans le cas d'entreprises conjointes avec l'Entreprise, le transfert des

techniques s'effectue conform6ment A l'accord r6gissant ces entreprises.

7. Les engagements requis au paragraphe 3 sont inclus dans cheque contrat

portant sur des activit6s I mener dana la Zone jusqu'& expiration d'une p6riode de

10 ans aprbs le ddmarrage de la production commerciale par lEntreprise et peuvent

6tre invoqu6s au cours de cette pdriode.

a. Aux fins du pr6sent article, on entend par "techniques' l'dquipement

sp6cialis6 et 10 savoir-faire technique, y compris les descriptLfa, lea manuals,

les notices explicatives, la formation, lea conseils et l'assistance techniques
n6cessaires au montage, & Ilentretien et au fonctionnemont dun systlme viable

ainsi quo le droit d'utiliser ces 616ments 5 cette fin sur une base non exclusive.

Article 6

Approbation des plans de travail

1. L'Autorit6 entreprendra l'examen des plans de travail propos6s six mole

apr~s l entrde en vigueur de la Convention, puis tous les quatre mole.

2. Lors de l1'examen d'une demande d'approbation d'un plan de travail

rev~tant la forme d'un contrat, l'Autorit6 s'assure tout d'abord que
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a) le demandeur a suivi les procedures de prdsentation des demandes vis~en I
l'article 4 de 1a pr4sente annexe et qu'il a pris envers l'Autoritt lea engagements
et lui a donn6 lea assurances que requiert cat article. Si ces procedures n'ont
pas 6t6 suiviea, ou si l'un quelconque de cea engagements et assurances fait
d~faut, le demandeur dispose d'un ddlai de 45 jours pour ren'dier I cos carencea

b) le demandeur est qualifi6 au sens de l'article 4 de la pr6sente annexe.

3. Tous lea plans de travail proposs sont examin6s dana l'ordre de lour
r4deption. Loes plans de travail proposes doivent Stre conformes et sont soumis aux
dispositions pertinentes do la Convention ainsi qu'aux rlgles, r6glements et
procddures de l'Autorit6, y compris lea conditions relatives aux opdrations, lea
contributions financiires ot lea engagements en mati~re de tranafert de
techniques. Si lea plans do travail proposs sont conforme8 i ces dispositions,
l'Autorit6 les approuve, & condition qu'Lls soient 6galement conformes aux
conditions uniformes at non discriminatoires dnonc4es dane lea rlgles, riglements
at proc6dures de l'Autorit6, & mons s

a) qu'une partie ou la totalit6 de la zone viase par le plan de travail
propose ne soit comprise dana un plan de travail d jA approuv6 ou dana un plan de
travail prtc~dement propoa6 sur lequel l'Autorit6 n'a pan encore statu6
d4finitivementg

b) quo la mise en exploitation d'une partie ou de la totalit6 de la zone
vi*de par le plan do travail propoad nait 6td exclue par l'Autorit& en application
de l'article 162, paragraphs 2, lettre x)g ou

c) quo le plan de travail propoad ne soit soumia ou patronn4 par un Etat
Partie qui a ddjh fait approuver t

i) des plans de travail relatifs & l~exploration et & l'exploitation de
gisements de nodules polymdtalliquea dana des aecteurs non rdservds
dont la superficie, ajoute & celle de l'une ou l'autre partie de la
zone vis6e par le plan do travail propose, dipasserait 30 p. 100 do
la superficie d'une zone circulaire de 400 000 km2 ddtermin~e h
partir du centre de l'une ou l'autre partie de la zone vis4e par le
plan de travail propos6l

ii) des plans de travail relatifa I l'exploration ot A l'exploitation de
gisements de nodules polymdtalliques dans des aecteurs non rdserv4s
reprdsentant ensemble 2 p. 100 de la superficie totale de la Zone
qui ns pas itA rdservde et dont is miss en exploitation n'a pan 6td
exclue en application do l'article 162, paragraphe 2, lettre x).

4. Aux fins de l'application de Is r4gle dnoncde au paragraphe 3, lettre c),
un plan de travail 8oumis par une association ou un consortium eat imput6 sur une
base proportionnelle aux Stats Parties qui patronnent l'aasociation ou le
consortium conform6ment I l'article 4, paragraphs 3, de la prisente annexe.
L'Autoriti pout approuver des plans de travail rdgia par le paragraphe 3,
lettre c), ci ell 6tablit qua cette approbation ne donne pan & un Etat Partie ou &
des entitds ou personnes qulil patronne la possibiliti de monopolizer des activitd8
men6es dana la Zone ou d'emp~cher d'autres Etats Parties d'y mener des activits.

S. Nonobstant le paragraphe 3, lettre a), l'Autorit6 pout, apr15 la fin de
la pdriode intdrimaire via~e & l'article 151, paragraphe 3, adopter, au moyen de
rigles, rlglements et procdures, d'autres procdures et critres compatibles avec
la Convention pour d6terminer, en can de choix ontre lea demandeurs pour une zone
donne, ceux dont lea plans de travail soront approuvis. Ces procdures et
critrec doivent assurer l'approbation des plans do travail sur une base 6quitable
et non discriminatoire.
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Article 7

Choix entre lea demandeurs d'autorisationa de production

1. Au terme d'une pdriode do six mois apr&5 l'entrte en vigueur de la
Convention, puis tous lee quatre mois, l'Autorit6 examine lea demandes
d'autorisations do production pr6sent~es au cours de la pdriode pr~c4dente. Si
toutes ces demandea-peuvent Stro approuv6es sans que lea limites de production
soient ddpasedes at sane qua l'Autorit6 contrevienne aux obligations qu'elle a
asawsues au titre d'un accord ou arrangement de produit auquel elle eat devenue
partie, commae l prdvoit l'article 151, l'Autorit6 d~livre lea autorisations
demand6es.

2. Lorsqu'un choix doit Stre fait entre lea demandeurs d'autorisationa de
production en raison de la limitation de production prdvue & l'article 151,
paragraphes 2 & 7, ou des obligations qui lui incombent en vertu d'un accord ou
arrangement de produit auquel ella eat devenue partie commae le prdvoit
l'article 151, paragraphe 1, l'Autorit6 procbde & ce choix sur la base de critlres
objectifa at non discriminatoires fix6a dana sea r~gles, rlglements at proc6dures.

3. Dana l'application du paragraphe 2, l'Autorit6 donne la priorit6 aux
demandeurs qui z

a) offrent lea meilleures garanties dlefficacit6, compte tenu de leur
capacit6 financi&re at technique et de la fagon dont ils ont ex~cutA, le caa
dcb6ant, des plans de travail pr6c6desment approuv 8!

b) offrent A l'Autoritd la perspective de gains financiers plus rapides,
compte tenu de la date pr6vue pour 1e d~marrage de la production commercials;

c) ont d6j& inveati ie plus de moyens at deeffort dane la prospection ou
l'exploration.

4. Los demandeurs qui nont pas 6t6 choisia au yours d'une p6riode

quelconque ont priorit lore des p6riodes ultdrieures jusqu&l ce qu'ils regoivent
une autorisation de production.

5. Ye choix eat fait compte tenu de la n6cessit4 d'offrir & tous lea Etats
Parties une meilleure possibilitd de participer aux activit6s mendes dane la zone
at de is ndcesslt6 d'6viter Is monopolisation de ce activitds, inddpendamment du
systlms 6conomique at social de ces Etata ou de leur situation g6ographique, de
aani~re qulil n'y sit de discrimination & l'encontre d'aucun Etat ou systlme.

6. Chaque fois qulil y a en exploitation mOins de secteurs rdservds qua de
secteurs non rsaerv6s, lea demandes d'autorisations de production concernant lea
secteurs r6servds ont prioritd.

7. Lea ddcisions viases au prdsent article sont prises aussitat qua possible
apthe l'expiration de chaque piriode.

Article 8

Rdservation de ecteurs

Cheque demand, autre qua celles prdsentdes par lntreprise ou par toutes
autrea entitds ou personnes et portent our de secteurs r6servds, doit couvrir une
zone, paa ndcessairement d'un soul tenant, ayant une superficie totals at une
valour commerciale estimative auffisantes pour permettre deux operations
d'extraction minire. Le demandeur indique le coordonn6ea permettant de diviser
Is zone en deux parties de valour commercials estimative 6gale at communique toutes
lea donndes qu'lil a recueillies pour lee deux parties de la zone. Sane pr6judice
des pouvoirs quo ddtient l'Autorit6 on application de l'article 17 de la pr6sente
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annexe, lea donn6es qui doivent lui Stre comuniquiea en ce qui concerne lea
nodules polym~talliques portent our lea lev6s, lea 6chantillons, la concentration
de nodules et lea m~taux quails contiennent. Dana lea 45 jours suivant Is
r6ception de ceos donn6en, l'Autorit6 d6aigne la partie qui sera r6serv6e
exclusivement A des activit~s qu'elle mwnera par l'intera~diaire de l'3ntreprise ou
en association avec des Etata en d6veloppement. cotte d6nignation peut itre
diff6r6e de 45 jours aupplmentaire.an l's utorit6 charge un expert inddpendant de
d6terminer si toutes lea donn6esa requises par le pr6sent article lui ant 6t6
conmuniqudes. Le secteur ddsign6 deviant un secteur riserv6 d6s quo 10 plan de
travail concernant le aecteur non r6serv6 eat approuv6 et le contrat sign6.

Article 9

Activit6s men6es dana lea secteurs rdservis

1. I1 appartient I l'ntreprise de d4cider at ell d6sire maner ll-mme
le activit6n dana chaque secteur r6serv6. Cette dcision peut itre pries I
n'importe quel moment, & moins quo l'Autorit6 ne regoive une notification
conform6ment au paragraphs 4, auquel cas lEntreprine prend sa d6ciaion dana un
d~lai raisonnable. L'Entrepriao peut d oider d'exploiter ces secteurs, su titre
d'entreprises conjointes avec l'Htat ou l'entith ou personne int6ressa.

2. L'Entreprise peut conclure des contrato pour l'ex6cution d'une pattia do
sen activita conform6ment & l'article 12 de l'annexe IV. Elle peut 6galement,
pour mener ces activit6a, a'associer dana des entreprises conjointes avec touts
entit6 ou personne qui eat habilit6e I maner des activitia dana Is Zone en
application de l'article 153, paragraphs 2, lottre b). Lorsquelle envisage do
telles entreprises conjointes, l'Entrepriae offro 1& poasibilit6 d'une
participation effective aux Etata Parties qut sont des Etats en diveloppenent ainai
qu'& leurs reasortiasants.

3. L'Autorit4 peut prescrire, dana sea Agles, rAglementa et proc6dure, des
conditions de fond ot do proc~dure rdgiasant de tel. contrata at entrepris..
conjointes.

4. Tout Etat Partie qui eat un Etat en d~veloppement, ou tout* personne
physique ou morale patronn~e par lui et effectivement contr lde par lu ou par on
autre Etat en d~veloppement, qut eat un demandeur qualifi4, ou tout group* des
cat~goriea prdcit~es, peut notifier & l'Autorit6 son ddsir do soumettr* un plan do
travail pour un secteur r6aerv& en application do l'article 6 de Is priaente
annexe. Le plan de travail eat examind st l'Bntreprise ddcide, an application du
paragraphs 1, de ne pea manor d'activitia dana ce secteur.

Article 10

Prdftence t prLorit6 accorddes & ertains demandeura

Loreque, en application de l'article 3, paragraphs 4, lettre c) do Is prisente
annexe, un plan de travail a fti approuv6 uniquenent pour l'exploration, M
ditenteur a prdfdrence at priorit out lea autres demandeura a°il sounet un plan do
travail portent our l'exploitation du mnie aecteur et des mnme. reasources. 0tte
prdference et ce rang do prioriti peuvent toutefoLt lu 4tte retir~a au can o& i1
n'auratt paa exicut& 1e plan de travail de fagon atisfaisante.

Article 11

Accords do coentreprise

1. Las contrats peuvent pr~voir des accords do coentrepria. entre le
contractant et l'autorit6, agissant par linterndiaire de l'Bntreprise, sous la
forms dlentreprisea conjointes ou de partage de production, sinai quo toute autre
forms d'accords de coentreprise, qui jouissent de la mile protection en natibre de
rdvision, de suspension ou de risiliation qua lea contrats passad avec l'AutorLt4.

Vol. 1834, 1-31363



United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitks

2. Lea contractants qui concluent avec 1'Entreprise de tels accords do
coentreprise'peuvent b-ndficier des incitations financi&reu prdvuoa A l'article 13
de la pr6sente annexe.

3. Lea partenairea de l'Entreprise dana une entrepri.e conjoint. uont tenus

aux paiements prescrits A l'article 13 de la pr~sente annexe, au prorata do lour
participation & l'entreprise conjointe, sous riserve des incitation. financitres
pr4vues A cet article.

Article 12

Activitds men6es par l'Entreprise

1. Lea activit6s men~es dana Is Zone par l'Bntreprise en application do
l'article 153, paragraphs 2, lettre a), sont r6gies par 1a pattie XI, lee raglea,
rlglements et procddures do l'Autorit6 et lea ddciaiona pertinente do cello-ci.

2. Tout plan de travail aoumai par l'Bntreprise doit Atre accoapagn& des
preuves de sa capacit6 financilre et technique.

Article 13

Clauses financibrem des contrats

1. Lorsqu'elle adopte des r4gles, rlglements et procedures relatifs aux
clauses financibres des contrats entre l'Autorit6 et lea entit6s ou personnes
vis~es & Varticle 153, paragraphe 2, lettre b), at lorsqu'elle ndgocie lea clauses
financiLres d'un tel contrat conform6ment & la partie XI et & ces rbgles,
rlglements et proc~dures, l'Autorit4 vise les objectifa suivants :

a) s'assurer 1e maximum de recettes provenant de la production commerciale

b) faire en sorte quo des investissements et des techniques appropri6a
soient consacrds A lexploration et l1'exploitation des ressources de la Zone$

c) faire en sorte quo lea contractants soient trait6s sur un pied d'dgalit6
du point de vue financier et quo leurs obligations financi~res soient comparableas

d) fournir des incitations sur une base uniforms ot non discriminatoire pour
encourager les contractants A conclure des accords de coentreprise avec
l'Entreprise et avec les Etats en d6veloppement ou leurs ressortissants, stimuler
le transfert de techniques h l'Entreprise, aux Etats en ddveloppement ou A lours
ressortissants et former le personnel de l'Autorit6 et des Etats en d6veloppementi

e) permettre h V'Entreprise d'entreprendre l'extraction des ressource. en
mIme temps quo lea entit6s ou personnes visdes A l'article 153, paragraphs 2,
lettre b); et

f) 6viter que, par le jeu des incitations financivres qui leur sont fournies
en vertu du paragraphe 14 ou des clauses des contrats r6vis6s conform6ment A
I'article 19 de la pr6sente annexe, ou encore en application de l'article 11 de
cette mime annexe relatif aux entreprLses conjointes, lea contractants ne soLent
subventionn6s de maniire tells qu'ils se trouvent artificiellement avantag68 dana
la concurrence avec lea exploitants de gisements terrestres.

2. Ii eat pergu, au titre des d6penses administratives relatives A l'6tude
des demandes d'approbation de plans de travail revitant la forme de contrata, un
droit dont le montant est fix6 h 500 000 dollars des Etats-Unis par demandc. Le
montant de ce droit eat r6visd de temps A autre par le Conseil afin qu'il couvre
lea d6penses administratives encourues. Si lea d6penses engag6e8 par ell pour

l'6tude d'une demande sont inf6rieures au montant fix6, l'Autoriti rembourse la
diff6rence au demandeur.
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3. Le contractant acquitte un droit annual fixe d'un million de dollars des
tats-Unin A compter de la date de prise dleffet du contrat. Si la date approuv4e

pour le ddmarrage de la production commerciale eat report~e par suite d'un retard
dans la ddlivrance de l'autorisation de production, conform6ment A l'article 151,
le contractant eat exon~r6 de la fraction du droit annuel f£xe correspondent I la
duroe du report. Ds le ddmarrage de la production comrerciale, le contractant
acquitte soit la redevance our la production, aoit le droit annual fixe, ai
celui-ci eat plus 6lev4.

4. Dana un d~lai dun an & compter du ddmarrage de la production
commercials, conforme6mnt au paragraphs 3, le contractant choisit de verser ma
contribution financilre & l'Autorit& s

a) soit en acquittant soulement une redevance sur Is productiont

b) soit en acquittant une redevance sur Is production et en versant une part
de see recettes nettes.

S. a) Si 1s contractant choisit do versor sa contribution financiLre &
1'Autoritd en acquittant seulemont une redevance sur la production, Ie montant de
cette redevance eat 6gal I un certain pourcentage de la valour marchande des m6taux
trait4es qui proviennent des nodules polymtalliques extraita du secteur viG4 par le
contrat) ce pourcentage eat fix6 I s

1) 5 p. 100 de la preaibre & Is dixiLme ann 4 de production comerciale

ii) 12 p. 100 de la ll&me annide A la fin de la production.conmerciale

b) La valeur marchande des mdtaux trait~s eat calculne an multipliant l
quantitd de ndtaux traitds qui proviennent des nodules polyndtalliques extraits du
secteur vis6 par Is contrat par le prix moyen de 0e mtaux, d6termin6 conformdment
aux paragraphos 7 et 8, pendant l'exercice couptable conaid6rd.

6. Si le contractant choisit de verser s contribution financilre &
l'Autorit6 on acquittant une redevance sur Is production et on versant une part do
sea recettes nettes, le montant de ces paiements eat ddtermin& comne suit 1

a) 1e montant de la redevance our Is production eat 4gal A un certain
pourcentago do la valeur marchande, ddtermine conform ment A Is lettre b), des
mdtaux trait~s qui proviennent des nodules polymtalliques extraits du secteur visA
par le contrati ce pourcentage eat fix6 & :

1) 2 p. 100 pour la premiere pgriode do production comercials

ii) 4 p. 100 pour Is deuxime pdriode de production commerciale

Si, pendant la deuxi~me pdriode de production commerciale, telle qu'elle eat
ddfinie h Is lettre d), lo rendement de llinvestissement pour un exercice comptable
donnA, selon la ddfinition figurant h la lettre m), eat, par suite du paiement do
la redevance sou la production au taux de 4 p. 100, inf6rieur & 15 p. 100, le taux
do la redevance aur la production eat fix4 & 2 p. 100 au lieu de 4 p. 100 pour cot
exercicel

b) Is valeur marchande des mdtaux traitds eat calculde en multipliant la
quantitd de m6taux traitds qui proviennent des nodules polymdtslliques extraita du
secteur vi& par 1e contrat par 10 prix moyen de ces m6taux d6termin6 conformdment
aux paragrephes 7 at 8, pendant l'exercice comptable consid rdi

c) i) Is part des recettes revenant A l'Autorit6 eat prdlevge our la part
des rocettes nettes du contractant imputables aux activitds
d'extraction des ressources du aecteur visA par 1s contrat, ci-aprLs
ddnommdes recettes nettes imputablea
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ii) la part des recettes nettes imputables revenant & l'Autorit6 08t
dnterminne confors~ment au barime progresnif suivant s

Part des recettes nettee I utables
revenant & l'Autorit6

Recettee nettes Premi&re vxriode do Douxi&mre pfriode do
imputables production comerciale production €oamorciale

Tranche repr6sentant un
rendement de 11investissement
supirieur F 0 p. 100 mais
inf6rieur & 10 p. 100 35 p. 100 40 p. 100

Tranche reprnsentant un
rendement de linvestiseent
40l ou supdrieur & 10 p. 100
haie infnrieur & 20 p. 100 42,5 p. 100 50 p. 100

Tranche rerdsentant un rendement
de l'investisnement 6gal ou
sup6rieur & 20 p. 100 50 p. 100 70 p. 100

d) i) Ia premire p6riode de production coinrciale visde aux lettres a)
et c), commence au premier exercice coaptable do Is p~riode de
production comerciale et so termine avec l'exercice comptable pour
lequel lea dpenae do miss en valour du contractant ajuatnes,
compte tenu de l'intnrit affirent & la part do coo d~pense non
amortie pr~cqdemment, sont entibrement anorties eu moyen de
l'exc~dent rnel, comme indiqu6 ci-aprls *

pour le premier exercice comptable donnant lieu A des dnpenses do miss en
valeur, lee dnpensee de miss en valour non amorties sont lee d~penses do mise en
valour diminu6es du montant des excldents r6ela pour lexercice comptable
considnrd. Pour chacun des exercices suivants, on calcule lea d~penses de miss en
valour non amorties en ajoutant aux dnpenses de mise en velour non amorties &
1'Lssue de l'exercice prnc~dent, aajornes d'un int6rit annual do 10 p. 100, lea
ddpenses do mise en valour engaghes pendant l1exercice coaptable on cours ot en
d6duisant de ce total l'excddent rdol du contractant pour cot exercice. L'exercice
comptable pour lequel lea dnpenses do mise on valour majortes de 1'intlr~t affnrent
& la part de ces ddpenses non amortie sont entilrement amorties, eat lo premier
exercice pour lequel lee d~pense8 do mine on valour sont nulleal l'excndent rnel du
contractant pour tout exercice comptable s'entend de se recettes brutes diminuea
de see charges d'exploitation nt des paiements faits par lui & l'Autocit6
confora6ment A la lettre c)

ii) la deuxl~me pdriode de production commerciale commence & lexercice
comptable entamn & l'expiration de la premilce p&rIode ot dure
jusqu'h la fin du contrati

e) par "recettes nettes imputables", on entend les recettes nettes du
contractant multipli6es par le rapport entre les ddpenses de mise en valeur li6es h
loextraction et le total des ddpenses de mise en valeur du contractant. Lorsque
leo activit~s du contractant portent sur lextraction et le transport de nodules
polymtalliques ainsi que sur la production commerciale, A titre principal, de
trois mtaux traitns, & savoir 1s cobalt, le cuivre et le nickel, le montant des
recettes nettes imputables du contractant ne peut itre infdrieur & 25 p. 100 de sea
recettes nettes. Sous rnserve des modalitns vises A la lettre n), dens tous les
autres cas, y comprin celui o6 les activit6s du contractant portent sUr
l'extraction et 1e transport de nodules polymntalliqueo et sur la production
commerciale de quatre m~taux traitns, A savoir le cobalt, le cuivre, le manganlse
et le nickel, V'Autorit6 peut, dens sea r6gles, rlglements et proc6dures, prescrire
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des taux planchers appropri~s en appliquant la .fme formule de proportionnalitd que

pour Is fixation du taux plancher de 25 p. 100 dane le cas des trois m6tauxl

f) par "recettes nettes du contractant', on entend lee recettes brutes du

contractant, diminu~es de ses charges d'exploitation et de l'amortissement do see

ddpenses de mise an valeur salon lea moalit~s pr4vues i la lettre j);

g) i) si lee activit6s du contractant portent eur l'extraction, l
transport de nodules polym~talliques et Ia production cozmerciale de

m~taux trait6s, on entend par "recettes brutes du contractant" le

produit brut de la vents des mntaux trait6s et toutes outree
recettes consid6r4es comme 6tant raisonnablement imputables aux

opdrations effectu6es au titre du contrat conformament aux r~gles,

r~glements et procedures financiers de l'Autorit6;

ii) dans tous les cas autres qua ceux sp~cifi6s la lettre g), i), et A

la lettre n), iii), on entend par "recettes brutes du contractant"
le produit brut de la vente des mtaux semi-trait6s provenant des
nodules polywmtalliques extraits du secteur visn par le contrat at
toutes autres recettes consid6r6es coe 6tant raisonnablement

imputables aux operations effectu6es au titre du contrat
conformnment aux rigles, rglements et procedures financiers de
l'Autorit6l

h) par "d6penses de miss en valeur du contractant', on entend

i) toutes les d~penses engag~es avant 1e dmarrage de la production

commerciale qui sont directement li6es au d6veloppement de la
capacit6 de production du secteur vis6 par le contrat et aux
activit6s connexes au titre des operations pr~vues par le contrat

dans tous lea can autres qua ceux spdcifi~s & la lettre n),
conform~ment aux principes comptables gn~ralement admLs, y compris,

entre autres, les d~penses d'°quipement, les achats de matdriel, do
navires, d'installations de traitement, les d~penses relatives aux
travaux de construction, lea achats de bitiments, de terrains, len
d~penses relatives & la construction do routes, h Is prospection at
A l'exploration du secteur via6 par le contrat, & Is
recherche-d~veloppement, aux intrlts, aux baux 6ventuels, aux
licences, aux droitsp ot

ii) lea d~penses semblables I celles vis~es & la lettre n), i), engag~es
aprbs le d6marrage de la production commerciale, pour pouvoir mettre
A ex6cution le plan de travail, & lexception de celles relevant des

charges d'exploitation,

i) les recettes provenant de l'ali~nation de biens d'6quipement et la valeur

marchande des biens d'dquipement qui ne sont plus n~cessaires au titre des
opdrations prhvues par le contrat et qui ne sont pas vendus sont d6duites des

d~penses de mise on valeur du contractant pour l'exercice comptable considerd.
Loreque Is montant de ces dductions d6passe celui des d6penses de miss en valeur,
l'excddent eat ajout6 aux recettes brutesi

J) lea d6penses do mise en valeur du contractant engag~es avant 1e d~marrage
de Ia production commerciale qui sont vis~es & la lettre h), i), et & la
lettre n), iv), sont amorties en dix annuit6s 6gales & compter de la date du
dimarrage de la production commerciale. Lea ddpenses de mise an valeur du
contractant vistes & la lettre h), ii), et h Is lettre n), iv), engag~es aprbs 1e

dmarrage de la production commerciale, sont amortise en dix annuitis dgales ou en
un nombre inf6rieur d'annuit4s 6gales de manibre qu'Ielles soient enti~rement
amorties & leexpiration du contrati
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k) par "charges d'exploitation du contractant", on entend toutes lea
d6penses engag6es apron le d~marrage de la production commerciale pour exploiter la
capacit6 do production du 8ecteur vis6 par le contrat et pour les activit~s
connexes au titre des op6rations prdvues par le contrat, conform6ment aux principes
comptables gdn6ralement admis, y compris, notamment, la redevance our la production
ou 1s droit fixe annuel, si celui-ci eat plus 6levd, lea ddpenses relatives aux
traitements, aux salaires et prestations connexes, aux matdriels, aux services, aux
transports, au traitement et h la commercialisation, aux int6r~ts, aux services
publics, & la pr6servation du milieu marin, aux frais gdndraux et aux frais
d'administration directement lids aux op6ration8 prdvues par 1e contrat, ainsi que
tout d6ficit d'exploitation report6 dana un sens ou dana l'autre comae indiqu6
ci-apr&s. To d1ficit d'exploitation pout Gtre report6 deux fois consdcutivement,
d'un exercice our l'autre, A l'exception des deux dernibres ann4es du contrat, o4
il pout Stre imput6 r6troactivement sur lea deux exercices prdcddents

1) si le contractant assure principalement l'extraction, le transport de
nodules polymdtalliques et la production commerciale de adtaux traits et
semi-trait6s, l'exprosaion Oddpenses de mise en valeur li6es & l'extraction"
slenteond de la part des ddpenses de mise en valeur engagdes par le contractant qui
eat directement lie I l'extraction des ressources du aecteur vis6 par le contrat,
conforlilment aux principes comptables g6ndralement admis et aux r~gles de gestion
financire ainai qu'aux r~glea, r glements et procdures financiers de l'Autorit6,
y cowprie I. droit perqu pour 11tude de la demands de contrat, 10 droit annual
fLxe ot, I. cas 6chdant, lea ddpenaes engagdes pour la prospection et l'exploration
du sectaur vis6 par le contrat et une fraction des ddpenses de
recherche-ddveloppement i

a) par *rendement de l'linvestissement", on entend, pour un exercice
comptable donn&, le rapport entre lee recettes nettes imputables de cat exercice ot
lee ddpenses do mise en valour lides A I'extraction. Aux fins du calcul de ce
rapport, lea ddpensea do mice en valeur liWes A l'extraction comprennent lea
ddpenses engag6es pour V'achat de matriel nouveau ou pour le reaplacement de
.at6riel dont l'utilisation eat lie aux activitds d'extraction, d4duction faite du
coot initial du matdriel remplac6l

n) si I. contractant assure uniquement l'extraction s

i) par "recettes nettes imputables', on entend ls totalit des recottes
nettes du contractants

ii) l'expression "recettes nettes du contractant" s'entend tells quelle
eat d6finie h la lettre f)p

iii) par "recettec brutes du contractant*, on entend le produit brut de
la vente des nodules polyntalliques et toutes autres recettes
considr6es comme 6tant raisonnablenent- iputable8 aux oprations
effectudes au titre du contrat conforsment aux rdglos, r4glements
et procddures financiers de l'Autorit6l

iv) par "ddpenses de mise en valeur du contractant*, on entend toutes
lea ddpenses engagdes avant le ddmarrage de la production
commerciale comae indiqu6 A la lettre h), i), et toutes lea dipenses
engag6es aprs 1e d6marrage de Is production coumerciale, come
indiqu6 & la lettre h), ii), qui sont directemont liWa I
l'extraction des ressources du secteur visa par I. contrat,
calculdes conformdment aux principes comptables g6n6ralement admisi

v) par "charges d'exploitation du contractant", on entend celles des
charges d'exploitation du contractant vises & la lettre k), qui
ont directement lides A leextraction des ressources du secteur vis6

par le contrat, calcul6es conformment aux principes comptables
gdndralement admial
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vi) par 'rendement de 'linveetinsement', on entend, pour un exercice
comptable donn6, le rapport entre lee recettes nottes de cat
exercice et lee d~penses de miss en valeur engagnes par le
contractant. Aux fine du calcul de ce rapport, lea dnpenses de mise
en valeur comprennent lea dnpenses engagne8 pour l'achat do matnriel
nouveau ou pour le resplacement do mat4riel, ddduction faite du coOt
initial du mat6riel remplac.

o) la prise en compte des charges relatives au service d'intnrlts par le
contractant qui sont visaes aux lettree h), k), 1) et n) eat autoris~e dane le
mesure ob, dane tous lea cas, l'Autorit4, conformnment & l'article 4, paragraphe 1,
de la prnsente annexe, admet quo l rapport entre capital social et endettement
ainsi que lea taux d'intdr&t sont raisonnables, compte tenu des pratiques
commerciales en vigueurp

p) lea d~pensea vis6en au prdsent paragraphs ne comprennent pas lea sommes
payees au titre de l'imp8t cur lee soci4tns ou de taxes analogues pergues par des
Etats & raison des oprations du contractant.

7. a) Lexpression "mtaux trait 8s utilis4e aux paragraphes 5 et 6
s'entend des mataux cous la forms la plus courante sous laquelle ils sont
habituellement 6changs cur lea march4e finals internationaux. Aux fins do la
prisente lettre, l'Autorit6 spncifie dana lea rbgles, r~glements et procndures
financiers, lea march4s finals internationaux pertinents. Pour les mdtaux qui no
sont pas 6chang6s cur ces march~s, l'expression "mhtaux trait6s" s'entend des
mntaux sous la forms la plus courante sous laquelle ila sont habituellement
Achangne dana le cadre de transactions normales conformes aux principes de
l'entreprise ind6pendante.

b) Si l'Autorit6 n'est pas en mesure de d~terminer dune autre maniare la
quantitd de m6taux trait6s produite A partir des nodules polymtalliques extraits
do secteur vis6 par 1e contrat mentionn6e au paragraphs 5, lettre b), et au
paragraphs 6, lettre b), cette quantit4 ect d6termin6e d'apra 1a teneur en m.tal
de ce nodules, le coefficient de r6cupration apr~s traitement et lea autres
facteura pertinents, conform6ment aux r~gles, r~glements et proc6dures de
l'Autorit6 et aux principes comptables g6n4ralement admis.

8. Si un march6 final international offre un m~canisme ad6quat de fixation
des prix des mtaux trait6s, des nodules polym6talliques et des m6taux semi-trait6a
provenant de nodules, l'Autoritd utilise le cours moyen pratiqu6 sur ce march6.
Dana tou8 le autres can, elle fixe, apr~s avoir consult4 le contractant, un juste
prix pour ces produits, conform6ment au paragraphe 9.

9. a) Toutes lee charges, d~penses et recettes ainsi que tous lea prix et
velours vis6 au pr6sent article, procdent de transactions conformes aux principes
du march6 libre ou de l'entreprise ind6pendante. Si tel n'est pas le can, ils cont
d4terminds par l'Autorit6 apr&s consultation du contractant, comme s'ils
proc6daient do transactions conformes aux principes du march6 libre ou de
l'entreprise ind6pendante, compte tenu des transactions pertinentes sur d'autres
march6n.

b) Pour assurer le respect du prsent paragraphs et s mise en application,
l'AutoritA s'inspire des principes adopt6s st de 1'interprdtation donn6e pour lea
transactions conformes aux principes de l'entreprise ind4pendante par la Commission
des socidt6a trannationales des Nations Unies, par le Groupe d'experts des
conventions fiscales entre pays d6velopp6s st pays en d6veloppement et d'autres
organismes internationaux, et elle ddtermine dane sea r~gles, r4glements et
procedures, des rgles et proc6dures comptables uniformes et acceptables suc le
plan international, ainsi que le udthodes quo devra suivre le contractant pour
choisir des experts comptables ind6pendants qui soient acceptables pour l'Autorit6
aux fins de v6rification des comptes conform6ment A ces rgles, rZglemente et
proc~dures.
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10. Le contractant fournit aux experts comptables, conform~ment aux rZgles,

r~glements et procddures financiers de l'Autorit6, les donn6es financi res
ndcessaires pour permettre d'6tablir si le pr6sent article a 6t6 respect6.

11. Toutes lea charges, ddpenses et recettes sinai que tous lea prix et
valours vis6s au present article sont d6termin6s conform~ment aux principes
comptables g~ndralement admis et aux r~gles, r~glements et procedures financiers de
l'Autorit6.

12. Les sommes verses & l'Autorit6 en application des paragraphes 5 at 6 le
sont en monnaies librement utilisables ou en monnales libremont disponibles at
effectivement utilisables sur lea principaux march6s des changes ou, au choix du
contractant, sous forme de l'dquivalent en m6taux trait~s, calculi sur la base de
la valeur marchande. La valeur marchande eat ditermin6e conformiment au
paragraphs 5, lettre b). Lea monnaies librement utilisables et lea monnsies
librement disponibles et effectivement utilisables sur lea principaux march a des
changes sont d6finies dana lee rgles, r&glements et proc6dures de l'Autorit6
conformument aux pratiques montaires internationales dominantes.

13. Toutes lea obligations financi~res du contractant envers l'Autorit6,
ainsi qua tous lea droits, charges, dipenses et recettes viss au pr6sent article,
sont ajust6o en 6tant exprims en valeur constants par rapport i une ann6e de
r6f~rence.

14. Afin de servir lea objectife 6nonc6s au paragraphel1, l'Autorit4 pout,
comma suite A des recommandations de la Commission de planification dconomique et
de la Commission juridique et technique, adopter des rAgles, r6glements et
proc dures pr6voyant des incitations I accorder aux contractants sur une base
uniforue at non discriminatoire.

15. Lorsqu'un diff~rend surgit entre l'Autorit6 et un contractant I propos de
llinterprtation ou de l'application des clauses financi~res d'un contrat, l'une ou
l'autre partie peut 10 soumettre I un arbitrage commercial ayant force obligatoire,
& moins qua lea deux parties ne conviennent de le r~gler par d'autres moyens,
conformsment A l'article 188, paragraphs 2.

Article 14

Communication de donn~es

1. Conform6ment aux r&gles, r~glements et proc6dures de l'Autorit6 et selon
lea conditions et modalit~s du plan de travail, l'exploitant communique I
l'Autorit6, A des intervalles fixe par ells, toutes les donn~es qui sont & i. fois
n6cessaires et pertinentes on vue de lexercice effectif par lea principaux organes
de l'Autorit4 de leurs poyvoirs et fonctions en ce qui concerns le secteur visa par
le plan de travail.

2. Lea- donn~es communiqudes au sujet du secteur visA par le plan de travail
et rdput6es itre proprit4 induatrielle ne peuvent Stre utilisea qu'aux fins
6nonc4es au present article. Las donn~es qui sont n~cessaires & l'4laboration par
l°Autoritd des rf.gles, raglements et procddures relatifs I la protection du milieu
main et i la s~curit6, autres quo lea donn~es relatives & la conception de
lquipement, ne sont pas rdput6es Stre propriit6 industrielle.

3. L'Autorit6 s'abstient de communiquer & l'Entreprise ou & quiconque eat
Atranger A l'Autoritd lea donnies qui lui sont fournies par des prospocteurs, des
demandeurs de contrat et des contractants et qui sont r~putiea Atre propri6t6
industrielle, mais lea donn6es concernant le secteur r4serv4 peuvent Stre
communiqu6es h l'Entreprise. L'-ntreprise slabstient de comauniquer h l'Autorit6
ou & quiconque eat 6tranger h l'Autorit4 les donn6es de ce type qui lui sont
fournies de la mime fagon.
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Article 15

Programmes de formation

Le contractant 4tablit des programmes pratiques de formation du personnel de
l'Autorit4i et des Etats en d6veloppement, pr6voyant notamment la participation do
celul-ci A toutes lea activit~s menses dans la Zone qui font 1'objet du contrat,
conform ment & l'article 144, paragraphe 2.

Article 16

Droit exclusif d'exploration et d'exploitation

L'Autorit4 accorde & l'exploitant, en application de Ia partie XI et de sea
rAgles, riglements et proc6dures, le droit exclusif d'explorer et d'exploiter une
catdgorie ddterminde de ressources dans le secteur vis46 par le plan de travaill
elle veille A ce qu'aucune autre entit6 ou personne n'exerce dane le mfme secteur
des activit~s portent sur une cat~gorie diff~rente de ressources d'une fagon qui
pulsses giner lea activit6s de leexploitant. Celui-ci a la garantie du titre
conforldment & 1larticle 153, paragraphe 6.

Article 17

R~gles, r6glements et proc6dures de l'Autoritd

1. L'Autoritd adopte, et applique d'une mani&re uniforme, des rLgles,
riglements et proc6dures en vertu de l'article 160, paragraphe 2, lettre f), ii),
et de l'article 162, paragraphe 2, lettre o), ii), pour l'exercice de sea fonctiona
telles qu'elles sont 6nonc6es h la partie xi, notamment en ce qui concerne les
questions ci-apras

a) Proc6dures administratives relatives h la prospection de la Zone, son
exploration et son exploitation

b) Op6rations :

i) superficie des secteur8l

it) dur6e des opdrationsy

ill) normes d'efficacit4, y compris lea assurances prdvues i l'article 4,
paragraphe 6, lettre'c), de la prdsente annexel

iv) cat6gories de ressources

v) renonciation A des secteurs;

vi) rapports our l'dtat d'avancement des travauxi

vii) communication de donn6esp

viii) inspection et surveillance des opdrations

ix) mesures & prendre pour ne pea giner les autres activit6s s'exergant
dane Is milieu marins

x) transfert de sea droits et obligations par un contractant;

xi) proc6dures relatives au transfert de techniques aux Etats en
d6veloppement conformu6ent A l'article 144, ainsi qu'h la
participation directe do ceo dernieral
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xii) normes et pratiques d'exploitation minibre, y compris celles qui ont
trait I l sdcuritd des op6rations, & la conservation des ressources
et A la protection du milieu marin;

xiii) d6finition de is production coimerciale;

xiv) critbres de qualification des demandeurs;

C) Questions financi~res s

i) Slaboration de r1gles uniforme8 et non discriminatoires de calcul
des cots et de comptabilit6 et mode de slection des contrdleurs1

ii) r6partition des recettes tirhes des opgrations;

iii) incitations vis6es A l'article 13 do la presente annexel

d) Application des d6cisions prises en vertu de Varticle 151,
paragraphe 10, et de l'article 164, paragraphs 2, lettre d).

2. Ls r&gles, rAglements et proc6dures relatifa aux questions suivantes
dolvent satisfaire pleinement aux critires objectifs 4noncfs ci-dessous *

a) Superficie des secteurs z

L'Autorit6 fixe la superficie des secteurs d'exploration, qui pout aller
jusqu'au double de clls des secteurs d'exploitation, de mani~re A permettre une
exploration intensive. La superficie des secteurs d'exploitation eat calcul6e de
fagon A ripondre aux exigences de l'article 8 de la prdsente annexe concernant la
rdservation des secteurs sinai qu'aux exigences de production pr6vues, qui devront
itre compatibles avec l'article 151 ot los clauses du contrat, compto tenu do
1'6tat des techniques diaponibles dana 1. domains do l'exploitatlon minibre des
fonda marins et des caractAristiques physiques pertinentee du secteur. La
auperficie des secteurs no pout itre ni inf4rioure ni supiriouro & ce qui eat
ndcessaire pour r~pondre & cot objctif.

b) Durne des opdrations t

i) la durde do la prospection nest pas linitdoe

ii) la dur6e do la phase d'exploration devrait &tre suffisante pour
permettre l'Atud* approfondie du socteur visA, l'4tude et la
construction do mtdriel d'extraction nini&re pour ce secteur et
l'dtablissement des plans et la construction d'usincs de transfor-
mation do petite et moynne capacit6 pour proc6der & des essais des
syst4mes d'eztraction uinie et do traitement des mindrauxj

iii) la dur6e de l'exploitation devrait itre fonction do 1. durde de vie
4conomique du projet d'extraction mini&re, compte tenu do facteurs
tele quo i'dpulsement do gisoment, la longdvit6 du mat6riel
dlexploitation et des installations do traitement et la viabiliti
comercials. La dur6e de la phase d'exploitation devrait Sitr
suffisante pour permettre l'extraction comeorciale des mindraux du
secteur et devrait comprendre un dilai raisonnable pour la
construction d'installations d'extraction minirs et do traitement a
l'dchelle commerciale, d6lai pendant loqual aucune production
comerciale no devrait Stre exigde. Toutefois, la durde totals do
l'exploitation dovrait dgalemont itre suffisameint brbve pour quo
l'Autoriti pulsse modifier le conditions et lodalitds du plan de
travail au moment ob ells 6tudie son renouvellement, confornment
aux rigles, rAglements et procddures qu'elle a adoptds spres
l'approbation du plan do travail.
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c) Horses d'efficacitd s

L'Autorit6 exige quo, pendant Is phase doexploration, l'exploitant procade

pdriodiqueent aux dipenses qui correspondent raisonnablement ik Is superficie du
socteur via6 par 10 plan do travail ot des d4penses qulengageralt un exploitant do
banns fol se proposant do lancer I& production comerciale done ce secteur dane lea
dlais fix&s par l'Autoritd. LAs d6penses jug6es ncessaires no devraient pan atre
fixdes h un niveau qui salt do nature I ddcourager d'dventuels exploitants
disposant do techniques mains coteuses quo lea techniques couramment utiliases.

L'Autoriti fixe un ddlai maximum pour 10 ddmarrage do is production commerciale,
qui ccamence & courir apr1s Is fin do ls phase d'exploration et lea premilres
op4rations dezploitation. Pour ddterminer ce dlai, l'Autoritd devrait tenir

compte du fait quo Is construction d1importantes installations doxploitation et de
traitement no peut Stre entreprise quo lorsque Is phase d'exploration eat terminle
et que l& phase d'exploitation a commenc6. an conaqiuence, 1e dlai Lmparti pour

faire ddmarrer Is production commercials d'un socteur devrait 8tre find compte tonu
du temp. nicessaire & Is conse'ruction do ce installations aprls Is phase
d'explorationj Li conviondrait en outre do pr6voir des d4lais raioaiis pour lee

retards indvitablis intervemant dane I* programme do construction. Un. fols 1s
stade do Is production comerciale attoint, i'Autorit6 demands I lo'ploitant, en
reatant dane des limites reisonnables et en prenant en considiratios tous - les
facteurs pertinents, do poursuivre cette production comfrciale pendant touts la
dur4o du plan do travail.

d) Cat6gories do ressources z

Pour ddteruiner los catdgories de ressources pour lesquelles des plans de

travail puvent Stre approuvds, l'Autoritl so fonde, entre autres, sur lo 414ments
suivants i

1) 1 fait quo des ressources diffdrentes n4cessitont e.,recoure & dos
mdthodes d'extraction ase1ablesp et

ii) 1s fait que des ressources diff6rentes peuvent 6tre minos on velour
simultndment par plusiours exploitants dans un ndne seotour sans
quiLls me genant do fagon excessive.

La present disposition p'eopdche pas l'Autoritd deapprouver un plan do
travail portent sur plusieurs'catdgorios do ressoures so trouvant donse 10 ~me
socteur.

e) Renonciation I dos socteurs

L'exploitant peut I tout mment renoncoer I tout ou pattie de sos droits str 1
socteur vied par 1t plan do travail sans encourir do sanctions.

f) Protection du milieu manrin

II eat Stabli des r gles, r&glements et procddures afin do protdgor
officacement 1o milieu matin des offets nocif r6sultant directement dlactivits
mondes dana Is Zone ou du traitement do mindraux extraits d'un site minior & bard
dun navire so trowvant just* au-dessus do celui-ci, n tenant compte do la assure
done 2aquelle do tole effets nowifs peuvent rdsulter directemnt d'activitds de
forage, de dragage, do carottag et d'oxcavation ainsi quo du d6vensmeant, dOp
l'imersion et du rjejt dens 1. milieu maran do sddiments, de d4chets ou d'autres
effluents.
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g) Production commercials s

La production comerciels out rdput6e avoir d4arri lorsqu'un expleitant a
entrepris des oJrations d'.xtreation suavies et I grands 4shelle qua produisent
une.quantit6 do -mt6rieux suffisante pour indiquor clairement q"o Is principal
oh-jet de ces apdratione et one production I grende dAhells at on pas use
production ayeat pour but la "ilect. dtlformations l'eacUtiom do. traveux
d'anelmo ou Vtessel do aatdriel en d'lnstallation.

Article 18

Sanctions

1. 1am droits du contractant on vectu du contert no peuvent Ste* suspendus
ou il no pout y tre ale fin qua done lea as suivents a

a) loraque, aelgrd lee avertisements do 2'Autorit, I* contrectant a mea&
see ativitde do tells manibre quesll.s eatraitnnt do* infration. grae,
rditdrdee at dslib4rdes, eau clause$ foedafentales du contret, eux r6gles,
riglements st proadduree de IlAutorit6 at I I& portie Xrp ou

b) loreque Is contrectant no ssest pea conforuid A une ddcielon dfinitiv et
obligatoire prise I son Igsrd per lorgane d. rglement des diff6rands.

2. LAutoriJt pout, done lesa ce8 d infraction aux clausos du conteat eutres
qao oeux vios4 eu paragraph* 1, lettre a), ou au lieu do prenoncer Ia suspention ou
la rdsiliation du contrest deans ls-cam viads au paragraph* 1. lttr a), infliger
a contrectant des peine8 d'amend. proportionnollee I I& gravit6 do 1'infraction.,

3. Sauf sill m°agit des ordres dais on cas dturgece en vertu do
l'articlo 162, paragraph* 2, lettre v), l'Autorit6 no peut fairs exz6uter une
Adcallon relative I des poines pdcuniaire ou A Is suspension ou & Is r6illaetion
du ontret tent qua l contractant n'a pas en reiuennablment Ia posibilit6
d'pulisor lea recours Judicieires dont il dispose conformimont I Ia section $ do I&
pottie XI.

Article 19

Edviulon du contrest

1. Lorequ il so prdsnte ou qu'il pourrait so prsenter das ciroontenaos
qui, de Ilevis de luno ou l'autro des parties, 8urainnt pon.a efat do rendre un
oontret indquitablo on do compromettre ou doempcher I& rdalisetion doe objactifs
prd6vu par celui-ci ou par IU portia XI, lea parties engagont des ndgocietions on
vu* de rdviser 1e contrest an conudquenco.

2. Un contrest conclu conformiment & 1'article 153, paragraphe 3. m. pout

Stee rdvied qulavoc Ie consontement des parties.

Article 20

Trensfort des droit at obligations

Las droite et obligations ddcoul8nt d'un contrat no pouvent Stre tranmfirds
queavec 1* consentement do l'Autorit6 et conformiment & sea rgle, r~glementu ot
prooddures. L'Autoritd no refuse pas mans motifs suffisants son consentement au
transfert ui Is concssionnairs dventuel et, I tous 6gerdu, un dmeandour quelifi6
ot assume toutes lee obligations du €ddant ot ai I* transfert neattribue pas au
concosLonnaire un plan do travail dent 1'approbation oat intordite par
l'article 6, paragraphs 3, lettre c), de I& prdsento annex*.
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Article 21

Droit applicable

1. La contrat eat rigi par lea clauses du contrat, lea r glea, raglement. ot
proc6durea de l'Autorit6, la partie XI ainni quo lea autres rhglea de droit
international qui ne *ant pas incompatibles avec Ia Convention.

2. foute d6cision difinitve rendue par une cour ou un tribunal ayant
caMdtence en vertu do Ia Convention au aujot des droits et obligations do
l'Autorit6 et du contractant eat ex6cutoiro aur I. territoiro do tout Rtat Patti*.

3. un atat Partie no pout Imposer A un contractant des conditiona
incompatibles avec Is patti* Xi. Toutefola, l'application par un Etat Patti* aux
contractanta patronns par lul ou aux navire battant son pavilion dee lola et
rbglemnts relatifa I Ia protection du milieu matin ou d'autres. plts atrictoa quo
le rglaa, r glements at prooddures adoptia par lOAutoritd on application do
learticle 17, poragrapbo 2, lettre f), de I& pr6sente annex*, nOest poa oonsid6r6e
cole incompatible avoc la partie XI.

Article 22

Responsabilitd

Tout domage cauad par un ace illicite du contractant dane la conduits dea
opdrationa engage sa reaponsabilit&, coapte tonu do Ia part de reaponsabllit&
Imputable & leAutoritd & raison do sea actes ou omissions. Calla-ci eat do due
responmable de s dommages caus6 par lea acteo illicitsa quoelle comet dana
lexercice do aea pouvoira at fonctions, y compria lea violations do l'article 168,
paragraphs 2, compte tenu do la part do responsabilit6 imputable au contractant
raison do "a actes ou omissions. Dana tous lea caa, Ia riparation dolt
correspondr* au doamage effectif.
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ANN33M IV. STATUT DR LIEDTRhPRIaS

Article premier

Buts.

1. L'Mntroprime eat l'organe do l'Autoriti qui s&e dee activitia dane la
tone directement on application do l'article 153, paragraphe 2. lettre a), sinai
quo des activitia do transport, do traitemont ot do commarcialieation des maindraux
tirds do La Sne.

2. Pour r6allser sea buts at exercer sea fonctions, l'Entreprise agit
camforammont & Is Convention et aux rgles, rigleomnts et procdure8 do l'AUtoritd.

3. Pour mettre en valour lea roseources do Is Zone en application 49,
paragraphe 1, l'sntrepriee, inus rdeorve do Is Convntion, ubno see op4ratLons
confor m nt ax prLnaipes d'une saine gention commercial*.

Article 2

Rapports avoc l'AutorLt&

1. Un application do l'article 170, l'antrprise agit conforadment & Is
politique g"dnrale arrat4e par l'1aoembl6e et aux directives du Conseil.

2. Sous r6ervo du paragraph* 1, l'Bntropriae agit do fagon autonomo.

3. Aucune disposition do Is Convention no rend l'Bntrepriae reaponeable des
eate ou obligations do l'AutoritA, ni l'Autoriti reaponsable des act*s ou
obligations do l'sntrepriee.

Article 3

Limitation do rsePonsabllitd

Sane prdjudice do l'article 11, paragraph* 3, do la presents annexe, aucun
sombre do 1'Autorit6 nes rosponsable des actes ou obligations de 1eBntreprise du
saul fait do ma qualit do sebre.

Article 4

Structure

L'xntrepriao a un Conseil d'adminiatration, un Dirocteur g4nral ot I
personesl ndceaeairo I lexercice do a0 fonctiona.

Article 5

Le Conseil d'administration

1. rs Conseil d'administration Be compose do 15 membres dlua par 1lAssembal
conforlmkont & l'article 160, paragraphe 2, lettre c). pour l'6lection doe ewbro
du Conseil d'adminLtration, i esat ddment tenu compte du principo do Is
r6partition gdographique 6quitable. En proposant des candidatures an Osail,' Ios
msbrea do l'AutorLtd tionnont compte de la n6ceasitd do ddsigner dee candidate
ayant lea plus hautes comp6tences et lea qualificationa roquises dana lee demisnee
voulun pour assurer Ia viabilit4 st 1s succ&s do l'sntrprisoe

2. Toa membres du Conseil d'adminiatration aOnt dlus pour quatro ens at Most
rlligLbles. Lore de s 6loctions et des rdloctions, il eat dement tenu coapte d
prIncipe de Is rotation des sAges.
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3. Los meubres du Conseil d'aduinistration dessurent on fonction juaquh
l'dlection de lours successeurs. Si Is si&ge d'un membre du Conseil

d'adilnistration deviant vacant, l'Assembl4e, conforu6nent a l 1 articl* 160,
paragraphs 2, lettre c), ilit un nouveau aembre pour la dur~e du mandat restant
courir.

4. LeA membres du Conseil d'administration agis8ent I titre personnel. Du

l'exorcice do lours fonctions, ils no sollicitent ni nlacoptnt d'inntructiona
d'aucun gouvernoment ni d'aucune autre source. Los membres do l'Autorit6

respectent 1'indipendance des membres du Conseil d'administration ot sabstinnoet
do touts tentative de lea influencer done 11exercice de lours fonctions.

S. Chaque membre du Conseil d'administration regoit une rdmuniration iuputdo
our lea ressources financilres de l'Zntreprise. 1e montant de cotte r~mundration
et flxE par l'Assebl~e our recomandation du Conseil.

G. LA Conseil d'administration exerce normalement sea fonctions au sihgo do
1'1tablissement principal do l'zntreprisel ii se r~unit aussi souvent quo lozeigent
lea affaires do celle-ci.

7. Le quorum eat constitu6 par lei doux tiers des membres du Conseil
d' administration.

8. Chaque sembre du Conseil d'administration a une voux. La d6cision du
Conseil deadministration our toutes Is* questions dont il est saisi sont prises &
la majorit6 do ses membres. Si une question suscite un conflit d'int&r~ts pour
i'mu de ses nembres, celul-ci no participe pan su vote.

9. Tout sombre de l'Autorit& peut demander au Conseil d'administration des
renseigements au sujet des oprations qui 10 concernent particulirement. I&
Conseil slefforce do fournir cos renseLgneoents.

Article 6

Pouvoirs et fonctions du Conseil d'Iadministration

Le Conseil d'administration ditge l'Entreprise. Sous r4serve do la
Convention, il exerce lea pouvoirs n6cessaires I li r6alisatLon des buts de
l'Entreprise, y compris le pouvoir t

a) d'Elire son President parmi sea membresj

b) d'adopter son r~glement intdrieurl

c) d*etablir et de soumettre au Conseil des plans de travail formals ot
4crits conforurment & l1article 153, paragraphe 3, et & larticle 162,
paragraphe 2, lettre J)j

d) dtElaborer des plans de travail at des programmes ifin de r6aliser les
activitds vises & Varticle 170p

e) d'Etablir et de pr~senter au Conseil des demandes d'autorisations de
production, conformment & l'article 151, paragraphes 2 & 71

f) d'autoriser lee n6gociations relatives I l'acquisition des techniques,
notasment celles pr6vues & l'article 5, paragraphs 3, lettres a), c) ot d), de
l'annexe III, et d'approuver les r6sultats de ces n~gociations,

g) de fixer les conditions et modalit~s et d'autoriser lea n~gociations
concernant des entreprises conjointes et d'autres formes d'accords do coentreprise
vis~s aux articles 9 et 11 de l'annexe III et d'approuver les r~sultats do cen
n4gociations,
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h) de faire I l'Asseambl6e des reccsmandations quant I la part du revenu net
do liEntreprise qul doit itre consorv6e pour la constitution de r6aerves
conforment & l'article 160, paragraphs 2, lnttre f), at I l'article 10 de la
prdsente annexe

i) d'approuver le budget annual de l'Entreprieel

J) d'autoriser l'achat do biens at l'emploi de services, confor"ment &
1'article 12, paragraphe 3, de la pr6sente annexet

k) de prisenter un rapport annual au Conseil conforment & 1'article 9 de
Ia pr6sente annexet

1) de pr6senter au Conseil, pour approbation par l'Assemble, des projets do
r&glee concernant l'organisation, lladministration, la nomination et le
licenciemont du personnel do 1*Entroprise, at d'adopter des r&glements donant
offet t co. rgles;

m) do contractor des omprunts ot de fournir los garanties at autres s0ret6s
qull ditermine conformimont I l'article 11, paragraph* 2, do la prisente annexe

n) do d6cider des actions en justice, de concluro des accords, d~offoctuer
des transactions et do prendre toutes auttee' esures, comae 1e prdvoit Varticlo 13
de la prisente annexe

o) do d6ldguor, sous r68erve do l'approbation du Conseil, tout pouvoir non
discritionnaire i sea comit4s ou au Directour g~nral.

Article 7

Le Directeur giniral at personnel

1. L'Assemblie slit, cur rocoumandation du Conseil, parmi lea candidate
proposa6 par le Conseil d'adminLstration, le Dircteur g~ndral do l'tntreprLse
celui-ci no doit pas Stre mbre du Conseil deadministration. LA Directeur g4ndral
eat 41u pour un mandat de durne ditermin6e. no d6passant pas cinq an., et il set
rligible pour de nouveaux mandate.

2. Le Directeur g4n6ral eat 1e reprisentant 16gal de l'Entrepris. et en eat
l'administrateur en chef; il et directement responsable devant 1e Conseil
d'administration de la conduite des op6rations de l'Entreprise. I1 eat charg6 de
llorganisation, de lladinistration, do la nomination et du licencioment du
personnel do l'Entrepnise, conforuluont aux rAgles ot rAglements viss I
larticlo 6, lettre 1), do la prsonte annex*. I1 participo aux rduniona du
Conseil d'administration sans droit do vote. Il pout participer, sans droit do
vote, aux rdunions do V'Asseblle et du Conseil lorsque coo organes examlnant des
questions int6ressant ltSntreprise.

3. La consid6ration dominante dane le reorutement t la fixation des
conditions d'emploi du personnel eat d'assurer i lJEntrepriso lea services do
personnes possldant lee plus hautes qualitls de travail et do comotenco
technique. Sous cotte riserve, il eat ddment tenu compte do liportance d'un
recrutement effectui sur une base g6ographique 6quitable.

4. Dana l'exercice de leurs fonctions, 10 DirootouL gdnral et le personnel
no sollicitent ni naccoptont dinstructions d'aucun gouvernement ni d'aucune autro
source 6tranglre A l'Entreprise. Ils s'abstiennent de tout acte incompatible avoc
lour qualit6 de fontionnaires internationaux do l'Entreprise at no sont
responsables queonvers celle-ci. Chaque Etat Partio 8sengage &k respecter le
caracthre exclusivement international des fonctions du Dirocteur glnlral et du
personnel at A ne pa. chercher & lea influencer dons lexcution de lour ticho.
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5. Los obligations 6nonc~es & l'article 168, paragraph* 2, incombent
4galement au personnel de l'Entreprise.

Article 8

Emplacement

L'Bntreprise a son bureau principal au si4ge de l'Autorit. lle pout 4tablir
d'autrea bureaux et des installations cur le torritoire do tout etat Partie avec 1e
consentement do celui-ci.

Article 9

Rapports et 6tats financiers

1. L'Bntreprise soumet & l'examen du Conseil, dane lea trois moie qui
suivent la fin do chaque exercice, un rapport annuel contenant un 6tat virifi6 do
sea coptes, et lui comunique, & des intervalles appropris, un dtat rdcapitulatif
do "o situation financilre et un itat des pertes et profits faisant apparattre sea
rdsultats d exploitation.

2. Llzntreprise publie son rapport annuel et tous autres rapports qu'elle
juge appropris.

3. Tous lee rapports et 6tats financiers vis6s au pr&sent article aont
comuniqus aux nembree de lJAutoritd.

Article 10

Rdpartition du revenu net

1. sous r6serve du paragraphe 3, l'Entreprise verse A lOAutorit4 lea m s
pr6vues & lrticle 13 do l'annexo III ou leur 6quivalent.

2. LoAssemblie, cur recomandation du Conseil d'adainistration, fixe la
proportion du revenu net.de lEntreprise qui sera conserv6e pour la constitution de
r~serves, le soldeodtant virE & V'AutoritE.

3. Pendant la p~riode initiale requise pour quo 1'Entrepriae parvionne I s

suffire & elle-maem, dont l dur~e ne pout d~passer 10 ans A copteer du ddaarrage
de Is production coomerciale, l'Assebl~e exempte V ntrepriae des vereements vis&s
au paragraph* 1 et laise la totalitd du revenu net do loEntreprise dane lea
r~serve. de celle-cl.

Article 11

Finances

1. Los ressources financi&res de llEntreprise comprennent t

a) lee samos reques do l'Autorit6 conformment & larticle 173,
paragraph* 2, lettre b),

. b) lea contributions volontaires vers6es par lee Etats Parties aux fins du
financement des activit&a de lEntreprise,

c) lo montant des emprunts contract~e par 'Bntroprise conformnent aux
paragraphes 2 et 31
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d) le revonu qua lntrepriso tire do con op~rations;

e). le soutre. ressources financi&ros misee I la disposition do l'Bntrepris
pour lui permettre do commencer see ophrations 10 plus t8t possible et doexercer
e fonctiolns.

2. a) L'Entreprise a la capacit6 de contracter des emprunts et de fournir
tells garantie ou autre sdretd qu'elle pout d6terminer. Avant de proc~der A une
vent. publique de sea obligations sur lea march68 financiers ou dans la monnaie
d'un Btat Partie, l'Entreprise obtient l'assentiment de cet Stat. Le montant total
des emprunts eat approuv6 par le Conseil our recosnandation du Conseil
d'administration.

b) Los Stat. Parties a'efforcent, dana toute la mesure du raisonnablo,
d'appuyer lea demandes de prits de l'Entreprise our lea march 8 financiers et
auprbs d'linatitution8 financihres internationales.

3. a) L'Entreprise eat dot~e des ressources financi~res qui lui sont
ndcessairee pour explorer et exploiter un site minier, pour assurer le transport,
lo traitement et la comercialisation des min~raux queelle on extrait, et du
nickel, du cuivre, du cobalt et du uanganise qu'elle tire de ce min6raux et pour
couvrir ae d4pensee d'administration initiale8. La Comlmision pr~paratoire
indique, dane 1e projet de rAgles, rhglements et procidures de l'Autorit6, le
mtant do ce ressources sinai qua le critares et facteurs retanus pour optrer
le ajustements n6ce88aires.

b) ToO lee State Parties fourniosent h lEntreprise une som e 6quivalente
Ia moltid des ressouroes financi&res vis~es & la lettre a), sous la forma de prdte
& long term no portent pas int6rft, confor6ment au barlme des contributions au
budget ordinaire do 11Organioation des Nations Unios on vigueur au moment du
versomont de ceo contributions, des ajustements 6tant opdr6s pour tonir compt des
Stats qui ne sont pas membres do l'Organisation des Nations Unies. L'autre moiti4
des ressources financibres eat obtenue au moyen d'emprunts garantis par lea Etatil
Parties salon ce barn.e.

o) Si Is montant des contributions des Etats Parties et infdrieur & celui
dos ressources financi&res dovant Stre fournies A l'antreprise on vertu do la
lettre a), l'Assombl6e examine & on premihre session le manque I rocevoir et,
tenant compte des obligations incombant aux Stats Parties en vertu des lettres a)
et b), et des recomandations do la Coemision pr6paratoire, adopte, par consensus,
des asures au sujet do ce manqut.

d) i) Dana lea 60 jours qui suivent lentr6e on viguour do la Convention
ou dane lea 30 jours qui suivent In date do ddp8t do see instruments
do ratification ou d'adh6sion, In date la plus dloignde 6tent
rtenus, chaque Btat Pattie ddpose aupris do l'Entrepriso des
billets A ordre irr6vocablea, non n6gociables et no portent pas
intdrlt & concurrence du montant do a part en ce qui concerns lea
prfts no portent pas int6rSt pr6vua A Is lettre b).

ii) Aussitt quo possible aprke l'entrde en viguour do la Convention,
puis annuellement ou & d'autres intorvallos appropri6s, le Conseil
d'administration ktablit un dtat quantitatif des besoins do
l'Sntreprise asoorti d'un 4ch6ancier pour le financemont des
ddpenses administrative. do colle-cl at des activitis qu'elle
r4alisoe conform6mnt I l'article 170 at 3 l'article 12 do 10
prsente annoxe.
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iii) LEntreprise notifie aux stats Parties, par 1linter~dialire de
lOAutorit6, le montant de leurs participations respectLves & oes
ddpenses, d~termin6 conform6ment I la lettre b). L'Itzeilse
encaisse lee billets & ordre h concurrence des montant aoeemlaiee
pour financer lee d6penses aentionnes done l'dab4oncier se dgau
aux prits ne portant pas int~r4t.

ivI Ds rtception de la notification, lea utata Patties metent I La
disposition de l'Bntreprise leurs parts respectives des garantLes do
dette conformument & la lettre b).

0) 1) Si l'Sntreprtise le demands, lea Stats Parties peuvent fournir ee
garantles de dette venant slajouter & cellos qu'L1s fournismet
selon l barbme vis6 I la lettre b).

11) Sa lieu et place d'une garantie de dette, un Rtat Portie peut verser
& ltntreprise une contribution volontaire d'un montant quqivalemt &
Ia fraction des dettes qu'il aurait 6t& tenu de garantit.

f) L reonrsement des prSts portant Lnt6rlt a priorit& sur celul dos poke
gal ne potet peas Int4r6t. La pr8ts n portant pas Lntdrt soot reoboaumroda alm
as ooemirier adopt6 per l'Assmbl6e our recomnandation du Conseil et apr&s svi Os
Owneil dednistrtioa. Le Conseil d'adainistration exerce coette fontion
e-_--- bt a ss dispositions pettinentes des rtgles, rbglesnmts at procddures do
latoiitG qni tiennent oopte de la n~cesalt4 fondamentale d'assurer le boa

emtianemist de l'mntreprise et, en particulier, d'assurer son ind6pendnan
fiam"Ibce.

g) lAs somes vers6es i l'Sntreprise Is sont on fonnsies librement
utillsables ou en monaies ILbrement disponibles et effectivement utilLsables a
lee prinoipa-m march65 des changes. Coes monnaies sont d6finies dons lea rglea,
rgleomata at precddure de l'Autoriti conformdasnt auz pratiques monrtaires
atorbatio' ale dominantes. Sous rderve du paragraphs 2, aucun Etat Partte

m'lppliqoe on o'lipoae d restrictions en ce qui concerns la possibilit6 pout
19lUaeprise de d6tnir, d'utiliser ou d'6changet ce sommes.

b) Pat Ogarantle de dette", on entend 10 promesse feite per an stat Patti
ass qr6anciers de l'SntreprLee d'honorer, done Is aeure pr6vue par I. barbso

rapgaijd, lee obligations financire de l'Batreprise couvertes par Ia gatantle,
qg9s motificatios par lea or4anciers du manquenent de 1'Bntreprise & coo

lblgations. Los prooddures d'ex6cution de ces obligations doivent 4tre' conformas
em rgles, rboleuents et proc dures do l'Autorltd.

4. Las remeorces financi&res, avoirs at ddpense de l'antreprlse dolvest
bre o6pnrde do ceux de lAutotitd. L'Bntreprise pout n6annoins conclure voe
VeMtoitA des accords concernont lee inst llations, le personnel at les services
cm des accords portent sur le redboursement des d6penseu ddainistration r6916o
par l's .pont 1s copte de leautre.

5. le documents, livres ot cOptes e lSntreprise, y copris ae 6tate
finmoiers annues, sont vdrifi6s chaque ann6e par un coetr6leur indipendant, nm6
per to Coneil.
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Article 12

Ovfrotions

1. Lntrepriso soumst au Conseil does projets relatifa aix activitda vLadea
I l'arttcle 170. COn projta comprennent un plan do travail formal at dcrit pour

le activitds A maner dana ia zone, conformment & 1'article 153, paragraphs 3j
sinai qua tous autres renseigneants ou donn6es qui peuvent tre n6ceasaires pout

leur dvaluation par Is Comission juridique at technique at lour approbation per la

Conaeil.

2. Une Lois quo le projet a &t6 approuvi par 1s Conseil, 1'Entrepcie
l'ex6cuts salon 1. plan do travail formal at derit vief au parograph. 1.

3. a) Si l'entreprise no dispose pas do biana at services qui lul soat
ncessaires pour sea opdrations, alle pout se procurer do tale biena ou services.
A-cette fin, elle lance des appls d'offre ot pass des march6s avc lea
soumislsionnaires dont l'offre oat la plus avantageuse & Is fois du point do vue do
la qualit6, du prix et do la date do livraison.

b) Si plusioura offres r6pondent & coo conditions, 10 marcbd eat adjug&
coofomlmnt I

i) au principe do l'intrdiction de toute discrimination fondde sur des
considdrations politiqueo ou autres qui sont sane rapport avac
l'ex6cution diligente at efficace des op6rationsp

ii) aux directives arrft6ea par le Conseil en ae qui concerne Ia prdfdreaoe &
accorder aux bions et services provenant d Stats en d6voloppement,
particulibrment do ceux d'entre eux qui mont sans littoral ou
g6ographiquement d6savantagin.

€) TA Conseil d'administration paut adopter des riglos difinissant la
circonstances particulibres dans lesquelles il peut Stre ddrogd, done 1'int&rat da
leantr*prie, & l'obligation do lancer des appls d'offres.

4. L'Bntrepriso a la proprl6t& do tous leo min6raux at de toutee lee
substances traitdes qu'elle produit.

5. L'lmtroptis* vend se produits sur une base non discriminatoiro. .116

n'accordo pas do rmises do caractire non commercial.

6. Sans prdjudlco des pouvoirs g6n6raux ou sp&cisux qua lui conf&rent

d'autres dispositions de la Convention, l'Rntropriae exrcae lee pouvoirs
n6cessaires pour la conduits do sea affaires.

7. LWzntreprise no sling&re pea dana lea affalres politiques des stats
Parties at no s laisse pas influoncer dana sea ddcioions par l'orientation
politique des stats A qui ells a affaire. So d4cisions sont fonddes exclusiveent
our des considdrations dtordre commercial, quelle prend on compte impartialement
en ue dlatteindre lea buts indiquis I 1'article premier do la pr4sonte annexo.

Article 13

Statut iuriditueo privillqes t immunitfs

1. Pour parmettr* & lantreprise d'exrcer sea fonctions, 1. atatut

juridique, lea privilbges at lea iamunit6s difinis au prdsent article mi 81it
reconnus sur 1. territoire des stats Parties. Pour donner of t & ca principe,
lfEntreprise et les stats Parties peuvent conclure lea accords spciaux qu'ils
jugent n6cesaairoe.
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2. L'antreprie a la capacit6 juridique qui lui eat n6cessaire pout exercer
sem functions et atteindre so. buts, et notament cello

a) do conclure des contrato et des accords do coentrepris ou autres, y
camprie des accords avec des Etats ou des organizations internationalee!

b) dlacqu6rir. lout, d6tenir at ali~ner des biens mobiliers et immobillerep

o) d'ester en Justice.

3. a) . L'Bntreptiee ne pout itte poursuivie quo devant lee tribunaux
ocmp6tents dane un Btat Partie our 1e territoire duquel ella 

i) a un bureau ou des installationsj

ii) a romd un agent aux fins de recevoir signification d'exploits de
justicep

iii) a pass6 un arch6 do biens ou de services!

iv) a dais des titresi ou

v) exerct une activit6 comerciale sous toute autre forme.

b) 1ee biens et 18 avoirs do lantreprise, oa qu'ils se trouvent et quel
quton soit 1* d6tenteur, sont exempts de tout* form do saisie ou autres voles
d'azdcuticn tent qu'un jugesant ddfinitif contre 1'mIEtcprise n'a pas 4t4 rendu.

4. a) Leo biens at avoirs do lEntreprise, oh qulils so trouvent et quo1
qu'en soit 1e dtenteur, sont exempts do rdquisition, confi cation, expropriation,
Ou toute autr forme de contrainte procddant d'une mesure du pouvoir ozxcutif ou du
pouvoir ldgiolatif.

b) Les biens et avoirs de l'Entreprise, oh qu'ils so trouvent ot qual qu'en
seit 1* 4tenteur, no sont astrints & aucun contr6le, restriction, rdgleaentation
Go moatoire do caract&re discriminatoire, do quelque nature qua co suit.

C) L'Bntreprist et son personnel respectent lee lois et rgleents de tout
Xtat ou torritoire dons lequal Ils exercent des activit6s induatriolles et
ccmorciales ou autres.

4) Les Utata Parties font on sorte quo 1'Bntrprise joulse do teus U.s
timits. privilbges et amnitAs quills acordent & des ontitds exergant dos
aotivit a deirtciales our leur toerritoire. cgs droita, privilbges et iamnitds
seat aswotde & l0antroprise selon des. sedalitds non mine favorables quo eellos

pS"dLoew am entitda exargant dos activIts cowmerciales uImilaires. Lotsqfe des
etats aeoerdent dee privil ges sp6cIaiu & des Rtats en d velopuwent ou & laus
eititLe ommorciales, lsntreprise b6ndficio de coo privilbges ur utne home
pedirentielle analogue.

) Les Vtats Parties peuvent accordor & l'ntreptise des incitations,-
d*its, privilbges et iamunitds sp6ciaux sano tre tanus de los acoorder a d'autMre
eatitie aamrleles.

S. L'Sntreprise n~gocie avec leo Xtats our 1* territolre desquels ell* a tde
bozoar* et Installations pour obtenlr 1 exemption deints directs et indirect*.

6. Chanque Stat Partie prand len dispositions voulueos pour donner of t, dams
sa idgislation. aux principe& Anoneo dan la prdsente annex*, et Informo
lintrprins des dispositions aonertes qu'il a prisos.

7. L'Bntreprise peut ronancer, dans Ia aeoure et salon les conditions
ddoid6es per elle, & tout privilbge ou I toute immunit que lui oonfrent 1e
prdient article cu los accords spdciaux viss au paragraphs 1.
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AMNXE V. CONCILIATION

S3CTION 1. CONCILIATION CONFOMNZNT A LA SECTION 1 D LA PARTIR XV

Article Premier

ouverturt d*o Is po.4ura

Si lee parties b un diffdrsnd mont convonues, donforodment I I'articl* 84, do-
le soamsttre I L conciliation salon Is proc6dure pr6vue I L pr6sento section,
toute pattie & os diffdrend pout ongager L& proddure par une notification anite
ad os4e I I'autre ou aux suttee parties au diff6rand.

Article 2

Lists do conciliateurs

1. LA Secrdtaire gdndial do l'Organisation de Nations Unios dres.e at tient
ue lists do csnciliateurs. Chaque Etat Pattie oat habilit6 & d6signer quatre
cenoiliateurs jouissant do Ia plus haute rdputation d'ilpertialitS, do cavdtnce
et d'intdgrit. La no. des personnes ainsi d6signdes *at inscrit our La lists.

2. Si, & an moment qualconque, La nombre des conciliateurs d4signis per un
Stat Prti et figurant sur La list* eat inf6rLur I quatrs, cot stat pout proc6der
aim ddeiglitiene suppldmentaireas auxquelles 11 a drolt.

3. La non d'un conciliateur rost*sur t list* jusquek ce qulil on soit
retird per L'ttat patti* qui le' disign6, Atant ontendu quo co conciliateur
continue de s1iger I touts comission de conciliation I l8quelle il a 4t6 noas6
jusquil& co quo Is procidure devant cotto comission soit achevie.

Article 3

Connt ,tution de Is ci sion do conciliation

A mains quo los parties non conviennent autrement, La commission do
conciliation eat conatitu6e do 1 fagon suivanto v

a) sous rdsrve do I& lettre g), is commission do conciliation so compose do
cinq mosir8

bY L pattie qui engage Ia proc6dure names deux conciliateurs qui sont
oboists do prdfdrence our la lists vis4e I learticl* 2 do La prioents annex* at
dent V'un pout 8Wre do sos ressortissants, I mons que lea parties non conviennent
autrinnt. Cos nominations sont indiquies.dans L notification prvue & l'article
prmiere

c) l'autre partis au diffdrend, dons un d6lai do 21 joura 1 compter do Is
rtdoption do L notification vis6o I l'articlo premier, name deux conciliateurs do
La menibre pr6vuo h La lettre b). Si lea nominations n'interviennent pea dons I*
dlai prescrit, La partie qui a engagd L& procdduro pout, done La s8maLne quL suit
lexpiration do co d6lai, soit mettiv fin I Is proc6durs par notification adresse
& l'autre partia, solt demander au Scr6taire gdniral de l'Organimation des Nations
Unios de procdder & ces nominations conforadment & Ia lottre *)I

d) dons un ddlai de 30 jours & compter de I& date do La dernibre nomination,
lea quatre concillatours en nomment un cinquimo, cboisi sur La lists vis4e I
l'article 2 do La pt6&ente annexe, qui sets pr6sidont. Si La nomination
n'intervient pas dana le dlai proscrit, cheque partie paut, dane La semaino qui
suit L'expiration do ce dlal, demander au Scritairo gdnral de l'Organiwaton des
Nations Unies do procdder I cotto nomination conforadment A L& lattre e)I
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e) dane un d4lai do 30 jours & coqpter do la rdoeption d'une demande fait*
en vertu des lettres a) ou d), Ie Socritaire gdniral do lO1rganlsation des nations
Unies procedo aux nomination n6cesesaires en ohoislsant, an consultation avec lea
parties au diffdrend, des personnes figurant sur I& hlate viae I l'article 2 do la
pr6sente annexej

f) il oat pourvu h tout eibge vacant do la nanikte pt6vue pour la nomination
initialp

9) lorsque deux parties ou plus soentendont pour faire cause coamune, *11es
nomment conjointement deux conciliateurs. torsque deux parties ou plus font cause
odpar6* ou no peuvent s'entandre our 1. point do savoir sL elle doivent faire
cause commne, les ndsont dee ooncliateurs edpar4mentl

h) loreque plus do doux parties font cause s4par6e ou ne pouvent soentndre
sur 1e point do savoir si elle doivent faire cause commune, le parties au
diff6rend appliquent les lettree a) & f) dans toute la aesure du possible.

Article 4

Proceddure

A mains qua lea parties en cause non conviennent autrement, la commiasion de
conciliation arrat elle-ame so proc6dure. Ille pout, avec l consentament des
parties au diffirend, inviter tout Itat Partie & lui sounettre sea vus oralement
ou par 4crit. Aee d6cisions do proc6dure, le recomandations et le rapport de la
commission sont adoptds A la majoritd do sea sembres.

Article S

3&olement amiable

La comLssLonpeut signaler I Inattention des parties tout* assure susceptible
do faciliter le rtglement amiable du diffdrend.

Article 6

Ponctions de Is gamission

La comission entend lee parties, examine leure prdtentions et objections et
lout fait des propositions en vue de lea alder & parvenir 3 un rlglement amiable du
diffdrend.

Article 7

Ra-ort

1. La amilion fait rapport dans lo 12 mois qui suivent so constitution.
Son rapport contislt gatl intor et, & dWfaut d'aoord, see conclusions
our tous le points do fait am do drolt so rapportant A l'objet du diff4rend, ainai
quo lea recomsandations qu'elle jug* approprides aux fins d'un rlglement amiable.
Te rapport eat dpa" amprls du seordtaire g4ndral de l'Organisation des Nations
Union et transais aux parties am diffdrend.

2. Ia rapport do la ommision, y comprai toutes conclusions ou
recomiandations y figurant, n lie pas les parties.
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Orile a

Pin de la proo6dur.

La prooddure do conciliation oet torainde loreque 10 diffdrnd a 4ti rdgli,
qua lea parties ant accept& as qu'nne partie a rejet& le recomandations figurant
dana 10 rapport per vole do notiflcation 6crito adresome au erdtaire gdndral do
l'organisation doe Nations untos ou queune p6riodo de trois nois slet &eouldo
depuie IU date do Is oaominiation du rapport aux parties.

Article 9

amoraires at frati

Los bonoraires at lea frais do la comission sont & Ia charge des parties au
diffdrend.

Article 10

Droit dos orcties de diroger & Ia procidure

Las parties au diff4rend, par un accord applicable I ce seau diffdrand,
peuvent convenir do ddroger & tout* disposition do I& prdsente annex*.

SCICI 2. SciKX$iIO OBLIGA]LOIRZ A LA PROCDDUR DZ 00MCLATXON

OJUVWSf A LA SRCYXOM 3 DE LA PARTIN XV

Aticle 12

Omvertue 49 la proc6dure

1. Touts partie I on diffdrend qui, conforadment I U& section 3 de la
partie XV, pout Stre oemis & Ia cnciliation solon Ia proSure prfvue I Ia
prisente section, peut engager 1 prooddure par une notification 4crito adra*"e I
l'autre ou aux autras parties au diffl6rend.

2. Taute prtia so diffdrend qui a regu Ia notification prdvue au
paragraphe 1 et oblig&e do sousmttre I 1a proo6dure de conciliation.

Article 12

Adebne do rdi em ou refus do so sounmettro e la aroe_

Io fait pour mmo on plusloure parties as diffired &0 no VW ripedfo & l8
notification deongagiment deun prooddure de conciliation ou do Me pa S somalettr
A ne telle pCooadure no CoinStAtue pas un obtacle & Ia proaduev.

Article 13

Un mode contestation our le point do savoir ai une comiessm do
Cmolliatiom Constitudo on vertu do I& prisente section eat oaq9teste. sotto
oimnowmu ddcide.

Article 14

Aolication do Is section

xas articles 2 & 10 do la section 1 do la prdaonto annmeo sappliqueMt eorn
r6.orve des dispoeitions de Ia prisente setion.
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- V1. SMUT Do 3MIZAZ IZN UATMOAL DID DIT Do LA M

Article premier

piinoeitians wwndralem

1. Zoo tribunal internatio l du droit do Ia mr eat c. et foationne
cemfesment amu dispositinms de Ia Conventia at du prdaent Statut.

2. Ia Tribunal a eaon muge dane Ia Ville libre at hansdatique do Rambourg,
n Adpublique f6d6rale d'Allemmgne.

3. 11 pout toutefois si4ger et ezercer "a fonationa ailleurm loraqu'l1 le
5ao esebamtabe.

4. ra mmaisoa dun diff6rend au Tribunal eat r4gie par lee parties xz
et XiV.

SOCTE0o 1. OGATzsXOArN DO TRXbUNAL

Article 2

Coosition

1. Ia Tribuial eat un corps do 21 fmbres inddpendants, 61uu pemai lea
pusOmae jouimaont do l plus baute rdputation d'Lprtialit4 at d'int6grit6 at
peiddaent mae oamp6tnoot noire dana le damain* du droit de I& mt.

2. La reprdmsmtation des prinoipauz syst es juridlquea du m ao at ure
rdwectitnem 96ographiue 4quitabls moat assur6es dane la cmp ition du Tribunal.

Article 3

Nmbres du trbunal

1. to Tribumal no pat cmprendre plus d'un re8mortiasant du mime itat. A
ot 6geld, olui quI porrait Stre onasid6r4 come Is reamortelaant do plum d'un

Obmt ot @0m6 Otte ceamortimant do 1'Mat a& il exec• babituelleent mea droits
civil* et politiques.

2. 1l no peut y avoir mie do troim mambro pour cheque groups gdograpbLque
46EMi Ver i'Ammels g4m6ral0 des Ntioas nio8a.

Article 4

Condidatus.a at 6lectioaa

1. C aqe itat Partia peut d6iigner deum personnes au plus r4unisaant le
eoditions pr4vues A l'artiol0 2 do 10 prcdente annexe. leA mombres du Tribunal
mst 4lum mur Ua Hate des peranneams mini d48mgne.A.

2. Troia SOA au mains avant la date do l'dlection,- I* Secct&aiagnral fe
l'Organimation des Nationa Uniem s'Ll m'agit de la preaiere dlaction, ou Is
Greffier du Tribunal s'il s'agit dtune 6lection ultdrieure, invite par 6dtit le
ftata Parties & lu- communquor le nom do lours candidate dana un ddlai do deux
mais. e Becritaire gdndral ou le Greffier dresas une liat alphabttique dens
candidate ainai d~signds, en indiquant lea oate Parties qui lea ont d6signds. at
communique cette lists aux Etats Parties avant le nepti-e jour du dernier moim
pr4dddant Ia date do Vldlection.

3. La premibre alection a lieu dans lea six moim qui suLvent lRentr6e en
viguour do la Convention.

Vol 1834, 1-31363



United Nations - Treaty Series • Nations Unies - Recueil des Traitks

4. Los tembres du Tribunal sont 6lus au scrutin secret. Ia& d1action oant

lieu lots d'une rdunion des stats Parties convoqude par I* Secrdtaire.g6n6ral do.

1lOrganisation des nations Unis dans 1 cas de Ia premiere 61ction ot solon Ia

prooddure fix&* par lea stats Parties dana l8 cas des iectiona ultdrieures. Lea

deu tiers des state Parties constituent 1. quorum & chaque rdunion. sont idus-

meabros du Tribunal lea candidate qui ant obtenu 1e plus grand nombr* do veio et I&
majolt6 des daux tiers des veio dee State Parties prdsents ot votants, 6tant
entendu quo cstte majorlt6 dolt comprendre la majorit6 des Rtats Parties.

Article S

Dur6e des fonctions

1. L s membres du Tribunal sont 6lua pour neuf ans at, sont r64ligiblssl

toutefois, en cs qui concerns lee sembrea 6lu8 & la promtire 6lection, lea
fonctions do sept dlentre eux prennent fin au bout do trois ano et cellos do sept
autres au bout do six ane.

2. lAs memberes du Tribunal dont lee fonctions prennent fin au terse des
p6riodes initiales do trois ot six an* mentionn6es ci-dessus sont ddsign6s par

tirago au sort effectu6 par 1 Socrtairo g6n6ral do l'Organisation des

uations UnLo immddateent aprs Ia premibre. dloction.

3. Les aembres du Tribunal rostent en fonction jusqu'k lour reomlacement.

One fase romplacds, ils continuent de connattro des affairos dont ila dtaient

auparavant saisis.

4. Si un membre du Tribunal d66issionno, il en fait part par 6rit au

Prisident du Tribunal. Le sitge deviant vacant a la date do rdception do 16 lettro
do d4wislon.

Article 6

Sikqes vacants

1. 1I eat pourvu auz stiges dovenus vacanta solon la mathodo suivi* pour la
preotsro 6lctionr sous r srve do Ia disposition suivante z 10 Grtffier procide A
l'tnvitation prescrito A l'article 4 do la pr6sente annoxe dana 1 moise qui suit la

date & laquello 1s sigo est devenu vacant st I. Prdnident du Tribunal fix* la date
do 14'leotion aprs oonsultation des stats Parties.

2. Le mbre du Tribunal 61m on remplaoesent d'un sebre dont le mandat

a'est pea ezplr6 acbi 1s mandat do son prd'csaeur.

Article 7

Ina opstibilltds

1. Un g esm e du Tribunal no pout oxercor auauno fonction politique ou

admnistrative, ni *tre associ6 actlvemnt ou intdresa6 financirolsent & aucune

oprato' d'une entrOprIsO sooupont do l'ezploration ou de Ilexploitation des

L66m-orooo do la mar ou dos foods matrina ou dune autre utilimation commrcialo do
Is mr ou des fonds marins.

2. on mmro du Tribunal no pout zercer l** fonctions d'agont, do consoil

o d'avooat dans acwune affairs.

3. sa cao do douto sur o points, 10 Tribunal d6olds & Ia majorit6 des

autros sros pdsents.
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Article 8

Coditions relative & Ia prticipation d meabrs au
r6glement d'une tofir dtersin.

1. Un smabre du Tribunal no peut participer au r6glement d'aucune affairs
da laqwuelle LI set ant roiurement intervenu comme agent, conseil ou avocat do

l'une do parties, ocame sombre daumb cou ou d'un tribanal national ou
Internatioma ou A tout autre titre.

2. Si, pour une raisoa spdcialo, un membre da Tribunal estime devoir no pea

prtiiper sa rglement daune affaire ddterminde, i on inform 10 Pridident do
Tribunal.

3. 1 le Prdsi6ont stins qu'un memre da Tribunal no dolt pas, pour one
raiseo spiolale, midger dana ane affaire ddterminde, i ilen avertit.

4. En cam de doute our c* points, 1s Tribunal d6cido a la ajort& des
nt*e membres pr4ents.

ArtLcle 9

Oc-sduaence do fait u'n meabre cease do r4pondre sox
conditions requises

i, do leals unanimo dee autres omnbres, an sembre du Tribunal a case4 de

crpondre aux conditions requises, I Pr4sident di Tribunal d6olare eon &Lge vacant.

Article 10

Privilmee et Imunitis

Dana llexorcLce do leaur fonctions, le sambreS da Tribunal jouiesent de
privileges et imanitds diplomatiques.

Article 11

a aenont solennel

Tout membre du Tribunal dolt, avant d'entrer en fonction, prendre en o4ada.
publique 0engagement solennel d'exercor see attributions on pleinse lmpartloltd at
en tout* conscience.

Article 12

Prdaident. Vice-Prdsident at Greffier

1. is Tribunal 4lit, pour trois an., son Prosident at eon Vice-pr4sidont,
qui soot rligibles.

2. L Tribunal nme son Grefiter et pout pourvoir a la nomination de toels

autres fonctionnaires qui aeraient nceaasaires.

3. Le Prisident at le Greffter trsident au siAge di Tribunal.

Article 13

Quorum

1. TouS lea membres dieponibles du Tribunal a&gent, an quorum do 11 memres
6lus dtant requis pour conatituer 10 Tribunal.
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2. Ia Tribunal Mclde lo*squals do sea tmmbres sont dimplnibles pout
connattro d'un diff6rend donn6, compte tenu do l'articl* 17 do In pidagate nanue
at do Ia ndcossit6 d assurer I. boan fonctionnement des chambro pcvdueo aux
articles 14 et 15 do catte die annexe.

3. Wa Tribunal statue our tous los diff6ronds St taute lee domandee qua 1*1
mast souais, A mains quo l'article 14 do la pr4sento annex* ne e'appivue ou quo
lee parties no demandent P'application do l'article 15 do cotte m" sanx.

Article 14

cOambre pour 1e r6glement des diff6rends relatife aun
fonds matins

Una ctumbre pour 1e r6glement des diff6rends relatifo aux foals arin est
cr4 conforcmnt & I section 4 do 1a prdsente annexe. So omp tence, 8s
ponvoirs at e fonctions mont ddfinia A la section 5 do In partie X1.

A tie~e 15

Chamores ap6ciales

1. Le Tribunal pout, solon qu'il Plestime ndceasaire, constituor des
ch-bare, ccms86es do trois au mains do sea membres 6lus, pour connattre do
cat6gcrios d6termindes d'affaires.

2. Le Tribunal constitue un* chambre pour connattre d'un dLffrond d6termin6
qui lui et sounis si lee parties 1e demandent. La composition do cotto chambro
eat fix6e par 1e Tribunal avee 'assentiment des parties.

'3. an vue do In prompt* expdition des affaires, I Tribunal constitue
annuellemit une bbambte, comapoe do cinq do s membros 6lus, appel6e A statuer
on Vrnoodure sommaire. Dux mombros sont en outre ddsign~s pour remplacer lan
meres qui se trouveraient dane 'limpoasLbilit6 do si6ger dana une affairs
d4terainle.

4. Les chambres ptivues au pr6sent article atatuont si leo parties 10
demandent.

S. Tout jugemont rendu par l'une des chanores pr6vues au pr6ent article at
& l'artiale 14 do It prisente annexe set consid6r6 comie rendu par 10 Tribunal.

Article 16

lqgioment du Tribunal

I* Tribunal ddtermine per un rcglemsnt 1* mode suivant 1oquol i exerc*e sea
fonations. Il rigle notamment a proc6dure.

Article 17

nmbres ayant la nationalit6 do. parties

1. Los mAores du Tribunal ayant in nationalit6 do l'une quelconque des
pairtier& un diff6rond aonservent I* droit de sL6ger.

2. 81 1s Tribunal, lorequ'lil connatt d'un difflrend, comprend un mombre de
I& matiemalit6 d'une dos parties, toute autce pattie pout d6signo une personne do
om chOix pour sifger on qualitd do mmbre du TriLbunal.

3. I l Tribunal, lorsqu'lil connalt d'un diff6rend, ne comprend aucun
sombre do In nationalit6 des parties, chacune do coo parties pout disignor une
persons. de mon chox pour sLger on qualit6 do sombre du Tribunal.
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4. Ia prdnent article 8'appllque aux chambres vin4es aut articles 14 at IS
do la pr4sente annexe. En pareil cam, le Pr4sident, on consultation avoc le
parties, invite autant de msmreas do la chambre qu'il eat n4cessaire & c6der lout
plao ii. sebre@ du Tribunal do la nationalit& des parties int6rean6es at, A
"taut 6u on cas d'emplehment, aux aembres spdcialement dsigndo par Cos parties.

S. torsque plusisurs parties font cause cemcuns, le no comptent, pour
l'application des dispositions qui prdcbdent, quo pour uns souls. Rn p de doute,
Is Tribunal decide.

6. ta nembres designAs conformfment aux paragraphes 2, 3 et 4 doivent
satisfaire aux prescriptions des articles 2, 8 at U do.la prtente anneaz. Ila
participant & la ddision dana des conditions do omplhto 6galitd avec louts
colligues.

Article to

Rdunratton

1. Chaque nebre 4lu du Tribunal regoit un traitesent annuol ainsi qu'uno
allocation spiciale pour cheque lout oh i ezetGe am fcontions, pourvu quo, pour
chaque annie, le montant total de son allocation 8piciale no dipasse pas le montant
de son traitement aMuel.

2. Ia Pr6sident regoit une allocation annuelle spiale.

3. Lt Vice-Prisident reqoit une allocation spiciale pour chaque lour A 11
exerce lea fonations de Prdsident.

4. ra membres ddsignds en application do l'article 17 de Ia pr6mente
annexe, autres que lea nembres 4lus du Tribunal, regolvent une indemnitA pour
chaque jour oh las exercent lcuts fonctions.

5. Ces traitements, allocations et indeinit6s sont fias do tomps % autre
lar de rdunions des Btats Parties compte tenu du volume do travail du Tribunal.
Ils no peuvent itre dininuds pendant la dure des fontions.

6. Ie traitement du Greffier eat fixi lors do r6unions des state Parties our
proposition du Tribunal.

7. Des rbglement adcpts lors de r6unions des stats Parties fixent le
conditions dans lesquelles des pensions de retraite sont alloudes aux mambrcs du
Tribunal et au Greffier, ainsi que les conditions de remboursement do lours frats
de voyage.

8. Ces traitements, allocations et indemnitis sont exempts do tout impat.
Article 19

Prais do Tribunal

1. Les frais du Tribunal mont supportds par low state Parties et par
l'Autorit& dana lea conditions et de la umnibre arrgties lore do rdunions des Rtats
Parties.

2. Si une entitS autre qu'un Etat Partie ou l'Autoriti eat partie h un
diffdrend dont 1 Tribunal eat saisi, celui-ci fixe la contribution de cette partle
aux freis du Tribunal.
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SECTIOM 2. CObIPU fCB DO TRIBUNAL

Article 20

Ace&a am Tribunal

1. Is Tribunal eat ovort aux Brtats Parties.

2. Le Tribunal eat ouvert & des entit6s autres quo lea Etate Parties dane
tous lon os expresndmont pr6vus I Ia partie XI ou pour tout di t6rend aoumia on
verto do tout autre accord conf6rant au Tribunal une comp6tence accept6e par toutes
lo parties au diff6rend.

Article 21

Compvtenc*

Io Tribunal eat co.pitent pour toua lea dift6rends et toutea lo demandes qui
lui sont soufis conforadment & la Convention et toutes lea fois quo cola eat
expreadiment prdvu dana tout autre accord conf6rant co p6tence au Tribunal.

Article 22

Bouisasion au Tribunal do diff6rends relatifa & d'autres accords

81 toutes lea parties & un trait& ou & une convention d6j& on viguour qui a
trait & une question via"e per I. prdsente Convention en conviennent, tout
diE 6rend relatif & l'interpr6tation ou & lapplioation de co trait6 ou do cette
convention paut Otre sounis an Tribunal conform6ent & c qui a 6t6 convenu.

Article 23

Droit applicable

Le Tribunal statue our tous lea diE6rends et mur toutea lea demandea
oofforudment A 'artiole 293.

SBCTION 3. PROCBDURE

Article 24

Introduction do l1intance

1. Los diffdrends sont portda devant I* Tribunal, solon 1s cas, par
notification d'un compromis ou par requ~te, adresshea au Greff ie. Dana lea demx,
oa, "l'objet du diff6rend et lea parties doivent Itre indiqus.

2. Ia Greffier notifle ima6diatment I. comproais ou Is requite A tous los
Lat6reands.

3. Le Greffier notifie dgalement 1e compromia ou 10 requite A toas lea state
Parties.

Article 25

Maures conservatoires

1. Conformuiont I larticle 290, 1n, Tribunal at. la (ambre pour 1* rlglemoit
des diffdrenda relatifa aux fonda marina ont I* pouvoLr do preacrire des monure -
omervatoires.
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2. Si le Tribunal no slbge pas ou 8i 1. nombre de menbreo dimpoolblo at
tdnriour au quorum, lea nesurea conservatoires sont preocritec per I8 emlbre do
t odure acmeire conatitudo conf orm6ent A 1artiiole 15, paragrapha 3, do Ia

pid~ento annexo. Umnobatent llartiole 15, paragrapho 4, do cottae obmo ew, ooe
moucrea oonaorvatoires peuvent Stro premritem & Ia demande de touto partie au
dif6rend, ilies cont cujottes & apprdclation ot & rdvLiLon par Is Tvibunal.

Article 26

Ddbat

1. las d6bats cont dirigds par 10 Prdsident ou, GILL eat ewplc, par Ia
Vioo-pr6sident! L Ilun ot I'autre cont eupcb. h, lea ddbetn ont dirlgqd per l
plus anioen des juges prdsents du Tribunal.

2. L'audienot oat publique, A mon quo I* Triaunal neon d6olde autremont ou
quo lo partie no domndent 1e buis-cioc.

Article 27

Oonduita du proc&s

rA Tribunal rend dem ordonnance8 pour l& conduite du prools at I&
d6trmination des fome et ddlais dana leoquels chaque partLe dolt Iinalement
eolourep ii prond toutes lea esurem qua compocta i'edminiatretion des pcouveo.

Article 28

D4dfaut

eIoequmune do pertles au diffd6rnd no a prdeonte pa ou no fait pea v1oi
m gomaes, leutre pertle pout demander au Tribunal do ootinur la proo6dur Ot
df 1mb dmae io. L'abseac. d'une partle ou l fait, pour me pertle, do n
pa twire valoir a noyenas no fait pea obstacle au droulement do Ie prooliuce.
-mt do rondre a d6cisLon, lo Tribunal dolt slassuror son soulomont qu'll a
Mpha6W6 pour co attre du diff6rend, maim quo Ia demando eat fond6o on fat at

sm bMlt.

Article 29

Itioritd-reouise pour Us prize do diclsion

1. Uea ddoclosL du Tribunal cont prises & Us ajaoritA des eca ptedomts.

2. in *as do portage, gal des voz, La .voL du Prcdidont ou do am
asoplegant eat pr dpouadirnte.

Article 30

Jugleent

1. .Le jugemant oct otiv6.

2. 1l mentioone l no. des meabro du Tribunal qul y out pric pert.

3. 81 le jugoment naezprime pas, an tout ou on pertie, i'opinLon unanime des
mmemco do Tribunal, tout mebco a 1s droit dly joindro l'ezpoa6 do coo opiion

dilivi uolle ou dissident*.

4. IA jugemeont eat sign6 par l Prdaident at par 10 Greff1er. I1 eat lu on
neme publique, la parties ayant 6t& dfment prcvonues.
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Article 31

Demand. d, intervention

1. Larsqumun Etat Pattia satins que, dane an diff6rend, un lnt6,at dlordre
juridlqm ot pour lul on cause. i1 pout adresser au Tribunal une requft. awt flns
diilatecy tion.

2. FA Tribunal se prononce our It requke.

3. 1 I. Tribunal felt droit & la requdte, sa doision oonaernant 1
d*iffrend ot obligatoire pout 1 'tat intervenant dana la mncoue ob elle so
c.ppwto sox points faisant 1 objet do 1'intervention.

Article 32

Droit dlantervention A prooea do questions dlinterprdtation ou
d awolicaticn

1. LoIaquune question dlinterprdtation o d'applicction de Is Convention se

pose. Ie Greffier en avertit &ans d6lai tous le utats Parties.

2. Loreque, dons is cadre des articles 21 et 22 de Is pr4ente annes., une
question dlinterpr6tation ou deapplication deun aord international so power 2..
Greffier on avertit toutes lea parties I cot accord.

3. Chaque pattie viae aux paragraphes I t 2 a Ie droit dlintervenir au
procel si elle exerce cette facult6, l'interpr4tation contenue dens Ie jugement
et 4galoment obligatoire A son 6gard.

Article 33

Caraothre dfinitif et force oblicatoire dee ddcisons

1. La ddcision du Tribunal eat dfinitive et toute les parties au diff6rend
doLvent sly conformer.

2. La d6cision du Tribunal nest obligatoire que pour lee parties et dane Ie
can qui a dtd dcid6.

3. gn cam de contestation cur I eee t la pottde do Ie ddolsion, 11
appartient au Tribunal do l'interprdter, & la demande de toute partie.

Article 34

Frais de grooddure

A moins que Ie Tribunal nen ddcide autrment, cbcque partie supports sea
frals de proc6dure.

SECTION 4. CRA4MBRE POUR LB ROGLZEUT DES DIFVEUDS

RELATIPS AUX FONDS MARINS

Article 35

Composition

1. La Osambre pour le r6glement des diffirends relatifa aux fonds marine
vLae & larticle 14 de la prdsente annexe se compose do 11 membres choisis par le
Tribunal parmi sea meabrem 6lus, & la majorit6 do ceux-ci.
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2. Dana 1e choix des membres de la Chambro, la reprdsentation des principaux
systiass juridiques du sonde et une r6partition gdographique dquitable sont
ausuties. LAssenb16e de l'Autorit6 pout adopter des recomandationo d'ordre
g6ndral concernant cette reprdsentation ot cette r6partition.

3. LA smabres de Ia Chambre sont choisis tous lea trois ana ot leur mandat
no pout Stre renouveld qu'une fois.

4. La Chambre 61it son Pr6sident parmi sea mebresl l Prsiident este an
fonction pendant 1a durio du mandat do la Chambre.

5. Si des affairns 6taLent en instance & Ia fin de touts pdriode do trois
ans pour laquello la Chambre a 6t6 choise, celle-ci achlvo d'en connattre dens sa
composition initials.

6. Lorsquun sibge deviant vacant & 1a Cnambre, 1e Tribunal cnoisit parmi
sea menbres 6lus un successeur qui achve 10 mandat do son proddcosseur.

7. Un quorum de sept des =embres cnoisis per 10 Tribunal eat raquis pour
contituer I& Chanbre.

Article 36

Chambres ad hoc

1. La Chasbre pour 10 riglement des diff6rendu relatifu aux fonds marins
constitue une chambre ad hoc, compos6e do trois do see membres, pour connaltze d'un
diffdrend dlterminA d~nt ella eat saisie confornmment A l'article 188,
paragraphs 1, lnttro b). La composition de cette chambre eat arrdtle per la
Chambre pour 10 r6glement des difflrends relatifs aux fonds matrina avoc
i'asentiment des parties.

2. Si lee parties ne a8entondent pas sur Is composition d'une chambre
ad boc, chaque partie au diff6rend nome un sembre ot 10 troisilme sombre eat nomad
d'un comun accord entre elle . Si lea parties ne peuvont sentendre-ou si une
partie no nomme pas de membre, le Pr6sldont de 1a Chambre pour 10 rigleont des
diffdrenda relatifs aux fonds matins nomme sans dlai 1e ou lea membres sanquanta,
qul scnt choisis permi lea membres do cette Chambre, apr&s consultation des parties.

3. Le meabres d'une chambre ad hoc no dolvent Stre eu service dOance. fte

pftles aa di f6read, ni 6tre ressortisants d*aucune dleatre elle.

Article 37

Accs h Is Cemabre

Le Chembre eat ouverte e-x Btats Parties, A V'&utoriLt et'eis autree entitle
o pqrsomnnes visles A In section 5 do Ia pertie Xl.

Article 38

Droit applicble

Outre 1larticle 293, Ia Chaubre applique #

a) lea r6gles, cglementa et proc6dures de l'Astorit6 adept6scntocmiesst &
Ma Convntiong et

b) le" clauses de tout contrat relatif A dos ectivitha mon6es dan b Some.
& pro do toutos questions so rapportant A ce contrat.
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Article 39

Radcution dos d6cisions do la Ctembre

lAm dioisioans do la -ambre sont *mucutoires sur I* territoire des Utat@
ftties au uho titro quo ls arrits ou ordonnancom do .a plus haute Instanme
JudOISire do I'tat Pattie otr Ie torritoiro duquel l1'ex6cution eat demanid.

Article 40

Aplication des autree sections do la prisente anam

1. Les dispositions des autres sections do la prisento annemo qui me oet
pa inoMpatibles avec la prdsento section seappliquent A la Cbh re.

2. Dene l'exercie de ses attributions consultativos, I& Oidnre sinpire
des dispositions do Ia prisente annexe relatives & Ia proc6dure suivie deant to
wriboaal, dane Ia mesure ob elle Los roonnalt applicables.

BUCTZOW 5. A1B0M!

Article 41

Amendemnts

1. Leo 8uendements & la prdsente annexe autres quo ceux relatifA I ls
section 4 me peuvent Stre adopt6s quo conor Iont & l'article 313 ou par consensus
au *in doune oontirenoe oonvoqude conformeiont A la cnvention.

2. Los auendeuents A la section 4 no peuvent Stre adopt6s quo confog ent a
l'article 314.

3. TA Tribunal peut, par vole do c©muniations 6drites, soimettro
llemm des Itato Parties los propositions d'anondements & la prisente annex*
qu' il juqe n6esaires, confrudcont aux paragraphe I et 2.
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ANN= VII. ARSImTGS

Article ptzslet

Ouverture do la Proc6dure

Soum rdserve do la partis xV, tout* pattie & un diff6rend pout soumettre
celui-ci & Is proc6dure d'atbitrage ptdvue dana Ia pr6sente annexe par notification
6ctite adtesse A lVautre ou aux outree parties au diff6rend. ra notification et
accompagn6e do llexpos6 des conclusions et des motifs cur losquelo el.e so fondent.

Article 2

LiAste dearbites

1. Le Secritaire gdn6ral do Il'Organisation des Nations Unies drose et tiont
une liste d'arbitree. Cnaque Stat Partie pout d6signot quatre arbittes ayant
llexp6rience des questions maritimen et jouissant do la plus haute riputation
d'impartialit6, de cohpftence et d'int6grit6. Lt now des personnes ainsi disign6es
aet incrit ur la lists.

2. Si, & un mcment quelconque, le noadbe des arbitres ddsign6e par un stat
Pattia at figurant our is list* est inf6rieur I quatre, cot tat pout ptoc6dc aux
dinignations aupplimentaires auxquolls il a droit.

3. Ia non d'un arbitre roste sur la list. jusqu'& ce qu'il on soit retit6
par l'Btat Pattia qui l'a disign6, 6tant ontendu que cot arbitre continue do atuger
au moin de tout tribunal arbitral auquel il a 6t& nom6 jusqu'& ce quo 1a prooddure
devant ae tribunal soit achevie.

Article 3

Ontitutign du tribunal arbitral

Aux fine de la procedure privue dsns la prdsents annex*, 1* tribunal arbitral,
& omes quo lea parties non convionnent autrement, net constitu6 do la fagon
suivante :

a) sous riserve do Ia lettre g), Is tribunal arbitral e compose do cinq
mabresi

b) I patie qui ouvre la procilure nome an sombre qui eat choisi do
prif6rence our la iste vi6 A l'artticle 2 do la prisente annex. et qui pout Stre
do see ressortiusants. IA no. du sombre ainsi nom6 figure dane la notification
visde & l'article premier do la prisento annexoe

c) l'autre pattie au diff6cend noame, dana un ddlai do 30 jours h compter do
Is rception do la notification vie&* A l'artile premier do la prisente annexe, un
sombre qui eat choiei do prdf6rence our la list. et qui pout itre de sea
reesortissants. Si la nomination n'intervient pas dane ce ddlai, la pattie qui a
ouvert la proc6dure pout, dane lea deux semaines qui suivent l'expiration du ddlai,
demander qu'il soit proadd & cette nomination conformiment A la lettre e)1

d) lea trois autres membres sont nomms d'un commun accord par lea parties.
Ils sont choisis de preference sur Is liste et sont ressortissants d'stat8 tiers, &
moins quo lea patties nen conviennent autrement. Loes partiee nomment le prisident
du tribunal arbitral parmi ce trois membres. Si, dane un ddlai de 60 jours a
compter de la r4ception de la notification vise A l'article premier de la prisents
annexe, les parties nont pu sentendre sut la nomination d'un ou de plusiours des
membres du tribunal A d6signer d'un commun accord, ou sur celle du pr6sident, il
eat procid6 A cette nomination ou h ces nominations conformiment A la lettre e), a
la demande do touto partie au diffirend. Cette demande eat prisent6e dana lea deux
semaines qui suivent l'expiration du dilai prdciti;
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e) A moins que lea parties ne conviennent do charger une personne ou un Etat
tiers choisi par elle do procdder aux nominations n6cessaires en application des
lettres c) et d), le Prdsident du Tribunal international du droit de la mer y
proc~de. Si celui-ci eat empch6 ou eat ressortissant de l'une des parties, lea
nominations sont effoctufes par le mezibre le plus ancien du Tribunal qui eat
disponible et qui n'est ressortissant d'aucune des parties. I1 eat procd46 A coo
nominations en choisissant aur la liste vis6e & l'article 2 de la pr6sente annex.
done un d6lai do 30 jours A compter de la rdception do la demand. et en
consultation avec lea parties. Lea membres ainsi noim&s doivent Gtre do
nationalit6s diff6rentes et n'Otre au service d'aucune des parties au diff6rend;
ils ne doivent pa. rdsider habituellement sur le territoire do l'une des parties,
ni Atre ressortissants d'aucune d'elles;

f) il eat pourvu & tout sibge vacant de la manibre pr6vue pour la nomination
initiale

g) lea parties qui font cause commune noffent conjointement un membre du
tribunal d'un coimun accord. Lorsqulil y a en prisence plusioure parties qui font
cause sdpar6e, ou en cas de d~saccord sur le point do savoir si elle font cause
comune, chacune d'entre ellen nome un membre du tribunal. Le nombre des membres
du tribunal nomm6s a6pariment par lea parties doit toujours *tre inf6rieur d'un au
noubre des membres du tribunal no.m6a conjointement par lee parties,

h) lee lettros a) & f) a'appliquent dana tout* la mesure du possible aux
diffrends opposant plus do deux parties.

Article 4

Fonctions du tribunal arbitral

Un tribunal arbitral constitu6 selon l'article 3 do la pr6sente annexe exerce
sea fonctiona conform6uent & ia pr4sente annexe ot aux autres dispositions do la
Convention.

Article 5

Procddure

A moins qua lea parties nen conviennent autrement, le tribunal arbitral
arr8te lui-m~me sa proc6dure en donnant A chaque partie le possibilit d'46tre
entendue et d'exposer sa cause.

Article 6

Obligations des parties

Les parties au diffrend facilitent la tache du tribunal arbitral at, en
particulier, conformament h leur 14gislation ot par tous lea moyens h leur
disposition #

a) lui fournissent tous lea documents, facilit6s et renseignements
pertinents et

b) lui donnent la possibilit&, lorsque cela eat n4ceasaire, de citer ot

d'entendre des timoins ou experts et de so rendre sur lee lieux'.

Article 7

Frain

A mains que le tribunal arbitral n'en dicide autrement en raison des
circonstances particulijres de l'esplce, lea frais du tribunal, y compri8 la
r4wnration de sea membres, sont support~s h parts 6gales par lea parties au
diff~rend.

Vol. 1834, 1-31363



172 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitks 1994

Article 8

aiorit6 requise pour la prise de ddcisions

Los dcinions du tribunal arbitral sont primes 1k I& maJorit6 do sea sombre8.
L'absence ou l'abstention de moins de la moiti& do sea membres n'emp9che pas 1*
tribunal do statuer. En cam de partage 4gal des voix, la voix du prlsidtnt eat
pr6pond6rante.

Article 9

DWfaut

Lorsqu'une des parties au diff~rend ne so prlsente pas ou ne fait pas valoir
sea moyens, l'autre partie pout demander au tribunal de poursuiVre Is proodduro et
do rendre ea sentence. L'absence d'une partie ou Ie fait pour une partie do no pas
fairs valoir sea moyens ne fait pas obstacle au d6roulement de I& proaddure. Avant
do rendre sa sentence, 1e tribunal arbitral doit s'assuror non soulement qu'il a
cou ptence pour connaltre du diff6rend, mais quo la demands eat fondl• on fai et
on droit.

Article 10

Sentence

La sentence du tribunal arbitral eat -imuit~e h l'objet du diffrndl ell eat
mtiv6•. El mentionne lea noms des membres du tribunal arbitral qui y ont prim
part et Ia date h laquelle ella eat rendue. Tout membre du tribunal pout joindre h
Is sontence I'expos6 do son opinion individuelle ou dissidents.

Article 11

Caract&re dfinitif do la sentence

La sentence sat ddfinitive ot sans appal, A mains quo los parties au diff6rend
no solent convenuo & 1 'avanco d'une proc6dure d'appel. Toutes Los parties au
di fdrend doivent sly conforuer.

Article 12

nterpr4tation ou exlcution do Ia sentence

1. Taot. contestation pouvant surgir entre los parties au diff6rend an on
qui concern. 1 interprltaton ou Ia manibre d'ex6cuter la sentence pout Itre
somise par lune ou elautre des parties & la dicision du tribunal arbitral qui a
pronono6 Ia sentence. A cot offtt, ii eat pourvu aux sibges devonus vacant* elm1
la althode prdvue pour Ia nomination initial* des nosbres du tribunal.

2. 8i toutes los parties au diff6rend on conviennent, toute contestation do
co genre pout 4tre soumise & uno autro cour ou & un autro tribunal, conforuiment &
larticle 287.

Article 13

Application A des entitls autros quo lea stats Parties

La prdsento annoxe a applique nutatis mutandis & tout difflrend mettant on
cause des entitis autres quo le Btats Parties.
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ANNEXE VIII. ARBITRAGE SPECIAL

Article premier

Ouverture de la procddure

Sous r6serve de 1& partie XV, toute partie A un diff6rend relatif A
llinterpr6tation ou A llapplication des articles de la Convention concernant z
1) la p~che, 2) 1 protection at la priservation du milieu marin, 3) la recherche
icientifique marine ou 4) la navigation, y compris I& pollution par lea navires ou
par immersion, pout soumettre ce diff6rend A la procddure dlarbitrage spdcial
pr~vue dane la pr6eente annexe par notification 6crite edress6e A Ilautre ou aux
autree parties au diff6rend. La notification eat accompagn6e de l'expos6 des
conclusions et des motifs cur lesqueln ellea se fondent.

Article 2

Listes d'experto

1. Une liste deexperts eat dress6o at tenue pour chacun des domaines
suivants : 1) la p~che, 2) la protection at la pr6servation du milieu matin, 3) la
recherche scientifique marine, 4) la navigation, y compris la pollution par les
navires ou par imersion.

2. En mati&re de pche, la liste d'experts eat dress6e at tanue par
l'Organisation des Nations Unies pour l'alimentation et l'agriculture, en matu~re
do protection at do pr6servation du milieu matin par le Programme des Nations Unies
pour l'environnement, on matibre do recherche scientifique marine par la Cmmission
oc6anographique intergouvernementale, en mati&re de navigation, y compria la
pollution par lea navires ou par immersion, par l'Organisation maritime
internationale, ou, dans cheque cas, par l'organe subsidiaire appropri6 auquel
l'organisation, Is programme ou I. commission en question a d6l gu6 cette fonction.

3. Cheque Etat Partie peut d~signer, dens checun de ces domaine, deux
experts qui ont une compdtence juridique, scientifique ou technique 6tablie at
gdn6ralement reconnue en Ia matire at qui jouissent de la plus heute r6putation
d'limpartialit6 et d'int6grit6. Dane cheque domaine, la liste eat compose des noms
des personnes ainai d6sign6es.

4. Si, A un moment quelconque, I. nombre des experts d6sign6s par un Etat
Partie at figurant sur une liste eat inf6rieur A deux, cat Etat pout proc6der aux
d6uignationa suppl6mentaires auxquelles il a droit.

5. Le nom d'un expert raste cur la liste jusquIA ce qulil soit retir6 par
la'tat Partie qui l'a d6aign6, 6tant entendu qua cot expert continue de siLgor au
sain de tout tribunal erbitral sp6cial auquel il a 6t6 nomm6 jusqu'& ce quo la
procAdure devant ce tribunal soit schev6e.

Article 3

Constitution du tribunal arbitral apdcial

Aux fins do I& procddure prdvue dane is prdsente annexe, I* tribunal arbitral
sp cLal, A moins qua lea parties non conviennent autrefmnt, eat constitu& do b&
fagon suivante t

a) sous rdserve do be lettre g), le tribunal arbitral spcial s compose do
cinq maee;
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b) Is partie qui ouvre la procduce name doux membres, qui sont choisis do
prdf6rence aur Is ou lea listes vis4es l1'article 2 do ls presente annexe so
rapportant A i'objet du diff6rend, et dont Ilun peut Gtre do ses reasortissants.
Le nom des membres sinai nom6as figure dans la notification visde I l'article
premier do la prisente annexel

a) i'autre partie au diff6rend nonme, dane un ddiai de 30 jours A compter do
Is r4deption de la notification vis~e A i'article premier de Is prdsente annexe,
doux membros qui sont choisis do pr6f6rence sour l liste ou lea listes se
rapportant & i'objet du diff6rend, ot dont i'un peut tre de ss ressortissants.
Si Is nomination n'intervient pan dan ce d6lai, l partie qui a ouvert Is
proo dure pout, dan lea deux semaines qui suivent i'expiration du dilai, demander
qulii soit proc6d& & cetto nomination confo~rmment & is iettre e);

d) lea parties nomment d'un commun accord Io president du tribunal arbitrsl
sp6aial, qui eat coisi do pr4f6renoe aur Is liste appropri6e et eat ressortissant
d'un Utat tiers, & moins quo lea parties n'en conviennent autrement. SI, dane un
dalai do 30 jours & compter de Is riception do Is notification visae A i'article
premier de Is presents annexe, lea parties n'ont pu soentendre our Is nomination du
prisident, il eat proc6d A cette nomination conform6ment & is isttr e), A la
demands do touts pertie au diffirend. Cette demands eat pr4sentde dans lea deux
somaines qui suivent i'expiration du d6iai prdcit6;

e) A moins que lea parties no conviennent d'en charger une personne ou un
Brat tiers choisi par elias, Ie Secritaire gin6ral do l'Organisation des
Nations Unies proclde sux nominations ndcessires dana un d4lai do 30 jours A
oompter de ia riception d'une demands faits en application des lettres c) ou d).
11 oat pcocdd6 A ces nominations en choisiasant sur Is ou lea listen d'experta
vis6es A 1'article 2 do l prisente annexe qui sont approprikes, on consuitation
avec los parties au diff6rsnd et avec i1organisation internationaig appropri4o.
LTs membres sinai nomm6s doivent Atre de nationalit6s diff6rentes et nlGtre au
service daucune des parties au diff6rend; ils no doivent pas rdsider
babitueliement our 1e territoire do l'une des parties, ni Gtre ressortissants
d'aucuns d'elesp

f) ii eat pourvu A tout si~go vacant do ia manibre privue pour is nomination
initiale

g) los parties qui font cause commune nomaent conjointoewnt deux sombres du
tribunal diun commun accord. Lorquoil y a en pris8nse plusiours parties qui font
cause adparde, ou on cas do d6saccord sur 1e point de savoir L eiles font cause
commune, €hacune d'entre elles noame un sombre du tribunal;

h) los ettres a) A f) slappliquent dan tout* Is masure du possible aux
ditf6renda opposant plus do deux parties.

Article 4

Dispositions g4nirales

Los articles 4 A 13 do lannexe VII slappliquent mutatis mutandis A is
procddure d'arbitrage sp6cial privue dans ia prisento annexe.

Article 5

atabilisement des faits

1. Loe parties & un diff6rend relatif A Vinterpr4tation ou A l'application
des dispositions do i Convention qui concernent 1) la plcns, 2) Is protection at
Is prdservation du milieu matin, 3) la recherche sciontifique marine ou 4) Is
navigation, y compris la pollution par lea navires ou par immersion, peuvent A tout
moment convonir do demander h un tribunsl arbitral apdcial constitu6 conformdheunt A
l'article 3 do Is prisente annex* do procider A une enqulte et A id4tablissement
des faits A lorgine du diff6rend.
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2. A moins quo lea parties nen convionnent autcoment. lea fait& constatdo
par Is tribunal arbitral opecial on application du paragraph* I sont conaidkcrs
COM itablis entre los parties.

3. St touts lee parties au diff6rond 10 denandent, I0 tribunal atitral
sp6iLal pout formuloc des recomandations qui n'ont pas valour do ddclsion ot
constituent soulement la base d'un rdoxamn par lea parties des questions A
llorigine du diff6rsnd.

4. Sous rdsorve du paragraphs 2, le trLbunal atbittal Spdcial so confome &
la prisente annexe, & moLns quo lea parties n'en convionnent autrement.
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AWEOXS IX. PARTICIPATION 0 ORGANISATIONS INTSRMATIONALBS

Article premier

baploi du terms "organisation internationaleO

Aux fine de l'article 305 et de la prdsente annexe, on entend par
=organination internationale" une organisation intergouverneaentale constitui
d'Rtats qui lui ont transf6r6 comptence pour des matires dont trait* 1*
Convention, y compri. la comptence pour conclure des traits our ces matibres.

Article 2

Signature

Une organisation internationale pout signer la Convention i Ia majorite do
sea State meumbres en sent signatairea. Au moment ao nile signe la Convention, un.
ocganination internationale felt une d6claration 8pdcifiant Ion mati&res dent
traits 1& Convention pour lesquelles ses State membres aignatairea lui oant
tranaf6r6 compitence, ainsi qua la nature et 11tendue de cette ccmpdtence.

Article 3

Confirmation formelle et adhnsion

1. Une organisation internationale pout d6poser son instrument de
confirmation formelle ou d'adh~aion si Ia majorit6 de sea State meabre. ddpo e t On
Oat d6po*6 leurs instruments de ratification ou d'adhaion.

2. L'inatrument d6po86 par l'organisation Internationale dolt contenir lea
engagements et dMclarationa prescrita aux articles 4 et 5 do la pr6sente annee.

Article 4

stendue do la participation, droits et obligations

1. L'instrument de confirmation formelle ou d'adhd8ion d6po6 Par .e
organisation internationale dolt contenir l'engagement deaccepter, on ce qui
concerne les aatires pour lesquelles comp6tence lui a 6t6 transfir6e par sea Reats
medres Parties & la Convention, lea droitn at obligations prdvus par Ia Convention
pour lea Stats.

2. Une organisation internationale eat Partie I la Convention done lea
limites de la comptence dfinie dane lea d clarations, communications ou
notifications viaes & l'article 5 de la.pr6aente annexe.

3. Zn ce qui concerne lea matibres pour lesquellea see State mnbtes 1art 0e
I a Convention lui oant tranafirA comp6tence, use organisation internationale

exerce lea droita et saaoquitte des obligations qui autrement seralent onux do ae
State en vertu do la Convention. Lea Stats iembres d'une organisation
Internationale n'exercent pas la comptence qu'il. lui ant tranef6r~e.

4. La participation d'une organisation internationale n'entratne en aucun
caa une reprsentation sup6rieure A cells & laquelle sea Etats membres Parties A la
Convention pourraient autrement prctendre; cette disposition sapplique notamment
aux droits en matinre de prise do d6cisions.

5. La participation d'une organisation internationale ne conf~re A sea State
membres qui ne sont pas Parties & Is Convention aucun des droits pr6vus par
celle-ci.
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6. En caa de conflit entre lea obligations qui incombent A une organisation
internationale en vertu de la Convention et celles qui lui incombent en vertu de
laccord instituant cette organisation ou de tout acte connexe, lea obligations
ddcoulant de la Convention l'emportent.

Article 5

Ddclarations, notifications et communications

1. Linstrument de confirmation formelle ou d'adhision d'une organisation
internationale doit contenir une d6claration apicifiant lea mati&res dont traits la
Convention pour lesquelles comp6tence lui a 6td tranaf~r~e par sea Etats membres
Parties & Ia Convention.

2. Un Etat membre dune organisation internationale, au moment oa il ratifie
ia Convention ou y adh&re, ou eu moment oa Vorganisation d~pose eon instrument de
confirmation formelle ou d'adhdsion, la date ia plus tardive 6tant retenue, fait
une ddclaration sp6cifiant lea mati&res dont traite la Convention pour lesquelles
11 a transf6r comp6tence & l'organisation.

3. Lea Etate Parties membres dune organisation internationale qui est
Partie A Is Convention sont prdAums avoir comptence en ce qui concerne toutes les
matires trait6es par la Convention pour lesquelles ils n'ont pas expressment
indiqul, par une dclaration, communication ou notification faite conform6ment au
pr6sent article, qu'ils transf6raient comp6tence A l'organisation.

4. Worganisation Internationale et see State membres Parties & la
Convention notiflent promptement au ddpositaire toute modification de la
r6partition des compltences sp6cifihe dana lea d~clarations vis6es aux
paragraphes I et 2, y compris lea nouveaux transferts de comp6tence.

5. Tout Etat Partie peut demander A une organisation Internationale ot aux
Etats membres de celle-cl qui sont Parties A la convention d'indiquer qui, de
lorganisation ou de oes Stats membres, a compltence pour une question pr6cise qui
sleat posde. L'organisation at lea State membres concerns communiquent ce
renseignement dans un dilai raisonnable. Ils peuvent 6galement communiquer un tel
renseignement de leur propre inLtiative.

6. La nature et l'6tendue des comp6tences transf6r~es doivent Stre prdcia6ea
dana les ddclarations, notifications et communications faite. en application du
pr6sent article.

Article 6

Responsabillti

1. Lea Parties ayant compdtence en vertu de l'article 5 do Ia prdsente
annexe sont responsablee de tous manquements aux obligations dicoulant de la
Convention et de toutes autres violations de celle-ci.

2. Tout Etat Partie pout demander A une organisation Internationale ou A sea

State aembres Parties & la Convention d'indiquer & qui incombe l responsabilit6
dans un cas particulier. L'organisation et lea Stats membres concern6s doivent

couniquer ca renseignement. S'lle ne le font pas dans un dlai raionnable ou
s'lils comuniquent des renseignements contradictoires, uls sont tonus pour
conjointement et solidairement responsables.
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Article 7

Rtglement de diffirends

1. Lorsqu'elle ddpose son instrument do confirmation formelle ou d'adhdsion,
ou A nimporte quel moment par la suite, une organisation internationals eat libre
de choisir, par vole do ddclaration 6crite, un ou plusieurs des moyens vises &
1larticle 287, paragraphs 1, lettres a), c) et d), pour le r4glement des diff~rends
relaties A l'interpr4tation ou A l'application do la Convention.

2. La partie XV s'applique mutatin mutandis A tout diff6rend entre des
Parties & la Convention dont une ou plusieurs sont des organisations
internationales.

3. Lorsqu'uno organisation internationale et un ou plusieurs do sea Etats
hmebres font cause comune, lorganisation est r6putie avoir acceptA lea mames
procdures de r4glenent des diff6rends quo ces Stats; au can oa un do cam Stats a
choisi uniquement la our internationals de Justice on application do
l'article 287, l'organisation at cot Stat membre sont r6put6s avoir accept6
l'arbitrage solon la procddure pr6vue & lVannexe VII, A moins quo lea parties au
diff~rand no conviennent de choisir un autre moyen.

Article 8

Application de la partie XVII

La partie XVII 'applique mutatiB mutandis aux organisations internationalen,
sous rdserve des dispositions suivantem :

a) l'instrument de confirmation formelle ou d'adh sion d'une organisation
international* n'entre pas en ligne de compte pour lapplication de l'article 308,
paragraphe l

b) L) une organistion internationale a la capacit& exclusive d~agir au
titre des articles 312 A 315 el ell a competence, en vertu do
Ilarticle S do la pr4sente annexe, pour llennemble de la matiree
visde par l'amendement;

Ii) lorsqulune organisation internationale a comp4tence en vertu do
elarticle 5 do l prdsente annexe pour l'ensemble de la matitre

vis6e par l'amendement, son instrument de confirmation fornelle ou
d'adhesion concernant cot amendeent eat consid6r6, pour
lapplication de larticle 316, paragraphes 1, 2 at 3, come
cantituant llinstument do ratification ou d'adh6sion do chocun do
se Rtats nembres Partie A Ia Conventionp

i1) 1instrument do confirmation formelle ou d'adhdsion d'une
organisation internationale n'entre pas an ligne de coupte pour
leapplication de larticle 316, paragraphes 1 et 2, dans tous lee
autre cam;

) 1) aux fins de l'artLcle 317, une organisation internationale qui
copte parmi se mebres un Etat Partie I la Convention et qui
continue de remplir les conditions prcvues A larticle preier do In
prdesents annexe no paut pas dnoncer la Convention;

i) une organisation intecnationale dolt dinoncer la Convention si ells
no campte plus parml mso membres aucun Stat Partin ou si elle a
coa& do remplir lea conditions pr6vues A l'article premier do la
prdsents annexe. La dinonciation prend effet innadiatenent.
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[RuSSIAN TEXT - TEXTE RUSSE]

KOKBEHuR oPFAH u3A m oBibEt MHEHHC HA Ho MOPCKOmy
nIPABY

rocyhaPCTBa-YaCTHRKH HaCTosuieg KOHBeHUMn,

PYKOBOACTBYRCb cTpeMneHMeM yperynmpOBaTb, B gyxe B3axmonoHMUaHmR
1 COTpy1HHqeCTBa, Bce Bonpocw, Kaca~mmeca mopcKoro npaBa, M CO3HaBaK
HCTOpHmecKoe 3HaueHme HaCToRneM 1OHBeHUHM KaK BaaHOrO BKnaSa B noA-
nepaHwe mmpa, cnpaBeunRBOCTM m nporpecca AnR Bcex HapOtOB MmpS,

4 MHMuaR BO BHMRaHMe, MTO p83BMTme, npomcmemee nocne KOHlbepeH-
u1XH praHaaL se0AeHeHHwX Hauumg no MOpCKOMy rpaBy, COCTORBMXCH B
IeHeBe B 1958 i 1960 rogax, nof'epKHyno Heo6xoAmuOCTL pa3paOTKM HO-
BO o6menpuemneog KOHBeHUxx no MopcKomy npaBy,

CO3HaBaR TecHY1o B3amMOCBR3L npo6nem MOpCKoro fpOCTPaHCTB8 R He-
O6XOVMOCTb paccmaTpuBaTb HX KaK e Awoe uenoe,

nDHOHBSRa zenaTenLHOCTb YCTaHOBneHxHR C n0Mo0om HaCTORaleg XOHBeH-
uxx x c nOJHCHM ymeTOM CyBepeHMTeTa BeCex rocyfapCTB, npaBoBoro pexzum
unn mopeg x oKeaHOB, KOTOpMh cnoco6CTBOBSn 6m meRAyHapOAHUM coolme-
RXaM N cofeACTBoBan 6m xCnonL3OBaHHDuO uopeg H oKeaHOB B MHPHHX genaix,
cpazenvisBOmy H 3fteKTMBHOMy MCnonb3oBSHMio MX pecypcOB, CoxpaHeHs
HX 31BmX peCypcOB, x3yueHmjo 3aalTe v CoxpaHeHIO uopCKOR cpeAW,

YqRTMBaR TOT aKT, UTO AOCTHxeHxe 3TUX ueneg 6yieT cnoCO6CTBO-
BaSm yCTSHOBeHuI0 cnpaBeinUBoro H paBHOnpaBHOro mengyHapOAHoro KOHO-
MuqecKoro nOpflfKa, npx KOTopom 6yAyT yMTMB8TbCH HHTepecM H noTpe6-
HOCTM Bcero qenOBeqecTBa, N B RaCTHOCTH oco6me KHTepecm x noTpe6-
HOCTH pSaBHBI0MHXCR CTpaH KaK npHnpeXHUX, TSK H He HMeDmx BXOZa K
uop3,

cTpemtc! HaCTORsier KOHeHumerl p83BMTb npMHLXU, npeAycMoTpeHHwe
B peao30YH 2749 (XXV) OT 17 AeKa~pR 1970 roga, B KOTOpOk reHepanhHaa
Accam6nea 0praHx3aumH 06ieAHHeHHmx HaI M TopxecTBeHHO 38aBBnal cpeAX
npoqero, MTO paRoH fHa mope* H oKeaHoB H ero HeApa 3a npeaenamm Ae4-
CTBHR HUKHHOHoH WPHCAUKUHN, a TaKxe ero pecypcm RBnfRTCR O6MnM
HacnemeM uenOfeqeCTBa, pa3BeAKa H pa3p86OTK8 KOTOpWX ocymeCTBnROTCH
Ha 6naro Bcero qelOBeqeCTBa, He3aBHCHMO OT reorpabmmecxoro nonozeHux
rOCY apCTB,

76ezzeHHme B TOM, qTO KOAMIKKaUR M nporpeCCNBHoe pa3BHTHe mop-
cKoro npaBa, nOCTxrHyTe B HaCTORmeg KOHBeHMM9 6yAyT CnOCO6CTBOBaTb
yxpenneHmo umlpa, 6e3onacHocTH, COTpyAHMqeCTBa H ApyxeCTBeHHMX OTHO-
meHWi MeZAy Bcex rOCYfapCTBaMH B COOTBeTCTBHW C nIpHuHnaux cnpaaeA-
ITMBOCTH m paBHonpaBMH, a TaKze COegCTBOBaTb 3KOHOMMqeCKoMy H COumanb-
HOMy rporpeccy Bcex Hap0AOB Mup8 B C0OTBeTCTBRH C uenRMH H npHHjXnaMH
OpraHI3aUR 067eMHeHHlX HauxR, m3noXeHHMmu B ee YCTaBe,

noTBepsna, MTO BOTpOCU, He perynupyemue HaCToRmeg KOHBeHue,
flpfOoniaIOT perjaueHT1pOBaTLCR HopmauM x npHfLimnaMH ofmero meXzyHa-
pOAHOro UpaBa,

cornacmnicb 0 Huxecneylolueu:
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qACTb I

BBEIIEHKE

CTSaTR 1

YnoTDe6neHMe TeUMumOB x c~e])8 nPumeHeHwR

1. Aim ueneg HaCToismeg KoHsenmxu:

1) "Pa~oji" o3HaqaeT AHo mopeg m oKeanoB u ero Hepa 3a npe~e-
naum HaU3OHanLHO* MpUCAlIsKUmR;

2) "OpraH" oaHaqaeT MezgyHapogrHNd opraH no uopciOMy nry;

3) "AesTenSHocTb a Palone" oswaqae? ace BURA AeaTenbHOCTu no
peasenKe m paapa6oTre pecypeoa PaoHa

'4) "narpnaHeHme uopoKo* cpeAu" oananaeT npunHeceHme qenoaeKom,
H)nMO 3n3 KOcBeHH o, 9ezeCTB nm aleprum a mopcKxyi cpeny, sKJUqaR
sCTyapim, KOOPOoe rpw9o6AT 3ne mozeT npnzec~x K TaxKm nary7mum no-
CReAcTaRMu, Ka apeA ZnaurJ pecypcau x zuaHm a mope, onacHOCTb VA
axoposba qenoBeKa, coSAzame nomex nn neTenbHOCTR Ha Mope, a TOM
qwune Ann pmonoBeTa a x 'pyrux npasomepHmx BzuoB mcnonbaosalm MOps,
a eme xaveCTBa enOniLyeo uopcKo aoAM x yxymeuue ycnoa s
oT~ua;

5) a) "3axopowewue" oanaqaeT:

i) l6oe npenHauepeHHoe yusneNue OTXOOs unm npyrux
maTepmanoB c cYxoS, neTaTenbHx annapaToB, lnfaT-
Oopu nun pyrrx uOXYCCTsenHo coopynemHmx 3 mope
KOHcTpyKXgaM;

ii) monoe npeAHauepemloe yHMqTozeHme CyxoB, neTaTenb-
Hmx annapaToD, nnaTIopM ann gTyrmx MCKyCCTseHRO
coopyxeHHX a mope KOHCTpyKuHR;

b) "3axopoHeHmem" He CqXTaeTCR:

i) yganeHme OTXOAOB xnx Apyrux maTepwanos, npxcymx
RHX RIIBMMIOXCR peyfhI]TaTOM HOpManbHO* 3KcnnyaTa Im
CYA0B, neTaTenbHMX annapaToD, nnaTIopDM mH A.pyrTz
MCnyCCTBeRHo coopyxeHmnX a mope oHCTpYXUl MW X
0o0pynOA8HMHR, Kpoue OTXOAOB mnu Apyrax maTepmano3
TpaHcnopTupyeumx Cynamug neTaTenhHun annapaTBM3,
nnaToopua8m XnX ApyrHum HCKYCCTBeHHO coopyzeHHmun
U Mope KOHCTPYXNXMM, KOTOpMe 3KCfn7aT3pY0TCR 3
uesnx yAaneHNu TaKEX M8Tepmanoa, xnn nonAoasuur
K TaKSM CyISM, 3 eTaTe3bHmM arnlapaTam, ~rltTeOpmaM
3RA3 flpy3rM XCKCCTeHH0 coop7zaeSmm a nmope xo3-
CTP7ItKUM, a Ta1e xpoMe TeX, qTO RBn33ITC pe37Xb-
T&TOM O6pa6OTKX TRxxX OX0AOB URN A1 5p7ux mTepna-
no a TaKxX eAax, .'eTaTenhHU ' annapaTa, flaT--
opmax MAN KOcTpyicUMsX;

ii) nomeezue uaTepxanoz An1 uene UXu',, neU ,X upo-
CTOe YlfelHMe, np 7CMODHN, 'TO 3TO He npOTXB0pe-
'IT 11on1 M HaCTORRO KOHeHUMN.
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2. 1) *rocyaapcTzo-yqaCTHXn" Oa3HqaeT rocy7apcTBO, KOTOpOe cora-
ammOO, ma odaxaaeIuocTm jznx Hero HacToRtel KoHzeHURN 8 ynX xoToporo
vacta0au Kosomitu HaxosUTc B cse.

2) BacTouaX KOHNeHuD M npXUeSHeTcN mutatia mutandia Pc cy6sexTam
upazs, nopoemUC3IHum a n 7HTe 1 "b", "c", "d", "e" xI "f" CTaTbE 305,
nOTOpueS cTamOIxxTca yacTuxHKSM HacTonel KOHSeHMU- z coorseTcTms c
ICIII 2111111, XSapBtpHUMS AtAX Ka3Zoro wa HUX, m s STOa mope non TopuN-
mo "roc7xapcTxa-yrqacTxHU " n flOHu&OTcx 3Tx ceKYH npana.

MACTL II

TEPPITOPMAALHOE MOPE X1 rIPEMMA 30A

PA3EJI 1. 0BUME HOAOX KH

CTaTba 2

lDaBO3Og CTaTYC TeDDHTOpMaJIbHOrO mOD._RO3B&MHoro
nDOCTPaHCTBa H"I TeTOpiiajxbHHm mopeMa Taxce ero

wHa K He fD

1. CyBepeHKTeT nlpxpexHoro rocYlapcTBa pacnpoCTpaHneTCR 3a
npenenu ero CYXOrtyTHOr TeppHTOpUiM X BHyTpenHaX BOa 9 a B cnyqae ro-
Cy~apcTBa-apxulenara - ero apxnenatHWx BOA, Ha npxmuiuaicMu MOpCKOg
nocRC Ha3wBaeMKl TeppHTOpHaLHNM mopeM.

2. YKa3aHHI CyBepeHMTeT pacnpOCTpaHReTCR Ha BO3SAYHOe ripo-
CTpaHCTBO HaA TeppKTOHaJnbHM mopem, paBHO KaX Ha ero flHO X Henpa.

3. CyzepeHKTeT HaA TeppHTOpMBRblHMu Mopes 0cymecTBAReTCR C CO-
6nMneHxem HaCToRneg KOHBeHUxw H AlpyrKX HOPM MexCyHapOflHOrO flpaBa.

PA3WJI 2. IAHTh TEPTOPKLnHOrO MOPHq

CTaTbR 3

MHPHa Teu9!!i~xaJbhora mopg

Kaxloe rocyapCTBO xmeeT npaBo yCTaHaBnHBaTb mIxpxHy cBoero Tep-
pHTOpHanbHoro MOpH AO npenena, He frpeBumammero flBeHa qaTx mopcxxx
Mflnb, oTMepRemux OT HCXOAHNX flHHHA onpeneneHHUx B COOTBeTCTBHH C
HaCTORmeA KOHBeHtxeg.

CTaTbR 4

BHemHR_ r paH.j TePXT oanbHoro MODe

BHeMHeg rpaHueH TeppHTopaaJIbHorO MOp RBIReTCH A1HHHR, KaiaR
TOqKa KOTOpOIM HS3OnHTCR OT 6ixzagmeg TOMKH HCXOAlHO9 RIHHH Ha pac-
CTORHHH9 paBHOM mxpxHe TeppUTOpHanhHObro MOpR.

CTaThR 5

40RgA1,Ha HCXOAHa.R fiHHRfi

EC3IH HHOe He npe2ycuoTpeHo B HaCTORImeg KOHBeHUXX, HOpManaHOR Nc-
XOOHO O flHmeg AAR H3mepeHHR ZXMlHHW TeppTOpHsJ1bHOro uopa RBIReTCR
IHHHR Ha O nbinero OTnMBa BAO ib 6epera, yKa3aHHaR Ha O0HUHBJIbHO rIp1i-
3HaHHNX nrpx~peXHUu rocynapCTBOM MOpCXXX KapTaX KYynHOrO MacmTa6a.
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CTaTbR 6

B cnyuae OCTpOBOB s EacnonoXeHHWX Ha aTonnax, HuYH OCTPOBOB C oKaH-
MnRioMmH pHxaMH, HCX0HOH nHHHeH Ann H3mepeHHR m HpHHW TeppHTopHeanbH0rO
MOpH CfYXHT o6pameHHaR K mopio nHHHR px~a npH HaH6onbmem OTn[HBe. KaK
noKa3aHO COOTBeTCTBMMHM 3HaKOM Ha mopcKHX KapTaX, 0HtHlabHO npH3HaH-
Hux npH6peXHM rocynapCTBoM.

CTab 7T

flDIue HcxoAHwe HHH

1. B MecTax, rme 6eperOBaa nHHHR rnydOKO a3pe3aHa H H3BsinHCTa
HnM rie HMeeTcH BAUob 6epera H B HenocpeACTBeHHO9 6nM3OCTM K HeMy gen

OCTPOBOB, Ann npoBeneHHR HCXOAHOX AHHHM, OT KOTOpOR OTMepReTCR MHpHHa
TeppKTopxenbHOrO MOpR, MOXeT npIMeHHTbCR MeTOn rlpRMblX HCXOAHWX RHHIA,
coeIHRomMX COOTBeTCTBm0uIe TOMIKE.

2. Tam, rme x3-3a HanmHqfi Aen.TMn Hn ,pyrxx npHPOHX yCOOBHri
6eperoBaR HHHHR RBnaeTCR KparlHe HenOCTORHHO9, COOTBeTCTBYMoUHe TOXSKX
moryT 6WTb Bu~pamN BAOni MaxCMlanHO BUCTyn8a0mer B Mope AHHHH Haxonb-
mero OTnHBa, H HeCMOTPR Ha nocneny0omee OTCTyflneHme nHHHH HamHonbmero
OTAHBa. npamme HcxOAHwe nHHm OCTJOTCH AeUCTBUTenbHuMm AO Tex nop,
noKa OHM He 6y~yT MaueHeHu npHpeXHM rocyfapCTBOM B COOTBeTCTBHH C
HaCTonmeg KOHBeHu~eH.

3. fpH rpoBeneHHH npRMNX HCXOAHMX nHHHH He nonycKaeTCR CKOAbKO-
Hm6yAb 3ameTHUX OTKROHeHHR OT o mero HarpaBneHH 6epera, a yqaCTKH
MOpE, nexamme c BHyTpeHHeA CTOpOHM 3THX RMHH, AOJZHb 6WTb AOCTaTOqHO
TeCHO CBRSaHm C 6eperoBoR TeppHTopmeg, MT06M Ha HUX Mor 6MTL pacupo-
CTpaleH peZXM BHyTpeHHKX BOA.

4. ilpamie HCXOAHwe AXHH npOBOnRTCR K OCmX&JOwMu [ipH OTYIMBe BO3-
BumeHURM H OT HMX TOnbKO B TOM onyxSae, ecni Ha HHX BO3BeAeH MaeRKH H
nono6Hie CoopyseHHH, HaxogRHeCR Bcerna HaA ypOBHeM MOpfl, HnH B Cny-
tiae, ecnH npoBezeHHe HCXOAHWX nMHHi9 K TaKHM BO3BwmeHMRM HRH OT HHX
fOnyqHmo Bceolfee MewnyHapOnHoe npX3HaHxe.

5. B cnymaxx, Korna9 cornacHo rIYHKTY 1, fIpMmeHHM MeToA rxpnmwx
HCXOIHWX nHH H9, rpiH YCTSHOBneHHH OTneflbHbX HCXOAHWX nHHHA MoryT npmHi-
MaThCR B pacqeT oco6Ne 3KOHOmHqecKHe HHTepecm naHHoro paeoHa, peanb-
HOCTb X 3HaqeHHe KOTOpbIX RCHO nOKa3a8Ha HX A31TenbHUM ocygeCTBYeHHeM.

6. CHCTeMa rzpammX HCXOAHUX nKHHH He MOXeT npHMeHRTbCa rocynap-
CTBOM TaKHM o~paa3o qTOdW TeppHTOpenbHoe mope npyroro rocynapcTBa
oKa3anOCb OTpe3aHHM OT OTKpETOo MORE HH HCKn'qRTen.bHO 3KOHOMH'ecK0
30HM.

OTaTbS 8
BHYTPeHHue BOfLi

1. 3a HcxImqeHHem caymaeB, npenycMOTpeHHUX B RaCTH IV, BOAU,
pacnonoxeHHue B CTOPOHy 6epera OT NCXOAHO9 nHHHH TeppETOpHanhHOro
MOPFS, COCTaBnRT qaCTb BHYTpeHHHX Bo rOCynapCTBa.

2. Koria yCTaHOBneHHe npaoM HCXOHOA HHH cOrnaCHO MeTOUy,
npeAyCMOTpeHHO.y B CTaTbe 71, npHBOAT K BKmoqeH$Uo BO BHyTpeHHwe BOAM
parioHOB, KOTOpble AO TOrO He peCCMeTPHBanucb KSK TaxOBe, B TaKRX
BORax npHueHneTCH npaBo mHpHoro npOxoA8, rpeycMOTpeHoe B H8CTORneJ1
I(oHBeHUHM.
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CT8Tbh 9

YCTbR peK

Ecm peKa BnafaeT B mope HenocpeAcTBeHHo, HCXOAH0 nHmeg RBsn-
eTCA npRMSR JUSHIIM, npOBOAMMaR nonepeK ycTb peKH ueXAy TOqKs1Mn Ha
ee 6eperax, COOTBeTCTByIOnQMM Haw6onbmemy OTXIHBy.

CTaTbR 10

3anMBU

1. HaCTOSRnaf CTaTb OTHOCHTCH TOnbKO K 3axBaM, 6epera KOTOp-Y
npMHanexaT OAHOMY rOcylapcTBy.

2. Ann ueneg HaCToRneg KOHBeHuH nO 3arnMBOM nOHHMaeTCR Xopomo
oqepqeHHoe yrny6neHme 6epera, B~awweecH B CYMY B TaKxo Mepe, - B
COOTHOmeHHH K MIIPMHe BxOa B Hero, - NITO cofepxHT 3aMKHYTe cymiel
BOfw m o6pa3yeT HeqTO 6onbmee, qem npOCT.yIO H3BXniHy 6epera. Yr.Tlyne-
Hme He npM3HaeTCn, OAHaKO, 3a8RBOM, ecrn nnomanb ero He paBHa RYIN

oe 6Onbe n.Totuaw1 nonyKpyra, AmaueTpoM KOToporo C31YZMT nxm1R, nepe-
ceKaouag BXOA B 3TO yrny6neHme.

3. gns uenm M3MepeHHm nnoaAabo yrny6neHMs CMwTaeTCR nnon8Ab,
pacnonoIeHHeH uexAy OTmeTKO9 Hax6onbmero OTnHBa BOKpyr 6epera yrnyd-
jTeHM H m nxiHmeii, coe1Huom1erl OTmeTKM Ha14onhlmero OTAMBa nyHKTOB ero
eCTeCTBeHHorO BXOfa. EcTns BcneACTBme Hanliti1IR OCTpOBOB yrnyneHme
umeeT HecKOX[BKO BXOAOB, 3a AmameTp TaKOrO n ORyKpyra npMHHuaeTCR
RnIHIR, IXITIHa KOTOpOR paBHneTCR cymme uiHul, nepeceKaiq.x OTgenLHue
BXOgn. OCTpOBa, pacnonoxeHHme B yrJydneHM4 paccmaTpHBa0TCa KaK
,TaCTM BOAHOrO npOcTpaHCTBa 3Toro yrny6neHUR.

4. Ecrn paCCTOaHue mexAy OTmeTKaMH Hadonnmero OTn14Ba nYHXTOB
eCTeCTBeHHorO BXO8 B 3anHB He npeBumaeT ABanuaTH veThupex mopcKHX
Mlnb, 3aammaoLanR 3IHHR mO~eT 6

MTb npoBe~eHa MeMAy 3THMM AByMR OT-
meTKaMM Ha6onbmero OTJIIBa, x OrpSH'eHHue TaKHM o0pa3OM BOUM CqM-
TaWTC BHyTpeHHIIMII BOnamm.

5. Ecnm pacCTORHme Mexzy OTMeTKaME HaH6Onbmero OTlHBa nIyHKTOB
eCeCTBeHHoro BXOfa B 3anUB rpeBumaeT ABaUaTb qeTupe uOpCKme mnuHl,
npMuan ZCXOAHan IIHR B ABaALUaTb qeTupe mopcKme mu 11n pOBOAMTCR
BHYTpX 3anBa TaKRM o6pa3om, qTO6M nHHHe TaKoro npoTaeHHR 6Wno
orpawHqeHo B03MOXHO 6onmmee BOAHoe rpOCTpaHCTBO.

6. M3nozeHHue Bme nonoveHUH He paCnpoCTpaHFoTCH Ha TaK Ha-
3mBaeMue "XCTopwqeCI(e" 3alIMBN M111 He mo6me CnyqaH, Korea npNmeHneT-
CH OHCTema npmU1x xCXOfHMX TEMHUl, npeAYCMaTpmBaeman B CTaTbe 7.

CTaTaha 11

l nR ueneg onpeneneHus rpaHMu TeppUTOpNanbHOrO MOpR Haulonee
BuMaioImecR B MOpe 11OOTOHr1.1 r.OpTOBe coopyzeHxn, KOTOpue MBnaDTca
COCraBHOM qaCTIO xcTemu gaHHOrO hOpTa, paCCuaTpMBaDTCR KaK aeCTL
depera. npx6pexHue yCTaHOBKK H CKYCCTBeHHMe OCTPOBa He CMHTa]TCR
nOCTOnxH41m nOpTOBMNM CoopyzeHunMH.
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CTaTbR 12

PeIInu

Peteu, KOTOpWUH 06mqHO nOnb3 OTCR AR1L norpy3Ku, Oa3rpywKm x
XOpHOR CTORHKH CYAOB m xOTOPHe MHaqe 6unu 6u pacnonoxeuu uenxxom
unn qaCTHqHO 3a BHemHeg rpaHnuzeg TeppHTOpHahbHOrO mopH, BKl'a1OTCR
B TeppTOpxanBLHoe mope.

CTaTma 13

0cuxamuHe npH oTnuse soa-.eH'Ma

1. 0owcam0jee nrpu oTnuBe Bo3BteHxe rfpeACTaBnfeT co6oA eCTe-
CTBeHHo o6pa3oBaHHoe npOCTpaHCTBO cymx, oxpyzeHHoe Bo o , OTopoe
Haxon Tcst Bine YpOBHR BAR rIpH OTnrube, HO nOKpuBaeTCR BOAO OipM
npmnuiBe. ECnIx ocixcaomee npx OTnHBe BoBaueNMe nOInHOCTLIO MAN qaCT11-
HO HaXOAITCS OT uaTepx.a vin1 0T OCTpOB8 Ha paCCTORMH tM He flpeBfmaio-
mem MSpMHW TeppHTopxanLHOrO MOPS, TO nUH1eg Hsa6olbrmero OTnx1Ba ?a-
xoro Boa~umemR uoz o nonB3oBaTbcR KaK MCXOAHOK nxHxefl AR 3Umepes
MWpZH TeppMTOpuanhHOrO Mope.

2. Ecan oc1x0joulee npX OT1Be Bo3sumeHHe pacnonOZeHO rlonHOCTbW1
Ma PaCCTORHM11 OT MBTepHEB 1n1 OCTpOBS, npeBumaiowlem uupmHy TeppuTo-
pMSnbHOrO MOPS, TO OHO He HmeeT csoero TeppMTOpManbHoro uOpn.

CT8TbR 14

COqeTaSle MeTOAOB YCTaHOBneH1M mCXOAHux AMHHM

npr6pezHoe rOCyfapCTBO umeT YCTaHSBnMBaT, xCXOfHme fnxHm,
mCnonbhyR noo'epeAHO mo06 0M3 MeTO OB, nIpeAyCMOTpeHHlX B npeRnunywivx
cvaTbRX, 2 3aBHCMMOCTH 0T pa3An1nHHX yCnOBKAx

CTaTI. 15

Aenrnu3Ta11a TeDPHTODPMnbIHOro mOpR uez r2OCyxaPCTBamu
C nPOTHBOlesaiguHM 1n11 CMeIHMH no6epezbaM

Zonn 6epera AByx rOC7AaPCTB pscnonOzeHU OMH flpOTHB Apyroro 1n1
IpxuaMXT Apyr K Apyrys HR TO, HM Apyroe rocylapCTBO He MieeT rpaza,
*cnu TOnbxO me Ay HuMU He 3aKnloeHO cornamemme o6 HOM1, panpocTpa b
0300 TeppXTopHanLHOe mope 38 CpeARRHyl0 nXHK)0, npOBefeHHyM TaSIN 06-
paBOM, qTO KasZAa ee TO'zK8 BtareTcH paDHOOTCTORmett OT 6nza4mx Toqex
KCXOAMHX 7HH11*, OT KOTOP1X OTuepReTc MMpMHa TeppHTOpHabHOrO mopR
xezforo B3 3THX y'x rOCY apCTB. 0HaO BumeyKa3aHHoe nonozeHue He
upMueuaeTCR, ecnMH B Cufly oCTopunecKx CnOZNBMNXCE npaBOBwX OCHOS1M
MIN WxHm OCO NX 06CTORTenbCTB HeO6XOlMuO p83rpaHqMTb TeppHTopan uHe
MOpS Anyx rOCYgapCTB mHuM o6pa30U, qem 3TO yxa3aHO B HaCTORhleM flofo-

CTaThR 16

KaPTH m nepemHx reorpadlHqecKxx KOOpXI1HaT

1. HCXOAHme n1HH1 AnR M3vep eHwM iHp1HH CTep TOpHajIHOro mopRn,
yCTaloBeHHue B COOTBeTCTBMM CO CTaTRMz 7, 9 H 10, Mall rpaHui , ol-
p0eeneHme Ha iX OCHOBe, M AenhlM1TaoRHHe AmHum, rrpOBegeHH-e 9 COOT-
B0TCTBKH CO CTSTbRMN 12 x 15, yKa3uBalOTCH Ha MopcKxX xapTaX Taoro
vacmua6a Him MacNra6OB, KOTOpUe rzpuemaheuu AAR TORHOrO YCTHOBneHxx
x nonozeHmo. B KxaqeCTBe a8ibTepHaTHBM OHM MoryT 6IZTL 3ameHeHm nepelq-
HeM reorpaouqecxxx OOpAMHaT TOqeK C yxa3aHmeM OCHOBH1X HCXOlHm reofe-
83qeCH: gHHWC.
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2. flpx6pezwoe rocy~apcTSo AOXHmU o6pa3oM OrrJsXn bomsaeT TaKme
Kapyw maxi nepeRuni reorpaommecNxx KOPARaT H CZIBST Ha xpaxeHge KOHUIOXacaoI Tamoff xapTM Rn Kazfloro Taxoro nepemHR reHepaniHomy ceicpefapm
OprammsaaUn u6%emHeHHI RaumA.

PA3=JE 3. 3 U RP II OaX0 B TEPMOP A HCJ MOPE

fl PA3=JI A. ItPABLUA, K0 BCEM CYAM

CTaTbR I?

nPaBo MUPHOrO rrpoxona

11pX C 3OBUM CO6I]06aeHUHf HaCTORUmek KoxBeHumn cy a Beex rOCygapCTB,
KaK npmdpexmux, Tax N He HmeIiOmX 2WXOfla K MOpio, nOfb3yWoTCl npaBOv MUp-
noro nIpoxona qepe3 TeppuTopualbHoe mope.

CTaT-R 18

no--Tme rmoxona

1. 1"oA npoxonou nonluaeTos nrzaasfe uepe3 TeppUTopmanHoe uope

a) nepeceb sTo mopes, He 3axOAuR Do BHyTpeHHxe SOflU Hn He
OTaHOBChb Ha pegAe unu y nopTosoro COOpyZeHHa 3a npenenaux BHyTpeHHMX
BOA; RYNH

b) npoRTx a0 BYTypemmue BOme mrn BURTH Hi3 mHX inTK CTaTh
na TSKom pegle XnX y TaKoro nOpTOBoro coopyzemHa.

2. flpoxoA Aomex 6mTb xenpepinni R 6UCTpUM. OHnmaKo nlPoxoA
mxnnqaet OCTaHOKY U OTOAHRY Ha RKope, Ho ni. nOCTOnbly, nOCROnlbKy

orm cxaeanm c od6qmum nnaammeu mnx HeOdXOAUmm DcnelCTame HenpeoAo-
3nRUO ClinRn 6iN Ee CTBm, Bin C UJenb oKacaHxR noiomn nntuam, Cynam
man neTaTe;iHm U annapaTaM, HaxOARMXMnRc B OflaCHOCTu Hn Tep'Rmuam
deACTane.

CTaTmR 19

IIOHMTme mupHOrO Trpoxola

1. fpoxoA sonReToR URpHUM, ecam TOnLKO MM He HapymaeTcR mxp,
no6pW9 nOP lOK wn deeonacHocTb npx6pexHoro rocyapcTBa. TaKo*
UPOXO1 Aonzef cooepmaTh-O B COOTBeTOTRUM C H8croae* KoHBemumeM v
Alpyrxum Hopmam mexyHapOAHoro rpana.

2. IIpoxoA RHOCTpanmoro cyAHIa CIHTaeTCR HaPYUBeIoUu mp, AopU
nopn4ox Unx 6eaonaCooCTb npn6peznoro roCyapCTBRa, eonK B TeppHTopR-
anbHou mope OHO OcymecTBnReT X16oil H3 cneAWMH x BRAOB feaTer,-HOCTM:

a) ;rrpoay cnog4 max ee npuememe npOTHB CyBepeHZTeTa,
TeppUTOpmanSHOR ueROCTHOCTU UnX nOnHTuqecKo4 HeaaBoCgUOCTH npxspes-
Horo rocygapc'Ta Bnu xa mm-ax6o Apyrum o6paaom a HapieHe rrpKHim-
noB me flHapORoro npana, DonnomeHHma B CTase OpraHmlaiuum 06egu-
memmac Haunt;
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b) no6ue m&He~Bp MulK y'eHR c opysmeM nw6oro BHna;

c) nodo aIT, HanpaBneHHa Ha C6op HHopmauKH n yBtep6
o6opoHe flnH 6e3onacHocTm npx6pexHoro rocynapCTBa;

d) nio6o aKT nponaraHAlN, HmelommH uenm nocaraTelbeTBo Ha
06OpOHy xnx de3onacHocTb npst(pe*Horo roCy~apCTBa;

e) noAleM B BoAsyx, nOCaAKY MAEK npHHRTHe Ha 6 OpT nw6oro
neTaTejibHoro annapaTa;

f) nojsem B BO3AyX, nocaAKy xnm1 lnpHHHTHe Ha 6OpT njooro
BoeHHoro yCTpOUCTBa;

g) norpy3Ky HRH BUrpy3Ky nw6oro ToBapa maxK BanMTM, noca ,y
xx BucaAxy no6oro JxK~aq BorpeKX TamozeHHM, OHCKaIbHuM, zuMmrpaiIoH-
HUM 3URN CaHKTapHUM 3axottau H ripaIBlaM npm6pezHoro rOCy~apCTBa;

h) nm6og aKT rlpeAHamepeHHoro x cepbe3oro arpx3exa
zonpeKH HaCToauteg KOHBeHIUHH;

i) lRD6y pM60nOBHym AeXTenbHocTb;

J) npoBeteHme zccnefoBaTenhcxoiR unl ru3porpaommeCKo Aea-
TebiHOCTM;

k) no6oit aKT, HianpazneHHui Ha coanaHue nouex OyNKuzoKEpo-
saxam flodMX CUCTeM CBA3H nlx nio6lx 1pyrux coopyeuit URN YCTaooBoK
Ipx6pezHoro rocynapcTBa;

1) nvn6yO ApyryiD eRTenbHOCTbq He maeiosqw npaMoro OTHOUOHN
K npOxony.

CTaTiR 20

njABOflHme IlOAII x AwDrxe nOflBOflHm TDaECnIDTHUO
S~ejlCTBa

B TeppHTopsanhHOU mope noASoAHUe no KH x npyrue nOABoAHMe nac-
IOpTHUe cpeAcTsa AORIHU cneAoBaTb Ha noBepxHoCTH H noAHI3 TI cSoR
Omiar.

CTaTba 21

3axom H laDBxla rpH6DeHooro o~CYaDCTBa. OTHOCAMHeCR K
MEDHOMY rT oxonly

1. Y ps6pexHoe rocynapCTBo mozeT nlMHMaTb- B COOTBeTCTBKN 0
nonozeHHBMH HacTosmeg KOHBeHUHH x ApyrumH HOpUaMH me*AyIapoAHoro npa-
Be 3aKOHM m npaBIla, OTHOCRmxeCR K MHRPHOMY 1TOXOAy MOpea TOppHTOpM-
&ArnHoe mope, B OTHomeHHK BCeX H~xecneDyw0 HX BofpocoB 3313 HOKOTOPNX
33 HEX

a) Oo3onacwOCTH CYAOXOACTBa m peH ympOBaH xl BxZeHHR

b) 3aMTM HaBuraiHOHHMX cpeACTB H o6opYOBaHmR, a TaKe

Apyrix coopyxeHHif MYH yCTraHOBOK;

O) 3amXT? Ka6eneg H TTPyOnpOBOnOB;

d) CoxpaHeHMR zxBx pecypcOB MOpR;
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e) rrpenoBpazeHM HapymeHHi pM6OnOBHMX 3aKoHOB 9 npaBHn
npu6peixoro rocyxapcTBa;

f) coxpaHeHRa OKpyZameg cpenu npxapezHoro rocygapcTSa
I npenoTBpamemxa, coxpameHMR R COXpaHeHuR no I KOHTponem ee 3arpn3He-

g) MOpCKvX HayqHMX mccneAoBaHM* m rugporpabxqecKvx ciemo

h) npeIoTBpameHRR HapymeHmR TamozeHHMX, IMCKaTILHUX,
uM~xrpaLUoHHm lnu caHMTapHb[X 3aSOHOB m npaBun npxpeXHoro rocymapcTBa.

2. TaKme 3axOHM H frpaBfna He OTHOCRTCR X npOeKTxpOBaHio, KOH-
cTpylxN, KOMlfeKTOBBHIo eKxUaI mnx O~op7OBeHio NHOCTpaHHMlX CYrOB,
ecm TOBKO OHM He BBOART B negCTBue o6menpMHRTme MeZAHyapOAHMe HOpM
If CTH 8pTM.

3. fpudpeZHoe rocynapCTBO OnlHMM o~paaom ony6nuoaMBaeT ce

Ta8Ke 3aa1OHW H npaBuna.

4. MHOCTPaHHue cyAg ocyweCTBnRiR npaBo MspHoro rpoxoga qepe3
TeppXTopaanlHoe mope, CO60lUaMT Bce TaKHe 3aKOHM m npaBuna x Bce
o6uenpaHRTue mezfyHapoHue npaBna, KacammecR rtPeAoTBpameHtR CTORK-
HOseHIMR B Mope.

CTaT]bf 22

Mopcxxe xODMZODu u Cxeum pa3meneHHR ABxeHMR B
TePDUToPHanLHOM Mope

1. fpm6peXHoe rocygapcTBo B cnyqae HeO6XOAMMOCTX x C y'ieTOM
6e3OnaCHOCTW cyAOXOACTaa MozeT nOTpe6OB8TI OT RHOCTpaHHUX CYOOB,
ocyeCyTBnaMMX nlpaBO mupHoro npoxona uepea ero TeppHTOpxanbHOe Mope,
naOs3OBaTLCR TaKHUM MOpCKHMH KOpMopaMx e CxeMaMH paaeneHHR ABxaeHR,
xoT'ope OHO MoeT yCTaHOBHTb xnx npeuicaTb Ann perynxpoBaHHR npoxona
CYAlOB.

2. B qaCTHOCTM, B OTHOmeHM TaHKepoB, CygoB C RePHWM ABra-
Ten uMa a CymOB, nepe9o3RMMx rnepHue x APyrue onacHue MnA RAOBKTue no
czoekt npppoge BeueCTBa Wna MaTepani, MOxeT MTL BWABMHHyTO Tpe6oBaHNe
CneAOBaTb no TaHaM MOpCKSM KOpXAOpaM.

3. YCTaHaBnaBan MopcKe Kopmopm x npefnUCUBan CxeMw pangene-
HS ABHxeHUS B COOTBeTCTBWMH C HaCToRmeg CTaTbeg, rpx6peXHoe rocyAap-
CTBO IIpHHMaeT B BHHuaHme:

a) peKoMeHAaH KoMneTeHTHO4 MexnyHaponHOi opraHnsauxxn;

b) nw6me nyTx, KOTope 0UHO zCnon3yIOTCR AnR Me3KyHa-
poAnHoro CYAOXOCTBa;

c) ocome xapaKTepHCTHKH KOHKpeTHIx cyAOB a nyTeg; H

d) HHTeHCKBHOCTL ABxweHMR CYgOB.

4. lmpapeNHoe rOcynapCTBO RCHO yKa3BaeT TaKHe MOpCKe KOpM-
OpU a CxeMim pa3AeneH4R xBteHMR Ha MopcKmX KapTaX, KOTOpNe AOfRHUM
o6pa3oM ony6MHKOBMBMOTCR.
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CTaTbrh 23

1jHH2SpjHe qaC ageDHL a A~raTena!LHH cyn,
nepeO~je Bo!b x eH rxe onacHwe xnxl alAOlsTlie

fo, ,cBoe" npopleBemeoTBa

IHOCTpaHHbe cy~a c RepmwMM flBuraTenrnm, a Talxe cyna, nepeBo-
3ame H~epHve x Alpyrne onacHbwe snsx RAjOEXTwe no CBoeg npmpone Beme-
CTBa, nIps ocymeCTBneHM ripaBa MmHOrO npoxola uepe3 TeppMTOpxabHOe
mope OI IHl HeTb Ha 6opTy iloKyMeHTM X COdnIMflaTB oco6we uepm npeno-
CTOpOXHROCTRI yCTaHOBneHHbe AAR TaXlsX CYA1OB uexIiyHapoAHUlN corname-
HH1MN.

CTarha 24

06aa aHHOCTu npqeRxHo ro OCMcTBa

1. fpx6pewHoe rOCYilaPCTBO He iOnXHO npenRTCTBoBaTs MIPHOMy
rlpoxoly HHOCTpaHHbIX CyAIOB 4epea TeppHTOpHaIabHoe MOpe, 3a Hclxlmqe-
HzeM cilyaeB, Korla OHO AieRCTByeT TaK B COOTBeTCTBHN C HaCTOHIeA
KoHzeHxeg. B maCTHOCT, npu lpmuH eHeHHH taCTommeg ROHselHUrn 15311
nI6ux 3aKoitoB Hill TpaaBvi, rIlPHHTWX B COOTBeTCTBHX C HaCToameg KOH-
BeHuxeg, npx6pexloe rocy31apCTBO He AOnxRHO:

a) rlpo8AHB$lRTL K HHOCTpaHHUM cy1aM TpedoBaHRiS, KoTopme
Ha II8paKTXKe CBOAIRTCH x ;lmeHum xMX npaBa uMpHoro npoxoila MRn HapyMe-
HS 3Toro npasa; Hil

b) onycKSaTb AiNC1CHM1HaURH H no iopme, HK no cymOcTBy
B OTHOeHRm cy iOB nw6oro rocyjiapCTBa UnI B OTHomeHRx Cy 3Oo, nepe-
BoRxam rpyau B nw6oe roCyIyapCTBO, M3 Hero 1n51 OT ero xMeHM.

2. Ilpx6pexHoe rocyapCTBO HaflnexamuM odpaaom O6bRBAReT 0

IU3G00 xaBeCTHou emy onaCHOCTS AAR CyAoxoACTBa B ero TeppMTopzanhHOM
mope.

CraTh,!i 25

IpaBa 3aEHTL. npDxOeXHoro rOCygaDCTBa

1. flpmdpeXHoe rocy'apCTBO MOieT IIplHHmaTB B cBoeU TeppuTO-
pxa -om uope mepM, Heo(xonHxme AA11 HeflonyleHxR npoxofa, He MBJIR-
uaerooR MmpHUM.

2. B OTHomeHHss Cy zOBa HarpaBnsi0IxXCH BO BHYTpeHHHe BOflM HlM
Ucao3tlymmux IIOpTOBue CoopyxeHsa 3a rrpeuenam BHYTpeHH2 BOAS Apim-
6pezHoe rocynapCTBO HMeeT Taicze npaBo UFpHHxMaTb Heo6xoAbIM~e mepu
AnR upenynpezleu,! iaw6oro HapymeHuH yCfloDHM, Ha KOTOPWX 3TH Cyfa
JAOBYCKaJTCI BO BHyTpeHHue BOAIi H HCnonIb3yOT nOpTOBle coopzeHm.

3. flpz6pexzoe rocyapCTBO mozeT 6e3 AHlCPRuN-Haulm no lbopue
unu no cyMeCTBy Mexjy HHOCTpaHHMUH cyfaM BpeMeHHO npHOCTa IaXBaTb
B onpeezeneHHux pagOHax caoero TeppMTopxanHoro mopa ocyxecTanenne
upaza umpHoro npoxona KHOCTpaHsHhX CyAOB, eCnW Taoe rIpXOCTaHOBneHxe
CeyinCTBeHHO BBZHO n oxpaaHI ero 6e3onacHOCTH, BKalqan nlpoBe~ieHe
yqeRnn c Hnonb3oBaHmem opyzis. Taxoe npOCTaHOB/neHme BCTynaeT B
CIny TO3ThK0 nocne nOZMHOro ero oriy(lHKoBaHHM.
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CTaTbs 26

C6oPMo KOTOPWUM uoryT o6naraTbcn HHOCTDUHHwe cYa

1. MXOCTpaHaue cy;a He mor T o6naraTbcR HMK&aMHM c6opaux nxlb
aa xx npoxoA qepea TeppHTOpxanBHoe mope.

2. lHocTpaMuoe CyAHO nploxo;Ifee mepe TeppMTopxanbnoe mopes
mozeT o6narabcs TOnKO cdopaui B onnaTy 3a KOHKpeTHe ycnyru, oKa-
aOHNNO 3TOMY CYAH . 3TH C(opW B3HMaJ0TCR 6e3 ZHCK'pHMUHaIZHH.

nIIA3AE B, IPABNIM I fEHEM~ X TOPIOBbU GYAM X
R OCYAI TBEHEM CYJLA, 3MCOlAMIP7YMN
B X 'lECKNI 1Iwf=

CT aT 27

7 raJIBH& EM9OHUH He UPHHOO-01aHHarO

1. YrooHa I01PMxvc U.H npx6peZHoro rocylapcTRa HO AonzHa
OCYMOCTBRRTLCR Ha 6opTy HoOT1paHHoro cyAHa irpoxonAero lepea Teppx-
TopNaflHMO0 mope, Ann apeC~a xKo~roflH6o ziuna MAN flPOHI3BOJOTza pac-
CAOODaHR a cBnaH C n06uu ripeCTymneHHeM, cosepmeHHNU Ha 6opTY 07RHa
so 'peU ero npoxona, 3a HcxnmqeHeH cnenYl0mHX cny'aea:

a) ecan noCA8ICTan npeCynneHun pacnpocTpaH WoTO Ha
np 6pezHoe rocyfapCTBo;

b) ecnx npecynneHne HueeT Taxog xapaKTep, qTO Ma Hapy-
iaeTcH anoKORCTBHe B CTpaHe hnu nocpla nOPRAOK B TeppHTopHBabHOm
mope;

o) ecnx KanNTaH cyuna, AlnnouaTuecxwR arewr MN KOH-
cYRbcKoe ZOAZHOCTHOe nmio rocyxapcBa Onara 06pTHTCH K MeCTHHU
snacTAM c ripoci6o* o6 oxa3SHud nouanin; unu

d) ecIMl TaKme uepH Heo6xoV8M aite rpeceneHR He3xOHHOR
TOprOBm HapXOTmHecxMHu cpeCTBaMH Hfn nCMXOTpOnHMH BeflecTfaMH.

2. X3nozeHHue Bfume nonoseHmn He 38TparuBaT npaBa rpHdpezoro
rocyzapcTa npXHHMaTb mo6ue mepug, pa3pemaeue ero 3aOHaMuH, An
apecTa Mn pscCne3oIoaHm He 6OpTy HHOCTpaUHOrO CYAH8, npoxonAsero
qepem TeppHopHanbHoe Mope nocne BWXOfla H3 BHyTpeHHHX BOA.

3. B cnymamc, yK83SHHMX a nyHKax 1 u 2, npu6peXHoe rocy~ap-
CTBo no npoebhe KanTaa ye onunaeT AnnoaTuqecKoro areHTa HN
KOHCi71bcKoe OniZHOCTHoe nmuO rocy~apCTBa Inara Ao nHHRTHR ICBHH-

nz6o uep x cnoco6cTByeT yc~a~oneHi KOHTaKTa meZiAY yxa3aHH M arenToM
MAN AORXHOCTHUM nUixom H aKmnaHeM cynxa. B CJyIasRX Kpa*He OpORHOCTN
STO yBeIoMneHme oeT 6mb CRIBeaHO B TO Bpeug, xorn a upMnmUaTOR
Y7aKaHHue uep-.

4. Pema Bonpoc o Tom, cneyeT rn Boo6me M KaKHM o6pa3oM rpO-
H3BeCTH apeOcT, meCHMe Bnact 7'iHTMB8IOT AORZnU o6pasom vHTepec
CyAOXO CTB8.
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5. 3a cKmo'qeHxeu cnyBaeB, rrpefycuoTpeHHUX B qaCT XII, unu
B OTHomeHMM HapyuemfI 38KoHoD K npauMn, rpKHRTmx B COOTBeTCeTBm c
qacTwo 7, npx6pexnoe rOCY7apCTBo He MoxeT npxiIMaTb Ha 6opTy HHO-
cpaxHOro CyHa, npOxOARutero qepea TeppUTOpHaIL-Moe mope, muaicm
uep AnA apecTa KaKoro-nn6o nua MnN rtpOM3BOgCBa paccneAoBaHmn no
noBojy npecTynneHmn, coBepmeHaoro AO BxOfa C¢AHa B TeppuTOpmanb1HOO
mope, ecn cyHOcneyn M3 vwoc~pa~xoro nopTa, orpaHumusaeTCR npoxo-
Aou uepe3 TeppHTopmanbHoe mope, He 38XOAIR BO BHyTpeHHBe BOAH.

CYaTbI 28

IpaIaIHCKaH MPOCU)cltM B oTHomeHm RHOOTDBMXHr 07oB

1. flpx6pexHoe rOCy7IapCTBo He Aon0Ho OCTaHeBnSaTb npoXoJAIeO
qepe3 TeppUTopmanbHoe mOpe MHOCTpaHHOe CYHO Mn MUSeHxTb ero Kypo
c uenbiO ocytqeCTBflexH rpazgaHKot IOPHCKUI4MN B OTHOeHu nxua, Ha-
xonameroca Ha 6oPTY cy0H8o

2. flpx6pezHoe rocy -lpoTO uozeT npueuHRTL B OTHOzeHxx TaxOrO
01H38 mepm B3UCK8HMR MAN apecT no no6ouy rpazAaHcKouy Rey TOlhXO no
0693aTenbCTBam rN z CRny OTBeTCTseHHOCTMx, rpMHRTOM H1wHanneqexxot
Ha ce6a 3TRSM eyHOM Bo BpeMf MN 3ns r poxoe ero qepes BOflM npu6peZ-
Horo rOCYlapCTBa.

3. IIYKT 2 He 3aTparmsaeT npaBa npz6pexmoro rocytapCTBa ripume-
unT? B cOOBeTCTB]xx CO BOHMM 3aKOHaMu mepu BZ3CKaHR urnx apeCT no
rpae;aHcKoKy Aeny B OTHOmeHHH MHOCTpaHHOrO CYAHa, HaxonADxerOCH Ha
CTOBKxe B TeppUTOpxanBHOU Mope urnu npoxonmero nepe3 TeppMTopxan4bHoe
MOpe nocne XO M3aI BHyTpeHmx BOL.

IIOjPAJLB 0. IPABWUIA, M9K BQHH KOPAEBJ=
R IPYrm r0CylAITBEHL CYJAM
3XaRuD'RA.MP B HEQUEPqECI'X IMJz

CTabnh 29

One-eneHme BoeHNX Kopa6neg

Ann uenel HaCTOamei KoHBeHUHH "BoeHHRM Kopa6nb" OHaqaeT Cy7ZHO,
npupajnexaciee K BOOpyzeHxHuM enaM KaKoro-nm6o roCy8lpcTBa, Hmewmee
anerENe 3HaKM, oT'nxiiaouxe TasMe cZua ero HaUMOHa LHOCTM, HaxoW1eecR
IIo KOMaHOBBHXeM oitmuepa, KOTOpMA COCTOMT 18 cnyz6e npaBsTen.CTBa
ABH0O rOCynapCTBS H OaMKRfUa KOTopOro 3aHeceHa B COOTBOeTCTB0Mlit
0nncoK 3OeHOCIatqxX m14x 3KBMBaneHTHI euy AoKyueHT, x ameoiee aKu-
fl8I noAUNHeHHR perynRpHoif BoeHHoii IL cufnnfeo.

Cyayaa 30
Hecodnwiexue BOeHHUMM KODa6nuIMH 3CaOHOB H nlDaBImJ

nPHODezIoro rocyIaCTBa

Benu Ka o-rnm6o BoeHH1Iu KOp86nb He co6yoILaeT 3aKoHoB x nrpasun
npm6pexHoro rocynapcTBa, XaCaO"tHXiCn npoxona vepe3 TeppMTopasanbHoe
mOpe, x MrHopHpyeT m06oe o6pameHHoe K HeUy Tpe6oBaxne od ux co6im-
A03343, npu6pezHoe rOoCYIapoTBO mozeT noTpe6oBaTb 0? Hero Hmee JIlHHO
no0K3ryTb TeppuTopmanboe Mope.
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CTaT]n 31

OTSeTcTBeHHOCTb rocy~apcTBa inara 3a yqepd6 npMuLxeHHuM
BOeHHM lOlpaineM mr DvYrM rOcy:aDcTBeHHWM cY'HOMI

qKcnryaTRDyoMM B Helomumeqecxx ulenax

rocygApceno inara meceT uexyHapoAyio OTBeTcTsemocT?) a8 nm6oM
7uXepd HnH 76RKH, npXUfHeHme npu6pexHouy rocynapcTsy B pe3ynLTa~e
Reconmteini KSMM-lm60 BoetHUM Kopadneu MsN zApyrum rocyapcTBeHMM
cy=0M, aKcnnyaTHpyeMMM B MeKouuepueKexx uenx, 3axoHOB x npaw n
nps6pexHoro rocyapcaRa, KacawmnxcR npoxona nepe3 TeppUTOp EanbHoe
Mope, SnN nOnOxeHIR HacToamelt KOHBeHUM, HInx ApyrHXu HOPM meZyHapOA-
noro npaza.

CTaTbR 32

Ba CFJMReH OM cny'aeB, IPeZCMOTpeRRux B nonpaanene A m a
CTaTbRX 30 N 31, HIITO D HaCTOSea KoHBeHUN He aaTpatnaeT NUMYXi'-
TeTa BOeHHMX xopadneg K tpyrux rocyapCTBeRHWuX oy3MO, axcnnyaTpyeu I
D HeKoMMepmeeKKx uenx.

PA3=31 4. IWMJIMADU 3CIEA

CTaTba 33

npxn~ex8aM a oHa

1. B aoue, npunezauetl K ero TeppUropmsanbomy mops a mauzaemo
upsnexameg a OHO9I, rpx6pezuoe rocygapcTSo MoZeT OcyweCTABRTb KOHTpOAb,
HeOftO uml

a) AR npeAoTapameHxu Hapy~eHKA TaMoexelux, OneCRSJxMI,
NMKHrpa IJHOHHWX RiN C8.TSpHMX 3aSOHOB N DpaBXNI1 n flpOenaX ero Tep-
PKTOPH KfI TeppUTOpHaJubHorO Mops;

b) ARR Haxa3aHxK 85 Hapymemme BsMeyRnommmyTM aaaouOz x
npan, coaepmesHoe a npetenax ero TePPUTO]pHu uIN TOPI) Topmnbuoro
MOPS.

2. lpunezamsa oHa Ne MOXeT pacnpocTpaHRTss aa npOASZW ADMsA-
uaTz meTupex MopcxnxU mxbI OT HCXOAIHMX nRHU 9 , OT KOTOPIX OTMOPEOTOB
uwpmHa TepPTOpuanbHoro Mops.
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qACTb III

IP0JIIBM, HOII3YEMME WM ]E HMAHOM0 CYA0X0JCTBA

PA3II 1. OBSW FI1J0XEH

CTaTbR 3L.

I1paxOBOA CTaTYC BOA, O6Pa3yuMiX lPOHIMBIe. Hcnonb3yeme in
mezHapozAgoro OYAOXOACTBa

1. Pez3 npoxona qepe3 nponxsBm, mcnonbayeuue Anun mexyapoAxoro
CYAOXOfCTna, ycaHaBnABaemim9 B HaCTOlileK qaCTK, He 3aTparmBaeT a xpyruz
OHomeHax= Hx rpaBOBoro CTaTyca BOA, o6pa3y0nwx TaKHe IpOnHBu, HK
OCYleCTBnJeHx rOCYAaPCTBaMH, rpaHxqaIxmH C I1pOnfHBamm, xx cyuepeuxTeTa
iIR WPUI zCAUXU Ha. TaXKMR BOJaME, BO3AYmHmM 1TPOCTpaHCTBOI HIa !HIMMIX, X
AEOM X HeJpai(U.

2. CyzepeKTeT K31 XupRlxoARKn rOCynapcTB, rpaHMxa11x c nlponrsa-
UK, OCteCTWIRSTCR c co6nm3eHmeu HaCTOahueM qaCTN m 3ipyrKX HOPM evjw-
uaponHoro npaxa.

OTaTbR 35

Cibepa eAoCTBXR HaCTOgngeg qaCTx

HItTO B HacTolmeg qacTN He 3aTparaBaeT:

a) na6xx pagtoeoB Bm'TpeHHxx B0il B npenenax npoaiuBa, ea
zcKnvneHXe- olynaeBs Korna ycTaHoBAeiHMe npRaoM xcxOAHOM nhanxx cornacuo
3ITo , npeyemoTpeHomoy B CTaTbe ?, npNBOaANT K BKjIioqeH3I30 BO Buypeume
NOAH pa OROB, HOTOpe A1O Toro He paccmaTpuBsaneH eaK TalcOBmie;

b) npasonoro cTaTyOa BOA1 sa npenenaux TeppKTOpeAnbxorO MOpE
rOCYnapCTB, rpaBnq8amJ c npon3aaMn, TalMC, Kal NOX1CKnIOTenbltMe SKoRoUM-
qeoCxe 3oHM RN OTIpU(Toe mope; 3un

c) npazonoro pezmxa nponmnoB, npOoA B KoTopix perylipYeT-
OR B 1eROM URN qaCT~qHo laBHo CyUIeCTBRYIUI INH HaXOJORAHUNCM B cie MOZ-
xNapoAHumn KOBseHLHIMH KOTopie OTHOOCTOS cr eneCanbHO K TaK M IfpOAJISaM.

CTamMR 36

Fly?. B oTHMTOM MODO 331- KCKJ310Nee1hHOK sKoHouMnnco aoe,
HaxofnIUqlec-s- upoaBax. "-cnonbayeliau x ueAn ryxapoAxoro

HaCTORaxl t4aCTb He rlpxMeHneTcR K rpO31HBY, cnonbayemomy IAR Mex-
MxapoAHoro CyflOXO1CTBa, ecan B STOM nponase HueeTcR CTORb ze yo6uft

C TOqHs 3peHRR HaBHrauKOHHX x rxtporpawsqecxx ycnOBs nyTb,
POXOARMIUM B OTKPHTOM mope AM B MCKJ1IlqHTeabHoM 9KoHoMxqecKoA 3oe;
Ma TaKtr nITX pHmeHn TcR pyrxe COOTBeTCTBIOne qaCTH HaCTORme* (Om-
BemH1HM, BcJxuqaR nO3OZeHHRx, KaCaoJHecR CBO6OA CYAOXOACTBSa x roleTa.
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PA3J1 2. TPAH3ETBM rIPOXOA

OTaTbH 37

Cepa AOICTA T uaoero Pasuena

RaCTORMUR Pasnen npxMeHReTCR K nponfaam, mcnoJxbayeMuu Ain mexTa-
pojuroro CYAOXOACTSa MeOZ OZUIOR qacTbM OTKPMTOrO MopR JIrH mOKRIOnTenflIHO*
SKOHOMmqecKoA 30HM x ipyro qaCTbm oTKpmToro mopn win xCxmO0qxTenOMo*
aKOHOmUiKecKON 30HM.

COaTbx 38

luPaio TDaS3XTRoro -poxona

1. B 1lpOflKUax, 7xa9&HHr B CTaTbe 37, Bce cyna a fleTaTenbhue 8an-
napaTu nonb3ynTCR FIpaBOM Tp&H3XTHOrO ITPOXOAIr KOTOPOMY He A0MIO qMXHTb-
on npennTcTBA, aa nCKIIaqeneu Toro, qTo, eCAIH IIPOflKB O6pa3yeTCR OCTpO-
Dom roCyGapcTBa, rpasuqamero c nponnnou, x ero KOHTKeHTaInbHO* qaCTbW,
TpaH3THm np0Xo0 He npUeHReTCR, eC1H 3 CTOPOHY MopR 0T OCTpOBa XKeeT-
CR GTOhYh e YrO6HU C ToqKH apeHRE HaBraumoHHux x rxxporpaOecxxx
701OBn1 nyTb B OTIcpHTOM mope Kfl 3 NCKfl3'lTenbHO SKOHOmKimexo SoHe.

2. Tpai3RTHWM npoXOA npeACTafReT co6oU OCYeCTBneHme 3 COOTBeT-
OTBUR C HacToane qacTbh co6oN CYAOoXCTna H noneTa eANCTneH3 O C

en0bR Renpepmnuoro x 6mcTporo TpaHKTa nepea rponlx ueZA oY oft RaCTbD
OTKPWToro UOpR Ma -cXMRNKTeAbHoR KoHoNUqeCKoA 3OHu N xpyrol maCTb0
OTXPTOrO MopR KIl KCKIDVKTenbmOg 3KOHOMNUeCKOR 30HN. 0Raxo Tpe( oBaHe
0 NepepuBnOm x 6mCTpOM TpaH3Te He KCKJOqaeT rpoxoA qepea niponma Ann
ueneg Bxona, BmxoI a RK m30 spaineHNR ma roCyJrapoTBa, rpawizauero c npo-
anomi, np co6ameRnyni 701103OM uxola B TLKOe rocyAapcTaO.

3. 3106a ARTeIbHOOThb KOTOpR He RBJIAReTCR OCymeCTBReKnOM Ups,.
TpaxaNTHoro npoxoAa qepea fipoInn, UOZaaST nOAr AeMCTaBNe xp7rxz lpuMO-mmuz nonozemaR HaCToR~et IXoNHUIX.H

0GamnR 39

0saaHRoCTN 07r103 , neTaTnI&nH annaaTon
30 nPOUR TP&H.3THOr npoxona

1 Cya x neTaTefblMe annapaTU rMpH oc7vieCTB IeHI npaza Tp1aneT-

Horo flpoxo;1a:

a) 6e3 npoMennexNR cneJW0T qepes nponn KnN MaA Hmu-

b) BO3AIepmBaDTCR OT nw6o yrpo3U CNAOR my ee upNMemeHma
3TJOTEB CyBopeHNTeTa. TeppuTopaJabxOg UeROCTHOCTN mn N IIOIIHTNqecKoM He.-
saBsCUMOCTI rocyapcTB, rpaHMqaMMX C pOnNSON, My KaKU-i-n6o npyru
o6paBoU N aP7UONUe npmsuhnoD m ezyHapoflHoro npana, DonnomeIHHX B
Yceae OpranxauuK 062eAuieHMuX HauuM;

C) BO IeOPZUJSaOTCH OT i10(6Ol1 AeRTeIbHOCTH, xpome TOM, KOTO-
pan CBOECTBeHHa NI O6MI8MOMy nopNRK7 HenpepWBHoro H 6MCTpOrO TpaH3MTa.
a& sCKnoneOUem cnyqaeB, Kor~ra TSKSa aeaTexbHOCTh 3dM3BaH8 O6CTORTeb-
CTsaMM NoTpeoonuMol cnfm man 6eA1CTBMeU;

d) co6nmWnaWT Apyrue CoOTBeCTByOnne nonozeHER HaCToaxe
q8c¢T.
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2. CRa npM TpaH3MTHOM npoxoAe:

8) co6nJIlAoT o(wenpMUMTme meznyHapAHme upaBuMa, npoue-y-
pu x npaKTxxy, K8CsmmuexC 6eaonaCHocTM Ha mope, sxawqan MezyHapoAHme
npaznza npexynpezneHaa CTOnIKHoeHMA s mope;

b) Co(flD0amT oGeaRPMMMnTme meZ-ynapOAHMe npaMna, riponeAy-
pu x npaaKy3 npeAoTBpaeHa0 , cOKpaBIeHUM m CoxpaeHM no KOHTponem
BSrpXS8HeHU C CYAOD.

3. fleTaTeniHme annapaTu n m Tpa43MTHOu nponeTe:

a) co6n a a.T flpasuna noneTon, YCTaHoBaneHHMe MezJlysaponHok
opramsauxel rpaRaHCKo§ asMaUMM, noCKOAnKy OHM OTHOCHTCM K rpaxax-
cmol amua u; roclapcvxeHH3me neTaTenblue annapaST 6yAyT OdMRHO
CO6n0naTb Taxse uepm 6eaonacHocTu 3 nOCTOMHHO eCMCTBOBaTb C IORAZHVM

YWeTOM 6eBOUaCHocTm noneTOc;

b) UOCTOSHHO HOHTIPOAlNPYT paAMMoaCTOTHS BmJeeHHme KoMne-
TOTUM opraHom no KOUTPORID aa mo3uRmuM Rsuzemem, HaHa'eHHM- B mez-
I7K&pOAHON nopmNxe, 31 COOTmeTCTByml0Me meznyHepoAHme q8CTOTM, BmAue-

3163H3e AR nepeUaM CSaOB (enCTBMS.

Cramsi 40

MccneoBSaHxM m rrupDorDafmqecKme c~eMKM

Bo B1eMe Tp8H3NTHOFO ulpOXOla nepea RnPOflN MHOCTp8HHMe CyRS, B

TOM .ucale mopcKMO Hayq3o-mccneuoBaTenbcKme i runporpaommcKe cyia8
me moryT InpozoRU~b XaK30 6M TO HM 6MloCIROB8nAMUM man rUziPorpaltu-
%exCsK CleNE 6ea npefsapXTenbHoro paspemeHNM rOcynapcTB, rpaHmnaxx
C DlpOIIUM.Sli

CrabRm 4*1

Nopcuxe KopmJopm 3 cxemm Pa3AeneHn AB&=eH Bn rroanzax,
mcnonby8,e-mx nR MeZYH8D0OIH0ro CYVOXOACTB8

1. B COOTBeTCTBHM C HaCTonme* UaCT11 rocynapCTBBa rpaHuamme c
pOnmBSMH, MoryT yCTSH8Ba3BaT MOpCKMe KOpMuOpM m fpeO11CHBaTb CXeMM

psl3eneHHR uBuzeHMR AR CYAOXOACTB B nlpOnMBax, Morna 3TO Heo6xoRmmO
liAr coIe*CTBHR 6e3oISCHOMy npoxoy cyone.

2. TaKe rocyuapCTa moryTqxora 3ToroTpe6ioT o6CTORTenbCTB8

3 nocne HaAnexamero o ToM onoBemeHHM, 3aueHRTb naw6ue aHee HUM yCTa-

HOBaeHHme MNam npe~nncaHHee Uopcze KOP~NOPM UN cxemm pa3eaeHUM

BmzeHMM ApyrmIm KopHmopauM man Cxeaux.

3. Tamce MOpCKme KOpmOpm URN cxeuu p8IAeneHHR ABmIeHUR AOflXHM
COOTBeTCTBOBaTb o6werIIpHRTIKM vezlyHaPOAHM npaBunam.

4. lpezxe mem yCTaHaSBHBSTb URN 38ameHRTB uopcKme KOpmROpm man

RTe~r11cKB8TL 371 38aeHRTB cxeMm psueneHUR IBZeHHM, rocynapCTBa, rpa-
HHq8Ee C npOnHBaMm, nepenaMT npelIAnozeHN KouneTeHTHOK mezuyHapOAlHOI
OpF8HM3aZMN C uenbw UX yTBepxfeHNM. 3T8 opraHM3aumR MoxeT yTBepX aTB
TOnbKO Taxve mOpCKme KopMAlOpU N cxeuM psa3eneHMR BszeHmR, KOTOpme

moryT 6WT- cOrnaCoBBHu c roCy apCTBaMBI rpaHNqaMlNI C ITIpORBaBM, nocie

qero ZTm FOCY7SPCTB8 moryT yCT8HOBMTb, npenlUCaTb HM 3aMeHTHb MX,
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5. B oTHoWeHx nipoxuya, rue npeulnera0Tcn uopcxce xopmuopm 3nB
cxeum paaueneHMS BN2zeHHN, InpoxoflM3e nepea mouu Anyx nx donee rocy-
apCTB, rpaH~uqaux c nponinBon, 3aHTepecosaHHme rocyapcTBa cOTp7nH3-

qaT B Dupa6OTKe npennoxeHEN B Ko0C77TaUNN C xomneTeSTHO* mexly~a-
po0MoR opraHxlaumek.

6. rocyuapcOsa, rpaHUX8M'aue C npOnIBaMR, RCHO o0aHazDT Bce
YCTSxOBneHHMe 3313 fpeInneaHeMO mu MOpcK3e KopimopU m cxeuu paaLene-
HnM IuxeHNM Ha mOpCCmx KapTSX KOTOpme O3X3 6MTB Hanezamum o6pa-
303 ony6 axoHK .Hm

7. C71a 1rpu TPaH3XTHOU npoxone codnjoua0T np~ueHumme mopcKwe
:opmuopm x cxeum pa3AeneHRn ABKZeHRsR9 ycTaxo3neHHwUe B COOTDeTCTumu
SNacTo~meM c~aTbef.

CTaTib 42

3aKoHH X rtwaBuna rocvua&CTDo rpDaHuSqamu c UDOngnUaMs,
B OTHOmeBmu TpaxzuTHOrO 1TDOxOIa

1, flpX yCnONaX co6nneHxx nonozeHu Hactonmero Paanena rocy-
AapCTBa, rpaHuzaue c npongsaux, mor7T nlMHHXMHaTb 3aKoHM X Irpazana,
OTHocfiuecn K TSIHaTHOd7 npxOAO %epe3 npoxnam, B OTHOMOHeN acex
Huzeene3NX BnrpocOB 3313 nwdoro NO HuX:

a) 6eaonacHOCTU cyAoXoAcTBa B perynupoaHM Azx26H3M c0-
Os, xaK npeAycMaTpzBaeTCR D cTaTbe 4.1;

b) nPeAOTnpsmeHNq, CO1UN3eHHX X CoXPsHeHMR noC KOHTpOxIeM
3arp3HeHRN nye zeAe0HM z UeNCTBe npIPeumu MeZAYHapOAMx npa-
3331, OTHOCKMEXCR K cdpocy HeOTN, He0TecofepzaxUx o5x*oo0 x Apyrux
XAOBNTMZ CemeCTE 3 npOnAHe;

c) 3 TOM qTo KacaeTcR pH60RODHUX CYO3, - HeAOIO U7neu
pB6OTnOBCTaa, B TOM qcne Tpe( oaHx OTHOCNTenIbHO y7opKu p6onxoBHmx
cmacTe;

d) norpyam 3313 zMrpo7Ku JlWdMX TOBO 3RN3 BaRM0TM, flOCaA-
K 332 DucaKB 31311 D HapyeHNe TaMozeHxmx, i3CKSfIbHux, m maarpaunox-
HUiX 3RA3 CaHXTapHMX 3aKOHOB N npazxn rocy~apCTB, rpaH~u'asuI c riponx-
Bann.

2. TaKne oa6203 m npaBana He AO3H13 AOnIyCKSTb RICXKPtM3Ha m
no *opme Bfl no cyecTNY meZAy HOCTpaHHMMZ C76MB, a Mx 1Mp3meHeH e
He nonzHo Ba npaXTMKe CBOATSYCX K 313ew33, Hap7w0Hw0 3313 yweMn1eHw0
iupaa Tp&H3BTHOO npoxona, xaK CH OlonpfeleeH a aCTCOXMOM Paen.31.

3. rocyapcTas, rpau'qamme c npo313a3u, HoLe3axM o~paaoM
On NKODhSuaT sce Taxxe 3aKOBm x apaunS.

4. IIHocTpaHHe cya, ocyweCT33133u3e npano TpaHaSTHoro lIpOxOIS,
Co6nmsAmT Taxwe 2aOH R flpaSansk

5. Korzia C7yHO 31 x1eTaTeRSH1 ann nlapay, odna3alicl0we cyzepeHHUM
UMYZ3TeTOM, Ae*CTBYmT TaRK3 o~pasom, OTO a~o npoTxnopeqT TaxKB 36-
KOH 3 lpasunam 3n31 upyrum nonoOeHNMM HaCTORIMeR ReCTU, roc7AapCTzO
ionara c7iH 3m3 rocy1apcTo peracTpaux neTa~enHoro annapaTa HeceT
uezunyapouHxm OTaeTCTYBOcTh 2 3njo2o* ywepd URN 76UMTY, npu'eIOMMe
rocynapCTSOM, rpaHlqlamM c nponzasM.
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CraTvsi 43

HasuraumoviHoe odopynosaHne X cDOACTUa 6eaonaCHocTI
_ fl2rue YCOse]meHCTSOUaHXR. a TaiKe zrDIOTBDaSeme,
cotpaxeHxe x coxpamNeHS e noA KOHTPOROM aarpxRHeHSx

roCy7lapCTBaN, NcnonhbyWMXM nponmzu, I roc7AapcTsam, rpamiutamEM
c nponEuau, cxenyeT COTpy7AHNUab nocpeACTBOM cornauetux:

a) 2 ycTaHoaneHu * nOJAepaHuma 3 mcnpasHom COCTORMINM a

nponMze meo~xonsmoro HaBzraUoHHoro o6opyoBaHNX x OpeAcTs 6eaonacao-
cTh man U cozep1eICTOaIHM npyrux cpencY3 coB e cTa s ezuyaaponowy
cywoxoiCTy; X

b) 1 ripeAoTBpameHau, coippaueae COX~SHeBmn noA KOHTPO-
nem aarp3HeHXX C C70oZ.

Cra~ba £44

O6xaaHmocTx rocYuaDcTS, rpammqat-x c npoxuBau

roc7aspcTB*, rpaHxuamme c nponBaum, He AOnXHK UpeURTCTBOaaT&
Tp&BS3THOM7 UpoXoX7 X AOJIZEM COOTDeTCTB7WI0MU o6pasou onozegaTb 0 AID-
6o* m8aecTHOI mu OnaCHOCT AAR CYAOXOAiCTsa a nponuze MRS rpoueTa Han
nponuao. He AonXHo 6UT HMXaKoro npmOCT8HOxaeHKa Yp&Hsxrioro Irpo-
XO IIe

PA3W1U 3. MKPHMI flPOXOil

CraTmsn 45
Murniul npoxon

1. Pezuu wupsoro npoxona a CooTaeTcTMNM c Panenom 3 q4acTs II
IpMeCMetcx a flponxzSx, NCnO31A&eMMX AAR MezlyHapoHoro cyoxocYza:

a) KOTOpHO McKuW.-qeHu c~epu npueeetus pezmua Tpaa?-
noro upoxona cornaceo nyHKT3r I CTaTbM 35; MN

b) aezg qaCTbOT KpHToro mops mans KCMIoqMTenbHo* aKOO-
munecKog aoHm m TeppuTopxanbxum mope- Apyroro rocynapcTra.

2. Be AOuzHO 6urTb nuxaioro npMOCTaHOBaeHS mupHoro npoxona
,lpes 5aKxo IPOADI]M.
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'L&CTL I~V

IOCYfAPCTBA-APMIIEIAr

CTaThbR 46

YnoTpe6nemme TOPURHOB

lnn meneg HaCTOReft KOHBeHRH:

a) "rocynapcTBo-apxlnenar" o3RaqaeT rocy~apCTBO, KOTOPOe
COCTORT nOJHOCTbW M3 OHoro mnm 6onee apxxnenaroB H MOZeT BKnqmaTb Apy-
rue oCTpoBa;

b) "apxxnenar" o3HaqaeT rpynny OCTpOBOB, BxS.qan qaCTX

OCTpOBOB, coen~mam~mxe Rx BoAM x npyrme npxpoAHme o6pa3ouaHMR, KOTOpme
HaCTOaLKO TeCHO B3amOCBRn3aHM, qTO TaKme OCTpOBa, BOfl x xpyrxe npu-
poAnme o6pa3oBaHR COCTaB3RlMT eiHmoe reorpaam~ecmoe, 3KoHoMmqecKoe m
nOnIMTRqecKoe 1eoe MnIS NCTOpHneCKm CqNTaTCR TaxOBUM.

CTaTLR 47

Apxmenazfuue mexoAnme nmmm

1. rIocynapcTBo-apxmnenar MOleT UpOBOARTh npRmwe apxmrlenaxHMe no-
xoAHme mnmm, coeZHImxlte Handonee BuuAmmecR D Mope TOqKR Hazonteo OT-
AanemH-

3, OcTpOBOB R omxaiiJ pmonO apxmnenara, rrpu ycnOBm, qTO B npe-
AOZM TaKRX CXOnm, nRHun zv13'eHu rilasmue ocTpoBa x pa*oH, B KOTOpOM
COOTHOmemme Mezed nnomaAh A sOHo noBOpXHOCTU x rlfOHBJLO C71111 BKIean
aTORLM, COCTaBnReT OT 1:1 AO 9:1.

2. binHa TaKMX CXOHnM nKHuf He AOn-ua npeBMnaTb 100 MOPCCKK
MIb, C TeM, oAHaKo, q TO AO 3 npoUeHToB OT o6mero qmOna XcXOAHMX Anis,
saammmalcui ni6o1 apxmnenar, MOZST rrpeaumaTb OTY AHH7 AO maKOe~aBZHON
nnuuu B 125 mopoxx Mmflb.

3. 11pm npoBeeRu TaKE3 CXOAM nm HRR He AofnycKaeTo CKORBKO-
mu6ywyB 3aMeTHux OTKioHeHmu OT o6lieM KOHiHrypatH m apxunenara.

4. TaKeme croAHme niHmm npoBOARTCR K O0ammM IlpH OTARBe
BO3BMNOHERM OT HEX TOIbKO B TOM onyiae, eonM Ha Hwc BoaBeneHM MaRKm
vam nono6wme coopyzeHun, HaX0aXmeC Bcerna Han YpOBHeM MOpR, anz ecan
ocvxaomee npm OTRKie soBMueHme paononoxeHo lOnHOCTb0D unsq'acT'qHO ma
paCOTOaHR, He npeBumawHem M3KXKy TeppHTOPH8AbHoro MOpR OT 6nszamero
OCTPOBa.

5. OHCTeMa TaKHX Kcx0AHmx nIHHng He AOnEHa flpxeHRTLCR rocynap-
OTBOM-apxmnenarOM TaKXM o6pa3OM, qTOdM TeppmTopvaflhHoe Mope Apyroro
roCyzapCTBa oKa3anoCb oTpe3aHHuM OT OTKpMTorO MOPR u rX MCKnIlouTenbHoR
aKoHOMHecKo* 3OHN.

6o Ecnm qaCT apxnenazrur Bon rOCyapcTBa-apxnenara nOZIT mel-
A ABYMR qaCTRU enocpeAOTBeHo npxneraimero coceAHero rocynapoTna,
cyieCTsymmue npasa H BeO Apyrue npasomepmue HHTepeCM, KOTOpMe TpaJZ-
zjOHHO OCy OCTBRINKCb TzM nocnenum rOCynapCTBOM B TaKKX BOJSX, N
Bee npaBa, npeCMOTpeme no cornaeHim Mez1 3TSU rOCyIapCTBaME,
COrPaHRWTCa R yuBLIaTC.

7o fuR uenz mcq'cneHMA, cornacHo nyrnTy 1, OTHOmeHR anolanu so-

An3 K nloMA CyuM CyxOnyTHme palOHM MoryT BKnjlqaTh BOAM, nezaume B upe-
nenax pmIoB, oKafmnRU=x ooTpona H aTOnI31M, BKnImqa Ty qaCTb oxeamo¢oro
nlaTo c KPYTM OICOHOM, KOTopam aaMMHaeTCR main noUTH 3aMuKaeTox uenab
IBseCTHRXOBUX OCTpOBOB R ochtalclu[ pH0OB, niezxams no nepHMeTpy InlaTO.
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8. XcxoHHe ANHXHzPODOOHJmu B COOTseTCTBKH C RaCTORfOM CTaTbet,
AOCHM O603HaqaTbCR Ha KaPTaX Taxoro, MaCMTa6a min uacmTa6oB, KOTOpHe
npxemneumu AA TOqHOrO yCTaHOBIeHRR Hx IIOIOzeHM8. B xameCTBe anAbTepHa-
THB, BueCTO HKX MoUYT rlpOAOCTaBflRTbCR nepeqHK reorpa'ecx KoopnuiSaT
TOROK C yxa3aaHmem ocHosH1 xcxoAHui reole3imecKEx naxH°X

9. r0ocylapCTUo-ap ienar Hanezaxu o6pa30U ony6nnxoBMaeT Tase
KapTi xnm nepeqH reorpaHqecKxx KOOpAKHaT K CoaeT Ha xpaHe~me xonwU
xax.o TaKOcI KapTM xnx nepeHe reHepanbHoy ceKpeTapm OpraHnaailI 06iejM-
HeHHUX Hazing.

CTaTb 48

I(uepeHe zEgrM TeM TopqaTIHOr gODS , ripsneameg 3oR,
RCKRMqNTenbHo UKoHoMqecKo BoHH b KOHTRHeHTanBHnrO menbft

MXpmHa TeppHTopanbforo mopR, UpaneZaueN 3OHM, KCKAZDqTOAbHO* SKO-
HoNiReCKog 3OHR R KOHTHSHTSbHoro menboa OTmepReTCR OT apixrenaux
NCXommx nRHu, rnponeDeHHmX a COOTBeTCTBKK CO CTaTel 47.

CTaTb 49

npapoBoA CTaTyO aDxznensxHux BOA. BOAymiHoro rr pocTmanTza
Han aDxHxnenaszmm ponaxm. a TaxeO AHa x ero Rem

1, CysepeHRTeT roCoYapcTma-apxznenara pacnfpocTpaHseTCR na orpa-
Himemme apxsnenamuxux RCxoRmmH 3InHmnH , upoBeneHHMu B COOTBOeTOTmi
CO CTaTbek 47, BOAw, HaaMBaeume apxnenazHbm BOZaMm, HeaancK-o oT UK
rny6tmc ZRA paCCTORHN5 OT 6epera.

2. YKasaRHiM CYBOPeHETeT pacI1pocTpaHReTCR Ha B03XWfHoe upooTpaH-
CTBO HaA apxmenxazHuum BOsamn, a TrXZe Ha i K Ho H expa, paHo KSX H
Ha Hx pecypcuo

3. 3TOT CyOpOHRTST ocymeCTJIReTCs nIPH yCnOBKK C06AM0leHUR Ha-
CTOieg qaCTR.

4. Pexun apxHnenaiHoro npoxoxxa no MOpCKHU xopmiopau, yCTaHaBnIM-
aeuum HaCTonmeg qaCTH, B zipyrux OTHomeHRX He aaTparunaeT CTaTYC

apxNuenaXHMX BOA, mlonwqas mopcnue xopmuopu, zn ocymecTneHme rocynap-
CTzOM-apxnenarom cBoero cysepeHMTeTa Hall TaKEME BOJaMN, BO3AyHMM
IpOCTPaHCTBOM HaA HUMxu AHOM H ero HeAIPBM H Hx pecypcaux.

CT8TLH 50

AenuMMMTauus BHyTDeHHKX BOA

B npenenax cBOKX apxmneinaHUx Boxt rocylapCTBO-apxmneenar NOxeT
npOzOAHTb 3amuxammume AIHMM AinS I eRIMUNTBUHR BHYTpeHHHX BO3A B COOTBeT-
CTBK3 CO CTaTb5RM 9, 10 H II.
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CTaT-, 51

CyneCTBYW0M1e cormaueHR. TpaHmu1oHHme nrXB8 Ha DM 6
0JIOBCTBO

H cy.eCTXV ime fOA HBO Hue H e x06enT

1. Se3 ymep6a nR CTaTbH 49 rocyzapcTBo-apxmnenar co6anonaeT cy-
gecTxywmume cornameHuR c Apyruum rocyuapcBauH H npH3HaeT TpaMHUlHOHHue
upaa H8 pUdOnOBCTBO M Apyrne BZAU npaBoMepHoR AeRTenLHOCTH HenocpeA-
CTmeHHO npunerajoxx coceAnux rocynapcTS D onpezeleHHMx pagoHax B npe-
AenAX apxmnenazHux BOn. IIopnosK N yCAOBMB ocy1ecTBneHHR TaKEx npas m
TaON AeSTenbHocTm, BKfIlOqSS HX xapaXTep, o6eu m pakoHM, B KOTOPMX
OUR Oc7UeCTBJIBOTCR, no npocb6e nm60ro B 3aHHTepecoBHHux rOcyuaPCTE
perFzupyoTCn nBycTopoHHHUH cornameHusHU uezny HU,. TaKHe npaBa He
MOeST nepeAaBaTbC TpeThHm rocynapCTam 18n1 ax rpaxAaHam unm ocy-
ReCTSAIETbCR CoBKeCTHO C HHRH.

2. rocTyapcTBo-apxnenar He HaHOCHT ymep6a cymecTBYWo0 OnonoA-
mm3 xa6enu, KoTopue nponomeHu A yrmuu rocynapcTBauu m npoxoART mepes
e1o sON, He riO3xOAx K 6epery. rocynapcTBo-apxunenar pa3pemaeT noA-
APZxaTh z mCIInpaBHOK COCTORHUM x aameHRT - TaKHe xa6enu no nonyqeHu1
HaUezaueo y)eAOKeHH 06 1X meCTOHaXozneHmHH M 0 HaMepeHMa OcimeCT-
HuTb xZ peMOHT RI 3ameHy.

CTTbf 52

flpaBo UuvHoro nDoxona

1. 4lip ycnoBH co6nmeHHS CTaTb 53 x 6e3 yuep Ann CTaTbH 50
cyna ucex roclapecTB nonab37TCS npasom UMpHoro npoxona 4epe3 apxune-
naZHNe BOAR 3 COOTBeTCTBSH c Paauenom 3 MaCTX II.

2. rocilapcTmo-apxlnensr mOZeT 6e3 RHCKPHMMHaUHH no 0opue HZnu
nO C7meCTB7 MOez1A mHOCTpeHHuMH cyflamm BpeMeHHo npxOCTaHaBnHBaTb B on-
pexeneHHU palomax CBOx apxH3nenazHux BOA MNHPHKM npOXon MHocTpaHHNX
C7rO3, eCna Taxoe flpmOCTaH0BrleHHe CymeCTBeHHO BaXHO AR oxpaHu ero
6esoI0SCHOCTM. Taxoe npHOCTaHoRneH1e BCTyfl8eT B CUIRY TOnbsO nocne
nOzISHOrO ero ony6nuxsoBaHmss.

CTaTbR 53

paao apTfneaZHoro npoxona no MOpCKM XopRAOPalE

1. rocyjapcTBo-apxunenar moxeT yCTaHaRz.xaTb mopcxme xopHmope a
pacnonozeHH8e HaA H1M BO3AJysmse KOPHAOpu, irpmemneuue AR Henpepumuoro
x 6ucTporo npoxola 1HOCTpaHH1x cyAoB qepe3 ero apxxnenl me 3o4 m ipxP-
neraminee TeppTop1anbHoe aMope H nponleTa msOCTPaHHMX JleTaTenbhm annapa-
TON Ha HM.

2. Bee cyAa H flSTaTe ibHue annapaTU nOf[b3yWOTC nP&BO1 apxmneaz-
0OrO nP0pzoa no TaKHM MopOKHM op3opamN InpOneTa no TaK188 BOSJWHnM

KOPH4Opam.

3. ApxzneAazUMl npoxoji no KoPCxmm KopmAopam npeAcTaBnRer co(ol
o0C7eCTneuH6e B COOTBSTCTBRH C HaCTORueg KoH18eHL eH, rrpaza uopManbloro
CYO3OACTBa H rpoBNTa SRZHCTeHHO C uILem HOepePUBHoro, (5uCTpOIo H 6c-
flpelIXTCTzeHHorO TpaH38Ta Ha 0AlHOR qaCTN oTspUTOrO MOpE RZIN HCKnIqHTO3b-
Ho sKOHOKHqeCKON 30HU S lyrY qaCTb OTXPTroro MOPE HEH HCKIqHTOIbHOM
SKOHOuM1ecxoN 3OH1.
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4. TaKxe mopoKxe H zoayu4e xopmopm nepeceKa DT apxnenaznae
DoJWx nzpznereaee TeppHTOpMaJbHoe Mope a BKnmqa*T see o6nHIWe ny"
UpoXoJa, Hcnon~b3yeMMe B KaqeCTBe nyTe. nAn uex[y'apoA1oro oyZoXOAtCa.,
•a a] enaXHux BonaX ann ripoAeTa HaAf HuNK, a Ha TaRKI n7THXq B TOM XTO
xacaeTC c oYon, - ee O6UqH'e cyoxoAH e oo apBaTepM npx yonoeU, qTo NeT

eo6xoAMUocTR A76nMponaTb oAMaKono yAodHie nYTH MReAY JoUM R TOe ZO
IIYXTaMH DXoAia R BMXOa.

5. Texae mopcKKe x sOsOmxme KOpUAOpm orrpOeenAMTC CoeP eN Henpe-
pUSmHr OCeB3X RKHuMN OT TOROK Haqana flyTe* npoxona AO Nx KOHeqH1Z TOqeK.
OIA N neTaTenBhMe annapaTm npu apxInenafom npoxone no MopcKu M KopRAo-
PaM He OHEUM OTKIOHRTbCR 6onee qeM ma 25 MopeKnx uwml s niocyw oTopoxy
OT TaXaX OCeBUM nHIa 1O speun fipoxona, npu ycnOBau, qTO TaUeS OY Zt R
nOTaTenbHue armapaTU He 67yXT npH63NXaTbCR K 6seperai 6nuxe, qem wa Ao-
C0Tb npOUeHTOB paCCTORHKH Mezx 6nxza*mUM TOqKaMM Ha OCTpONaX, rpaiu-
qa= C MOPCKRd KOpKAOpOM.

6. rocynapcTBo-apxznenar, KoTopoe yCTaHanxlaeT MOPCOKe KOpXAOpM
3 OOOTSOTCTBDU 0 HaoTOR ION CTaTbeg, MOIeT TaKZe npexflHcMBaTh CXOMM pt&$-

e3OUeM ABxOHA aR WN 6eonacsoro upoxona cyn o no ye8-U IapnaTOp&M 3
Taxxr MopoKr KOPEAOPax.

7. r'ocynapcTBo-apxmrenar MO~eT, xorea sToro Tpe6y7T O6OTORTenb-
cTBCa nocne Hanezaxero 0 TOM onosemexaU 3aMeHRTB n ie MopcxEe mopm-
AOpM ElK OxeMM paASnnem s zIeHUR, YOT&HOuneHNme 538 IIWpe cWanUe um
pase, xpyruMK MOpOKMEu xOpUAopaM mlK exemaun pasAeneAJ ABM DOmeU.

8. TaKe MOpCKme KOpU Opm xHn CXeMm pa3AeneHHR ABxxeHxR xOIZIM
COOTBeTCTBODBaTh o6eeOpXHRTHM MeZAyHapOAHuM npaBanam.

9. 11PH YCTaHOBeHxx uin 3aMeHe MOpCKKX KOpM3OpOB SlI npe CJUaICN
Mns 3aueHe cxeM pa3eneHXR ABKeHxR rocyAapCTBo-apxueflar nepenaeT
npennozeHHR KOuneTeHTHOR MeZXyHapOAHOR opraHx~aa8Hx c ilenlbo an yTzepXIe-
HER. 3Ta OpraHx3aunR MoxeT yT~epzfaTb TOAbXO TaKHe MOPCKxe KopxZopM x
CeMm pa3AeneHKR ABIeHXR, KOTOpMe MOryT 6MTL CornacoBaHm C rocyJapcTsom-
aplaxenarom, nocne Rero rocynapcTBo-apxxrenar yCTaHa InBaeT, npexrhchBa-
ST xnK, 3aMeHReT WC.

10. rocyAapCTsO-apxfensr qeTKo o06o3HaqaeT oceBue nHHXX YCTaHOBneH-
H1x unm npenHCaHHKX KM MOPCKEx KOpKAOpOB H cXem pa3AeneHHR ABxzeHRR Ha
MOPCKEX KapTaX, KOTOpme AOIIHM 61Th HanJUeaHM o6pa3oM ory6nxxoeaea.

11. Cyna ripm apxxnenaHou npoxoze no MOpCKHm KopmAopas AOn82M co-
6nn3aTI npuMeHume mopcKme Kopxlopm x CXeMU paaneneHa nBENeHRa, yCTa-
HoBJeHHMe B COOTBeTCTBAH C HOCTORM8e CTeTbeg.

12. Bcnn rOCynapCTBo-apxxnenar He yCTaHaBnZBaeT uOpCXKX MAN 3Oa-

Hyma KopRAopoB, npaBo apxarenaaHoro upoxona no mopcKxu KopmwopaM MO-
ReT ocYMeCTBfARTbCR no nITRMu, 06RHO RoCIIOnIbhyeMMM WI'R ueZWHapoAoro 07-

AOXO0Ac T~a.

TaTbR' 4

06HaH2OCT OYJOD m neTaTenbHUX anflapaTO1 BO & eIg Kx npOXOIg
Hcne oBal a rxAorpa aqecKax csemox, OxaanOoT rocealaCTBa-
apxxnenara x 3axOHM x npganna rocYnapCTna-apxnenara Kacavm0ueqn

apxunenalaoro npoxona no MOpeKKu KopxiopaM

CTaTbN 39, 40, 42 3 44 fpMeHMRIOTCR mutatis mutandia K apXlInen@La-
HONY npoxomy no MOPCKM KOpUUopaM.
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qACTb V

HCKJMDOTEJ3bHAM 3KOHOMHMECKAA 30HA

CTaTbR 55

Oco6mg upaBOBO pexxM HCK.nIl0ITenbHOR
3KOHOMHqeCOXo 30HN

HKzuMNqnTembHfa 3KOHOMHnecKaR 30Ha npeZCTaBnReT cO6o paROH, Ha-
xo ,Rix cR 3a npenenamM TeppUTOpKajbHOrO mopR x rppmeramn0,N K HeMy, KO-
TOput nolnaAaeT f1ofl yCT&HOBne1HHMN B HaCTORmeg qaCTH oco6uR npaosolo
pezxi, cornacHo KOTOpOUY apaza x leplextuKUlHlR npx6pexHoro rocynapcTBa H
npana x cBo~om Apyrux rocyjxapcTB perynHPy0TCOR COOTBeTcTByimoiw nono-
XOHNSIM HaCTORmeR KOHBeHzUi.

C~aT]a 56

fpasa, MPHCANKUHM x O5MaaHHOCTH rrpx6pexHoro
rocy aPCTBa 3 HCXn3IIqMTenblhO 3KOHOMHIeCKOR

1. Ilpm6pexiioe rocylapCTBo B HOKCJTqHTenBHOPi 3KOHOumqecKog 3OHe
meeT:

a) cysepeHme npasa a uensm pa3BeAKx, paapa6OT X H cozpa-
UHeRU IXpxpoAIRx peCypcoo Kalt xIHaOx, TaK H HezBIux, B BOJZSX, noKpHzaD-

m mopcKoe AMHO Ha MopcKou RHo H 9 ero Hejpax, a Ta.eZ B uenax ylpfas-
ANeHR 3TRUH pecypcaux, H B OTHOmeHMM npyrmx BHROB AeRTenlbHOCTH nO aKO-
HOMHqeCKO* paaaeie x paapadoTxe yKa3aHHOM 30HU, TaKMX KaK rIpOK3BOA-
0TO aHOpran nyTem xcnOnb3oBaHRR BOAN, TeqoHXR X BOT pa;

b) EPRpACREIM, npezycuoTpeHH y B COOTBeTCTByw0= nonoe-
HRX HaCTofmeg KOHBOHUHH, B OTHOmeHHK:

i) C03 aHRR x mcnonIb3oBaHHR MCKyCCTBeHHm OCTPOBOB,

YCTaHoBOK H coopyxeHH;

ii) UOPCK3X HayqH=c HCCYIeAoB&HK

iii) 3aaHTM H coxpaHeHKA uopcog cpenhz;

c) Apyrxe rnpaBa H O6R3aHHOCTK, npeycuoTpeHH-e 8 HacToRMe6
Kousempm.

2. lxppexHoe rocynapCTBO rTpx ocyOCTBneHm CBox npaB xi Bunon-
HexEx CBOxx o6E3aHHOCTe9 no HaCToRgeg KOHBeHUKM B KCKfIqXTeIbHOR 3KOHO-

uuqecKoA 3oHe AOIXHUM 06pa30M yqHTVBaeT npaBa K o63aHHOCTH Apyrxx ro-
cy~apCTB K AORCTByeT 8 nopRnxe, coBIeCTUMOM c nonozeHKRHR HaCTOmeg
KoHBeII .

3. fpaBa, H3no10eHHe B HaCToRuOe CTaTbe B OTHOIOeHKH MopcKoro
Awa x ero HeAp, oC IIeCTBARIOTCR B COOTBeTCTBKH C qaCT1I0 VI.

CTaTbR 5?

ImpmHa MCK21IOqHTenHOR oKoHoUxIqeCKOH 30HN

llpHxa HCKl0OqHTelnbHOA ZKoHOdmmuecKog 30HM He AO.mHa neBUMaTb
200 UopCKxX muHb, OTCqHTmBaemx OT XCXORHMX RKTIMH, OT KOTOP-' OTme-

pneTcH mpuHa TeppHTOPHKnbHoro Mopn.
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CTaTbR 58

flpaBa H 0l3aaHHOCTR Zlpyrx roc IIapcT B H0XnIoqHTenBHaO
BKOHOMHqeCK0O 30He

1. B HCKJnMqKTenbHOR 3KOHOMxqecKOg 3oHe Bee rocyiapCTaa KaK
npa~pexHue, TaK N He amewmie BMXOa K mOpm, nO y3 yOTCA, YIPII YCJOBHM
co6nmzeHan COOTBeTCTBywmmc nonozeHMA HaCTonmeg KOHBeHUmm, yIxa3aHHNMH
B CTaThe 87 cBo6oOaMM CyfOXOACTBa H nfloneTOB, nTpOKnaAKH nOJBOAOHU Ka-
6enert x TpydOUpoZOAoB x xpyrunM npaBomepHuaM c TOUKH 3peHRnR mezyHa-
pomtoro rpaBa BHflaMK HCnOflb3OBaHl MOpR, OTHOCRIUHMHCR K 3TRM CBO36oaM,
TaKIMH KaK CBR3aHHeM C BKCrlnyaTauxHer CyAOD, neTaTenbHux annapaTOB N
nonBoAoax KadeneH m TPYdOuPOBOAOB, a coBueCTHMUMN C ipyrwMn fonozeHK-
RMU HaCTOfmeg KOHBeHumIm.

2. CTaTSN 88-115 a xpyrHe COOTBeTCTBymmxe HOpUM mezxquapoAworo
fpaBa l pMleHRMTCR K UCKn1qqTenbHO;i 3KOHOMHqeCKOr1 30He nOCTObay, nO-
CKOnbKY OHM He RBARATCR HecoBMeCTNUUMM C HaCToRnek qaCTbO.

3. rOcy~apcTsa npH ocymeCTBleHKH CBOIvX npaB K BmnOJHexHN CBOm
OedaazOCTe 11O HaCTOR eg XOHBON88H B HCRKWqHTenbHOA 3KOHOMqeCKON
3oHe O=nH U odpa3oM YVzTUBaloT rrpaBa H O6R3aHHOCTM npppezHoro rocy-
zAapcTBa H coflDaaT 3aKOHM a ripasana, npHHRTme npxdpezaaz rocyapcTBOu
B COOTBeTCTBHM C nOnOzeHHUR HaCTORMOR KOHBeHMHMH a gpyrUMN HOPMaM
MezmapoIMoro rlpasa, nocTonbKy, nocKonbay OHM He HBAHIOTCR HeCOBMCTX-
MumM C HaCTOameN qacTBM.

CTaTbn 59

OCHOBa Ang YVerynKPOBaHHM KOH~nHKTOB OTHOCTenbHO
rfpeAOcTaBneHMS ripaB M I HICKH B aCKfIoqKTenbHOR

3KOHOMaqeCxo0 30He

B Tex c y ax, Korna naCTORIaB KOHBeHUHR He rpeAOCTaBnaeT npa-
dpemHotq rocynapcTBy HAMx zpyraM rocyuapCTBau npaB mnx IOPHCACcURK B
rrpenenax HCKnoqMTenbHO9 3KOHOMHmecRoM 3OH H KOra mez,y MHTepecamm
npadpexHoro roCynapCTBa H rndoro gpyroro rocygapcTBa MxlI n x6ux
Apyrxx rOCynapCTB BO3HHKaeT KOHIMHKT, 3TOT KOHDnMKT cnexyeT pa3pemaTb
Ha OCHOe crrpaBeOWBOCTx X B cBeTe Bcex OTHOCRMHXCH K Aeny o6CTORTeLCTB,
C yqeTOM BaXHOCTH 3aTpOHYTUX MHTepecOB AIR Hax)xoil m3 CTOpOH, a TaKxe
AIn mezxJHapOAHoro coo6wecTBa B aenom.

CTaTbH 60

HCKYCCTBeHHUe OCTPOBa. YCTaHOBKH M COODYeHI
B HCK3HTenLHOt 3KOHOMHqeCKO 3OHe

1. fpa6pexHoe rocyAapCTBO B HCKnJ0HTebHO9 3KOHOmmqeCKOR 3oHe
mmeeT MCKnIqHTefbHOe rupaBo coopYxaT, a TaKae pa3pemaTL x perynxpoBaTb
CO3AaHme, 3KCflyaTauHIo H HCnOJb3OBaHme:

a) HCKyCCTBeHHMX OCTpOBOB;

b) YCTaHOBOK H coopyzeHH AIR ueneg, nrpegrCMOTpeHHUX B
CTaTLe 56, x n Apyrsx 3KOHOmmqecKHX uenen;

C) YCTSHOBOK m coopyzeHHM, KOTOpme moryT flpenffTCTBOBaTb
oCymeCTBneHmI nrpaB ripm6pexHoro rOCyfapCTB8 B 30He.
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2. JIpK6pexHoe rocyapCTBO KMeeT MCKJIl0O'HTenbHyl0 I0PHCAHKUKH1 HaA
TaMRx cICYCCTBeHHMMIu OCTpOB.MH, YCTaHOBKaMH , coopyxeHMUK, B TOM
qxcne M0oCpRKcInUw B OTHomieHHM TaMONCHHUX, J)HcKa.shHUX, CaHMTaPHMX M
uMumrpamm aIx.Oa BaKOHOB H ipaBHn, a TaKxe 3aKOHOB x p.aBJIl, Kacawlmxxcn
6e3orzaCHOCTH.

3. 0 CO3AaHHR TaKxx NCI7CCTBeHHUX OCTpOBOB, yCTaHOBOK HIRK COopy-
OHR zAOnZHO AIaaTmCR Hawiexaee OnOBemeHme, a rOCTOHHHe cpeACTma

npexInpemeHNR O6 x HanmqMm foJIZHu coJepxaTbCR B mcnpaBHOM COCTORRAM,
Am6ue nOKMHTue Knm 6onee Hemcnonb3yemue YCTaS OBKH KflK CoopyzeHma ionx-
HU 6MTb y6parH B luenRx o6ecneqeHMR 6e3onacHocTM CYAOXoACTBa c y'eToM
YU06Mx o6melpxHxTUX mexHapoAHUX CTaHapTOB, yCTaHOBleHHUX B 3TOR CB-
aN KouneTeHTHOR MeZnyHapOAHOR oprafaauxeg. rIpm yIaneHHK TaKIx yCTa-
1O1OK KIRK COOpyReHMN J 0ZHMM o6pa3ou 7qHTWBaMTCR TaKe KHTepecm pu 6 o-
nOBcTBa, 3aMXITH mopcKog cpeii, npaBa x o6RaaHHOCTM Apyrsx rocy xapCTS.
0 rny6xHe, MeCTOHaXOXIeHHK x pa3mepax nIO6sAc YCTaHOBOK xJnm coop~yReHM,
KOTOpue ydpaHM Re nOnHOCTBMi, zaeTCR Haxnexamee OriOBen e.

4. ap6pezHoe rOCynapcTBO moxeT TaM, rFe 3TO Heo6xoAMMO, yCTa-
HaBaJIBaTI, BoKpyr Tamar HCKyCCTBeHHU[X OCTPOBOByCTaHOBOK H coopyzeHKM
paa3yHue 30HU 6eaOrsaCHOCT, B KOTOpbIX OHO MoveT fpHHaTb Hwanexauzxe
mepu AJnn o6ecneqeHRx 6e3onaCHOCTH KaK Cy XOXA0CTBa, TaK X MCKyCCTBeHHUX
OCTpOBOB, YCTaHOBOK x coopyxeHHr.

5- flpiHa 30H 6e3nnaCHOCTH onpeueRReTcH zxp6pexHwu rocy IapCTBOM
C Y9eTOM nITMeHMMMX MexZxyHapoxHbUC CTaRAapTOB. 3TH 30HU yCTaH.xBJafl TCR
Tax nm o(5pa30M qTO6M OHM pa3yMHO COOTHOCHKIMCb c xapaKTepou A WxHK11eft
KCI0CCTBeHHIx OCTpOUB, YCTaHOBOK KIRK COopyzeH , M He IOCTMpSanCb
soxpyr Hux 6onee me- aa 500 ueTpOB, OTmepweux OT KaIJog TOqK ix
BuemOero KpBa, aa KCKj2meHIeM cnyqaeB, Korna 3TO pa3pemeHo o6ienRHApTInMS
Me.ZMHaPOAH0MM CTaHA apTaMH KIIK peKomeHlOBaHO KOMneTeHTHOR mexJyHapoAHoK
opraHXaauxe2. 0 nIpOTReHHOCTK 30H 6e3onaCHOCTX AaeTcR Hanezantee ono-
BeweHze.

6. Bce cyna Aonmu ra xaTb 3TH 30HU 6e3onacHocTw K c06AnmlaTb
o63s.trpxIRT6Te ueziyHapojue CTaHwapTH B OTHOmeHHK CyOXOCTBa B6nu3X
NcXYCCTaeauwx OCTpOBOBS yCTaHOBOK, coopyzeHRU H 30H 6e3onaCHOCTU.

7. CKxYCCTBeHHue OCTpOBa, YCTaHOBKM H coopyzeHRR K 30HU 6e3onaC-
HOCTH BOlpyr HUX He MOrYT yCTaHaBnIHBaT-CR, ecflH 3TO MOzeT C03AIaT - ClO1e-

N Ann UC0IIOb3OBaHxa npK3HaHHpX nopesuc nyTeg, Kmewozn cymeCTBeHHoe
axamenve nn MeIjxyHapOIAHOrO CyflOXOfCTBa.

8. MCKCCTBeHHue ocTpoBa, YCTaHOBKZ i coopyxeHKR He O6naAaOT
CTaTyCOU oCTpoOO. 0HK He HMeDT cBoerO TePPHTOpxanBHOO MopR, K we
Ha3IMqe He BI1eT Ha onpeAneeHe rpaHNU TeppHTOPHBalbHOO MOpa, HCKAID-
qXTenHo 3KOHOMmqeCKOM 3OHN IRK KOHTHHeTa;bHoro menia.

CTaTLm 61

CorpaHeHme xBuWx pecypco,

1. lpx6peXHoe roCY IaPCTBO onpe~enneT gonyCTXMH YnIOB Z1BMX
peCYpCOB B CBOeg K AZIqHTeIBHO O e 3H0mmqecxog 3OHe.

2. f1pu6pexHoe roCynapCTBO, C yqeToM muewmxxc y Hero Hax6onee
JOCTOBePHMX HSYRHWX AaHHMX, o6eceqxBaeT nyTeM HaA3Iexammx mep no co-
xpaeHm y paBleHmiO, qTO6M COCTORHe XHBmx peoCYPCOB B XCHIIOqNTeIb-
HOg aKOHoKxqecKOg 30He He nO Bepranocb onacHOCTRI B pe3yJILTaTe upe3mep-
HO* aKCnyaTaIRH. Ilpm6peXHoe rocynapCTBO H KoUneTeHTHUe mexuyHapoA-
awe opraHz3auxu, 6Y TO cydperHoHanbHue, perzOHabHue M-IX BceURpHue.
B 3aBHCHMOCTM OT o6CTOHTebCTBI COTpyAH1q1aOT JH AOCTxeH 3TOR
tenIK.
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3. Taxne mepM TaK e HanpaBneHu Ha noAnepxaHze MRi BOCCTaHOB-

neRne nonynaunl BhMaBnMBaeux BAOB Ha ypOBHVC XntI AO ypOBHeg, ripu

KOTOPMX MOZeT 6MTb o6ecneneH MaKcxuanhHU yCTO~i'HBUi BWIfOB, orIpenenl-
smug c yqeTOM COOTBeTCTBy~mMKX 3KonoraqeCKX X 3KOHOUHeCKiX laKTOpOB,

Bn..qag aKoHoua'qecKxe Hyz z npadpexHux pN6OnOBeUKx o06MHH H oco6me
noTpe6HOCTR pa3BBa10h1vcCIa rocynapCTB, c y'ieTO MeTOAOB BeJeHKlR p,6-

HorO rpommcna, B3amO3aBRCZMOcTM 3anacoB, a TaKxe nm1d0hx odmepeROMeH-

nOBaHHMX me*AyapOAHUX MXHHHManIHMX CTaHAapTOB, 6yn" TO cy6perMOHaab-
Hue, perMoHanibHme Rna BceMKpHe.

4. rlpm6pevmoe rocynmapcizo, npKHuafl TaKRe mep-, YR'TUBaeT no-
cneACTBR A.l15 BHMOB, accOIIMHpOBaHHbX C BMLiaBnM4BaeMMMH BM~am aiim 38-
BHC$IMU!X OT HMIH B uenax noAlepaHKR XnI BOCCTaHOBneHR n OnynUaII Ta-
K1xm accOUHMPOBSHHMX aIIM 38BXCMMMX BHKOB Brme ypoBHetj Ha KOTOpMX NX
BOCIpOH3BOACTBO moxeT 6UT - nOABeprHyTo cepbe3HoR onaCHOCTM.

5. Ilepe~zana aueWMeicH HayMHOR YlHOpMaUaa, CTaTHCTxqeCKMX AaH--

HMiX 06 YJOBaX H npOMUICnOBOM YCM4IMw H flpyrKX fASHHUX, OTHOCRMZXCR K
CoxpaHeHalo pu6Hhx 3aenacoB, x o6meH Mm ocynteCTBnReTCM He perynMpHO
OCHOBe qepe3 KoMu eTeHTHue mex*yHapOIHme opraHHaUHH, 6YALg TO c76permo-

Ha.ILHue, peraoHanhmHe AM BCeMM eHU, B 3BHCHMOCTH OT O6CTORTenICTB,
a c yqacTxeM BCex 3aNHTepecOBaHHux rocyIapCTB9 BKymqaR rOCylSpCTBO,
rpaztaHam KOTOpLIX pa3pemeHo BeCTM p6HHIR npomucen B MCKTMoqaTenbHOM
3KOHOMHqecKOR 30He.

CTaTL 62

Icnonb3oBaHae xiiux pecyDCOB

1. Ilpx6peZHoe rocynapCTBO cOAeHCTByeT gena onTMuanbHOrO acnoAlb-
30BSHR KHBux peCypcOB aCKM0I0qTenbHO9 3KOHoMHqecKOg 30HU 6e3 ymep6a
AM CTaTi'H 61.

2. fpm6peXHoe rOCynapcTBO onpenenereT CBO BO3MOZHOCTx npouMCflS

xxBwc pecypCOB MCKAIO4HTenbHOH KOHomH'qecKOg 30Ho. Ecnn npa6pexHoe ro-
cyfapCTBO He ameeT BO3MOXHOCTU BM3OSHTb Bech flOllyCTUMMU y1OB, OHO
ryTeu cornameHHH M fpyrmx orOOBOpeHHOCTeR M B COOTBeTCTBaH C nonoze-
HKAa0ur ycnOB M , 38aKoHaua m npaBlaMu, ynOUMfHyTuMm B r11HXTe 4, njpeAo-

CTaBnIneT npyrxM rocyapCTBaM flOCTYn K OCTaTKY OnYCTHMaOrO yiIOBa, cne-
UxanbHO YqMTUBaR OOXeHHR CTaTeR 69 z 70, ocodeHHO B OTHOzeHxx yuOwn-
HyTac B HIX pa3BfBIOQ HXCR rocyfapCTB.

3. flpa6pexHoe rocygapCTBO, npeAOcTaBnRfR fOCTYn Apyrau rocygapT-
BSM B CBO0 XCK!0'lHTenbHy0 3KOHOMHqecKv0 OHy Ha OCuonaHMR H8CTOR~eR
CTaTj rIpHHMaeT BO BHMPaSHwe Bee OTHOcRmaecR K aTOMY SKTOpIM, BKlqaa,
B maCTHOCTI4, 3aaaeHme zmBmX pecyp oOB IaHHOro paRoHa AIMD KOHOMKM aTOrO
3aHHTepeCOBSHHOrO npa6pexHoro rOcynapOTBa M Apyrxe ero HauimOHanhHme RH-
Tepecm, nOxeHmR CTaTeR 69 H 70, UoTpe6HOCTX pa3aBmBawiRCR rocynapcTB
AaHHOrO cy6perPOHa Hun pernoma B BWnOBe qaCTH OCTaTKa H HeOxoflMOCTs
CBeCTH K ImHHHMMHy HapyNeHR B 3KOHOMHKe rOCygapCTBI rpaZflaHe KoTopmx
o6MuHO Benin pw6HMA rpoMmcen B flSHHO9 30He HnH KOTOpMe npeAnrrpaHnn
3HaqaTeHHme ycnxym no mcceOBaniy0 BxIRBneHHw 3arIacOB.

4. IpaZnaHe Apyrarx rocyflapcTB, Belymme pM6HwA npomucen B MCKnI-
MHTenTLHOg 3KOHOMHqeCKOR 3CHe, CO 6nU10SIOT mepi nI coxpaHeHxal w ApYTre
nonOiteHuHR " yCnOBHK, yCT8HOBneHHwe B 3aKOHaX R npaBHnSX AanHoro npW-

6pe.gHOrO rOCYASpCTBa. 3TH 3aaOHm ,M r xPBna 0flonHm 6WTb COBMeCTPM
C HaCTOgwek KOHBeHZme H MOryT KaCSTCH, B maCTHOCTM, cneAyomiero:
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a) nMIleH3xpOBaHxR pudaKoB, pM6OnOBHMX CyAOB H o6opYgOBaHUR,
BKimqa nau3amHe C60pOB H Apyrue Iopm onnaTM, KOTOpue B OTHomeHMN pa3-
BKBwuitxcR npm6pezrnx rocygapCTB MoryT 1rpeAcTaBnRTb c06o2 s~eKBaTHY0
Kounecaw1l=i B BRle AeHexHmx'cpeACTB, o6opygoBaHan H TeXHonormm, OT-
HOCRMIUXCa K p16HOM npOuuzmzeHHOcTM;

b) onpenenemR BRAOB, KOTopie MoryT BuMazniIavon, t yCTa-
HOBneHMR KBOT BunOBa B OTHOmeHMH KOMK~peTHEx 3anSCOB gnu rpynn 3asnacOB
iN6o BMnOBa Ha Kaxoe cyAwo B Teqeme KaKoro-nH6o nepmoAa BpemeHM,
nx6o BinoBa rpaxZaHaMN nmooro rocyaPCTBa B TeqeHme onpeAeneHHoro ne-
piona;

c) perynmposaHA ce3OHOB x paROHOB pb6Horo npomucna, BRAOB,
pa3uepos a KoRnqeCTBS OpYAR ROBa, a TaKxe THnoB, pa3mepoB T4 KonHqeCTBa
pU6OnOBHwX CynOB, KOTopwe moryT 6UTL Mcnonb3OBauM;

a) YCTaHOBnemx oaopacTa v paauepa pw6u m Apjyrssx BisOB,
KoTopue uoryT BmnaBBaTbCR;

e) onpeneneHma HHopuauHm, Tpe~yemo* OT pU6OnOBHUX CyAOB,
BKW0qaS cTaTHCTHqecKHe ASaHMe o6 YROBSXH ipOMWCROBOU YCHnrHn B
Taize coo6neHxu 0 ueCTOHaxOZneHwx CyAiHa;

f) npoBe~eHMS C paapemeama H noA KOHTpOneu npz6pezoro.ro-
CyapCTBa onpeAefleHux nporpaum pM6OXO3aCTBeHHX mccneAoBaHxA x pery-
nxposaHRmnpOBeAeHm TSKX mconenoBaHMA, BKoqiaf B3RTHe npod yOBOB,
XCnOni3oBaHme npo6 v npeACTaBnenne CBR3aHHHX C 3THM HayMHUX AaHHWX;

g) paamememH npx6peXHmu rOCYIapcTBOu Ha6JAoaTeneg 1n4
CTaBepOB Ha 6opTy TaKmX cygOB;

h) BUTpy3KK TaKMHN cygaMM Bcero unm Kaog-nH6o qaCTR YjsOBa
B nopax npu6pernoro rOcyfapcrBa;

1) nonoeHuM m ycnoBuft, OTHOCRMMXCH K COBMeCTHMM rrperrpisa-
TR M gnu Apyrum COBueCTHMM MeponpRATURM;

j) noTpe6HocTeM B nofrooBxe nepcOHana B nepeame TeXHOnO-
rum pM6Horo npOMMcha, BKmO'8aR Tpe6oBaHHa o nacmxpefHH BO3MOHOCTel upi-
6pexxoro rocYnapCTBa no npoBegeHMO pU60XOaIRCTBeHHWX HccnegoBaHm*;

k) nponeAyp o6ecnemeHER BunOnHeHmR.

5. fpmdpezXHe rocynapCTsa AOlH u o6paaom yBeAOMnSIoT 0 3aKOHax
x irpaBunax no coxpaHeH 0 mBBNx pecypCOB B ynpaBneHMo HUH.

CTaTIR 63

3anac~o BCTPeqBs90mecR B HCKIIjqHTeLHmX 3KOHOuMnecKHX 30HX AB:YX
HnH 6onee IIPCeXHux rOCyLSacTB. Hx6o xSK B HCKo0qHTenbHOX
axOHOMHqecKOR 30He. TaK B B paoH~eHMXO8RmeMcR 3a ee apegenamn

B flPuferalfiem K e10

1. B cnyqae, Korea OAHH H TOT xe 3anac nu 3anacm aCCOUHxpOBaH-
HwX Bx OB BCTpeqaMTCR B HCK3U0qHTebHMX 3KOHOMHqecKMX 3OHaX AByX MN
6onee npHpeZHux rOcygapcTB, 3TH rocynapCTBa CTpeMHTCa npamo Him qepe3
COOTBeTCTBymoiHe cy6perxOHanbHwe HnH perROHanbHue OprSHm3aH cornaco-
BaTb mepu, HeO6XOHMuue Ann KOOpARHa1 H o6ecneueHMN CoxpaHeHH H

BeZImeHHR TaKHX 3anacoB, 6e3 ymep6a A gpyrvx nonozeHEM HaCTOnmeg
aCTB.
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2. B Cnymae, Korna OARH M TOT xe 3anac mnm 3anacm accoLIrMpoBaH.
HbX BRAOB BCTpeqMsTCH KaK B MCKoqWMMTeYbHOR 3KOHOMBqecKo9 30He, TaK mB paifoHe, HaxOAnqemca 3a ee npe~enaMm m npunera ueu K Heg, nplmdpexHoerocy7rapcTBo m rocytapcTBa, Be~ymme npouwcen TaKKX 3anacoB B npunerao-
aem paoHe, CTpeURTCn npamo im epe3 COOTBeTCTBy nme cy 6 perOHanhRHeKnu permOHanbHme OpraHKMaaum cornacOBaTb mepu, Heo6xomume n.n COxpa-HeHmM 3T4X aanacoB B npuneralouem pagoHe.

CaTb 64

AaneKo mmrppioUme Bm~w

1. fpu6peXHoe rOcyfapcTBo m Apyrme rocynapcTBa, rpaZnaHe xOTO-
pmx se.yT B JaHHOM pawoHe npoumcen Aanexo umrpupyomxx BHAOB, nepeqmc-
neHHX B flpsinozeHMH I, COTpYAHMqsaOT nphsMo un epe3 COOTBeTCTBvoujme
me yHapoAHme opraHM3aiUM B uenRx o~ecneqeHMR COxpaHeHUR TaKEx BmAOBm cOne9CTBXR IX OnTMManLHOMy mCfOn63OBaHiW BO Bcem 3TOM parIOHe Kax DMCKYUqHTenbHog 3KOHOmmqecKoN 3OHe, TaR m aa ee npeenamm. B partoHax,AAR KOTOpMX He cymeCTByeT COOTBeTCTBmeg memnyHapOAHOR opraHusaumn,npm6pexHue rocynapCTBa R Apyrme rocyfapcTBa, rpa*AaHe KOTOpMX Beny?npOuscen 3TUX BUfOB B AaHHOM paROHe, COTpYZH qlOT C ueabm co3AaHma
TaKOl opraHm3aum Sm yqaCTBy0T B ee pa6oTe.

2. flonoxeHUn I7YHKTa I np meHRWTCH B AononHeHHe K npyry- nonoze-
HRHK HaCTo~meR qaCTM.

CTaTBa 65

Mopceme muneonUTalmSe

HmqTO B HaCToueg qaCTM He orpaHmqmBaeT rpaBa npmIpexHoro rocy-
fapCTBa RnXI B COOTBeTCTByUem cnyuae xOmneTeHMM mexAyHapOAHO4 opra-HHnaumm 3anpemaTb, orpaHqmBaTb Hnu perynxpoBaTb npoumcen MopcKKX
MueKOMTaioISIX 6onee CTporo, qeu 3TO ipeAYCMOTpeHO B HaCToHmeg 'IaCTX.rocy 1apcTBa COTpyAH4aIoT C genblo oxpaHW 3anacOB MOpcKDc uneKOMhTa 0 s,
a B OTHOmeHM KMTOO6pa3HbD[ ocy-meCTBJInHoT, B qaCTHOCTM, AeRTenLHOCTh qe-pe3 Hannecamue Me~xyHapoAHme opraHM3aum c uenm ux oxpaHM, yrpaBneHMR
siX 3anacamm M MyqeHmn.

CTambR 66

AnapoKaue BSmJ

. ~rocyiapcTBa, B peKax KOTOpWC o6paYl0TcR 3anacm aHBaApoMHUX B-
AOBS B nepBy oqepenb 3asHTepecOBea.H B TaKmx 3anacax m HeCYT 3a HUXnepBooqepeAHyio OTBeTCTBeHHOCTb.

2. rocynapCTBo rrponcxoxeHXR 3anacoB aHanpoMHbIX BH1OB o6ecneqn-BaeT Hx CoxpaxeHme nyTem npIHRTHR COOTBeTCTBYMIoaX Mep no perynxpoBaHlpu6Horo nl oMncfa io Bcex BOgaX K depery OT BHeMHxX rpaHMu cBoeg c sic -qSTe3ThHog 3XOHOMmqeCKO 3OHM H p96Horo npommcna, npegyMoTpeHHoro ByHKTe 3 "b". rocynapCTBO ripoScxoxzfeHm MOzeT, nocne KOHCylhTaRN C Apy-rum YnOMHHYTMMH B rSyHKTaX 3 m 4 rOCynapCTBaMR, BeymmHm npomucen 3TEC
3anacoB, yCTaHaBnHBaTb o6mug oteM AOnyCTKMMUX YYOBOB B OTHOmeHR aana-
COB, o6payrnzxoa B ero peKax.
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3. a) fpouucen 3anacos aHlaApOUHbX BHAOB BeAeTCR TOubKO B DO-
AaX K 6epery OT BHemH)x rpaHMu RCKnIOqHTefbHX 3KOHOmArecktVx 30H, KpOMe
cny'aeB, xorna 3TO nonozeHme MOXeT npHzeCTH K HapyWeHURM B 3KOHoMHKe
KaKOrO-n 6o rOcyzapCTBa, HHoro qeM rocynapCTBo npoHcxoI~eHHR. B OTHO-
meHHH TaKoro pUdHOFO npoMucna 3a npeenamm BHeMH4xx rpaHHu HCKAIO~qTeni-
HUX 3KOHOmHqecKxO 30H SaHHTepecoBaHHme rocy~apCTBa npOBOfRT KOHcynbTa-
gnu c genbio AOCT~xeHH cornameHnR o nopRAKe H yCnOBMFC TaKoro pM6Horo
npoMacna c Aonxnm yqeTOM Tpe6oBaHKR, KacaJOuHxcR coxpaHeHHR 3TX DBAOB
x noTpe6HOCTeR B HEx rocynapCTBa InpOHCXOXAeHHR.

b) rocy~apCTBO npoHcxozeHUR COTpyHHmqaeT B CBeneHXM K MU-
HKIqyy HapymeHxR B 3KOHOMHKe TaKMx Apyrix rocyapcTB, Bexyumx npocmen
3TrX aanacop, npMHnmaR Bo BHHmaHme o6mqHmg ynOB H meTOA BeneHHR flpOMMC-
Ra TaKEx roCYA PCTB H Bce pagOHM, B KOTOpMX BeeTCR TaKOR nlpoMmcen.

c) rocynapCTBa, ynomRHyTMe B o l~nyHRTe "b", KOTOpue yqaCTBy-
T Ha OCHOBe cornameHRR c rOCy1apCTBOM rIpOHCXOZneHHR B ocylnecTBneHHU

Map no BO306HOBneHHI0 3anacoa aHaApOUOHMX BHOB, B Oc06eHHOCTx nyTeM
yaCTHR B pacxofeX Ha 3TH uenH, nOAB3ylOTCR 0006M BHMMaH~em co CTOpOHM
rocy~apCTBa nPOHCXo0XeHHR B OTHOtueHHH npomaacna 3anacoB, o6pa3yMMXCR
B ero peKax.

d) 06ecneqeHHe BwnOnHeHHR npaBnn, KacaamxccR 3aacoB aHa-
npOMHbtX BHAOB, aa npe~enamm HCKn1qHTenbHO 3KOHoImmeciog 30HM ocynteCTBRR-
eTCR Ha OCHOBe cornameHHR Mexfy rocyapCTBOM npoi. XO*AeHXR H ApyrHuH
3aHHTepeCOBaHHMMM rOCynapCTBaMH.

4. B cnyqae, Korna 3anacm aHajip0UHMX BAt0B mHrpKPyMT B BOAM KiH
nepe3 BOAM K 6epery OT BHeMHHX rpaHMU HCKnqHTenbHOn 3KOHOmxqecKoR 3OHM
KaKoro-nH6o rocy~apcTBa Horo, qeu roCy~aPCTB0 npocxoxfeHHA, TaKoe ro-
CyapCTBO COTPYAH~qaeT C rocy~apCTBOM npoKCXo0ZeHUR B coxpaHeHHH TaKEX
aanacoB x B ynpaBneHHX MMH.

5. FocyapCTBo npoMcxoveHxR 3anacOB aHaApOMHMX BHAOB m Apyrme
rOCYgapCTBa, BenyWse npomucen 3TXX 3anacoB, AOCTmraMT gOrOBopellHOCTU
B UQCX OCYIUCCTBeHHR nonoxeH4L HaCTonmeg CTaThM, B COOTBeTCTBIoUX
cjqa x nepe3 nocpencTBO perMoHanbHb: opraHM3aUHI.

CT8TLR 67

IC8TapOMHwe DHAIR

1. fpxu6pexHoe rOCyjapCTBO, B BOIaX KOTOpOrO 3anacu KaTaApOMHUX
BWAOD DpOBOART 6OnbnYl qaCTb CEOerO n-M3HeHHorO uvKa, HeceT OTBeT-
CTBCHHOCTB 3a ynpaBneHme 3TMMM 3anacamm m o6ecneqmBaeT MvrpxpyoneR pu-
6e AOCTyn B 3T BOM M BbIXOA M3 HUX.

2. Rpomucen 3anacoB KSTS9POMHIIX DMHOB Be~eTCR TOXILKO B BOfSX K
6epery OT BHeMHHx rpaHMUC HCKn zTenbHtDc 3KOHOmmqeCKvC 30H. Korea npo-
Mwcc: negeTCR B MCKmo'uTenbHMX 3KOHOMITqecK x 30HaX, OH nOAnflaeT noA
ne9CTDne HaCTORmeg CTaTbM H npyr~x norOveHM9 HaCTORme* KOHBeHUi, Ka-
caji:c5I pM6OnOBCTBa B 3TMX 30HaX.

3. B cnyqae, KOrza aanacM KaTaAPOMHTX BMfOB umrpUpy30T qepe3
IIClIIIX4TejibHy0 3KOHOMmi'eCKyIO 30Hy npyroro rOcynaPCTBal He3aBucxmO OT
Toro, :Ononb 3TO H114 nOnoBo3penaa pw6a, ynpaBneHme TSKMH 3aacaMM,
BKmouan nx npombicen, perynMpyeTcH COrnameHmeM mexy rocyapcTBOM,
yfnOMRHyTMM B nyHKTO 1, M Apyrmu 3aMHTCpCCOBaHHuM rOcynapCTBOM. TaKoe
cornamerie M OMHO o6ecne'uBaTb paumoiia.YLiHoe ynpaBneHme 3TMM s anacaMH

H npIIlMLaTb BO BHmMaHIe odR~aHHOCTM rOcy~apCTBa, YnOMRHYTOrO B nyHK-
Te 1, B OTHomeHmn nOAfepcaHl4R 3THX( 3anacOB.
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CTaTba 68

"CHAmme"BIIA

HaCToRmas q aCTL He rIpMMeHReTCR K "CHARIlMM" BmHaM, Kax OHm onpere-
11MOTc17 B nplKTe 4 CTaTbH 77.

CTaTbH 69

IpaBo roczaPcTB. He ItMemlPI[IX BMxo a K uopto

1. rocynapCTBa, He mmemmme Buxoga K uopm, mmeMT npaao ymacTBO-
BaT Ha cnpaaenilMoB ocHoae B axcniyaTaumm CooTBeTcTymme* qaCTM
OCTaTa OnyCTMmoro ynOBa XmBmX pecypcoB B HCKnI qMTenbHtC 3KoHoMHqe-
cvz : 3ooax npH6pezHux rocyAapcTB Toro :.e cy6permoHa unm permoHa c
yUeo i 11MCl0f1Hi K 3TOMy OTHOmeHve 3KOHOIAVqecKmx m reorpaDecKXx O6CTOR-
Te.ihCT Bcex 3aHTepecoBaiHix rocynapcTB B COOTBeTCTBHM C no.noxeHMRuH
HaCTOREr(O CTaTbM I: CTTe 61 H 62.

2. YcjioBax H HoPSIAOK TaKoro yqacrrn ycTaHaBnUHBaIOTCA 3aHHTepeCOBaHH]LIMH
rocy~apCTBaMH HocpeCTBOM ABYCTOPOHHHX, cy6perHoHaJ.bnmx Hlm perHOHa.bhrI
cornameHmf c y'eTOM, cpeAH npoqero:

a) HeOdxOtMMOCTR m36eraTb nary6Hbuc nocneAcTB9 AI Rn pM(6ono-
BexHCmx OpiHM ml! min pw6HOr4 npoMUilneHHocTml npM6peZHoro rocy 3apCTBa;

b) cTeneHM, B KaKOg rOCYfaPCTBO, He mMeior.ee BuXOa i: Mopio,
B COOTBeTCTBMM C nOnOzeHMRMH HaCToajei CTaTbM yNaCTByeT 1111 NmeeT
npano ytaCTBOBaTL Ha OCHOBe cymeCTBYIOqMX AByCTOpOHHHX, cypel;OHanbHbX
mVm perMOHanbHuX cornameHM9 B 3XcnnyaTauiMM zmBitx pecypcoB McKnI'nMTenb-
HbCx 3KOHOMmqecKMX 30H Apyrmx rrpudpemHix rocynapCTB;

C) cTeneHM, B KaKOg npyrme rocyapcTBa, He MmelOQMC BuXOta
K MOpDlO H rOCYlapCTBa, HaXOARntmecR B reorpamHecKHM He6raronpltRTHom no-
IOrHHH yqacTBYIOT B 3KClnyaTa1MM xmBux pecypcOB MCKnYITenLbHog 3KOHO-
MMqCCKOR 3OHm npM6peHoro rOCyapCTBa, H BMTeKaomueg m3 3TorO HeO6XOH-
MOCTH m3deraTL oco6oro o6pememeHmR no6oro OTfenbHoro npm6pexHoro rocy-
AapCTBa mnH ero qaCTM;

d) nOTpe6HOCTeR B npOgyKTax nMTaHMR HaceneHMH COOTBeTCTBy--
ioviX rocy1apCTB.

3. EcntM rrpoMMcRoBae BO3MOXHOCTit ripmHpexHoro rOCYXapCTBa XOCTM-
razOT TaKOR CTeneHM, UTO 1f03BOMOT emy BMnOBHTb BecB AlOflyCTHMMA ynOB
XHBIM pecypcOB ero MCKn1qHTenbHoR 3KOHOMHqeCKOR 30HM, TO 3To npM~pez-
Hoe rocygapCTBO m Apyrme 38mHTepecOBaHHMe rOCYzapCTBa COTpyAlH4qaWT Ha
AByCTOpOHHeM, c-y6perMoHanbHOR UJIM perSOMRLHM OCHOBe B YCTaHOfneHMM
cnpaBenHBmx OrOBopeHHOCTeR, AaiamuX lie MmeloMMM BEDCO1a K MOP10 P83BX-
BamolyMcH rOCygapCTBaM 3Toro cypermoia lM perMOHa BO3MoZHOCTb yqa-
CTDOBaT, B 3KCnYIyaTalMH IHBmx pecypcoB HCKoIIqMTenbHiX 3KOHOMMeCKKIX
3011 npu6pe*Hmx rocynapCTB 3Toro cy6perl4OHa mm perHOHa, KaK DTO MozeT
6UTL yMeCTHO B AaHMOX OCTORTeJIICTBaX H a ycnoBuax, ynOBneTBOPRj3MMX
Bce CTOPOHM. ipm Ocy e eTBneHM HaCToarjero nonoveHuR yHMTmBaMTCH TaK-
ze 6aKTOpH, 0 KOTOpmx rOBOpMTCR B lryHKTe 2.

4. He muemmite BaoO~a K mopto pa3BMTue rocyapCTBa B COOTBeTCTSIS
C non oxeHMM HBCTOfieg cTBTbH HMeOT npano yBO aCTBoBaTL B 3KCnyaTaamm
XMBLtx pecypcos nHMm B MCKRoqMTenbHMX 3KOHOMMqeCKMX 3OHaX pa3BMTbIX npM-
lpexml1 rocygapCTB Toro ne cy~permOHa M M perMoHa c yqeTOM CTeneHW, B
xaKO rrpm6pexHoe rocyuapcTBO, fpeAOCTaBnRR AOCT1n Apyrau rOCYnapCTBaM
K 3mBlia pecypcaU CBOe MCKJlItSMTeJlbHOU 3KOHOMMHqecKor1 30HM, yfnO Heo6xo-
AHMOCTL CBeCTM K MMHMMym naryOHwe nocneACTBHR AnR pM61no1Bel.Kl O6MMH
It HapyxeHMI B oHoOMMKe rOCynapCTB, rpaxxtame KOTOPMX O6HqHO BeAYT pM6--
Min1 n1POlcen B naxHorl 3OHe.
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5. Bumwem3noeHHble nonoweHMR He HaHOCRT yiep6a norOBopeHHOCTRMt
AOCTMFHYTMM B cydpermoHax mnm permoHax, rxe npm6pexHue rocynapcTBa
moryT npeAocTaBnRT He Hue~MoM BMXOa K mopto rOCyIapCTBaM Toro ze
cy6perMoHa mnm perHOHa paBHue mnM npecDepeHuManbHme npaBa Ha 3Kcnnya-
Taumm ;CMBbX pecyp a MCKYmWVMTeLHbnx 3KOHOMMqeCKMx 30H.

CTaTLR 70

npaBo rOCygpCTB. HSXOARwMXCR B reorpasbMqecKm
He6naronPMRTHOM no0OeHUM

1. rocyIapCTB8, HaXOARaMecn B reorpamHuecKM He6naronpMRTHOM no-
nO~eHMM, Mme)OT npaBo y'aCTBOBaTL Ha cnpaBeRnMBOR OCHOBe B 3KCnnIy8Taumm

COOTBeTCTByioeg qaCTM OCTaTKa AOnyCTMmOro ynoBa z1Bux pecypcoB xCKn1 -
UMTe.1bHMX 3KOHOMmHeCKMX 30H npm6pe*Hmx rOCyzApCTB TOrO xe cy6perMoHa
mnm perloHa c yqeTOM MMeOIHX K 3TOMy OTHOmeHme 3KOHOMMqeCKx x reorpa-
pMqecKHX 0CTORTenbcTB Bcex 38MHTepecOBaHHmX rOCyfspCTB M B COOTBeT-
CTBTH C HaCTonme CTaTbeg H cTaTbRmu 61 m 62.

2. Ann uenegi HaCTOmeg 4 8CTM TepMmH "rocyAapCTBa, HaxognnecR B
re0rpapmqeCKM He6laronPMRTHOM nOnoxeHMH," O3Ha'aeT Te npM6peXHue ro-
cy apCTBa, BKnqaR rocynapCTBa, OMMBaemme 38MKHYTUMM 134 no0iy3aMKHY-
THMIS mopnMm, reorpa(DmqecKoe nonomeHMe KOTOpHX AenaeT MX 38BMCMMMUH OT
3KCnnyaTaUMM xmBbaC pecypcOB MCKRl0MTenbHbX 3KOHOMMqecKMX 30H Apyrux
rocygapCTB 3TOO cy6perMOHa MnM permOHa B OTHomeHm aeKBSaTHoro CHa6ze-
HM pm6o Mx HaceneHMR 1mn ero qaCTM B uenRx yaOBeTBopeHMR noTpe6HOC-
Tell B nHTaHMM, a TSKxe npm6pexHue rOCy apCTBa, KOTOpme He moryT npeTeH-
1OaaTb Ha CBOM C06CTBeHHme MCKnWMMTenLHMe 3KOHOMMqecKMe 3OHM.

3. YCnOBXR m noPRfOK TaKoro yqaCTHR YCTaHSBnMBaOTCR 3aMHTepeco-
BaHHmMM rocy1apCTBaMm nocpeACTBOM AByCTOpOHHUX, cydperROHanbHX 1M4
perMOHanbHbx cornameHMi c ymeTOM, B uaCTHOCTM:

a) Heo6XofMMOCTM m36eraTh nary6mux noCeACTBMR nR pW60-
nOBegKMX 06MMH MnX AnR p6HO npOMmmeHCHOCTH nIpM6peXHOro rocyfapCTBa;

b) CTeneHM, B KaKog rocyfapCTBO, HaxoARmeecR B reorpasm-
UPCKH He6naropMRTHOM nonOweHMM, B COOTBeTCTBMM C HaCTOnmeg CTSTaeg
ygaCTByeT HM BnpaBe yqaCTBOBaTL Ha OCHOBe cymieCTBY0MX ABYCTOPOHHMX%
cy6perHOHa3nbHhX mnm perMoHanbHWX cornaweHMA B 3KcnnyaTaluM MBBOC pe-
CypcOB MCKnIWMTenbHMX 3KOHOMMqeCKMX 30H ApyrMx npM6pexHMX roCYnapCTS;

c) CTereHM, B KaKOU Apyrme roCY7apCTBa, HaxOlR nMecR B re-
orpaIhqeCKM He6narolpHRTHOM nonoeHMm, H rocygapcTBa, He MMeOMe BM-
wxa K MopC, yqaCTByIT B 3KcnnyaTauMmm XBLX pecypcOB MCKIIO'TenLHOR
.)KO110MwteCKON -3OHU npm6peHoro rocygapCTBa, M BMTeKammeg m3 3TorO He-
Uo-X0X1;4 0CT1 mseraT ocodoro o6peMeHcH1R nm6orO OTenbHOrO npm6peWHoro

~~T~ 14.'11' cr0 'uOACTL ;

:,01T[f)eHOCTe; B npofl'.XTX, 111TOHMV HacfeimfR COOTBeTCTBYIo-

4. Ecn npoMwcnoBwe BO3MOXHOCTu npm6peXHoro rocynapcTBa nOCTn-
raMT TeKO9 CTeneHm, VTO 3TO fO3BOfReT emy BMnOBMTb Becb AonycTRMuN
7R0B KMBNX pecypCoB ero MCKJ1WMMTenbHO9 3KOHOMqecK0 30MM, TO faHHoe
fpm6peXHoe rocyfapCTBO m Apyrne 3aHHTepecOB8HHue rocynApcTBa coTpyn-
HNqSWT H8 AByCTOp0HHeg, cyperHoHanbHO mm permoHanBHO9 OCHoBe B
YCTaHOBIeHHM cnpaBelmBuX noroBopeHHOCTeV, zaimstx pa3BMBBSMMMCR, Ha-
XORMMCR B reorpa M'qecKm He6naronpHSTHOU nonoxesmm, rocynapcTBaM
3Toro cy6perHOHa 3m1 permoHa BO3MOXHOCTb Yq8CTBOB8Tb B 3KcnnyaTaUMM
x MBwx pecypcOB MCKnloqXTe lhHMX 3KOHOMMqeCKHX 30H rpm6peWHwX rocynapCTB
3Toro cy6permoHa.Hnm perMoH8, 28K 3TO MoeT 6MTb yMeCTHO B JISHHMX
o6CTORTenLCTBaX, H Ha yCyIOBmRX, ymoBneTBOpRMoMX Bce CTOpOHN. flpM
ocymeCTBneHMM HacToRmero nonoweHHR yqMTNBaWTCR Taxe 4)aKTopN, 0 KOTO-
pMX rOBOpMTCH B nyHKTe 3.
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5. Pa3BMTme rocyflpCTBB, HaXOARmecn B reorpasmmeCKm He~naro-

npMRTHOM nOnOXeHHM, B COOTBeTCTBMH C HaCToneg CTaTbeg mmeWT npaBo
Y98CTBOBaTL B 3KcnnIaTaUHH XMBNX pecypcos numb MCKnWoMTenbHMX 3KOHO-

mnqecKmx 3Om p83BUTUX npm6pexHux rocynapcTB Toro we cy6perMoaa Hn
perMoia c yqeTou cTeneHH, B KaKOg npmOpeXHoe rocynapCTBO, npeZOCTaB-

Anna ocTyn Ayr~u roCyCapCTB8M K XMBbiU pecypcau cBoeg MCKnIoMHTenbHog
3KOHOMMqecxog 3OHN, yqnO HeO6x0AHMOCTb cBeCTH K MHHHMymy nary6Hue

nocnenCTBMR An psonOBeUKHX OMMH H HapymeHMR B 3KOHOmmKe rOCyflpCTB,
rpaxnaHe XOTOPWX 06UMH6 BeRYT pW6HW9 npomucen B AaHON 3one.

6. BIuex3noxeHHne onOOXeHHR He HSHOCRT ymep6a AorOBOpeHHOCTRU,

cornacOBaHHUM B cy6perMoH8x anx peruoSax, B KOTOpIX npu6peZHue rocy-
AaPCTBa moryT npeAOCTaBnRTb HaxOlRUIMCR B reorpaitnecKH He6naronpMrT-
How nonozeHmH rocyzaapCTBaM Toro we cy6permoma mam perMoHa paBHwe xnx
npeoepeHunanbHue npasa Ha SKcnnYaTaIuHI XHBwX pecypcoB B McnKI'MlTenb-
HUX 3KHoUsqecKmx 30oaX.

CraTba 71

HenpiueHnocTb CTaTeg 69 n 70

CT8TbH 69 H 70 me npHmeHROTCH K npH6pezHmM roCyAapCTBaml 3KOHOMH-

KS KOTOpWX B pemeoeg cTeneMH 38BMCMT OT 3KCnnyaTSUMM XmBwX pecypcOs
XX MCKn nlTenLMux 3KOHOMM'ecKMx 30H.

C abR 72

OrpaHumeHRR Ha nepeAamlv nP8B

1. EcnM 3aMHTepecoBaHHme rocynApcTBa He zOrOBCpRTCR O MHOM
npaBa H 3KCnnyaT8UM zHBuX pecypCoB, npeAlyCMOTpeHHue CTSTbMNm 69 H 70,
He AOnZHw nprno HAM KOCBeHHO nepe aBaTbCR TpeTbLM roCYASpCTBSM a n
Rx rpaZA8Ham n7Tem 8peHAW Hn flUeH3MM, COS3aHMR COBueCTHvx npejrPHR--
TH9 Amn KRKmm-nH6O mHm CnOCOCmO pe3ynbTaTOM XOTOpOrO 6y~eT TaKSR
nepenaua8a.

2. I3noxeHHoe Bume fonoxeHHe He npenRTCTByeT 3aHTepecoBaHHnM
roo yAapCTBaM nOnyiaTb TexHmqecKy0 HAM IHHaHCOBym nOlOmb OT TpeTbMX ro-
CYA8pCTB vm uexnYHapOAHNX opraHM3aixmi, C Tem qTO6H odnerqHTb ocymecT-
aneHme lipaB. npeycUOTpeHHHX CTBTbRHM 69 H 70, npu ycnonmm, 'iTO TO He
npBOgMT K pe33nbTSTY, ynOUrHYTOMY B TyHKTe 1.

CTaTbR 73

06ecneqeHme BvnonHeHHM 3aKOHOB H npaBHA npm6peXHoro
rOCYllPCTBa

1. fpu6peXHoe rocywapcTBO B ocymecTBneHxe CBOxX cysepeHH X
upaB Ha pa3BeAKy, DKCnRYBTaIMHWt coxpaHeHMe IMBuX pecypcOB H ypaB-
newue Hmm B mcelulqoTeRbHOR aKoHOMH'eCKON 3OHe mozeT npHHNMaTb TaHe
Mepm, BKu 0qaR AOCMOTp, Hcneumw, apecT H cyJe6Hoe paa3spaTenSCTBO t
KOTOpue uOryT 6ITI Heo6xOANMu Ann o6ecneqeHus codmoneHm 3aKOHOB H
uTpaBxwn, nx pHfTa HM B COOTBeTCTBHH C HaCTORimel KOHBeHuHell.

2. ApeCTOBaHHoe CywHO H ero SKmnaz OcBOdOOzaIOTCH He38mesARTenbHO
nocne upeAOCTaBneHR pasyHoro 3anora HMm pyroro o6ecneqeHHH.

3. HamaaaHmR, Hanaraeume npm6peXHum rocywapcTBOi 3a HapymeHe aS-
KOHOB H flaBI pU6OnOBCTBa B MCKmoqHTenSHOR 3KOHOamqecKoN 30He, He
MOryT BKn]qaTb Topemuoe 3aKmoqeHme, npm OTCYTCTBRH cornamemu 3an-
TepecOBatHHmx rOCYapCTB 06 06paTHOM, mim nm 6yo pyrylo (Do py IH'Horo
HalS38HHR.
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4. B cniae apecTa HUn 3afepxaHui MHOCTpaHHorO CYAHa npm6pexkoe
rOCyIapCTBO HeaaueznxTenhHO y~enounReT rOCyllapCTBO inara qepe3 Co-
OTBeTCTBywIMe KaHan o npNHRTMX uepax w o mO60M nocneuoBameM HaKaa-

CTaThR 74

enmunTaimn XcRmoqMTenbHoR aioHoHqecxon 3oHM
ueXAy rOCYaDCTBaMX C AlPOTMBoean4Huam in

CeeHmn no~eexbRiu

1.IenHMMTa1MHR XCKm'MTenbHo#i 3KOXOuHqecKoN 30HM ueXzy roey-
UapCTEaU c npOTHBonexamm u unm cmeXHuMni nodepexbnu ocymecTynneTcn
nyveu cornameHMHH Ha ocoBe uexyHaj2OAHoro npaua, KBK OTO y~aatuaeTeR
3 CTaTbe 38 CTaTyTa MenylHapOgmoro v7A. a3 uenRX AOCTeRua cnpauenm-
soro pemeH.

2. EBnst B TeueHie pay3MHoro cpoKa He uozeT 6uTb AOCTurIHTo co-
rramexwe, 3aiHTepecOBaHHme rocylapcTBa npmOerajoT K npouenypau, rnpeny-
CuOTPeHHUU qac0H Xv.

3. jjo 3anloqemxn cornauewxn, xax npegycuaTpHBaeTcR B niyHKTe 1,
oauTepecosame roeynspcTsa B xe 93axonoHHtn8Hii H o Tpy3UHftecTza
npemaPiHHwIMaIT Bee YCH R ,3tH TorO, qTO6M fOCThrIHYT BpeueHHOR Aorozo-
POHEOCTU rrpaRTrHecxoro XapalTOpa H B TOqeHHe OToro nepexoHoro nepxo a
me CTa3HTl no0 Yrpo3Y AOCTnxenHe oxoHnaTaebnoro cornameHi xnn me npe-
URTCTBOBaTo e o lOCTzeHK3. TaKeR AoroopeHHOCTb He 31o312M HaHOCRTh
ymepda oKOHqaTebHOR AlenRU.Tauum.

4. orua ueif 3aimTepeoouaHxuux roCylapcTBaum: lueeTC AeOCTBy-
witee cornazeuxe, DonpOeM, OTHOCR3MHORc K 3 1a MM TB CK3nqHTenbHog
SKoHouisecKoR 30H, penUTCen 3 COOTBOTCTBHN C nOnOIeHHRMX ZToro corna-

OCambn 75

KapTM x neDeqsx reorDaaxmecx Koop mIgT

1. ePE yCnoanm codmIeIHu nacTonme l tIaTY, nHUi smem3 rpaHxU
ECKAnOqHTeabHOJt BXOHOMM*CKOI 80KM H nAOnumTaLoKmIe inHHOq nposefeHK.e
b ¢OOTBeTCTBm CO oTaTbOe 74, yxBSMBaTCR RB KapTaX Taoro macmuada
RUN UaCWTados, KOTOpHO UpROM I nIM AnaR TOqoro YCTaHOnemm aX IO nOzeXOR.
Tam, r31 To yueaTuo, TaORS n Ral lUHOCx FpaH1II MlH AeMKNTauCHKmO
naEWE oryT 6T aeaeSH nepenxal roorpauwecxu KoOPAHaT TOqex
C yaaxxeu OHOEMBHux EC031W reo 31ECKWE AaHHo.

2. Ilpnpemoe roc7A3apCTNO Hanezamm o6paaom onyamJo3snaeT
TaKe KapTM uMI nepeqHx reorpaomeexxx KoophEHaT H 03aeT Ha IpameSe
Konum KaXhoft TaxoN KaMPTM xIEx KOaoro Taxoro nepeq1A remepawmHoH y Ceipe-
Taps Opraxaazaufl 06%emmemxx Baum*.

Vol. 1834. 1-31363



'IACTL VI

Komm mm MIM

CTaTw 76

0eneenHe oHTrXHeHRanhHoro menbd1a

1. KONTNeHTanbHul uerAo npudpezHoro rocynapcTma wusmqae a ce-
6 Mopxoe nEC x epsA nAzonAix pagoos, npoCTxpawuxcn a& npenenu
ero TeppNTopua=bHoro mopE H 3cem npoTRZenHE ecTecTaeauoro npo~one-
nun ero cyxonyiOg TeppuropH no xHemUeM rpanumU nonzonHol oxpasHm
UaTepNKB MAX Ha p&OCTOXHNe 200 u opcuzx 3nj31 oT xcxoA~wx nxuu, oT XO-
TOpUx oTuepReTcE lIpUEa TOppHTOpmnbuaro uopn, xorna auwUHan rpa*Hmn

0OANOia Ou"KHME uaTepHKa NO npocTupaeTcR Ha Tanoe paccTomxue.

2. KoNrUHOeTanaxUR menb npmdpezuoro roCyASpcTaa e npocru-
paoen Asnee npeAeno, npeAYCUOTpeHHUX 3 nyHXTax 4-6.

3. naonxsOia opan83 maTepniKa axnu'aeT HaXO J IeCE non aonol
npoAonZeRXe KOHT3HeHTanbHaro maccu a npxdpezuoro rocynapCSa iN Co-
cTouR uN naoepxuOCiS a menp wensoa, cuinoxa x no~sema msHe an-
qeoT Aii oeau3 He donbuzx rnydumax, a TOM %ncne ero oKxeHuIeIeO
xpeTr 3313 ero nepa.

4. a) Jnin Unn uacToneff Komaeauu npu6pexnoe rocynapco
YCTaSasnuSaeT aaseOMUn rpauzmy nonAonoft OxpamHM maSeOpua so scex 0,17-
qasi, Korms 3T8 oKpaEa npOCT~rpaOTcR 6onoee mem me 200 MOpKox Muvb oT
McXOaHxuz DR3N3, OT KOtOPKI OTMepMOTCE mupmHa TeppHTopHSJbmOrO MOpn, c
noMoubm:

i) 313333, nPOBAenHoRua a COOTaorCTauM c DMKToU 7
nyTOe oTcqeTa OT Haz6onee ynanehnx I3KcupOaaHAMz
Tovex, a xaznol us aioT op Tonsuxa ocanoqHUx no-
poa cocTaanneT no xpa§He§ Mepe onu -lpOUeT XpaT-
qaftero paCCTORI E OT TaKOR ToqxN no noAnozvu No-
tuxoeTanbuoro Co10a; An10

ui) numus, npoaeneunuoR a caotaeOTDtaw c nyHxrou 7
11"nOM OTC~OSOT xcuposaHHMX TOeK, OTCTO MEN
me nanee 60 MopcKMx unaI, OT nOAHOXA KOHTSHeHTSb-
Horo C03lOHa.

b) Bonn HOT AoaasaTenbCrS 0a 6paTHau, noAxouu. KOHTHOH-
TaxbHoro cxnOHa onpenenAetcn NOR TOKRS maoHMfanaboro nameoIsOE ymoa
a erO OcOsaHHH.

5. 0WKCxpoBaHHwe TO15CH, COCTaBnRImme flHI BHeMHmx rp8HRU KOH-
THHeHTxbnHoro eac ra H8 MOPCKOM AHe, npOBe~eHHy0 B COOTBeTCTBNH C

nyHKTOm 4 "a" ( i) H ( ii), AOJIKH HaXOfXHTbCR He xzanee 350 mopcKmx
MMlb OT HCXOAHUX lHHIH OT KOTOpiWX OTUepReTCH MIKPHa TepplTOpm8nbHOrO

mopR, n nz He Aanee 100 MOpCKxX MHnT 0T 2 500-ueTpOBO0 m3o6aTb, KOTO-
pan npeACT&BnReT co6og nnHHMK, coeAKHRomyo rfy6XHW B 2 500 MeTpOB.

6. HecMOTpR He nOfOzeHIPIR HyHKTa 5, Ha n0lBOAJHWX xpefTax BHem-
HHe rpaHHum OHTHHeHTanbHOro menb4ia He BWXOfRT 3a npenenw 350 mopcKx
M331b OT HCXO1HWX flHH9, OT KOTOPLIX OTUepseTCR mXPXHa TeppRTopHanIbHOro
MopR. HaCToRmnA UyHKT He npHmeHReTCR K nIOABOAHWh BO3BumeHHOCTRMU, O--
Topue HBJ1RTCR eCTeCTBeHHWMH KOMIIOHeHTaMx U8TepxKOBO9 OKpIaHW, TaKHM,

KaK ee nIaTO, nOAIHRTXR, B3JIyTmR, 6aHKH H OTpOoH.
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7. npm6peXHoe rocyJapCTBO YCTSHaBnMBaeT BHeMHve rpaMuu csoero
KOHTHHeHTSnbHoro menb(a B Tex cnyqaRx, rze menb4 npoCTmpaeTCR 6onee
qeM Ha 200 UOpCKmX MHnb OT XCXOHNX flHU9, OT KOTOPWX oTuepReTCR WH-
pUHa TeppTopman arO MOpR, npRMwumH flHRUH He npeBmmaomums B Anmffy
60 UOPCKNX MHfb m coeAMHROHMM 0KCMpOBaHHwe TOqKM, onpenenneume c
fOMombm KOOpAHHaT IZINPOTU H AOnrOTW.

8. AaHHme 0 rpSHNUaX KOHTHHeHTanLHoro menboa 3a npenemaum

200 MOpCKRx MURL OT RCXOAHWX nUHH, OT KOTOPNX OTuepReTCR WMMPH Tep-
pZTopmanbmoro mopR, npeCTSBHRWTCR COOTBeTCTBywI0Mm npm6peXHum rocy-
ASPCTSOM 3 Koumccmw no rpaHRuaM KOHTmHeHTanbHoro menbia, cO3 laBaeMyo
a COOTBeTCTBMH C fpunoeHmeM II Ha OCHOBe cnpaBeDnmBoro reorp&Omqec-
xoro npeACTaBMTenbCTBa. KOMCCmR AaeT npmdpezHnm rOCYABPCTBaM peKO-
ueHRsUHH nO sopocam, xacamoRucR YCTaHOBneHMR BHemHmX FpSHHU XX ROH-
THHeHTSnbHOrO wenbola. rpaHmu menboa, YCTaHOBHeHHNe npa6pezHM rOcy-
DBPCTBOM Ha OCHOBe yKxa3aHHX peKoMeHUsM9, RBlRWTCR OKoHqaTenLHNuMu
x AAR Bcex O6R3aTenbHW.

9. fpm6pezsoe rOCYnapCTBO cxaeT HS xpSHeHme reHepalhHoy cempe-
Tapw 0praHHzaumm 06%eeHHeHHux HaUHN KaPTR H COOTBeTCTBMMY1 RHOOpMaUND,
aK21USaM reoneamqecKme AHHbie, nepuaHeHTHO onmcuBalmme BHemHIm rpaHMlU
ero KOHTMHeHTsnbHoro menb4a. reHepanbHdl cexpeTapb majinewammu O6pa-
30m mx Ony6nuKOBuzaeT.

10. HaCTORMSa CTaTbS He 38TpaFmBaeT Bonpoca 0 AenNMNTaUM KOH-
THxeHTanbHOrO menboa Mexny rocynapcTBaWm C npOTmBone8aIzMH mfm Cmez-
HHMM no6epezbaMm.

CTaTI.R 7

fpaaa npm6pexHoro rocynaPcTBa Ha KOHTHHeHTanbHW9 menb

1. fpmpezHoe rocy~apCTBO ocmeCTBJnReT HaA KOHTmHeHTaBnHMu
menb4ou cyBepemHue npaBa B uenax era pa3ReAXH m pa3pa6OTKm ero npm-
pOzHwx pecypcoB.

2. fpaBa, ynOMsHyTue B nyHKTe I, RBAJMTCR HCKnWLqHTenbHMm B
TOM cmucne, qTO, ecnm npm6pexHoe rOCY~apCTBO He npoa3BOAMT paaBeucy
KOHTHHeHTanbHoro menbia AMN He pa3pa6aTuBseT ero npmpAHue pecypce,
HmRTO He mOzeT fenaTL 3TOrO 6e3 onpezeneHHo BmpaxeHHOrO cornacmR
npz6pexHoro rocynapcTaa.

3. npaBa npu6peXHoro rOCyfapCTBa Ha KOHTHHeHTaRSbHU menbo
He 3aBCRT OT 34eKTBHOA HAW OHKTOBHOA OKKynauHm MM wufena Kam OT
npRsoro 06 3TOM 3aRBneHHR.

4. YnOMRHyTe B HaCTOnzek 'IaCTH npmpOfHue pecypCu BJINqNaT M-
HepSabHue v Apyrne HexzmNe pecypcm mopcoro AHa m ero Henp, a TaMe
ZBsme opraHMMh, OTHOCRMmecR x "CHARqMUM BNaM", T.e. oprHh3MM, KOTO-
pNe B nepOA, KOram BOMOeH MX npOMucen, no60 HSXOARTCR B HenOABmx-
HOM COCTORMHH Ha MOPCKOM AHe HAM nOA HMM, X6 O He CnOCO6HN nepe~AM-
raTbCR MiHaqe, Kam HaXOARCb B fOCTORHHOM i m3mqeCKOM KOHTaKTe C MOpCKHM
IHOM Unm ero Heipamms.

CTSTIR 78

fpaBOBOa CTaTvC nOKpnBammX BO H BOZYUMHOrO nOCTpaHCTBa
m npaBa H CB06OAl ADyrmX rocflaDCTB

1. fpaaa npm6pezoro rocynapcTBa Ha KOHTRHeHTanbHW9 menh He
aSTparlnaWT npaBoBoro CTaTyca noxpuBammHx BOA BH 3 AoYMHorO npoCTpaH-

CTB8 HaA 13RMM SOauM.
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2. OcymecTsneHme npaB npmdpexHoro rocynapcTBe 3 OTHOmeHx KOH--
TmHeHTanbHorO menb"hS He AOJnHO yIemURTb ocymecTsneame CyAOXOACTza x
Apyrmx rpaB X CB06An Apyrxx rocynapcTB, npeycuoTpeHHwx D HaCToaueg
KoHseHumH, flH npHBOMTb K I6bMM HeonpsBzaHHuM nomexam ox ncylmeCTBne-

CTSThn 79

flaIOIoa ie Ka6enm m TPY6onPoBol Ha KOHTmHeHTaAbHOM
menbib

1. Bee rocynapcTBa wmeT npaBo npoKnau3aTb nofBOAHwe xadeau u
Tpy~onpoaoAN Ha KOHTmHeHTYIbHa0 menboe B COOTBeTCTB~E C nonozeHHaMa
aCTotmei CTSTBR.

2. npa ycnoBum co6noness npaBa npm~pezaoro rocynapcTBa npXHH-

MaaT pa3yMHue Mepw Anu paaBenAH KOHTmHeHTanbHOrO menb#a, Paapa6 oTK
ero npHPOpHNX pecypcOB m npegOTBpameHMA, coKpameHRH H COXpaHeHR nOn
KOHTpOneM 3arpR3HeHMR OT Tpy6onpOBonB 3TO rOCynapCTBO He MOweT rpe-
nRTCTBOBaTb npoKnanxe xnm noAnepx98mw B cnpaSBHOCTM TSKMX Ka6eneR
HiM Tpy6OnpOBOnOB.

3. Onpenenemme Tpaccu uR npOKna8KM TSKX Tpy60npoBouAOB Ha KOH--

TUHeHTaRbHOM menbe ocymeCTBnReTCn c cornacna npupeXHoro rocyilapcTB8.

4. HMqTO P HaCTonReg qaCTH He 3aTparvaseT npaBo npx~pexHoro ro-
CY4apcTBa onpenenSTL ycnOBaa npOKnanKa xa6enefl HuH Tpy6oposonoB, npo-
xoAnsmx no ero TeppXTOpMM ana B TeppUTOpHOnbHOM mope, unm ero wpucnmK-
U3W B OTHONeHam Kadeneg M TpydOnpoBOROB, npOnOxeHHmx anu mCnOnbayeMbix
2 C33 c paaaeKOA ero KOHTuHeHTa~AHOrO menboa, pa2pa6OTKo ero pe-
CYPCOB HAM 3KcfnySTSUHCM HCKYCCTBeHHUX OCTpOBO9 YCTSHOBOK RIN coopy--
zeHu nain ero opucauKumeg.

5. 1p npoKnaxKe nouBoA HX ma~eneg H TpydonpOB0o4B rocyapCTBs
nonXHKM O6pBOM YU7NTUBBOT yze nponOzeHHMe K8aen H Tpy~onpoBao. B

q8CTHOCTR, He nAOZHu yXYUm8TLCR B0&MOZHOCTE peMOHTa cymecTByloMMX
xa6ene T ,pyonpooAao.

CT8aTs 80

1CKVCCTcBeHHme OCTpOR VCTxHOBKI H COODVeHHR Ha

KOHTHHeHTabnHOU menb~e

CTaTb 60 ilpumeHReTCR mutatis mutandis K HCKYCCTBeHHMU OCTpOBSM,
YCTaHOBKSM x coopyzeHMRM Ha KOHTMHeHTSaLHOM menbte.

CTas. 81

B.VpnbHMe P860TU Ha KOHTMHeHTJIhSHOM menbfe

fpa~peZaoe rocy 1apCTBO onanaeT aCKnIqoHTenbHM npazou paapenaTb

a perynaoaTb 6ypunbHue pa60TM Na KOHTMHeHTal6HOM menbie anf no6wix
uenev.

CTSTbfl 82

OTumcneHaa X B3HOCM B CBR3H C p8R3a60TKOR KOHTMHeHTanbHoro
menoa 3a npeiensM UODCKWX MaM~

1. fpu6peXzoe rocyuapCTBo npOR3ROAWT OTq'CeHUR 512tH B3HOCW KS-

TYPO# D CBR3U C pS3paSOTKON HezmBmx pecypcoE KOHTMHeHTSnbHOrO 
menbea

3a npeineneu 200 MOpCKKX MMnb, OTCURTsBsemux OT MCXOAHMX nMHW9, OT

KOTOpIX OTmepxeTCR MHPRH TeppMTOpUSfbHOrO mops*
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2. OTqxcneHn H BaHOCM npOU3BOAnTCA exeroAHO B OTHOmeHMM Bceg
fpOfYLIM H M yVIcCTe no UcTeqeHUM nepBx nRTU neT noLUqM H8 OTOM
yqacTKe. Pa3mep OTqHcneHHO UHN 13HOCS 38 mecToN roA COCTaanReT OIIH
npoueMT CTOUMOCTU Hnu ocsem8 rpOAyKUMM H8 ASHHOM YqSCTKe. 3

TOT p83-
mop y~enufqv9seTcR H8 OMH npoueHT Kxaxbw nocnetylomUm1 roA Ao UCTeqe-
HUN ABeHSAflUTOrO roula H 3STeM COXp8mReTCA H8 ypoBae cemn npOueHTOB.
fpo7UXURR He BKnoqaeT pecypcmi, cnonb3oaHHHe D CER3M C pa3padOTKON.

3. Pa3BUBammeecR rocyxapCTBO, KOTOpoe RBaneTCR HeTTO-UnopTe-
pOM KaKoro-nmNo none3Horo mcKonaemoro, AoduaaeuorO Ha ero KOHTmHeH-
TanLHOU menboe, ocBo6oxfleTCR OT TaKux OTqNcneH9 MAN B3HOCOB B OTHO-
meHmU 3TOro n ne3HOro mcKonseMoro.

4. OTqmcneHUS MAN B3HOCW Aen8WTCA qepe3 OpraH, KOTOpM pacnpe-

RenneT Hx meziy rocy~apCTaM-yaCTHKaM HaCTORmeg KOH~eHUH HS 0C-
HoBoe KPMTepmeB cpaBeflnHBOCT, nplHHmN8H Do BHNM8Hme KHTepecM n nOTpe6-
HOCTH pa3Bsawmxxcn rOcygapCTB, Oco~eHHO Tex M3 HHX, KOTOpe HaUMeHee
paaBaTM H He meOeT BhIXOR8 K MOpm.

CTaTbn 83

AeiMMHTaUN KOHTHHeHTaIBHoro menbda MexAV rOCyADCTBaa
c npoTmponexam.uM hlM cmeXHUMI no6epexbsuH

1. flenmMTauust KOHTHHeHTanbxoro menlwa Mezlly rocyzapcTSaMM c
npOTmBonexam um MAN CMeZHNUW no6epexmu ocymleCTBAneTCn nyTeu corname-
HUM Ha OCHOBe uexx7yHaponHoro npase, KsK 3TO yKa3wBaeTCR a CTaThe 38
OTaT'Ya MexzwAapoAHoro Cyna, B uennx OCTsmeHMH cnpaaennsoro pememuR.

2. EcnH D TemeHHe paayMoro CPOKS He moeT 6UTb ROCTwrHyTO
cornameHme, 3a8HTepecoBaH~e rocynapcTsa npuderaWT K npouexypau, npe-
ACMOTpeHHMU a '4aCTE IV.

3. A 3a8momeHms cornameHER, KOK npeAYCuaTpUaeTCR B nyHKTe I
3aMHTepecoBHHme rOCYxapCTa a Ayxe B38uoOIIHHMSHHR H COTpYAHxqeCTB8
upeAnpUHHUaT Bce yCHnfHR, AR Tro qTO6M AOCTmrHyT BpeMeHHO Aorono-
peHHOCTH npaKTHqecKoro xapaKTepa H B TemeHme 3TOro nepexoAHoro nepmo-
RO He CTBHTb no yrp3y AOCTuxeHme OKOHqaTenbHoro COrnaeHu xMAN He
npenRTCTBOBaTb ero AOCTxMIHMW. Taxar 0ooBopeHHOCTb He AOAIHa HSHO-
CHTh ymep6a OKOHqaTenbHOA AenmUNTaUHH.

4. Korna mexAy 3aHHTepecOBaHHuMU roCyRApCTBam uMeeTCR ZeNCTBa1o-

mee cornameHme, aanpocu, OTHOC mvecR K AenHMNTaUm KOHTNHeHTanl6Horo
menika, pemaOTcH a COOTBeTCTBM C OAnOXeHHRUM OToro cornameHuN.

CTaTbM 84i

KaTN u nepeUHn reorpatu'ecscx KOODnMHaT

1. npu yCnOBDm ConmzeHHR HaCTosmeg MSCTU AHEHN UHeMHUX rpaHNU
KOHTNHOHTanbHOro menbA H eenMfUHTaUnoHHMe AMHMM, npoeneHHwe a COOT-
aeTCTaUN CO CTaTBe* 83, Y8a3Na ITCH Ha KapTax TaxorO UacmaTa Nx usac-
uTsa,02 KOTope npemne fAR TOqHoro YCTaHOBReHMR x noOOeHn. Tam,
rie 3TO yMeCTHO, TSKme ARMHHU aHemmux paHMU man AeaUMNTBUMOMHue UHNuU
MoryT 6MTB 3aMeHeHN IepeqHRM reorpaiuqecxmx KOOPAUHaT TOmex c yaaa-
HmeM OCHOBHMX MCXOAHvX reofe3mqecKHx laNHX.

2. Upm6peXHoe rocynapCTSO Halexamum o6pazou ony6nMunomuaeT
TaKNO XapTW MAN nepeUHH reorpaoU'ecxx KOOPAUNOT U CaeT He xpaHenue
KonU KRaROR TSKO2 KGPT) MAU Ka8ZorO TaKoro nepeqHa reeepanbHoMy tee-
peTapm OpraHUSauz 06OReAMHeHHMX Haung, a mopcxue KSPTM n nepeHo reor-
paitumecKic KoOpAUHST, noKaaUD8UIIx eHue rpaHuM KOHTKNOHTabnoro
XenbC8, - u reHepAbHoMy ce peTapm OpraHa.
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CTaTbR 85

Ilo]OinanKa 'TTHlneg

EaCToIMaR qaoTS He 3aTparRuaeT npano npm6peznoro roc7apiT3a paa-
padaTUnaTb Heya ny7e7 npOXKaAKH TyHHene , HeB33cumo OT rn76HMS koA-
Horo noxpona Has tepauM.

'dACTb) VII

OKWI!TOE MOPE

PAZflJI 1. ODEUW nOnIoIIwI

CTSTbP 86

lDuueHeOte nonoXeH l HaCTOeRe qaCTM

nfoxozeRM HSCToxme qSCTx DpUMOBROTCR Ro BCOM qcTxM MOpE, KOTO-
pH* He XO53T NH B MCK3lVHTe1bH3 3KOHOMKqeCX37 8037, H a TeppoTO-
PXanbHOe Nope 3s1 aH7TppemUe 3o KKaxoro-nx6o rocynapcsag un a apxi-
nexaxuue 3o5 rocYsapcTza-apxunenara. acTOurom Ca8bX HO nneqOT 88
00601 1185010-3136 orp8Bunmnux 030605, xoopuU3 303138737CH 3e0 r0c75SA-
CT8 a UCK3qwTexbHO SKOHOMqecOM 8OH0 3 COOTzeTCTI33 co CTOTbe0 8.

CranER 87

Cao6ona oKDM'oro MODp

1. 0TXpuToe Mope OTXPT0 AX)1 30ex rocywapCTS, xa upw6pezux,
TOR x me uuem0nx 33O105 x mOpm. Caoozta OTXPpToro MOpE oY0e0TM31eT-
CR 3 COOTBeTOTBU C 7c3O33EMH, onpeO0eSeMNUU a HaCTOXeXN lCOMDoNuMS, 3
ApyraMN HOpMUmU mezjHapo1oro npasa. Oa ax nmaee, s USCTOCT, KIK
Anx npa6pezHux rocy3apCTS9 TaX M AR1 rocY03apCTB, me eex 3uona x

8) CDo60oMy cYnoxoAcTBS;
b) co6o17 nOOTo;

c) cao6oXI npo(aa3aT no3o30 e3 xa60e v ?py6onjpoo5,
c co6nmo~eeHeU qacT-, I ;

d) coooxe 3 OasO Avb mcx0ceTse0 He oeTposa a Apyrue ycTa-

303 qacz VI;

e) c3o60Wo puonoac7, c codnm6eHem 3yazoaul, 3oze-
muz a Pa3nene 2;

f) C o6Aon H877q3 uccneenoaul, c co6a seneu act e VI
* XIII.

2. Bee roc73apcT3a OC7MeCTB1MT *TV c3060A, 3OmL'33 o6pasou
ym3T3Sn 38aHTepeCOOaHHOCTb pyrux lOCY78pCTZ a 0o0sbao3H3S3 CDO6@OAO
oTxpuroro mopE, a Ta20 A0313MM oopasm us7u1183 ipaos, npetycUOrpex-
sue nac7omeg Ko3emuneg 3 oTHomensm xe3TenbocTv a P&1oe.
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CTaTL. 88

PezepBposaHme OTKpPToro MOPH AAR UMPHWX uenell

OTpIToe mope pe3epBupyeTcA AuIR MMpHUX ueneU.

CTeTrb 89

HenpazomepHocTb nDeTeH3um Ha cyBeveHMTeT HaA
oTKPWTbM mopeM

HHaKoe rocyfapCTBO He Bnpase npeTeHAosaTb Ha nonqHHeHve KaKog-
nudo 4aCT OTKpMToro Mops cBoemy cysepeHHTeTy.

CiaTbn 90

nlDaBo CvnOXOACTsa

KSaoe roCynapcTNO HeoazzcHo OT Toros xB3ReTCH AN OO npx6pezHmU
MAN He mUemuIR RU XOfa K MOpW HumeeT npaso Ha To, qTO6M cyna non ero
onaroM nnazaam a OTKpUTOM mope.

CtaTbR 91

HaUMoHanhHoCTb CTYOB

1. Kazxoe rocynapcTSo onpeneaeT ycnoRnM npeAocTameHux cxoeg
H8IINOHa bHOCTM CyfaM, perHcTpauuM cyXoS Ha ero TeppXTopNM x npasa nna-
SaTb non ero onaroM. Cyna HUeRT HaUOHabHOCTI Toro roCynapcTSa, no
onarom KOToporo OHM HemT npazo n laBaTb. MezxW roCYapCTBOu H CYl OM
AOfRHa cyecTRosaTb peanbHaa C3f3b.

2. KaRZoe rocynapcTro BuaeT COOTBeTCTBMMHe AOK7eHTM CyAlkM*
XOTOpM OHO npeAocTaZnseT npaBO naBTb noA ero C1naroM.

Cramsa 92

CrSTYC CYIOB

1. CYAMo AOfIxHO anaraTb nOA UaroM TOnIBKO oAHoro rocyapCToa X,
Kpome HCK WR3HTenbuHx Cnyqaeal npRuo npeAycMaTpHnaeMux B MuezxHapoA1x
oPoZopax InMN 9 HacTosmeR KOHBeHuHH, nOnuHmneTCR ero HcKln]DMTenbHOI

H pHCMHXLIUH 3 OTHpMTOM Mope. CYAHO He moReT nepeMeHTb oOcM onar so
speMR nnauaHHR MHR CTORMHK npM 3axone B nOpT, xpome cnyqaeS AeACTSM-
TeHboro nepexoAa npasa CO6CTseHHOCTH Hfl HMeHeHHR perHCTpUHH.

2. CyAHo, nnaBaomme non onaraUM AByX unu donee rocynapoTB,
nouib3ywcb MHU CMOTpR no YO6CTBy, He MOXeT Tpe6oBaTL npH3HaHHR mm oA-
HOR M3 COOTBeTCTByWoHX HaUHOHanbHOCTeg zpyruMm rocynapCTBaMH H MOaeT
6wTM npmpaBHeHo K cynaM, He mMMMHM HauMOHenLHOCTH.

CT8TbJR 93

Cna. nunalmnHe non Warom 0praHMesa .0 62PegHeHHIX
HaLIM * ee cneUsanHaoBaHH v4DeJeM H apMeyHeonHoro

areHTcTBa no 8TOMMO 3SHeprmn

fIpeAuNyme CTaTbM He 3aTparHNBaT 9onpoca 0 cynax, COCTORCHI Ha
OitumanbHO9 cny6e OpraHMsauun 06%eHeHH|lx Haunm, ee cneumanemspo-
BaHHNX yqpeZneHHN wnf Mezxn~yapontoro areHTCTBa no 8TOMHOA 3Heprux H
nfaBsioluMx non qwaroM OpraHH3aHM.
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CTaTb ,.

06R3saHHOC, rOcYvaPcTa &nara

1. Kaxnoe rOCYaSpCTBo 30teKTBHO ocymeCTBnneT z aAUHHHCTpaTHB-
HUx, TeXHMqecKux m COUvanBHoax9ofpocBx COB WpZCARKURM H KOHTpOlb HaA
cynamm, nnanammmu noA ero onarom.

2. Kaxnoe rocynapCTBO, B qBCTHOCTH:

a) seneT perUcTp cyxoD c yxasaxueu HS3SH4 CyAOB, rtnasam-
mx noA ero "arou, x Ux aHHUx, Kpome Tex Cyos, XOTopme HcKnmveHM
va o6menpEHRTUX uexWapoAuux npaBmn BCfeACTZe RX He6onsmux pasuepon;
H

b) npmuSmaeT ma ce6R B COOTBeTCTDHH CO cBomm aHyTpemuum
npauou PHepACKUHE HaA KBaXAM CyAHOM, nnaauu nOA ero inarom, " Ha
ero KBUHTHOM, OHitiepBMn H 3KHfsxem B OTHozeHM aAMHHMCTpaTHBHX

TeXHHqeCKKX H C0UHSbHU BorpocoB, KacBamxxCR AaHHoro cyfHa.

3. CazXoe ¢OCy7SpCTBO B OTHOEeHzm Cy3oBs nnaBsamxx nog ero
4tnarom, npMuuuaeT Heo~xoMmue uepw AnR o6ecneqeHOR 6eaonacHoCTU 3 Wo-
pe, 3 qaCTHOCTM B TOM, qTO KacaeTcR:

a) KOHCTpyKuHH, o6opyoamHR H rOAHOCTH K nnaaHHO CYnOB;

b) KOMneKTOBaHHR, yCnOBRM Tpyna H o6yqeHMe 3xunazeg cy-

A0B C yqeT0M npmUHmmux ueznyHapoHuc aKToD;

c) nonbaozaHmR curmanaHm, nofepaHHR CDR3X x npenpez-
Aesus CTOfKHOBeHHmR.

4. B qHCnO TaKHX uep BXOART mep, HeofxoPumbe Ana o6ecneqeHmR
Toro, qTo6U:

a) xaxnoe CYAHo nepeA perMcTpauneg, a B AanbmegmeM uepe3
COOTBeTCTByHIe npoMeZYTKH BpeMeHw, HHCreKTHpoBanocb KBanHlHUNpOBaH-
HUM CyAOBNM HHCneKTOpOM R HmmeO Ha 6OpTy TaKme KapTU, uopexoHue x3As-
HER H HaBHraUHOHHoe o0OPYoBaHme H npmOopm, KaKme HeoXoxuHm AnR 6e3-
onacmoro nnaBaHMR CYAHa;

b) xaxnoe CyAHO Bo3rnaBnR0Cb KBanHTaHOM x o4)muepaum COOT-
BeTCTBy I0eg KBanmmHKauHx, B MaCTHOCTHB O6naCTR CynOBoneHma, HaBH-
rau , CBR3H H CYAOBMX MamH H o opyoBaHR, a 3KHnax no KBS)tHIKauHL
H qHCfeHHOCTH COOTBeTCTBOBan Tnny, pa3nepam, MexaHHMaaM H 0opyAOBaHz6
cynHa;

c) KanHTaH, o~uuepm u, B meofxommog CTeneHZ, 3Kmnax 6wnH
nOfHOC!bW O3HaKomneHbI C npmeHMMUH uewfyHapOAHWUm npaBmnaIm no Bo-

npocau oxpaHN qenoBevecKog x3Hm Ha mope, npenynpeXneHun CTOnKHoBeHmH,
npeAOTBpameHHR, coKpameHmR H COXPaHeHHR noA KOHTpOfeU 3arpR3HeHHR
UOpCKOk cpev v nonzepxaHMA CBR3H no paxno H 6INR O6R3aHw Conma8Tb
TaKwe BpaBmUa.

5. pHHHM&R lepm, npeAyCUOTpeHHue B nyHHTax 3 v 4, xaxuoe rocy-
AaPCTBO o6R3aHO npwepXMBaTLCR omenpMHRTUX MexIYHSPOAHUX npaBMu, npo-
Uenlyp H npaKTHKH H npefnpMHHmaTh Bce Heo~xoA e mar nnn o6ecnemeHMR
nx co6nwneHWR.

6. roCynapCTBO, KOTopoe zmeeT RBHme OCHOBaHHR nOnfaraTB, TO
HauexamsR WpHCfHKUHR H KOHTPOnb B OTHOmeHMM KaKoro-nH6O cyAH8 He
ocyIeCTBARTCR, MoxeT CO06UlTL 0 TaKwX OaKTax rOcyAspCTBy 4nara. Ho
nOfyqeHHH TaKoro cooteHHm rOCyapCTBO onara o6RaaHo paccneOBaTh
3TOT BOnpOC H, xorna 3TO ymeCTHO, npHHRTb nlofte uepu, Tpe~yemhe Ana
mcnpaBneHR fOnOxeHHR.
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7. Kaxjoe rOcyfapcTSo opraHmayeT paccaenoBaHme AOCTBTOMHO KBa-
fmiupozaHHUnM nMUOM MN JIUSMm an nOA NX pYKOBOACTBOM KaZAOR MOPCKOP
asapma RAN HaBraMrUHOHHOro MHUMeHTa B OTKPbTOM Mope, c ymacTmem nna-
sawmero noA ero onarom cynHa, npmBenmero x rm6enH rpaxwAH npyroro ro-
CY7fPCTBa MAE K HaHeceHRM mM cepbeHMX yBenuft, Han cepbeaHoMy ymep6y
CynaM HAN YCTSHOBKSM Apyroro rocynapcTBa, an m opcKog cpene. rocy-
AapCTBO onara H Apyroe rocyapCTBO COTpyAHMqaIT B npOBOAHMOM 3THM
Apyrm rOCynapcTBoM nw6o paccne~oBaHmm n1o06U TaKON MOpCKog aBapUR
MAN HasuraUBoHHoro MHumAeTa.

CTTL 95

I4UMYHHTeT BOeHHWX xopadneg B OTKpuToM Mope

BoemHue KOp8anH nOJb3hyTCR B OTKPMTOM mope nOnHWM HMMyMHTeTOM OT

MPHCAMKUMN Kaoro 6W TO HE 6uno rOCYiSpCTBa, KpoMe rocyapcTa onara.

CTaTbf 96

WMM7HMTeT CYAOB. COCTORWRX TOnLKO H8
HeKoMmepqecxog rOcvlaDCTBeHHOR cnyx6e

CyAa, npaH8 examme rocy~apCTBy MAN 3KcnayaTrpyeMwe RM E COCTOR-
mie TOnKo Ha HeKommepmecKol rOCy~apCTBeHHO cnyx6e, non37yWoTCR B OT-
KpuTOM mope nOHWM MMMYHMTeTOM OT OPUCARKUMH KaKoro 6M TO HM 6uno ro-
cygapcTBa, Kpoue rocynapcTBa onara.

CTaTbf 97

YrnOBxaR IDHCAKUHR B cnymae cTOnKHoBeHHR
Ha naKoro-nm6o Apyroro HBsmragoRMHoro mHmumeHTa

1. B cnyqae CTOnKHOBeHMS MAN KaKoro-n6o Apyroro HamBrSUIMOHHO-
ro MHMHAeHT8 C CYAHOU B OTXPNTOM Mope, Dnexyuero yrOaOBIzH RAN nC-
u nnnHaPHYX OTBeTCTBeHHOCTb KxanTam man KBKoro-aMGO Apyroro naua,
cnyxamero H8 CYAHe, HMKSKOe yronoBHoe HM AMCumnnMHSpmOe npecneAoa-
HMe npOTMB 3Toro nua He MoseT 6WTb BO36yzeHo, mmane KaK nepeA Cy-
Ae6HNMH mfl aMHMCTPaTMEBHMH BJSCTRMH rocynapCTBa oara HA Toro
rOcynapCTBS, rpazzamHROM KOTOpOro OTO nMuo RzuneTCR.

2. B O6AaCTM AMCuMfHlaISpHO OTBeTCTBeHHOCTM TOAbKO rOCYfApCTBO,
KOTOpOe BIABAO AmnnOM CyAOBOANTenR HAM CBEMeTeACTBO 0 KBSJnitMKaUMM
AM pa3pemexme, RBrnReTCR KOmneTeHTHMU A R Toro, qTO6M nocne OAIXHOK
npoueypu OTO6paTlb 3TH AOKyeHTM Aame B TOM cnyqae, ecnu Mx nnaneneu
He HE HeTCa FPaz8SHHHOM rOCyAapCTB3, Mx BmaBmero.

3. Hu apeCT, HE SaaePXsHme CYAHa He MoryT 6MTL npOH3BeieHM Aa-
se B KaqeCTBe MepM paccnenomaHuR no pacnop xeHMD xaxKx- m6O B naCTe,
KpoMe BnaCTeR rOCyfSpCTBB onara.

CTaTbR 98

OR3aHHOCTb oKaaaHxn nOMOom

1. KaXzoe rOcyfapCTBO EMeHHeT B ORaaSHHOCTb xanMTaHY no oro
CyHna, nnaBamero non ero fnaroM, B TOi Mepe, B KaXON KBnHTaH MOzeT
3TO cfen8Tb, He noAuepraR cepbe3mog onaCHOTM cyAHO, aKfluas Ha sac-
CaIMpOB:
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a) oKaBSBaTB nomomB MI
6 oMy oGHapyweHHOMy B Mope nulay,

KOToPOMY yrpovaeT rx~enB;

b) cnenoBaTB co Bceg BO3MOXHOM CKOpOCTBW HS flOMO~b TepnR-

muM deACTBHe, ecnu emy coo~weHO, RTO OHM H7XA&MTCR B noMOMM, nocKO35SKY
Ha Taxoe AeRcTzxe c ero CTOPOHN MOXHO paayMHo paccMMTwuaTb;

c) nocne CTOnxHOBeHH Oe3aTb nomom npyrouy cyAHy, ero

3Kmnarz7 m ero naccazupae u, iorna 3TO BO3MOZHO, CO0a6HbT 3TOMY npyro-
my cyAHy HaHMeHoBaHHe cBoero cyAHa nOpT ero perNcTpauuH m 6nstxaimaI

nOpt, B KOTOPM9 OHO 3ameT.

2. KaXAoe npx6peZHoe rocynapcTSO cnocO6CTsyeT oprBHH38LuH,

AeNTenbHOCTM H coAepXaHMH COOTBeTCT mI0e* 3"eKTHBHOg nocKoo-cnaca-
Tenbmok cnyxz6 inR odecneqeHHR 6e3onaCHOCT Ha mope M HaA mope., a

Taze, xorna Toro TpeGyWT 06CTORTenbCTBa, COTpYAH'aeT I 3TUX uen~x c
coce mmMH rocynapcTBaM nocpeACTBoM B3aHMHmx perMoHanbRH nAoroBopeH-
HOCTeg.

CraTbl 99

3anpeT nePezo3KH Padon

Ka*noe rOCynapCTBo pHHHMSeT 34eKTHBHMe Mepw w i npe OTBpaeHHR
nepezBoKH pa6oB Ha CYASLX, HMewHxx npaBo nnaBaTb non ero 4naroM, HaKa-
38HM 3a Taxue nepezoaxK, a Taxe nn npennp@xneHuR npOTHoaaKOHHO-
ro nonbaoxamun ero Cnarom AnR 3TOR uefn. Pad, HBweAwH ydezuue Ha
cyauie, noA 1Kaum 1 6m aroM 3TO CyAHO He nnaB8aOn ipso facto co6oAneH.

CTaTbE 100

06aaNHOCTb coTpTAH'iaTb x nvecene'HU
nHDaTcTBa

Bce rocynapcTsa COTpynH'aWT B maKcManbHO B03MOXHOU cTenemn a
npecemeHHm nupaTCTBa B OTKpbTOM mope nH B niom6 npyrom uecTe aa npe-

nenau WpHCAlKIHu KaKoro-n6o rocynapcTBS.

CTaTbI 101

OnDeneneHe nMDaTcTBa

JlHpaTCTBOM RBnReTCR aw6oe H3 nepeqHcneHHUX Hxe zeNCTBHM:

a) no6og HenpaBoMepHW9 SKT HaCHnHR, 3aAepxaHHR HRM X10609
rpa6ex, coBepmaeumu c XIMHHuu uenaRU 3KHnaeM Hnu naccaxpaMH Kaxoro-
nw6o qaCTHOBnnelbveCKoro cyAHa unm maCTHoBnaaenbuecxoro neTaTenbHoro
annapaTa H HanpaBeHHM9:

i) B OTKpbTOM mope npOTMB npyroro cyAIia 8mn neTaTenb-

Moro annapaTa MAN npOTMB AHU M13W SMy1(CCTBa, HaXO-
XRMHXCH H8 HX 6OpTy;

ii) npOTHB KaKoro- o CyIH8 NAM neTaTe!bHorO annapa-
Ta, fnu HAM mymeCTBa B mecTe BHe FP MCHKUH Ka-
KOro 6W TO Hm 6uno rocyJapCTna;

b) nioOg aKT nApOBOnbHoro y'eCTHR B MC0AL3OBSHHM Ke8O-

rO-nnO6 CyAHR HaH eTaTenLHOrO annapRT8, coBepmeHHUR CO 3HaHmeM o6-
CTORTeBCTB, B CHfY KOTOPSIX CYAHO xnx neTaTeabHUR annap8T ABAReTCR
anpaTCKHM CyAHOM HflH neTaTenbHUM annpaTO;
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c) nAooe neRHHe, RBnawmeecR nOACTpeKaTenbCTBOM fnM CO3Ha-
TeBHWM coneNcTsmem coBepweHHW zegCTBMR, npeAyCUaTpBlaemorO B nOA-
nyIKTe "a" xnm "b".

CTaTb 102

rIMPaTCxKe AeACTBHR, coBepmaeue BoeHHmm Kopenem,
rOCyfeDCTueHHWM CVIIHOM gnu rOCYASpCTBeHHWM neTSTenBHUM

annaPaTOM, 3xna "KOToporO nO ;HRn MrTex

flupaTCKme AeNCTEMA, onpeenneMHe B CTaTbe 101, Korea OHM coBep-
uaTc zOeHHUM Kopa6neM, rocyzapcTBeHHUM cyAHOU HAM rocyASpcTBeHHUM
aeTSTebHWMM annapaToM, 3K~nax KOToporo nOHRA MRTex m a xBaTmn KOHT-

POAlb aHa 3TMM Ropa6neu, CYAHOM mnf neTaTeuHEUM annapBTOM, npupaBHH-
BIOTC K neNCTBMRM, coBepmaeMNu 'lCTHOBnafeAL'ecKHM cyxHOu 'BarsCTHO-
DnaenhqecKxu neTaTenbHuM annapaToM.

CTaTbR 103

OnDeneneHme nKPfaTcoro cyAHa Hnm nMPaTCxOrO
neTTenbHoro annaPaTa

CyJHO MAN neTeTeabHW9 annapaT CqHTaeTCR nmpaTCKHM CYAHOM xnu nut-
pBTcKuM BeTaTenbHuM anfapaTOM, ecnH OHM npeAH83HaqTCR nMUeSMH, nue-
EmME Ha HHUM NflCTb, AIR cosepmeHHn nwooro s AeRCTBH9, npenyCMaT-
pusaeMNx 2 CTeTbe 101. 3TO OTHOCHTCR TSx~e K Cywy HuA NeTaTenbHOMy
an alpaTy, KOTopMM nob30Boaancb AIR COBepmeHMR TaKEX zeACTEtR, AO Tex
nop fOKe OHM OCT80TCR AO BnaCTbW AMU, BMHOBHWX B 3THX JegCTBHRX.

CTaTbR 104

CoXpaHeHve MAN 7TpaTa HaUHOH4SJHOCTm nEpaTCHHM
cyAHoM Hnm nmpaTcKHm neTaTenbHum annapaTOM

CyAHo Mn aeTaTenbHu annapaT uoryT COxpaHRT CBOo HaUMOH&AbHOCTb
mOCMOTpH Ha TO, qTO OHM CTafl nHpaTCKMM CYXHOM MAN IHupTCKMM neTaTenb-
HuM annapeTOM. CoxpaHeHue HA yTP8TS HeUMOHSabHOCTH onpe~enReTcR
BHITpeHHuM fnpebOM Toro rOCyapCTBal KOTOPUM OHS 6un8 fpeAOCTaBfleHa.

CTaTlbR 105

3SXUaT nupaTcKoro CYAHa MNu nHpaTcKOrO
neTaTenbHoro annaPaTa

B OTKpMTOM mope PH B GOM ipyrom MecTe BHe wpHcxMKUmH xaxoro
61 TO HE duno rOCYjapCTBe nmwoe rocynapCTBO MozeT 3aXBeTNTb nHpeTCKoe
CyWSO MAN nlHpaTCKHI neTaTenbmHu annap&T M6O CyAHO, HInx neTSTenbHm
annapaT, 3axBaqeHoe nocpeACTBOu nHpaTCKHX AegCTBH M HaxoARmeecn Bo
BacTM npaTOB, apeCTOBSTb HaXOARmDSXCR Ha 3TOM CyAHe MH neTBTenbHOM
annapaTe nu H 3aXBSTHTb HaxonmeecH HE Hem MMyiueCTBO. CyneGHwe yu-
pexZeMRu Toro rOCylApCTBa. KOTOpoe coBepmmnO 3TOT 3aXBaT, MoryT BwO-
CMTb nOCTaHOBeHHR 0 HajoxeHHM HaxacSHMN H opeAeRTb, KaKne mepu
AOAXHE 6UTb npMHRTW B OTHOmeHHM TeKHX CyAOB, neTaTenbHMX 8lapaTOB
MANK MymeCTB8, He HSpymR npaB A0opOcoBeCTHUX TpeTbMX nHU.

CT8TbR 106

OTBeTCTBeHHOCT 38 3aSXB8T 6e3 AOCTSTORHNX OCHOB8HM

Ecnm 3XBST CYAHS M n neTaTenbHoro anrapaTa no noxoapeHHm B nu-
p8TCTse COBepweH 6e3 AOCTaTOMH1UX OCHOBaemx, rOCyRapCTBO, cosepmmBmee
SSLXBaT, OTBeaeT nepeA rOCynapCTBOM, HaUMOHeRbHOCTb KOToporo MaeeT
CYAHO HAN neTaTenbHuH annapaT, 3a nm6og ymep6 Ham nl6ue y6WTKN, npu-
qEHeHme aaXBaTOM.
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CTSa.b 107

Cya m meTaTeaBHwe annapaTU. KOToIwe Ynon onOqeHM
ocvIecTBARTL 38xBaT 3a _HmpTCTBO

38X3aT 3a nH~pTCTBO MOzeT CoBepMSTI.CR TOfKO soeHHUMM KOpafnRMu
AN OBOeHHMMH neTaTeabHMMH annapaTeaU AN60 Apyruam cy~amm man neTaTenb-
NUM annapaTaMR, KOTOpMe aMelOT ueTxHe SHemHme 3HaKH, no3sonn mne
OUOHeTb FIX KeK COCTORme Ha npaBHTeflbCTseHHOH C3yz6e, m yrlOnHOMOmeHM
AAR 3TOA uenn.

CTaTbR 108

He~aKoHHaR ToPrOnR HapKOTHKeMH MAn
nCHXOTpOnHuMm DemecTzeMN

1. Bce rocynepCT8 COTpyNulaOT B npeceqeHM HeOSKOiOR Topro-
AN HapKOTHKSMK 9 nCHXOTpOnHaNM DemeCTBBMH, ocymecTBnRemoK CynanM B OT-
KpWTOM mope B HapymeHe MexnjyHepoAHWX xoHBeHun.

2. fl6oe rocynapCTBO, KOTOpOe smeeT pa3ynHwe OCHOB8HU CqMTaTb,
qTO CyAHO, nnemaauee non ero OneroM, aaHmmaeTcR He3asOHO2 ToproBne*
HaPKoTHK8MM as ncaXOTponMHum BemecTsamn, moxeT o6paTThCn K Apyrm
rOCY~apcTBeM C npocb6o 0 CoTpyAHmnecTBe B npecemeHUM TaKON He3asO-
1101 ToproB n.

CTaT36H 109

HecaaxMuonmPozaHnoe Bemanme H3 OTKPTOrO MOpR

1. Bce rocyApCTB8 COTpyAHMaWT B npecemeaHm meCsaKUBoHmpoDaH-
Moro zeuIHUR H3 OTKpMTOrO MopR.

2. Ann ueneg HaCTORe4 KowBeHUw "HeCaKUoHHompoBaHoe BemaHue"
o3HaqaeT nepeaa7s nHapymeHme mexiy7aponHux npaBmun 3ByKOBux panMo-
AN TeneBHaMOHHwx nporpasu C cYA8 Has YCTaHOBKH B OTKPMTOM Mope,
npeaamaqeHnanX nn npMeMa Haceneamem, as ncxnwaeamem, OADaHO, nepena-
us cmrFanoB 6eACTBHR.

3. fw6oe anuo, 3ammauoeeca HeCaHKUHoHpOBaHHbM eMSHHem, MOZeT
6MTb npzneeno K OTBeTCTBeHHOCTH B Cyne:

a) rocYnapcTra Onara cynHa;

b) rocynapcTB8 peracTpaumn YCTaHOBKH;

c) rocynapCTBa, rpaszaemHOM KOToporo RBfReTCR 3TO RHUO;

d) nw6oro rOcynapCTBa, rze moryT npMHHMaTbCR nepeatim;

an

e) nw6oro rocynapCTES, CBHKIIHoHMpOBaHHO pannocBR3m KOTO-
poro SHHRTCR nomexm.

4. B OTKPWTOM mope rocynapCTbO, mmemee MpHcnnxURM B COOTeTCT--
sHH c nyHKTOM 3, MozeT npH C06nuonenHH CT8TbH 110 apeCTOeSTL nm6oe
nuUO Hila CyHnO, 3SHMwmeecR HeCaHKUHOHmpOBeHHWM BeIaHmeM, H xOat mcco-
2aTb nepeammyo annapaTypy.
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CTaT b 110

lapso Ha OCMOTp

1. 3a HCxn3'ZOHHe CynaeB, Korna aKTM BMemaTenhCTBa ocHoBaHM
Ha fpasax, yCTaHaBAnBaemx MeN~yHapOHWMM oroBopaum, BoeHHmL KO-
p8GnA, 9CTpeT MM9 B OTKpNTOM mope HHOCTpaHHOe CyAHO, unoe, mem
Cy€xO, nonlayozeecs nOfHUM UMMyHMTeTOU B COOTBeTCTBMM CO CTaTLRMH 95N 96, He anpase noAzepraTb ero OCeOTpy, ecnm xeT p83yUHUX OCHOBaHMN
UofloapeuaTb, qTO:

a) OTO CYXHO 3aHHMaeTc nrUpaTCTBOM;

b) TO cyjwo aH maeTcH pa6oToproBneg;

c) 3TO CYAHO aHmmaeTCH HeC8HKUMOHMpOBaHHUM BeMSaHeM, a
rOcyapcTBO nara BoeHHoro KOpa6 xHimeeT PHCAUKtH B COOTBeTCTBMN
CO cTaTbek 109;

d) TO cyAo He mueeT xaUOHManbHOCT; HAH

e) XOTR Ha HeM nOHRT HHOCTpaHHJM itnar BAN OHO OTKa3M-
3e0cR fOAHRTb 4Uar, TO CyAHO B AeRCTBZTenBHOCTR HueeT Ty xe HaUMO-
NVHbNOCTbq qTO N ABHHM BOeHHW9 KOp8b.

2. B caynanx, npefycMaTpHBaemux B nyHKTe 1, DoeHHW9 xopanb
MOleT IpOS3BeCTH UpoBepKy npaBa cyAHa Ha ero Uar. C 3TOR uenbC OH
MOZeT nocnaTb nmwnxy nOA KOMaHAO9 o~muepa x nono3penaemomu C3AHy.
Scam noce npoOepK R OKymeHTOD nOA03peHHR OCTa8TCR, OH MozeT npOM3-
seT1 AanbHeRUNi AOCMOTP Ha 6OpTY 3TOrO cyAHa CO Bcee BO3MOHOR Oc-
MOTpUTORbOCTbO.

3. ECAN nOAOpeHUR OKBasBaOTCR HeodoCHOBaHHUMH H xp ycnOBum,
MTO OCMoTpeHHoe CYjHO He COBepMMnO HNKaKMX AegCTBH&, KoTopme onpan-
MSMANM 6N 3T O noAOSpeHNR, eMy AOfXHl 6MTL BoaMemeHM nw6we npKqMHeH-

Hue 76TMK BANK yep6.

4. HaCTonue nonozeH npUeHCRTCR mutatis mutandis K BoeHHuM
eTafenbfuM snnapaTam.

5. HaCTOaXMe UOnOzeHUR Taxxe npxMeHROTCR K nW6WM ApyrNM AOnz-
HNM o6pasou yTOAHOMoneHHMM CYSaM HAM ReTaTelbHM annapaTam, HmemfM
10T1O36 UOHanaTeAbHuO 3HaKU, CBx~eTenbCTsyl0mxe 0 TOM, MTO OHM CO-
CTORT Na rOCYapCTBeHHo* cnyx6e.

COTeTa 111

11paso nvecnenozaHma no ropaqwm ene~aM

1. npecuenoaaHme no roptnaM cneuam HHOCTpaHHoro cyHa MOze?
6UTS npe~npHHSTO, ecnx omSneTeHTHme BnacTm npmpeXHoro rOcyAapCTNa
WMeWT OCTaTOHme OCHOB8HUR CHTaTL, TO 3TO CYAHO HePYMM3O aaKOHN
N aplBS3Nn 3Toro rOCyapCTBa. Tahxoe npecnenonamme AOnIHO HnaTbnR
TOIRAS Koraa MHOCTpeHHoe CYZHO HAN OH8 MS ero uninoK HaXO1NTCR 30
aN7TpeHHNX uoRax, B apxmnenaxHx noAax9 B TeppNOpienPhzOM Mope NuN
a npunexameg 30He npecneymmero rOCynapcTBal X MOZeT fpObOJIIaTbCR
sa npeenaMX TeppHTOP bHOr0 MOps KAN npuneaueg 30HM TOnbXO UPM
YCRONR, ecnN OHO He npepunaeTCa. He TpeOyeTCR, qTO6H a To peMx,
xora MHOCTpeHHoe CyAHO, nanaBmee 3 TeppNTOpanbHOM Mope UmR npe-
zaxeR SoHe nonyaeT npxa3 OCTBHOBKTLCR, CyAHO oTinaJmee 3TOT up.-
3t3, Taiwe Hexo1nOCb a npeefex TeppHTOpN8abHoro MOps MR 'u np~uezs-
met BOuN. ECRU NNOCTpeHHoe 0YHO HaXOXTCR B npauexamelf soe, onpe-
AeOHON B CTeTe 33, npeceAOBaHe MoeT Hea'TbCR TO0bKO 3 03533 C
HRpye7HHeM npan, AnJf O8UMT KOT0pMX CTaBoeH8 *Ta aoHa.
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2. npaso npecneXoaaHHX no ropxqmu cze3am npuaexeTce autatis
autandi8 K Hapy"eHM M 3 CxniTm'mTenbHOA 3KOHOMqeCKO9 O0He SOS *1 KxOs-
TNHeHTe31HOM wenbite, BK1DnaR 3oHM desonacHocTU socpyr YCTaHOsOx ma
KOMTKHeHThnbHOM menb4e, 0aKOHOB u npasun npn6pezxoro roC7Az pCT~a,
UPSIMeHMUX B COOTBeTCTBIH C HaCToameM KoiteHuieN 3 OTHozeHmu ncIofl3M-
TObHON SKOHOMMqecxoN DOHN 3JIM KOHTueHTabnoro mensia, atuxmqua Taxse
3o0M deaonacHOCTM.

3. npaso npecneAosaman no ropxmuu cxe10eM npexpauaeTca, 953
TOnbKO npecne~yeuoe cymo UXO KT 3 TeppNTopmanbxoe mope csoero roc-
ABpCT3S JIN 3 TeppUTOpUenbHoe mope KaKoro-nX6O TpeTbero rocyAiapcata.

4. fpecnenozaHe no ropnqxm cneAm CqMTaeTcR HaTMM T03bKO
ups yCnoann, ecnn npecnex30mee cyAHo YA0CToepmnocb ripm nOMOUn 3azO-
xESUxcx 3 ero pacnopxzexmm m npeKTmqecKs npMMMHKMMX cpeCTS, RTO
npecnenyemoe Cy3HO man o1a u3 ero ixmnox, uni *pyrue naasynne cpeA-
CTS11, KOTOpme Ae*CTByl0T CONMeCTHO m mCnl0b8M7T npecnexemoe cyRNo
3 KaeCTe cyAwa-6aa, HeXOA1TCM 3 npezenax TeppTopuanaboro Mops
Knit, 3 8BXCNMOCTX OT CnyLae, B npmnexameg 3OHe, URN1 3 iCK.1q3Teb-
NOR SKOHOMNUeCKOk some, MAN HeA XOHTmmeHTa1SHMM meabOM. fIpecxeno-
saexe mo:eT 6UTB HeqaTO TObKO nocne Oraqm ciriana OCTeHOZUTCxR,
3UNT.1bitoro NIt 37K3onor, C ANiCTaHKumm, flo8soflRK)ek XHoc~paKNoM7 CYA-
NY YNNteTb xn1 yCfmmaTB 3TOT cmrHan.

5. HpaBo npecneouaHmR no ropnmiu ceAm mOzeT OCyUleCTBFITICH
TORfLKO BOeHHLMM KOpa6flRnm xxi BOeHHMH neTaTenHhMH annapaTamm, nmiO
31pyrumm CyxaMH 3313 neTaTenbH1MH anrapaTaMM, KOTOpwe HmeMT qeTKme
3Hemime 3H8KW, no3OfloRle Oo3HaTb HX KaK CoCTonite Ha npaBMTenbCT-
BeHHOR Cni716e, u yofHOMoqewH 3UIR 3TO9 ueni.

6. B cnymae npecnenoani no ropm'uu cfenaM neTaTenbHuM anna-
paTOM:

a) npumeHROTCr mutatia mutandis nOnOXeHUR nyHKTO3 1.-4:,

b) neTaTenlbHui annapaT, OTawimo npita O6 OCTeHO3Ke, zon-
KeH cam 83THBHO rpecneAOBaTb cyniHo, noKa KaKoe-IH6o CY3HO Has KaKO-
numo Apyrog4 neTaTebHug annapaT npm6pexHoro rocynapcTS8, W3aaHMI*
3TUM neTaTenbunm anapaTOM, He npm6yeT Ha MeCTO, qTo6w nppoR8o&T

npeceoZame, ecnX TORBKO ;neTaTen1HW9 annapaT He moXeT cam 3aepZaTb
CYAHO. '4TO6 onpaSnaTb aanepxamme CYAHa Be TeppNTOpmanHoro MopR,
meAOCTSTOqHO Toro, UTO6M OHO lnmO nPOCTO 3ameqeHo feT8TenbhMM aenapa-
TOM KaK cosepmuMmee HapyweHme URN KaK oo31pezaeMoe B cozepmeHNU Hapy-
3eHM, ecni OHO He nonyqino npt83a8 OCTSHOXUTbCR M OAHOxpeMeHHO He
6uno npecnenyeuo 3TUM neTaTebHNUM annapaTOM unim pyrium neTaTebHMMUM
annapaTaM H3n3 CyAaMi, npOnoniawmXMK HenpepmBHoe npecneAonaHme.

7. OCBO6OZJeHMR CyAHa, 38aepzaHHoro B npeenax DpmCiHuimm Ka-
xOro- mo rOCynapcTBa Un OTKOHmOmponaHHorO B nopT 3TOro roC7AapCTuS
C uenbm npozeneHMR paccneozaHN KOMueTeHTHNMM BaCTMM3, Henb3 noTpe-
6ozaT AMHb Ha TOM OCHoBaHXH, MTO CYAHO B XOfe czoero cneAo3a0HR0 3O-
sOmpOsenOCb qepe3 Ka KYo-n6O 'RCTb NCRJItqMTenbHO 3KOHOMmqecxog 3OH
Knit OTKpMTOrO mopH, Morna 06CTORTenbCTB8 c~enaR 3TO Heo6xoAitM.

8. ECnH CYHO 6ino OCTamOBneHO mnu 3aAepXaHo BHe TeppHTOpMeaS-
Horo MOpR B yCnOBxf3, KOTOpwe He OnpaBAWBeWT ocymeCTBneHmR npaus npe-
cneAoB3Hm3 nO ropRqHM cnenaM, eMy AonJI0H 6lbT BOoMeCeHM no61e npumn-
HeHHme y6UTKU mni ymep6.
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CTaTb. 112

fPaBO fDOK poK m nOBOAHWX ma6eneg m
TD6vOnpOBoAoB

1. Bce rOCy~apCTBa MueT npeao npoKfaAMBSTb 0 AHY OTKpUToro
mopR sa npenenamm KOHTmHeHTAbHOrO wenboa n0AZOHwe K86enn R TpydonpO-
BOM.

2. flyHKT 5 CT8TbH 79 npMmeHReTCH K T8KHM ma6ennu M Tpy6onpoo-

CTaTbR 113

Paepus mAn noBpezfeHme noAoflHoro Ka6enR
Man Tp6onDoBoI

Kaznoe rocy~apcTno npHHmMSeT Heo6xoHsMe 3aKOHN m npazmna, npe-
JlycMaTp38sIHe, UTO RBRMTCR HaKa3yeMLMH AeRHHRMH peap3 ma noOpez-
AeHme noABOAHorO Ka~enR B OTKXPTOM Mope KaKUM-R60 CyAHOM, nnaasa-
RuM nOA ero anrom, Ha KaKNM-Am O nJUOM noz ero OPHcDKUHek, Cosep-
maeume HSaepeHHO man z cNny npeCTynHOM He6pezHOCTM TaKUM o~pa3oM, VITO
3TO MOeT npepBaTb MHn 3aTPYAHTL TenerpasH y TeneltOHH7I CBR3b,
a pSBHO paapmn mnH nospezneHe npH TaxX xe O6CToRTenbCTasx nOAO0HO--
rO Tpy6onpozona NuN BCOKOBOnbTHOrO ia6enR. 3TO nonozeHNe TeZle OT-
HOCHTCA x DAjUCTSURM, KOTopueS paCC9HTaHW Ha TO, UTo6m nl N3SCTNK XTaKUM
psapuaM Han nospeIeHERM, Nan moryT nposeCTR K HUM. ODESKO 0RO He
OTHOCHTCH K p83pUBSM AMN noBpeZneHHRM, npmHqHReMM JIHaMm, AeIcTS7-
RUME NCK1mqNTenhHO C npasoMePHo0 enbw cnaceH cace zm3Hm mn 3A 030
CyAOB, nocfe IpMHRTHR zCex ep peAOCTOpOZHOCTN AAR fmaeNaHUR TaK3X
paapuzoB mn nospezzeHug.

CTaTIR 114

Paapuz an nompezAeHme nononHoro ma6eAnR Han TDY6OTIDO3za
snanenbuaM H nDroro noAnoAuoro xe6enn MAN Ty"onvo1ona

Xa&Zoe rocy~apCTzo npNHNMaeT HeO6XOMmme 8aKOHMN m npasM3a, npe-
MYCMaTpHuBaBe, qTO, ecAH HaXOARMNecM nO ero MPRCARKUNee nRua, XO-
TOPMM npMHa IeXXT nOBOHN xa6enb Man Tpy6onpOBOA B OTKpMTOU mope,
npHRNNT npu npoxKaxe man peMOHTe 3TOrO KS6eRR Han TpydonpozoDa
paapuz man nopezzemHe.pyroro Ka6ean MAn TpyGOnpORO~a, OH HeCyT
pacxomz no peuOHTy.

CTaTbR 115

BooMemeHme Y'le 6a. noHeceHHoro o m86eaHme nozpeIeHM
nOfB9OlrNo eR anl TDY6oRDOzOD8

Kaznoe rocyZapCTso npmHHM8eT HeO6XOfHMme 3KOHUM H pasHuna Dull
Toro UT06M BAaAeAbUIM CYnoD, XOTopue moryT AOK83STb, 'iTO OHM TRozepT-
BoBaNm RHopeM, ceTbW RAN KaKOR-RU6O pyrog p6onO0BHO CHaCTbW BO
m36exsHme noBpeXfeHHR noABAHOrO Ka6enR man Tpy6onpoofa, MoFaH fOny-
qHTb zoauezeHHe OT Bnaenua 3Toro xa6ena Mfl TPY7onpBO3O8 npM TOM
yCROBHN ITO HM npeZBapHTenbHo 6ilN npHHRTU Bce paayuHme mepu npe-
AOCTOPOWHOCTM.
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PA3JJI. 2. COXPAHEEME MICBNX PECYPCOB 0TKPWT010
MOPR X YIIPABJUEM RM

CTaTLR 116

fpazo npOMwCna pu6U B OTXDUTOM Mope

Bce rocynapcTSa nueT npazo Ha TO, qTo6u ex rpaxnaHe aHUMmalcb
pM0HOBCTSOM B OTKPMTOM mope rrpw ycnoamn co6nmneHHR:

a) Rx Aorosopmxn o6RaaTenBcTB;

b) npas z o6naaHRocTeg, a Taice MHTepecos npt6peZuux ro-
CynSpCTBu Inp OCMOTpeHHX, B uaCTHOCTM, B nyHKTe 2 CTaTb b3 x s
CTaTbRX 642e; H

c) nonozeunu macTo~mero Pasziena.

CTaTbX 117

06GaaRROCTi rocynaDCTs nIHHMBTK no OTHOmeHu3 x CBOMm
ropax a MeM a genax o6ecneqenun COXOaHeHmI Izmmx

DOCYrDCOB OTXPwToro MOps

Sce roCymiapca upMRMMaWT TaKme Mepu MAN COTpyAHnqaWT C xipyruMN
O1c7AapCTxaMN 3 npNHRTHK B OTHOzeHMH CBOUX rpaxnaH TSKKX Mep, KsKe

OK3qwCR H*O0XOAKMNMM AnR CoxpaHeHuN ZMBNX pecypcos OTKpWToro MOps.

CTaTLR 118

COTDY7MlqeCTBo rOCYaPCTS a coxPaHeHmm zuBDx
DeCgCyop H VniDaBneHmm Hmu

roCyjapcTa8 coTpyAHmqaor Apyr c ;ApyroM B coxpaeHMN zerox pecyp-
coa z ynpafnesum KM X paMOHax OTKpUToro mops. rocyapCTRna, rpalxa-
NO ROTOpuX Be;flT npomucen p83HUX xuSmx pecypcos B OAHOM H TOM ze pajo-
He MAN OflNKX M Tex ze zmBux pecypcoB, BCTYIsBIT B neperozopu a uen
IIpHMTHR Uep, HeO6XOAMIIX AnR coxpamHesR 3TMX xmflx pecypcon. B
COOTBSTCT37 XIIX cnyqanx OHM COTpyJH~qaWT B Co3AaHNN AiR 3TOR ue n
oy6perNOHabHWx MAN pervoHanLHmux opraHH3aUHi no pu6OROBCTBY.

CTaTbfl 119

CoxpaHeHme zmsix pecvpcoB OTKpWToro MOyR

1. 1mp onpeneneHMM paamep8 Ao0yCTmuOrO ynoBa H yCTaHosneHnR
npyrux Mep no cOxpaHeHmio XBbiX pecypcoB OTKpUTOrO MOps rOCynapCTla:

a) npIHMaMT Ha 0cnoBe mMemoixcR y HUX Ham6onee AOCTosep-
HUX HayUHUX AaHHUX Uepm c uenab nonepxaHHn Mn BOCCTnOsneHHR nonyin-
umg BnaianHBaeMl'X BMAQB Ha YPOBHax, npw XOTOpNX MozeT 6MTL odecneqeH
maKCMnanbHug yCTOgqMBMR BUIOB, onpenenReumP c yqeTOM COOTseTCTBylMHXc
3KOnormqecxmx m 3KOHOUmqeKmx OaKTOpOE, BKnlan oco6we nOTpedHOCTN
paaamBawmWxcn rOCynapCTB, m c ymeTOM meTOAoB BeneHmR pW6Horo npOMicna,
B3aNMoBsacsMOCTM 3anacoB, a TaKze nwwMx OdmepexOmeHA0BaHHUX Mezyma-
pOAHMX MUHHNmanbHMX CTaHuApTOB, 6yAL TO cy~peroHoanEHme, perROHanbHue
NIl. BCeMmpHme;

b) npHmuaVT Bo BHNMaHme Bo3AeNCTBme Ha BANJI accounmpo-
DsHHMe C KSDuOCaeMMMN B ax MlN a8BmCKMme OT HUX, B exenax noAnep-
1SHHR MN DOCCTaHOBneHeR nOnynnR4Ml TamIcx aCcOuzpOsaHHwx MIN 3aacu-
MX DUAOD aume ypODHeg, np KOTOpnX NX Bocnpom3BoCTBO MozeT 6NTb
nolfeprHyro cepbe3Ho9 OnaCHOCTM.
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2. rlepejaqa HMevmeca HaySqmol- HI-OpMaUmHm CT8THCTHqeCKMx A.aHX
o6 yaoBax m lapOMMcnfOBOM yCHnaH m Apyrmx 3AIHHUX, OTHOCRDIAXCR K COXpaMH-
Kmx pM6Hux 3ancoB, m o6ueH MMm ocyueCTBIROTCR Ha perynRpHog OCHOze
mopes KoMneTeHTme MeZXyHapo-mme opraHmaauHm, 6y~b TO cy6perNomanbKMe,
peruomanbHue unM acemEpHue, a sBBMCMMOCTM OT O6CTORTelbCTS, U C YaC-
TU s0ex 38aHTepeCoBaHHmx rocYnapCTE.

3. 3aMHTepecoBaHHwe rocynapcTsa ogecneusMaMT, MTO6 mep no
coxpaHemU x xx ocymeCTineMe He 6unn Hm no i opMe, Hu no cyUeCTBY

CKPRUMMHaUMoHHMMM B OTHOweHPIM pU68KOD nw0oro rocynapCTBS.

CTaTbX 120

MopcKme uneKonKToawmae

CTaTba 65 npuMeHReTCR TaKxe K coxpaHeH UOPCKMX unexonNTamuax
a fnpaz~efHm MUM B OTKPUTOM Mope.

qAGTb VIII

PE0KH OCTPOBOB

CTaThR 121

PezzM OCTDOBOB

1. OcTpou flpeACTaB3ReT cO6O§ eCTecTBeRo o6pa3oBanHoe npocpez-
CTSO C1111 OKpyZexuoe BOAOK, KOTopoe HSXOATCR BUnMe ypoBHa BOAU UPS
UP31IUe •

2. 3a mcvnqeuxeu, npexycMoTpeHHum a nyHKTe 3, TeppXTOpKSIbKoo
mopes npu "ezaa 308, NCKIn3lKefTHaR 3KOHOM3qeCa R 3Oa N KOHT3e@T*bI-
331 SW34 OOTWpO3a onpeAen=6TCR 3 COOToOTK K c nonoze~Sm nac owelt
NoIMIKK35 n1P,UORUUN K 37rU 07XonYTRUU TeppNTOpRnU.

3. Manus KOTOpmU Ke 3mProAU WIR =n noAepz m ZaHK q0ROOK3 W1
3S CaMOTCORT*abNOK XoSanoeanol eeRTO3bHOCTW, He zueDT HI SCRXIUMINb-

SO 91KOEOXXXOGKOt OH, R KOHTNKBHTaJhHoro menbnla.

qACTb IX

3AMKHTITHE KM fJII3AMRTHE UN%

CTaTI 122

OnpeeneHxe

Zn uene* HaCToameg KOHBeHUMM "3aMKHYToe xia nonyoau x1 Too Mope"
osaqaeT 3aIHD, 6accMH unIn Mope, OKPYROHHOe ABYUR 3.13 6onee rocy~ap-
CTBaRMH x coo6maumeeca C xpyrxu uopeu 333 OKeaHOu qepe3 ySKKM upOXOA,
W3IN COCTORee nO3IHOCTbl 3313 rnaBHMu O6paS3oM R3 TeppHTOPHabH

M
Z mope§

a MCKRMiqT3IbHIX 3KOHOMlqeCKxX 30H BYX Nita 6onee npx6penu~r roCynapCTs.
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CTaTb 123

OOTpyAHsqeCTBO rocyAapCTB. ouuBaeMMX 3aMKMYTMR RAN
nOgy3auxHYTUM MOPHUM

IOcyAapCTza, omaBsaemum OavKHYTrUM nl nOny3amxl HyTMR MOPAME, 03e-
3SeT coTpyAHxuaTb npyr c Apyrou n ocyxeCTBneHRH CBOW npaB X U BUODRZO-
HER CODwE O6R3aHHOOTeg no HaCToRmeM l(OHBeHUxN. JPIH 3TOA nean OHz nudo
nenocpeACTBeHHO, AR6 qepe3 COOTBeTCTBy7E2Q perMOHabFqWo oprazuaao
cTpewTca:

a) KOOpRHHpOBaTL ypashneHxe zsuNum pecyp Cau MopM t Rx
coxpaHeHme, paazemy x 3KCnnYaTauM0;

b) KoopARHM1pOBaTh ocyllecTnneHxe CBOwc rrpaB x o6aaRmocTe
3 OTHOmeHUM aIURTM N COXpaHeHHR MopcKOA cpenu;

c) KOOPAN NPOnaTh nOnRTMCY npoBeeHxR H8YqHMX Rcc3oAo1Um
I OC7XeCTBRRTb TaM, re STO uenecoopaaao, coBmeCTRue nporpamuum No"-
ME uCCneAoBaHR* B AaNEou pafoHe;

d) npurnamaTb, Korea STO uenecoo6pa3Ho, gpyrze saxsTepe-
co0a0.1e rocyfapcTBa RAN Uez.yrapoAHue opransaxx Ann coTpyAmRROOTxa
U npeTBOPeHHN B XUoH nonozHUM HaCTRlet CTaTLH.

ILACTb X

IHPABO rOCYAAPCTB, HE M1EK BUXOAA K MOP!, HA IOCTYJI
K MOPD M OT HErO H HA CB0EWY TPAH3HTA

CTaTLR 124

YnoTpe6neHme TepMmHOB

1. Ana uenek HaCToef KogBeHumn:

a) "rocynapCTBO, He muemmee nuxona K uopo", oaxsnaeT ro-
C¢XapCTEO, KOTOpOe He nueeT wopcKoro no6epezxn;

b) "roCyxapCTBO TpaHBlTa" o3HaqaeT roCyIIapCTBO C MOpCKZM
no6epezbem unu 6e3 Hero, KOTopoe pacnonozeHo wezAy rocyIapcTUom, He
nueixxR RMXOA8 K mopm, x mopeu H qepee TePPETOPSA KOTOporo npoxoAxT
TpHXTRHOO AUxzeHMe;

c) "TpaSH3THoe ABuzeHue" 03HasaeT TpaH3MT nIAek, 6araza,
TOBaPOZ X Tp&HcnOpTHUX cpeACTD iepee TeppHTOPRI OAHoro zRn HecKoiKImx
rOcy3ZSpCTB Tp8H3TS, xor A npoxon Repee TaKlt" TeppuTOpEE c neperpya-
R019 CKASZPOEBHmeU, pa3AeneeHeu napTuft rpyaoB RuA nepeMeHoft suala
TpaHcnOpT8 unn me 6e3 HEX RBnReTCA nNHb qSCTb nonHoro nyTz, HB'tRHaU-
meroc RBRIM 3aKaHXBRawerocR B rrpe~esx TeppUTopon rocy~aPCTUa, He
nuemmero DM0xo8 K MOPI;

d) "TpaHCnOpTHue cpeACTBa" 03HaqSET:

i) zene3HOlOpOZHut nOABNHHO COCTSB, MOpcECe
oaepHie v peRHue cASa M aBTOMO6XIbHUR TpaHO-

nOpT;
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ii) HOCHINJlhDKOB H BbIO'1HMX XUBOTHIX, KorA 3TO

Tpe6yWT mecTHue ycnoBnon

2. rocynapcTza, He 3mewsXe BXona K W-pm, m rocyuapctsa TpaH-
aeT MorT no cornameHio uezny co o BiGlqSTL B MHCRlO TpaHCflOpTH M

opeAeTa Tpy6onponoAu u ra3onpoBo u A zpyrue TpeHcnOpTHme cpeACTaC
rO33O TeX, KOTOpue BIwvOeHM B n7HKT le

CTaT6R 125

npaBo Ha AOCTTn K UOPM 1 O? Hero w cso6ona TPaH3HTa

1. rocynapCTa, He HuemmHe Buxoa K Mopm, Hue]OT npaBO Ha

AOCTyn K puo H OT Hero B uennx ocymeCTEeHHR npaB, rrpelIyCMoTpeHHlX
B HeCTORmeg KOHBeHUxx, B TOM qHcnIe np , OTHOCRHXCR K CB06o0Ie OTKp-
Toro Mop x o6memy HacneulHo qenloeqeCTUS, C 3To uenbO rocy1apcTBe,
He xmeomme BMxona K MopIO, "onb3yW0TCR C0O09O TpaH3HTa nepe3 Teppu-
Topun roCynlapcTB TpaH3HTe BCeMH TpaHCnOpTHWMK cpenCTmaux.

2. YC fOUR H nopRn OK ocymecTBAeHmR CO60DN TpaH3HT8 coriacoii-
BaaOTCR uevy 3aHHTepeCOBaHHMMH rOCyfl~pCTBaMR, He HMeommm BXO8 K
MopE,9 H rocyzapCTBaMH TpBH3HTa noc eACTBOM nSyCTOpOHHKm, cy~perwo-
HansHaz 331 pernoHaniHkmx cornameHHN.

3. roeynapcTza TpeH3KTa z ocyUecTvneHue cnoero nonoro Cysepe-
mueya Ran caoeg TeppuTopuef me50e npaso rrpKHhMaTb zce MepM, Heo6Xo-
umue AAR o6ecneqeHMN Toro, qTO6 npaDe H UO3MOTHOCTH, IIpeAyCMOTpeJf-
Kme 3 RaCTonmeN qaCT AAR rocynapcTB, He xuemox 33xo3 K Mopm,
333OM o6pasou He yneunnn 3aOHHMX HHTepeco rocyRapcTna ?paxSa3Ka.

CTasybR 126

Kcxnmqe me w3 cKep nxpneHeH e l 0 Han6onee
6naro nXTCTaveuOA 31aU

Inpu spumeHeUN KJI'ayZyM 0 Ham6onee 6naronpwwzcrTyeoR 3X531
XKcijqeTcR Te noxozeHUR HaCTOReR KoHzeHxZXX a TaKe cneuemnbe
cornamewm no 2OripoCaM oC7IeCTzleHN lIpsUs DOCTySa K MOPE XOT Heo,
KOTopme YCaHaANfSMET nipasa v nbroTu a cuny oco6oro reorpatunecxoro
noAoze"Hw rocyapCTS, He 33ewax 3xoa K Mops.

CyaT"' 12?

TaMoxeHHwe noWH3 1 HaiOrn x ayrre c6oM

1. lpaH3fTHoe 12nzweHme He nOAneZRT 06noZH033 HT0C&KKM T6UO-
KOHHMMK fOZRXHaMB 9 Hanoram uMn pyrNM C6OpaMu, 88 xcxmnoqewue

e6opo, B33maeMMX 38 KOHKpeTHMe yCnyrn, OKa3eMSsOme B CDR33 C TaKKM

2. TpSHCnopTHue Cp enCTBS, oyecTuRwalme Tp&H3KT, K zl"pye
CpeACT38, rrpOnocTaBOReMme rocy7IpCTUSM, He 3memmU z3x0318 v MOpm
u wenonisyeMue HUH, He ol~nflevaT 06n0reHHlo Hanoraum Hn c6opaMx,
upeBuEf0IHMn Te, KOTopme B3HMEOTCR 38 nOnlb3oaHme paHCaopTHMM
cpeAcTsaMn rocyRapCTBa TpaH3Ta.
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CTaTbR 128

BecnomnHHHze 30HN X nvyre TamoveHHue nbrOTH

JIMR yAO6CTBa TpaH3HTHOrO ABxveHR MoryT 6UTB npeAyCMoTpeHK 6ec-
nOrnXIHHue 3OHM mInu Apyrue TamozeHHue nBrOTM B nopTaX BXOI8 R B MXO18
D rocyAiSpCTBaX TpaH3HTa no corlameHHRo uerxy 3TMux rocy8pCTBaMM H
roC7]apCTBaMN, He Mueomum BuXOnII K Mopmo.

CTaTbR

COTjvrnnHs'ecTBO B CT1oMTenLCTBe x ycoDepmeHcTaoBaMM
TpaKcnoPTHbFX cpeAcTB

ECnm s roCyCApCTBax Tpam3mTa OTCyTCTBYIOT TpaHcnopTue cpe1AcTBS
viR ocyueCTznemna CDO60AM TpaH3MTa xnx ecn cymecTBaymxe cpencT~a,
2KAxqaR nopToBe coopyxew n o6opyAoBase, B xaKom-nu6o OTHOzemxu
KeOCTaTOMHM, aZaHTepecoZaHHa e rocYjiapCTBa TpaH3XTa N roCyCZpCTsa.
me uvewme suxona x mopU, MoryT COTpyAiHuaTS B sX CTpONTeRSCTBe MAN3
,ycoaepUeHcTO3a H•.

CTaTM 130

MopDU a wenng ua6examm MAN YCTCDaSeHR eazeDzeK xnf ntorrwx
TDynKOCTeR TexwuecK ro xgaTepa z TPawaRTHou nauzeMN

1. rocynapcza TpaH3MTa I pRwMaIeT aCe Haezame uepu 0 uenilm
us6exaTs aaepeS xnIK 1p7rx TpYAHoCTe TexKunec0oro xSpaXTepa a
TpaH3NTHOM AZNZHSKH.

2. B cn7qae TaKUx 3alI rpexK RAN TpY3HOCT6 KOMOTOHTEMO AanCTu
rOCY31pCTB TpRn3UIT8 N 3aHTepecozsHHwx rOCY]MaPCTB, KS MNMeDUX UIZxOf
K MOpm, COTPYHMqaMT 2 uenRx xx dUCTporo ycTpaHeHxR.

CTaTbR 131

PaaeHCTRO iDemma z uopcKM nODT

C7 1 1 , nasame nozz Onarou rocyllapCTB, He MmemuMX auXO3a x mOps,
nonIays OcR a MOpOKUX nopTax TeM ze permuoM, Wo m pexMm, KOTopMV
upeIOCTaxReTCR iIpyriM xHOCTrp8HHXM cyriau.

CTaTfl 132

flPegocTaBneHxe donee MWPOKHX BO3MOSHOCTeR TPaH3KTa

HaCTORKSa KoKBeHUuR HUHOUM o0p83oM He BeqeT 3a codog Ipepawe-
HMR 3O3MOTHOCTe TpaH3KTa, KOTOpme REBRMTCR donee mxpoxxmm, em zio-
MOKHOCTM, npeeycMOTpeHHe B HaCTORmeg KoHseHUME, H KOTOpme cornaooaamu
rocyapcTaMH-qaCTHKSaM HaCTORuxeg KoHReHUM KIRM npezocraneHm KaCmm-
ui6o rocyzapcTao-yqaCTHMKOM. HaCTORUSR KOHBeHU R TaICRe He InpnRTCT-
3yeT TSKOMY rpenOCTaBneHl0 dolee MUpOKXX BO3MOHHOCTeg B 6yzymeM.
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IAOTh IL

PAW0H

PA3= I. OBlUEM1E0O

OTa~ba 133

YnoTpedneHxe TePMMHOB

J.na geneg HaCTonateg qaCTn:

a) "pecypciz" O3HaqnaiT Bee TBep e, PfK2 83e u ra3oodpa3-
Hue MuHepanbHHe pecypeu, Bxnrna nOxxueTann8ecKe KoHmnpeuxx, in situ
B PaaHe Ha uOpcxoM AHe max8 D ero He~pax;

b) pecypcu, xorea OHH x3BneqeHM H3 PaRoHa, paccaTpRBaWT-

CR KaK "none3HMe cKoraeMme".

CTaTBR 134

Clepa AegCTBHR HaCToameg qaCTK

1. HaCTOsman MacTL npxMeHReTCR K PagOHy.

2. eSeTenLHOCTb B PagoHe perynxpyeTon nonozeHaMN HacTomeg
qaCTH.

3. Tpe6oaaiwa OTHOCMTebHo c~aMM Ha xpaHeHxe x ony6nxHOBaHH
MOpCKx KapT Unx nepenHeg reorpa481qecxxx KOOpAKHaT, noKaauBaulx
rpaH4U1, ynouaHyTue S nNHTe i(i) CTaTbH 1, wanoeHM B t'acT VI.

4. RHqTO B HaCToRmeg eTaTbe He 3aTparxBaeT YCTaHOBneHM8 BHemH
rpaHM9 XOHT81HeHTa1hHoro menboa B COOTBeTCTBMM C qaCTbM VI MN M HpAM-
qecoH czzu cornameHUR, aaaMMxCoR Aen8U1Taxxx, mexuy rocyapcTBam
C npoTHBOnexaumuM 8318 cue uMH n0depexLRau.

CTaTbR 135

flpaBOBOi9 CTaTyc noxpuBIOIIZE BOA K
BO3fyMHOro npOCTpaHcTma

Hx HaCToamaR qaCTb, Hx KaK8e-n6o npaBa, npeAocaBnaeuue 8n1
ocyaeCTBnaeMue B COOTBeTCTBXM C Heg, He 3aTpariBaoT ipaBOBoro CTaTy-
ca BOA, n0KpbBalgiX ParoH, KRH npaBoBoro CTaTyca BO39YlHorO rpocTpaH-
CTBa HaA 3THUi BOaMm.
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PA3 YIFL 2. flPMW1yUf , PEYIIPYIOUfl4E PA'IOH

CTaThS 136

O6mee sacnenme qenoBeneCTBa

PagoH x ero pecypcm HBnRTCH 06MMM HacneitmeM menoBeqecTBa.

CTaTbR 137

npaBoBOg CTaTYC PaMOHaI M ero pecypcoB

1. Hm OjfHO roCynapCTBO He mOmeT npeTeHAOBaTb Ha c7BepeHKTeT

xHf cyBepeHHme npaBa xnm ocymeCTBnRTb MX B OTHOmeHXH KaKOM 6M TO HM

6uno qacTm ParqoHa mnu ero pecypcoB, X HM OXU4o rOcyIapCTBO, lM3ImmeclKoe

Wnx mpMxqeCKoe nMUQO He moxeT npHcBamBaTb KaKypo 6M TO HK 6M nOX

qaCTb. HEKaKme npHTRaHxR TaKoro pona nm ocymecTBsneHme CyBepeHMTeTa
ISH cyBepeHHwX npaz x HWKaKoe TaKoe nPMCBOeHme He npM3HaoTCR.

2. Bee npata Ha pecypcm PaRoHa npMHanevaT Bcemy nenoaeqe-

CTEY, OT MIeHM KOTOpOrO AeHCTByeT OpraH. 3Tm pecypcm He noxnexaT
OTqyxneHMM. Teu He MeHee rone3Hwe MCKonaemhme, AO6MBaeMme B PaiAoHe,
moryT 6WTb OTq yReHM, HO nmmb B COOTBeTCTBM C HaCToRmeg qaCTbo K C
HOpMaMmm, paBMnamM H npouenypaum OpraHa.

3. Hm oiro rOcynapCTBO, M3mxqecKoe HiM iopiummecKoe nMuo He
moxeT npeTeHHOBaTb Ha npaBa Ha none3Hwe MCKonaeMNe, 06WBaeMme B
PaROHeI mpMO6peTaTb MYS OcyIeCTBnflTb MX MHaqe, KaK B COOTBeTCTBMH C
HaCTOnIeM 7laCTb*. B npOTMBHOM cnymae HMKaK Me npMPTR3aHMR TaKoro poAa
Ha TaKxe npaBa, MX npxo6peTeHMe mZS OcyiueCTBneHme He nPM3HaOTCR.

CTaTbR 138

06gee noBeneHme rOCYnapCTB B OTHOmeHMm PaPioHa

06mee noeneHme rocyAapCTB B OTHOmeHHM Pa9OHa onpenenReTcR B
COOTBeTCTBHM C nOnOweHMH HaCTOsCe gaCTM, npXHumnaMm, BOfnOmeHHiIn
B YCTaBe OpraHMaxM 06%eM4HeHHux HauMx, m fpyrMUM HopiaW uexuyia-
ponxoro npana B HTepecax noAfeplaHMf Mxpa m 6eeonacHOCTuH C OeKCT-
zMR mexgyHaponHouy COTpyAHMlCe'-'i4y M B3aMOOHMmaHMo.

CTaTBa 139

O6R3aHHOCTb o6ecneqMTb c06nmeHme m OTBeTCTBeHHOCTb
3a ymeP6

1. rOcynaPCTBa-yqaCTHHKM O6H3yOTCR o6ecneqmBaTh, qTO6M! zeR-

TenbHOCTb B Pa9oHe, ocymecTBnsemas rocynapCTBaMM-yuaCTHMKaMm, rocy-
IxapCTBeHHMM npeixnpmRTMRMM MnM (S43MqecKMM nM6o mpMxmmecKmmm nmiamm,

mMeoMMM HaumOHanhHOCTb rocynapCTB-yqaCTHMKOB Hrlm HaXOARmMmmCR fo

3WeKTMBHMM KOHTpO3eM 3TMX rOCyxapCTB-ymnCTHMKOB MYM MX rpaxuaH,
0Cy9eCTpn~nSCb P COOT~eTCTBM C HaCTORmeg qaCT16. Tamoe ze o6n3a-

TeJbCTPO pacpoCTpaHpeTCR Ha mezAyHapOaHme oprBHM3aMK B OTHomeHMR

AeRTenLHCCTM B PaioHe, ocymeCTBnaeMoR TaKuum OpraHmaBauRmm.

2. Ee3 ymep6a ona HopU IewIyYapoamoro npaBa H CTaThM 22 flpxno-

xe&Hps III ymep6, npMMMHeHHW9 B pe3ynbTaTe HeBunOnHeHUM KaKMM-nM60
!"%cyapCTBOU-yt8CTHMKOM MnM uezxyHnpoZIHOII opraHY13a8meg CBOKX O6s8aH-

HOCTej nO HaCTORMeg qaCTM, BmeqeT 3a CO60 COOTBeTCTBo0Myo OTBeTCT-

BeHHOCTI,; rOcyuapCTa-ynCTHMM MnH uezayHapo4Hue O raHH3aUHH, zteg-

CTBYS8 COBMeCTHO, HeCYT COnMAPHYM OTBeTCTBeHHOCTb. KocynapCTBO-

yqaCTHM, OaHaKO, He HeceT OTBeTCTBeHHOCTM 3a yuep6, npHMHeHHlMf B
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pe3ynlbTaTe HecodawneHU HaCToRmeR 4aCTH JNUOM, 3a KoTpoe OHO nopy-
UHAOC1 H8 OCHOBSHmm nyHKTa 2 "b" CTaTbM 153, ecnm 3To rocy apCTBO--
YUSCTHMK npUHRnO Bce Heo6xoamhe X HeAnexsaMe Mepa AnR o6ecneqeH3n
3&eKTMBHorO C0njoJeHHR B COOTBeTCTBHE C nyHKToM 4 CTmTbM 153 X
nyHKTOm 4 CTSTbH 4 1punozeHUR III.

3. rocyUIspCTB-yR8CTHUKN, KOTopme RBnRTCR qaemamu eZnAYapon-
iNbiX oprsHa3aUmf, npHHMa1oT Rauinexanie uepW nR o6ecneqeaam npumeme-
RU HaCTOmeg CTaTbM B TOM, RTO KaceeTCR TaKUX opraHaauHn.

CTBTmb 140

Ha 6naro uenoBeqecTB8

1. fefTenilHOCTb B PaKOHe OCyIcleCTBneTCR, KaK 3TO KOHKPeTHO

npegyCMaTpMBaeTH B HacToRmeg qaCTm, Ha dinaro scero nenozenecTsa,
He3aBxCxMO OT reorpa HuecKoro nonoXeHHR rocyuapCTB, maK npu6peXHUiX,
Tax m He uMewmox Bsxona K mopm, H C OCOduM yqeTOM UHTepeCOB HYXr
pa3BMmanJomXca rocynapCTB M HapOIOB, KOTOPMe He AOCTr iu nOnHo Hesa-
BHCHNOCTH MAE HHO CTaTyC8 CauoylpaBneHuR, npU3HaHH 'C 0prSHm3aume§
06%euAHeHHux HanUg B COOTBeTCTBHM c peaonouxeR 1514 (XV) 9 npyruum
COOTBeTCTB30WMMH pe3onMUMRMM reHepanboHo Accam6neu.

2. OpraH o6ecneqmuaeT cnpaBenmHBoe pacnpezeneHme 0HHaHCOBIX a
apyrux 3KOHOMMqecKUX BurO, nonyvaeuux OT neaTeabHOCTU B Pa8oHe,
qepea no6og COOTBeTCTYMM0MM MeXaHuaM H8 HeUHcKpMNHaUOHHOU OCHOBe
kC OOTBeTCTBHN C nyuKTOu 2 'If" (i) CTaTbU 160.

CTSTbR 141

I4Cn OL3OBaHRe Pagoa HCKnlOM'TenLHO B MHuHIX ueinx

P3VOH OTKpWT ang MCnonb3OBaHmR XCKnlO'MTenbHO a unpHuX uenax
,ceMm rocynpCTBSMH, xaK np6pezHuMu, T8K H He MmemuHMm BbMXO8 K

popio, 6e3 AMc~pMmHHsUuu u de3 ayep6a anH apyrux nonoxeHUM HSCTORmeg
L41CTH.

CTaTbR 142

nlpaia u npGBouepHue HHTepecu npx6pexzHx FOC.7japCTB

1. eTelthHOCTL B PaoHe B OTHoeHmm MecTopoXzeHHI pecypcoB B
Hemu KOTOpue HaXOl1RTCR TaKze B npeAenax HaUH0 HanbHo9 MPUCKUHH, Ocy-
meCTBnReTCR C AOnXHWM y'eToM rIpsB H paBoMepHUX XHTepecoB nm6oro
npa6pexHoro rocyIapcTBa, B npexenax MPHCANKUHN KOToporO HSXOARTCR
TaxKe MeCTopoXieHmx.

2. Bo ma6exaHme ymeMneHRR TaKHX fpaB X HHTepeCOB C 3aaHTepe-
COBaHHuMu rocynapcTBMau npOBOIRTCR KOHCYJ!LT8UZW, BKJI8R CHCTeuy
npeuBapaTenbHux yBefouJeHHM. B cnymanx, morna ueRTejiilHOCT B Pagome
MozeT npHBeCTH K pa3paOTKe pecypCOB, HaXOIRUMKCR B npenenax Haumo-
HShHON MpHCANKUH, Tpe6yeTcs npezbapTenabHoe cornacue 3aMHTepecoBsH-
Moro npu6pezHoro rocyaapcTsa.

3. 1-3 HBCTORISR 48CT HN KxaKe-aH6o APaBaj npeAocTaBJnemue
33n1 OcymeCTBnRemue B COOTBeTCTBMM c He, He 38TparMBi107 npaa npx6pex-
nix rocynapCTB np2HKMaTb TaKne coBueCTUMue C COOTBeTCTBy7OMm nonoxe-
Hnaum taCTU XII mepm, Kiaxe uoryT 6UTB HeoXO uM AnR npeAoTBpameHnR,
3eHmBmeHHR MN YCTpaHeHUR cepBe3HoA H HeMMHyeMo OnaCHOCTO UnR aX
no6epesba MAN CBR3aHHWX C HEM UHTepeCOB B pe3yRbTaTe 3arpRaHeHun mu1H
yrpoam 3arpH3HeHHR mnu Apyrnx OnsCHMX RBineHHM, BO3HHXBMUHX BcneACTBue

6og SeTenhHOCTU B PaRoHe unn BuamBaeMUX TaXON IeRTenbHOCTLO.
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CTaTbR I4

MOpCKme HayqHume xccfneOBSHMR

1. MopcswC H87y~He ccnenoBBHHR B PaRoHe OCyuteCTBnRloTCR MCMutW-
RMTeflbHO B umpmbc uenRx M Ha 6naro scero qenOBeqecTBa B COOTBeTCTBMX
C qSCTbM XIII.

2. Opram mOXeT ocymeCTBnlRTb mopcxHe HayqHue mccnenOBaHUR B OT-

HomeHHM PaffOHa u ero pecypCoB x mOzeT 3aKID'qaTL KOHTpSKTw C ZTOR

uenbm. OpraH conegcTByeT npoeeeHIsO MOPCKRX H87(HUX mccrienoBaHM B

Pafose m noompfleT Rx, 8 T8KRe KoopsHupyeT x pacnpocTpaHReT pe3YfbTa-
TU TaKMX xccme'B8HM M aHllRK30B, Korna OHM CTaHOBRTCR AOCTKnHMMi.

3. 'OcyzapCTBa-QBCTHRKM mOryT OcymeCTBRTb mopcKme HSayqHme

iccneAoBSHMS B PaoHe. rocySpCTBa-ymaCTHMKM co~eUCTByMOT uezzxyHapoz-

iOMy COTpyAHM'eCTBY B npoBeneHsM MOpCKMX HayqHNX mccnefOBaHM9 B

PafoHe nyTem:

a) yqaCTMR B meXYHapoHlx nporpammax m noompesa COTpy-

HMqeCTB8 B nponeACHM MopCKiX HayqHUX mccnenoBaHM9 cneUManlMCTam pa3-

HUX CTpaH m OpraHc;

b) o6ecneqeHxs Paspa6oTKis nporpamu qepea nocpeACTBO Opra-

ma mu npyrux ue YHaPO11HUX opraHsauiM1 B 3aBMCMMOCTM OT o6CTOR-

TelbCTB Ha Gnaro Pa3BRSBawmsXCs rocy zapCTB H HameHee p83BUTUX B Tex-

HqewCOM OTHOueHum rocyuSpCTa C uenbso:

i) yxpenneHER ux xccneAOBaTenbcKoro nOTeHuiana;

i) noUrOToBKH MX Ka1POB m nepcoHnan OprasHa B
OnaCTE NeTOAOR mcCnexoBaHmHM H pmseHesHRi

Pe3IhTaTOB NccneOBaHMR;

iii) COieACTBMR HCcoifb3OBaHiMO XX KBanJIItMIIZPOBaHHOrO
nepcoaana B uccneOBaHsflX B PaRose;

c) 3telT3BHToro paonpocTpaeHM pe3ynbTaTOB mccnenosaMsis

x 8saJIMoB, xorua OHM CTSHOBRTCA AOCTYflHMMM, qepe3 nocpeAcTBO Oprax8

um nepea Apyrue uezyHapOAHue K8HSfU B 3aBMCMMOCTM OT OCTORTenbCTB.

CTaTbl 144

flepegaqa TexHonors

1. OpraH npNHxmaeT uepm B COOTBeTCTBMM C HaCTORqeg KOHBeHuieg

a) non yeHUR TeXHonorm H HayRHX 3HBHH, CBR3aHHUX C

lenTenbHOCTbID B PaAOHe m

b) co~eACTmss nepeiame p83BNBaWO9iMCR rocyuepCTB8a TSKOn

Texxonoruu M HayqHMX 3HaHKm m noompeHiR ee C Teml, 'T06H Bce rocy7ap-

CTBB-yqSCTHHKn noynanSx OT 3TOrO BuroAy.

2. C 3ToR ueni OpraH m rOCylapCTBa-yqaCTHMK.M COTyAHM'qIOT B
coueCCTBum nepenave Texonorui H HSyqHux 3HSHMN, OTHOCRHMXCR K Aex-

T0O3bHOCTM B PaRoxe, C Tem qTO65 JIpezlnpuRTe i Bce rocynapCT~a-

MSCTHRKR monni nORYTb OT DTorO Burozy. B 'aCTHOCTE, OHM HaqMHa--

aDT u nOompfWT ocymeCTBneHme:
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a) nporpauu nepeitaqu flpeurrpmRTM H pa3BHsBa ; mcn rocynap-
¢Tbau TexonorumN, mueloeg OTHomeme K AeTenhHOCTH B PaNOHe, BKmmo,
CPeAR npoqero, o6nermeHe AOCTyna npe~npHfTuN mi pa3BsuBamxcI rocy-

*sPCTS K COOTBOTCTB0meg TexHonorKm Ha cnpaeniUBx 2 pa3yUxX ycno-
DanK;

b) mep, HanpaBeHHX Ha pa3BHTme TexHonorN llpeuripxRTU
X oTenecTBeHHO TexHOnorNK psaBBamua xcx FOCylpCTB, B qaCTHOCTH rIpe-
AocTaBneHme nepcoiany flpennpRATR m cneUHafNCTaM Ma paBBaiOM3XCH
ro ynapcTB BO3MOXHOCTeg fxlIE npoxoKxJeHuR noxrOTOBKH B O6naCTH MOpcKOI
HS7KH H TeXHIIrns H lfl MX nORHoro yU8CTHiR B AenTenbHOCTH B Pa8oxe.

CTamnH 145

3ain~a mocowo# €peuw

B COOTBeTCTDXM C SC8Toaei KoHBeHUee B OTHOexNM eRTebHOCTm
B PaSoHe npuHMamTcR mepu, H0o6XOEX3Ue Ann o6 cneneH e aeXTU31BO
SawTM3 uOpCXOi epeum OT zpeAHMX Ann Hee nOCReAECTBNN, XoTopme moryT
ZoSHUKHY b B pe3ynbTae TaKON neRTenbHOCT. C 3TON uenbw Opra np.-
HmMaeT COOTBeTCTyB7 e HopM, upsawnea n pouezypm, B qSCTHOCTM, A -nn

a) npenOTapaxeHzx, copsBeHX v COXpaHeHR EoE KOHponeu
aarpHn3eHMX wopcRoN cpexw N Apyrux onacHocTeg Ann nee, B TOM qacne
nodepexbx, N upeloETBpSUeH HS~p73HER alitonormqecxoro paBHOBecuR mop-
CRON cpeA, yeenos ocodoe BzHmaHxe Heo6XOzAuoCTM 3SUXM uopcoi epe-
A OT SpeHWfX nOCneOECTNB T8X

r
KX BEOS AeaTenhHOCTU, Ka dypeH3e, Epa-

rrpomanue, BMeMKa rpyHTa, yuazeHMe OTXOAOC, CTpOXTenbCTBO X O)Kn Y-
aTSUM 331 TexamnecKoe OECnZXUBaile 7CTaHO2OK, TpydonpoBOAOa M npyrax
yCTpolcTS, CBxaaHmw, c TaeOR AeXenbHaocTbm;

b) axME N cOXpae 3 nPPOAHMr pecypcoB Patoa a

npOeOTnpaeHX YRep68 4iOpe Y Sae MopcRol cpexA.

CyaT&X 146

Oxana menoeseCNot ZXEHM

B 0T3O0HemI TeTebHOCT3 s Paroxe npUHMeaNTCR aeo6xonAue wep,
a ueanx o6ecneexxx axTumuoxo oxpaRm menosenecnoI 

awaw. C TOM

nensim OpraH upmHumaeT COOTeTOT27MUNe HOpMMU IpasBaI U DpOueApU B
EOUoIeuse X C7XeCTX3IeSVY uezxyxapoAHoMuy nLpaLs RalK 030 Uo OIeHo
2 COOTDeTCT7UEUX EoroxopaZ.

CyaTIR 147

Corgaecoanae AelTenbl!IOCT z Peoxe x a woDeuoM cpene

1. eXsTenbocb B Pasoxe ocyuecBnxeTCX C paYxUu YqeTou
ApyroI AeJeenHOCTU B opexolf opene.

2. YCTanOBKu UcnonbayemVe En oCeeCTBneuHR AeTebMOCTX 2

PaioHe, OnZKH oTseqaTb C~eR70JBEN yCflONMR:

a) TaKNe ycTaHoBKX W0HTXP7 TCA yCTSHaBsnBSIOTCR x y6xpa-
vTcX TonbXO B COOTBOTCTBUX C HaCTOR elacTbw v c co6noeHaen Hopu,
npasn x npozeyp Oprema. 0 MOHT8ze, yCTaHoBxe x yfaneHZ Taxx
YCT8HOBOK EOflXHO nSBTbCR aInexallee onoBemeHwe, a nOCTONHHMe cpeA-
CTDS rIpey y1pezfeHH 06 wx H8anmIqX AI0ZHW CoIaepz8TLCR B HcrpsBHOM
COCTORHM;
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b) TaKHe YCTaHOBKM He uoryT yCTaHSBnB8TLCa Tamr, re 3TO
MOxeT CO3AaTb nouexm Ana HCrIonLODSHHR npH3HaHHMX WOpCXXr nyreM,
KmewXx cyiueCTBeHHOe 3HaveHue Ann uexzyHapOAHOrO CY2oxOCTBa, HWIH p
paRoHax MHTeHcHBHOM pu

6
onpouucnoBov AeRTeh1LHOCTH;

C) BoKpyr TaKMX YCTaHOBOK C03AaeWTCR 30Hu 6e3onscHOCTR C
He~nex8 UH 3HBKaum, RTO6H o6ecne'MBaTb 6e3OnaCHOCTh KaK Cy3OXOACTbas
TaK H yCTaHOBOK. KoH HrypalUlm v pacnonozeHme TSKHX 30H 6e3onacHoCTu
AOnxHM 6WTb TaKOBM, UT06M OHm He O6pa3OBHSJIU nORC, npenRTCTBCTRM
nipaBoMepHoMy A0CTyn1y C7yOB B KOHKpeTHve MOpcKme 3OHU Un CyAOXOCTMY
no uex1yHapOAHUH uopCzmu nyTHw;

d) TaKHe YCTaHOBKH HCnOJb3yOTCR HCXAI0qHTenhHo B MpHux
uenRx;

e) TaKe YCT8HOBKM He NMeMT CT&TyCa OCT pOBOD. OHM He
zUeT cBoero TeppHTopmanhHoro uOPR, H Hx Hanuque He naueT Ha enuMN-
TaufD TeppuTOpHanIbHoro mOpe, wCHHXI'TexbHoM sKOHOMnecKoU 30HU wXR
KOHTHeHTSahHoro menLb~s.

3. Apyras ueRTenbHOCTL B mopc oK cpeAe UPOSOAHTCR C pa37MHKM
yqeTOu AeSTenbHOCTR B Psloue.

CTaTbR 148

YqCTue paa3BHHBa XCm rocvAaDCTB B -AeRTenHOCTM

SPa~oee

3beKTBHoe yqacTue P&3zmBaDmzxcn rocylapCTB z AeRTenbHOCTR 3
Pefome noopseTCH, KBK STO KOHKpeTHO npeR YcMaTp33aeTCR s HaCTOaMeI
qI&CTE, c loJIzHIum yzeTou NI OC06UXl NH~epeCOB X U0?pedHoCTON X, 2
UUCTHOCTH, 0C060A nOTpe6HOCTR Tex N HMX, KOTOpe N SMOOT BNx0oa K
uopm uns HaXO31TCR H reorpaiqecKU He6narOfIpERTHOM nonoeamn, B
rpeononeHHH flpenRTCTEHNN B03HNKSU0EMX 2 pe 83RbTaTe u HefnaronpmTmo-
ro fOnOzeHHx, slU asR 7yanIeHHOCTb OT Pa~oHa H CJOZHOCTL AOCTTIa K
PaoHy N OT Hero.

CTaT&N 149

Aixeonorvqecxue N NCTODHqecKme odIeKTH

Bee apxeonorznecKne N XCTOpMvecxme oGseNTM, HateHHue H MOP e
CO¢paHRWTCR MT HCnOflb37oTCR Ha 6naro Boero menoOenecBa, npHuem
oco6oe BHHuHHe ynenReTCR npedepeHumanhHum npah rocyzapcTBa MHI
CTPSHw npovcxOx~eHHma MIT rocyAspCTBa X7YbTypHO npoucxox3eHUR,
onm rocyapcTaB MCTOPM'LecKoro m apxeonormnecKoro nrponcxoxAeHxn.

PA3XIEJI 3. OCBOEHME PECYPCOB PAiO'HA

CTaTbR 150

fORnTMa B OTHmeHmm AeRTenbHOCTH B ParioHe

AeRTenbHOCTb B PanoHe ocymecTBneTCR, KaK 3TO KOHxpeTHo npeziy-
CM0TpeHo B HacToRUrie qaCTM, Taxm o6paHom, qTO65 cn0C06CTB0BaTb 3AO-
poBomy pa3BMTMM MMpOBo 3KOHOMKZ v c6anaHCHpOBaHHoMy POCTy MezTAyHa-
poAHo TOpFOBnm m coegCTBOBaTb mew yrHapoAHOMY COTpyAHqeCTBY ALnR
BCeCTOpOHHerO pa3BHTZR BCex CTpaH, oco6eHHO pa3BMBaommxcR rocyxapCTBa
z c uenbo o6ecneqeHzs:

a) OcBoeHmn pecypcoB Paio~a;
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b) ynopRqoqeHHorO, 6e3onaCHOro H PatIHOHanbHoro HCnob30--
BaHHR pecypcoB PakoHa, BKnoqaR 3OeKTUBHoe npoBeneHme AeRTenLHOCTH
B PaRoHe H, B COOTBeTCTBHH C pa3yMHMH npHHumnaH coxpaHeHHs pecyp-
COB, npeAoTBpameHme H3MHHHX noTepb;

c) pacWMpeHNR BO3MOXHOCTeg Ann ylaCTXR B TaKOH AeRTenb-
HOCT, coBMeCThMOro, B qaCTHOCTH, CO CTaTLRMH I44 it 148;

d) ymaCTHR OpraHa B fOXOfaX m nepename Tex~onormH 1pe-
flpHRTHi0 H pa3BHBWaMI4MCR roCyfapCTBaM, KaK 3To npefycMaTpHsaeTCR B
H8CTOReg KOHBeHiwM;

e) pacxeHHR B03MOXHOCTeM nony,4eHHR none3HUX HcKonae-
MiX, AO6wBaeM x B PaMOHe, no Mepe HeO6xoAHMOCTH, HapRxW C fone3HMH
HcKonaeuMMu, 06MBaeumum H3 Apyrxx XCTOqHHKOB, AnR o6ecneveHHR CHa6-
zeHuR noTpe6HTeneg TaKHMH none3HUM MCKonaeMNMH;

f) cofei!CTBHR cnpaBeUBmI H YCTOH9BM, BiroHblu AnR
np0H3BOH3 TefeH H cnpaBenmBMM Ann noTpe6HTeneg ueHaM Ha none3Hme
HCKonaeMme, AOduBaeMme KaK B PanoHe, TaK H M3 Apyr x HCTOqHHHOB, H
CO3e9CTBHR onrOCpoqHOMy PaBHOBeCH Mexny cpocom m fpeffloxemmeM;

g) pacmpeHIIs B03MOKHOCTeg yqaCTHR B OCBoeHXM pecypco
Pa9tOHa AIR Bcex rocygapCTB-yqaCTHHKOB, He3aBmCHMO OT HX cOuHanbHO-
3KOHomHqecKHx CHCTem HnH reOrpa)tmqecKOro nOZxeHHR, H npe;fOTBpaneHHR
MOHOnOnH3aUH8 AeRTenbHOCTM B Paioxe;

h) 3aMHTbI pa3BHaBaioixcn rocynapCTB 0T OTpHUaTenbHux no-
cneZCTBZ9 An1 HX 3KOHOMHKM HnM AR HX 3KCnOpTHbtx nOCTynneHH:, BO3-
HHKamumx B pe3ynbTaTe cHIIeHHR LieFb Ha COOTBeTCTBYIoHH BHm none3HMX
mCKonaeMmx mnm ymeiiLmeHmn o6fema 3KcnopTa TaKoro BHza none3HWX HCKO-
naeumx B TOl mepe, B KaKO9 TaKoe CHHeH~e Hmn yMeHbmeHHe BM3BaHO e-
STenbHOCTbla B PaiioHe, KaK 3TO npex1cMaTPHBaeTCR B CTaTbe 151;

i) pa3pa6OTKH o~mero HacneAHR Ha 6naro Bcero nenoBe-
qecTBa; H

J) TaKMX yCMOBHM AOCTyna K PMHKaM Ann MMnOpTa none3Hux
mcKonaemux, 46OuBaeMmx H3 pecypcoB PaRoHa, m AnR HmunOpT8 cpbeBax
TOBapOB, npOR3BOAHMiX R3 T8KHx none3HuX HCitonaeMmx, KOTOpme He AOJIZHU
6MTb 6onee naronlpHRTHMM, meM Came 6neronpHRTHue ycnoBn, npHuMeHRe-
mue K MfnOPTY 93 upyrtx HCTOqHHKOB.

CTaThR 151

UORHTHK8 B O6RaCTH nOX3BOACTBa

1. a) Bea ymep6a Ann ueneg, H3nOXeHHMX B CT8aTe I5, H B
uenax OCy1eCTBneHmR nonozeHHU nOAn-ymKTa "h" yK83HHOR CTaTbH OpraH,
neRCTByR C nOMOmbo cymeCTyMX JlMOB OpXMOB HuH 7aKHZ HOBUX AoroBopeH-
HOCTeM HnH corJiameHHu, KOTopme MdryT RBHTLCR ymeCTHMNH R B KOTOPMX
IIpHHHMaWT yaCTHe Bce 3aHHTepecoBaHHMe CTOpOHMI BKflafR KaK npOn3BO-
AHTemeM, T8K H noTpe6HTeneg, npHHmmaeT Mepm, Heo~xoMsme Anl coueMCT--
SRR POCTY, 3fadeKTHBHOCTH H CTaBHflbHOCTH PMHKOB Tex cupbemx TOBSpOB,
KOTopme r0tpO3BORTCR w3 noe3HUZX HCKonaeMux, AOUBaemox z PatoHe,
no ueHMm, BwroAHWM nn npOH3BOHTeneg H CfpaBenHuBa AM f Rope6HTe-
neg. Bce rOCynapCTBa-qSCTHMKH COTpyAHHIqaOT B 3THX uenx.
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b) OpreH mueeT npaBo y4aCTBo0BaT B n6o KOHiepemHum no

cupheBUM ToBapSm, Kac8OmeNCH TBKMX cupieBux TOBSpOB, B KOTopo npunH-
MOT yRSCTne Bce 3aRHTepeCOBaHHue CTOpOHN, BKnWR8R xam npOHaBOZXHTe-
neg, TaK v noTpe6MTeneg. OpraH HueeT npaBo CT8HOBHTLCH Y'SCTHMKOM
zn6o AOrOBopeHHOCTH mn4 cornameHHH, AOCTHrmyTMX B peSyabTaTe TacXN
KoHjepeHuM*. YqaCTze OpraHa B nio6ux opraHax, C03SHHUX B COOTBeTCT-
BU C TSKMMM aOrOBOpeHHOCTRUM un1 COrnameHHRUH, OTHOCHTCR K flPOM3BOA-
CTBy B PasoHe H ocymecTBneTCR cornacHo COOTBeTCTBIOMmu npaBxlam
3TMX opraHoB.

c) OpraH BHnOnHseT CBOM O6RSaTenbCTB8 B COOTBeTCTBHM C
AOrOBOpeHHOCTRUH MaN cornameHUHMM, YlIOMRHYTIME B H8CTonmeM nyHTe,
TaKmM o6pa3ou, qTO6W o6ecne'MTb eAMHOO6pa3Hoe H HenucKpHMHauUOHHOe
ocymecTneHMe B OTHOneHMH Bceg 06MqM B PaIoHe COOTBeTCTBywnx no-
ne3HMX ECKonSeumx. flpH 3TOM OpraH AeRCTByeT TSKHU 06p830M, KOTOPHM
COOTBeTCTByeT yCnOBUMM Ae*CTB4CyozX XOHTpaKT0B H YTBepxueHH9X nnSHOB
paoT lpeanpHRTHR.

2. a) B TeqeHme npomexyTOMSoro nepmona, yxa3SHHorO B
nyHKTe 3, npoumnemHoe IpOH3BOACTBO He HaUNHaeTCR B COOTBeTCTBMH C
YTBepzzxeHHHM nnSHOM Pa60TH 40 TeX nop, fOKe npOm3BORHTeh pa60oT He
npeACTaBUT OprHy 3aABKy M He nOnylMT OT Hero paapemeMHs Ha npoaH-
BO4CTBO. TaKan 3aRBKa H8 ps3pemesme Ha npoH3BOACTEO He HOzeT npeA-
CT8BARTbCR M TsKoe peapemeHme He OzeT BwnaBSTbCR paHee qeu 3a nflTh
net A0 nnaHpyemoro Haqasna npomumneHHOrO UpOm3BO4CTBa B COOTBeTCTBMM
C 3THm nnaHoM pS6oTW, ecnM TOnbKO E HOpHsX, npsBmnaX m npouenypax
OpraH8 He YCTaHaBnmBaeTCfl apyroro nepmo8 C yeTOM xapaKTepa H Bpe-
UeHH pR3p850TKM npoeKT.

b) B 88RBKe Ha paapemeHme Ha npOH3BOACTBO npOU3BOgHTenb
pa60T yxaEBuseT ronoBoe KxoHqeCTBO HUKeng, KOTopoe npeunonaraeTCH AO-
duaTh B COOTBeTCTBMM C YTBepl1eHHuM nnaSHOM pa 6 OTU. 3aRBKa BunzjioeT
Wpaitu pSCXOUOB, KOTopme 6y7yT ~poH3BezteHu npom3BOAsTenem pa 6 0T nocne
nonyemus MM Taxoro paspemeHUB, nOICqHTSHHUX Ha pB3 OUHON 01OBe, 'T06M
nO3BORTb eMy H8SaTL npoUMneHHoe npOH3BOCTBO B Hame'eHHUH CpOK.

c) Ann ueneg nonryHKTOB "a" H "b" OpraH YCTaHaBJIMBaeT
cOoTBeTCTBomme Tpe6oaHmn K npOU2BOZCTBY pa60T cornacHo CTaTbe I?
flpuiozeHs III.

d) OprH suaeT pspemesse Ha npOH3BOCTBO Ha 3anpawmBae-
MOM 7poBHe XpOHBBOCTB8, ecnu CMuu 3Toro 7POBHR H yze YTBepxaeHHUX
ypoBHek He IIpeBumeT Bepxsero npenena fpOHBBOACTBB HmKenn, nonc'MTaH-
uoro a cooTBeTCTBN C nyIHKTOm 4 B roA BW1a1M TaKOrO paapemeHma, B Te-
neue nw6oro rona nmaHpyeMoro npOHMBOECTBa, BXOnmfero B npouexyTOM-
HuM nepmot.

e) BsuzaHHoe psapemeHme Ha npO3BOACTBO M YTBepx1eHHaR
aSBKa CTSHOBRTCH qaCTbO yTBepxzeHHoro nnaHa pa60To.

f) Ecna 3aRBK8 npOm3BOAUHTens paOT H8 pa3pemenme HB npo-
USBOUCTBO OTKROHReTCH cornacHo OIun7HKTy "d", OH mozeT BHOBb npelz-
CTSBXTb TSK7 38RBK OpraHy B nzoe Bpeua.
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3. npoaezyroqxug nepmon HaquHaeTcR 3a nHT16 neT O ISHEBBPS TO-
ro roas, B TeqeHme KOTOpOrO corn8cHO yTBepzueHHomy naaHy pa6OTv nna-
HpyeTcn Ha'QTa nepBoe npoMuneHHoe rpOH3BOACTBO. ECnx nepBoe npomum-
neHHoe npOx3BOACTBO OTKJna1UBSeTCR He epmoA nocne nepBOHaqanbHO 3a-
aIaSHIpOBSHHOro roza, TO Huamao npouexyTommoro nepnoa H nepBoHaanb-
HO ucqHceHHUR BepXHH rpenei npOx3BOACTB8 KoppeKT~pyTCR COOTBeTCT-
ymomuM o6pa3oM. EpoMeXyTOMHug nepxoR npoon xaeTCH AB8AIUTb nRTb neT
mnx no OKOHaIH R KoH4epeHuxx no o63opy, ynouRHyTON B CTaTbe 155, Hnm
110 AH BCTyrnneHmR B CH3y TaKHX HOBUX AOrOBOpeHHOCTeg Hun cornameHHm,
KOTopue yKa3aHH B nyHKTe 1, B 3aBCHMOCTM OT TorO, KaO* CpOK HaCTy-
nXT psHbme. OprsH 6yueT BHOBb xUeTb nOnHOMOque, npe1ycMOTpeHHoe B
HaCTOneft CTaTbe, B TeqeHme OCTBBECmca qaCTx npouexyTOMHoro nepmos,
ecnv HCTeK cpOK neMCTBun yH838HHWX IOrOBOpeHHOCTeA HuH cornameHug ujin
ecnx OHx no aO-no60 rrpMHiHe Oxa3anHcb He*eMcTBMTenbHuuH.

4. a) BepXHH npenen npO23BOACTBa AnR nm6Oro roua npouezy-
TOqHOro nepwoxa npelCTaBneT COO CyMMy:

i) pa3HuM mexay BenmHHauH XIHHH TeHnenumm nOTpe6-
neHUR HuKenR, HcuHcnreMMUM B COOTBeTCTBHH C fOA-
nyHKTOM "b" H8 ron, HenocpeiCTBeHHO npeznecTByo-
ug ro~y nepBoro npoMumneHHoro npoM3BOACTBa H
Ha rOA, HenocpeAcTBeHHo npeamecTBOMMM Hamany
npomexyTOuHoro nepo8a; x

ii) mecTHlecHTm npoueHTOB pa3HHUW mexuy Ben~qMHaMU
JIHHH TeHaeHUMH nOTpe6eHMR HUKemj Hcqfcnaeumun
B COOTBeTCTBHM C founYHKTOM "b" He ron, nn O iw-
Toporo npumeHaeTCR pa3pemeHme Ha flpOH3BO4CTBO, X
Ha ron, HenocpencTeHHo npeamecTBymHm rony nepBo-
ro npoMumneHHoro npoH3BOACTBa.

b) AnA ueneR noUnyHT8 "a":

i) BeRHqaHauM 1IHHUH TeHaeHuHH, mConl3yeuMMH RA
mCuHcJeHHR BepxHero npenena TnpOH3BOCTB8 HHKenn
RBYRIOTCR BenuqHHHg JIHHXH TeHneHuxx ronoBoro
nOTpe6neHHR HUKenR, p8cCqHTaHHMe He TOT ron, B
KoTopou BZsaeTCR pa3pemeHwe Ha npOx3BOACTBO.
JIUHHH TeHeIHUXH CTPOHTCR Ha OCHOBe nHHe*Ho#
perpeccm norapHumOB 0aKTsqecKoro noTpe6neHMff
HmKenR 38 nocneHMA I5-neTHRM nepmon, 38 xoopw9
HueOTCH T8KHe AaHHue, npumeu BpeuR RBnReTC He3a-
BHCuMOff nepemeHHok BenHquHmo. Tean fUHUMR Ha3M-
BaeTCR nepBoHaqafbHO JIHHxeM TeHzeHunM;

ii) ecnu exeroAHa Hopma pOCTa nepBOHaqanbHOR nHHHH
TeHueHUHH COCTaBneT MeHee Tpex npOUeHTOB, TO
BmeCTO Hee nHHMef TeHaeHUMM, HCfOnb3yeUo9 ARi
onpeneneHMR BeRUqHH, yKa3aHHWX B OnyHRTe a "a",
RBnaeTCR XIHHR, KOTOpSa npOXOUHT qepe3 TOMKY Ha
nepBoHaq abHOR RHHMM THueHUHH, Bupazaiome Bens-
qMHY unR nepBoro rosa COOTBeTCTBsoero IS-neTHe-
ro nepHoa, H BO3paCTaeT Ha TPN npoueHTa exeroA-
HO. TpH 3TOM, OAHaKo, BepxHHm npenen npOX3BOACT-
Ba, YCTSHOBneHHW9 ASR nwooro rona npoeCzTORHOrO
nepnoa, HM B xOeM cnyqae me mozeT ipeBUMaTb pa3-
HHUY mexzy BeHqMHON Ha nepBOHaqanuLHORM HU TeH-
neHUHH AnR 3TOrO rosa H BenHqHHON Ha nepBOHaqanb-
HOR AHHHH TeHUeHUHH RA rons, HenocpeaCTBeHHO
npenmeCTByiomerO Haqany npomeZyTOqHOro nepHola.
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5. OpraH pe3epBupyeT as 1pextnpmfTme ua ero nepsoHaqanhHoro

nponaBOCTBa noxaaaTenL B pa3Mepe 38 000 ueTpmmeCKMX TOHH Hmmenn OT
aue~meroca sepxmero npenena pomO3BOACTBa, paCCqHTaHHoro cornacHo
nyHHTy #.

6. a) fpoK3BOuiTenb P86o0T mozeT B no6ok ron npeEsmaTL HO
8 npoueHTo9 un3 uexee TOT ypoBeHb ronoaoro npOnaBOICTBa uMHepanoB m3
nonuueTannfivecxwx HOHxpeumf, XOTopUR yKa3aH B BUIaHHoM euy p8apeme-
HM Ha npOM3BO1CTBO, ITC3 yCROBMn, MTO o6ndm odseM npOH3BOACTBa He

npe umaeT o6feMa, Y7aaHHOrO B paapemeHHH. B oTHomeHHH n6oro npe-
DMEeHES cBepx 8 npoueHTOB m 1o 20 npOUeHTOB B ndog rou mnu no6oro
npeDbmeHuR B nepBug rol m nocne~yvmme roaW B T~eeH~e ABYX neT non-
PRE, B XOTopme npeBumeHme HMeeT meCTO, BeA7TcR neperoBopu c 0praHOM,
OTOpIA MoxeT noTpe6OBaTh, MT0u npOHm3BOARTenb P86OT nonymmm AOnOn-

HMTenbHoe p8apemeHme Ha npOM3BOUCTBO, npeAycuaTpMBawmee OnOOHHTenb-
Hoe rpO33BOACTBO.

b) 3aBKHM Ha pa3pememme Ha Taxoe uononHUTenbHoe npom3BoA-
CTEo pSCCMSTpUBaloTCR 0praHOu TOnbKo nocne npMHHTHR pemeHHR no BceM
HepacCMoTpeHHWM 38RBKam npo3BO1HTeneR pS60T, KOTOpme eme He nonyumnm
O3apeeHuR Ha pom3BOACTBO, m C AonHm yveTOM upyrux BO3MosHUX 3aa-

BETeneg. OpraH pyHOBoCTByeTco HuHHfnOM HenpeBumemsa o6mero o6seMa
]pON3BOOCTBS, pa3pemeHHoro HO ocHoBe repxeero npenene np 0 3BO4CTBa B

rn6ol ron npoMeZyTOqHoro nepmoma. OH He naeT pazpemeHHH HO npoHmBOu-
CTBo no nw6omy nnsHy p86OTW CBume 46 500 ueTpMueCKHX TOHH HHHenR B
ron.

7. YpoBHs npo3BOACTB8 Apyrxx meTannOB, T8KMX KSK Meab, KO6a3ILT

u MaprBHeu, M3BneKaeMmx 33 nonmueT8Y1YNnmecKx KoHKpeumA, KOTOpme Aodw-

BS0TCS B COOTBeTCTBMM C paapemeHHeM HO fpO3BOACTBO, He 1On1HM npe-

BSESTL ypOBHef, KOTOpe 6unn 6H AOCTmrHYTH, ecnm 6m npoH3B0AHTenb
pa 6 oT nonymn MaKCCM3IlHOe Kon3meCTBO HuHKens 3 3TMX KOHKpeUMg B
COOTBeTCTPRM C HSCTOHme9 CTSTbeM. OprSH yCT8HSBnRBaeT B COOTBeTCT-
BM CO CTaTbeg 17 npunozeHun III HOpMU, UrpaBuna m npouenypu Ann Bu-
nOHeHNR HSaCTonmero nyHKT8.

8. papB8 M 063o38HHOCTH B CB93H C HecnpaBenmBog 3KOHOlMuKecKHo
npaKTmKo, lbTeKcalwne 33 COOTBeTCTBIOINX MHorOcTOpOHHHX ToproBMX

cornameHuM, npHMeHRIOTCH K pa3BeaKe m pa3padOTKe none3HMX uCKonaeMuX
B PalOHe. JpH yperyxpOBaHHH CnopOB, B03HRKKEIOIRIX B COOTBeTCTBM3 C

HSCTOMuM noinozeHmeM, rOCYIaSpCTBa-yYCTHMKX, aaBnmmi0eCR CTopOHSM

TOKXX MHorocTOpOHHNX ToproBmx cornOaeHMN, opama*TCBH x pouenypaM

yperynfluP0auH CnopoB, npeAyCMOTpeHHNU B TOKUX cornJaeH3RX.

9. 0praH rmeeT ipTaBO orpaHH'83BaTb ypoBeH zo6muq none3HUx

mCKoOseMmx s PaooHe, oUHOMO none3HmX mCKoemuX, AouMBeMuX M3 non-

MeTaI3I3qeCKmX KoHKpeu3m, B COOTBeTCTBHM C TaxKMm yCnOB3M3M m npuMe-

HAS TaHne MeTOAM, KOTopme MoryT RBMTLCR -yeCTHHMM, nyTeM npNHRTHa

UPB11 B COOTBeTCTBM3 C n4KTOM 8 CTaTL3 I6I.

10. no peKoMeHlauHH CoBeTB Ha oCHOBe npelnozeHum 3KOHOH3eCKOA

USHOBo KOuMCCum Accaunes yCTaHSBlBaeT KoMueHC8UMOHH0 CHCTemy

331 npHEMaeT upyrue Mepm, coAeUCTByone npmcnoco6neHS0 3KOHOUHNH Tex

pB3ZBMBiOIUXCR CTpSH, nfR oKCnOpTHIX nOCTyUnIeHuMg m313KOHOMUKM KOTOpWX

co3nanxcb cepbe3Hme OTpRUaTenbHue nocneuCTBMR B pe3yflTaTe CH3xeHMR

eHW HO COoTBeTCTB7W0tMg BwA nonenHux cHKonaeMix 3n3 ymeHbieHma

o6eMa sKCnOPTS TaKoro BHRA none3HlDx HcKonaeMux, K TaKOM CHmzeHHm

unm ymeHbeHRIC, B TOM mepe, B KOKON 0HM BW3BSHM AeRTenbHoCTbW B Pago-
He, zKyno0a CoTpyAIHuqeCTBO Co cneumanO3HpOBSHHMMX yqpezleHoMRm M

npyruum MelXRyH8pOUHbMM oprSH3aUuRMH B aTMX uenRx. OpraH no npocbae

HanwHOeT mCCaenOBaHme npo6neu Tex rocyI~apCTB, KOTopue, BeposTHO% Uo-

ryT cepBeHee Bcex nOCTpaUSTb C ueni cBeneHMS 40 UMH3MyM8 RX TpYI-

HOCTeR m OHK3aH3R mM coePICT331H B npmcnoco~neHum 3KOHOMMKM.
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CTaThN 152

OcyecTaneHMe nOnHoMoURMN 8 tHKUHM framom

1. OpraH He AonycxaeT VMCKPNUMHaUmu npf ocyuecTPeHK CDOZ
nosNoMoquX K OYJHKUNM, 3 TOM 9cine 12pM neAocTaaneHmM BOSMOBXOCTef
1nx feOTenbHOCTM 9 PaAoHe.

2. Teu He ueHee aBnaeTcH nonyCTRMmu 00060e SHRUaHe paaBXBS0-
31RUCH roCyA8PCTaaM, B TOM qmcne oco6oe BH~mamue TeM 33 HMX, KOTOpNe
He MMe T DMXO48 K MOp1 WIN H8XOARTCR B reorpaim'zecKm :e6naronpWsTHOM
nomozeumu, RTo cneumanbmo npenycuaTpsaeTc a 3 HCTOsmeM qacTu.

CTaTbR 153

CucTema e a3zeu u pa8paoTBB

1. AeaTenbHOCTb B PaRowe opraHN3yeTca, ocyweCT nneTcR X KOT--
pOnRpyeTC OpraHom OT NueH Bcero qenoBeqecTB8 9 COOTBeTCTBMN C
HaCToRIe* CT8Tbei, 8 Tae c upyrmu coOTaeTCTD7z0mum nonoxeusumN
HacTonmel MacTm m OTHOCMQMXCR x HeR npznoIeHN K C HopMSUN, npsozna-
um v npouefypaMn Oprama.

2. AenTenhHocTb B PaoHe OCymeCTInIeTCH, XaX 3TO npe~nucuBae-
c a nyHKTe 3:

a) flpeunph'Tmeu u

b) p accounauND c Opra~om rocyUapCTaMK-yzBCTBmKamU, nx6o
rOC74apCTBeHHMum nlpe3fponTuRmU, nuo0 B cniymae, ecna rocyn8pcTa8-
Yq'CTHMKX nO0py'31qKXCb 38 HiX, x3an'ecKuKm unn mpm uuecxKuM nunama,
UMemmNMN rpaxAHcTao rOcy~apCD-yacTHNKXO UR maxoXZmuNmcn non e3eX-
TXBHMM KOBTPOM STUX roCynapcTa 3nR x rpaezaH, nudo nw6o rpynnog
ammeyxaaBBMX, KOTopMe oTzeqalD Tpe6oBSHuMm, npeAycMOTpNHuMU a
HBCTOme; MSCTEK MB I puoxeHRO III.

3. JlegTsenHOCTb D Palome ocmeCTBAneTCR 3 COOTBeTCTBXX C O3-
fuB3bHum nxCbMeHHm nxaHOJS pa6OTM, COCTaBnIeHHmM cornecHO flpxnoe-
BUM III u yDBepzeHHUM ComeTuo nocne ero paccuoTpeHMR Wpxnu'ecxo* x

TeXHK'qeCKOM KOmuccueg. ECnK ueRTemBHOCTb D Paome OCYOCTaneTCR
9 38HH B nyHKTe 2 "b" cy6%eKTaMM TaKxu O6P83O, KaK DTO paapeeo

rSaOM, TBKO* nnea p86OTM B COOT3eTCTBHX CO CTaTbeN 3 flpmaOXeHXM III
mueeT 4topuy KONTpONTa. TaKxe KOHTPaKTM moryT npenyc:aTpUNaTh oc7-
mecTmneHe CoBMeCTHMX UeponpHRTMA B COOTBeTCTBKK CO CTSbeg 11 fpuno-
xeHHR III.

4. OpraH ocymecTsnReT TaKON KOHTpOnb 3a AeaTenhHOCTblo B P8o-
He, KOTOplN Heo6xomm nsn ueneg o~ecneueHMR co6amoeHuR COOTBeTCTPYlO-

muX nonozeHUPI HaCTORleg 4SCTH X OTHOCRIXCR K HeR npKnxOHemm, HOpM9

npaBmn m npouenyp OpraHa, a Tslze nasHOB pa
6 OTM, yTBepXzeHHUX B

COOTBeTCTBRM C nyHXTom 3. rocyaSpCTBa-yzaCTHKXK OXBS3MIaT OpraHy

coiter4CTBe, npHHUS Bce Heofxomume uepu ans o6ecneqeHUR co~nz3eHMS

B COOTBeTCTBR CO CTaTheg 139.

5. OpraH mmeeT npaBo B n6oe Bpema npMHRTb nlo6ce uepm, npe-

UYCMOTpeHHe HaCTOsmeg qaCTbW, 1n o6ecneueHMS co6nwaeHus ee nonoxe-

HK9 M ocyemeCTBneHKs OIyKH1 no KOHTpOXIO m perynmpoBaHum, BO3nOzeHHUX

m8 Hero B COOTBeTCTBMH C HaCToameg qaCTL Mnu no n6Oy KOHTpBSTY.
OpraH maeeT rpaBO KHcneKTHpOBaTb Bce YCTaHONKN B PSROHe, mcnonb3ye-

mUe B CBR3W c erTenlbHOCTbO B Pa OHe.
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6. KOHTpSKT, 3a-matieHHwrI cornacHo nyHKTy 3, aofzeH npeaycUaT-

PRB8Tb rspsHTMw npaB KOHTpSKTOpa. COOTBeTCTBeHHO, KOHTpaKT He MOzeT
6MTb nepecuOTpeH, npMOCTBHOBneH MRH oTmeHeH MHaxle, KaK B COOT~eTCTBHU
CO CTaTLWMH 18 W 19 flpmnozeHms III.

CTaTbfl 154
flepRosecK o63op

Kazne ngTb neT C mOmeHTa BCTynneHUR HaCToffmeg KoHBeHuMX B CR3y

Accam6neR npOBOAXT 06Mid M CMCTeMaTMqeCKHR 0630p TorO, KaK mezlyHa-

pOHMR pexMM egoHa, yCTaHoBneHHMM HaCTRmeA KOHBeHumeg, OC ImeCTBJIR-
eTCR Ha npaKTXKe. B CBeTe 3Toro o63ope Accam6nes uO~eT npHXmMSTB 3n3

peKomeHAOBaTL gpyrmu opraHaM npMHRTb uepM B COOTBeTCTBMM C nOfOZeHR-
um m npoueUypaMM HSCTORmeg 

4SCTH M OTHOCRMXCR K HeR npfnoxeHHm, xOTO-

pue no3BOXInT ycoBepmeHCTBOBsTb aegCTBme 3Toro pexzMa.

CTaTbR 155

KoHaepeHmm no 063oPV

1. 11o MCTemeHmm nF[THagUaTH net C I RHBapR Toro rosa, Kora Ha--

nmHHeTcR nepBoe npomumneHHoe npOM3BOCTBO no YTBepzaeHHomy nnaHy p8-

60TM, AccaM6nes co3muaeT KOHiepeHu no 0630pY Tex fofOXeHMN HSCTOR-
me* qaCTH M OTHOCAMHXCR K HeM npmnozeHmH, KOTOPMMM perynupyeTCR CHCTe-

M paaen.H m papa6OrTKM pecypcoB Pa~oHa. KoHaepeHunR no 0630py B

cBeTe onTS, HaKonneHHorO B TeqeHme 3Toro nepmoa, no~po6Ho paCCmaT-
pmBaeT:

8) AOCTurnm nm nonozeHUR HaCTOsmeg UaCTM, perynmpyoue

CXCTeMy pa3BeAKM m pa3pa6OTKM pecypcos Pa~oHaj CBOuX ueneg Bo Bcex

OTHomeHMRX, BKnqlR TO, npmHecnu nH OHm nonb3y Bcemy qenoBeqeCTBy;

b) pa3pa6aTMBSanMCb JM B TeueHme 3TOrO 15-neTHero nepmoua

3ape3epBmpOBaHHwe paom 3teKTMBHO M c6anaHcmpoBaHHO no cpsBHeH C

He3apeaepBMpOaHHMM; .

c) npoBoLim4mCh nim 8a,3p6OTKa m mcnonB3o1aame PaROHS m ero

pecypCOB TaH, UTO6N CnOCO6CT.obaTI 3aopoboMy pabMTHhI MMpOBOP 3KOHO-

MHKm m c6anaHcmpOEaHHOmy pOCTy Mezny)1pOThOt 'Or'0

d) npellOTBpSaeHs xv MOHononu3auua nei[TenbHOCTM a Ps a ;Oe

e) ocymeCTBneH nm nOnuTMKS, HfnOzeHHaA B CTSTbRX 150 R
151; m

f) rapitBen nu 3T& CuCTeMa K cnpaveamBom pacnpeeneHM0
Muron z pey7MBTaTe nenTenbHOCTR B Pa8OHe c oco6mm yveToM HTepecoz
z noTpe6HOCTeA pa3BBaio0 XCn rocynspCTS.

2. KOHepeHuus no o6aopy o6ecneqnuaeT coxpaHeHue npm~una o6-

mero Hscnenns menoseqecTBa, ueznaympoAHoro pezmta, HanpaineHHoro Ha

o6ecnemeHme crpaBeinnuok paapa6 oTKU pecypcop Ps Ota Hs dnaro zcex

cTpSH, a oco6eHHOCTM pa3mBasiouuxCa rocyapcTB, w OpraHa ann opraHisa-

sit m ocymleCTBneHNR neNTefbHOCTE B PaPoue M KOHTpOflR as ee ocymecTDue-

Hmeu. OHa Tame o6ecnequBaeT coxpameHe nlpH1iti] O , YCTaHogneHHUX a
HacTonme* qeCT, OTHOCHTebHO aenolYCTMoCTM ITPNTR38HNN Ha cysepeHUTeT

unn ocylmeCTBeHMH cyBepeHMTeT8 Ha Kaxog 6M TO Hi 6Y1O maCTbi PaRox,

npas rocy;spCTB m ax o6mero oBezeHA B OTHozeHmm PsIoua, a Tamze ax

7naCTHR B AenTenbHOCTS B PasoHe B COOTBseTCTBXR C HSCTOmeff KotaeHium-

eM, npeAOTBpaeHNR MOononmlaalumt ZeRTe31BHOCTE B Paome, mcnOnbfOBS5tN

PSMOHH RCItKNIqTefbHO B MPHMX uenix, 3ROHOHunqecKax scneKTOB AoRTen&-
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HOCTS a k'aloHe, mopcKmx mayqix nccnenonaHMN, nepenanu ,exuonormu,
3emuTM UOpCKoM cpeAM, oxpaHm uenoDe'ecKot. zv3Hi, np89 npM6pexZam ro-
CyIapCTE, ipazoBoro CTT7yCS BOA, n0KpMB8W0RX PaMn, v npanonoro CTS-
Tyc8 2o3zyMHoro nrpOcTpacCTS Hag-OTUMa B0aM m corniacozaHxm AeTeyib-
HOCTE B PaMose U Apyrog neSTenbRoct a uopcot cpene.

3. flpouenypa UPMnRTNn pexenUN, npumenema He KoneepeHUMN no
o63opy, snnieTCr Txof ze, K8e N npoUenypa, upumemneman ma TpeTbeg
Kon4epenuuu Oprax3atIRU O6ienwxeMHMX Hauil no mopcxomy npany. Komae-
peu iXR npennpXuuaeT ace ycMnRU XRX nocTMen6n cornameHUi no nMIM
DonipaBKam Koucencycou, m ronocoBaH e no TaKXN zonpocam He AOiiZMO UpO-
BOZI*TbCX AO Tex nop, nona He 6y y? mcnepnas Bce 7cunan no AOCTmXenHuM
KOHCOHcyC8B.

I. Ecmu qepea nRTb meT nocne qaa KoH~peeuun no o6aopy ona

He AocTrHeT cornamemeHE 0 CUcTene paBenuR m paapa6oTKu pecypeo
Pelona, Konmepen, u MozeT npUHTb 9 TelqeHe nocneAn0mUx AeHnevuaT
uecnUen 60n hNHCTSO 2 TpR qeTzepTv roc7uapcTz-y aoToiom peweame o
npunsTmu m npeAcTaneHu royzapCaTBaM-qCTHUIaeM AR paT uBauneu miii
npNcoenNeHux K Tanxu nonpaxan, NeUOHXRnNU xiX MOAR&UMpY3 Ia1 7 TY
CXCTeny, X0Toope oH CqMTeeT se0XOnnMuMx u uenecoodpasHuun. Taen
nonipasm BCT7II10T 3 CW717 A1 Bex rOC7XapCTz-31BCTHNKO3 qepe3 BeHIRA-
uaTb mecues noene c-nue ma xpaemee AOPOYMSHTOB O6 Zx paTuG.KeaiU I M
npmcoenmHONN X HUM Tpeus neTnepTami roc7uapCTm-yqacTHmxKO.

5. flonpeBK , nrpmnfTme KoitepenumeN no odaopy cornacuo HaCTOX-
me* CTaTbe, He 3aTtpenmaeT nspe, npopeTeHHnux no c7yecTn011Mi
XOHTpSKTSM.

PA3 AFJ 4. OPrAH

fOlQPA3AJEI A. OEME OJIOXEHM

CTSThR 156

YmpexneHme OprHai

1. aCTOnRMn ympezuaeTcn MexuyHapouHH9 opraH no mopcxomy nuy,
AeRTenbHOCTb KOToporo peryirpyeTcH HaCTonmeg qaCTbo.

2. Bce rocynApCTB-yMeCTHMKH 9BY1RIOTCH ipso facto 'neHaun Op-
FaHae

3. Ha6nouaTenw Ha TpeTbeg KoHepemun Opraneaumm 06%eix~eHHtlx
Hanu no uopcxouy npaBy, KOTopme noanmcann 3azmmUNTenbHug aKT H KoTo-
pue He ynOuNH~EOTCR B nymKTe 1 "C"l "d", "e" n n "f" CTaTbH 305, NuelOT
rT8enO pHUMeTb yRecTue B pe6oTe OpreHa e KaqecTe Ha(nmuaTeneg a
COOT~eTCTDNN C ero Hopmasm, npaBameunx m npouelypamm.

4. MeCTOu rrpe6uBaHMu OprSea RUJneTCR RuaRKe.

5. OpraH mozeT C03aBaTL TaKme perXoHanbHMe UeHTPN HnM OTuene-
Hnu, aKe oH CqNTaeT IeO5XollMIEMM 1131R ocyleCTBnneHMR CBOHX OyHKUIHl.
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CTaTbR 157

XaDaKTep m 0CHOBHue nPmnHumnu 0praHa

1. OpraH RBnReTCH OpraHP3aumeg, 'epe3 nacpeiCTBO KOTopOg rocy-
4apCTBa-yuaCTHHKH B COOTBeTCTBHH C HacToRmeg 48CTbo OpraHH33IOT M
KOHTpOnlrp31T UeRTenbHOCTb B Pa oHe, Oco6eHHO B uenRx ynpeBBeHxR ero
pecypCSU1.

2. OpraH o6nanaeT nOHOMORMIRMH K &YHKUHRMH, KoTopme qeTxo npe-
nOCTaDJneHM emy cornSCHO HICTORmell KOHBeHUMH. OpraH mueeT TsHHe no-
pa3yMezaeMwe nOnHOMOqHR, COOTBeTCTB 0 Me HSCTORme KOHBeHUmm, KOTopwe
PUTeKGaT N3 ZTmx nOfnOuO'W H d.xHKuv9, CBR3aHH X C nesTenbHOCTBM B
PBloHe, H Heo6xoiUMMU Ang HX ocyUeCT~feHHR.

3. OpraH OCHORSH ma npmmumne cyBepeHHoro peBeHCTB8 Bcex ero
qiteHOB.

4. Bce 'weHU Opra8s uodpocoueCTHO Bfl~nHRIT 06R3aTenbCTES,
npHHRTue Hmum H ce6a B COOTzeTCTBMH C HsCTonek 4aCThO, C uenbio o6ec-
neqeHER KaZOMy HO Hux npaB m rrpeHuyI1eCTB, BUTeBIaomuX m3 HX uneHCTBa.

CTBTBR 158
Opraw OpraHa

1. Hacroalumu a manecTBe rnapmDx opraHoB OpraHa ympeXaMTcR
Accau6nea, CoLeT u CexpeTapHaT.

2. HacTORMUM ympezXaeTCR IlpeAnpURTme-opraH, qepe3 nocpeaCTBO
xoToporo OpraH ocymecTanReT CYH1UMH, a KOTOpmX roBopETcHsi nyHRTe 1
CT T H 170.

3. B COOTBeTCTSUR C H8CTOnmeg qaCTLO mOryT yqpezxaThcH Bcno-
uOr8TenbHwe opraHU, KOTOpwe OXSZYTCR Heo6xuiMMux.

4. Kaztwizt3 rN auHUx opraHOB OpraHa R rIpeznpHMRTe OTeqaeT 3a
ocymecTBneHme npe4ocTaeHHx emy nonHOMaqof H *1HxuHa. lipH Ocy-
meCTBneHHH TaKHX nOnHOMOqMU H JYHKuWP KSaZAW opraH Bo3AepXHBaeTCR OT
no6mx Ae*CTBRA, KOTOpue uoryT yIeMnfTL MnH 38TpY2HRTh oC yIeCTBneHme
KOHKpeTHux nOnHOuOqmg H tyHxUH, npeaocTaBneHHUX ApyroMy opraHy.

noPA3)IEJI B. ACCAMBJ!EH

CTaTLR 159

COCT8B, npomeAypa H ronoCoBaHHe

1. Accau6nea COCTONT N3 Bcex 'neROB OpraH8.

KaxuAu nneH HmeeT B Accau~nee OaHOro npeACTaBHTenR, KOToporo uoryT
COnpoBOZABTb 3ameCTMTenH H COBeTHHH.

2. Accau6nea co6HpaeTcH Ha ouepeHwe ezeroAHwe ceccHH v me
Taxwe cneuHanLHue CCcCHH, pemeHme o coaBe KOTOpUX u0CeT 6WTb npHfi-
TO Accaufteeg rnm KOTopwe moryT 6UTh C03BaH reHepanbHbu ceqpeTapeu
no npocb6e CoaeTa XTEM 60nbIHHCTBa uneHOB 0praSHa.

3. Ceccnpo BpOB0RTCR B ueCTe npe6UBaHMR OpraHe, ecH Accau6neR
He iTpHmeT mHoro pemeHma.
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4. Accamnes npMHMMaeT CBOx npaBuna npoueypm. B Haqane xaX-
nog omepeamoi ceccmu oHa xa(5paeT cnoero fpencenaTens x T8KMX apyrux
AOnXHOCTHMX nMIHI, KOTOpue MoryT noTpe6oBaTbCR. OHM 3aHMMRWT CBOM
nOCT 90 Tex nop, nova Ha cnenymmeP ouepeamog ceccMM He 6yAyT M36p8-
Hm HoBug npenceasTenb m apyrme aonxHoCTHme nMua.

5. BOnbMHCTEO qneHO AccaM(nem COCT8BnReT KBOpYM.

6. Kawxnu uneH ACCaM6neM MMeeT OamH ronoc.

7. PemeHMR no BOnpOcam npouenypx, BKnw0aR pemeHMR a CO3MBe
cneuHanbHMbX ceccmg Accaa6nem, npMHMMaMTCR OfnbMMHCTBOM roocoE npu-
CyTCT YIuMX m ymaCTByioMMX B ronOcOBaHM 'neHOB.

8. PemeHma no Ponpocam cyweCTB npMHHMUBMTCR 60nhMaHCTBOU B
abe TpeTM ronocoB npMCYTCTBylMMX M Yq8CTBYIOMMX B ronOCoBaHMM 'nexoB
npu ycnOBMM, UTO TaKoe ( nLMHCTBO BKD3O'aeT 60bMMHCTBO qneHOB,
yq8CTByIoMMX B 48HHOH ceccum. KorA8 BO3HMKSeT BOripoc 0 TOM, RBnSeTCR
AM TOT MnM MHOA BOnpOc Bonpocom cymeCTB8, TaXON Borrpoc paccMaTpMsaeT-
CH KaK Bonpoc cymeCTBO, ecnm AccaM6nea 6OILIMHCTBOM ronOCOB, Tpe6ye-
MMM B OTHOmeHmu peveHMu no BorpocaM CymeCTBa, He npaMeT mHoro peme-

9. Korna Bonpoc cymeCTBa CTSBMTCR Ha ronocoBaHae BnepBue,
flperxceaTenb MOzeT, a cT 0(5 3TOM npOCMT He uexee oAHo* naTOR 'ne-
MOB Accamnem, nonxeH OTROXMTL BOrrpoc 0 npoBeAeHMH rOnOCOB8HMa no
TSHOMY BOnpOcy Ha CpOK He 6onee nFITM xaneHuapHMX AHeR. 3 TO npaBxno
moaeT npMmeHRTLCH B OTHOmeHMM nwioro BoSpoca TOJbNO OAHH p83, M OHO
He rruHMeHneTCH TaKMM O6pa30M, UT06M paccuOTpeHme 3TOrO BOnpoce 0TKna-
AMBanOCb H8 BpemU nocne OKOHnaHmR CeCCMm.

10. flo nonymeHUM nmcbueHHoU npocb6(, HSnp8BneHHOP Ha uwa llpen-
cenaTenn u npeucTaBneHHoN no Mpa!Heft mepe onxog qeTepTbo queHoB Op-
raHa, 0 KOHCYRLTSTUBHOU 38HMI'l0eHMH OTHOCMTenLHO Toro, COOTBeTCTBYeT
JM HSCTopge KoHBeHum paccuaTpMBaeuoe Accaumneeg npeinoxeHme no Ka-
MOMy-nM(O Bonpocy, Accau6nex npOCWT Kamepy no cnopam, KacalomuMcn
mopcxoro IMaS, MeXzyHspOAHoro TpMIyHSJs no MOpCxOmy npaBy lITb no He-
My KOHCyJbTSTBHOe 3aKn~lqeHMe M OTKJISIMBseT rOnOCOBsHue no TSKOMY
npe~nozeHu 10 nononymeHUR KOHC7nLTBTMBHOrO 3aKnwqesHo KamepM. Ecnx
KOHC7RLTTHBHOe 3aKn'meHMe He nonyeHo n0 nocneRHef Heuenu CeCCum,
a TeqeHme KOTOPOH OHO 3anpOexO, Accam6nen npMHmUeT pemexxe 0 TOM,
Korla OHS co6epeTcR una rOAOCOBaSR no OTnazeHouy npeAnaoeHM1o.

CTaTLR 160

nOnHOMO'UR M IITHKUHM

lo Accau6nes, ABnRBmISRCn eaHHCTBeHHMM opraHOM Oprama, COCTOR-
muM P3 Bcex ero mneHOB, paCCMSTpMBaeTC B Ka'eCTBe Buctero opraHa
Oprana, nepeA KOTOPUM OTURTUBSWTCA Bce npyrme rnaBHe cpr8HM, aK
cneuUanbHO npeyCMaTpHBaeTCR B HaCTORaeg KOHzeHuMM. Acca(nen o6na-
ueeT nOnHOMOIRMM YCTaHaBnUBaTb cornaCHo COOTBeTcTBRDOnM noOzeHuMm
HMCTOxmleR KOHBeHUHM O6mylo nOHTMKy 10 no ldOMy Bonpocy Mau npodneme B

pSuKSX KOMneTeHURH OpraHa.

2. nommmo 3TorO Accamnen MMeeT Cneaymmue nOnHOMOR I
0yHKUMM:

a) BmdmpaTb qneHOB CoBeT8 B COOTBeTCTBMM CO CTOTbeg 161;

b) BwM6MpaTb eHepanbHoro ceKpeTpR 113 'iwcna KOHZXMIaTOB,
npeunoeHHUx CoBeTOM;
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C) rw6mpaTL no peKOMeHiIUmm COBeTS qnwex' [Ipnp~eHHR
flpeunpRrHTR m PeHepsnbHoro ampeKTopa fpeAnpATMFH;

d) ympeXzaTb BcnoMoraTenbHme opraHH, KOTOpIie oHa COtlTeT
HeodxomMMNum ZtTI ocyeCTneHHR ee lyHKUm9 B COOT~eTCTBHM C HaCToRmeg
1LacTbIo. npm onpe~eneHHM COcTaBa TaKMX opraHoB ROnWHUM odp830o yMM-
THBaeTcn npHHHn cnpaBeanmporo reorpaO'Hecxoro pacnpeueneHMS M OCO-
6e KHTepeci, a Taxe noTpeGHOCTL B qneHax, 06nagaiommx xBanm MKBUHeg
m KoMneTeHTHbIX P COOTeTCTBIoMMX TexHmqecKHx Bonpocax, KOTOPUMX 3SHH-
mUIOTCA TaKme opraHN;

e) YCTaHaBJlMBaTb B3HOCu rOCaPBCTB-sneH0P B 8uMMHMCTpaTHB-
HuR 6mazeT OpraH8 B COOTBeTCTBMM C cOrnaCOBaHH0 mKaI O B3HOCOB, OC-
HOBNBpaB eAcS H8 mKane, mCnOnb3yeMog anR perynapHoro 6moxeT8 OpraHM3a-
UuH 06heIHueHHnX HaumR, no Tex nap, noKa OpraH He 6yneT pacnonara8T
ROCTSTOUHuMm nocTynneHmmm H3 Apyrmx MCTO'HMKOB na nOKPUTMR CBOMX
8AMHHMCTpaTMBHWX pacxoo;

f) 0 paccMaTpMaTh M YTBepzaaTb no peKomeH~aUMM COBeTa
HOpMb, npapmna m rpoueaypm cnpaBenmnBoro pacnpe-
geneHMs aHH8HCOBHX H gpyrmx KoHoMmmecKxx Biron,
fony4aembx OT geRTenbHOCTM 1 ParoHe, a Tame OT-
lmcneHmg H B3HOCOB, OcyuIeCTRemLx cornaCHO
CTaTbe 82, c Oco6um ymeTOu KHTepeCOB M HyX paz-
BMBammHXCa rOCY apCTS M HaponoB, KOTOpme He
hOCTHrnm nOnHOA He3aBMCHMOCTM HnM wHoro CTaTyCa
camoynpaBneHmp. Ecnm Accau6neR He yTepxaaeT
pexomeHhauHH CoeTa, oHa Bo3BpamaeT mx CoBeTy
1nR nOBTOpHoro paCCMOTpeHMR B CBeTe mHeHmg,

BNcKaaHHmx Accam6neeP,;

ii) PBCCMaTPMBaTb M YTBepznaTb HOpMM, npamHa m npo-
UeAypm OpraHa, a Tamze nw6we nonpaBKH K HHM,
npMHRTme COPeTO Ha BpeMeHHON OCHOBe cornacHo
HyHKTy 2 "o" (ii) CT8TM 162. 3TM HopLIbi, npaSMna
m npouehypw OTHOCSTCR K nOmcKmy pa3BenKe H pa3-
pa6oTxe B Pagome, K ynpaBneHum IDMHaHCaMM H
BHyTpeHHemy anuMHMCTpaTMBHOMy ynpaBneHMO OpraHa
H no peKomeHIlaGum npaBneHHn IlpeIItpMRTMR K nepe-
Ztote d'OHAOB OT flpeATnpmn'STM Opramy;

g) npMHHaTb pemeHmR B OTHomeHmm cnpaBegnmBoro pacnpene-
neHMR OHHaHCOBUIX m Apyrmx aKoHOmmunecKmx Bbiron, nonygaembTx aT AenTenm-
HOCTM B PatoHe, CoBMeCTMMOM C HSCToRmeg KoHBelumeg, 8 TSKze C HOPMB-
M, npSBmnaMn m npoueuypamm OpraHa;

h) pSCCMaTpMFPTh M yTBepZiaTb npeanaraemB roaoBao 6ma-
zeT OpraH8, npecTaBCTeHHM9 CoBeTo;

i) paccuaTpMBaTb nepmowHiecKme RoKnRSA CoveTa H Hpeanpms-
THR m CneUManbH e noKnanw, aanpamusaeMle y COBeT mnH nmioro Apyroro
opraHa OpraHa;

J) opraHM3OBBaTh mccnenoBausi m AenaTb peKomeHauum c
uenms coeECTBUR MezAyHapOAHOMy COTpyZHMueCTPy 2 Bonpocax neATenb-
HOCTM B PaMHe H noompeHus nporpeccHBHoro pa3BMTMR mexnyHSpOnHorO
rrpaB8 B 3TOM o6naCTU H ero KOaH4HKSUMM;

K) paccUaTpUBaTL npo6neum o6ero xapaKTepa B CmR3m C zet-
TenbHOCTIO B P89oHe, BCTemmme, B USCTHOCTH, nepea p83BBBalOWMumCs 1O-
cyuapCTaau, a Tame TaKme rlpogneMM B CBPUM C eRTenbHOCTIo B Fa8oHe,
KOTopue BCTSIOT nepea rOcyiuapCTaaMM M3-3a ux reorpatH'ecxoro nonoxe-
HHR, B qaCTHOCTH npo6neum rocyhapCTB, He mHemOMX Bmxoa K mopm H Ha-
XOaXstgXcss B reorpaomqecKU HetnaronpMFITHOu nonOzeHMM;
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1) Co3aBaTb no peKomeHsuHm COBeTa Ha oCHOBe npeAnoxeHmg
3xOHoMmqecKok fnIHOBO KOMHCCHH oMneHcBUuOHHHyio CCTeMy HnH nplHHHMTb
upyrue Mepu, coneAcTByomue npmcnoco6neHHM 3KOHOMHKH, K8K 3To npe-
nycMoTpeHO B nyHKTe 10 CTaTbK 151;

m) npHOCTaHaBsnHBTb ocymecTBneHxe npaB u npuBHnerIg une-
HOB B COOTBeTCTBWH CO CTaTLeg 185;

n) o6cyxnaT n16o1 Bonpoc unu npo6neMy B gamxaX KoMrne-
TeHUUN OpraHa x npHHHMaTb pemeHMn 0 TOM, KaKOk opraH OpraHa 6yneT
3SHuMaTLCH PSCCMOTpeHHeM nw6oro TaKoro Bonpoca nHm nponeum, He
repeAHHUX KOHKPeTHO K8KOMy-nH6o OTaenLHOMy opraHy, 2 COOTBeTCTBHH
c pacnpeneneHmeu nonHOMOqHm H 0yHKUR9 Mezxiy opraHaMN OpraHa.

n0CAPA3ZIAfM C. COBET

CThTbR 161

COCTaE t npoueuvpa m ronocoBaHme

1. CoBeT COCTOHT H3 36 qneHoB OprsH, U36upaemux AccaM6neeR
cnenyonrsm o6paaoM:

a) qeT spe uneH8 R~d3lKPaTCR M3 '8cna TeX roC-ylapCTB-
yaCTHNKOB, KOTopbe B TeueHHe focienHuX nRTH neT, 38 KOTopwe HMeOTCH
CTSTRCTH'ecKe fAHHue, nx60 nOTpe nnRn donee 2 npoueHTOB OT odwero
MupoBoro nOTpe6neHER, nm6o Hmuen qHCTUR HMuOPT B pa3mepe donee 2 npo-
ueHTOB OT oftero MpoBorO munopTa czp beBUX TOBSpOB, npo3BeneHHbX
83 Tex KOTeropH none3mux HCxonaeMmx, KOTopue 6yA'YT 4OMBBTLCR B
PaMOHe, I B nM6OM cnyuae o Ho rocyapCTE0 OT BOCTOMHoeBponegcKoro
(couuan~cTiqecmoro) permoHe, 8 Tasxe CaMMg KpynHwR noTpe6RTenb;

b) qeTupe mneHa m36HpaHl(TCR H3 qHcna BOCUMm roCyzapCTB-
YqSCTHHKOB, KOTOpue nw6o HenocpeACTBeHHo, nmHo qepe3 CBOHX rpazassH
ocyiIeCTBnR oT H8HK6On36He KSnHTanOBnoXeHHR B nOarOTOBKY H npoBeleHue
neRTe bHOCTH B PaBoHe B TOM nmcne He memee oAHoro rocyuIapCTBa 0T
BOCTOMHoeBponegcmoro ZCOUManXCTmuecKoro) permoma;

c) meTupe 'ueHa H36HpaBOTCR H3 'HCn8 rOCyaapCTB-yaCTHH-
KOB, KOTOpue 6naronapR nodune B pagoHax, HaXOaatumXCR noA x iopHCnHK-
ueF, RBnRIOTCR KpynHMum HeTTO-3KcnopTepaMH Tex KaTeropHM fone3HUX
HcKonaeuMax, KOTOpHe 6yAYT 4O6MBTbCR B PaRoHe, B TOM qucne He MeHee
AB7X P83PHRBaWHXCR rocyuapCTB, AnRl 3KOHOMHKH KOTOpMX 3cnOpT T8KHX
none3HUX HcKo~naeMX HMeeT cymeCTBeHHoe 3HaneHme;

d) mecTb uneHo H3upaTCa H 3 mc a pa3BHBamHXca rocy-
ASpCTB-ySCTHHKOB, npeacTaBnnm x oco ae MHTepecu. 0COdue HHTepecm,
KOTopue AOnrHIJ 6NTb npeuCTaESieHbi, BKJIIO'IBIT HHTepecw rocynapcTB C
6on og 'HCneHHOCTI HaceneHHM, rocynapCTB, He mmeiox EPeuxona K MO-
pW HnM HaXOnSIHXCR B reorpaommecHN He SFOnpIRTHOM nonozeHum, rocy-
AapCTB, RBnRMWKXCR KpyIHMMH uMnOpTepSMM TeX KaTeropHN none3HMX HCKO-
naeu oc, YoTopme 6YUYT AO6MBaTbCR B Pa8oHe, rocyASpCTB, KOTOpue RBnR--
ITCR nOTeHumanLHumm npOH3BOAHTenRMR TaKHX none3Hux mcKonaeMux, R
HmHmeHee p83BHTbrX rocynapCTB;

e) BOcemaaU8Tb nneHOB H3dmpaMTCR B COOTBeTCTBHH C pHH-
umnoM o6ecneqeHHR cnpapeinnioro reorpa0lqtecKoro pacnpeueneHUS ueCT B
CoBeTe B uenoM npH yCnOBMH, UTO Ha oCHOBSHHH HaCTonero no~nyHKT8 0T
Kaxnoro reorpaomuecxoro perRo~a H6HpaeTCR He ueHee onHoro mneHa.
reorpatmmecKmmm perHOH8MH ATER ZTOR uenH ABnRIOTCR AopxKa, A3mp, Boc-
TOqHBR Enpona (coUnanlcTqecKxe cTpaHM), JSTHHCKBR AMepHKa, 3analHag
Enpona H apyrme cTpaHM.
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2. fpm Bd6opax neHoB COBeTa B COOTBeTCTBMH C nyHKTOM 1
Accau6nes o6ecne'mmaeT, MTO6W:

a) rocyiapCTBa, He mMemoe BbXORB X MOpM, M rocyuapcTBa,
Haxornmmec B reorpatmneCKM HednaronpRTHOMU nonoxeHMm, 6unm npen-
CTaBneHN B cTereHm, p83YMHo nponopumoHanoH09 Mx pe1CRTaBHTenLCTBY B
Accam6nee;

b) npm6peXHue rocynapCTBa, B oco~eHHOCTM p83BMBaimoxeCR

rOCyaBpCTBa, KOTopme He OTBemaJOT TpedoBaHmRM nyHKTa I "8", "b", "C"
Mns "d", 6binm npeUCTaBneHm P CTeneHMm, payMHo nponOpUMOHafBHON MX
flpeIECTaBMTenbCTBy B Accau6nee;

c) Kax yio rpynny rocyznapCTB-ytiaCTHY.OB, KOTOPSN ixonzsa

6WTb npenCTaBneHa B CoBeTe, npear-TaBnRMT Te uneHu, ecnm OHM MuelOTCR,

KOTopme Ha3HaMBTcs rpynnog.

3. Bw6opu npOBOARTCH Ha omepetHbx ceCCmsX AccaM6nem. Kaxasi

qnes CoBeTa m36upaeTeC CpOKOM Ha neTupe roga. OHaHSo npu nepBUx
Bw6opax nOnOBMHa mneHOB OT KaxAo* M3 rpynn, ynOMRHYTMX B nyHKTe 1,
3OHpaeTCH CPOKOM Ha uBa roixa.

4. 14neHm COBeTa moryT 6WTb nepexs6paHI, OaHaKO cnenyeT yie-
JI8TL nOnZHsoe BHHMaHme zenaTenbHOCTH Mx pOTausm.

5. COBeT ocymeCTBnseT CPOM OYHKUMM B MecTe npe6nBasni Oprama

M TPOBOAMT 3acenaHMR TaK 'aCTO, KaK ZToro moryT noTpe6oBaTb aena
OpraHa, Ho He peze Tpex pa3 B ron.

6. )onLMHHCTBO uneHoB COBeT8 COCTaBnSKT KBOpyu.

7. KXazAwk 'neH COBeTa MMeeT ORMH ronoc.

8. a) PemeHsm no Bonpocas npouenypu npmHMaMaTCfl dOnBMMHCTBOM
ronocoB fpmCyTCTByIOMX R YIaCTPY10WMX r rOnoCOBaHMM qleHOB.

b) PemeHmn no Ponpocam cyatecTaB, Fo3HmHKammM B CBs3m C

nOUIIyHKTaMm If" ig , 'h, i, , lp , v" nyHKTa 2 CTaTM 162 m
CTaTieg 191, nrpMHMMaWTCS 60nBmMHCTPOM B aBe TpeTM ronocoB npmCYTCT-
Byl0mX m yqaCTBYI0MX B rOnOCOBaHMM 'uieHOB npM yCnOBMM, MTO TaHoe 6onb-
MHHCTBO BKI'qaeT B ce p 60nbMHHCTBO IueHop COeTa.

c) PemeHmR no Bonpocam cyiecTB8a, BO3HHaDm M P CBRH CO

cneniymimuM nonoxeHstuM, npmHmMaMTCH 6oBWRMHCTEOM E TPH meTpepTm rono-

COB pMCYTCTIOYMHX M Y'aCTBYWMX B ronocopaHMM qneHOB npm yCnOBMM,
UTO TaHoe 6OnbIMHCTBO BKnqaeT B ce6i 60nbMMHCTBO qneHOB CoBeT8:

nyHKT 1 CTeTbH 162; nofn7HKT1 "a", "b", "a", "d"' "e", "1", "q", fr",
"a", "t" nyHKTa 2 CTaTbM 162; noanyHT "u" nyHTa 2 CTaRTbM 162 B
cyqaRx Heco6nmaeHMR KOHTpaKTOpOM unM nopymMTenem; nonyHT "W"

nyaTa 2 CTaTbM 162 npM ycyloBmm, 14TO pacnopsweHMH, M3aaHHze cornacHo

3TOM7.nOxlnyHKTY, MoryT mmeTb o6a3aTenbHym cMny B Te'eHMe He 6onee

30 AHege ecnm OHM He 67AYT nOATBepwaeHM pemeHmem, npMHHTWM B COOTBeT-

CTBMH c noarnyHaTOU I"d"; noI~nyHHTbl "X", "ly", "~z" flyHKTa 2 CTaTBM 162;
nymsT 2 cTaThM 163; nyHKT 3 CTaTLM I74; CTaTbR 11 npmnoweHMP IY.

d) PemeHms no Bonpocam cyuieCTBa, OTHOCRMMMCR H nOA-

nyHKTaM "m" a "o" nyHKTa 2 CTaTbM 162, a TaKxe nonpaBKM K MaCTM XI

npHHHM8aJTCR KOHceHCYCOM.
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e) Ann ueneg noanyHKTOP "d", @If1 
H "g" "KoHceHcyc" O3Ha-

naeT OTCYTCTBme KaKOro-n6o OIHUHanbHOFO Bo3paxeHHR. B TeqeHme
4eTMPHaAUaTM ameg nocne npeucTaBneHR npeunozeHmR COBeTy IpencenaTenb
COaeTS BMRCHeTBm3OBeT XIM Bo3pazeHme TSKoe npeanoxeHme, ecnm oHo
6yneT npenCTBJeHo COBeTy nn npMHRTMP. Ecnm fpeacenSTenb CoBeT8
BMRCHMT, 'TO TSKoe BoapaxeHme BO3HMKHeT, OH B TeqeHme Tpex aHeg
nocne TSKoro BURCHeHUR yupezaaeT H C03MBeeT C0raCHTenbHM9 KOMUTeT
B COCTaBe He 6oee neBRTH 'uneHoB, BNCTynaR npm 3TOM B xsmeCTBe er0

npezcenaTenR, B uensx yperynmpoBaHMS pa3Hornacmg H Bwpa6OTKM
npe0noreHHR, KOTopoe MOXeT 6bITb npMHRTO KOHCeHcycom. 

3TOT KOMXTeT
cpoqHo npOB04MT CBOM pa6OTy m npeaCTSBfReT n Oag COBeTy B TeveHme
meTupHanuaTH AHelf nocne ero ympezaeHHn. Bcnm KOMMTeT He cuoreT peKo-
meHROBSTb npeanoweHme, KOTOpoe morno 6M 6UTB npHHRTO Ha OCHOBe xOH-
ceHcyca, OH B cBoeM AoKnase H3 araeT npmqgHN, nO KOTOpuM npeanozeHxe
Bun3BSeT no3pasmHR.

f) PemeHMR no Bopocsm, He nepemmcneHHUM Bume, KOTOpbie
COzeT ynOnHOMOmeH pHPHM8TB B COOTBeTCTBHH C HopMaMm, npaBmnamH m
irpouenypaMH 0praH8 1n1 HHum o6pa3om, npHHMM8TCH BO mcnOnHeHme nan-
nyHIKTOB HaCTORmeO nyHKTa, YK838HHUX B HOPMX, rrpaBonax m rTpOuez pax,
ufl ecisH OHM He YK83aHm B HUX, TO BO HCnOnHeHHe Toro nOnYrHKTa
HaCToRniero lyHKTa, KOTOpWA onpegenseTCR COBeTOu, no B03MOXHOCTH 3Bpa-
Hee, XoHceHcyCom.

g) EcnH BO2HMKaeT BonpoC 0 TOMl, nonnaaeT R1 KaKOA-HCO
BOnpoC non aeNCTBue nOIIYHKTOB "a", "b", "C" M114 "d", 3TOT Borpoc
PaCCMBTPMBaeTCR KSK nonnaulamHg non neRCTBHe nOanyHKTa, npeyCMaTpH-
Ballouero 6onee BWCOKH9 1n1 camug BuCOKHg ypoBeHb 6on HCTBa xNU KOH-
CeHCYC, B 3aBNCHMOCTH OT O6CTORTenbCTB, ecnm COBeT He InpHMeT UHOro
pemeHmn yKa3aHHNM 6OnbMHCTBOU MAN KOHCeHCyCOU.

9. COBeT YCTaHaBiHBeeT npouenypy, B COOTBeTCTBHH C KOTOpON
'zneH OpraHa, He npeAcT8BneHHW9 B COBeTe, MOXeT HafpaBMTb npeACTBBHTe-

MR Ang y'BCTMR B 38c 48HRM CoBeTa, Korna TSKO mneH flpOCUT O6 3TOM

MN Korfa paCCMSTpHBaeTCR Bonpoc, oco6o era 38TparKBaoZM*. TaKoR
npefCTaBMTenb HMeeT npaBo ytSCTBOBSTb B npeH1RX, HO He mHeeT rYpaBa
ronoca.

CTaTbR 162

fonsooMuOQM H drVHKUH1

1. COBeT RBnaeTCR mcnOIHMTeYnbxum opraHou OpraBH. CoBeT o6nanaeT

nOnHOMOqHRUM yCTBH8BnB8BTL cornacHo HaCTORnme KoHBeHUmm H o~nzeri non-
TMKe, onpeneneHHog Accam6neeg, KOHKpeTHYIO nOnMTMKY, KOTOp3W0 AonxeH

flpOBOMTb Opr8H no nM60My Bonpocy HnH npo6neue, OTHOCRIMCR K KOMne-
TeHumH OpraHa.

2. B zono31HeHme K 3TOMY COeT:

8) KOHTpOnpyeT H KOOPUHHmpyeT BnOnHeHHe nonoXeHRIW
HaCTOnmeg qaCTH no Pceu Bonpocam H npo6neMaM B paMKaX moufeTeH um

0praHa H odpamaeT BH1MaHme AccaM6neM Ha cnyiaH Heco6niOueHHR;

b) npeliCTaBnqeT Accam6nee cnHcOK KaHJIIaTOB nR H36paHHR

Ha nOCT reHepanbHOrO ceKpeTapH;

c) peKoMeHAyeT AccaM6nee SHAN98TOB Ann m36paHHR 'neHOB

npaBneHmS fpeanpHRTMR m reHepanbporo ampeKTopa fpeanpHRTHR;
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d) yupewaaeT, Korxa 3TO ymeCTHO M C AOJ1XHUM yueTOM 3KOHO--
n u 3 ieKTHBHOCTH, TOKHe BcnouoraTenbHue opraHbil KOTOpme OH COMTeT

Heofxorummu Ann ocymeCTBneHHm ero tyHKUH B COOTBeTCTBHM C HSCTOR-
meg qaCTM. 11pu onpeneneHHH COCTaB8 BcnomOraTe1bHUX opraHOB oco6oe
BHRMaHwe ylenReTcR nOTpe6HOCTH B qneHax, 06nAuawuux KBanuomKauHeM H
KoureTeHTHWX B COOTBeTCTBIOMHX TeXHHqeCKMX Bonpocax, KOTOpUMH 38HH--
1810TCR 3TH opraHb, n-pH YCnOBHH aonzHoro ymeT8 npHHuHmn cnpaBenHBoro
reorpalmqecKoro pacnpenene H OCC6UX HHTepecoB;

e) npxHHMaeT CBOM npaBMn8 npouezxipu, BXRUS4R, B qaCTHOCTH,
onpeueneHme noprnKa 36paHMR cBoero npeaceuaTens;

f) OT HMeHu OpraHB M B PsMKaX CBOHX nonHouou4Hi 3a8Kijo1laeT
c 0praHM3auxeg 06seAMHeHHUX Hauxg HnH ZpyrHum uexlyHapOAHMUM opraHM-
3aOunum cornameHHH, KOTOpme nonewaT YTBepzXeHHm Accau6neeg;

g) paccMaTpMBaeT AoKnas fpennpURTHR H nepenseT NX
Accau6nee co CBOHMn peKoueHIaUmsux;

h) pecTaBnReT Accas6nee ezeroAHue noxnauu, a Taxze TaxHe
cne8nnbHue Uoxnaaw, xaKHe uoryT 3anpaMHBBTbCR Accau6neek;

i) aeT AHpeKTHEN fpelnpHRTMM B COOTBeTCTBMH CO
CTaTeN 170;

J) yTBepxzaeT nnaHI pa60T B COOTBeTCTBMH CO CTaTLetf 6
fpHnozeHR III, COBeT npHHHmaeT pemeHme no xainomy nnay p860TH B Te-
qeHme 60 AHeA nocne ero npeaCTaBneHHR IpHHmecKog H TeXHHmecKog KOMHC-
cmeg Ha cecCHH COBeTa B COOTBeTCTBHH Co cneay0meg npoueaypog:

i) ecnH KOMmCCHR peKoueHyeT yTBepARTb nnaH pa6OTM,
TO OH CqMTaeTCR yTBepxneHHwM COBeTO, ecnH HHKTO
H3 qLneHOB CoBeTa He npeAcTaanneT npeucenaTenM B
TeqeHe 'eT6pHsAluaTH AHeg B nHcbueHHOM BHue KOH--
KpeTHOrO Bo3p8zeHUR B CBR3H C npeunonaraeuuu He-
co6nwaeHneM Tpe6oBaHH CTaTbH 6 fpmnozeHMA III.
ECrx HMeeTCH B03paxeHme, TO npHMeHReTCR corulacx-
TenbHan npoueypa, H3noXeHH8R B nyHKTe 8 "e"
CT8TbH 161. EcnH *e K KOHUy cornacHTenLHOR
npoueiypu Bo3paxeHHe no-npeWHeuy He CHHMaeTCR, TO
B T80OM cn ae CUBTaeTCR, MTO 3TOT nnSH p86OTH
yTep-eH CoBeTOM, ecnM TOnLKO COBeT He OTKIOHReT
ero KOHceHCyCOM, fOCTHrHYTHM cpeam ero 'neHOB,
HCKnio's nw6oe rocynapCTBO uHn rocynapCTBa, nonao-
mue 3aRBKY MnH BNCTyUSIoHme B Ka'eCTBe nOpy'HTeneg
3aRBHTenfl;

ii) ecnH KouHccma pexoueHnyeT He yTaepxiaTb nn8H pa-
6OT! HuH me aenaeT HHHaKO peKomeHaUHH, COBeT
MoxeT yTBepHTh 3TOT fnSH p60OT 6OnbmHHCTBOM
B TpH meTBepTH ronocOB npmCyTCTBYIOHX H
Yq8CTBYWMHX B rOnOCOBaHHH 'lneHOB, npx YCnOBHH,
qTO TaHOe 60bMHHCTBO BK u aqeT B ce6R 6onbmHH-
CTEO 43ieHOB, yqaCTBYMI0HX B aaHHOM ceccH;

K) yTepxgaeT nnaHH p8607T, npenCTa~neHHue fpeflfpHRTHem
B COOTBeTCTBHH CO CTaTbeg 12 FlpHuoveHHR IY, npHmeHRR mutatio mutandis
npouenypH, H3nOreHHue B nOnfHlHHTe "j";

1) ocymecTBuReT KOHTPOnb 38 AeHTenbHOCThM B PaRoHe B
COOTBeTCTBHH C yHKTOM 4 CTSThM 153 x HopmamH, npaBlvnaum H rtpoueuypa-
um OpraHa;
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M) npUHmuaeT no pexoueHAauMM 3
KoHoMmtecKog nnaHoBoA

KOMUCCUM Heo6xAHMme H HannexamHe MepM B COOTBeTCTBHH C nOEnHKTOM "h"
CTaTbH 150 anR o6ecneeHHH 3aaMHTW OT yKa3aHHX B Hem oTpHuaTenbHbzX
DKOHOMqecKHx nocnenCTBMU;

n) BIHOCHT H8 OCHOBe npeInoxeHHM 3
KOHoMmmecKog nnaHoBoU

KOMHCCHH peKoveHnauHH Accaunee OTHOCHTenhHo KouneHCSUUOHHOP CHCTeMu
Hn upyrux wep, coueRCTB yxOlx npmcnoconeHHi 3KOHOMHKH, KaK 3TO npe-
uyCMoTpeHo B nyHKTe 10 CTOTM IBI;

o) i) peKomeHAyeT Accau6nee HOpUi, npaBuna H npoueuypu
cnpaBeMn Boro pacnpeneneHMR tbMHaHCOBUX H ApyrHx
SAOHoumHecKHx BNroa, nonyvembix OT aeRTenbHOCTH
B PBROHe, a TaKJe OT'LCneHHM M B3HOCOB, ocymeCTB-
nReMx cornSCHO CTaTbe 82, C oco6um yueToM HHTe-
pecoB H Hyxa pa3BMBaowHXcR roCnapCTB H HapouoB,
KOTOpue He AOCTHrnm nOnHON He3aDcXMOCT MAINH UHO-
ro CTSTYC8 cMoynpaBneHHR;

ii) r1pHHHMseT H npIMeHReT H8 BpeMeHHog OCHOBe, ro
yTBepXceHma Accam6neeg, HOpMb, npSBHna H npoueny-
pu OprHa, a TSaxe nio6me nOnpaBKU K HHUM, pHHHMaR
BO BHHMSHHe peKoMeHuaUHH IOpHHmeCKo9 R TeXHH-
uecKog KOMHCCHH Una npyroro 38HTepecoBaHHoro
noxl'tHeHHoro opraHa. JTW HOPH!, npaBn8 H
npouenypu OTHOCRTCR K nOxCHy, pa3BeaKe M pa3pa-
6OTKe B PaoHe, K ynpaneHHO UH8HC8MX H BHyT-
eHHeMy 81MHMHCTpaTHBHOMU ynpaBneHUM OpraHa.
pMOpUTeT OTJ1eTCR npHHRTHO HOpM, IIpSBHn H

nspouenyp B OTHomeHXH pai2BeaKm H pa3p80TKH OnH-
MeTannH'ecKxx XOHKpeuxft. Hopmu, npaBHn H npo-
uelypW B OTHomeHmm paBeazKu H paapa6oTKH nM6=
itpyrHx pecypcoB, nOMHMo nonHMeTannmuecKHx KoHKpe-
UUM, F1pXHHMBSOTCR B TeqeHme Tpex neT c naTH npen-
CTSBneHHR 0praHy nn06M m3 ero qneHOB npocL6u o6
3TOM. Bce Hopui, npaB~na a npouenypu ae§CTBYIOT
Ha BpeueHHOP OCHOBe Ro yTBepxneHmR AccaM6neeg
HnH 10 BHeceHUR CopeTOM H3UeHemHm B cBeTe nio6,ix
uHeHX9, BmpaxeHHuX Accau6neek;

p) npoBepRer c6op Bcex nnaTexeP, KoTopwe nonvzem rrpo-
x3zeCTK UnH nonyqTib OpraH S CBR3H C onepauxauw B COOTBeTCTBHM C
HaCTORmeg q aCTbM;

q) nenae ]Bb6op 13 qHCY[8 3aRBHTenerl Ha pa3pemewte ma
UP0H3BOBCTBO B COOTBeTCTBHH CO CTaTbeg 7 pwnoveHUR III, Korna
TaKOP Bw6op nrpenyCMaTPBaeTCR 3TmH noioveHmem;

r) lrpenCTaBnReT npennaraemug ronoBoM 6moveT Oprana Ha
yTBepvveHxe Accam6new;

s) BNHOCHT peKomeHrauHm Accam6nee B OTHOmeHHH nOnHTHKH
no nmdouy Bonpocy UnH npo6neme B'pamKax K0MneTeHUHU OpraHa;

) BiHOCHT peKomeHnsuHH Accaa6nee OTHoCHTenbHO 1pM-
OCTSHOBneHwR ocymeCTBnelHR 11DaB H n'pHBHnerHx, CBR3aHmmX C que-
CTBOu, B COOTBeTCTBHH CO CTaTbeg 185;

u) Bo36yxnaeT oT wMeHU OpraHa pa36paTenbCTBo B Kamepe
no cnopam, KacamOUcR mopcKoro Ha, B cnynae Heco6noneHUH;
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v) ysenouneT Accaumnem o pemeHHm, KoTopoe npHxHRna
Kamep8 no cnopau, xacaommmcR mopcKoro nHa, B xone pa3dHpaTenbCTBa,
Bo36ywneHHoro B COOTBeTCTBUH c nogfyHKTOM "u" m nenae? nm e pe-
KOMeHnaUHn, KOTopme OHS MOveT cqecTB uenecoodp3HwmM 3 C3R3M c me-
paux, KOTOpme nOnH 6UT npHHRTbl;

W) M3naeT rYpH qpeaBwmaRHwx 06CTORTenbCTBaX pacnopRveHRR,
B MUC10O KOTOPWX MoryT BXOnMTb pscopRveHHR 0 IpHOCTaHOBnHeH Hnm
KoppeKTHPOBKe onepauxg B uenax flpeloTBpemHmR cepbesHoro ymep6a
MopcKOR cpene B pe3ynbTaTe leRTenbHoCTH B PaoHe;

x) OTKa3uS3eT B yTBepxeHHH paqoHos 1nR P83padOTKH
KOHTpaKTOPaM H mHn npennffpXRTxem B cnymmRx, Korna HMeMTCR cymecTzeH-
Hue iOKa38TenbCTBSS, yKa3ubaiomme ma pxCK HsHeceHRR cepbeaHoro ymep6a
mOpcKO cpene;

y) yvpeznaeT BCnoMoraTenbHNU opraH 1nR P83pa6OTKM npO-
eKT8 tHHSHCOBNX HOpM, TpaBil H npouenyp, KOTOpme CBR3at C:

i) y'YfPS3eHHM %.Hascaux 3 COOTSeTCTUSR CO
cTa? bRM 171-175; %

ii) HHanCoBmmu meponpURTRM B COOTseTCTBMM CO
Co cyaheri 13 H nlyHKToM 1 "c" CTSTBH 17
flpmnoKSHR III;

Z) yqpe7KnseT CoOTBeTCTBymoHe MexaHM3MM nn pyKomon-
CBS8 H HaftioueHmR 38 MTSTOM xHcneKTOpOB, KOTopue wHCeeKTHpy0T re-
RTenbHOCTb B PsloHe B uensX onpeeeHHR Toro, COcn0onSoTCR nu n no-
SOHHR HSCTORMeM qSCTM, HOpMN, npaBun8 H npoLienypbi OpraHa m nonoxe-
HaM H yC yn03R o nmoro KOHpSKTa C OpraHOM.

CTSTLR 163

OpraHu Coea

1. HSCTORMM y'pexnaMTC cnenyomme opraHM CoueTa:

a) 3 KOHOMH'eCKBR naHOBaR KOMMCCUR;

b) 0punnwecKaR H TexHunecKsR KOMmCCuR.

2. B COCTaB RaxnoD0 KOMmCmm BXOnXT I5 uneHoB, U36fpaeMMx
CoBeTom ma HeK8HuaTOB, npeCTSBneHHmX roCynSpCTBSmw-yqaCTHRKMH.
OHSHO CoBeT move?, ecnx HeofxOamMO, npHHRTb pemeHme a pacEm=peHH
COCTS&B no6oM KOMuCCum C nOrmHum y'eTOM Tpe6oBaHwO 3KOHOMHH H 3j1-
OeKTuBHOCTM.

3. qneHu KOMuCCmA nOnwHu o6nanaTb Hannexameg asanxORKaueg
a c~epe xoMneTeHumH 3THX Komuccmm. rocynapCTBe-yqecTHMHM AOnIHM
urpencTasnRTL KSHnZnTOB, o6nana 8 X BMCOKXM ypoBHeM KOMneTeHTHOCTH
H no6poCoseCTHOCTM, a TaKwe KBan14MKaumei B COOTseTCTByIOSHX o6na-
CTRX, C Tem qT06W odecneURTb telTmBHoe ocyweCTBneHwe tyHHUmPROUHCCHI.

4. Tpm Bw6ope uneHOB KOMHCCun cenyeT nOnHIM o6pa3oM yqX-
TMBSTb HeOfxOflMOCTb CupaSBennxBOrO reorpa(tuecKoro pacnpeneneH Hx
npenCTSBTenLcTB0 OCOUX MHTepecoB.

5. HimKSaoe rocyspCTBO-ymacTHMK He moveT rrpencTsBzTb 6onee
ORHOr0 KaHmnxaTa B OAHy H Ty ve Koumccmm. Hx ono nmuo He move?
H36 paSTbCR n3RR pS6OTM 6onee 'eM B onHo10 KOMmCCuH.
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6. 4neHiu KommccmV rrpe6biBaioT B uonwHocTm B TemeHMe nRTu neT.
OHM moryT 6WTb nepen3opamm na HHoB cpoK.

7. B cnyqae cmepTR, noTepM TpyUOCnoCo6HOCTs mn yxona qneHa
B10609 KOMMCCKM B OTCTaBKy U0 McTeqeHmR cpOai ero nonmOMoquR COBeT
m36paeT HS OCTBmMACR CpoK nanHHOMqmR qneHa KOMmCCmm, rrpejcTaB-
npiomero TOT we reorpa(mqecKuP pagom mnu Ty we c4bepy HmTepecoB.

8. %neHm KOMMccmP He nOnwH umeTb t MiascOBBo 3amHTepecoBaf-
HOCTM B KaKO%--nHtO AeRTenbHOCTM, CBRaHHO C pe3seUKO M pa3pa60T-
KOV a PaioHe. C ymeToM Wx OTEeTCT~eHHOCTu nepen KOMHCCuRMm, B
KOTOPWX OHM cnyvav, oHs He nonvHbi pBrnamseb nave nocne npeKpameHSR
ocymecTBneHMR cBOx (yHxUuN HKSKmx nrpoMbmeHHuX ceKpeTOB, nsHHux,
umemmux XSpBKTep CO(6CTeHHOCTu. 1(OT(. w eperWlSTCa OprsHy B COOT--
BeTCTBMM CO CTnTbeg 14 fpnoveHmR II, mnn no63o npyr70o KoHmuieH-
UHalnbHyl0 MHOpuaUI, KOTOpaR CTan8 mm MaBeCTHa B CRYy MX O6R34HHO-
cTe, BunOnHneMux B OprasHe.

9. Karnan KOmxCCma ocyaecTBnneT CBOM (tYHKLH B COOTseTcTByu
C TaKmm pyKaoonlr xM npMHuImaMMH x peKTmBSam, KOTOpue CoseT MO-
WeT npxmsRTi.

10. Kawnass Koxc'.xs topuynmpyeT i upenCTBrener CoseTy nmR
yTzepweeHR TaKfIe rlO'-ni Wi npsBM8, KOTopme MoryT 6Um HeofxOuMuumm
nng aq50eKTmBHorO Bunu aieHxR (yiHKUqH KOMHCCmm.

11. fpouenypu npxHRTmR KOMMCCmRmm pemeHMN 7CTSS6HBnlSUTCR
HopmaMn, npaBrnamnu i nfpoueypasmm OpraHa. PexomeHAUK CoBeTy, B
cnyqae weo6xozMWOCT, conrp0BOaaw TCR KpSTKMM u3nOeHeM p83nMUNA
so MHeRax B KOMaccxm.

12. KavswR KOMIccsRl, KSK rripBun, ocymecTenReT COM "HK UM
s MecTe npe6WaHMR OpraHa x npOBOAT 3acenamHu TaK qaCTO, Kam 3TO
Tpe6yeTca snR 300eKTRBOarO ocymeCTBneHMR ee tyHKUHR.

13. npm ocyecTBneHWM cBoux tyHRuufl KSnSaR KOMUCCHR movet
KOHCynbTwpOBaTbCR a cnyqae Heo6xOnXMOCTM C npyrog KOMaccmeN un c
mo6mm KouneTeRTHM opraom OpraHM38UIMM 06%enHHeHHUX HaoUn x ee cne-
URaRN3pOaSHMX yvpewzneHMR YIN C Yn6o9 meWnyHaponog opraH3a1e9,
odnanamoeg xomneTeHumeil B bonpOce, RanamemcR npeumeToM TaMX KOiH-
cyjihTauxR.

Czab.R 164

3KOHOmusgecxa.s nnaHoBa KOMSCCHII

1. qnemm 3KOOMuqecxo nnamoso KoUCCH M Ae onHW onana T
TaoK0 Heo6xonumOg KBanIMKauxeg, KaK KsanutiKaumR a o~nacTi Ao6uqi,
ynrpasneHmR neRTenbLHOCTLo, CBR38HHOA C MMHepSnbHuMM pecypcamn, s a
o6nacTr meWAyiapOniOM TopraBnM Mnu MewiyHsaponm 3KOHOMMKM. CoBeT
cTpeMMTCR o6ecneqmTb, T06 KOUMsCCR no cBe y cocTaBy oTzeqana
sCeM neo6xoAmums Ksafl0sKaUs0HHNw Tpe 0BaHm. B CoCTRS KOMMCCss
BxourT me meHee nByx qneHoS aT pa3BBSaomxcR rocynapCTB, Ha 3KOHO--
wwy xOtopux OKa3aBaeT cymecTBeHHoe anisiieRa 3KcpT Tex xaTeroprP
none3Hux mCKoonseMx, KOTOpue 6yUYT RO6MBSTLCR B PaRoHe.

2. KOaMccmR:

a) rnpenneraer no nrpochze CoBeTa Mepu nnR BmnonmemxR pe-
memug, OTHOCRMIXCR K neRTenbHOCTM a PaioHe, KoTapOe ripmRaTm B cooT-
seTCTB H C HSacTORme KoHBeHumeg;
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b) m3yqaeT ?eHneHuH M m OaKopu, Bnrmniome H8 npeznozeume
none3HMX mCKOneeMbiX, KOTOpue McryT AO6WBaTbCR B PaHoHe, Ha cripoc
X ueM Ha Rx, npRHKsuaa Bo BHUmaHe KHTepecu Kam CTPaH-mHmOpTep03,
Tax H CTpaH-3KCnopeposx B ocoeHHOCTH mHrepecu BxonRex a YX
qXcno pa3aHB ommxCR rocygapCT;

C) paCCUSTpUBaeT nX6y70 CHTysIuHM, KOTO~pR MOaeT TpHuBeCT
K orpuaTenBHmm nocnenCTBMRM, 0 KOTOpuX rOBOpUTCR B nonyHKTe "h"
CTaTbH 150, H H8 KOTOpY0 38HTepecoBHHoe rOCynASpCTBO-yaCTHUK UN
rocyA8pCTBa-yqaCTHHKM o6pBTHnH ee BSHMSHe, H ASe? COOTBeTCTy30Nle
peKomeHnaumH CoveTy;

d) npennaraeT CoseTy nnR rpencTaBneHwm Accau6nee, max

370 npeuycuaTpWnaeTcR B nyHXTe 10 CTaTbH 151, KOuneHcaUHOHHyio
CuCTeMy UnN npyrme aepu conegCTBOR npmcnocofnemlo 3KOHOMiKM AR
pa3BHaBlomxcR rocynapc? , Ha KOTOpMx CKa3UBJOgTCR OTpHuaTenbH e no-
cnenCTERR, Bn3BaHHue neRTenLHoCT~lo B PaHoHe. KOMHCCHR zaeT Tsaxe
pexouenzaus ConeTy, KOTOpue Heo6xoXMMW B KOHKpeTHUX cnyqaRX AAR
npmueHeHUR 3TOR CUCTeum mnm npyrmx iep, npHHRTux Accasu6neeg.

CTaTbR 165

IOgHxqecxaR H TexHqecKaR xoMHCCHR

1. qneHM I0pwmuqeCKOM H TeXHHvecKoP KOMHCCHH Z071SHN O6XaZTb
TarO9 Heo6Xo0MMOR KBanHHKauHeg, KaX KBanHn1KaUHR B 068CTH panBeA-
KU, Pa3pa6oTKW H nepepa60TXM none3HUx McKoneeMbx, oKeaHonormn, 38-
tRTM MOpCKOP cpeni HhI 3KOHOuHqeCKWX URN UnpBOBUX BOrsOCOB, cB aasH-
HuX C mopcxuM ropHum nenom H cueiTHuN O6naCTRUa 3HtHw. CoBeT CTpe-
MUTOc o6ecnenuTb, qTo6w KoumccuR ro CBoemy COCTSay OTBeqan8 BCem
Heoftounuum KBamNOKKauH01HuM Tpe6OBaHHRU.

2. KoMaccmn:

a) no npocb6e CoBeTa BMHOCM? peKoueHASURN OTHOCHTenbmO
ocymecTrnens OyHKUxg OpraHa;

b) paccmaTPiaeT otmuanabme nuchueHxne nrau pa6oT no
neRTeblHOCTH B PaROHe B COOTBeTCTSUR c nyHKTOM 3 CTsm 1 m rrpej-
CTBnReT COOTBeTCTByome peKomemnauHu CoseTy. KOImHCCR ocHOBnBSeT
CsO pexoMeHzauum HCKnotTeRLHO Ha Tpe6oBaHHRX, 30noveHHUX S TpO-
zeHmu III, H nORHOCTLV noKnaAnmaeT o Hux CoseTy;

c) no npocb6e CoBeTa ocymeCTBnReT Ha6nmoeHme 3B geRTenb-
HOCTbr B PaPoHe, B cnymae HeoxoRHMOCTH B OHCylTSahHH H B COpy -
HunecTse C Al()6MM Cyd3eKTOM, oCeyeCTBnRWHM .Ta0ylo neRTenbHOCTb, HJm
C B06MM 38NHTepecOBSHHuM rOCYapCTEOM RNT 3HHTepeCOBaHHMumH rocy-
AapCTaMH, H fT eSCTaBfReT ZoKnaRn CoBeTy;

d) nonroTaBRHBaeT OueHgK gKonormqecKmx nocneACTBHN ne-
RTenbHOCTH B Paoxe;

e) BROCHT CODeTy pemomeHnaun OTHOCHTenbHO 38MHTM
Mopcxog cpenm c yqeToM MHeH npX3HaHRWIX 3KCfepTOB B 3 TOU 06R80TU;

f) smpadaTuBaeT H IpenCTaBnReT CoBeTy HOpM, rpasulna
m npouegypul ya3aHHue B nyHrTe 2 "0" CTaTbH 162, c yueToM Bcex
OTHOCHHXCH K 3THM Bonrpocam OaKTOpOE, 3K'SaR oueNKY 3KoaoZmqecKmX
nocneCTBHR nenRTenbHOCTH B PFoHe;

g) noCTORHHO pacCMaTpHBaeT TaKHe Hopmb, n!paBuna H upo-
uenypm H BpeuR OT spemeH pe]oKeltnyeT CoBeTy TaKme nonpS3KH K HUM,
XOTOpue OH8 MOzeT cqeCTL Heo6xonHMuMH uIT wenaTenbHuMm;
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h) BUHOCH? CoBeTy peKomeHnaum OTHOCHTenhHO CO3AaHMHR
IfPOrpaUMU MOHMTOpXHra zms Hamo1neHmR, onpeneneHmm, oUeHKU M SHan*-
38 C noMO ,o nTpH3H8HHMX HayVHIbnX meTOnOB Ha perynRpHog OCHOBe cTene-
HU pmcKa xnH nocnencTSH 3BrpR3HeHHR MopCKo cpenu B pe3YnbTaTe
AeRTexbHOCTM a PaloHe, o6ecneqmBaeT HexnexamuI xapaxTep cymecTay-
DmXx nlpaBnH H ix BmnonHeHme H KoopHHmpyeT ocylecTBneHme 3TOM npor-
P8MM MOHMTOpUHFr, yTeepXneHoM CoBeTOM;

i) peKoueHnyeT CoBeTy B036ynTb OT? UmeUm OpraHa pa36n-
POTenbCTBO B Kamepe no cnopam, KaCaiomHMCR oMpCKoro AHa, B COOTBeTCTIONw
C HaCTOT8Re qaCTbIO M OTHOCRMHMHCR K Heg TrpunoveHURMH, yqNTuBan,
* qaCTHOCTH, CTaTbM 187;

J) BMHOCUT COBeTy peKoMeHn8UHU B oTHomeHmx mep, KOTOpme
cnenyeT rpHHRTb, Ha OCHOBe pememun Kamepm no cnopam, KeceI0UHMCR
MopCKoro flHa, fpH paccuoTpemmm nen, B03dymneHHUX 9 cooTeTeTcR
c nol2tnyH5TOM "i";

k) BYHOCHT CoBeTy peKomeHRaUxm no M3AaHmO rpm vpe3BU-
MaNHlX O6CTORTeisCTBax pacnopRxeHM, B MUCHO KOTOpMX moryT BXOflUTi
pacnopnReHMR 0 fpHOCTaHOBneHmU ufm KoppeKTNOBKe onepaux , B uenRX
npeoTapameHRR cepbe3Horo ymep6a MopcKoR cpene z pe3ynLTaTe neR-
TenvHoCTh B PaRoie. TaKme peKoMeHnauKu paccMaTpmBamoTR CozeTom Ha
nepsooqepenHog OCHOBe;

1) DWHOCUT CoBeTy peKomeHauMK 06 oTKa3e B yTBepmneswm
paMoHoD nnR p83paBOTKU KOHTPaKTOPaMR Unm npenrnptRTmem z cnylqYRX,
xorna uMevTCR cymecTaeHHue uoKa3&TenbCTBea yma3uBam e H8 pncK US-
NeceHmn cepie3Horo ymep6a mopcmog cpene;

m) BHUOCUT CoseTy peKoMeHnaumn B OTmomeHMK pYXOBOZCTBa
U Ha6rmneHmR 38 MTSTOM UHCneKTOpOS, KOTOpme RHCfeKTHPYWT ReRTenb-
HOCTI PaRomHe B uenRx oipeizenemR Toro, C06nMmA8TCR nU nOnOveHuR
waCToxmeg 'aCTM, HOpUMs, na8lHna H npoue12ypu OpraHa m nonomeHmn U
yCnOBUR mu6oro KOHTPSKTS C OpraHom;

n) paCcqwTMBaeT BepxamHm npexen nPOK3BOACTBa H BmaeT OT
HmeHm OpraHa pa3pemeHRR Ha npOX3BOACTBO B COOTBeTCTBHH C nyHKTa-
m 2-7 CTeThH 151 nocne n6oro Heo6xoaMmoro Bu6opa CoBeTOM M3 umCna
3aRBHTeneg nR Buamx pa3pemeHH9 Ha npOK3BOCTBO B COOTBeTCTBHH CO
CTaTeg 7 rlpxnoveHms III.

3. nneHM KOmxCCHH, no npocB6e nm6oro rocyfapcTBa-ysaCTHHKa
mnm Apyrog 3aHTepecoBaHHOR CTOpOHU, COnPOBOXfaMTCR npeAcTaBaTenem
TaKoro roCynapCTBa HBK APyrO4 3aHHTepeCOBaHHOA CTOPOHN BO BpemR
ocymeCTBneHmR CBOXX (DYHKUHM Haa3opa H HHCneKTHPOBaHHH.

HOJIPA3= D. CEPETAP14AT

CTaTbR 166

CeupeTapmaT

1. CespeTapuaT OpraHa COCTOHT m3 reHepanbHoro ceKpeTapR
TaKoro nepcoHana, KOTOpUM momeT noTpe6oBaTbCR OpraHy.

2. reHepanbHug ceupeTapb 1136ipaeTCS Accam6nee H3 twcna KaH-
nmnaTOB, npegnaraemx COBeTOM, CPOKOM Ha qeTpe rona H zoeT 6Tb
nepeH36paH.

3. reHepanbH ceKpeTapb RBnneTCn rnaBHM aAMHHHCTpaTHBHUM
AOnWHOCTHMM nmuom OpraHa H Ae9CTByeT B 3TOM KaqeCTBe Ha Bcex 3ace-
AaHHR Accau6nem, CoBeTa H Rn6zX BCnOMOraTenbHWX opraHOB H Bmnon-
HReT TaKHe pyrme auHxHHCTpaTHBHue OyHKUHH, KaKme Bo3araoTCR Ha
Hero 3THMH opraHamm.
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4. reHepanbHmg ceKpeTapb npeAcTaBnaeT Accau6nee exeronug
noxnaA 0 pa6oTe 0praHa.

CTaTbR 167

fepcoHan OpraHa

1. nepcoHan OpraHa COCTOHT M3 TaKHC KBanHUHpoBaHHUX Hayq-
HUX, TeXHqecCKX H Apyrxx COTpyHHKOB, KOTopme moryT nOTpe6OBaTLCR
fnR BInonHeHXR aMHHmcTpaTHBHblX yHKuM9 OpraHa.

2. npm nox6ope a npmeme Ha cnyx6y m onpe~eneamm ycnosai
cnyx6u cnenyeT pyKOBOACTBOBaTbCR, rnaBHMu o6pa3oU, Heo6xoIUOCTbM
odecneqHTb BMCOKH YPOBeHb pa6OTOcnOCO6HOCTH, KomneTeHTHOCTa H AO6-
poCoBeCTHOCTH. npm co6noxeHMN 3TorO Tpe6oBaHaH AORXHoe BHaMaHme
ynenReTcH BaXHOCTH noA6opa nepCOHana Ha 3BOMOXHO 6onee mxpoKog re-
orpa aqecKo OCHOBe.

3. fepco~an Ha3HaqaeTcR reHepanbHmm ceKpeTapem. flOpRfOK a
yCnOBs Ha3HaneHHn, BO3HarpaxueHH9 X yBOnbHeHH nepcoHana YCTaHaE-
nXBalTCR B COOTBeTCTBHH C HOpMaMHx, npaBinaua x npouegypamm OpraHa.

CTaTR 168

MewnyHaaponHmi xapaKTep Cexpe'apmaTa

1. npm mcnOnHeHaa CBOx o6Ra3aHHoCTeu reHepanbHUM ceKpeTapb m
nepcoHan OpraHS He AORHU 3arpammBaT HRN nonyMTaB yK838HHR OT Ka-
Koro 6M TO Ha 6sno riTpaBHTenbCTBa Una no6oro MHoro aCTOqHaKa, nOCTO-
poHNero ang OpraHa. OUR nOnw u Bo3nepxaBSTbCR OT nm6ux geNCTB9,
KOTOpme mornm 6m OTrp3HTCR ma ax nonoeRNa K:5K MexzyHaponHux anon-
HOCTHUX lEU, aTzeTcTseHHUX TORLKO nepen OpraHO ° Kazxoe rocynap-
CTUO-ylaCTHXK o6R3yeTCR yBSaST16 cTporo mevnyHapOAHiUr xapaXTep Ox-
3aHocyTel reHepeaBHoro ceKpeTapB a nepcoHana a He nUTaTBCR OKa3uBaTs
Ha Hx BnmRHxe npu mcnaO eHua RN CDOUX O6R3aHHOCTe9. Jloe Haspy-
me)e 06 RO3HHOCTe91 KSKHU-Ht6o CoTpyAHMKO nepenaeTcH Ha paccUoTpenwe
COOTzeTCTBym0ero anMHaCTpSTmaHoro TpH~ymsan, KOK aTO npeiycuaTpu-
BaeTCR B HOpMax, npaaB ax a npoueuypsx 0praHa.

2. reHepanSHwrl cexpeTapa m nepcoHas He nOnHU HmeTb 0MHaHCO-
Boi0 3aHTepecoBaHHOCTa B KaKON-a6O nefTenLHOCTH, CBR3aHHOM C pa3-
zenIoM a pa3pa6orao B PaoHe. C yqeToU ax oTzeTcTBeHHocTM nepen
Opraxom OHM He nonzHu pa3rnaSTb nave ocne fpeipameHaR oc ymeCTBRe-
HER CDOUX OyHKMxu HmKaxxx fpomuuneHHUX ceKpeToZ, 1AHHUX, emuux
xapaKTep co6CTBeHocTr, KOTOpme nepensaJTCa OpraHy B COOTBeTcTHN
co csaTseg 14 flpmnomea III, anm n noyi gp o KOHbHneHUSJIbH7W
HHxopMaIio, KOTOpaR CTa15 aM H3BseCTHa B cHny pa6oT B OpraHe.

3. HapymeHaR Kaxau-nm6O CoTpyUHHKOM 0pr8Ha O6R3aHHocTee,
iTpemycmoTpeHHmx B nyHKTe 2, nepenazTcR OpraHo no npocsde rocynap-
CTB8-yqsCTHKa, nocrpanaBmero OT TKOro HapymeHR), UN 0R3mneCKor0
axx mpmhnxecKorO uua, 3a xoTopoe nopyqanocs rOcyjnpCTBO-y'aCTHKI
aKa STO upenycMaTpazaeTcn B nyHKTe 2 "b" CTalTLR I53, a KOTOpoe no-
cTpaaano z pe3ynLTaTe TaKOrO HapyeHUR, B Tpa6yHsan, Ha3Haqsemu l
cooimeTCTBXH C HOpMauM, rpaBmnam npouengpan OpraHa, nna pac-
cuorpeHnR nena npoTH TaOra C0Tpy-1a-a. lOC'psaBmaR CTOPOHa HUe-
eT npao nUpHHnmaTn ynacTre B pa3dxpaTencLTBe. reHepanbHaR ceKpe-
TOS ysonHReT COOTseTCTBy ero COTpyAHHKS, ecnm 3T0 pemoMeHnyeCR
Tpm6ymanom.

4. B HOpmax, rpaBmnax a npouegypax Oprams conepraTCH TaKme

noaoaeHUR, Koropme meodxonaum nna BnonHeHfi tacronte CTaT.
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CvaTsR 169

KOH.Vb~aNKH COTPvflH~meCTBO C mejnHR HbMU I
HerraBHTenbcBeHHWMH oraHH3auHRMH

1. no Bonpocam, BXORImHM B KOineTeHMM OpraHa, reHepansibu
ce"emph 1ocTuraeT C OgopeHuR COBeTa COOTmeTcTBymMoX xOpOBOpell-
Hocreg 0 KOHCYnbTaUHRX H CoTpynHsqecTse C MellyHepOnHMMH H metipe-
uu~enmctzeHHMMH opraHM3auMnMM, fpII3HSHHbMH 

3
xOHouHqeCKHM X COUH-

ansHum CoeToM OpraHM3aUHH 06eANHeHHmx HaumR.

2. )Iio6a opraHmaauHR, C KOTOPO reHepaLHur4 ceKp1E 1. no-
crar noroBopeHRocTH Ma oCHoBaBHH nYHKa 1, uove? Ha3HaMHqm npen-
craawrene3 nn yqcTUR B xaqecrBe Had6nMIoaeneg B 3acenaHHRX opra-
HoB Opra8H B COOBeTCTBKH C npaBnam ripouenypm 3TMX opraHoD.
YCTaHaBnxBaMTCR rrpouenypu nonymemmH B Hanne-saMmx cnyqaRx MHeHxH
TaKiX OpraHH38Ut.

3. reHepanbHudl ceKpeTapb moveT pacrnpocTpaHITB cpenu rocy-
AapCTB-yqaCTHKOB nzCbMeHHue ROKnagM, rrpeAcTaBnaewe HelpaBMTemf-
CTBeHHMH opraHH3auHRMmH YTOMRHYTMMH B nYHKTe 1, no Bor pOca , KOTO-
pme OTHOCRTCH x HX cneLM8XAIHo9 KoMneveHUMH H KOTOpme CBR3aHW C
pa6oro OpraHa.

rIOPJ3=JE7 E. RPEAUJVIRE

CTaTB. 170

flv)exninKfrme

1. npennpMRTme RBnteTcH opraHo OpraHa, KoTpi cornacHo
fyHXTy 2 "B" CTSTBM 153 HenocpencTBeHHo ocymeCTBaReT feRTenbHOCTB
B PaMOHe, 8 Taxze TpamcnopTrpoBKy, repep860TKy R CdNT none3HUx RC-
KonaeMux, A06WTUX B Pagome.

2. npezinpUsRTe MueeT B paMKaX ueXnyHapORHO9 npaBocy6%eKT-
HOCTR 0praH8 TaKyo IpaBOcrrCOHOCTL, KOTOpBR nfpenycuaTpMBaeTCR B
YCTSBe, npHBeaeHHOM B npmnoremm IV. npennpMHTme neNCTByeT B Co-
OTBeTCTBHM C HaCTORaeg KOHBeHume H HOpmamHm, npaBmnam a rrxpomeypa-
Mm OpraHa, 8 TaKxe B COOTBeTCTBWH C o6me nORHTHKON, yCTHaBnBS8--
eMog Accam6neeP, m non'mHReTCH nxpeKTmBaM H KOHTpOnR COBeTa.

3. rnaiaBSi KOHTOP8 fpenfpHARTHR HaXOnHTCH B meCTe f!pe6biBaHMR
OpraHa.

4. HpenAlrpHRTe B COOTBeTCTBUM c nyHKTOM 2 CTaTl6X 173 x
CTaTbe. 11 fpmnoxeHnR IV OeecneqmBaeTCR TSKUM CpeACTBaBu, KOTopme
MOryT TpedoBSTBCR nnfR BunOnHeHuR mm ero OyHKUHM, m nonyqaeT TexHoyio-
rHmi, KaK 3To rpenycioT eHO CTaTbeg I44 m Ilpyrmum COOTBeTCTByI0HMM
nonoveHHRMM HaCTomeg PoOBeHUHH.

nOHPA3EI F. ZMHAHCbl OPFAHA

CTaTbff ITI

OoHlbI '-rauia

0oHAM OpraHa BKnoqaMT:

a) yCTaHOBCHHbie B3HOCbl qneHOB OpraHa B COOTBeTCTBHK
C nYHKTOm 2 "e" CTaTa 160;

b) cpencTBa, nonytiseuhie OpraHOM B COOTBeTCTBMM CO
CTaTeg 13 flpxnoeHMR III B CB33H C neRTenbHOCTL B PagoHe;
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c) cpenCTBa, nepen8HHue fpeIjnpKRTmeM B COOTBeTCTBHH
CO CTaTbeg 10 HpmnoveHmR IV;

d) cpencTBa, 38MCTBOBaHHble B COOTBeTCTSHM cO CTa-

Tbeil 174;

e) no6poBOnbHMe B3HOCN mneHoB mnH npyrmx cy6seKTOB; X

f) BunaTbl B xOMneHcaUVOHHWM OHZ B COOTBeTCTMN C
TIYHKTOM 10 CTbh IN5, qEss XCTO'HMlKI fOXH6l 6WTa peKOMeHaOBans
3KOHOuecxo 8naHoB0 KOMcCcmeg.

CvaT, I72

rQozjBo4 6ronve? Oprama

reHepaabH0( ceKpeTapL pa3pa6aTb1BaeT ISpOeKT npeanaraeuoro ro-
AoBoro Moneia OpraHa m ffpecTCBeEReT ero CoBeTy. COBeT paccuaTpM-
BaeT upennaraei ranOOOKa 6,nxeT m ripenCTaBneT ero Accau6nee BMe-
CTe C nlo6MuH OTHOCRMHMHCR K Hemy peKoMemnaumRuH. Accau6neR pac-
cuaTpUBaeT X yTBepxnaeT npennaraeMuP ronoBo 6ionveT B COOTBeT-
CTBMH c nyHKTOm 2 "h" CTaTbR 160.

CaT1 173

Pacxol_0srsaa

1. BHOCl, yKa3BHHme B nonyHKTe "8" CTTbX 171, BHaCRTCR
Ha CeneUmabHHbiH CqeT nun IOKpMTHR nMMHHCTpSTMBHbIX pSCXOaOB Opraa
no Tex nop, noKa praH He 6yneT pacnonarsTB OCT8TalMKMM CpencTBa-
MR X3 upyrmX NCTaqHHsKoB nfl noKpWTHR 3THX p8Cxanaa.

2. Y13 cpencTB OpraHa B nepBy1o oqepenb noKPWaBlTCR 8HIMH1H-
CTpSTMBHwe pacxOnu OpraHa. 3 a mcxnoqeHmem YCTSHOzneHHWX B3HOCOB,
yKa3aHHWX B n0anyHKTe "B" CT8Tb4 171, cpenCTBa, KoTopwe OCTa]OTCR
nocne OnSTU 8anMHMCTpaTMBHb1X peCXOnOB, MoryT 6ITb, B qaCTHOCTH:

a) pacnpenenemi B COOTBeTCTBMw CO CTaTLeg 140 m
!IyHKTOm 2 "g" CTaTbH 160;

b) KCHlOnb3OBamH nnn olecnemeHma flpennpaTnR cpencTBa-
MI1 B COOTBeTCTBOM C ISFHKTOM 4 CTaTbM 170;

c) mCfOnb3OBaHW nnR Bblssn8Ta KoMneHCauss pa3BmBSaiommcn
rOCynapCTBaM B COOTBeTCTBHH C nyHKTOU 10 CTaThW INI X nyHKTOm 2 "1"
CBba 160.

CTaTL4 174

EpsHannevamee Opra y np8Bo 3aHUCTBOBaHR~

1. OpraH RMeeT rpano 3amMCTBOBraT cpencTsa.

2. AccauaneS B (DMHaHCOBX IpSBMnSX, npMHMmaeMUx B COOTBeT-
PTBMH C nyHTOM 2 "f" CTraTbH I60, yCTaHaBnHBaeT npenenu npHSnne-
ramero OpraHy DpaS 3amMCTBOB8HMR.

3. COBeT ocymecTBnRe? r pHannexamee OpraHy npaBO 38MCTBO--
BBHHFI .

'. roCynBapCTB-yqcTHMKM He OTBemaoT nO nonram OpraHa.
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CTTbR_

EeronHaH peigxR

AKyMeHTbl, KHmrm m cqe'a OpraHa, BKn7aaR ero roOBue OHHamHCO-
nwe BeZoMOCTM, nonaepraxrcR eeroAnHoV peBMBMM He3aBHCMUMM peBU3B-
Dom, az3Ha'aemMu AccaM6neeg.

TOJIPA3jIEJI G. riPABOBOI CTATYC, nPLMBMIETm4 14 MMHTETU

CTaTbh 176

npaBOBO9- CT8TTC

Oprae o(rn81aeT MevnyHaponHoA rpaBOaCydeKTHOCTbl0 M TaKO9 fpSBo-
.r;llOCOtHOCTb10, KOTOpaR moveT OKB3aThCR HeodxonimmOg flJXR acymeCTnze-
n;IH ero bYHKUMtT R ROCTuMeHMR ero ueneg.

CTaTbR 177

LD2BmHnerM muMmmjHMTeTw

Opr9H nns OcymecTBneHMR CBOMX byHKUMP nonb3yeTCH He TeppMTO-
(MR KSwnOro rOcyFnSpcTBa-yqaCTHKa 7pTmBmnerxRMM M MMMUHMTeTaMW,
[!c 'aHOBeHIMSI B HaCTornem nonpa3nene. pMBxnJIermm m mMMYHMTem,

,rITHCnzMzecR K fpeunpTsRsrm*, yCraHoBneHN B CTSTbe 13 flpmnoveHmR IV.

OTab-l 1

MUMYHMTeT ot 22mCnmKUum

OpraH, ero muy1 eCTBO M aKTXB M fOnib3y10TCR uMMyHHTeTOM OT W1MC-
1RtICUH, 3a mCx0uoq4caHe Tex cny'4aeB, KOrna OpraH onpeAenemmo OTKa3M-
38eCR OT TaKoro MUMyHMTeTa B Kaxom-n-.o KOHKpeTHOM cnyqae.

CITSTa 179

M1 uMVHuqTeT OT o6MCKS H _UX BUOB H3%RTHa

RwymiectBO S axTBm OpraSma, rue 6w u y Koro 5U Os I HaXOa1-
JInEOS, uoijb a0TCR S MMyHHTeTOM OT O 6CKsa, peKBHM3UHH, KOHHcKmaunn,
sI CIpOnpHaUHM MRIX fls6UX zjpyrMX BHnOB H3RTMR H OCHOBaHMM pemesnu
8CItO nItTenLHnC MHu 3aKOHOgaTe bHWX opraHos.

CTaTR,- 180

OcuoAreHme OT orpa.guqeH., pernaueHTaug,
KOiTPOAR M H aaaTaP~eB

HM7WeCTBO x 8HTHB OprHa CO60oCdwalOTCR OT orpaHmqeHH11, perne-

MetaunR, KOHTpOnIR x molpaTOpIHez nioorO xapaXTepa.

CTaT1H 181

Apxm u H o0DHHa nbue CPeACTBa CBR3M Orasa

1. ApxHB- OpraHa, rne 61A OHM HM HcaxonunmC, DnRRIoTCR menpu-
KOcHOBeHHNMH.

2. flaHHue, ime ime xapasiTep Co0CTBerHOCTM, npouumneHsie cex-
peTu unn alanorummasR HHopmaumRn MH me nena He zofXHu xpamHbCM 3
oGmetOCTynlHVX apxIISaX.
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3. B TOM qRo KacaeTca o mumanbHuX cpeAcTB CBR3m OpraHa, Kaw-
oe rocynapCTBO-yqaCTHHK rpenocranaeT euy pewu, He ueHee 6naro-

InpHRTHMR, qeM TOT, KOTOpbI qo rocynapcTno peOCTaBnaeT npyrnm
,MezfynaponHEm opraHM3auxHM.

CTari.F 182

nyMnerum m wiy1y!eT! O_eneeeHHuX nAu,
CBffaHHXu C OpraHOM

npeAcTaunrenn rocynapCB-ymaCTCMKOB, KoTopme rpHMWa)OT yqacme

a 3SCeaHMRX Accam6nem, CoBeTa Hnm opraHoB Accaudnem anM CoeTa, a

Taze reHepanbHu cecperapS v nepcOHan OpraHa nonlhyMTCR Ha Teppw-
Topui xaznoro rocyapCTBS--yM&CTHMKa:

a) HMMyHTeTOM 0T MpHCAHKUHH S OTHOmeHMM ne9CTBH, CO-

aepmemmux mum rpm ocymeCTBneHHH CBOMX OyHKUH9, 38 McKnoeHmem Tex
cnyvaeB, orna COOTBeTCTBeHHo nH 6o rOcy4apCT0, KOTapoe OHM npext-
CTSBRRIOT, nis60 OprasH onpeeneHHo 0TKa3waMTCR OT 3Toro MMytHTeT8
s KOHxpeTHOM cnyqae;

b) ecnx oHM He RnBRMTCR rpaxnaHaUH naHHoro rocynap-

CTBa-yqaCTHMKa, TemH we OCBO6ogeHflRMM 0T HMmHrpaUOHHMX OrpaHI-
qeHng, Tpe6oBHmH o periCTpaumH HHOCTpaHueB H roCYAapCTBeHHMX
no3MHHOCTeR, Teum we nbr0TaMH B OTHomeHl BaoTHhX orpaHmqeHRR R
Taimm we pemauOM B OTHOmeHMM ycoBmg nepenBHl eHHR, qTO H Te, xo-
Topue irpen0CTaBARICITCR 3THM racynapCTBo npeicTaBHTenaM, AoIHOCT-
HIM nmuaM x cnyam CO0TBeTCTBywmero paHra npyrmx racyapCTB-
Y'aCTHKKOB.

Crarh8 183

OcBO6o0AeHme OT Hanoroo6goveHmHR H TamoeHHIX nomnuH

1. B paMKax ero olHumanbHOR zeRTexLHOCTH 
0praH, ero aKTBM,

smyxeCTBO H AOXOnI, a T8Kwe ero onepamns m cnenKlI, paapemaeuue Ha--
cTORmeg KOHBeHureg, OCB06ONiaWTCR OT BCAKoro npRmoro HaJIoro60xe-
HUR N OT Bcex Tamo0eHHuX nOlIHH Ha TOBapH, HmnopT pyemue MAN 3KC-
nopTxpyemme nnR ero otnuHanbHoro fon3oBaHR. EpraH He Tpe6yeT OC-
zooreHHR OT HsanoroB, KOTOPLe HBnRMTCR He 6onee nem c6OpaMM 3a
apenOCTaBneHlme ycnyrH.

2. Korns 3aKyfKH TOBaOB mHn ycnyr 3HaMHTenbo9 CTOHMOCTM,

HeofxonHMx Znf oHuHbfLHo neRTenhHoCTM OpraHa, ocymeCTBnioTCR
Oprasou Hil OT ero HMeHH H Korfa ueHa Ha TaKHe TOBSPH uHn ycnyru
BKAn'aeT B ce6R HanorH WIN nOWHHW, rocynapCTBa-yuaCTHHKH B npaK-
THReCKH B03MOTHOR CTeneHH rlPHHUMSIT COOTBeTCTBy0omHe mepu no peno-
cTaBneHiio OCBo6oneHSHR OT TaKHX HaoroB uHn nOmnHH ima nO WX B03-

MemeHMM. TOBapm, HmuOpTHpOBaHHue Hin 3aKynneHHme rpm yCnOBHH oC-
200TACHHR OT HanoroB nHm nommH, KoTopoe npenycuoTpeHo B HaCTORmeg
CT8Tbe, He onzHm nIpogaBaTbCar Hm HcnaOlb3oBaTbCff Ha TeppMTopH ro-
CynapCTB-yqacTHHK8, IpenoCTSBUBmerO TaSoe ocBo oeHHe, HHSe qeM
Ha yCAOBHRX, cornac0BHHmx C 3THm rOCynapCTOM-ymaCTHHKOM.

3. rocyIlpCTB-yvaCTHHKH He o6naraVT HHKaKHMH HaMorau OK-
nais, binnamHBaembie BO3HarpaerneHHR mnH nlzoe npyrme B11 BnnaT
OpraHa reHepanbHOMy cexpeTspo H nepcoHany OpraHa, a TaKwe 3]Kcnep-
TaM, BHOHRlOMM 3BnaHHR Oprama, KOTopue He gBnRMTCH HX rpaxnaHaMR.
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IIOfPA3=E3 H.* 11MOCTAHOBEJfME OCYMECTBhJHM rIPAB
X TWMXB1U4 qMIEHOB

CraTbR I84

fIPocrTaHonneHwe ocymecneHwg n pae ronoca

rocyu.pcTBo-yqaCTHXK, 38 tOTOpuIM UCIRHTCR 381oJIeHHOCTB no
ynnave Oprasy OmeHacoBux B3HOCOB, nmimaeTcR npaBa ronoca, ecnm
cymus ero 3anOneHROCTU paBHReTCR cymle B3HOCOS, npHHTW 0EXCR
C Hero 3a npe1uu mne RBa rona, unn npeBuaeT ee. Te. He meHee Ac-
cau6neR Move? pa3pemUb TKOy quewy yqaCTBOBSTh B roncO0Banmm,
ecn OHa nPV3HeeT, uro npocpoqxa nnaTeza npoM30ana no He 3auncRmn
0T Hero O6CTORTenbCTaM.

C~aTb. 185

flonocTanonemne oc TIEnC-DegH npas H

l. OcymecTBneHHe MTeKe8J0:uMx H3 taneHCTBr npaa H npmannernri
rocZaPCT3e-yqaCTHKa, rpy60 H CCTeMSTHqeCIH Hapyaiomero nonoze-
KHR HaCTORaeg qBCTN, MOeT (uTb irTmiOC.HOneNO Accaunee* no
pexoMenvaunH Cozeya.

2. HExaxne aeRCTBR Ha OCHOsaHmH nyHKT8 I me uoryT 6UTb
npeinpxnHRT jo Tex nap, nOKS Kamepa no cnopau, XacaoIHnCH MOpCKoro
nina, He yCTaHOZKT, qTO rOcyznapCTBO-yu4aCTHxxK rpy6o H CHC&TeSTweCKH
napyaaeT 1OoZeHUR HacaTRiei i'4CTH.

PA3=.JI 5. YPEY3UTPOBAFUE CIIOPOB X KOHCYJIITATMWHE

CTaTSM 186

aela no cnooa T Eam0nnucn MOctoro Ha,

11a10noro ?6Yana no uoDcKoUv rwpa a

Yqpe*AeNe Kanepm no cnopa, xacalomnMcR MOpCKOrO nma, x nOpR-
noe ocYuecTznenxn e3 coeg xoaneTemumn perynwpyoTcR HBCTORMHM Pa3-
neno, leCracT XV H lpxnazeHem VI.

Crayiss 187

KouneTenuuR Kaepu no cnopau, KacaDM0InC

Kauepa no CnopaM, RaCaOMHMCR MOpCKorO jHa, odnaaeT KOuMeTeH-
UueR a COOTeTCTHM C HBCToRme. qaCT161 H OTHOCRMHMHCR K HeN npHuiO-
eHHRMH a cnenylomnx KaTeropwnx Cnopos, KaCEWMoHXCR seTenfHOCTK 8

PaRome:

a) cno 02 r! eyrty rocy~xapCTBaAw11ytCTHII(aMH, scocaloin::'ca
T0*'II-OBaHIar VK r.!-)leHeHaim HaCTOnierl 4aCTiZ X OTHOCS3lIZZCfl ]H Hei njrn-

b) cno-oB ?ie:;:y rOcyAapCTBO.-yqaCTHIKOl! u OpraHOu,
xacawru::ca:

i) geRCTBIsdj TIU ynyizeHurl 0praHa UJILz rocyap-
CTBa-/qaCTHria, KOTOpuLe, HaK yTBep>zaeTCR,
RBRiHIOTCr HapymeHmem.4 HaCT0nmeg qaCTM ,H. OT-
HOC5uiLXC.8 H He4 nptinoxeHmHi, nw6o npMHHTW.;
B COOTBeTCTBMM C HXMA HOpIA, npaBHl H rtpoueiyp
OpraHa; Hxm
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ii) reICTBI OpraHa, 11OTopbie, Haic yTBepx:AaeTcH,
npeBbimaOT ero KomneTeHijzio xjUm npeACTaB AlYnT
CO;Oii 3noynoTpe6neHme nonoMo0'4aMH;

c) criopon ::e::.gy cTopoHamm xOHTpaXTa, RniiouX MRA ro-
cyapcTsanH-yqaCTH;1xwn1, OpraHou xnH ITnpenpxTHem, rOCy~apcTBeH-
Humit npenpuRTRnJ1H ii QHsqecl4 XuJnH IOpH'qecxnm{u nHjuaMm, Kax o6
3TOu roBOpIITCH B nfyHXTe 2 "b"CTaTbH 153, icacangxxcs:

i) 'TOROBaHnA znm ripIsmeHeHHR CO0TBeTCTByIOIero
XOHTpaNTa innm nnaHa pa6OTM; HI

ii) eiCTBH Hnm yyeHLxii CTOpOHM KOHTpaKTa,
KacaIMMXCR AeRTejibIOCTl1 n PailoHe it coBepmaeuL:
B OTHOmeHM1! Apyrorl CTOPOHM NXIM HenoepeACTBeHHO
3aTparxBamjgxx ee 3aKOHHue IIHTepecb;

d) CUOPOB Me.xlcy OpraHoM M BO3MOZHLIM 6yAyIAZL- KOHTpaKTO-
pom, 3a ROTOop0ro nopyuifocb rocygapCTBO, KaX 3To npegycmoTpeHo B
nyHKTe 2 "b" CTaTLH 153, M HoTopL BmnOnIHn ycRoBMS, yaiaHHie B
rIHKTe 6 CTaTbx 4 H B yfMKTe 2 CTaTbX 13 NpmnoxeHxn III, xacammiaca
oTKa3a 3aKfl;L1ITb XOHTpaXT i4nz npaBoBoro Bonpoca, Bo3HHxajotqero B
xo~e neperonopoB 0 HOHTpaKTe;

e) cnopoB me. y OpraHoLI 1 rocyx apCTBoM-yaCTHMKO2, rO-
cy~apcTBeHmu npenpHKTHem HRnM OHHqecKHM mnx aplrnH'ecKMu nHluou,
3a KoTopoe nopywinoc rOCy~apCTBO-yuaCTHHx, KaK 3TO npeIycMaTpXBa-
eTOR B nyHKTe 2 "b" CTaTbX 153, or~a yTBepy-AaeTcH, XLTO Oprax HeceT
OTBeTCTBeHHOCTb, xax 3TO npeAYouaTpzBaeTCR B CTaTbe 22 flpHnore-
HHR III;

f) nM6Mr npyrn: cnOpOB, B OTHomeHxx KOTOpM: xomneTeH-
11si Hauepu xOHK peTHO npegycmaTpHBaeTCf1 B HaCToameA KOHBeHxxIi.

CTSaTbR 188

riepeilaqa cnopoB B cnegmanbHvio KaMUeflexvyHaPonHoro
Tp l rHana no opCKouM mpaBY EnH xauepy ad hoc
Kauepw no cnoam. KacajmmucR mopcKoro Ha. unm Ha
o63aTenlbKoe KoumepuecKoe ap6MTpawHoe paa6moaTeiacTBo

1. Cnopw Mezgy roCynapCTBaM-yaCTHHKBm, yKasaHHue B non-
nyHKTe "a" CT8TaM 187, uoryT nepeyaBaTBcn:

a) no npocb6e CTOPOH B cnope B cneuganLKyH xamepy
1-ewnyHapouxoro TpmdyHBnB no uopcKouy npaBy, KoTopBS odpa3yeTcH B
COOTBeTCTBMH CO CTaTbHMM 15 m 17 flplnoveHu VI; Mnu

b) no npocL6e TnM6o CTOpOHN B cnope B Kauepy ad hoc Ka,
mepu no cnopaM, Kaca oMMucR MOpCKoro nHK, KOTopaR odpa3yeTCR B CO-
oTseTCTBMM c CCTaTbe 36 TipmnoveHuM VI.

2. a) Cnopu, KacamoMecR TOnKOBBHMR Mm npxMemeHMR KOHTpaK-
Ta, yXa3aHmorO B nofnyNKTe "c"(i) CTaTbM 187, npencTaBnRIoTCR no
nipocb6e nodoU c'opoHm S cnope Ha xOMMepqecKoe ap6MTpavHoe pa3dMpa-
TenbCTBO, Bnexymee O653aTenbHme pemeHMH, ecnv CTOpOHM He noroBopm-
nsca o6 mmoM. KoMMepecKuP ap6MTpax, KOTOPOMy npencTaBneK chop,
He o6n n eT KoMneTeuMeg BCKa3MBaTbCR no BonpocaM 0 TOnKOBaHMM
MBCTORmeg KOHBeHuMm. B cnymae, ecnm cnOp TBKxe 3aTpsrMBaeT Bonpoc
O TOnKOBaHMM q8CTM XI H OTHOCRWIXCR K Heg rpMno-eHMH B OTHoweHMM
neRTenBMoCTM B PaBome, 3TOT Bonpoc nepenaeTCR Ha 3aKxnomeHMe B Ka-
epy no cnopam, KBCBSoBMMCm mopcxoro 1a.
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b) Ecn ap6KHpaX B Haqane HnH B xone Tamoro Komuepqe-
cxoro ap6dTpaxoro pa36HpaTenbCTB no npocL6e nXoIo0 cTOpOHa B cno-
pe mnm no cBoeg HmHuaTmse onpenenReT, qTo ero pememme 3aBmcRT OT
3aKniqeHXR Kauepu no cnopaM, KacaJomHMcH uopcKoro nHa, ap6XTpax
nepenaeT TaKo Bonnpoc Ha TaKoe 38KnnueHHe B Kamepy no cnopam, K9'-
CBaoUMHCR MopCKoro nHa. focne 3Toro ap6HTpaX BWHOCHT CBoe pemeHme
B coOTBeTCTBHH C 3a8nmoeHmeM Kamepm.

C) fpsI OTCYTCTBHH B KOHTpSKTe nonoveHHR O ap6HTpaxHO9
npouen-,pe, KOTOpSR nonewm? np meHeHM K TaKOMY cnopy, ap6MTpaRHoe
pa36HpaTenbCTBO ocyzecTBnReTCR B COOTBeTCTSHM c Ap6HTp&XHNMn npa-
nlnau IOHCTPAJI HYIN TSKHMH npyrHMH 8P6HTpSaHvMH npaBHZBMH, KOTOpme
m0ryT npeinHmcMaTbCR HopMaMH, npaBflaMH H npoLenypaum OpraHa,
ecnl CTOpOHM B cnope He norobopmnmcb o6 HHOM.

CTaTbR 189

OrpaHmeHme KomneTeHUMN B OTHoweHHKH ipememHm praHa

Kamepa no cnopaM, KaCSJOUMCR MopcKoro- lHa, He o6nanaeT Komne-
TeHumeH B OTHomeHmH ocymecTBnemm OpraHOM ero uHCKpe~uoHHmX OiHO-
MOH B COOTBeTCTBHH C HaCToRmeg qaCT1bl; OHa HH B KaXKX cRyqSAx
He nonMeHaeT AMCKpeUHOHHoe nonHomonme OpraHa CBOmM CO6CTBeHHUM
zlHcKpeUWOHHmM nOnHOMO~em. Be3 ymepda fnR cTarh 191 Kamepa no cno-
pSm, KBCBjoI0HMCH mopcmoro HHa, 11pm ocyeCTBneHmH CBoeN KOMneTeHuHM
cornacHO CTaTae 187 He BMCK83bBaeTCR no Bonpocy TOM, COOTBeTCTBY--
MT nW KKmHe-nR60 HOpMU, npaBuna m ripouenypu OpraHa HSCToRfmeg Kom-
BeHURHH, X He 06SRBfReT HefeACTBHTenIHmmm nw6me TaKie HOpMM, npBBsY-
na mnm rpouenypw. Ee KOMneTeHuR B 3TOM OTHOmeHHm orpaHMUiBaeTCR
pacCMOTpeHe M yTBe 8neHHm 0 TOM, qTO npeHeHe KaKix-mI60 HopM,

PBSBHJ H nTpouenyp UpraHa B KOHKpeTHMX cnyqaRx fpOTHBopexOn 6M KOH-
TpaKTHMM 06Rf3TenUCTBSM CTOPOH B cnope HIIX VX O6R3aTebCTBSM B CO-
OTBeTCTBHH C HaCToRneg KOHBeHume, paCCMOTpeHMw npeTeH3Hm, KacS-
oIHXCR OTCYTCTBM KomneTeHuH HusH 3noynoTpe6neHma nOHOMOqXSMu, x
npeTeH3mA 0 BO3uemeHmm ymep6a unu npenOCTaBneHim ixpyrTo KoMfeHce-
11M COOTBeTCTBiomeg CTOpOHe 3a HeBlnOnHeHxe upyrog CTOpOHOM CBONX
KOHTpaKTHbIX o6s3aTenbCTB tnt CBOHX o6R3aTenbCTB no HaCTORmeg KOH-
BeHuMH.

CTaTbR 190

YRBCTme Rs BCr-vnneHnse B pa36mflaTeuibcTB2_novqitmxcn
rOCYaPcTB-VqacTHHKOB

1. EcnH 0X3xqeCKoe Hnm mpmnamecxoe nsUo DIRHOTCR CTopoHoN B
cnope, ynOMRHyTOM B CTaThe 187, nopyqHBmeMyCR rocynApCTBy fleTCR
yBezxomneHme o6 3TOM, H OHO tmeeT npaBo y'aCTBOBSTb B pa3dmpaTenb-
CTBe nyre rlpenCTaBaeHmR nHCbMeHHUX HuH YCTHWX 3aRBneHmN.

2. EcnH B cnope, yK83HHOM B nonyHTe"C" CTaTb 187, MCK
nPOTHB rOCynapCTB-yMSCTHXK8 npeAIRBnReTCR M3mHeCKXM HflM topKAs-
qeCKM nHUOM, 3a KOTOpOe nopyMHnOCb npyroe rocyASpCTBO-yCTHHK,
rOCynapCTBO-OTBeTqHK MOeT npennoxm~r rocynapCTBy, nopyQHBmeMycR
3a 3TO JiuO, BCTyIHTL B pa36HpaTenbCTBO aT sMemm 3Toro niua. B
cuyqee ero OTKa38 r0CYnapCTBO-OTBeTqIIK MoveT o6ecneqsTE., UTO6bz OT
ero imeHM B ueno BCTynIHJO pmHnHqeCKOe nHiO ero HauHoHaJHOCTM.
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CTaTba 191

KoHC'.7nbTaTlrBHbie 3aK.oqeHMR

1o 3anpocy Accau6nem m.,Iw CoBeTa KaMepa no cnopam, KCeIOamucR
mopcKoro luHa, naeT KOHCynb TwHBHue 3aKnl10'eHHR no TfpaBosu BOnpo-
COM, BO3HUKOMUmM B c~epe mx neATenbHOCTM. TaKme 3aKnwqeHma na-
1oCR B CpOmHOM nlopRnKe.

qACTL XII

3AUMTA X COXPAHEHEE MOPOK01 CPEU

PA3MIAI 1. OBEIE IOJIOIEH

OTaTbE 192

06gee o6nsaTenmcTro

IooyapcTBa 06Raaam sa ummaTb H cOxpaHRTL MOpOxyso cpeXy.

CTaT. 193

CyBepeHeoe rpaso rocyTapCTB pa3pa6aTmaTb
cno, npPonHM P,eyPcu

IcyzapCTa xMe3T cyuepeRmoe upaBo paapa6aTaaTb CBOH spHpojwe pe-
CypGi B COOTBeTOTBH CO cboe* n1oJIHTHIKoM B o6naCTm oKpy0ammeit cpeAu H B

COOTBOTCTBR C wrO6KBnaHHOCTbl a aSJf Tb x COxIj3HRT- MopClOym cpexy.

CTabR 194

MOPS no nl0oTBpaxemtH3 coxDaxeHMo,!, Copallefm0
non xonTponem 3arpn3HeHa MOPCKoi ADeMa

1. IbcCYapcTma B COOTB8TCTBEN CO CBOHMH BO3UOZHOCTRM R BmHxYaAb-
HO 5831, 3 3aBXCRMOCT OT O6CTORTeii-CTB, COBmeCTHO npf MutsajT Bce COBMeCTR-
MS C HaCTOfleR KOHBsHuseeO uepm, KOTOpue HeO6xO xU Ana npeAoTspameHU ,
eoKpamema z coxpaHe non KOHTPOnIOM arpHO3HeHxR MOpCKO cpeM H3 M3-
6oro zCTOqHMXa, HCn0nh-R 3 A aR TO renXn Hamnyqmme npaXTiqecxx npumeHm-
me OlOACT3a memmuexC s x pacnopHZeHRnU, x cTpeURTCR cornacoBuBaTb

C030 nUO*ISTMCKY B TOM 0THOMeHKH.

2. rOCY~apCTBa ipxHzuaiDT BOe uepm, Heo6xonmtue Aflx o6ecneueHu
TOrO, 'TzO6u AeaTenbIOCTb non RX 0pc3IRlUceg HRJ15 KOHTpOneM ocYleCTBilH-
Xab Taxmm o6paaou, qTOO OHa He npwamuvma ymep6a xpyrza rocynapcTBau
a mc Mopaxo* cpeze nyreu aarpRaHeKR H qTO6M 3arpH3HeHlO, nBnammeeCn
peu yIbTaTOM zH~uAeHTOB XMK AeRTefibHOCTRH no mr iopxcmxiaxeM PERK KOH-
Tpoflem He paclpOCTpA11B IOc aa npenenu pa*OHoB, r~e O1% ocymeCTBnST
CysepeRHi e npaaa a COOTBseTCTB5I C HaCTORMehl oHBeHxeie.

3. Mep., nprHnuaeume S COOTBeTCTBR C HacToseR qaCTbM, OTHOCRT-
on HO BCM XTOHKSKaM 3arpaHeHutR Mopcxon cpenU. 3TH mepm BKJniqamr
HapY C npyruu, mepm, HanpasneHue Ha ymeHbmeHme B MaJXCHMaIbRO B03-
MOiXOR CTeneHR:
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a) Bu6poca TOXCUMHUX, BpenHux mnx RfOBHTMX BemecTa, B
OCO eHHOCTM CTOMKHX, M3 Hexo/nuHXCH Ha cyme ECTORHMKOE, M3 8TMOC30epM
RnH nepea Hee Mn nyTeU 3aXOpOHeHHH;

b) aerpn3HeHMR C cynoB, a qaCTHOCTM mepu no npenoTBpazeHIm
asapuf x flKBZuauM qpe3BM'aMHbx CHTyBU14I, no odecneveHim 6e3onacHocTu
p86 0T HS mope, npeAoTBpemeHs npeAHaepeHHUX H Henpe-HaMepemHux c6po-
COB m no pernaueHTauMm npoeRTUpOBaHMH, XOHCTpYKUUM1, Opy/O~aURS,
KoMunleRTOPeHUH 3K1nazeR 1 3x Kcnny8TauH cyoB;

c) 38FpR3HeHHSI OT yCTaHOBOK R yCTpORCTB, mcnombayeMuz npm
pan3ele M pa3pa6oTse npuponHux pecypcos mopcxoro /Aea u ero HeAp, B
MaCTHOCTR mepm no npeAoTBpameHRM aBapA MI n141H3aU4 qpe3ZMa9HMx CR-
Tyaunfl, o6ecneueHmo 6e3onacHocTM pa6oT Ha mope v no pernameHTntUR Upo--
exTNpOBaeHam KOHCTpYKUHN, O6OpyAOB8HUR, KounneKTOBaH nepcoHana v

lKcnJIyaTauHU T8KMX yCT8aIOBOK 1ME ycTpoCTTS;

d) 3arpnsHeHR OT apyrmx YCTaHOBOK IN yCTPOA TD, 3KCInIay-
Tupyemux B MopCKolU cpene, a MeCTHOCTM mepm no npenoTapaueHMo anapul
8 nzxB1C4ue41 mpeBM'8e1HX CMTya14Jl, no o6ecneneHeo 6e3onacRocTS pa6oT
Ha mope x no pernafeHTalRN npoeKTNpOBeHBR, KOHCTYKIIHM, o6OpynosaBun,
KOMflfeKToBaHxR nepcoHasa n 3KCfl3yTaU9M TaKWX YCTSHOBOK 1411
YCTpONCTB.

4. Ilpu npMHRTMM mep no npeAoTBpaxeHwm, coepaxeHIm0 MAIM COXpaHe-
11x non xOHTponeM 3arpa3HeHun MOpCKoR cpezi rocynapcTaa BOaanepzusaUT-
CR OT HeonpaBAaHHoro BMewaTenbcTSa B eRTeRbHOCTb, npOBOAuu0 npyrX-
ur rocynapcTamn B ocymecTaneHme CBOuX npaB 10 a nopRnne aMnoIHexxx
caoux o6saaHHOCTeg B COOTneTCTBMM C HaCTOxieil KOHBeHZumeg.

5. Mepu, npHMMaeune B COOTBeTCTBM C HaCTORMeV 'qaCTLV, B3J1D--
lia10T mepm, Heo6XoflHMme AR3K 3a1MRTM 8 CoxpaseHMfl penKmx xnM 3 ynBmux
2KOCUCTem, a TaIxe eCTeCTBeHHO* cpeA1 BRanOB pu5 9 Apyrzx 4opu mopcMx
opraHu3MoD, 3aneCM KOTOpMX VCTocieHM, nonAepraoTcH yrpoae 1411 onac-
MOCT1.

CTaTIRn 195

063aH.OCTb He nepeHocTL y'meDS 3n Oefl8CHOCTh aarpa3neHun
w me npeBaPMTb ORH DuA 3arpM3HeH4 a 3iYroR

flpM flpNHRTMM mep no npeaoTBpameHMM, coxpamems x coxpaueHo non
KOHTpOneM 3arpx3HeH4B MopCxog cpenu rocyApCTBa zeNCTB3iT TaKuM oSpa-
30M1, UTO6M He nepeHOCMTb, flpMO man1 xocBeHHO, 7mep6 431 OIISCHOCTI
3arpx3HeHR M3 osHoro paoa B Apyrog 141M He npeapaMaTb O1M DNA3
3arps3Hemss B npyroM.

CTam 196

MIcnoniaosaHze TeXHonor4 nN5o BaeneHxe q'yznx
141 mOB1x 9xnoB opraHgaMoB

1. IrOCynapCTBa np n_ maT aee mepm, Heo~xoAKuue nn npeloTBpa-
Ueum, coKpaeH H 1 coxpaxeXR nOn KOHTponeM 3arPRnHeHR MOpCKOR cpenu
3 POey3bTaTe TaKoro 1CflO;Ib3OB&aHj TeXHOnIorl non I x lopmcnusKIne n431
KOHTPORIOM AN60 TaKoro npeAiHazepeHHoro unn cnymatHnoro aBeneHA B4O
oprana uoM, iyxnuz 11 Bos

u
x nn KaKoR-n1 O6 KOHpeTHOII qaCT MOpCKOfN

OPO M, KOTopme MOryT BMBaTb B He* 3HaTenIbHe H BpeAHie n3MeneHHH.

2. EaCTOHnaR CTaTbh He 3aTparmBaeT npnueHOHMff HaCTOeil KOHBOH-
IIRK D OTHOmeneu npenOTBpaueNR, coKpameHaR K COXpaIeHHil nO KOHTponeM
aarpaHeHaR MOpoOM cpeNS.
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PA3JI 2. BCF0MOE H PErIHARBHOE COTPYIRECT0

CTaTn 197

COTpyAxmveCTBO Ha BCeMHDHOg H perHOHJILHOR
OCHOB

rOcyapcTua COTlPy3gqauT Ha BCeUMpHOg ocHoBe ms, orna 3TO ymeCTRO,
na perMoRanbRoM ocaoge HenocpeAcTseRHo xn nepe3 KorneTeHTHe UeXi1-
naponue oprammaaumxx I OpuY1HpOaHNN R paapa6oTKe mez7xiapooAHiw Hopu,
CTaNIapTOD x peKOmeHmjyeim npaKTHRM x npouexyp, C0oTBeTCTB Y0IlX XaCTOR-
neff XKoxHen1um, AR 3awrU 2 COXPaaeHu MOpCKOR CpeAiH C yUeTOM xapaXTep-

Hma permoannux ocodeHOCTeM.

CTaTbR 198

YzenouneHme 0 HemsHyeMOM 31H HaHOCeHHOM y'ep6e

Ecnx rocynapcTrBY CTaOB3TCH H3BeCTHO 0 Cny aM, Korea uopca cpe-
Aa nlOABepraeTCR HeMnyemog onacHOOTH ymepda 333 Korea 81 HaBeCeH yaepd
3 pS3ynbTaTe 3arpROHeHuua OHO HOMeJIeHRO ysenOMRHeT zzyrue rocynapcTsa,
goTopue, no ero MmeEim, MoryT 6TMT 3aTpOHYTU 3TMN ymep6os, a TaKe

OMuneTeMue mex~yapoAIme oprazaauxn.

CTaTbR 199

IlnqHu gpeaBqarIAmx uep Ha cny'lak aarpa3HeHXM

B c1yWaax, ynoun yTux B CTaTze 198, rocyJapcTBa 3aTpOHYTro0 3a-
rpaaHeHxem paAoHaB COOTBeTCTBR CO BOMH BO3MOZMOCTRMH, H MOMneTeH-
THme uezgyHapoAHue opraHx3auaz B BO3MOXHOA CTeneHZ COTpyINExqaJT B ue-
Jin nxx8aJaux3 noCneACTBH aarpa3HeHR x npeAoTBDpaMeHNA ML cBeneHHa
AO MHHHMyua ymepda. JR aTOM ueIH rocy apCTaa COBMeTHO paapa6aTlsa-
JOT flaHM ne3BuqaMHmx uep Ha ezymax mM1AeHTOB, Bu3uBam0nua aarpf3He-
Hme UopCKoo peu, H COfleRCTBy1T XX oCYIeCTBeHt0.

Crasz 200

HccneAioBaTenwBcKge Pa6OTW% nrporpamu HayZHwc
HccnefoBaHHm x o6ueH KHdOpMaULe Ha AaHHuimx

rocygapCTBa COTpyAHtqalOT, HenocpeAICTBeHHO 33181 'epen KomIneTeHTHme
MuezyHapoAHMe opraHH3aumc uenbio COAeCTBHR HccIeIOBaTenbCKHm padOTam,
OCyeCTBnJeHHR nporpaMM HaYMHUX HOcneAoBaHmi- x noopelamn o6meHa nony-
qeHHUMlH HOopmaueg x AaHHLIUM 0 aarpR3HeMHH mopCKoH cpeM. OHH CTpe-
MRTC1 aXTXBHO yvaCTBOBaTb B perHOHaSLHIX X BCeMHPHnX npOrpamuax, Ha-
npaBleHHLx Ha flpHo6peTeHme 3HaHA AinR ouexmI xapaXTepa H CTeneHX 3a-
rpf[3HeHxn, nOIBepzeHHOCTH euy, rYTeg ero paCnpOCTpaHeHHXR pHcKa 3a-
rpn3HeHs a cpeACTB 6OpbdU C HHM.

CTaTna 201

HayH,,,e xpxTepxx Ann, pa3pa60TXK rpaBRn

C y'eTOM HopOpmauHH x AaHHBUC, n0ny'eHHMX B COOTBeTCTBHH CO
CTaTbeg 200, rocyapcTBa COTpyAHw aT, HenocpeAGTBeHHo mLan qepe3 xOM-
neTeHTHme memHyHapoAlue OpraHH3I1HH, B yCTaHOBneHH, Ha~JnezaEl=x Hay'Hujx
RpHTepHeB Ann 0PUMYUXoU1OfaaHR H pa3padOTKH HOpM, CTaH apTOB x pexomeK-
yeMux nIpaKTHKX W npouex-p no npeAOTBpa~eHHA, COKpameHHm H CoxpaHeHH
nflOA KOHTpOfeM 3arpH3HeHxm mOpCOi epeAM.
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PA3JIEJI 3. TEXHEECKAR IOMOalb

CTamMn 202

HayqHan K TexHxqeoxaR noiomb paaBHBa]l0uMCn
rOCyJ~aPoTBaU

rOCynapCTBa HlenocpeAcTreHxo anx epea xoaneTeRTHUe ueZyapoaXue
opramlaawm:

a) oKaUlauT COAeiCTBue nporpamuam nOMORIU pa32BaWHW.MuR
roCynapcTBam z odnacTx HayWx, odpaaozaux, TeXHMX, a Tamcbe a pyw~ru
odnacTSX 3 ueAx SaxHTU m coxpaHe~un mopcoi cpenx m rpeloTapaienmo,
CoKpsaemun H COXpaHeHRm non KoHTponem aarpRaHeHuR MOpCKoR cpezu. Ta-
KBa flOMOB BKnnqaeT, B qaCTHOCTH:

i) nOirOTONKy Hr Ha~yRHMX X Te3cmmecKUX KUapoB;

'1) CoJeffCTDxe UK yqaCTiM B COOTBeTCTBYaM= uezAya-
pOAE M nporpaMeaXi

ii) fnpeAOCTaBneHHe um Heofxonoro o6opyonaaM m
CPeACTD o6cniaxaxx;

iv) paczmpewxe Kx cnoco6HOCTRH rpOH3BOARTb Taxoe oopy-
Aoanuze;

v) npeAocTazliele KOHCynbTaTBMKK YChYr H paapa6oTXY
cpeACTB AnR ooymeCTaneHR rporpaMM Hay.HMX WaCCd-
AoBRHsu, MNuoHHTopmWra, yqe6mx H xpyrUx itporpaum;

b) npeAOcTaBIFOT COOTleTCTBYI0lY nouomb, oco6emO paaam-
DaUmILCR rooYapcTaaM, AnR CBOzeHKR K MUXHHm7y noCneACTBXR Kp7TInn r

EHiUIeHTOR, XOTopme moryT BW3BaTb cepLeaxoe 3arpaaHeHxe MopcKot
cpeiw;

c) npe6OCTazMoT COOTBeTOTaYMOM nomonb, oco6emo pasaxna-

ImDIcH rocynapcTza-, B oTHOMeHH nonroToxz KM onormqecmx oueHo.

CTaT]6x 203

IIDPeocTaBneHxe npexNsymecTa pa39nammxmca
rocynapc TU--

Pa3BHammxcaR rocyapcTaaM a uenux npeAOTBpameHHi, ooKpameHHR a
coxpaHexxR non KoHTponem 3arpaHeHR mopclcoil cpeAH xnu cBeneHma K umE-
uymy ero nOCJIeflCTBHM npeOcT&BReTc npeuyumecTaO uezgyHaponumx opra-
HBIxauRMn fIpx:

a) pacnpeneneaxu COOTBeTCTBImMKX P OOB I TeXHmqecKog noMo-

b) mcnonbaoBaHNN mx cnetMafH31apOBaHHUX ycnyr.
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PA3=Rf 4. MOHTOPI" M X3KOJIOI/qE E OEH

CTaTbR 204

I0HETOPHHr peCKa x nocnenc¢xTn 3arHR3HeHR

1. IocbyapcTBa, Ae9cTR CoDMecTHuMbM C npanaux jxpyrmc rocynapcTn
op&3o t, CTpeATCH, HaCKOI~bKO *TO npRKTICecic OCYteCTBrUO, Heocpen-
OTSeHHO miz nepe3 KOMueTeHTHHe mexzjyuapouwme opraIM38aM OCeymecTIETb
o lOmOigbo ripHUHSRRX HaYRHMX MeTOAOB HSafmoxeORHe, R3-uepeme, OueHy m
aHaM3 pRcKa z noCneACTBUH UarpH3HeHHR MOpCKO cpeN.

2. B qaCTHOCTM, rocynapcTBa UOCTOREHO CJiROAT 38, UOCIOACTBZM
n36O AeRTeIbHOCTH, KOTOpYS OH pa3pemaJ0T UnN KOTOpY0 ORR OC7UOCTW3R-
1T, C ul3 onpeAe0HTb MOmeT AIR TaaR A6RTOJIbHOCTb uIpRBeCTE K 3arPR-
Memo3 mopeoKg cpenu.

CTrbss 205

IlfYnsxanxn AOKIIAOB

I'OCynapCTBa Y yInIKy7T OKIIaJ] o nonyqem R o xcuonHenue
CTaThm 204 peay7IbTaTax. EJIRx npeACTaBRIRsT TaEme JIOKAIJaH qepe3 no=onA-
mxe npoMezyTx" 3 pemem KOMfOTeTREM uezEyRRpoADIE opranmauIn M, KO-
TOPHS 67AYnT UlpeAOCTaB3IRTS xi z pacnopnzemNe Bcex rocynapcTB.

OTaTmR 206

OeOXa nOTeHUEanbHEx nOCJeOACTDH1t AeaTeThRocTx

IKr a rocynapcTua MIeOT pasyUgHe OCHoeBaUM nonaraT , VTO HaMO&q&-
Ma AeRTenbHOCTb n103 mE wpxc3INuxI RnLE KoHTponeIm MOUeT BM33Tb 07-
XecseuReoe 3arpn3HeH MopCKON cpe.w EnI UpHneCTE K HUaqTOAhHfJ R

SPOWEM K3UmeHeHEam Hel, OH 5 TO* Hope, B KaxoM STO npaLTcNeCKS
OCYOyCTSZEO, OUOHKBSDT UOTeRlIanhRHO UOCBJICTB TaXON OSTe SbROOME
nn Mopexo* cpe x z nOpOAIT AOKRSaJE 0 peaynbTaTax STOR ouec3 n Do-
PRiZe, npeX'COTepe6M 5 CTaTbe 205,

PA3=21 5. H jhPO plmE HOPNIH K HAII=OHAJHOE
3AKOHODRhTE3ICTB0 110 IUEIOTEPA HNI,
GOKPA IEHHD K COXPAKEHR) n101I KOHTPOJE M
3A1P3HEHEM XOPCKOA CPEM

CTaTmb 20_

3arflnaHeue M3 I-SXOi rIcM Ha CYIe HCTOqHCOD

1. rocynapcTna IrpHRMSRT 38KORM H i BnIsa Ann rrp eAOTBpamernm,
CoameHnHR N coxpaHeHxH nOA KOHTPO6M aarpwRleHRm MOpCKOK CPeAM H3

8ZrOARE=OC Ha CyEe ECTOqHHKOB a TOM qucne pex, 3cTyapmeB, Tpy60-
nPo0o0OB H BOAOOTZOZHMX Oo0pyKeHR*, nIpEEMax Bo BHuaHme cornaconaH-
Hue a meZjWRapoRHoM nopwce HOpHU, CTaHiapTM z pexoueHxyemue upax-
THEY H nPOU9ePM.

2. rOcyjapcTBa rpHHMaJ0T xpyrue uepu, KOTOp~e moryT 6MTb He-
o6xoAXmM Ann npeAOTDpaMeHXR, COKpa8UeHXR H coxpaHenHR nOA KOHTpOnem
Taxoro sarpas HeHER.

3. rOcyJapcTBa CTPeMMTCH cornacOU~MaTb CBO IOJlHTKKy U OTOM
OTHoHeHEM Ha no3ZoWeM peroHOanbHOM ypODHe.
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4. IocynapcTBa, AeCmcTny, 3 nepsym oqepenb, Mepe3 KoMneTeTHwe
ueKzjyaponnue oprasua u Mu H ninOUaTH~qcc"ym KOHOpeHum, CTPOeUTCR
UTBHODHTb rJIO6bfHMe N perHOHanJbHue Hopum, CTaHapT9 H peKOMeHeOMse

npaXTEQY X nH ePOge8gM AR npeAoTvpaieHR, cocpaemm m coxpaLeHHR non
XOHTpOfleM 3arpSHeHER MopaKog cpenU K3 HaXoAu=H~c ma cyme HCToq0H-
KOS, np- aR no DHMSEHe xapaKTePHiW perHoHanbHhe Oco6eHHOCTH, 3KO-
HKONMeCXHR DOOMO3NOCTH paaamHaamu cR roCy&apCT] H a x nOTpe6HOCTH 3
UKOHOumneCKOM pasaETER. Taxne Hopum, CTannapTU m peiomeunyeume npaK-
Tima H npoitypu no uepe Heo6xoAmmOCTH nepKOmnqecKH nepecuaTpKzamoTCR.

5. 3gaxKou, npamunaf, mepM, HOpMU, oTaHapTU H peKOMSHZ6'eM-e
upaKThma K nponevpa, ynOUayTUe n YHTax 1, 2 H 4, BRAWBUMT nono-
SeHOK, KOTOpHe npeaaHaqOHU n COKpSa.SHHE 9 maaXzCwanbHO BO3MOZHON

oToneH HUCpOca TOKCHqHKX, speMEHx Kin RAOBSTUM BeleCTB, m oco6eH-
RoCTU CToCMX, B uopcxm cpeny.

CTaT]6 208

3arnaHemme. Baaanuaeuoe AeRTenbHocTIM Ha MODCKOM Mle

1. IlpH6pexHme rocynapcTaa npxHzmaT 3SXOH H 3paina Ann
UpenoTBpa OeRK, coKpameHxx x corpaLRenm non KOHTpOnOe 3arpn3HeKZR
uopcxot cpenu, smamsaemoro unx c u3aHHoro C AeRTenbHOCTb Ha UOPCKOU
ARO, nonan1 sefl non x MpUCnXKUmo H uCKYCCTBeHHMMH OCTpO~aUX,

CTaHOBKaMM H COOPYKeHHRMH nOnA H 1PHCnHKAIIeg B COOTBeTCTBKH CO
OaTbmHR 60 H 80.

2. rocynapCTBa InpHHMBJOT npyrme mepm, KOTOpe mOrYT 6MTb HeodxO-
ARMH AJfR nlpeJAOTBpaeHHR, coKpaIeHHR H coxpaHeHxR no KOHTpOieM TaKoro

3arpH3HeHHa.

3. TaKme 3aKOHN, npaBana H Mep. OnXHu 6UTb He ueHee aDeKTHBHM-
Mm, qem mexzyHaponxHe HOpUM, CTaHnapTM x peKomeHxyeMue rpaKTHKa H ipo-
uenypbi.

4. PocynapCTBa CTpeRTCR CornacoauaaTb CBOm UOlIlTHKy B 3TOM OTHO-
MeHKK Ha nOAXOlRmeM pertoHabJLHOU ypOBHe.

5. rocynapCTBa, neNCTByR, B nepBymo oqepe h, qepe3 KomneTeHTHe
uexrHapoAHme opraHm~aumH Mnn nHjnnouaTHqeCKYlo KOHePeHuHIO, yCTaHaBHnBa-
T rfo68JnbHue H peroHJlbHMe HOpM, OTaHJaPTU H peKoMeHyeMme npaKTHKY

H npoueypu nn IrpeAOTBpameHHa, coKipaaeHRR H CoXpaHeHR non KOHTPOnleM
3arpn3HeHKR uopoOR open., ynoURHyToro B nYHKTe 1. TaKHe HOpUi, CTaH-
AaPTW H pexKoeHmyemue IpaKTwKa x fl poeilyp, no uepe HeO6XOnHMOCTH nepH-
OnxqecxK nepecuaTpHBaMTCH.

CTamss 209

3arPR3HeHme. Bu3aBaeuoe AeRTelbHOCTbLO B PaRoHe

1. Jlun npeAOTBpameHa, cOKpameHRR H coxpaHeHnRq non KOHTpOneM 3a-
rpn3HeHn mopcxKoM open., BM3aBaeuoro AeATejbHOCTlbM B PaHoHe, yCTaHaBna-
BaOTCH B COOTBeTCTBRH C qaCTbM XI meXAYHapOAHme HOpUM, rpazna x rpoue-
nypt. TaKne HOpUM, npaBxna K nPOextrpH B cnyqae Heo6XOAHMOCTH nepno-
nxxqecxx nepecMaTpXBBaTCR.

2. C co6Jn anexeem nuewm= OTHOmeHHe K 3TOmy noJIoxeHH* HaCTORmero
Pa3nena rocynapcTBa npRHHxmaT 3aKOH H npaBna Ann rrpenOTBpameHKR, CO-
KpaeHRR H coxpaHeHHR noji KOHTpOJIeM 3arpR3HeHKR UOpCKOr4 cpenm, BM3mBae-
moro nerTenbHOCTbM B PaAOHe, ocyneCTBnRemoR CynaH , yCTaHOBKamn, coopy-
xeHMMuH H RpyrzHMH yCTPOACTBSUe, HeCymINM xx inar HuIH 3aperHCTpKpOBaHHU-
UH B HUX, KnRI 3KCflyaTp7YeMuH non Hx anaCTbM B 3aBHCKuOCTN OT O6CTOR-
TeJnhcTB. TpeoaaaHKR TaKHX 3aKOHOB H npaBz1 OJIXHM 6MTb He meHee 3We-
TBHIUH, qeM MeixyHapoHue HOpUM, npaBaiia H npoixeypm, ynOuKHaemue B
nyHKTe 1.
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CTaTmh 210

3arpR3HeHme * BW3WBaemoe 3axOpoOHeHeu

1. rocynapcTBa fpHHxMalT 3aKOHU H npaBxna Ann npeAoTBpaleHRn, co-
KpameHxn H COXpaHeHHR nOn KOHTpOneM 3arpR3HeHHH MopcKoM cpeAW B pe3ynh-
TaTe 3aXOpOHeHH.

2. rOCynapCTB8 npHHxmaoT Apyrue mepm, KOTOpme MoryT SMT - Heo6xo-
xuKm ZnR apeAOTBpameHH, COKpameHHn 1 COXpaHeHHR UOA KOHTponeM TaKoro
3arpR3HeHHh.

3. Tane 3axOH, npasana x -ep. oecuen'wa, qTOSM 3aoponeiue
Re ocyxecTBnnnocb 6e3 paspeueHmn KomneTORTHIX BIaCTe rocyAapcTB.

4. IfcyAapcTma, neOOTByR, a nepByW onepeAL9 qepe3 KOMUOTOHTS
uezAyapoAHme opraHaaxx 1117111 AnnouaT'iecnyw KOnepeHulm, cTpeMuTcR
yCTaHOBZT rnoftablhne m peroanunae HOpMM, CTa apT H peKouenYeMe
npaKTW H npolleAypM An npenoTapa4eHXR, CoxpauIeHKA H COXpaHeHKR nOA
KOHTpOJIeM Taxoro aarpR3Henf. Tamme HOpMM, CTEHAapTa H peKoMeHAyemue
fpaRxTxa x npozzeAypu no uepe HeoGXoAfMOCTH opHo'eciCKH nepecmaTpila-
3TCR.

5. 3axopOHeHme a npefenax TeppHTOpHaflborO MopS H IKnW HRTO.1-
HO 3KOHOMIM'CKo0 3OK INK Ha KOHTHKTanMHoM HeIb4e HO OC7XeOTBaqeTcn
6ea onpeneneSo supazeHoro npeAaapITenB-oro oAo6pemnn upx6pezuoro ro-
cy apCTBa KOTopoe eeT Upao paapeuaTm, perylnpOsaTb H KOHTPOAnpOaTb
Taxoe 3aZOpOHeHXe noone Aonzuoro paccMoTpeHa DToro Boupoca c zmyWIWH
rocyAapcTBaxu na KOTOpMX Taxoe 3aXoponenne MO~eT OTPHI1 TenBHO cKRaaTb-
On a c x1x reorpaomeckoro nonozeuSH.

6. EaxAoHanbxme oaoH, npamna H MepE Aoinzu 6T He meKee ai -
4eXTBHMm D npeoTpaeHZB, CoXpaneNX oiCpaxeHKn noA KOHTPOneM Ta-
Koro aarpnneHux, mem rno~aRIHne nopUe X CTanAapTM.

CiamnH 211

2arn~lele C cYAoB

1. rocyAapcTma, AeNcTBYn lepe3 KOMnSTeHTHYM uezzympoAHY opra-
uaawn nx o m AxnnouaTHRnecKiM KOH epenIAMH, YCTaHazBIHBT moziHa-
pOAlee HOPUM H CTSaAapTm AAR npeAoTBpaenRR, COKpaiateHHR 2 CorpaLegRa
noA aOHTpojzem aarpRHeHnn MOPCKO cpeAm c C 3OB H coe CTBMi0T YOTaOB-
neMM TaKH- ze o~pa3ou, no Mepe HeoSXOAXMOCTK, CHOTeM nyTel Ann cnene-
Sin ic umHnny yrpo3a aBapnU, KoTopue uOryT B3BaTb aarpR3Henxe MOpCKOM
cpeAu, BXAinqa! no6opezbe, H ymep6 OT aarpRaHeHUR cBRa8HaUM C HUM HHTS-
pecan rzpz6pezmn rocynapcTp. TaKme HOpUM H CTa.sapTM a-anorqRqum o6pa-
aom no Mepe HeOXOAsMOCT nepnoAxqecan nepecMaTpuBaTCR.

2. rocyAapcTza npnmsx MaT 3aOHM it rpaunna Asn rrpeAOTzpanenHz,
COKiIpaieHmR K coxpaxeHRR nOA KOHTponeM 3arpaaHeHnn MOpOKOA cpeAu c cyAon,
nnaacam non xx inarom HAM aaperzcTpxpoaaRwx z mc. Taxce 3aeLoxm H
npaBxna AonzNu 6uTb no MebMel epe cTOnb e 3NSKTKBHw, RTO N oe-
npsmwTre MeZAYRnpOAHme HOPMU H CTaHapTMb, YTaHOlOneztme qepes KouneTST-

mlym ezqyapoAwym opraxxaauim Xnx 060W AnnouaTniec o KoHnepenzHUM.

3. rocyAapCTBa, KOTOPme yCTaHaaBRnBaDT OC06ue Tpe6oBamuZ AXn
npeAOTBpameHaR. coitpaaexR x coxpaHeHsx non KOHTpoaeM aarpR3exn Mop-
cRoN cpen- B xaqecTBe ycnoaBn AnR 3Xona noOcTpaHmU cYAO B XX nopT
NAN BHyTpeHHxe DON H AnR ocTaHOBc xy na np6pexHmx TepUHnnoqOB, Aoni
06paoa rny7nzCyuT Talme Tpe(Soaaamau x cooftaT MX KOmneTeHTHOl moezxa-
poAxog oprarnaixmn. B cnyqaaR, Korea ,AI uni 6onmmee qzcno nrpn6pezxu
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rocynapcTB B cTpemneHx cornacoBaTh CBOl0 nOnHTXKy yCTa~aBI:I'UOT TaKce
Tpe6oBaHHR B HneHTMqHOR qopue, B coodiaeHHnX yKa3bBaeTCq, v. . ,e rocynap-
CTBa npxHXMaJOT yuacTHe B TaKxx COBMeCTHUX AoroBopeHHOCTRxK. KaiK~oe ro-
CyAapCTBO TpedyeT, qTO6M KanHTaH cyflHa, nnaawomero noA cro ',raroM Nn
3aperxcTprpoBaHHoro B Rem, Korna cyAHo HaXOlTCH B Tepp1T~u_'anl6HOM Mope
roc yAapCTBa yqaCTBYumero B TaXX coBueCTHUX AoroBopeHOcirH npeCTIaB-
nan no npocb6e 3Toro rocynapcTBa mHqHopMatiuo 0 TOM, HanpanBIReTCH JI CYA-
HO B roCyflapCTBO Toro Ze paAoHa, yqaCTBYmee B TaK8x COBMeCTHUX AOroBO-
peHHOCTAXI H B 3TOM cnyqae yKa3mBan, co6uoflaeT ;IN CylHO YCTaHoBneHHMe
TaKEN rocyapCTBOM Tpe6osaHa nn 3axoJla B nOpT. HaCTORauta CTaTbR HO
3aTparNBaeT Borpoca 0 HenpepUBHOM ocymeCTBjieHHX CyAHOM CBOCrO pDasa
MMpEOrO npoxona MulK ipeHOeHHH flyKTa 2 CTaTbH 25.

4. Ilp6peHMe rocyapcTBa B upeizenax cBoerO TeppnTop;anbxoro Mopa
mOrT B nop J5Ke ocymeCTBJIeHHR cBoero cyBepeHHTeTa InpzHxMaTL 3aKOHM M
RpaBJna Ann npe/OTBpaxleHMA, coeXpeHx coxpaHeHmR no xI KOHTpOnIeM Sarpua-
HeHMRit MOPR c HHOCTPaHHIX CYtOB, BKnIMqan Cyna, OCyleCTsnwouLe zpaBo Mzp-
Horo npoxona. Taxne aKOHia x npaBxna B COOTBeTCTBMK c Pa3lenoM 3
qaCTR II He JIonzIHm npenRTCTBOBaTI MHPHOM upoxox HMHOCTpaIHX CyAOB.

5. fpz6pexaue rocynapcTaa AnR uene* o6ecneqeHnI BrLOleHu, KaE
InpegyCMOTpeHO B Pa3Aene 6, MOryT hp1KHMMaTL B OTHOmemm CBOMX KCK Ilq3R-
TeabHX 3KOHOMMIeCK

r
X 3OH 3aKOHU x npaBna AR npeOTBSpameHKH, cocpa-

ixeHM, x coxpaaeoHm nOA KOHTpoJIeU 3arpR3HeHNR cC YtOB, COOTBeTCTBUN0O

odulenpmA TUM mezxiyapo~muM UOPMaM m CTaHnapTau, YCTaHOBxeHHXM qepes
KomnreTeHTHyIB uezAwapoAy7I opraHxsaulm HuM o6fiyl f oMmomaTxxiecKxz KOHloe-
peHUmO, x BBo fahe B fleACTBxe T&xxe HOPMM N CTSaMxapTM.

6. a) Korea Mexu wapoAJHe HopuM R CTaHfapTH, YllOMRHYTMe B
nyfixTe 1, He OTBeqaOT OCOMU YCROBHRM m npn6pexHoe rocynapCTBo JeeT
paaymue OCHOBea R CqwTaTb, RTO onPeeleHHu14qeTKO 0603HaqeHHug pagon
ero HCKJIRXTenbHOR 3KOHoMqeeCKog 30H rlpeAcTaBnaeT co6o TaKOR palOl,
B KOTOPOM no IIpN3HeHHHM TeiHxqeCKHm npKHZHaU, CBR3aHHHM C oKeaHorpaz-
qecmEUM x exonorxqecKMM ycnOBDRME, a TaiZe C HcnOnh3OBaHmem sToro
palona MxlE 3aNtTO ero pecypCOB x c ocoduM xapaKTepou lxBIeHXR cySno a
Hem, Tpe6yeTca npUERTme cneljWWt Ha X o6dHaTenBHHX mep Au nlpeAOTBpa4OHZR
aarpfl3HeHx c CYAOB, nps6p.XMoe roCyJapCTBO MOzeT nocne COOTBeTCTBYMM
KOCy bTaIMU qepe3 KoMreTeHTHBW MexzyaponHym opraHM3axmE c nidMumn XPY-
rumu OaKHTepecoBaHnMH FrOCyjapCTBaUM HalTpaBHTL B OTHOMeHHH TaKoro palo-
na coo61neHHO 3TOR oprami3auKa, TIpeAICTaBJIRR HaYqHme H TexHmnqeCIHe JOKB&U-
TO~bOTBa B noAepRy 3TOrO, a TaRKze KHlOpMaUHM00 Heo6xonlt~t x np~eMm
yCTPOUCTBaX. B TeqeHxe nBeHauATH MecR.eB nocne noflyleHH,; TaKoro c06-
exH, OTa opraRR3aUHR openenReT, COOTBeTCTBYMT JI 7CnIOBRR B 3TOM paoxe

Bsmen3nozeHHuM Tpe6oBzaHxM. Ecnx opraHHasuHR BUHeCeT TaKoe onpeAleneHKe,
TO npx6peznoe rocYnaPCTBO MOReT IPRHHRTb B OTHOmeHXH 3TOrO paRoHa 3aiKOHM
H apaBIIa Ann npeAlOTBpaxeHHR, coKpameREH x COXpaHeHaR no KOHTpIOneM Sa-
rpRHeHMa C CYJIOB, OCYMeCTBIRR TaKHe MeZXIYHapoAHue HopaM H CTaH apTM
MIlE npaiTEXy mopennaBaHmn, KOTOpHe npMBHaaTCR 3TOR opraHsauxe* rpEme-
HEMMNE K CO06MM paROHaM. 3TH 38KOH9 H npamnsa CTaHOBRTC rpRMeHKMMM
K KHOCT~a HHM CynaU nKL no NcTeqeHHK nRTHajxLlaTst uecHuefB nocne npeACTaB-
neHn yrIOMRHYToro cOOdteHxR opraHmoauM.

b) llpm6pexHme rocynapcTBa OIny6nKoBXBaT rpaHHsUU nw6oro
TaKoro onlpeflefeHHoro, qeTKO O603HaqeHHoro paROHa.

c) Ecnhs npx6pexHue rocyfapcTBa HauepeBaMTca npHHRTb B OT-
HONeHHH OTOro paRoHa JonOnIHXTenLbHue 3aKOHW H rpaBHnla Ann npeJIOTBpae-
HRR, COKopaeHRR H COXpaHeHMR nolx KOHTpOneM 3arpR3HeHtR C cyAloB, OHM,
npeACTanRR BMEeyflOMRHYTOe co6meHme, OZHOBpemeHHO yBegoHInOT 06 3TOM
opraHH3auImlo. Tamme IOOIHTebILHHe 3aKoHM H npaB ma moryT 3aTparxBaTb
c6poc xnx npaKTHICy uopenlaBaHmR, HO He IOflEHu Tpe6OBaTb OT HHOCTpaHHMX
cy IOB CO6nIJIaTL CTaHflapTM npOeKTpoBaHlr, KOHCTPYKUHH, KOMIneKTOBaHMR
3amnaza Mii O6opyAoBaHH,, sHe, neu o6enpXHuTue mezgyHaponHme HOPUM M
CTafHiapTM; OHM CTaHOBRTCH IpMeHRMMM B OTHOneHu RHOCTpaHHUX CY JOB
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qepe3 nRTHat1laTb uecaueB nocne npeAcTaBneHms ynOMRHYToro cooomeHmR
oprammaaulHH npH yCnOBHH, qTO 3Ta opraHH3auxR AaCT Ha 3TO Csoe cornacue
B TeqeHHe nBeHaJuaTX mecnueB nocne npeACTaBneHHR ynoMuHyToro coo6meHR.

7. MexzyHapoAHme HOPIM H CTaHnapThM yfOMRHyTue B HaCTORmek
CTaTbe, BKIIOqJaDT, cpenw npoqero, HOpMM H CTaHlapTM, KacaJOmHec He3a-
MenHTeJIbHOrO yBeAOuneHHR npH6peXHhX rocyflapCTB, no6epexbe Mxn CBR3aH-
Hue C HHM xHTepecm KOTOpWX MOryT HTb 3aTpOHyTLr npomcnecTBIRMUH, BKnmoaw

mopcKwe aBapHH, BneK7UMMU 3a co6o9 c~pocM Mxn BepOHTHOCTL c6pocOB.

CTaTbR 212

3arpnasewse M3 aTIocIpepm xfI qepea Hee

1. rOCynapCTaa lpMHHHMaET 3aKOHN H npaBmna no npeOTBpazeHmxio Co-
xpameHw0 H coxpaHeHm0 nox KOHTpOnem 3arpR3HeH R MOpCKOr cpenu X3 aT-
vocoep- xnm qepee Nee, npPeHxue X BH AOYHOMY rrpOCTPaHCTBy nol HE CY-
SepeHHTeTOM, x cynau, nnaIclw MM non x 45narou, H cynau fH neTaTenbHUM
annapaTaM, 3aperKcTp!POBaHHUM B HX, npxHsmaR BO BHxmaxne cornacosaHHne
B meznylaponHou nopnnxe HOpMh, CTSHI1aPTU H pexoMewxeume rlaKTHKY H
nrponeUpu , a Tascxe 6e3onacHOCT- BO3AYMHOR HanwratIn.

2. rocynapcTBa npXHHMaIOT npyrwe mepH, KOTOpme MoryT 6MTb Heo6xo-

mumu nAI npenAOTBpameHxR, CO5pameHHR H CoXpaHeHRH non KOHTponeM Taxoro
3arp93HeHR.

3. IocyapcTBa AeNcTByR, B nepBytO oqepenb, qepea KomneTeHTHMe
ueznyHapoHme oprxmaauwu MtlK AnnilouaTxqecKYO KOH4)epeHI0, CTpeMRTCR
YCTSHOBHTL rno6aLmHue H perwoHanbHue HOpUM, CTaIHnapTW H peKOmeHXemme
IPSLKTMKY H npOuexiypu B uennx rpeAoTBpameHmR, coKpameHHR X CoXpaHeHR
non KOHTpOfIeM TaxOro 3arpR3HeHHS.

PA3=IJ 6. 0BEOIIqEH4ER Bb0Io]HEH

CTaTbR 213

06ecneMeHe BunOniHexHn 3aKOHOB H rpaBHns, Kacajm0uXCg
garoA31egan H3 HaXOnRlXCcR Ha cyme NCTOtIHHKOB

rocynapCTBa o~ecnemBa0T BMnOnHeHxe CBOsvr 3aKOHOB H xpaBRpIT, npu-
HSTUX B COOTBeTCTBDH CO CTaTbeg 207, x npnHswaiT 3aOHM, npaBuna x Mpy-
rise mepm, Heo6xoAHwue nng ocymecTBneHH npxueHNUUx uex'Haponx HOpM
N CTaHnapTOB, YCTEaHoaxembx qepea KoMneTeHTHme sexnyHapoAHue opraNusa-
H WIN AmMOMaTaqecKy0 KOHOepeHUK0 B uenux npenoOTBpaneHFRt COKpameHnn

x coxpameHwn non KOHTpoIeM 3arpR3HeHR mopcxog cpen1 Ha HXOAnMuXCR xa
cyme KCTOqHMKOB.

CTaTba 214

06ecneveHe panonmeHR 3LKOHOB H UpraBmIX, xacamnixxcR
3arDa3Heamg. BMaumaemoro AenTenbwocTmO Ha MOCXOM iHe

rocynapCTBa o~ecneqBamT BunonseHme CBOmc 3aKOHOB H npaBHJI, 11pMI-
KHT - X B COOTBeTCTBUH CO CTaTbeg 208, H TIpHHIaOT 3aKOH1, npaBna H
npyrxe ep-, Heo6xomnue AnR OcymeCTBneHMR npxweHxmmx ueZXYHapoAH.r
HOpM H CTaHnapTOB, yCTaHOBfleHHMX qepe3 KOUneTeHTHwe Mex yHapoAwue op-
ranx3aumm KnX nnnoMaTmaecKY10 KOH epeHuNM B uenax npeAOTBpameH.R, 00-
KpaUzeHxM H corpaHeHu no KOHTpOJeM 3arpH3HeHHq mopcxKo cpeAM, B9a3aga-
emoro nx cBmi3aworo C AeRITeaIbHOCTBM0 Ha MOPCKOM AHe, nonnaAamme non
X 10PCnHKUM, H HCKYCCTBeHHMdH OCTPOBaMK, yCTaHOBKaMH H cOOpyzeHuamm

nonl xn mpHCmcumKeg B COOTBeTCTBH CO CTaTbRUMK 60 H 80.
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CTaTbsi 215

06ecneqemHe EmnonHeHxs uezz apogH!E nrpaB * Kacajo1mxsCt
3arvR3HeHHR BmauaeMoro AeTen-HOCT) B PaoHe

Oecneqekse BurnonHeHHR me*zyHapoHiHx HOPM, rpaB a H npoUelp,
yCTaHOBneHHX B COOTBeTCTBHH C 4aCTLM XI, B ueFDlc npeOTBpameHHR, CO-
KpameHms x COx)aHOHHR nOn KOHTpOJIeM aarpR3HeHxn uopcKo cpenu, BM3mBa-
emoro AeSTeIbHOCTbD B Pa9oHe, perynixpyeTcR yxaaaHHOR qaCTBO.

CTaTbR 216

0ecneneHze BunonHeHKH 3aHOHOB H ITpaBHn. ixacaiovxxcn

3axopOHeHHR

1. BuniiOnHeHme 3aKOHOB H fpaBJf, npHHHTbOC B COOTBeTCTBHM C Ha-
CTOueg (OHaBeHUmeg, H ipxeHH UwC ueXznHaponHmDC HOPU H CTaHlapTOB, yCTa-
ROBfleHHMX nepe3 KouneTeHTHme uexgyHapo-Hne opraH13auxx HnX fHJIOMaTMqec-
£3 KOHepeHUHR0 B uenx rrpeAoTBpameHHx, CoKpaeHH H CoXpaHeHHHI non
KoHTpneu 3arpR3HeHHn mopcKog cpegm B pe3ynbTa're 3aqXOpOHeHMR9 o6ecne-
4N~aeTCH :

a) npz6pezHu rocynapcTBOu B OTHmeHH 3axopOHeHR s ero
TePpMTOPNSLHOM Mope MAIN JECKMqHTIenbHOM 3KOHOMqieCKOR 3OHe, nX6tO Ha
OO KOHTHeHTanSHOM uienboe;

b) rooyjapCTBou inara s OTHomeHRH cyAoB, nnaBaiox non ero
phareM, z cynos EfxM neTaTenbHgX annapaToB, 3aperxcTpmpoBalHls B Hem;

C) AIaMM rOCYnapCTBOM B oTHomeHzH norpy3Kxi oTxOnoB nim
xw$Tc maTepHanoa, ocymecTBnReWoA Ha ero T8ppHTOpHI anI y ero npN6pez-
NIM TOpMUHaJIO3.

2. Ba oAHo rOCygapCTBO He OsH3aHO B CH317 HaCTostmeM CTaTLI B03-
6yzaTb pa36wpaTebCTBO, xorna OHO yze HaqaTo gpyrm rocynapCTBOu 2
COOTBeTCTBX 0 H&CTOnhe* CTaTheA.

CTaT-h 21?

O6ecneveuxe BanoniHeulg rocynaDCTBaux &iara
I. rocyapoTaa o~ecneqxajDUT Co6nOXeHze Cy;nuH, nnaBajotuxmx noA

3X Onarom x3K 3aperxcTppOBaHHMMH a Hx, pHmeHxmux UeZAHapoAHUX HOPM
N CTMHaIMpTOB, YCTaHOBNIeHHUX nepea KOuIneTeHTHYU mezyHapoHymo opraHH3a-
ww 3R3 o5uI0 JAnnomaTzqecxy0 KoHitepeHR1D, X CBOX 3aKOHOB H TrnPaB,
UHpKMT1X B COOTBeTCTIUI C HaCTonek KOHBeHUHGe* nn npseOTspazeHR, CO-
xpaxe]n z copaxeH nOn KOHTponeM 3arpRHeHMA uopcxoHl cpeAn C cyAoe,
a Taxie rpUHHMIU0T 3aKOHW, ripauzna H j pyrme Heo~xonumwe mepw no ax
OGYnOCTBROHR. locynapCTBa inara npZHlmajoT mepu no o~ecnevieHDo 2a$eK-
TBnoro BuonHIeHHR TaXX HopM, cTaHnapTOB t 3aKOHOB x npraBHI He3aBanmo
OT TorOl re coBepaeHo HapymeHme.

2. rocynapCTma, a taCTHOCTH, np.HUmalDT HagnexamHe Mepw c tenijm
odecne'Tmb, VTOOM CynAM, nyLaBaimim no1 xx iarom H3IH 3aperlicTRpoIHHMM
B M 3ane~JIoCb innaBaHe go Tex nop, nOKa OHM He 6YXYT B COCTOHHK
zm*TH B mope c cod0mieHme ynOMHaYTM a r iyHTe 1 TpedoBaHg MeK3WHapoA-
U HOpm H OTanl apTOB, Bu oqsa TpedoBaHHa B OTHOmeHHH IpOeKTHpOaaHMPR

KOHcTpyx1HiM, o6opynoBaHHa x KoMruIeKTOBaHHR 3KxIrIaa CynOB.
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3-? rocyAapcTSa o6ecneIMaaoT, qTo6u cyAa, nnaaazae noA xx inarow
wnx 3aperxcTpxposaHHue B Hx, zMuej Ha 6OpTy CB.eTe;nLCTsa Tpe6yeMue
MOXHapoXRUME Hopmaux R CTaHflapTaUH, YIOU.HYTHUMH S n te 1], 1 x BUax-
Rlue corn3aCHo STMM HOpmaJ R cTaHlAapTau. rocyAapCTBa tDnara o6ecneUBaT
repxo flx'ecKnH OCMOTp wx CyflOB B iUenarx rpoBepxx COOTBeTCTBHR TaHKxX CBR-
AeTeRBOCTB (aWTRqeCeONY COCTORHJ0 cywia. Taxne CBMleTenbcTna rp mtam-
CR xpyrHu rocyapTBaUM B KaqeCTse AOKyMeHTOB 0 COCTORHM cyja x pac-
cuaTpmBaDTcR Kax AOKYeHTM, uMeml08e TaXYjo ze cwiy, Kax x nuaBaeume
SO= CBiAeTeRjCT~a, ecait Het RSHUX OCHOB.HH C'HqXaTL, qTO COCTORHite cyA-
Ha X 3HaqHTenbHOR CTeleHM He COOTseTCTByeT fAeHH IM 3THX CBRiteTenbcTB.

4. Ecnu cyHHO cosepmae? Hapyme ae Hopm R cTa~napo3, ycTaxou-
izemwx qepe3 xouneTeaHTyH uev yHaponswy opramnsaunt max omym x lunno-
uayxecxn0 xoHepeHuHW, rocynapcTSo Onara dea yiepda AnR ciaie 218,
220 x 228 npKHxuaeT mepw no 6eaovnaraTeRobHOy paccnenoZaN=U X, Norna
97O ymeCTRO, Bo3ywnaei paz36paTenIcTBo B oTmomeam npeanomaraeuoro
H1pymeKHR HeaBuCHuo OT Toro, rAe coBepmeHO Taxoe Hapywewue xxx rAe
a pesy nSTe TaxorO Hapyzem rrponUomno mnyt odRapyemHo aarpnaxexme.

5. 0cyIecBnRn paccneoawue HSpyMeHMn, rocywapcTSa aara
Mor7? UlPOCIRT cotzr4cT13MR m0doro ntpyroro rocynapciua, copywxwvecTzo
KOTOpOrO Move? 6uTs none3HUM AnR f URcHeHR O6CTonTencTS aena.
rocylapcTBa npmnaramo YcMAH3 K TOM7, qWO6d YZ2OBneTBopvTL R aneaxO e
npoci6U rocynapcTS fnara.

6. rocynapcTia no nwcbueHHofl npocib(e nmo6oro rocynapcTa pao-
caeA70T nm6oe Hapyweitie, axo m coBepmeiHoe CylaMM, unazeamoum non
xx inarou. Ecm rocynIapCTBo fnara y6eaxnocs, qTO MMeSTCR AOCTaToq-
uRs Aoia3aenlcTia WIR BO36ayne Rit padWpaenbCTBa z oTHomeH, nrpen-
nonaraemorO apyveHm, TO oHo 6e3o0naraenHo Bo3dyiiaaeT Taxoe pea-
6xpa~eaCTBO B COOTneTCTBX CO conum aaxoMaux.

7. rocyaSpcina Ohara He3auenuIHen6Hso WHDo0UpePYO 3anpauusm.-
nee roCynapcTBO x xovneTeRTHyn mexniyaponaym opraHWitai 0 npeAZIp3-
imivx ReACTSmIx i Wxx peayaLa~ax. Taman wHsopmaimn ixonua 6mr
xocynxa 3ceu rocynapcTzaa.

8. Eaxanamre, npenycuoTpeHHue 3aKoauM a rpasxnaau rocynapciu
U OHomenxi cynIox, nnaBaeumx non wx OnarouA R WOnHR 6MT - AOCTaTOqHO
CYposumn anR rpen7npevzeHaR HapymeHx, He3acnmo OT Toro, rAe oim
CO35pueHM.

CjaTBn 218

06ecneneRe BzftOn~efwf roCnapCTUBaMN nOD T

1. EcRa CynAHO lOpOBOnHO HaOITCR U OAHOM 33 riopTom unn

y oHoro H3 nplm6pezHUx TePMHHaAOS Kaoro-n6o rocyxalpCTa, 3TO roc' -
XaPCTSO noveT npennpxHnJL paccneRoBaHme w, morna aTo onpasAaHo now.-
SaTeJbCTBaMH, BO 6YNrTL pa31XpaTeRBCTDO Z OTHomeHu w6oro c6poca c
*Toro cynwa 3a Trpenenauw u H7T"eHHMX son, TeppHTOP1RanbHorO uopn wax
mcamvivTensHO% 3KOHOMu'qeCK CO H 3oW 3Toro rocynapcTna B Hapyene npu-
MeRumNu MezyHapOnHX HcpM R CT8anapToB, ycTaHozneHHUX vepea moune-
Teuwy MenyHapoxHymi oprams3anmo vnx odmyo zvxnoua~qecxayi Rooe-
pextox.

2. Rwxaxoe paa6upaenscio B cooTieTcTBMM C nywwroM 1 He 3o-
5y zaetcR B OTHOWeRMH HapymeHMR, CBR3eaH0ro co c6pocou so Mnyrpenm
mOAsi, TOpPPUTOpHnSulHOM MOP6 I51K WcXno'enmog 3KoHoxUiecitog 9oue

apyroro rocynapcTBa, ecnw ToXLxo He nocTynxxa pocb6a aioro rocyaap-
CT]U, roCy~apCTBa Onara MYTH rocyinapCTsa, Ko.iOpOe nocTpaxano max
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nonueprnocL OnSCHOCTU B pe3ynbTaTe HapyeHuR, cBR3aHHoro Co c6pocoM,
MAN ze ecIns TaKoe Hapymese He D3Ban0 mnO He rpo3sT Bm3BaTb aarpRa-
HONER B3pOeHHIx BOA, TeppHTopManbHoro MopH Urns MCKDn0q3TenbHog 3KO-
nomw'ecxog 3oHmU so3ywneoero pae6xpaTenbcBo rocynapcTza.

3. Korea cynAo no6pozonLHo HaxonuTcR B nopTY UN y npR6peV-
HO?0 Tepafaana Kaxoro-nn6o rocynapcTsa, 3To rocyZapcTBO B0noAHReT,
HacKonxO 3TO TrpaXTxeccxm oCyeCTBMUO, nrpocs67 nm0oro rocynapcTaa
o paccxenoBamxx csnRaHmoro Co c(poCoM Hapymemen, ynouaRyToro B
nysmTe 1, KoTopoe, KaSKMONHo npenoneraTb, duno coBepmeHo so zH7Ty-
pe mw Boax, reppmropmansbom mope xnx B MCKRnq0TenbHh0 sKoHoMwqe-
Cso0l 3oHe rocynapcTBa, o(pampaioueroeR c pocibo4, unu npmuumHno UnN
rpoaxT IpnUHNTS ymep6 yKa3aHHmm rfpoCrpaHCTBeM. OHo Taxe BMnOJIHR-
eT 9 HaCKonsmICo OTO npaKTnqecxn ocymeCTBMO, npocib6y rocynapcTsa
ftare o paccyieRoBaSKU Taxoro HapymeHUR He3aaMCHMO OT Toro, re Hap7-
mese cosepmemo.

4. MaTepuanu paccnenoBaHmA, rpoBe~leHHoro roCYeIapcBoM nopTa
a cooTeTCTSrH C HaCTOnmeg CTaTb-eg, nepena oTcR rocynapcTBy Onera
urn upw6pezmouy rocynapcrny no xx flpoci,6e. JfIwdoe pa36NpaTencTo,
HaqaToe r0Cy3aPCTBOM nOpTa H8 OCHOBaHWH TBKoro pfccneoBeHnR,
MOeT npsi yCRODUR CO6)MAieHnR Pa31leyra 7 6MT npxocTaHoznemo no npoCb-
de npn6peeoro roCynapcT3e, ecnx mapymemme cosepmeHo a ero sHyTpe-
RHMX soaxt TeppETOpuaJmSHOM Mope Hnu MCK3q1O'ZTefl1HOA 3KoMHNeCon1
aeoHe. floKa38TeRnCTBa x npoToKonu no neny, a Taxwe ndogoM Manor urnx
m[pyroe MuHaHCoBoe odecneqeHwe, ocTazneHHoe y B3acTe rocyapcza
nopTa, nepenaoTCR B 3Ou cnyqae npn6pesHoMy rocynapcTSy. Taman
nepezaqa xcxnwmaeT ffpooneme pas6iwpaTeICTsa B rocynapc~ze nopTa.

CTaTbR 219

Mepm no regoBpaeeHW 38?DR3HeHHR. Kacamueae ronnocTm
C Y OD IRIR nneBaHR

C co6RX)AeuHeu Paanxena 7 rocynapcTBa KoTopMe no 3enpocy wnw
UO COdCTeHHOt HumIIaTHBe yCTaHoBMnZ, XITO CynHO, maxoueeci a OnHOM
me ix nopToB sn. 7 onssoro x3 sx rnpmdpeHMX TepMXHSaOS, HapynaeT ipsI-
MexxMMe uexnyHapoHne HOPM N CTaHnapTM, KCcommIecR rOnHOCTK CynOS
AAR 11aBSHZR, N Tem CamMM CO3aeeT YrPO3y HaHeceHUf ynepda Mopcxo1
epene, IpPURUM8OT B TOO Mepe, s KaKogl 3To npaXTmqecxx ocyeCTERMO,
aUMRNRCTPaTMBHwe mepm, ITO'6i O rBpZOTap UTTb BhwxoA aHoro C-yAHa

m Mope. Tassne rocynapcTsa moryT paapemHTI AIaHHOM7 cyAHy nim nepeNu
Ha 6n aanyo nonxonRnays cynxopeMoHTHyso Bepbls N nocne ye aleeHS R npu-
RUN HapymeHRR HemeneHHo pa3pemazOT CyAH7 rponogTu cao ny .

CTaTh 220

0ecneqeHme BNnOnHeHHR npK6peXHMMH rocygapcTBaM

1. Korga CyAHO AO6pOBOnLHO HX0OAKTCfl B nOPTY P13TH y npsdpeXHoro
Tepm mana rocynapcTsa, 3To rocynapCTBO MoweT C COflO3eHsseM Pa3Aena 7
B36YAXTL pa3dffPaTenLCTBO B OTHOmeHNH nloforO HapymeHxfi npHHRTmX B COOT-
BeTCTBI C HaCTOReM KoHBeHLHOI ero 3aKOHOB K rIpaBxn P12TH rpHMeHMMWX
MezxyHapoAHmx HopM H CTaHapTOB n1o npeOTBpaigeHHR0 CoKpameHsm H coxpa-
HeHxlo noA KOHTpOnIeM 3apR3HeHKR C, CyfOB, ecnu TaKoe HapymeHme coBepneHO
B TeppHTOpHalbHOM mope isiTH HCKYI'lMTehIbHO* 3KOHOMmmeCKoN 30He 3Toro ro-
CyjapcTBa.
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2. ECIIU HMeIOTCR RBHwe OCHOBaHMR CqHTaTb, qTO CynHO, CoBepmamee
nnaBaHHe B TeppwTopHanbHOM mope roCynapCTBa, BO Bpemn npoxona qepea
Hero HapyKfIO rlMHRTme B COOTBeTCTBH C HaCTORmeg KOHBeH1We* 3aKOHM H
npa xna 3Toro rocynapcTBa xunw npHMeHHxme MexjyHapo2Hue HOpMN X CTaHIAapTH
no npeROTBpameHRM, CoKpameHHK X coxpaHeHmm nIO KOHTponem 3arpHaHeHxR C
CyAOB, ZITO rOCYlaPCTBO 6e3 ymep6a nn IlpxueHOHHR COOTBeTCTB3'0O nonoe-
HRR Paanena 3 qaCTH II MoreT npennpMHRTL DaKTHqeCKy0 HHcneKui 0 cynHa no
Bonpoca, KacaMnHMKC TaKoro HapymeHHR, H mozeT, Korna 3TO orpaBnaHO
AOKa3aTelbCTBaUx, BO36yAHRb pa36xpaTenbCTBO, BKfIOaH 3aneplaHxe cynHa,
B COOTBeTCTBKH CO OBOHMX 3aKOHaMH H C co6nMoeHeM Pa3Aena 7.

3. EcJSH HmeoT I RBHMe OCHOBEHXR CqHTaTL, tITO CYnHO, coBepmamomee
flhaBaHI4e B HCKlIqHTenbHOR 3KOHoMmqecKok 3OHe WIRu TeppTOpHaHnbxOu mope
rocynapoTBa, HapylnalO B HCKflO'HTenbOH OHOMxqecKog 3OHe npueHMMe
mexiUaapozHue HOpMM X CTaHflapTM lolH COOTBeTCTB nHe TaKxI MezmyHapoA-
HUM HOpuam K CTaH~apTaM H BBO nImHe HX B AeRCTBxe 3aKOHM H niaBFnaa 3Toro
rocynapCTBa no npeAOTBpaneHHo, COKpameHMO H CoXpaHeHHx non KOHTpOneu
3arpH3HeHRn MOpCKO9 cpenu c CyAoB, 3TO rOcynapCTBO mozeT noTpe6oBaTb y
AaHHorO cyflHa xIHt3OpMaiHmO, KaCawa 10CR HaBBaHKH cyAHa z ero nopTa riRpxanCx,
ero nocnensHero H ouepenAoro nOpTOB 3axona H ApyryM OTHOOR0OCR K Aeiiy
HH opmauIxw0, HeO6xolHmyio nn Toro, qTO6b YCTaHOBHTb, 6Io fla CoBepmeHO
HapymeHHe.

4. rocynapCTBa npHHHaM)T 3aKOHM H npaBxna H xpyrxe uepu nnR
Toro, qTO6 Cyaa, n laBaomme non mx pnarou, nOqUHRRHXCB Tpe6OBaHHRM 0
npeoCTaBneHXH HH OpMauHH cornaCHo IryHKTY 3.

5. Ecnn xue[OTCH RBHbe OCHOBaHHR CUIHTaTb, 9TO CyAHO, coBepmaic0wee
nnaBaHme B HCK MlOMTenbHoR oKOHoUHtecKog noHe XX TeppHTOpHaHOU Mope
rocynapCTBa, CoBepmHxnO B HCKnIOUHTe IbHO* 3KOHOxqecKog 30He HapymeHue,
yIOMRHYTOe B rlyHKTe 3, KOTopOe npnBeno x 6olbmomy C6PoCY, Bl3mBameuy
3HanXTenbHOe 3arps3Heme xnx yrpo3y 3HaqHTenbHoro 3arpn3HeHRR UOpCKO*
cpenu, 3TO rocymapcTBO MOzeT npe xnpHHRTh OaKTqeCKyM HHCneKtU 0 CYflHa
no BOnpOcam, KaCa0mHmuaCR AaHHoro HapyneHR, eCnH CyAHO OTKa3a 'OCb npe-
JOCTaBHT

- HHIPOpmaLjHx Kil ecnH xHopmaieHR, npeAoCTaBnIeHHaR CynHOM, 3aBe-
nOMO rIpOTHBopeqHT o'eBMAHUM OaKTaM H TaKaR HHCneKuHx onpaBnaHa 06CTOR-
TenlbCTBaH nena.

6. Ecnz xme3TCR RBHNe 068KTzBHme AOKa:aTenbCTBa Toro, RTO CyAHO,
coBepmoluee .nnaBamHe B NCKnHDqXTe1bHO* 3KOHomxneCKO* 3oHe xfnH TeppRTo-
pxan tao mope rooy7apOTBa, COB8piHlO B HCK0KJIHTenbHo* aKOHOUHqeCKoN 30-
He nyTem C6pOCa HapyweHme, ynouMRYToe B nyHKTe 3, KOTopoe rpBeno X TR-
zenomy ymepdy uin yrpoae TRenoro ymep6a no6epexhio anx cBRaaHHMM C HHM
K-Tepecau npx6pezuoro rocynapCTBa nxdo 3136Mm pecypcau ero TeppETOpuanb-
Horo mopn Kn1 XCKIoqHTeILHO9 3KOHOMHieCKOM 30H TO ZITO rocymapCTBO MO-
leT, C o6nmReHHeu Pa93ena 7 H npH yCnOBM, qTO STO Onp9aanaHO AoKaaa-
TenLCTBaHf, Boa6ynHTL pa36DpaTenbCTBO, BailmqaR 3anepxaHMe cy7Ha, B co-
OTBeTCTBXH CO CBOxMH 3aHOHamH.

7. HecuoTpr Ha nonozeHxR nyHKTa 6, B CnyqaR, Korma qepe3 Komne-
TeHTHYI meX1Hapo lHy opre-alHauum yCTaHOBnIeHM loin HHUM O6pa3OM cornaco-
BaRH HaAlezaluxe npouenypu, nOCpeACTBOM KOTOpUK o6ecneqxBaeTCR Co6nlle-
Hze Tpe6oBaHII* B OTHomeHux npeAOCTaBzneHm aanora mix Apyroro noxcoAR-
inero RHaRCOBOrO o6ecneqeHra, npx6pezHoe rOcy~apCTBO, ecnz OO CBRaBo
TaKRIH nrpolefypai, paapemaeT CynHiy npoAonaTB cllenoBaTB CBOXK KypCO .

8. llonozeHw f1yHKTOB 3, 4, 5, 6 K 7 ITpmeHI10TCH Tatze B OTHOme-
3Ha BKOHOB H npaBnn, IpKMHRTEX cornacHo nyHKTy 6 CTaTbx 211.
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CTaTb 221

Mepw c uenhb x3dexaTb 3arpn3aeHu. BHgaemorO
MODcOMUH anapmRMm

1. HKTO S HaCTOameg qaCTH He 3aTparHBaeT ripaao rocy~apcTBa B
COOTBeTCTBIU C Mex ymapoAHuM npaBom, Ka O6HqHWM, T8. H AOr0OOHMM,
upMuuMaTm x o6ecneusuBaTb BnOnHeHve mep 3a npezeJIamH TeppRTOpUafIlbHoro
vopu, COpaaMepHwX OaKTIecKovy KInR rpomeMy ymep6y, B uenfM 3aITM
csoero no6epexbR unn ccaa~awx C HZt H HTepecoB, BaKnman pM6OJnOBCTBO,

OT oarpH3HeHun E 03 y arpR3meuta B peaynbTaTe uopcKog asapux 3u3
Ae*CTBDU, CBR3aHHut C TaKOg aBapmegt, KOTOPHe, KaX MOXHO pa3yMHO nOna-

raTb, pwemy" x cepe3BMH BpeAiHuM nocneA1CTBHM.

26 An iene HaCTORneU CTaTbH "mopcKaR anapita" O3Haqa6T CTOflKHO-
BeHe CYAOB, flOcOJ Ha mens, ;Wyrog MOpCKOg mA lmAeHT HM aHHO8 npouc-

MeCTsme Ha 
6 OpTy CyAHa uiu age ero, npUBemme K UaTepm SILHOUY ymep6y

un1 HemunyeMog yrpoae maTepHanbHorO ymep6a cyZUm HAM rpy3y.

CTaTRh 222

OecneueR.e SHnOnHeHH B OTHOmeHUM 3arvn3HeHMa
a aTmoctepu Knz qepe3 Hee

B BO39WHOU npocTpaHCTze n1A xit cyBepeHHTeTOM XHIN B OTHOmeHEM Cy-
AON, nnaaaasmxx noA FM pnarou, R CyzzOB synC XleTaTenbHbm annapaToB, 3ape-
rucTpmpoBamHwc a HKX, rocyzapCTBa o6ecneqKBaImT BnonHeHe CBOHX 3aKOHOB
n npaBiJ, nIpHTMX B COOTBeTCTBH c ryHKTOM 1 CTaTIt 212 u c Apyrtui
nOnOzeHHHMH HaCTOsmeg KOHBeHUHH, a Ta~me npHHaMJOT 3aKOH! H rxpaBatna
H Aipyrxe uepu, HeofoXnHMe nn ocymeCTBneHHH yCTaHOBleHHMX qepe3 KOM-
neTeHTHbie uexyHapoAHbie opraHH3aim 1nH flnnouaTHqecKyio KoHoepeHuHlo
npxMeHKMDnC MeZiYHapoAHUX Hops H CTaHaPTOB no npeAoTBpateHwO, coKpame-
HUM H coXpaHeHxw no KOHTponeU 3arpR3HeHKR uopcKoA cpe n m3 aTMOCiepH
HAm qepe3 Hee B COOTBeTCTBHH CO Bceu OTHOCRMMHUHC K 3TOMy uexijyHapoA-
Hwum HopUMH H CTaHsapTauHs KacawMmcR de3onaCHOCTH BO39YMHOR HaBra-

PA3I 7. IAPAHTM

CTaTLa 223

Mepu no o6nerqeHUo pa36HpaTenbcTBa

Tipi pa36xpaTenbCTBe, BO36yR.eHHOM B COOTBeTCTBI C HaCTOn Ie*
qaCTE.0, rocynapCTBa UpHHuMaoT mepu K TOly, qT061 cnoco6CTBoBaTa Aonpo-
cy canReTeneg H AonyqeHM AoKa3aTenbCTB, rpeCfcTaBflHeMX BnaCTUMR ,iWYro-
ro rocyzapCTBa HflH KOMneTeHTHOr4 uexnyHapOnHOrI opraHH3aIxer4, a TaiKre
enoco6CTBYT ynacTHM B 3TOM pa36xpaTenbCTBe ociHmUanlbHux npeACTaBKTeneR
KomneTeHTHOR mezjzyHapoAgo i opraHX3aXM, rocyfapcTBa ;mara H niooro
roCynapCTBa. 3aTpoHyTorO 3arpH3HeHmeM B pe3yiLTaTe HapymeHHR. ORuriaxI-
Hue npeAcTaBKTen ss yqaCTByl0uHe B TaKOM pa3dHpaTenbCTBe, xveM0T npaBa x
o6n3aHmoCTM, npegycuoTpeHHnue Ha".IWOHSabHHMH 3aKOHaMH H npaBuTnaux Knu
mezxWyaponHim npaBOh.

CTaTbR 224

OcyqecTneHme nonHouoqx no o6ecnetieHMo BmrnonHeHn

nonHouoqzn no o6ecneqeHKW BnoJIHeHKR B OTHOmeHHM xocTpaxHum CyiOD,
npenycmoTpeHHwe HaCTORmen qaCTbM, uoryT ocymeCTBnHTbCR TOMKO AOnZIHOCT-
HUM nIxi aMx, n1m6o BoeHHWMl Kopa6d RX, BOeHHIMH neTaTenLsHUMM annapaTaMw,
nu6o xpyrnux cynamm MA nleTaTeJbHUmU annapaTaMn, KOTOpme xeHemT qeTKxe
3HaXH, no3sonwomne ono3HaTb HX KaK COCTORHme Ha lpaBaTenbCTBeHHOM
cnyz(e, H ylOnHOMOuqeHM ATER 3TOR uenn.
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CTaTLs 225

0R3ELHHOCTL H36eraTL OTiuaTeJHggg nIocrlenCTBHrI 11OH
ocymeCTBeHHH nOnHOMOqHH nO 06ecneqeHHMo BhtLoHeHmH

flpX OCYIeCTBYeHHX, B COOTBeTCTBKH C HaCTORnteg KOHBeHlen, B OTHO-
meHXM HHOCTpaHHUX CynOB CBOX nOIHOMO'Hr4 no o6ecneqieH l0 BunonHeHns ro-
CynapCTBa He fOflXHW CTaBHTb non yrpo3y 6e3OnaCHOCTb CyAOXOACTBa, nOA-
BepraT. cynHo KaKoly-nH6o aHomy pHCKy, HfLK OTBOAHTb ero B He6e3onac-
Hue nOpTU KfIH Ha Ho6e3onacHme rKOpHIA CTOHHKH, anxl nonBepraTh MOpCiyW
cpegy 4pe3mepHouy pmcKy.

CTaTbn 226

PaccneoBaHHe B CB93H C HHOCTpaHHIKH CY~aMH

1. a) rOC yAapcTBa He 3alepzHBaOT HHOCTpaHHOe CYAHO AOflb~e,
qeM 3TO Tpe6yeTCR nna teneg paccneAOBaHHK, rtpecyoTpeHHWC B CTaT-VC 216,
218 x 220. fl6an IDaKTHqecKaR HHCeKtUHR HOCTpaHHOrO CyAHa orpaHmqEBaeT-
ci npoBepxoA TaKXX cepTH KaTOB, CYAloBux rYpHaIfOB mml npyrKX AOxmeH-
TOB, KOTOpme CyAHO O6R3aHO HmeTb B COOTBeTCTBHX C o~menpHHRTMM uezny-
HapoAHuma HOPMaMH C OTaHapTauH, ERR no6uX aHaOrHqHmx noKymeHTOB, HO-
TOpme xmeDTCH Ha cyAxe; AabHegmaH OaTHqeCKaH HHCneKxux cynHa MOxeT
6MT - xpemlpHHaTa TOnbKO nocnie TaxOg upOBePKH H nlUb B cnyvzae, Korna:

i meoTcH HBHue OCHOBaHHm CqTaT-, VTo COCTOaHme
cyAHa RiK ero o6OpyAOBaHme B 3HaqKTenbHOR uepe He
COOTBeTCTByeT 3THM AOKymeHTaLI;

ii) coxlepXaHHe 3TIM AOKymeHTOB HeAocTaTOHO 3lH 1OA-
TBepZ3eHHR xn IrpoBepKH npe~nonaraemoro Hapyme-
HHa; MAN

iii) CyAHO He mueeT e*CTBKTenLHWC cepTH xtaTOB 1HJI
CYAOBM ZyptI anOB.

b) E.cn paocneoBaHte cBaMeTenCTByeT 0 HapyeHRM aZpHmenH-
MUM 3aKOHOB H 1paBHI1 181 MeZx yHapoAHuX Hopu H CTaHnapTOB no 3aclxTe H
COXpzaHeR MOpCKON epem, TO CYAHO He3aMeAXHTenLHO OCBO6o0zaeTeR flpH
ycioBum BunOnIeHRR TaKX1 nenecoo5pa3Hux npouexgyp, KaR npenocTaaneHme
asanora 3VI npyroro noAornlero IlKHaHCOBOro o6ecnexieHHH.

c) Bea ymepda AntH rirueHMmux mez xyHapOAHE HOPM H OTaH31p-
TOn, KacWamwCen rOAHOCTm CyAOB Ann nnaBaHRR, B oc o6ozneHMM CyAHa'mO-
zeT? 68T- OTKa3aHO, xh6o OHO MOzeT 61TL o6yCoOBneHO nepexonou cyAHa Ha
63nuzag1ty UOAZOAH Cy7opeMOHTH7W Bepi b, ecnl 3TO CYAHO rpeAcTaBnReT
codog npeauepsym yrpoay HaHeCeHKR ymep6a uopctog cpene. Xorna B OCZo-
6oX1eHm CYAHa OTxa8aHO lKJH OO nOCTaBfeHO B 3aBxCHMOCTh OT onpeAeneH-
Hu ycnoBxi, roCynapeTBO cnara AOnXHO 6UT6 He3aue31lTe j-HO yBenowuteHo
O6 STOM, K ORO MOzeT Tpe6O~aTb OCeBO63OzeHKR 3Toro cyjHa B COOTBeTCTBHK
C qaCT, M XV.

2. locyapCTBa COTpy1HxqaioT B pa3pa(oTKe npoueztyp, HarnPaBneHHtU

Ha TO, 'TO6m ma6ezaT1- HeHyHo* 4aKTHqeCKO9 xHcneKUMM CyAOB B Mope.

OTaTbif 22?

HenonymeHme jMCKPHMHHamn KHOCTaHHWX C rAOB

flpu ocymeCTBeHXH CBOCx npaB H BLnoInHeHHX cnoXc O6R3aHHOCTeM no
HacTOR1Me* qaCTm rocynapCTBa He onyCKaT HRKaKoi Auctp mnHal no 4op-
me n no CymeCTBY nIpOTMB CYAOB no6oro npyroro rOCy3apCTBa.
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CTaTn 228

MMOCTaHoBneHme x orpaHHmeHme BO3a67ZeHxR Da36xPaTeibCTBa

1. Pa36paTenbCTBO C uenblo HanOxeHHR HaKa3aHmH 3a ji6oe Hapyme-
Hie fpxMeHKMbZX 3aKOHOB H flpaBH xnx mexxWsapoAHLmo HOPIA H CTaHapTOB,
KaCaOUIXCn npeAOTBpameHHR, cOKpameHHR H coXpaHeHHR nOA KOHTponeM 3arpR3-
HeHnR C CYOB, coBepmeHHoe KaKHM-nX6o HHOCTpaHUM CyAHOu 3a npeAenauM
TeppHTop~anbHoro mopR rocynapcTBa, B036yz aammerO pa3OzpaTenlCTBOI np-
OCTaHaBnHBaeTcH, ecnx rocynapCTBO "nara BO36Y).X aeT pa36xpaTenbCTBO C
uenbi HaKa3aHHR no COOTBeTCTBm"emy 06BMHeHXo B TeneHme meCTH MecRueB
nocne Toro, xaK pa36KpaTenbCTBO 6WfO BnepBue BO36 YReHO, 3a xcKnmqeHOMe
CnymaeB, KorAa pa36HpaTenLCTBO CBH3aHO C Taxenum yuep6oM npm6pexHomy ro-
CyfapCTBy Hnu Korna AaHHoe rocynapCTBO (Dara HeOAHoKpaTHO He BunOfHRflO
cBoe O63aTenbCTBO no 3 eKTHBHOMY o6ecnetieHYO BHrOnHeHm4R npHmeHsMUX
meZAyHapoAHUX HopM K CTaHfspTOB B OTHomeHMM HapynleHHi~, coBepmeHHX eo
CynauH. roCygapCTBO c1naraeHnpaDIuSMee 3apoc 0 npHOCTaHOBneHH pa3dx-
paTenbCTBa B COOTBeTCTBXH C HaCTOnweg CTaTbeg, B uon Koe BpemR npeAoCTaB-
nseT B pacnopzteHHe rocyuapcTBa, KoTopoe nepBm BO3 ygxfo pa36xpaTenB-
eTBO, nonHoe AOcbe no Aeny H UpOTOKOL pa36xpaTenCTBa. Korna pa36upa-
TeJICTBO, BO36YX eHHoe rOCy~apCTBOM cpnara, 3aBepmeHo, npHOCTaHOBneHHoe
pa36ffpaTenbCTBo npeKpawaeTCR. flocne ynnaTH pacxonoB, CBH3aHHLM C Ta-
KHM pa36xpaTenLCTBOM, nm~og 3anor Hfl tpyroe (PMHaHCOBoe o6eCneqeHme,
BHeCeHHOe B CBR3H C npHoCTaHOBneHHUM pa36xpaTenbCTBOM, Bo3BpamaeT-R npK-
6pexH,,- rocyJapcTBoM.

2. Pa36xpaTenbCTBO C uenW HanloxeHHa HaKa3aHH Ha HHOCTpaHHMe
cya He BO36YRAaeTcR no HCTeueHHH Tpex neT c moueHTa CoBep~eHHR HapyMe-
HHR H He BO36yX3aeTcss HmKaxHM rocyapCTBOM, eclH pa36HpaTenmCTBO yxe
Bo36yxzeHO xpyrHu rocygapCTBOU, spu yCnOBUH CO6n@AeH a nonoxeHEXR, K3-
nozeHHDX B rryHKTe 1.

3. HaCTORaR CTSTbR He HaHOCHT ymep6a npa~y rocy~apcTBa "nara
pxHHHMaTL nzo6e MepH, BKfnqan BO36yxReHHe pa36HpaTenbCTBa c uemaO Ha-
noxeHMR HaKa3aHHR B COOTBeTCTBMH CO CBOHMH 3axOHBLMH s He3aBHCxMO OT pas-
dxpaTenLCTBa, BO36yzfeHHoro paee ApyrHu roCynapCTBOM.

CTaTb. 229

Bo36yxeHxe rpaxuaCKoro pa36HPaTenbCTBa

HMTO B HaCToRmeg KOHBeHQHI He aaTparxBaeT B0G3yzgeHmn rpaxaH-
coro pa36xpaTenbcTBa no nXo1ouy HCKy B OTHOmem*8 y6MTKOB unn ymep6a,
RBXBMXXCH pe3ynBTaTOM aarpR3HeHMR MopCKoR cpeu.

CTqTbR 230

AeHexHse mTPasl H cog5nwgeHe nPH3HaHHux npaB
ORBHReuoro

1. Tonbxo ueHeXHue mTpa M UOryT HanaraTbCR 3a HapyUeHHR Hauxo-
HaflbHWC 3aKOHOB m npaB nm suis np meHmuux mexzyHapOuHMX HOPM M CTaHsap-
TOB no rpenOTspameHM, COKpaeHI H COXpaHeH=0 no KOHTpOneM 3arpR3He-
Hun MopcKxo cpe N, coBepmeHHUX XHOCTpaHHWMH cyamm 3a npe~enauN Teppx-
TOPH~flLNoro mopa.

2. Tonbxo AeHeZHme MTpaom moryT HanaraTLcR 3a HapymeHUR Hauxo-
HanbHUX 3aKOHOB x npaBmni wIl npmeHHMM MexJyHapoIHwc HOpu H CTaHap-
TOB no rTpeAOTBpaieHXlO, coKpameHRo x coxpaHeHo noi KOHponeM 3arpRHe-
HER MopcKog cpenM, COBep~eHHMX HHOCTpaHHMMN CYXBJMM B TeppHTOp~aLHOM
mope, 3a cKOnmqeHxem cnyqa npeHamepeHHoro H cephe3Horo aKTa 3arpR3-
HeHMR B TeppNTOpRanbHOu mope.
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3-. rIpi npoBe~eHZ pa36xpaTenbcTsa TaKKX HapymeH H, coBepmeHHUX
HOCT1BaHHM CyAHOM, aa KOTOPUe MOzeT 6WTb Ha$ozeH mTpac, Co6Jni0aW0TCR

npROHaHHMe npasa o6BHReuoro.

CTaTbR 231

YBenouneHme rocY laPCTBa dnara x Apyrwc
3awxTepecoBauX rocynapcTB

rocy~apcTBa He3aueAnRTenBHo yBeJIOtnfRT rocy~apcTBo cnara x no6oe
Apyroe 3aHMTepecosaHoe rocyapcTBO o njo6Mx mepax, npXHRTX B COOTBeT-
cTBRm C Pa3Aenou 6 npOTWB mtOCepaHHWC CyAoB, H npeACTaBnRT rocyzap-
CTzy 4inara Bce oDuumanbHue cooSuleHH1, sacaflmecR TaKmc uep. OHaito
B OTHOeHX HapymeHMI, COBepxeHHMX a TeppUTOpmainhHOU mope, 3TX O6R3a-
Te ibCTBa npm6pezHux rocynapCTB npHUeHRIOTCR TOnlbKO K Te

U uepau, KOTOpve
rIpHH] SLOTCR pH npecneAoBaHMM. AInjnouaTHxecKxe areHTU afl KOHCy1bCKNe
AOXIizOCTHe nxua H, Korea 3TO BO3MOXHO MOpCKxe BnacT rocyzapcTBa pna-
ra HeuenneHHo KH4IOpMXPY1TCR 0 nio6WX TKX Mepax.

CrarbR 232

OTBeTcTBeHHOCTB rocynapCTB 3a mepu no
o6ecnemeHIM BmnOAHeHXR

roCy~apcTBa HecyT OTaeTCTBeHHOCTh 3a ymep6 snK YOMTK, KoTopue mo-
ryT MTb mu BueMeHm K BUTeKaJOT M3 uep, npHHRTUX Ha OCHOBaHHH Panena 6,
ora TaKHe uepM RBIRTCR HeaaKOHHMH XnKf BWCOAIRT 3a paUKM paayMHo He-
o6xo uux D cBeTe nueangeRcR XHiopua HH. rocy~apCTBa o6ecnexHaaOT B03-

oMOOCTh o6pameHR S XX CYfM C mexaMn no noBOAY TaKoro ymepda MnH y6MT-
KOS.

CTaTia 233

rIapaHTHM B OTHomeHx, nOAHBOB. X.noTna3,esMix

nn uezfyHaOAoro CyAOXOACTBa

H'TO B Pa3nenax 5, 6 R 7 He aaTparxBaeT npaBosoro pexwa npOix-
BOB$ lxcnOnL3yemx AIn ueZxiHapoAHoro CY3OXOCTBa. OHaxo, ecnz MHO-
CTpaHHoe CYAHO, nouMuo cyfoB, yuOsUHyTux B Pa3Aene 10, coBepmnuo Hapy-
meHme 3aamoB H npaBzn, yHOMMHyTbiX B nyHKTe 1 ha" x hb" CTaT H 42,
BW3BlaBmee aznx rpo3Rmee BM3BaTB Tnzenum ymep6 uopceog cpeie pOniaBOB,
rocyzapcTBa rpaHqamze c nponmBaux, MOryT nPRHRTh Haneza~me uepu nO
06ecnemeHMo BUnOnHeHHR K B 3TOM cly'ae c06n31=a0T mutatis mutandlis
nonoxeHUR HaCTomero Pa3Aena.

PA3= 8. MIOKPHE hfOM PAMHL

CTaTLa 234

loxmKpTue n moM paaHu

lpzs6peZHue rocyJIapcTBa xueioT npaBo npHHUaTL x odecneqxBaT- co-
6niDleHxe HeAHCKpHMHHauOHX 3axOHOB x npaBun no nlpeAOTBpaujeHH0, CO-
l-paeHxm H CoxpaHeHmm nolA KOHTpOneu 3arpFI3HeHHR uopcxoA cpe u C cyoa
B nO p pumx n amu paioHax B npe~enax HOCKAMUTeALHOR 3KoHoummecKoII aOHM,
rze oco6o CypOBme KnHuaT'ecHe YeCJOBHR H Hanque nbAoB, uospuBasmu=X
Taxxe pariOHu B TeqeHxe 6onzmlel uacTH rosa, COaT UpenATCTBRR DM50
nOBneHyo oriaCHOCTL AI)R CyAOXOCTBa, a 3arpR3HeHxe MopcKOH cpeAm mrno
6U HaHeCTH TrsZeRlir BpeA 3Ko0orteKoiay paBHosecm HZlIN Heo~paTIIuo Hapy-
mHTs ero. B TaKHX 3EasOHax x ripaBxnax AOnuHu o~pa30M nipMuxMalOTCH SO
BHNMaxxe CyAOXOACTBO H 3aUTa H COXpaHeHHe mopcxog cpe m Ha OCHOBe
nMuIeowXCR Hax6onee AOCTOBepHUX HayqHx AaHHMX.

Vol. 1834, 1-31363



1994 United Nations - Treaty Series • Nations Unies - Recueil des Trait~s 281

PA3=.JI 9. 03ETOTBMEHOCTL

CTaTb, 235

0TBeTCTBeHHOCTb

1. Ha rocyqapCTBa BoanaraeTCA BMnonHenHe xx -ezyx apoAww O6a-
3aTebCTs no 3alaTe a coxpaueHWi0 MOPCHO0 ope m. OHM HecyT OTBOTCTneH-
HOCTb B COOTBeTCTBHM C MexyHapoAw~u npaBOM.

2. rOCy apCTB8 o6ecnesBaMT, qTO6M auenaCB B03MOOOT o6pame-
HER B COOTBeTCTB3E C MX npSBOBumH CHCTeMaMh 38 nonyzeHmeu 3 KOPOTKxe

opoxx Ha~nexamero BO3meaeH n xn gpyrok KouneHCaUa ymep6a, npgqMHeH-
Horo aarpa3HeHxeU uopcxog cpeAu i3xqecxxua znx wpxpHqeoxixw nuaum
nOA SX HPMCARKc1CIHeR.

3. 0 uenbm o~ecneqTb 6UCTpoe z aneBaTHoe Ba3meweH~e Bcero
ymep6a, up'xnxeHHoro aarpn3HeHxem MOpcKoR cpeblu, rOCy~apQTBa COTp7A-
HEqajOT B OCyiqeCT3neHx AeiicTByjero mexJyHapOAHoro npaBa H B AanHeii-
mem pa3BMTXM MeziyHapoHoro npaBa, xacamerocR OTBeTCTBeHHOCTX, Ann
0oeHi H B3memeHmiR ymep~a anf yperynpoBaHA CBBHi8HHWx C 3TEM COpOB,
a Taxzes xorea ymeCTH0, B pa3pa6oTxe KpKTepmeB x npouenyp BMlIBTR
Haneza~ero Bo3etleHHa, TaKMx, Kax od3aTenbHoe cTpaXOBaHxe zILE
xomneHeaUMOHHme qOHAW.

PA3=Ef 10. aYBEPHHR HMWIMET

CTaTbR 236

CyepenRug MMUYHMTeT

II0jiozeHi HaCToaxeg KoHseHummM, Kacaw1eCf 38zUMTH R COX8HaeHm
mOpcxog cpeu, He npMmeHR0TCRH x ni]0t u BoeHHM opanam, BOeHHO-BcnOMo-
raTenbumm CYau, x ApyruM CynaM MAN ReTaTealbHuM annapaTaM, npHManeza-
um rocyapCTBY MILK a i ccyaTzpyeumw um u mCnOnb3yemuM S AaHHOe Bpem
TORSHO Ann npasETenbCTBeHHog HeKomuepqecKOH cnyzxO. Ojeaxo xazoe ro-
Cy aPCT3O nyTeM upHHRTMa HaJnezagx mep, He HaHOC a1X ymepda axCC.ya--
TaIjW H 3RcnYaTaIMMOHMM O3MOXHOCTRU TaKXX CYAOB MnE neTaTeJnbHuX an-
flapaTOD9 npHaZnezamMx emy unit aMCnnyaTmpyeux Mu, o6ecneqzBaeT, qTO6m
TaKxe cy~a ilt neTaTenbHue annapaTW AegCTBoBsanx, HaCKOxoKO 3TO uene-
coo6paaHo x np pTRIeCKM BO3MOXHO, TaHEm o6pa3oM, KOTOpKM COBmeCTMM C
HacToamfie KoHBeHtjxe9.

PA3JI 11. OER3ATPEJRCTBA 110 APYrXK K0HREMXEN 0
3AJIWE I COXPAHEWH MOPKOrd c1PEA

CTaTbH 237

063aTe2CTBa no Apvyrxm XOHBeHumu 0 3aRTe
x CoxpaHeHMH uopcxol cpew

1. IlojiozeRna HaCToameA qaCT He HaHOCHT ymepda KOHKpeTHUW 0va-
3aTenbTB3am, I pHRTUM Ha ce6a rocy~lapcTBaux no aaxnwqeHHum paHee cne-
IdamanHuM KOHBeHxuxnM H cornameHzRM, KOTOpue KacaWTCH 3aRITM E CoXpaHe-
HNS MOpCKOR Cpenu, a Taxze cornameHmnu, HOTopwe moryT 6MTB aaKImqeHM
z pa3BMTze O6ZXX npKHUnOB, x32ioxeHHDC B HaCTouIeM KOHBeHuME.
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2. KoHxpeTaue odRaaTenBCTBa, npMHRTme Ha ce6a rOcy~apCTBaM UO
negmanu "u HoHBeiumaB TOTHomeHHH 3aRTb H coxpaeHRR WOpOPCo opeAR,

AOMzH BHnOnHRTbCf CoaMeCTMUiM C o6mmuz npxHImnaux x uenamm HaCTOn-
meg loHmeHmmt o6paaom.

qACTb XIII

MOPCKE HAY4Hb[E MCCJIEJIOBAHpHS

PA3IEA 1. OUIHE HOJO)KEHMI

CTaTb 238

PaBO rrpoBOANTb uOpCKxe HaymHwe mccneAOBaHHR

Bce rocyuapCTaa, HeaaBHcHMo OT sx reorpapxqecKoro nonoxeHHR, M
KoMneTeHTHe MeXtyHapOAHwe opraHIP13auxx HMe*T npaBo rlpOBOnKTb MopcRxe
HayMHme HccneAOBaHMR npt YCJOBOH H co6noeHR npaB H OdR3aHHOCTeA npyrc
rocyfapcTB, npeycMOTpeHHUX B HacTORmek KOHBeHwH.

CramaR 239

HooipeHxe MOPOKKX HaYHUX xccneoaHx%

IrocyfapCTaa K KouneTeHTHue mez yHapoAHue opranxanm noo1pMT 2
o6nernaMT pa3BNTie m rpoBeneHxe MQpCKHX HayqHX HcCeXOBaHxH B COOTBeT-
CTBHH C HaCToRmeg KoHBeHuxeg.

CTaTBA 240

06nme npHHWunu rTPOBeeHHR MOPCKIX HaYqHUf HecnegoBaHHn

HpM rrpoBeneHxxi UOpCKX HayqHUX mccneAoBaHxg ITpHMeHRFoTCH cneymo'e
npwHuxnru:

a) uOpcaie HayqHue nccnenonatwa rrpoofTca HcsCnO'HTenbHo B
MHPHMX itenax;

b) MOPCKme HayqHme ccneAOBaHHR r pOBOJsTCH HaAnexam MM Ha-
yUH5MM meTO~aM x CpeACTBaMR, coBMeCTHMWMH c nOnOeHHRMR HaCTOaieg KOH-
BeHUHH;

c) .MOpcK H Neay7Hme xccnenoBaHR He AO3!ZHM co3gaBaT HeornpaB-
faHHMX noMex ApyrnM npaBOMepHUM BmAaM mcfOnb3OBaHHR MOPR, COBmeCTiMiM
C HaCTORneR KOHBeHumeM. H OnZHLHM o6pa3om yBaxal0TCR ripH ocyueCTBneHmn
TaKi X BHKOB mcnOnb3OBaHtR;

d) MopcKxe HayqHwe mccneAOBaH R r1OBOARTCH C CO06*AeHmeM
Bcex OTHOCRHXCR K Aeny npaBnR, rpHHRTUX B COOTBeTCTBXX C HaCToaneg
KOHBeHLmeg, BKnwlaR nOIOxeHHR o 3aMMTe H coxpaiieHMM MOpCKOR cpe~m.

CTaTbR 241

HenpX3HaHme mopcKx HaqHIAX mccneAOBaHM B KaeCTBe
ITPaBOBOH OCHOBW flnss nPHTR3aHmN

ReRTenLHOCTL no MOpCKKU HayUHMUM ccnegOBaHMSM He cosflaeT ripaBOBog
OCHOBW AIR KaKKX 6M TO HH 6uno npHTR3aHXA Ha nw3ym qaCTb mopcKoR cpe-
AM XiRX Ha ee pecypem.
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PA3=EJI 2. MZE)KIYHAPOlHOE COTPYMOMCTBO

CTaTba 242

Cone9cTBxe MeKxrHapOAHOMY COTpyHHqeCTBY

1. rocy~apcTBa H KouneTeHTHme mex.AyHapoAHxe opraHxsauHH B COOT-
BeTCTBHH C flpHHtHnOM yBaXeHHR cyBepeHTeTa H 1P0CAHKUHM H Ha B38UMOBU-
roAHog ocHoge COXeUCTByMT MeXAyHapOAHOMy CoTpyAHHqeCTBy B o6naCTH MOp-
CRUX HaYIHHC HccneAoBaHK B MHpHmx gennx.

2. B STOM KOHTeKCTe 6e3 ymep6a UPR npaB H O6R3aHHoCTe* rocy-
a&pCTB no HaCTORmeg KOHBeHUHH no6oe rocyJapCTBO np npHMeHeHHM HaCTOR-
aieg.qacTH HaAlnexamHM o~pa3oM npeAocTaBnneT ZIpyrnm rocylapCTBam pa3yM-
HYl BO3MOZHOCTL nOjIyqHTL OT Hero Hxn npH ero CoTpyAHHqeCTBe HH opMauxwo
neO6xoHMy5 Anf rpeAOTBpameHHs8 H CoxpaHeHHR rOA KOHTpOneu ymepoa 3jxO-
pOBbW x 6eonaCHocTH nMzegH X MopCKo cpee.

CTaTbHq 243

0o3AaHme 6naronpHRTHUX YCROBIMI

rCyxapCTBa KaOuneTeHTHbie MexlUHapoAHme opratim3auna coTpyAHMqa3T
nyTeM 3anifqeHHR ABYCTOPOHHX H mHOrOCTOpOHHKX CorlaMeHH9 B C03AaHHH
6narOSTpMHTHMX yCnOB r1 ARR npOBeAeHXHR MopcKx HayqHMX xccjneAoBaHH9 B
MOpCKog cpee H B od~e HHeHHH yCaHHn1 yneHux rTpH H3yneHHM cymeCTBa RBe-
Rug H poueCCOB, npoHCxoARflmx B mOpCKaO cpene, H B3aXMOCBR3H meXJW HXMH.

CTaTm 244

rfly0nxKaiAx H pacnPOCTpaHeHxe XHbOPMatMH X 3HaHX9

1. rocynapCTBa H KowneTeHTHue MeMgyHapoAIme opraH[saaixx B COOT-
BeTCTBHH C HaCTOReg KoHBeHHeg o6ecneqxBaOT rnyTeM ny xn4axHH H pac-
npoCTpaHeHHx no HanexaM KaHaJaM AOCTynHOCTb HHopmauHH o npezuio-
zeHHMX OCHOBHux npOrpammax H xX uenRx, a Ta~.ze 3HaHH, RBARfIo0MvCH
pe3ynbTaTOM MopCKHX HayqHb[X HccneWoBaHx9.

2. nR 3TO genH rocyAapcTBa Kam HHXHBMysaJIbHO, Tam X B COTpyA-
HMqeCTBe C x !yrHMx roCyAapCTBauH x KoMneTeHTHb4MH MexxWHapoAHUMH opraRH-
38;n8H KTHBHO coAeMCTByIOT pacnpoCTpaHeH1o HaYRHLIX xiaHHIX H HH(POpMa-

uvw, nepename nonyqeHHMX B pesynb'TaTe MopcKHx HayqHMX cCcne OBaHxM 3Ha-
HH9, B OCO6eHHOCTM pa3BHBaloiwmucR roCyapCTBaM, H y~penneHxo cnoco6Hoc-
TH Pa3BMBawi0mXCa rocyJapcTB CamoCTORTenbHo fpOBOAHTb MopCKMe HayHme
HcceAoBaHxn nyTemcpezx fpoqero, OCYWeCTBneHNR nporpamm oeoneqeHRR
HaAnexamero o6yqeHHR H naOrOTOBKH sX TeXHqeCKKX X HayHSfqHMX KapoB.

PA31IER 3. IIPOBEE1 M COAE9CTB4E rEPOBEtEHI MOPCKHX
RA.yHbIX MCCJIE1OBAW

CTaThH 245

MopcKxe HayqHue xCCneAOBaHHR B TepPHTOP baHOM mope

fpHpezHbie roCy~apcTBa B ocymecTBJIeHxe cBoero cymepeHXTeTa MMeT
Hc1nIqoTenbHoe npaBo perynHpoaBaTb, pa3pemaT H pOBOAHTB MOpCKHe Hay-
Hue xccneAOBaHHR B CBOeM TeppHTopmanbHOM Mope. MopcKwe HayqHme mcnee-
AOBaHHR B -eppHTopHaJbHOM Mope nPoBoARTCS TonbKo C ope~eneHHO Bmpa-
xeHHoro cornacKR np%6peXHoro rocyxapcTBa H Ha YCTaHOBneHH X HM yCnOBHMX.
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CTaTba 246

MopcKme HayqHe 1n cceAOBaHxH B xCl'tRW B04hHOR
3KOHOMH'lecKOi 3OHe H Ha KOHTmHeHTanbHOSA Eflhe

1. rfpH6peWHe rocylapcTBa B ocymeCTBneHme CBoe* 1MpHCOHKUHH HMeWT
npaoo pcryxpoBaTb, pa3pemaTb H npoaoJIHTb MopoKm4e HaYqHe MccneAOBaHXR
B CBOC i HCK10MXzTeThHo* 3KOHOmHuecKog 3OHe x Ha cBoeu KOHTHeHTSflbHOM
wenboe B COOTBeTCTBHH C OTHOCIHMMUCRi K 3TO7 nonIoxeHURMH HaCToRneg KOH-
BeHI 1IH.

2. MopcKme HayqHue HCcneOnaHIHs B XCKnIuoqTenIbHo 3KOHOuHqeCKOg
301C A. Ha XOHTKHeHTanbHOM menb4e fnpOBOARTCR C cornacKt npadpeHoro ro-
cyXnaT.cTBa.

3. flpx6pexHue rocynapCTBa flnp 06lPHUX 06CTORTenbCTBaX AaSiT cBoe
cornacme Ha ocymeCTBneHme jpyrmHa rocyxapcTBa MH KoSomneTeHTHUMH MeX-
y !tapc HbIM14 opraHm3at8HRum UOPCKr HaYMHO-HCcneAOBaTenBCK4xC npoeKTOB B

CDO'V HCKnl0tlqTenhHO* 8KOHouH8qecKoO 3OHe XRIKI Ha COO KOHTKHeHTalbHOM
L. He} B COOTBeTCTBHMI C HaCTOauerA 1(oHBeHuHert fICKnl0qHTenbHO B MHUX
u &-11, I. v4 pacmxpeHX Hay'IHhX 3HaHH 0 mopcKor cpee Ha 6iiaro Bcero
q.moBeqecTBa. C 3TOO uenbm rIpH6peXHue rocyixapCTBa yCTaHaBnxflaDT HOPMH
v. floue;Wpm, o6ecneqIIBaIaulHe, RTO6M He 6buo HeoiTpaBAaHHMX 3ajepxex MILK
0"-NP:30n B TaKOM cornacum.

4. Ann uenel npameHemn nyHXTa 3 o6mqmze O6CTORTeaBcOTa mory!
OYOOTBoBaTb, HeCMOTpA Ha OTCyTCTEe AxniOMaTw'zeKx OTHomeHH9 MeZW
upm6pezmm rocy~apCTBOM H rocynapCTSOM, npOSOARtMIX ffcCAeAsOixHnf.

5. IlpudpezHxe rocyAapcT~a uorYT, oAaLo, no caoeuy ycuoTpeemo
orxaaaTb B cornacum Ha oeymecTmnenue xpyrxm rocyapCTBOM XI KoMuneTexT-
Hot uoz7Hapo~ao* opransaausei a KCWJI3ZTejibHOg sKoHoMwzeCKot SOe win
Ra KOHTEHeHTaJtBHOM menile npx6peznoro roCy~ApcTBa MopoKoro HaYuHO-
EcC~aSAOBaTeTnbcKoro UpOeKTa, eCAM TOT poeXT:

a) HOee? uenocpeAcTBeKoe aHanenne Ana paaaemx a paapa-
6OTxx RpxpoflmHx peC7ypcOB a KK zxzM, TaX M He3B3MX;

b) BIflmqae? 67peHRe Ha KOHTHeHTnJLHOM ZeT 6he, zionbaosa-

Hue BmpmBqaT semlecTs Kn UpnBHSOCHNe BpeAmnu BeieCTB 3 MopcI" Cpe)|;

a) BxnwaeT CTpOXTonTO, 3KCnnYaTall0 xix xcnOuAb-OBaau
TaM NCI4YCCTBOHHMX OCTpOBOB, YCTaOBOX R COOpYZeHut, ROTopme yIOMm-
Ha*TCR 3 OTaTxz 60 a 80;

d) Co0ePZT mHopmaum3, rnpefloCTazney Ha ocosu1
c&Th 2M4, a OTHomeHm xapalCTepa a xienell npoOeTa, KOTOPaR RBOReTCR
HeO'iHoi, anx eonsE npozoAWmue Hcene~o3amme rOCYu~aPCTBO Inz Icom1ITeHT-
sea mezymapo~mas opraunaualm mueMT -euunoanemme o6H3aTebCTa Uepe
npK6peEmm rooyapcBom, BMTGKam0HN ma psee OCyeCTIeHHoro xcozeAO-
saTexiboKoro UpOeKTa.

6. HecmoTpR Ha nonozen InYKTa 5, npx6pezHme rocyApcTBa He NO-
17? UO CBOeNW 7CMOTPeHWD OTKasaTb 8 COrARaHi B COOTBeTCTBER C nOnymx-
TOM am 3TorO n7XnTa z OTHOMHHUN MOpCx nayqHo-sCCUeOAOBaTebCmXur Cp0-
exTO), KOTOpHe IOZIXHM OC7IUOCTB'3RTLCR B COOTBeTCTBUR C nonozeH3aM Ha-
CTOKIeg qaCT3 Ha KOHTHeHTSaJbHOM meaL" a npesenamu 200 uopcKc u =mz
OT XCXO AMX JIXUNH, OT KOTOpMX OTMepneT c mzpKa TeppnTopN8JanH0O op,
B3O TO YCTaHo3JIeHHMM pa*OHOB, KOTOpme np6peHMe rocy~apoTaa a Rz6oe

pOME mOryT ooHuxOanbo o
6
b2BUTb pallonamu, r~e e8J7TCR It 6yvT DeOTuel

noonue paaymoro nepmoa DpemeHE COCpfeLOTOqeHEme B STMX paoHax onOpam
no paepadoTxe HIER AeTambnoR paaaeme. fpu6peztme rOcy~apcTBa uAnT
P&o8YMaMe yBeOOM3eH3R 0 Tax pa*oHax, KOTOpMo OHM mo307 O6SRDhTb, a
taKeO fJ~uX USMOeHeM U OTHOUOHXN ST wX patOHOB, HO He O6demm a~aTb
AOTa"1HO OfleCaHte npozonummmu z mm onepaquiM.
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7- folozeHX nyHcTa 6 me HaNoCRT ywep6a npa~am up-6pezxui rocy-
RapCT. Ha KOHTUONeHTIRhHUR NOb, xax ORR YOT"oBJeHm 9 CTaTehO 77.

8. JAOTe3UOTb no MOpeKEN qSyqxJm NccnexonBBH sm, o KOTOpON ro-
2OPETOR B HaCTOIRIOM CTTO, HO C03IMtOT HOOApaB3WH= IMOMX AMIR ARsOXT1 -
xo*ix, npouoAuo* npxdpezgu-u roCynapcTDalK 3 OCYMOT33IOHNo UK cYopoe-
MM nPS3 Z MPSC unM, nApeJKEMo0?P0HaTpe M HOTOa KOHOBOHuu.

CTaTbR 247

MopcKue HaYt(Ho-HccnenosaTenbcKxe npoeKTH, ocYtqecTnleuaue
uezx~vHapoAHwuMH Opra.H3auxuH xnx non xx 3rnt oR

CqHTaeTcH, MTO npxdpezHoe rocygapcTBo, KOTOpOe RBJneTCH qxeHoM
mezxWzapoAHog opraM3eaauH wHx xMeeT ABYCTOPOHHee cornameHme C TaiO*
opraHK3auek x B qbeA xcKnlqHTeahIHOR 3KOHOUHqeKoR 3oHe TIH Ha qbem
KOHTxHeHTanIbHOu menlle 3Ta opraHH3aumR zenaeT ocyiieCTBHTb HersocpeO-
CTBeHHO HIKE non ee arxno mopcxog HaynHo-ccnenOBaTenbCKr rI pOeT,
paopemxno OCyIeCTBUTL 3TOT fpOeKT B COOTBeTCTBKHI c cornacoBaHkUM one-
flpncEagxamw, ecnu 3TO rOCynapCTBO ono6pvxo noxpo6HbM npoewT, Korea
opraHH3a4x~q npHHHMana pemeHme o6 ocymeCTB3neHxx AaHHoro rtpoeKTa, Kni ze-
laeT yqaCTBoBaTb B Hem, X He Bwpa3ivO KaKXX-nX6o BO3paxeHH9 B Tenele
qeTMpeX uecnueB co BpemeHH yBenouneHRR 0 npoeKTe, HanpaBneHHoro opra-
HH3aIHgi npHdpezHouy rocyflapCTEy.

CTaTL 248

06R3aHHOCTb npeACTaBnRTb HHbOPauHI npxpezHogv rocynapeCTa

rocynapcTaa H KO~rmeTeHTHwe uezjxHapo~mte opraHH3amHK, KOTOPWO Ha-
mepeHM ITPOBORHT - mOpCKxe HaYqHme HccneAOBaHXw B MCKn0qHTeIBiHOK OKOHO-
URqecKO 3oHe HIIH Ha KOHTHHeHTaIK-HOM menbie npH6pe7XHoro rocynapCTBa,
npeAOCTa)JIBOT TaKoMy rocynapCTBy He meHee 4eM 3a meCTB uecRI.eB AO
rpeDnrolaraemo* naTM Haqana mopc.orO HayqHo-XCcneAOBaTenhcxoro rrpoesTa
nlonHylO Hq4opmauHO 0:

a) xapaRTepe H uenxX rpoeKTa;

b) MeToAe H CpeACTBaX, KOTOpue 6yIWT Hcn0b3OBaHH, BllqaE
HaSBOBHe, TOHHaX, TM?! X KJIaCC CyAOB H oncaame HayluHoro o6opyAOBaSLHR;

C) TOMHux reorpafHqecKx paRoHax, B KOTOpbZX 6yneT nIpOBO-
AHTbCR npOeKT;

d) rnpe~nonaraemmx AaTax nepBoro npH69THR X OKOHaTenLbHOrO
yxona xccneAoBaTenbcKxx cyoB HuJH B COOTBeTCTBI0MKX Cnyi an pa3meme-
HIR H CHHTIK odopyosaHUR;

e) Ha3BaHKH ympeZneHHH, nO n riHAoii KOToporo nPOSOARTOR
apOeXT9 pelKTOpe x ixHLe, OTBeTCTBeHHOM 3a npoeICT;

f) cTeneH, B KOTOpON npix6peXHoe rocynapcTBO CIXTaeTcR
cnoco6HM yqaCTSOBaTb HIE 6WTb npeACTaBneHHUM B rrpoeKTe.

CTaT]R 249

063&KHOCTB co6nonaTb onpeeneHHbe YCAOBKR

1, rocynapCTBa R KoMneTeHTHue uez yHapoAHme opraHx3axx 11pu
upOBeAeHe R MOPCK3M HByqHMX HCCne IOBaHHAi B HCK3110IHTenIbHOi 9KOHOumHqeCKO
SOHe I3IE Ha KOHTHHeHTaInbHOM mene npHdpexHoro rocygapCTBa co AIOaOT
cxeAoywnze ycnoasU:
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a) o6ecneqRU0aT npaBo npHdpexHoro rocynapcTBa, ecnm oHo
Toro nozenaeT, yaCTBOBaTb RYIN dwTh npecTaBneHHmm B MOPCKOM HaY'lHO-
xCcJIeJoaTenbcKou npoeXTe, B OC06eHHOCTR Ha 6opTy liccneAoBaTenbcKKX Cy-
AO z pyrzx yCTPi0OCTB WINJI HayqHO-HCCneROBaTenLCXHX YCTaHOBOK, KOrna
STO !1PaRTHeCK BO3MozxHo, NO de3 minaTm KaxOro-nHo BO3HarpaxeHR
y eRm rrpudpeznoro rocynapCTBa x 6e3 o6n3aTenbcTBa 3Toro nocneAHero
yqaCToBaT- B OnAaTe paCXOAO no npoBenenuo 3Toro npoeKTa;

b) npenocTaBnMoT npm6pexHomy rocynapcTB'y no ero npoeb6e
npezAapNTenbHme olAoUlajm, eak TOnbKO STO cTaHOBHTCR rrpaKTxecKx BOSUOX-
HUM, a Tacze oKoHqaTenT.Hme pe3y1bTaTH X 3aKno'exiR nocne 3aBepmeHHR
H¢c¢XeoBaHR;

c) 06S37YTCa IpexoCTaHuRTb npx6peznomy rOcyapCTBy no ero
npocbe AocTryn Ho scem jAawu x o6pa3uam, nonyeeHHUa s pauxax uopcxoro
HayqHO-Ccfe~oBaTe bCxoro UpoeKTa, H paBHUM o6pa3om nepeiaBaT eay

anHzeH, C KOTOPMX MOXHO cnenaTb XOmuo, a o6paaum, KoTop1e MOXHO pa3AJe-
nurb 6es ymep6a An x Ha'qHOi ueHHOCTH;

d) npe~ooTamn-3T upm6pexuouy rocy~apcTsy no ero npocb6e
NalpueazHN, coAepzauys oxxeHXY TaHER AaiwM, o6pa3xloB H pe3ynlbTaTOB
HCeAozaHSR, 31 npeAoCTaBReT n0MODb =I c OIxeHxH X KHTepnpeTauHH;

e) odeoneqzaMT, c co6ni0eHNeM ny7MTa 2, QT06U pe3ynbTaTH
Eccie~oBaHxR Clus xaK mozHo npaXTqecxx cxopee JIOCTynHM MeXzUxapojwouy
cOO6meCTSy qepe3 COOTSeTCTBIOUI06e HaIUHOHSJnbHme flHm mex apoAHue
xauanu;

f) He3aMeXIHTebHO HOPUNPYOT npmdpexHoe rocy~apCTBO 0
Rm0u cOyecTseHHom xameHeHM B nrporpamue HccfleAoBaHx9;

c) eCnH HeT AoroBopeHHOCTH 06 EHOM, y6HpaW0T HayTqHO-xccne-
AOBaTenbcxe ylCTaHOBKX unit o6opynxo~ane, Kora xccneAOBaHHe 3asepmneHo.

2. HacTonnaa cTaTba npnHieHeTcR de3 ymepda Ann yCROBXR, yCTa-
HoBneHH1u aXOHaMH H npaaxnaux npx6pexHoro rocyapcTa B Uenax ocyMecT-
anemaR ero Axcxpezuxomoro nOfloounHO AaBaTh cornacme 88nH OTxa3mBaTb B
HeM B COOTseTOTHR IIHKTOW 5 CTaTBh 246, Binjoiqaz TpedOBaHH a rlpe Aa-
pHTenbHOu cornac¢ Han npezocTazneHHe 9 pacnopaxeHHe uezjWHapoAHoro
coo06c'TBa peSybTaToB xccIeAoaaHxH no rnpoexTy, Hmeonemy HenocpeiaCTBeH-
Hoe SHaqeHHe AIn pasexH MAN paspa6oTKH rpHpoHOC pecypCOB.

Orazx 250

HHIop uan OTmOCnTeaIbhO NODCK r nflUIO-HCcInefO3aT Mex
flDOOKTOS

RmlOpMawtH OTHOOHTenbHO mOpCx HayEo-CcneAoaaJO6eCMc ISPOOKTOZ
n8paZzeRcT no safszainm otatums.LfwM xSananau, een He 6uno ' mo* Xo-

rosopeusoCT.

CraTn 25X

Oduize KPZTePRo x pyxo3Bo.mme nzEuKm

rocynapcTma CTpOMRTCR coAe#cTRosaTb mepes KouneeTNe KexasapoA-
u-e oprmsaan ycOTaHoBnenin 062=ux KPNTepxoB H pyIxOBR1Pu Up Os

J nomox rocy=pcTsam z oupegeneH-a xapaxtepa x nocneoTzNut mopom
HsayquC moclejtoSaaMN.
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CTaTm 252

Ilonaayxeaeoe cornaae

rooCYFapcTa EN KOMneTexTue ezjWyapo~me oprazaagum or7 np-
cTYrnab H OCYROOTC eHUM mopoKorO H8yqHo-XcCneonaTeaboxoro unoexTa no
RcToqeHNZ meOTC mecReS c MOUOHeTa nPenomzaBeM npH6peXoH Y rocyapo?-
By HHiopma sI, Tpeyeot a cAY CTamx 248, SOE a Teqexze qeupez KeOR-

osa co nAw noluexza coo69eN , cOAepzamero Taxym moopamm, npx6pez-
Eoe rOC7AaPCTO He HAOSO? no AOCeOZem rocyAapcTma am. opraHmmazwu,
nIpOZOAAM ECCeonCDS.HeOs qTos

a) ONO OrXaaMaeT a caoSe cornacsx ma ocioxamm nonozeamlt
cyaTbu 246; ma

b) UHtOpmaumK, rpreOcT?.3ORHa rOcynapCTSOM WI 'OunMestT-
Ho* merflaponolt opranaasmeul, 0 KoTopam ijzeT peubs 3 oTHORRIeS Xapsma-
Tepa ma gene* apoexTa, nO COOTBOTOTHYST CoRopmepHo oqeBSM=3m §IT

c) OHO Tpe6yeT onomlT8eJKlHOM XmOpuasm, OTHOcM eOl R yCao-
Bau H RucopuaMgM, npeYcxOTpeHmUu Hea OCHO3aRSB oTaTOl 248 H 2491 Rma

d) RMeMTOme HmnlonmenJe o6HaaTefl~CT~a no yenOBBuM, ycTa-
HORBOHEM B CTTbe 249, z CxaSx c npeAwiumxu MOpoKEM H ay -o-zoezxo-
maTON-CKI I)pOOXTOM, OCyleO" BWHUIH o TaXEM rocy apcTBou lNa oprazx-
vauxell

CraTbx 253
frlocTaHonneyae HIE reKaxeHxe ROTeRLHOCH no mopcc.m

BYUHE NCO3KOAO~azaam
1. InpzpezHoe rocyflapcTBO sUeS npauo noTpeGOsas npzooa-

HOBDJeHHF =6dlo UPOSORMON AeaOelTlocTR no mopozCM HUYHMM EROC Ono~ol-
ama npej Leax era HCHXJIDIETebHOA iOHOMfqeCKOM SOHU WKN Ha 0r0 RORTE-
EOHTaZbHON zenbe, eC e:

a) CCAZeAOzaTenCbCKaR eXTefblOCTii npoBoANTCR Me D COOT-
BOTCTBNI C coo6memxot xxlopmaume, XaR aTo KpeACuoTpeHo Ha OCHOsa-

awI CTaTbE 248, Ha KOTOPOR irpEpeZHOe rocynapcTBo OCHODUBa.O CHOe
cornacxe; Min

b) OO7MOCTKInWDe HcnenomaenbcKE* TIpoeT rocynapcTxo
BA HOMUOTeHTaA mezny~apoxan oprazaaUlff He CO6ii0AaI0T nlOflOZeHZII
OTaTbE 249 a OTHOMeEM npaa np 6paezoro rocy~apcTa no uopcxomy Ha-
yqmo- c3eoBaTe cxomy rrpoeKTy.

2. Ijpu6pezHoe roCYAaPCTBO zmeeT npaso nOTpedoBaTb rpespaXeaaa
n6o§ XeRTAebOCTR no MOPCKXI HTqHMM xccneAouaHHau B cnyqe nmdoro
ReCo6dnWOmH] nonLozeal CTaT-x 248, KOTOPOe pazHO3HalZHo cepieaHON7
SMeHeHH0 B HCoflSAOaTexC KOm npoeXTe HnE 2 HCCn 8AOaTebCKOl Se6TeIb-

HOOTH.

3. Ilpu6pezaoe rOC7HaPCTBO mole? Taxe nOTpe6OHaTb npepaxe
AOeTeK-HOCTE no MopeKxa HayHnM zCCflenloBammu, e03KM njuafA z3 cTTyauxa,
OCfHCaBmflm a U7HKTe 1, He 6u-a xcnpaBnena B TeqoHme paa3yHoro nepmoxa
alpele~rao

4. floCne UOJ.qeX OT npm6pezsoro rocyuapcrna yseIKoUeKCHN o era
pezeXm noCTaODXTI 0 nPZOCTa.EoeJKHxm n nrpeKpameHxg, rocyuapctaa am.
xomUneTeHTMe meExapolHme opraHX3axH, ynOnOUOqOeHHe IKrOSONTb AeE-
TfIhHOCTb HO MOPCKH HSa7H1M HCCIIOJIOaHEE.M, rrpoKpaMIaJT xccneoCaTOAh-
0373 AOaTenbHOCTb, 0 KOTOpO2 HAeT penb H TaKOM yuxoeOJBHHz.
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5. flocT-oaHnexe 0 npxocTaO3neIHX Ha ocHoBaMm nY1HTa 1 oTe-
ueTn npxdpezrun rOCy~apCTBON, K eRTOnbROCTb no mopcKHM HayqHMM
zcceaa iix MOIeT 6UmTb UpoAoZeZa, KaK TOJIBKO oC7M8CTBnwUee zCcne-
Aosaxax rocy¢apCTOo Rn KOUneTeTHaR mexyapoiHaa opraxaaRn s0non-
uT YonoBRu, TpeyeMe cTaTbmmx 248 3 249.

ORT6sb 254

fl0zaceenu He 19010M BMXOAa I.'.1' HSaXOflR11CR
a reo 0 eCKI USefaroe HETHOM uOiiOeHxN rOC ~acT

1. Ioc7AapcTSaa moneTeOTHme meMyapowiue opraxaKa3&U, XOTO-
pue npejcTaazmn npa6pezaomy rocyAapcTWy fPOeKT nposeemm uopcKix na-
YRMM 3CCJneAOBaBR3, 0 KOTOpu r roBOpXTOs a n1RXTe 3 CTaTbx 2469 yUS3OM-
XXoT coceiwe s0 .MesmIe NUMO3A K :MOP. K Hszofrfl1UeCR B reorpa*3ecKm
ue6n&ronpZTHoU nouoZeuxu rocYFapcmTa 0 nameaemom scCfleAosaTenboKom
npoexe a coo6nanT STONY upu6peza6oy rocyFapcrY 0 maXoM ySeoNemu.

2. Iocine Toro Kal aHTepecOBaHmOe rpm6pezoe rocynapcTao ano
cornacue Ha ocyuecTneeHxe 3Toro Haeqaemoro uopcsoro HayqHO-mccneAoBa-
TenlhcKoro nlpoeKTa, B COOTBeTCTSHM CO CTaTbeM 246 x jipyriumt COOTBeTCTBy-
.mma nonlooXeHRRn4i HaCTonlueg KoHBeHuxx, rocyAapcTa x KourmeTeHTblWe Me=-
xHapOfHwe opraEHm3aumn, npeiptHmammme TaKo* npoeKT, npeA cTasflnmT
coceAHmm He meilamm BbuOna i Mopo z Haxon=p wc B reorpaitnnecK3 eRedna-
rOnKRpiTHOn nonloXeHuxi rocyapcTma,rno xc npocs6e x Kor a OTO Y eCTHO,
COOTBOeTTB 0YMUI0, HC)tOpuaitE, KaK ZTO npeMYCMOTpeHo B CTaTbe 248 x z
nYinTe "f" CTaTbx 249.

3. CoceiHM He zMemmuM BuCOxa K MOpmI H HSaXOA=MCR B reorpa a-
qecK He611arorIpHSTHoM nOnOzeHxx rOcyCapCTBSaM9 yK03HHI& Bme, npeAoCTaB-
xReTCR io icx rTpocLde BO3MOXHOCTb, KorFa 3TO palKTIqOCKX OCYieCTBuOO,
7qSCTBOBaTb B DpoBeeKK Haiae'aeuoro mopcKoro HaY'qHO-tccflezBaTe31lcKoro
npoeKTa qepe3 lOCpeACTB0 KzBanxMxUIxpOBaHHmx 3KCnepTOB, KOTOpue HaHaqzaflT-
C SWH npOTHB KOTOPUK He BO3paxaeT AaHHoe npm6pexHoe rocy~apCTSO, B
COOTBeTCTBHM C YCfOBKR3S, corlacOBaHHUMi in 3Toro UpOeKTa B COOTBeT-
CTZBK C nonoEeHKUR HaCToaReA IOHBeHUMN mexU y 3aXHTepecoBaHHm npx6pex-
Hlm roCylaPrCTBOM x rocynapcTBOu Kni KOMeTeRTHUUK mez3yHapowmum- opra-
H3alluffui, npOBOARIMI MopcKxe HayqHme HccjIeflOBaHt.

4. rOCynapCTBa i KOmreTeHTHme mezxlyHapoHue opraHx3aazu, YKaa-
H3e B lMYnKTe 1, rpeAOCTaBnRa0T ynOURHyTMM Bue me meIomm suxoaL K Mop3D
x HaXOflBEICn B reorpajaqecxm He6naronpuRTHOu flOflOxeHnnt rocyiiapcTnau,
no xx .npoc6e, HElOopmatxjm z nomolb, npe~ycuoTpeHtue B nrl=Te 1 "d"
cTaTi 249, nTpH YCZIOBI co6l0.eHxR nyiKTa 2 3TOR Xe CTraTh.

CTaTb 255

MeIpm no oierIqeUM0 uopcitu Hay IUX xccneopa*
3 oKag3apH UONOVi xccneAosaTeTbcKiUm CyJISH

rocyapCTaa CTPSMATCR TIP1RTh pa3yMHme Hopum, pasB3a x npoLO uM
w=n cofeOcTBMR x o(IerqeHUR MopcKX HSyMHEM xccleAOBaHXA, 1TPOBOA1NX 3
COOTBeTOTBEN a HaCOne*t KoHzeHuel 3a npenenamm XX TeppxTopganbHorO
mopit a B Ieo6zoAummx xtynan WIM 'oOAnerqeHHR, npi 7CIIODKH co6numeaan no-
31OZeHX9 XX 3aXOHOB xT npaButli, OCTyfla n CBOn rasiti K COe*CTBMR a npeAo-
cTaBnJeHx nOMOH mpOeKEm xCCJIeAoBTen3bCKxM eyAii, KOTOpue BHiOMRHE0T
COOTBETCTsBIm01Ke nonozeHnR HaCTORMOeN qaCTM.
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CTamn 256

Mopcxxe H87RHte mccneAoBSaHKs B Paioge

Bee rocy~apcTBa, He3aBHcMo OT cx reorpa~x'eoKoro nonozeam, a
Taxze xoUneTeRTHe ueZJyHapoAHue opraHM3a MM xmeOT rpaBo B COOTBeT-
CTSYX C qaCT XI n1POBOAMTb MopcKe HayqHMe MccneAO~aH B PaNoHe.

CTaTbn 257

Mopcxe HayqHe mccneoBaHHR B B5O8HO TaiOue aa
nrenenaum HCKnmqHTenbHO9 3KOHOMtecKoi 3OHH

Bce rocyzapcTaa, HeaaBHcMmo OT wx reorpamqecKoro nonoxeHHR, a
TaKxe xouneTeHTHme uezmyHapoAwue opraHxaaxHa HMeloT rpaBO B COOTBeTCTBMH
C HacToReg IKoHBeHumeN npOBOAMTb uOpCKHe HayVHme mccneAOBaHMHR B BOH0l
TORMe 3a npenenaum HCKnIoqMTenbHOU 3KOHOuMHqecKo 30HN.

PA3 4JI'. HAYH0-1CCIE10BATFJIMCKNE YCTAHOBK4
WM OEOPYOBARE B MOPCKO-I CPEIE

CTa'rhR 258

PaaueueHme m mcnonb3OBaHme

Pa3meeHme m mcnonb3oBaHme HayMHo-MccnenoBaTenbcmmx YCTaHOBOK
lnE O6OpyOBaimR nm6oro Tuna B no6om pagoHe uopcxog cpe m ocymecTBnn-
eTCR Ha Tex ze yCeOBHi, qTO m npeWycuOTpeHHbte B HaCTORh!Ieii KOHBeHUHE
AnRu npoBeeHHR MOPCKV HayqHWx mccneAoaaHMA B TaKOm pagoHe.

C'ama 259

flpaBaoaol CTaTYC

YnommHaeMue B HaCToaiem Pa31ene yCTaHoEKH Itll 06opyxoBaHme He
KmeIOT CTaTyca OCTpOBOB. OH He AMeWT CBoero TeppHTop malbHoro mopR H
EX Hanummle He BnmeT Ha AenMMTaUHLO TeppXTopanbHoro mopn, MCKRI'HTenb-
HOg 3KOHomHqeCKO 30HNMnK 1 KOHTHHeHTabHoro nlenbrpa.

CTaThsR 260

30Hm 6e3onacHOCTH

CornacHo COOTBeTCTByImmu nonoweHHua HaCTonmeH KOHBeHUHE BOKpyr
HayHo--HCcneAOBaTenbcKaX ycTaHOBOK MoryT co3aBaTBCR 30HN 6esonacHocTH
pa3yMHO* MHpHHN, He npeBumammeg 500 meTpOB. Bce rOCyASpcTBa odecneqx-
BaT co6nwoeHme XX cyflaMM TaKKX 3OH 6e3onacHocTZ.

CTaTbR 261

HenpxmxmeHe noueX Ha nyTRX cyAOXOCTBa

Pa3meeHmHe H HCnOnb3OBaaHe HeymHo-nccnenoBaTenbcr' YCTSHOBOK MX11
o6opYOBDHHR no6oro Tuna He IOJIZHN Cc3AaBaTb nfpertTCTB Ha YCTaHOBKB-
mxcsc nyTRX 1e*yHapoHoro cyAoxoACTBa.
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CTaTbR 262

OnoaHaBaTebHwe 3H8KH R cpeACTB8 nDezjnaexeHXR

YnoUNHaeMme B HaCTOmem Paanxene yCTaHOBKI luin o5opyoBaHe HeCYT
onoaHaBaTenbHlWE 3HaK4 c yKasaHmem rOCYIThPCTBa )erIlCTpauHlI !14 uexl-a-
pOAHOii opraHM38uM, KOTOpON OH npxHawiewaT, a TaKxe mmelOT HaxnexaiaMe
cornacoBaHHue B uexjyHaPOAHoM nopHAKe cpeXICTBa npe npe:eHMR nnR o6ec-
neqeHun 6e3onacHocTR MopCKOq M B03JI WHOr HaBnraCIl:?, C yueTom HOPM K
CTaHnapTOB, yCTaHOBneHHblX KOmrteTeHTHblluM MexJHaP0OaHumx opraHM3aUMRm.

PA311EI 5- OTBETCTBEHHOCTB

CTaTbn 263

OTBeTCTBeHHOCTb

i. Focy~apcTBa M KOmneTeHTHme meX/cHapOAH5!e opraHX3aumM o613asm

o6ecneqNBaTb, qTO6m MOpCKMe HayqHMe MccneAOBaHmi, npexnpMHxMaeMMe MM
HnI OT IM MmeHH, npOBOAHnlHCb B COOTBeTCTBH C HaCTOsnefi KOHBeHuHek.

2. FOCynapcTBa m KoMneTeHTHme MeZfyHapOAHme oDram3aUmm HecyT
OTBeTCTBeHHOCTb 38 Mepm, npHHMmaeMMe HMM B HapymeHIO HaCTORmeg KOHBeH-
LIMH B OTHOmeHMH MOpCKEX HayUHM McCneROBaHmg, npOBOIlLIMUX x pyrumm rocy-
fapCTBaA1, x bm3mqecKMMM Kn1 WpmHmuecKHMx flH~avu wnm Ko.IeTeHTHMMX

Me.AYHaPOAHMMM opraHH3aUm M , m o6ecneUMaOT KOrmneHeauImO yep6a, n pH-
qHHeHHOrO B pe3ynbTaTe TaKMx Mep.

3. rocygapcTBa M KoMneTeHTHMe meXKAyHapoAHue opraHH3aumm HeCyT
OTBeTCTBCHHOCTb B COOTBeTCTBHH CO CTaTbe 235 3a yriep6, npmqmHeHHug
3arpR3HeHMem MOpCKO9 cpeAM B pe3ynbTaTe MOPCK1-X HayqHux mCCfefOBaHx,
npelnpHl4MaembD HUM 1421M OT MX MmeHM.

PA3EI 6. YPErY]IKPOBAHZE CIOPOB DI BPEIIEMM MEPb

CTaTbR 264

YperynpoBaHze cnOpoB

Cnopm, OTHOCRMxecR K TOnKOBaHMM M1M fpMPIeHeHmo nonoxeHMN HaCTOR-

meq KOHBeHuMm, KacammMXCR MOPCKKX HayqHWX mccneAOBaHKH, norexaT ype-
ryyupOBaHMIO B COOTBeTCTBMM C Pa3Aenamm 2 m 3 qaCT4 X.

CTaTba 265

BpemeHHwe mepm

Ao yperynMpOBaHqs cnopa B COOTBeTCTBM14 C Pa3Aenaa M 2 m 3 qaCTM XV
rocynapCTBO XTnM KoMneTeHTHaR mewCyHapOAHas opraHwmauMn, KOTOpMU paape-
memo ocyweCTBnRTb mOpCKOg HayqHO-MCcneOBaTebc!i-4Ii nfOeKT, He pa3pema-
eT HaqitHaTL m1M npoonxaTb mccneOBaTenbcKya neATerlbHOCT 6ea onpeAe-
neMHo BnpaxeHHoro cornacHS 3aMHTepecoBaHHoro npztpew1toro rocynapcTBa.
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'qACT XIV. PA3PABOTKA X IIEPEXA4A
MOPCKOC TExHonorx

PAuxn 1. OE= OnOAEEHWH

CTaTbx 266

Cone.CTzme ia3BTMTlO m nepegaqe uopcKog
TexHonorum

1. roc7napCTBa Henocpe~lcTBeHHo INIH nepe3 KouneTeHTHme Mezxlyms-
poAHve OprSHM38UMM COTp7AHMqaWT'B COOTBeTCTBHM CO CBOHM BO3MOXHOCTR-
MR D asTUSHOM cofleNCTEa pa3BUTIOM m nepename MOpCKXX HaynHux 3HaHR* N
MopcKoN TexHonoruu Ha cnpaseNuaBX B pa3yuHUx OCHOBax H ycnoBaux.

2. rocyAapCTB8 coAeMCTEyET P83BHTHID mopcKorO Hayqmo-TeXHec-
xoro noTeHuana rocynapcTB, KOTopue moryT HYZnaTbCg D TexHHuecoA no-
MORN a aTOl Ofl8CTN R ITPOClTb o6 ee oKa3aHH, B M8CTHOCTu paBMSnaoQMX-
cm rocysppTra Bxamman rocyASpCTBa, He mmemMme BaxoAa K MOpI MJIX Ha-
zoOaxneca z reorpazuqecKu me6naronpRRTHOU nonozeHUi, B TOM UTO xaca-
eTCu pseXec, papa6oTKM M coxpaHemR mopcKax pecypcoD m ynpaBneHmn
Run, s 8*ETu v coxpaHeHM MOpCKOM cpeum, mopcKxx Haynuax mccnenoBaaau
2 Apyrol AeRTenlHOCTR a mopcKoM cpene, COBMeCTXMOA C HaCTonmeg KOH-
aesuxiel, C uenam YCKOPeHUR cOum8n8HO-3KOHoMnqeCoro pa3BHTMR paS3B-
DsEUUZCA rocyuapCTBo

3. rocyuapCTsa CTpeMATCS coeNCTBOBaTb Co3U8HID 6#taronpUSTHUr
SKOHOMUNeCKNX x aipazoBx ycnoBmA Rna nepenaqU Ha cnpaBeanUBoR OCHoae
MOupKOs TeXHOAoruu Ha 6naro acex 3a8HTepecoBaHH X CTopoH.

Crarha 267

3aJA8a npaaomePHMx MHTepecoB

rocynapcTa8, coneMcTs3ay COTpynasqecTBy cornacHo CTSTbe 266,
AonzHM. o6paSou conVaWT Bce npaBonepHue UHTepecuo BmicnamR, cpeAu
uponero, nP3a X 0693aHHOCTS BnanenbhUeB, nOCTBzmUKOD x nonyqaTeneR
MopOXoN Texonorms.

CT8Tbn 268

OCHOBHue nexim

roc7AapcT~a HenocpeacTBeHHo sIM %epea KoMneTeHTHme Mez4yapon-
sue opreanuanum coneAcTZayOT:

a) npuo6peTemu, oueHKe x pacnpocTpaHeHNW MOpCKKX TeXNH-
qOCWCl SHaKIN m odnernqaUT AOCTT K TaKoN uHIOpMaUKH M RaHHM;

b) pa3BUTUM Hannez8meg MOpCKOR TexHonorxm;

c) pa3BMTKW Heo5xozAKoit TexHonormnecKo MH0P8CTP7KTy p
ARX odnerqeHmn nepeuaqu MOpCKO TeXHonormn;

d) nAOrOTOKe J nmCxxc pecypcoOB iyTem npooeccaOHanJbHoro
oymeHMS H o6pa3oBaHalx rpa A pa3BnBaI0NxxCs roCy7apCTS R CTpa, R
B oco6eHHOCTx rpsXjIH HaimeHee pa3BKT x cpeAZ HKX;

e) ezAysapOAHOMY COTpyANIHeCTBy Ha Bcex ypoBHx, a OCO-
deHOOcTa Ha peruoHaaimHOM, Cy~perHoHanbRom X ABYCTOpoHnem.
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CTaThR 269

Mepii oS .UOTgeHxER ocHoBHux geneg

JUlzsI XOCTmzeHus uener~l ynOUJHyTbx B CTaTbe 268, rocyiapcTBa He-
nocpeCTBeHHo .uzx uepea KomneTeHTHme MezflyHapoHne opranHawtux cTpe-
MB[TCHI, open . povero

a) y pezaTB npOrpaMMM TexHuqecxoro COTIPYHHUeCTBa AJR
a3eKTHBHOu nepenaRK BCeX BK OB MOPCrOg TexonorHN rocyaBpCTBaM,
XOTOpUe MOryT H7WAeTLCR B TeXHU1ecKoR noMolux B 3TO9 o6faCTH H npo-
CHTb o6 ee oKa3aeHH, OC06eHHO pa3BHBaioMHMCR He uMemmum sbixona K MOpm
x HsaxOARMHMCR B reorpaoHmeCKH He6xaronpaRTHOM noiOeuHu rOCYfapCTuau,
a rTalce ApyrHum paBHBaomxuHc rOCynapCTBa, KOTOpme 6mIfH He B Co-
CTOHH CO3naTb Knu pa3BHTB CDOR CO6CTBeHHMA TexHonor.qeoKxR nOTeH-
uan B o6faCTH UOpCKOX Hay m x pa3BeAKH H paapa6oTX8 Mopczx pecyp-
COD Ull PaZBHTL xH(YpaCTpyKTypy TaKOA TexHonormn;

b) COZeHCTBOBaTB Co3AaHym 6naro1pHaTHUX YC3OBHJ& AIS 3a-
KjlIqeHxa corniameril, KOHTpaSTOB O fOCTzzeH aJaJorKHUX IOrOBOpeH-
HOCTel Ha cnpaDeflHBx H pa3ymux yCfnOBHRX;

c) npoBo xTL XoHbepeHumq, CeMMHaPM H CenOBHMU no Ha-
Y'lHO-TexHmqecHMu Bonpocag B maCTHOCTH no IOIHTHKe H MeTo/oau nePeAaqX
MOpCKOu TexHonorHH;

d) CO feCTBOBaTB o6ueHy yqeHUMH, a TaKxe TexHSqeCWMH H
fpyrzu 3KOepTaMn;

e) ocymeCTBnRTBT npoeKTU m noOU!RTb COBueCTHe lpenpaTXR
x ApyrHe BHN fBYCTOpOHnero H MHOrOCTOpOHHero COTpyAHxneCTBa.

PA3=~J 2o * UXJWHAPJIHE C0WYASMULCTBO

CTaTbM 270

00 MMi uexnyHMOAHoro COTP3MHnueCT~a

Mex1 AyaponHoe COTpyAHH'IeCTBO B xzenax papadOTKH H nepe~aM MOp-
CKOR TexHoxOrxl ocymeCTBnIfeTCa, xorna 3TO BO3MOZHO H yMeCTHO1 KaK

nepe3 CyueCTBy0mHe ByCTopoHHHe, perRoHanBHue nnu uHorocTopoHxHe
nporpaMutl TaK H qepe3 pacmxpeHHue H HoBwe nporpaurauM C Ljenb cnoco6-
CTBOBaTb MOpCKHM Hay'LHMM xccneAoBaHHRM, neename MopcK0 TexHonorHH,
oco6eHHO B HOBUX o naCTRX, H Hajnexamemy MeXAyHaPOAlHOMy OHaHCOpOBa-
HIM mCcflefOBaHHl H OCBoeHHR oKeaHa.

CTaTbss 271

Po te rrpnUmnwKpMTepxx H CTaHnaPTW

rocyapCTBaHenocpeAcTBeHHo mnH1 4epea KouneTeHTHue mexfyHapoAHue
oprex3aH coeNCTByWT yCTaHBnemo o6meIPHl TUX pyXOBoImzx npHH-
uxnoB, l pTepmeB K CTaHtaPTo0, OTHOCRMUXCII K nepefaue UopCKo Tex-
HonorHH Ha flBycTopoHeg OCHOBe 153 B paMKax uexlyHapoAHUx opraHmaauxx
H ApyrHx OpyaoB, c yxieTOM, B qaCTHOCTZ, HHTepeCOB H HYIA pa3BKBa-
3ouulaH roCyCzapCTB.
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CTaThs 272

KOp-nHau !_e ap onAHu rxJporpanm

B a6nacTu nepe~AaqX upCKOR TeXHan0rHu rocyfapcTBa CTpeMRTCR
odecneqURT, MTO6M KoMsneTeHTHue mex3fyHapOAIHme OpraHH3auH KoopAHHK-
poBanH CBOm 3eRTenbHOCTL, Bxni oma no6le perHoHaRLHue nHn BceuNpHe
nporpaMMuU fpTHHMaR BO BHHMaHHe HHTepecu H HYZIH pa3BHBaIomHxca rO-
CyjapCTB, B qaCTHOCTH He HmeMANx BhxoJZa K Mo ap0 H aH tXORM1XCH B
reorpalHmeC HeonaronplIRTHom nonozeHHM.

CTaT f 273

COTpyzHmecTBO s-meXga~ apobl!Lx oraa---- po---

rOCy~apCTBa aKTHBHO COTPYHxMq4 OT C KoMnIeTeHTHNMI meXAyHaPOAHuMR
opraHNa3lpHRUM H OpraHoM B Lxenx noompeHU m o6nereHHm nepe3la,4 pa-

UBOImIMmCR rocylapCTBama, x rpaxz1aHaM H llpeArUpH.9TRso OnlWTa H mopcog
TexitonorKHx B OTHomeltMH AeRTenHOCTH B Pa9aae.

CTaTbR 274f

Mejim Opra~a

rIpH yCn'OB c0maI,eH4R Bcex 3aKOHHUX HHTepecOB, BiUIIo's. 5it CPel
npoqero, npaBa X OdR3aHHOCTH o6nazaTenes, rlOCTaBmxl(OB x nonymaTeneH
TexHoJIorHH, Opraft B OTHoIetH AeRTenbHOCTH B ParoHe o6ecne4mBaeT:

a) BIOvioqeHHe Ha ocHoBe npXHLrlna cnpaBeInHBoro reorpaom-
qecxoro pacupeleneHiB rpa1~aH Kax rlpl6dpeXHWX, TaLK 14 He Huemmx BNXOzIa
R MOpE RM HaxOARq4NXCf B reorpalmuecKH HednaronpslRTHOM nIOOzeHM pa3-
BHBsamiRxCn rOCy apCTB, B u/enax tx n0 ArTOBKR, B COCTaB y rpaBJIeHiecKo-
ro, HayqHO-HCc eAOBaTeJbCKorO X TexsM'ecKoro nepcoHstaa, Ha6dpaemoro
xnR oCyImeCTBnIeHHR era AeRTeJIbHOCTM;

b) AOCTynI K TeXHM'zeCoIO AOKymeHT&UamH no COOTBeTCTBym1memy
06opy~oBaHum, uamXHaM, yCTpOHCTBaM m npueccam Ann Bcex rOCyzlapCTB,
OaOeHHO pa3xBHBawmxxcfl r0CyTapCTB, KOTOpHe mOryT HyXIKaTLCH B TeXHXt-
qecKog rlOMOMM B 3TOI o6nacT H K rpOCHTb ad ee oKa3aHHX;

0) rIprHHRTIe OpraHoM HaSJnexamhx mep, a6nerqammmx nonymeHxe
TeXHqecKoA nOMOXX B odnaCTX MOPCKOR TeXHOnArFu rocyaapCTBamH, KOTOpNe
morYT HyIzaTbCR B HemH x FpOCHTb o ee 0Ka3aHH, acadeHHO paSBmBamini mau
rOcynapCTBaMH, x OBnajeHme RX rpaz nAiHamx HeodxoAuiMNMX HaBUKaMn m
xoy-xay", BKnlmqas nTpaOeCCaOHaSrHy0 nIArOTOBICy;

d) OKa38.HHe nlOmn roCynapcTBaM, KOTOpe MOryT Hy JlaT-CH
B T8XHHqecKo IOMom B 3TOH a6nacTR X IIpOCHTb o ee OKa3aHX, aoaeHHO
p aDHBa]OmMHMCa roynapCTBaM, B npo6 eTeHXR HeodxoanMOrO OOpy7OBaHRa,
MZH9, ipaueccO x gpyrar0 osHoy-x a yn qepe3 nocpeACTBO m6mx mexax3-
MoB fHHaHtC1poBaHmH, rrpeAyCMoTpeHHUx B HaCToMneg KoHBeHum.

PA3 FE 3. HAIIWCAPJIHNE 1 PEIcKAmIHUE MOPCpiE
WAfO-MHKIM4ECIM LEHBPLI

CTaazin 275

Copgm He H~aEnoELtu,,gHTPan

1. rOCynapCTBa HenlocpeACTBeHHO 11 lepe3 KOneTeHTHbNe MexnyHa-
poAIte opraH HaMM 1 OpraH coaeRCTBYoT Co3n HKO, B qaCTHOCTH B pan-
BuBaIImxXCa npH6peZHMX rocy~apcTBaxt HaIAXOHaJIbHRX MOpItHX HayHo-Tex-
Hxqecxsix xccnelOBaTeJIbCKIx IeHTpOB x yxperuleHNiO Cy1IeCTBYIOMRX HaiO--
Ha IbHNx IgeHTPOB, C Tem qTOdh CTHM77IHpOBaTlb H cOBepmeHCTBOBaTb IpOBe-
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AeHxe MOpCKMX HayUHUX mccneoBaHmm pa3BHBaI0HMHCa rfpH6pezHMm rocy-
AAP0TBaMH, a Taitre paCMUpATL MX HaLHOHJIHwe BO3MONHOCTH no Hcrnojnh-
3OBaHxm H COxpaHeHwo zx MOpCKnx peCYPCO B RX 3KOHOMHqecKHx KHTepeCax.

2. rocynapCTBa tepe3 nocpeACTBO KoureTeHTHWX meznYHapoAHNX Op-
raH 3aJHi H Oprana oKa3NBaMT Hanexamp7o nonnepxKy, qTo6M onerqUTb
co3AaHHe H yxperneHme TaxKX HaU HOHanubHUX UeHTPOB C 4eabw0 o6ecneUHTb
cospeueHawe yCnoBHR nnR lO rOTOBKH H Heo6xOHMoe o6op3roBaHHe, HaBbIKH
H nHoy-xay", a Taltie rlpenocTaBneHme TexHxqecKHX aKCnepTOB nflR rocy-
AapCTB t KOTOpwe uoryT Hyz aT-CR B TaBOi HOMOM H m IIpOCHTb 0 Hex.

CTaTfl 276

CoanaHHe .rsojanux ueHTPoB

1. rocynapCTBa B KOopO1tHaHH c KomneTeHTHUM uewnyHapOAHUM Op-
raHH3a8 uRM, OpraHoM x HaUHOHan3IHM MOPCKXMH HayqHO-TexHHqecKH)iH

CCcIneIOBaTeIbCxHxH yqpezIeHHRUH CofleNCTByIoT C3IaHRIO, B maCTHOCTH B
psa3BHBBiHx0rCsi rocynapCTBaX, perHOHaJbHNX uopcKx HayIHo-TexHHecKRx
mccneAiOBaTenbcKHx ueHTpOB, C Teu gTO6N CTHXYIRPOBaTI H COBepmeHCTBO-
BaThb npoBeneHHe MOPCKMX HayqHWX HccneloBaHmH pa3BHBaJmHUmHCR rocynap-
CT~aMH H CIIOCO6CTBoBaTL nepenaue MOPCK0i TeXHoJIorHH.

2. Bce rocynapcTBa perHoHa COTpyHHqaOT C perRoHaLHMM UeHTpa-
um B uenax o~ecneqeHH 6onee 3WeKTHBHoro NlOCTHeHHR xx ueneH.

CTaTa27

ty~g erOa v tie HTOB

yHXiUHH Taxxx perHOHanbHNX UeHTPOB BsKfIOqSa0T, cpenA ripoero:

a) riporpa SuJ rpo3eCCHoHaJLHoA nO rOTOBKH H o6pa3OBaH3ail
Ha BCex YPOBnax no peanqHuM acneKTaM MO CKMX HasqHo-TeXHH4qec x
mCcnxeJIoBaHmH m, B oco6eHHOCTH, no MopcKo2 6monorsiH, BKJTioaH coxpa-
HeEme MORCKMx ZRBUX leCyPCOB H ypaBeHmeum HH 1 no oKeaHorpa zx,
rHuiporpaglm, euzepiHOMy Aeny, no reonormqecKom pa3BeAKe mopcvoro
AHa, mopCKomy rOpHOLy neny H no oripecHeHRM BOAn;

b) mceneAoBaxHx no Bonpocas ynpaBleHHA;

c) zccneloBaTenibcKxe riporpauu no 3aujHTe H coxpaHeml.
uopcKoA cpen u rrpegyrpexeHmo, colcpameHM H coxpaHeHHIo noA KOHTpO-
ROM 3arpfi3HeHHR;

d) opraHxcaumo perXoHamHWX KoH~epeHumil, cemmHapoB H
cXMno3MOB;

e) nony'qeue H o~pa6OTKY MOPCKHX HayqHo-TeXHHqeCK ix
IIBMHMX M MHOOPMSUHHR;

f) 6wcTpoe pacrrpocTpameHme peaylLTaTOB MopCKKX Hayu-o-
Texumnecxxx mccnenoBaHm nyTe- rydnxaurs B nerKo flOCTynHbIx XZa-

g) pacrrpocTpaeHze cBenem o HaLIKoHanbHoH nonXTHi~e B
OTHOHeHmz nepeaqa MOCKoN TexHonorz H CHCTeMaTHmeCKHe cpaBHHTeJL-
Hue HccneAOBaHER TaxiO n XO3IHTHKH;

h) C00p H CHCTeUTH3emaB2 ZHOOP 8URN 0 ToproBnle rexper-
normeg, a TaXie 0 XOHTpaKTaX H xIpTyXx cornamleHaRx B OTHOmeHIuIm
fl&TeHTOB;
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i) TexHuqecKoe COTpyAHHqeCTBO C Apyrnum rocy~apca;mn
peroHa.

PA3A3R 4. C0PYWIIOECTBO MEW R folHbNM
OPIAHMAIDUM

CTaTha 278

OOTpnHxqeCTBO meuy ueuyHnaHWM

KIouneTexTHme MezxzyHapOAHe opramm3alts, 0 XOTOpuX rOBOpXTCH P
HIaToomeg 4acTa x qaCTX XIII, rpUHRMaM)T see Ha~nexamme ueP A fuR
o6ocureqexuR HelOCpeACcTBeHHO IAN B TeCHOM COTpyAHu'8eCTne 'v.e.Ay co6oi
aftKxTBROrO BMUOJIHeHaR CBOXX IyHKUHH H O6RHaTenIbCTB . COOTBe--
CTax C HaCToaxeR qaCTra.

'L&CTB XV

Y7PE7]LVPoRAMM CflOPOB

PA3WEJI 1. 0WE um 0nonoIm

CTaaBT 279

061?aHHocT1b yDervmzao~ayv CnOIDm MmPHmNN cpeDcTBBuU

rocyapcTza-yaCTHKN yperynrpyWT nm6of cnop aeuly co6o, xacam-
MacH TOnKOBSHuR UnU npumeleHR HacTonmek KOHDeNUx, NMpHUMU cpeAcT-
BaMU a COOTBeTCTSUM c nyHKTOu 3 cTa&T, 2 Ycasa Oprameauzz 06%Oe-
HOHagIX H:I N U C aTOI uenh3i CTpeucx K yperysapoaHUM CpeACTaMUi,
YtaaamHNmu B nHKTe I CTaTbx 33 YCTaBa.

CTaThR 280

Yperyngosaae cnoPoB M, pH cpeucTsauz no sugopy
CTOPOH

HauRTO a HacToief 'LaCT. He 3aTparuaaeT npasa 306,r rOCy7apCTB-
yqacTuaxoB B no6oe spews norosopTbCM o6 yperyuapoaama cuoux cnopos,
K8CaIMMHXCM TOKOBSHHR xnz nipumeneRuS HacTosie* KoaHueHuxa, uzu6aa
lNHIprMM cpeacTBau no ax smuopy.

Cramss 281

flloueAzpa cnyqae, xorua CTQOOHM He AOCTNrns
vDeryummonaunE

1. ECU roCynapcTaa-yqaCTHMXK, inaU0muecR CTOpOHamx a cnope,
KacameMcn TOnKOaaHUR xna npNueHeHNN HaCTOReIe KoHBeHuNu, cormacJnIch
UO6NB8TbCR yperylapoBaHan cnopa UNpHEMN cpeAcTBaU no CROeuy zm6opy,
To npeycuoTpeHHMe B HBCTOXIIe* qaCTU npoUenypH vipxueHnTCR TOAbXO a
Tom cnymae, ecn. yperynupozaHne He 6wzo AocTxrayTO 8 peaynbTaTe upm-
MeHeHH T8KHZX cpeACTa a cornamesue ueziy CTOPOHaMN He xCKJmqseT fIpa-
meHeHHx nm6o apyrok npouenypu.

2. EcRU CTOpOH Taijze AoroBopncb o npeer,.HOK CpOKe, TO
nyHxT 1 npauenaeTcR TO b bO no acTeqeHHU 3Toro cpoxao
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CaTIR 282
06R3aTenbcTBa no o6dmum. perUoHanbHUM stni ABYCTOPOHMUM

CornseHRla

Ecnn rocynapCTBa-yqacTHxmC, aBnmEmecR cTopotaux P cnope, Xaca-
meM0R TOnOBaHoNR man3 npHMeHeHMR HacTomeg KOHBeHURN, 1oroaopuincn
noCpeACTBOM o6mero, perROHanbHorO MuIR fByCTOpOHHero cornameaRR 331
xaitMu-nmo muim odpaaou, qTo TaKOR cnop nepenaeTcR no npocb6e ilE6ON
CTOpOHM z cnope H8 yperyampomaHme no npoueAype, aneKxylen 06RaSTenbHOe
pemeaue, 8Ta uponenypa npueaeseTCH BiecTo npoueznyp, npOyCNOTpOHHMx
B SCToRMeg 4 aCTM, ecnm CTOpOHN B cnope He AorosopmuiECb o6 ElON.

CTaTba 283

0di3aiHOCTL o6estBaTLCR uHeHmRMM

1. BCnzs memjy rocy apCTBMss-yqaCTHHKaME BO3HxHaeT CflOp5, Kaca-
MISMACH TOnKOBaHm R r3211 npHMeHeHHR HaCToReg KOHBeHust, TO CTOPOHN B
cnope 6e3 npomeAneHXR nIpMCTynaloT K o6MeHy MHeHHRUE OTHOCHTen HO ero
yperynxponansz nyTeu neperoBopoB MN Apyrume MupIHUME cpeAcTBaMM.

2. CTOpOtM Tal ze 6cel npouenestu rrpOBOnMIT o6MeH MHeHRU8M,
KOrfa npoue~ypa yperynXPOBaHMS cnopa (5na rpexpanteHa 6e3 AOCTR ZeHMR
yperyml OBaHmR maxm xorea cnop yperynxpoBaLH X O6CTORTenlcTBa Tpe67yWT
XOHCy~nTaURA OTHOCHTenLHO cnoco6a ocymeCTBnemR yperynmpoBaHHJ9.

CTaTbR 284

CornacisTe-saR rpoge

1. roCylapCTBO-yqaCTHK, RB3iIlmeec CTOpOHOg B Cnope5 Kacaonem-
CA TOMEXOansHUR , a npxmeHeHR HaCTORme KOHBeHuxx, MozeT flpe~lnlOXTL
Apyrog CTOpOHe N-AN CToponaM B cnope nepezaT 3TOT cnop Ha yperynx-
poBaHme B nopaKe cornacITelL-HOA npoueAypW B COOTBeTCTBER C foPOLefy-
po4, rrpeAyCUOTpeHHOg B Pa3Aene 1 fIps xoxeanu V. MAN MHOR cornacrrenib-
Rog npoueAypo.

2. Bcn npenozeeHe fpxHxMaeTcOS H CTOPOHN AOCTxraT AoroBo-
peHHOCT o no~nexageg IpxHMHeHM cornacMTenIbHog rpoueype, TO nsm6as
cTopoHa mozeT nepegaTb cnop Ha ypery7impOBaHme no 3Tok npouenype.

3. Ecni nipe~iozeHmte He npHHMaeTCR KAN3 CTOpOHM He AIOCTmrai0T
AoroBopeHHOCTR o npoue~ype, TO COrnaCHTezabH&R npoitejypa CQITaeTcR
rnpe KpameHHoR.

4. Korea cnop nepenax Ha yperynxpoaaHme B nopRAxe corunacHTenTb-
Hog npoueAypH, npoueA ya moxeT 6WTh npeKpameRa TOJILKO B COOTBeTCTBHM
C cornIacHTenbmOk nlpoueypo, 0 KOTOPOpM 6wuna AOCTxrHyTa AoroBOpeH-
HOCTb, ecam CTOpOHN He foroBopxnmcb o6 HHOM.

CTaTLW 285

UaMe!e!tHe HacTo.ero Pangena Kjcnoja.j neOR-M11-

HacoTro§R Pa3Aen npsueHneTCA x mo6omy cnopy, KOTOpu cornacHo
PaAeny 5 'aCTE XI AonxeH 6MTr yetrpym~posaH B COOTBeTCTBHE C npoue~y-
pamux npeyCMoTpeHHMMX B HaCTonmH 'LaCTH. EcORK CTOpOHOR B TSaKOM
Cnope nBnReTCH KeLCOM-1360 Cy6ieKT, HHO9, meM rOCYIapCTBO-yqaCTHRK,
HaCTORMIA Paaen npmmeHneTCR mutatia mutandis.
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PAZJIE 2. OBfl3ATEJHNE nPOUtEAYPb, BJMIEUIM
3A COOX OEB3ATEMIMIAE PEIEHM

CTaTbn 286

npx~etHe!t_ Oiyp, YCTaHOBneHHX B HacToRneu Pasnene

C co~nofeHHem Pa3Aena 3 n1o069 cnop, KacamHucgR TORKOBaHHR MR
npXMeHeHUH HacToameg KOHBeHUHH ecn OH He 6wn yperyipOBaH nyjTeu
nIpumeHeHHR Pa3Aena 1, no Tpe6OBaHxo ni06og CTOPOHN B cnop nepenaeTcH
cyAy SJIn ap6xTpazy, o~a6jaioneMy KoMneTeHL~eR Ha OCHOBaHHH HaCToamero
Paazena.

CTaTbR 287

t_ op rrpoge-ypw

1. 11pm no~nKCaHMK, paTm~xxaumx HaCToameg KOHBeHuHK KfH rpH-
coeAlHeHKN K Heg maH B n6oe Bpeuf nocne 3Toro rocy~IapCTBO moXeT
BM6paT- nocpeICTBou nmebmeHHoro 3aBneHME OAHO WISH 6onee K3 cneAyomMx
cpIejCTB 7er I RJIOBaHHH CnOpOB, KacaoJ0mXCR TOAIKOBaHMH xISH npHmeHHH
HaCTOameg KOHBeHuHH:

a) MexzyHapoAHbi TpxdyHan no uOpCKOuy npaBy, ympezAeHHg
Z COOTBeTCTBH C pmnoxeHmem VI;

b) MenyHyapoAHM Cy ;

c) ap6xTpaz, o6pa30BaHHg B COOTBeTCTBHM C flpxnoze-
Hneu VII;

d) CneumanbHug ap6HTpax, o6pa3OBaHHM9 B COOTBeTCTBHH C
flplnozeHmem VIII, ARE OAH09 Ho H 6onee KaTeropmri cnopoB. yKa3aHHMX B
3TOM fIpmnoxeHUss.

2. 3amBneHme, cnlenaHHoe cornacHo nYHKTY 1, He 3aTparxBaeT
o6mauHOCTa roCyfapCTBa-yaCTHXKa nH3HaBaTb KomCeTeHUKIO Kamepw no
cnopau, xacaouAHmcn uopcKoro AHa, MezIyapoAHoro TpM6yHeuna no mopcxouy
npaBy B ofteme H nOPRAKe, npegycMOTpeHHWX B Pa3nene 5 qaCTH XI, H
He 3aTparHBaeTcH 3TOg O6n3aHHOCT7s.

3. rocjfapCTBO-y~aCTHHK, RBnRmeecR CTOpOHO B cnope, He Ox-
BaTMBae8oM Ae RCTByOMUIM 3aRBneHmeu, CMXTaeTcH cornacHBRMucH Ha ap-
68TpaZ B COOTBeTCTBHH C NpunoxeHmem VII.

4. ECnm CTOpOHM B cnope npMHRRIH OAIHY H Ty me npouenypy AnR
yperynHPOB&HHR cnopa, OH mOzeT 6WTb nepenaH Ha yperynxpoBaHme TORLKO
B nOPRAHCe TaKo npoiteAyph, ecnH CTOpOHN He AIOrOBOPHTCH o6 WHOM.

5. ECAK CTOPOHLI B cnope He rrpHH'ISH OHy H Ty me npouenypy AR
7yIHerynuOBaHHR cnopa, OH moxeT 6HTb nepenaH TOnIbKO Ha ap6HTpax B
COOTBeTCTBHK C rlpxnoweHmem VII, ecnz CTOpO4J He 3ZOrOBOpHTCH 06 MHOM.

6. 3asBneaue, CIenaHHoe cornaCHo nyHKTY 1, OCTaeTCE B cune
3 TeqeHUe Tpex MecnneB nocne CIaVU yDefoluneHn o ero OTaune Ha Xpa-
Rene reHepanbHOMy cexpeTap3 OpraeH3auxx 06eAZHeHHX Hauul.

7. Hoaoe aaRBnexHe, ysejouaeHxe o6 OT3MBe URN NCTeqeHEK cpoxa
AeICTBRR aasneHma HmKOvM otpaaou He 3aTparxuaIT mosasepReHHoro paa-
6upaTenbcTBa a cyUe snu apdHTpaze, o6faawsem xomneTeHUek Ha OCHO-
manum HaCTOReM CTaTbh, ecSE CTOPOHU He AOrOBOpHImnCb 06 KHOM.

8. 3aenneHuE u yBeloMneHUR, YOMRHYTwe B HaCTOnmeg CTaTbe,
CEU*TCH Ha XpSHeHHe reHepanbHOMy cexpeTapm OpraHM38URE 06%eANHeHHUX
ESHNI? XOTOpuM HaFIpaBIReT WX KOISE rOCynapCTBaM-VSCTHUKBM.
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CTaThs 288

RomneTeHiuR

1. CyA MAN ap6RpSZ, yxa38Hxue B CTaTbe 287, o6naAaiT xoune-
TOHIlUeN B oTHOmeHHR ClOpOB, KaCaV8NXCR TOflKOBSHMR 3n3 rlpHMeHeHuM
KBCTOnmeff KOHBeHZIHN, KOTOPue nepenaiOTCH MM B COOTBeTCTBRH C HaCTOR-
me* 'q8CTbW.

2. Cyu En ap6ZTpaz, YK838HHue D CTaTe 287, TasXe onan8amT
KOufleTeHuxe B OTHO~eHRM cropoB, K8CaJIUNXCR TORKOBaHER 33A3 npNue-
Henus MezlryHSpOAHOrO cor f8meHUR, CBE38sNHoro C uefRUM HSCTORMON KOH-
ueHuuN, KOTopuie nepesaoTcR u B COOTBeTCTBMX C cornsueHmeu.

3. Kemepa no cnopau, KBCs3MNUCM -opcxoro AHa, MexuysaponHoro
Tpuxyxana no uopcKouy fpaBy, ylpezueHHan B cooTeTCTBUR C punoxe-
3eeS YI, z nw6a8 npyrae Keaepa Rn,, ap6UTpax, ynouxHyTue B Pasuene 5
4acTx XI, o6nasal8T KOueTeHuNel E OTHOKeHn nm6oro Bofipoca, XOTOpMR
nepeAaeTcA RU B COOTBeTCTBNN C YUOMRHyTMUN Paaneno m npunozeHue.

4. B cnynae pa3HoraacNN OTHOCUTenIbHO Toro, o6na aeT AM C7A
RAN ap6uTpaz mouneTmue , 3TOT Donpoc patpeaeca STNU CyFAOM BAR
ap6nipazeu.

Cramss 289

3xcnepTi

B nwmom cnope, 8sTparnBalamem Haynnue 335 TeXHJNeCCe nonpocu,

cya mnu ap6uTpaz, o6nanajuiue KOuneTeHuxe Ha OCHOB&HUN HaCTORmero
Pasuena, woryT no npocL6e OAHON Z3 CTOPOH Bnu no COCTzeHHo RHN-

UxeTRMe R no oMCyfbTaSURN CO CTOpOHaUN BU6paTb He ueHee Amyx HayHUX

M31A TexHxUqecxX 3xcnepTOBnpeIonT'TeflbHo x3 cooTBeTCTE mero cnucxa,

nOVroTolnneHNoro D COOTeTCTBRN CO CTaTie 2 UipunozeHus 'IIIARn

yqacTNR B aacenasHuNx c7xa NNE apdwRpaxa, HO 6ea npea ronoca.

CTSTLI ?20

Bveueriue -epu

l. Ecnx cnop AOnZHU o6paaoa nepeaH cYiY MnA 8p6NTpaXy, KOTO-
pUN CRUTaeT, 'TO prima facie OH o63aaeT xomneTeHumeg Ha OCHOBaHNN
HacToxreg qSCTa una PaaneAa 5 q'acT XI, cyA Un 8p6NTpaz uozeT Irpen-
nCaTb, BIpenb Ao BuHeceHUR OKOHnaTenbHoro pemeHxs, nm6me speMeHHMe
mepu, KOTopMe OH Cq'TaeT HaAInezauNmH 1pH AaHHUX O6CTORTenbCTBaX Ann
o6ecne'zeHUR COOTBeTCTB33WWRX np8B CTOPOH B cnope MAN 11n UIeAOTBpSae-
Hun cepbe3Horo ymep6a mopeKo* cpene.

2. opeeHHue mepw uoryT 6MT H3ueHeHU MAN oTueHeHs, xaK TOfibXO
onplaBAuB8amome NX 06CTORTenbCTB RSmeHuxnxcb MAN nepecTanR cymeCTBOBaTb*

3. BpeueHHue uepu uoryT 6UTL IpenIHCHN, 3UeHeHU 333 oTueHenu
Ha OCHOB8HN HSaCTozzek CTaTbH TOJlbKO no npocb6e oAHoN 33 CTOPOH B
cnope 9 TOflbKO nocne Toro, KaK CTOpOHOIdl 6uina nlpeAOCTSBIH8 BO 3SOX--
HOCTL 69Tb BmC,'yNBHHUM.

4. CyzF BAR Sp6MTpaZ HeuezneHHo yBeuOinseT 0 npenUcaHHMN, 3a-
meHeuHN a x oTueHe BpemeHHmX uep CTOpOHM B cnope R TaKne Apyrxe ro-
Cy apCTBa--aCTKiKN, KOTOpRe OH CqMTaeT Heo6xo0l3MMM yBeAOJ3TB.
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5. Ao o6pa3oakun ap6UTpaZa, KOTOpOWY H8 OCHOBaHUM HacTomero
Peanena nepenaeTcH CUOp, nn6off cyn anx ap6zTpaz no AorouopeHHocTM
CTOPOH URN, ecny TBKaR AoroopeNHocTb He AoCTurHyTa B TeneLHe nADr
mnenh co BpeueHu no1aq npocb6m 0 BpemeHHUiiX mepax, MexrxapOnziuMl
Tpn6yHan no MopcKomy fipaBy, 8 B OTHOmeHMM fleRTeAbHOCTM 3 PSloHe -
Kauepa no cnoepau, acamumNme mopcxoro na, mOry? npeAnncaTb,aMeNTb
3UR3 OTM*HMTb BpeMeHHMO wepm B COOTBeTCTBM C HaCTOeN CTaTbeI,
eons3 OHM CUBT3T, qTO prima facie ap6XTpaz, KOTOpMA nOnzeH 6MT o6pa--
;c2aH, 6yleT 06nallaT KouneTewuxeE u MTo 3TorO Tpe6yeT cpOHUNXS -
pax-ep CUTyanuE. Cpa3y nocne ero ospaaoBaHma apdMTpaz, He pacCUOTpe--
ue KOTOpOrO nepeaal cnOP, mozeT xameHMTb, OTMeHNTb 331 noITzBepnMTb
STN spemeauie uepu, Ae~cTsys B COOTBeTCTBMH C nIIHKTaMm 1-4.

6. CTOpOH B cnope He38MeJIKTenbHO BunoNHREOT no6dme pemeHume

MepO, npennCaHHe Ha OCHOzaSHHn HSCTORne CTaTb.

C~aThg 291

IlOCTyn

1. Bce npoueziYpu yperynmpoBaHux cnopon, npenyCuoTpeHue B
HaC oalee qacTx, OTKPMTU An rocy~apcTS-yaCTH3KOB.

2. flpouenypu ypernupoaHmg CnopOB, npe-ycMOTpeHHue B H aC O-

IeR qSCTU, OTKpMTU Ann cy62eKTOB, XHUXC aem- rOCyza8pCTBa--qCTHK3,

TOnbIO xax sO cneuXan8Ho npelycuaTpMBaeTCl B HacToggeg KOHBeHuEN.

CraTbR 292

HeaenXssenaHoe ocB26ozneHxeSyAHa H 3K~nraxa

1. B cnytae, xorfa HnacTm rocyapcT~a-yacTHHKa 3aAepzxBaMT
cyAio, nnaDammee noA narou npyroro rocyzapcTBa-ytacTHHKa, m yTBepx-
ZaeTCRI TO 3aepxBaioee rocynapCTBO He co6nPonaeT nonozeHMR HaCTO-
rnaet KOHBeHUMN o He3ameAil7tTenlbHOM ocBo oxneHHX CyJAHa M3lH ero 3Kxnaza
noone npeflocTaBneHUs pa3yMHOrO 3nora xu MHoro OHHaHCOBoro o6ecne-
'eHfla Borpoc 06 OCBO ozEIeHW/4 mOzeT 6 uT3 nepenaH no6omy cyzy u
apGTpazy no cornamSeHM10 CTOPOH M I , eclJ B TemeHKe neCATK IHeg co Bpe-
MeHE 3aAzepzxaHX Taxoe cornameHme He 6yneT flOCTzrHyTo, cyAzy sv-H ap-
6GTpaxy, npX3HaHHOMy 3aAnepxcXBa mxu rocy~iapcTBou cornaCHo CTaTLe 287,
xmn Mez~yHapoAHoKy Tpx6yHany no MOpCKomy npasy, eeCn CTOpOHW He o-
rOBOpaITCn O6 HOM.

2. 3afnaeHme o6 0CBo6ozeHHH MOXeT 6UTh CcenaHo TOnaKo ro-
cynapCTBOM 0nara CyAHa zm OT ero nUeH.

3. Cyn UN apCxTpaz He3ael3KTenBHO paccuaTpHaaeT 3aHBneHme
o6 OCBo6OzneHHH x 3aHsMaeTcR TOfIBKO BonpoCom 06 ocBo6oxneHHK 6e3
ymep6a Anun pacCMOTpeHUR rnodoro Aena no cymeCTBy B OTHOzeHKH Taxoro
Cynia, Oro BiaAe1Lbua xna 3Ksunaza B Hannexai eu HaLimOHanbSHOM opraHe.
BIlaCTR 3aAnepIKBaDMero rocynapcTBa cOXpaHRIOT npaBO OCBO6OAlHTB CyAHO
NnH Oro 3KKnaX B mdooe BpemuR.

4. floene npenXOCTaBneHMR 3anora URNs HHoro cbmHaHcOBoro odeene-
qeHH, onpe~eneHHoro cyAoms xnmi ap6HTpazem, BaCTH 3aepXHBaomero ro-
cynapCTBa He3ameAnMTenbHO BwnlOfIHRIOT pemeHme cyna mus ap6MTpala o6
OCB(oxn~eHMH cyAHa xm ero 3Kxnaxa.
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CTaTwi 293

flpmueH!!oe npa

1. Cyn unu apdxTpax, o6nanazomHi KomneTeHUHeii Ha OCHOBaHRK Ha-
CToamero Paajena, rpHMeHaeT HaCTORWYM. KOHBeHURH H Apyr~e HOPMN Mez.Y-
HapOnHoro npEBa He HBOItmHeCfl HeCOBMeCTHIMUMH C HaCToameg KOHBeHumek.

2. IYHKT 1 He orpatH'mBaeT npaBo cyna xnm ap6HTpaxa, odnaa-
wmero KomneTeHuHeg Ha oCHoBaHHH HaCToRmero Pa3Aenaj pa3pemaTb Aeno
ex aequo at bono, ecnxH CTOPOH C 3THM cornacHN.

CTaTb.a2

B2MeB a]PTenL H e_M2!oteM

1. CyA linx ap6HTpax, KOTOpwe npeAycmoTpeHW B CTaTbe 287 a HO-
TOpuM nOlHSo 3aRBjieHHe B OTHomeHH cnopaj ynOM HyToro B CTaTbe 297,
oaipe~enRmT9 no npocb6e CTOpOHM xH uoryr onpeneNuTb no COCTBeHHOR
HH mHaTuBe, npeACTaB~neT n AaHHOe Tpe6OBaHHe 3AnoynoTpe6neHxe cy~e6HOR
an ap6wTpazHou upoue~ypoii iml OHO SBnReTCH prima facie BnonHe 060-
OHOBaxHum. enz cyA znu ap6ZTpax onpejenSIDT, qTO TaHoe Tpe6oBaHye
npeAcTaBnaeT co60 3noynOTpe6neHxe cy~e6HoR lun ap6XTpaz3log rxpOe -
pOl max RBJIeTCR prima facie HeOocHoBaHHUM, OHM He npeArpwmmaaT
HmmaKx flnbHexmmc f eCTmu1 no AaHHOY 3Aeny.

2. HO nonyIeximu 3aBneHHs cyA rf ap6KTpaZ HemeAneHHo yBenou-
,lR~T' T7i1yO CTOpOHY K= CTOpOHM 06 3TOM 3aamneHn K YCTaHaBnNBamr
pa3yuuMx npeenbHMX opOX, B TeqeHae KOTOpOrO oHm uor-yT npOCTb ere
BmHeCTH onpeAeneHze B OoTBeTCTBHH c n HTOM 1.

3. BZqTO B HaCTOMeM CTaThe He-aaTparNBaeT npaso CTOpOH B
cnope uAuBraTB npeAwapKTenbHme Bo3paxeHxR B COOTBeTCTBZM C pKMe-
HHm-u- npaBnamun upoizeypm.

CTaTL. 295

Heo6xOAKMOcTb ncmepnaTb meCTHue cpeACTsa
npaBOBOk 3alMTH

JbIh6og crop uezAy rocy~apcTBam-yaCTHxaMiax, xacaDmmRCR TOnKOB8-
Hz xx rpmeeHHM HaCTORerl KOHBeHuzx, mozeT dMT1 nepelaH Ha ypery-
napoaaHze B nopnUxe npotlenyp, npef yCUOTpeHiX B HacToazmem Pa3Aeme,
TonBxo noone Toro xam 6yyT xcqepnaHN meCTHue cpeAWTBa flpaBOBOXI aa=u-
TM, xorta Tpe6yeT uezxHapoAHoe npaBo.

CTaT3R 29§

0xoHqaTenM xapaXTep o6 aTenSHaa
cmna PemeHHJ!

1. PemeHwe, BuHeceHHoe cyHou HaM ap6KTpazeu, o6naa mam Homne-
TeHuxerd Ha OCHOBaHzx HaCTosMero Pa3Aena, RBnleTCR OXOHqaTenhhLM H
BEmOnixReTCR BCeUm OTOpOHaM B Onope.

2. Tahoe pemeHme o6RaaTenbHO JIKb lAnR YnaCTByMHx B fnope
CTOPOH x mH b no AaHHouy cnopy.
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PA3=LJI 3. 0FPAMEMM IaMMMM PA3.JIA 2
K MCJIMEHR K3 E3 'O

CTaTba 297

0r~aHxneHxs nrpxmeHeHma Paggena 2

1. K cnopau, xacaMMucH TonxKoBaHma uu fPHUeHeHuR HaCTORM0eI
KoaHeHium B OTHomeHxx 0cymeCTBneHHXa npx6peZHm rOCy71apCTBOM CBONX
cyuepeuHtx npaB a iopmCe1KmHmu, nrpe~lycmOTpeHHHX B HaCTORIo8M KOHu ox-
URN, npogenypu, npenyCMOTpeHHue B Pa3aene 2, npamexm0Tcg B cneAnyzxx
cnyqaw:

a) xorna yTBepxcaeTCH, qTo npK6pexHoe rocynapCTBO Hapy-
muno HacTomy KOHBeHumI B OTHOmeHHX yKamaHHX B CTaTbe 58 CBO60A m

npaB cyAoXoACTBa, roneTOB 1n1 npoKna xm nOABOAHNX Ka~enek M Tpy6o-
npOBOZOB 1411 B OTHomeHXX Apyrmx npaBoMepHux C TOMKX 3peHR Mexny-
HapOAHoro npaBa BVIROB HCnOn3oBaHwn mopa;

b) Kora yTBepXnaeTCH, 'ITO rocyfapCTBO S ocymeCTBfRR 3TH
CBO0AN m npaaa 1n4 3TH BRAN HCnOnb3OBaHH$i MOpH, HapyMnJjO HaCTORMI10
KOHBeHumO, 3aKOHm 1411 nxaBmna, rp1HRTme npHpexHum rocyapCTBOM B
COOTBeTCTBWH c HaCTonmem KOHBeHUseg m ApyrHMH HOpMaMH meZyHapOA-
Horo npa~a, He RBAHIHMICH HeCOBMeCTXMMS C Heg; xnm

C) Korea yTBepXnaeTCH, qTo npx6pezHoe rocy3apCTBO Hapy-
mxno KOHKpeTHNe MefyHapoAHme HOPMU H CTaHnapTU 3aaiiTIm x CoXpaHeHN14
MopCxog cpenm, KOTopme np 4ueHM K faHHoMy npm6peXHomy rocynapCTBy
H KOTOpme yCTaHOBneHu HaCToRmeg KoHBeHu1eg,nmo qepe3 KomneTeHTHY10
meznyHaponHyo opraH3auaio n A1nnIomaTzqecKo KOH(epeHxeg B COOT-
BeTCTBHH C HaCTnmen KOHBeHumeH.

2. a) Cnopw, OTHoCnimleCe K TonKOBaHmo 14i1 npmeHeHum nono-
zeHX9 HaCToRmek KOHBeHUXH B OTHomeHmm MOpCKXX Ha~yHuX mccneXOBaHHm,
noflnexaT yperynpoBaHlo B COOTBeTCTBHH C Pa3AenoM 2 npm yClOBK1,
OAHaKO, UTo np14mpexHoe rocynapCTBO He OR3nLHO COrnamaTbCR C nepe-
AameR Ha Taxoe yperynrpoBaHme mo oro cnopa, BblTexKaoU0eO K3:

i) OcymeCTBneHms npm6pexHu rocynapCTBOu KaKoro-xO6
npaBa 1411 AmcKpeLMOHHoro nonHomoMME B COOTBeT-
CTBXH CO CTaTbeH 246; 1nm

ii) pemeHsM npm6pexHero rocynapcTBa nOCTaHOBMTL 0
npHOCTaHOBneH1H 1411 npeKpameHma xccneoBaTenb-
CKoro TIpOeKTa B COOTBeTCTBXH CO CTaTBeg 253.

b) Cnop, BO3HxKajomH M3 yTBepIz1eHR ocymecTansfLero mC-
CeeOBaHmn roCynapCTBa o TOM, qTO B OTHOmeHMH KaKOrO-nh O KOHKpeT-
Horo npoeKTa np14pe*Hoe rocyfapCTBo He oCymeCTBReT CBOm npaBa
cornacHo CTaTbRM 246 m 253 COBmeCTMUM C HaCToneg KOHBeHumeg odpa-
3OM, nepeaeTca no npoCb6e nw6o m3 CTOPOH Ha PaCCMOTpeHme no co-
rnacHTenbHoH npoueype B COOTBeTCTBMM C Pa3xenou 2 flpmnoxeHma V
npm yC1OBRH9 'ITO cornacHTenbHas KOM1CCmR He CTaBXT nox ComHeHNe HK
AXCKpeu1oHHoe nonHOMonme npm6pezHoro rocyapCTBa O615B]IRTL KOHKpeT-
Hme pagoHw, KaK o6 3TOM roBOpHTCR B nYHKTe 6 CTaTbm 246, H ero
AMCKpegmOHHOe nonHOMomHe OTKa3aTL B CornacHH B COOTBeTCTB1 C
rrYHKTOm 5 yKa3aHHOR CTaTBZ.

3. a) Cnopm, OTHOCmHmeCH K TORKOBaHmH 134 npxMeHeHmO nOlO-
xeHmR HaCTosHeg KOHBeHumm, Kaca8o zxCR pIM6OBCTBat nonnexaT ypery-
YlKpOBaHXW B COOTBeTCT414M C Pa31enou 2 npm yCnOBX1, OAHaKO2 MTO r1pM-
6pexHoe rocynapCTBO He O693aHo COrnHamaTLCH C nepeame Ha TaKOe
ypery14poBaHme mo6oro cnopa, KaCaomeroca ero CyBepeHHwx npaB B OTHO-
meHHX xxBuX peCypCOB HCKnWMITenbmHO 3KOHOMmmeCKO9 3OHm 134 MX OCy-
meCTBaeHaR BKmrnan ero gmcKpeLHOHHme nOnHOMo04R no onpeneneHMPD
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nonycrmmoro ynoBs, ero rnPUbMC31OB)x B03MOXHOCTeg, no B3meneH0'OCTaT-
xa apyrum rocyapcT~aM M yCTaHOBneHm0O COoTBeTCTs3wmero nopp.Axa m
ycnolmil 3 ero aaKoHax x npaBmnax no coxpaeHimo zmx pecypcoB m
npaByteHz0 MM.

b) Bcnm B pe3ynbTaTe npuMeHeHus Pa83ena 1 HaCToxsteg
qaCTM He duno AOCTxrHyo Humaxoro yperyjINpoBaHmR, TO Chop nepe~aeTca
Ha yperynmpoBaHze B nopfxlKe cornacMTenbHot npoueuypu B COOTBeTCTBMM
c Paanenou 2 flpmnozeHus V no Tpe6oaHmo n060A CTOpOHU 3 enope, xorna
7TBepZnlaeTCH, 1ITO:

i) npMdpezHoe rocy zapCTBO RzHO He 9MnonH3no CDoEX
O6f38TenbCTB o6ecneqmB nyTeM Hannezamxi ep no
COxpaHeHmO n yrTpaneHumI, qTO61 COCTONHme Rtunu
pecypcom UCKBqDRMTenbHON 3KOHouMqecKoM 30HU He
noADepranocb cephe3Hok onaCHOCTM3

i) npu6pezHoe roc7uapcTao rpOM3BOnbHO OTKa3aocb,
HeCuoTpH Ha npoch6y upyroro roc74apCTua, onpexe-
R1Th lrornCTNMML 73OB 3 CDON B03MOZHOCTM flpOMMC8
xm3mM pecypcoD 3 380naco3, B 30noBe IOTOPIX
38UHTepeCOBaHO 3TO Apyroe roc73AapcTBo; URN3

iii) Eapudpeznoe rocyrapCT3O npOM3BORIhHO oIKa3anocb
suveRMTb no6omy rocyatapCTBY Ha OCHOBSHmH CTa-
TeR 62, 69 x 70 H corn8CHO nopHAxy 3 70CnoD3M,
yCTaHoBJIeHHMM OTHM rrpx6peHuw rocynapcTBou z
COOTBeTCTZMN C H8C~oR0eg KOHzeHuxeM, BeCb OCTS-
TOK 331 ero qacT, 0 HSJIaNU'M KOToporo OO
0RBMAO.

c) B nw6ou cnymae cornaCMTeninaR KOMUCCMR He nOlUeHROT
UCKpetU3OHHoro nORHoMovmx npm6peXHoro rocynaCT38 CO6CTseHHuM

iMCKlpeuvoHHMM nOnHOmO'lneU.

d) AoKnl cornaCTenbHOIX4 IouCCMU HanTpawReTCB COOTBeT-
CT3710MUU MeZxyNapoiN~uu opraHmaeuMRM.

e) Ilpm neperozopax o cornameHMHx B COOTzeTCTZMM CO
CTSIaRMm 69 m 70 rocyuapCTBa-ymacTHUXM, e0n3 TOnbKO OHM He noroo-
PHTCM 06 3HOM, B36n3qeWT B Hux nonozeHme o Nepax, KOTOpMe OHM UpiMyT,
qT0o6 cBeCTM K UMHUHMyMy BO3MOOHOCTb paziHornacCm OTHOCHTenbH0 TOnKO-

USHUM H31 UN n1UmeHeHU Ta-Koro corname~uR, a Taie 0 TOM, KaKu o6paaou
MM cneuyeT ee CTBOBSb, ecnm paDHorncHR TeN He ueHee Bo3HMMHYT.

CrasR 298

4aSKCnbTaT3BHue mCK22'.emm3s macagu~ecM
rrIMeHeHxH Pa3Aena 2

1. lpx noflmcaHm, PaTMORKaaRE HaCTonineR RoH~eHumw UR3 npM-
coemHeMM K He*, 3N2 13 n6oe BpenR nocne 3Toro rOC'zapCT3O dea
ymepa Ams O6saaTenbCTB, BNTexsammrx m3 Paa3ena 1, MozeT a nucIRLeHOR
oDpMe 8aHBMTMj RTO OHO He npmHuHaeT OH17 URN HebK O IIpOuAelp, Ilpe-
AYCMOTpeHHvI Pa3nene 2, B OTHomemIH OSHOA 3UR3 6onee HuMecnea wlmy x
KaTeropMA 0nopo0:
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a) i) cnopoB, CBa38HHUX C TORKaOBBHHem MN rpuMeHeHmem
CTaTeA 15, 74 x 83, xacamiumcca nenMBuTaunx mop-
cxxx rpaHMu, Rn cnopoB, cBn3aHHMX c ECTopuvecxz-
Mn 3anuBaam MN npaBooCHoBaHHRMH, ipM YCfIOBMZ
UTO rocyapCTBO, cnenaBwee TaKoe 3aaneHme,
mor8 Taxon cnop 3O3HUKaeT nocne BCTInIneHUR B
CRMn7 sacTofnme KOHBeHiuzm, H ecnu z TeqeHue pB3yU-
Horo nepxona Bpeueu B xoae neperosopon uezay
CTOpOMaM He AOCTurHyTO cornameHme, no npocb6e
AM609 3 HNX, cornaeeTCR Ha nepenany cnopa Ha
yperynEpOBaeHe no cornacxTenbHoft npouenype,
yKaaHHON B Pa3Aene 2 Ipmnozeitu Y; v npu yCno-
ENE, qTO TaKen nepenagq xcxunonaeT paCCUOTpeHze
na6oro cnopa, KOTOPUR Hemo6exHo CBX3aH C

scTpewHmm ypernvpoBaHeM nw6oro HepemeHHoro
cnopa, xacamoerocn cyBepeHMTeTa MA npyru npaB
s8 mTepmxoBy0 URN OCTPOBHyD TePpXTOPE3;

ii) nocne Toro KaK cornacMTenlhHeR KOMNCCuH npeACTa-
DMna CDON oKnaj, B KOTOPOM AOAIIHU OUT& yKa3aH
IpNMUHM, Ha KOTOPMX OH OCHOBaH, CTOPOHM BOeAYT
neperoaopm o 3a8nWIoeHHM cornameHRR Ha OCHoae
atoro noxnana; ecnm 3TH neperoPopM He UpNEBeflT
K cornameHma, CTOpOHu no B38UMHOMy cOrFIacum
nepenAWT 3TOT Bonpoc He yperynupoaaHe no o8Ho0
U3 /0poenAyp yxa38HHUX B Peanene 2, ecnx CTOPOHM
He uoroSOPSTCR 06 MHOU;

Li) HaCTORHuM nonnyIXT HerpmueHum K ni6omy cnop7 o
Mopcxx rpaHEnax, KOTOpHI OXOHnqTenbHO yper7nIfpo-

an 9 peS3YbTaTe cornaeeHn, AocTurHyToro Memay
cTopoHxMm, MN nW6OoMy Taxom cnopy, KOTOpUN
A1onxeH 6MTb yperynufpO~aH B COOTBeTCT2aN C ALY-
CTOPOHHHU uinn mHOFOCTOPOHHUM cornameHmew, aann-
DmuCHme o6na8TenbHUU AAR ZTNX CTOPOHI

b) cnopos, xacau0mxCCR 9oeHHOU AeRTembHOCTX, B nWaR BO0-

U7W AOReTe0bHOCTb roC78aPCT3eHHUX Cyuoa x neaTebHX annapaToS, CO-
CTOMNEI HO HexomuepmeCKog cnyx6e ,xux cnopoBxacajomxxcn 4eRTeIbHOCTR
no o6ecneneHum Co6nmAeHir 3aKOHOBB OTxomeHu OCymeCTBeHKR ceyBepen-
HXX npas EN DpNCNXuM3, KoTopue MCKfICIUBCTCH M3 KOMne~euHux cyna MN
ap6MTpaxa Ha OCHOBaHx nHKTOD 2 H 3 CTaTbH 297;

c) cnopoB, B OTHomeHK KOTOPHX CoBeT Be3ofnaCHOCTK 0praHZ-
aawv 06%eNHeHHUi" Haunis OCymeCTBnxeT 7HKLUH3, O3nOXeHHme Ha. Hero
7CTaZOu OpraH~a4HH 06%eANHeHHMx Haung, ecnx COBeT Be3onacHocTZ He
npuMeT pemeHuR CHE/TL AaHHUI BOITPOC CO czoel noBeCTKM A1RIMA HEJ1 e nipN-
aoxeT CTOPOHM yperynxpoBaTb ero cpeACTBaME, upeycmoTPeHHMUM B HaCTOX-
weu KoHxeHUMM •

2. rOC7AapCT3O-y'aCTHHK, cnenaBmee 3aaBneHxe Ha OCHO3aHSM
O7HKT. 1, MOzeT s nj 6oe BpeuR CHRTB ero Mns AlaTb cornacue nepe1aT
cnop, xCflwqeHHmN B cMAy Taxoro aananenxa, Ha yperynxpoBaHme B noptA3-
Ke JoUD60 npouejzypH, IpeAyCMOTpeHHo9 B HaCTonmeg KoBeHuui.

3. rocyapCTBo-yqaCTHMX, c~enaBmee aaanzeHxe Ha OCHOBaHaz
UI7HXTa 1,xe uozeT Tpe6oaTb nHmeHeH3M R cnopy, OTHOCHmemycn H uCKxI-
%HHO NaTeropxz cnopoD, xaxog-ji6o npoueAypu, jopeAyCMOTpeHHOM 3
HaCThegl KoHBeHIu, npoTuB npyroro rocy1apCTaa-qaCTHHKa 6ea corna-
cun nocienuAero.
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4. EcnN oAiHo R3 rocylapcTB-yIaCTHHKOB c~enano aaalineHme Ha oc-
HOBaMN nyHNKTa 1 "a", nio60e Apyroe rOCy1apCTBO-Y8CTHHK MoreT Tpe6o-
BaTh npKMmefHlea K mnEONY OTHOcRmeMyc K MCKnmneHHOR KaTeropum cnopy c
rOC7 apCTBOM, cfenazmHuM 3aRneHie, npoueypu, YXa3aHKOI B TaKOU 3an-
nemus.

5. Hosoe zaaBnemme MN OT3MB 3aRBleHR ERKORM odpaaom me 3aTpa-
rIMaeT ue3asepmexHoro pas6spaTenbcTaa B cy~e Ens ap6sTpaze B COOTBeT-
OTBEN C HaCToRfme CTaTbef*, ecnu CTOPOHM He AOrOBOpRTCR 05 wHOM.

6. 3ssBneHxx a yBeAouneHms o OTauMe 3aRanexxg Ha OCHOBaHm5
naCToaiieg CTaTLU cJaWCr Ha xpaHemme reHepanhboMy ceivpeTapID Opramusa-
,Uz 06iejnmesux Hauml, iOTOpMA HanpaBnIeT xx xonxE rOCytBpCTBaM-
rqaCTHM~aM •

CTla -9o 299

flpas gOoH orozopxca0n&un_~

1. Cnopu, scxnmqeHxe Ha OCHOBaHZ CTaTbx 297 nN 3 pesynbTaTe
aasmneHux, cOenaOSoro 3 CBOOTBOTCTSXH CO QTaTbel 298, x3 nprouen'p ype-
?yllxpOBaHun CnopoB, rrpeAYCUOTpeHtx 3 Paanene 2, -oryr 6-Tb nepenaiW
sa yperynxlo3a8me no TaKZN npoueAypa lNMb, no cornamexum CTOpOH B
onope.

2. HUqTO B RacTopeu Paanlene He aaTparmsaeT rrpazo CTopoH 3
C1ope IZOrOBOpMTbCA a xaKOR-NZ60 Apyro nipouelype yperlnNpoBaRH Taxoro
CUopa ,ns A1OCTRqb AipyxeCKoro yperynzpouasuR.

4.ACTL MVI

CTaTIR 300

Ao6pocosecTHaCTb m He3noynoTPe6neHe rIaDBamm

roCySpCTBS-yMaCTHKHX IIO6pOCOBeCTHO BMunOIHRIOT npHHRTue ia cedR
no HaCTO hIet KOHzeHIRNs O6R3aTenlbCTBa u OcymeCTBnRMT npasa m mpo-
ARKxUDm nOJIb3y0TCR CDO6OIISMH, fpIT3HaHHUMH B HBCToRaeg KoWBeHumt,
TaKuM o6pa3oM, UT06, He nonycKaTb 3noynoTpedneHUR npaBaum.

CTSTLR 301

FIcnonbL3oBa e woeg B MB DnX -meaRx

fpw oCemCTneHnH CaOUX ITBB H BunoHeHmu CBOMX 0o6i3seOCTeg
cOrnaCHO HaCTOReg KORBeHUMM rocyItapCTBS-yRaCTHHKt Bo3nepxBEWTCR
oT yrpoau cuo* ul ee puMeHeHUR iTpOTHB TeppETOpHanHOR uenoci-
ROCTS unu flonExTsqeCKON He38BMCZMOCTH Io6oro rOcyIyaPCTBa MAN KKUI-
J6o MUNM opS3oU, He COBMeCTMnM C TpMHUHnaMH MexnyaponHoro nps-
as, BOIOxeHHMMm B YcTaBe OpraHM3aUMH 06%elNHeHH x Hagusgi.

CTaTIR 302

Pacipwrue MH5ODPMaURM

Bea ymep6a nA npana KaKoro-nmo rocynapcTBa-yqacTHXKa nlpNe-
WSTh pouenjypau y.-rynupOBav4R cnopo, npeilyCMOaTpeHHsM B HaCTO-
R meg OBeHHUN, HMqTO B HaCTORxeR KOHBeHUM He pBCcUaTpISSeTCR
RaK Tpe6ymmee OT rOcynlapCTBa-yqaCTHHKa, so mcnonHeHme ero 06R3a-
Te cTB no HaCTOReM KOHBeHUMm, npeAlOCTasneHxR RHOpMaUHM, eCnH
ee pacNPMTxe npOTBOpeqXT Basmegmmu KHTepecau ero 6e3onacnocTm.

Vol. 1834, 1-31363



United Nations - Treaty Series - Nations Unies - Recueil des Trait~s

Cra'rb 303

ApxeonormqecKwe X HCTOyTpqeCKHe oseKTH t Ha ,eHHme
B mope

i. rocyzapcB S 0R3&HN OXpaHRTb apxeonorvuecKHe H HCTOPH-
necxue o6sewTU, HxaneHHue B Mope, a TaSze CoTpyAHiMalb n n 3TON!
uenx.

2. B uennx 6opb6u c Toproanei TaaKMm o seKamM npH(pezoe
rocyuapCTSo mozeT, rtpm npHMeeHMN CTaTbh 33, npennonoNT16, qWo
ux N3BeqeHHe CO fItH MOPR B 3oxe, ynosHyToN B yKa38HHOR cTaTbe,
ea er ono6pextu npmaeneT K Hapymemilo B npenenax ero TeppXTopH

unH er TeppTopwanbHoro MOpR aeKOHOB x npaen, ynOMRHyTUX B
yxa~aHuoR clarbe.

3. HUUTO B HSCTOMfeg CTeThe He 3aTpaHBaeT npaB CO6 CrTzH-
i.RODS nXqHOCTb KOTOPUX MOreT (6WTb yCTaHOBneHa, rpasxn CnSCaHmR
HR mope unx Apyr X HopM, perynpi0MH3C Toprosoe uopennaHme, unt
3aXOHOB X npaKTXKMt, OTHOCRrHXCH K KYnbTyPHoUY o( ueHy.

4. HacToR~a CTaThR He HaHOCKT yuepda gpyrm uex 1t apoAum
cornameman x HopmaM uexyI~apoAHoro rnpana, Kacainmcnc oxpaii apTO-
onOrXqecKxx R UCTOPMCK(X 06eKTOB.

CTBThR 304

OTBeTCTBeHHOCTb 3a ymep6

IlonoxeHXR HaCToRmeR KOHBMeHUxx OTHoCKTenbeO OTBeTCTBeHHOCTR 3a
yuep6 He 3aTparmaK T npeUeHeMM cymeCTB7ymm0tx HOPe H PaSDKTMR ApyTS
HOpe, KaCaIHMCR OTBeTCTBeHHOCTu no UeXyHapoAHomy npavy.

qACTb DII

3AnwrxnMFJ flOflXEHE1H

CrarbR 305
floJ~nxcazsee

I. HaCToonag KoHBeeIIXR OTXpUTa Anst IOflcaHnit:

a) BceSM rocynapCTBamn;

b) Hauadne, rrpeACTSanetoII CoBeTou 0praHtua u OisenxueH-

MHZ Hag-i no RaiNa6X;

c) BceN cauoynpaBnmnmuuuci accounpoBaiNHsuu roc7yapcTxavx,
eOTopme zm6panu 3TOT OTaTyc nocpeAcTrOU &iTa camoonpenenelist, ocyme-
cTneHtoro non Ha6nm|oneHeM Opraauaauxu 06eNrnHeHUwX HaOUt Z o odpen-
moro e B COOTzeTCTBXN o pe3onmumeg 1514 (C) renepanhHog Accau6nez
0praKx3agx 06%e~ne neux Haiux, 2 KOTOPHe o6nanan, KomneTeHuefl B son-
Pocax, perympyemr HacaToxmeti KowBeeuxe, B TOM nunce KouneTeuxet no
3aIwl6qeHE3 forozopoe, OTHOCRMIXCH H TeKHM BonpocaM;

d) BeU CamOyi )asnaBlEeHUuO aCCoUHgpoBamaMuH rocynapcrua-
MU, KOTOpme Ha OCHOBaSBH COOTBeTCTBYIOIAUZ Ho~eTOB o6 accounauuu o6-

aAsoT ROUneTexuzll BorrpoCax, perynpyemrx m&CTO aleo KoHmemtueg, B
TOM qeCfle KOMuOTeBHUIe no 3&xI3qeHI0 AOrOBOpOB, OTHOCRUXXCR K TaKKE
sonlpoca.;
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e) aceuM TeppHTopnum, mme=umm nonaoe sHTrpeHmee camoyn-
pannesme, XOTOPHe nrpHsa~R ca KSI( TaKO3Me Opramnaauxel 06zeAMzezmxz
Waumo ste AOCTxrEnH nonot HeSaaCHMOCTR 3 COOT3eTT0?3R C peaonmum-
e 1514 (7) reHepanbHot Accaunez 0prasaHuaz~z 06ienuxeuHHX Heall, M
o6BaaHIxHHH xomneTemHumeM 3 zonpocax, peryxrpyeMmx RaoTonueli KoHeHeuH-
01, 3 TOM %1cne xOMneTehueNl no 3axwnmeHMW Aorosopo3, OTHOCIIRMXCR H
TSuM monupocam;

f) MeZAYHapoAHeHM opraHm3aunnuz cornaC CHo l1pnoXeuXm IX.

2. HaCToMaSR KOHzeHUHB OcTaeTCH OTKpMTO1 RAR nOXnmcaHSX AO
9 ReCa6px 1984 ro3a 3 IMIHCTepCT3e HHOOTpaHX Aen Rxaftm, a TaI e 0
1 -=os 1983 rosa Ao 9 AeKa6px 1984 rosa 3 I.OHTPpob31M yqpexuexmcx
Oprausaatum 061eRmeUx Hanal 3 Hbm-Hopxe.

Ca8TbR 306

PSTWOUKtSRR H oftuxansHoe non~xeRneHxe

EacIoRmaR KoHmeH m nonne3MT pawSwHxaumH rocynapczam H mzpy-
1131 C76sKYBUH 11ae8S5, 7IOmRMyHTuMH a n7mYe 1 1 b 10, Wc, " d " M

0e ca? 305, H OOKUUaSAOMy noRzeprneOHm 3 COOTbeTCT3HM c Ilpu-
nozeIOeM IX c76seKamW npana, ynomxy~um 3 ny7me I f I 9ol me
cTabw. PaHHaSIRHONMH rp aMotH H noxyMeHH 06 ohvuxanbaom no zep3-

iemN CnmaWCR e8 XpaHewme rewepanHBoxy cexpeapm Opram1s3u 06sexa-
meSm1x Haufl1.

CTST&R 307

HacToman KoHzeHuxR ocaecC opTpmToR nM npucoeagemum x men
roOYRAPCT3z 1 pyrwux cy6semton paaa, ynounMymr z came 305. lp-
coe1HeHme cy6seTOZ rpaa, ynOmtHyYx z u7lTe I "f I cTaTbh 30g,

ocyxeczne~cn a cooTzectH c YIpHnoxeHeM IX. floxyxewu o nlm-
coemlHemm cn5c3R a xpSenSe reaepnbRovy cexpetapw OpraHwaaanu
06sex---nsmx Hauig*.

CramM 308

Bct.,neHme 3 cHnT

1. Hac~oRna, KomzeRwm 3cynaeT CHJ77 mepea 12 mecaues nocne
AaT cnaqM Ha xpaHewme H eCTHIecRo R paUOHKaLMOH O rpaofm Hn
no 'ymew~a o npucoenmHemm.

2. jnn KSazoro rocyapcTa, paHMwuUPOsamero maCTORM70 KOH-

3e01m0 Hl pHcoeAHHHmzerocn K He* nocne cza1u Ha xpaHenme ecm-
e6COTOll PSTRKaSUOHHON rpaMOTM Hn l IoKye a o npucoenwRemu, Kon-
3euKR BcTynaeT z CWHy Ha TP9RUaTVa neHB nocne naTH caRH H& XpaSe-
Hue ero PaTMMRKSRaMoHON rpauou mn A n7mye a o nlpwcoenwHemH c yqe-
TOM D7HxTa 1.

3. Accaum(nen Opraxa co6wpae~cR z neis BCTynneHm 3 cuny
Hacotmeg KOH3eHUHH M H36xpaeToe? OpraHa. ECnH UOoI em
casI, 161 He oryT cTporo npxmeSMRTCR, nepzxi CoueT conSaecCa
nop0e, COoBeTCT3ym0em uenm, npezycMorpeHRRM 2 aTON c ase.

4. Hoprm, upal3N3a x UpoU1enypg, paS3pa6OTaHHe nlonroToNUenI-

og xouHceR, YXpcmeM TCw 3953530 a10 XX ooIHUeRbHoro yY3SpZI1HzN.
Opraw a COOT3eYCTBHH C q Ty,, XI.
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5. OpraH m ero opranu neUCTByMT B COOTreTCTBMr c pe3on*-
'ueg 11 tpemleg KoH~epeHuMN OpraHMsauR 06e2nHeHHux Haumg no
mopcKow7 npay o rnpenBapHTenbHWX K anmTanonOZeHRx H c pemewunmm
nfOTOoUTenbHog KOMUCCum, npMHHRTUMH 3O mcnoneHme 3To9 pe3onmI .

CTaTbR 309

Orozopxc m mcKnmneHmR

HEKaKe 05OrOpum K HaCToRneR KOHseHumv 131 mCK3xneBHR H3 Hee
s MorT AezIaTlCR, xpome cnyqaes, xorla OHM RBHO AonyCTUMM B COO-
ZeCTBNR C flyyW1MX CTaTbRMH HacToRnme KoH0eHUHH.

CTaTbR 310

AeKnapauuu C aaR3neHM

CaTbR 309 He npenRcTyeT rocynapcTy rrpE nonnmcaHUE, paTu-
C nxan1E macToRmeA KoHBeHtuRw 11nn npmcoenmHeH vt HeK BCTnaTb C
weKIsp8untim1 11n 38R3zneHmR m a mo0ot 0opmymNpo31e x non nmSu Haume-
nOxaHmeM C ue3io, cpeam rpoqero* flpuseneHuR CSOX 38KOHOB 1 Ipamun
3 COOT3eTCTmNe C nOIOZeHRM HaCTOReK KoHzeHumm, nTCH ycnonum, TO
T8XSe AeltnspaI mu 1n 31RsneHXR He flpennonaramoT CK3TmqeHMR RH 1311-
moms opm1UeCKoro 1eACTBzR ono eI HacToRmeg KOHUeHURN 1 WI npU-
uexeuuu K 8tomy rocynapcTSy.

CTaTbH 311

0iuosesme x xmyrm1 KmoHUOUmo m MeRVHSDOnHum Cor31BeHR11m

1. HaCTORmaR KoHzemum NmeeT npeumlyecTBeHH cRAy B OTHOK0-
mxx mexzzy rOcyzepcTBaMw-yqaCTHHKamm nepen ZeHezCKuMm KoRBeHUNRM
no mOpCKomy npazy oT 29 anpenR I958 rozza.

2. EacToRaR KOHzemuHR He 3meUHRee npaB a o6R3aTenbcTz roc7-
AapcT?-yqaTHKO3, NoTopue zw1eK810T 13 npyrxx cornameHn, cozMeCTX-
Muz C HacToRme* KoHeHuneg4, 1 KOTOpme He 3aTparXBUa0T ocYNeCTBHUR
1py1MM rOCy31aPCTBSaMu-y7aCTHKaMm CBO1X npaB R 1 UnOJIHeHR RUN CROX
o6suaTen ,CTS no HaCTOReg KoHzemunw.

3. Aza 1n1 6onee rOCyIzapCT-Y qaCTHNKOB Mor7y aKalcmqab corna-
33R1, N3Mengmioie MA1 npOCTaHaanHB3al0ma e 3 eNCTsHe nonozeHum HOcTOR-
*eI KOHzeHUN in pacnpocTpaH~o ecR TO31bKO Ha OTHomeHmR Mex31Ay H1MMR,
upm 7CR1E1, "T0 TaKue COrnameHRR He KaCaIOTCR Tex nonoeHUm, OTcTyn-
ne0me o? Kotopux HeconMecHmO C 30CeKTHBHUM OCYeyCT3AeHmeM o6exaT
a usen HaCTORneR KoHzeRnuNm, R flpH YCIOBHM Taxie, mTo Taxne cormaus-
Nun He 8aTIpSrnsT iTpuMeeHxR OCHOBHX fp11HuIflOB, 3aKpenneHHx a mheR
u mTO wl031ozemm TaKnX cOrnBEOeHH9 He 38aTpa81OzaT ocyuecTlnemm zT7-
ruMm rocynpc3CTaM-yqacTHKaM CBOmx rTpaB H BRMO;IHeHR NM CRO3
odsaawenbCTz no HaCTonHme KoHBeHULMR.

4. rocy aIpCTBa-1IacTHMKH, HamepeBam0Heca 3aKAlqoHT cornameHme,
yKa3aHHOe s nyHKTe 3, yBeAOMIRoT Apyrme rocyAapCTBa-y-aCTHHX1H mepe3
Aeno3Tapma HaCToameg KOHBeHHmm 0 cnoeu HamepeHHK 3anJiuoTb 3TO
cornameHme z 0 TOM m3meHeH11 R11 H rpXOCTaHoBneHHH AeACTBHR nonomeHxg
HaCToRger KoHBeHURN, KOTOpoe 3THM cornameHmeu rpexycaTpHDaeTcR.

5. HaCTosia CTaTBH He 3aTparxBaeT mezyHapAHMXn cornameHmm-,
HCHO pa3pemeRHUX AonycKaeMbIX B COOTBeTCTBWXlI C Apyrxuz CTaTbhuM
HaCTopeg KOKBeHunx.
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6. rocyAapcTBa-yuaCTHXKH cornamaoTcH C Tem, 'ITo He AOn2HO 6lTb
HPuaxzx nonpaBoK, OTHOCBIUHXCR K OCHOBHOMy npHHgxHy o6fero HacaeAiR
uenoBeqecTBa, H3nOzeHHOMy B CTaTbe 136, X UTO OHm He 6ypyT RBRTLC
CTOpOHOR xaKoro-nm6o cornameHH9 B HapymeHme Bwueyxa3aHHoro nonOxeHRR.

CTaTbR 312

flonpaBxx

1. 110 HCTeqeHXX nepmona B 10 neT C AaTH BcTynneHHR HacToneg
KOHBeHUP! B CMJy nw6oe rocyfapcTBO-ymacTHKX MOXeT nTeM HanpaBneHKX
rHxcMeHHOrO COo6meHUS Ha Hmu reHepanhHoro CexpeTapn Opranl3auHx
061e xHeHux HauHni npenOZKTL xoHKpeTHme nonpaBKH H HaCTOanreH Kon-
BeHRH , 3a xCxni'weHzem nonpaBoK, Kacaouxcg AeRTenbHOCTH B Pa9OHe,
H o6paTHTLcS C npOCL601i 0 C03wBe KOHclepeHLKH Ann pacCMOTpeHHR TaKHX
npennaraeu~x nonpaBoX. reHepaniHug cexpeTapb paccunaeT Taxoe coo6-
meHxe Bceu rocy~apcTsam-yaCTHzxam. ECnI B TeveHze 12 uecaueB C Aa-
TM HazpaBneHHR coo6MeHxa He meHee UOnOBxH rOcynapcTB-yqaCTHXXOB AaAyT
nonOITenbHMH OTBeT Ha 3Ty 1pOcLc5y, TO reHepanbHUR ceKpeTapB c03MBaeT
OHoepeHxuio.

2. fpouexpa HpuHHTHR pemeHMH, npnUeHaeUan Ha KoHoepeHuxx
no BHecettzio nonpanox, aBfReTCH TaKOg Xe, 'TO H npogegypa, npHMeHae-
Man Ha TpeTbeg KOHoepeHuRN 0praHH3au m 06%enmueHHuX HauiHi no mopcxouy
npaBy, eonH HOH~epeHIAKR He ripxmeT lHoro pemeHMa. 3Ta KOH~epeH9KR
AonocHa npenPXHTb Bce ycnXR An AOCTuxeHHR cornameHxs no nw6um
nonpaBKau xoHoeHCyCOM, z rOnocoBaHxe no TaKM BonpocaM He AORZHO npo-
BOAXTbCR AO Tex nop, noxa He xcqepnaHu Bce YCHnKH no AOCTHxeHR KOH--
ceHcyca.

OTaTba 313

IpHRle nonpaBo, no ... oeH...H. _ ee

1. Jbo6oe rocy~apcTBo-yqaCTHMK mozeT riyreu HanpaBneHaR nxcI-
ueHHOrO coo6KeHKR Ha Hua reHepanbHoro cexpeTDp OpraHH3auxx 06senH-
HeHHuX HaLxHM npe~nOXXT nonpaBKy K HaCTonheH KOHBeHHx, 3a mcxnme-
HHeM nonpaBXH, xacammegcH AeRTenbHOCTH B Pal.OHe, AAR npXHTHH no
ynpomeHHO npogexype, x3nOweHHOH B HaCTOnmeg CTaTbe, 6e3 CO3MBa XOH-
oepeHuxx. reHepanLHUR cexpeTapb paccnaeT 3TO coo6qeH~e Bceu rocy-
gapcTBaM-yqacTHxxaM.

2. ECJI B TeqeHHe 12 MecnueB c AaTW HanpaBneHXH Taxoro coo6me-
HxH axoe-;txo rocY~apCTBO-yqaCTHHK Bo3pa3XT npOTXB npeAnoOeHHOk
nonpaBKX zH npe~foeHxn 0 ee npXHRTHH no ynpoeHHog npoueype, 3Ta
nonpaBKa CqHTaeTCR OTKnOHeHH0o. reHepanLHM9 cexpeTapb He3ameARMTenb-
HO HanpaBneT BCem rocynapCTBau-yuaCTHxKam COOTBeTCTByoiee yBegomne-
H-ne.

3. Ecnx vepe3 12 mecnueB C AaTU pacnpOCTpaHeHHH 3Toro coo6me-
HFIR HX OAHO H3 rOcynapCTB-ymaCTHXKOB He Boapa3XT npOTXB npeA3oOeHHOH
nonpaBaH xnH npeinoeHH a ee npKHRTHu no ynpomeHHog npoueAype,
apegnozeHHaR nonpaBaa CUHTaeTCH npHRTO9. reHepanbHU9 cempeTapa
yBenoMnHeT Bce rocynapCTBa-yaCTHHXK 0 TOM, qTO npexnoxeHHan nonpaBKa
npHHRTa.
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CTaTbR 314

flonpaBXH x nonoxeHHM HaCToFieg KOHBeHgxx Kacaw Mcfl
HCKnllo4XTeJbHo Ae8TenbHOcTm B PaloHe

1. fIlo6oe rocyapCTBO-ymaCTHaK MoxeT nyTeM HanpaBleHR nrCbMeH-

Horo COo6MeHHR Ha IMR reHepanbHoro ceKpeTapR OpraHa npenOZMTB no-
npaBKy m nonoxeHml HaCTolieg KOHBeHux, Kacamcuinmn MCKtIoUNTenhHo

AeRTenBHOCTH B PaioHe, BKno'aH Pa3Aen 4 flpxnuoeHms VI. reHepanbHmg
cempeTapb paccunaeT Taoe coo6IeHme BceM rocyxapCTBaM-yaCTHxxaM.
flpeAnaraeman nonpaBxa nOAnexXT yTBepzAeHxm Accam6neeg nocne ee
yTBepxKeHv.R COBeTOM. fpeAcTaBXTenm rOCY1apCTB-yqaCTHHkOB B 3THX
opraHax o6naAaoT nOnHoMouxmHi paccmaTPUBaT m yTnelznaTL npejnarae-

myo nonpaBKy. IpenozeHHaa nonpaBKa, yTBepXIeHHas COBeTOM x Accam6-

neeg, CtIXTaeTca npmHRTOA.

2. fepen NpHHTHeM no6o nonpaBK B COOTBeTCTBXX C nyHKTOM 1
COBeT x Accam6nen oecneqnBamT, qT06W 3Ta nonpaBaa He HaHocana ymep~a

CXCTeme pa3BeAxa x pa3pa6OTKH pecypcoB PagoHa o KoHDepeHuRN no
0630py B COOTBeTCTBHH co CTaTbeg 155.

CraTbha ;11

flolxncaHme, paTxdmKauxa noripaBpo H npHcoeAXHeHHe K HUM
a ayTeHTHMHOCTB TeeCTOB nOnanOK

1. florrpaBKx K HaCTolmge KoHBeHxHM nocne Xx npHHRTH OTKPMTM
Ann noJnacaHxfi rOCy~apCTBam-ymaCTHXKaM% B TeqeHHe 12 mecageB c naTM
npXHHTKH B UeHTpabHHX ympez eHREC OpraHHaaumx 06iegxHeHHuX Hauxk
B Hbm-.kopme, ecnA B camog nonpaBxe He npeAycMOTpeHO mHoe.

2. CTaTb 306, 307 x 320 pacnpOcTpaHRoTCH Ha Bce nonpaBKH
K HaCTOfulge KoHBeHgX.

CTaTbR 316

BcTynneHme norrasoK B cm

1. rloripaBKH K HaCORmei KOHBeHUMM, 3a MCKRoqeHsseM norpaBoK,
yK~83HHMX B nyHKTe 5, BCTYnaOT B cmny nnR rocynapCTB-YSaCTHKOB,
pSTRHMUMpOBaBMUX NX URN UpHCoeAHHNBMXCH K HUM, Ha TpwfUaTMA 1eHb
nocne cgavu Ha XpaHeume paTHHKauHOHHtx rpaMOT Rni ROKyMeHTOB

o nfpucoenmHeHHHm AByMS TpeTRMM rocynSpCTB-yqaCTHKKOB wns 60 rocynap-
CTBam -yqaCTHXK8MN, B 3aBHCMMOCTH OT Toro KSK0e X3 aKX Rucen
6onibme. TaiKe o1p8BKH He 38TpaNBSm? ocyBeCTBneHmR xPyrxMm rocy-
napcTBaMai-yWCTHXKaM CBOHX npaB URN BMnOnHeHxR UMN CBOXX O Rta-
TelBCTB no HaCTORmeg KOHBeHUNKK.

2. B n odo nonpasKe MoreT npenyCMaTIpDBaTbc, wTo Am ee
BCTynneHR B cuny rpe6yeTcR 6onzmee 'lclno paTK4Kat4oHlIx rpamoT
UlN AOKy1eHTOB o TpxcoeIIHeHKK no cpaBHeHM C 'qMCnOM, Tpe6yemum
HacToRmel CTaTbeg.

3. ngn Kaxioro rocynapCTBa-yqacTHNKa, pa~mdmuwposauuero
norrpaBKy, ymaaaHHyM B nywKTe 1, unl npucoenK.HBmeroca K HeA nocne
cnan ma xpameHme Tpedyeuoro 'icla paTXUKauXoWHHMx rpaMOT uJIN AOXY-
ueHToB 0 n!pxcoeUKHeHwv; nOnpaBK BCTynseT B cHay Ha TPHIuaTMM Aene
nocne cnatim ma xpaHeHwe ero paTTwKKaUiHOHHOM rpBMOTm xMjl ,XOKYMeHTa
o nrpmcoenmHeHmm.
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4. rocylnapCTO, CTaBmee y'aC'rHMKOM HaCToReI KoHBeHuHH nOCne
BcTylJneHMR B ciily nor8paBKH B COOTBeTCTBHH C n7HKTOM 1, ecR. TOnbKO
oHO He 3aRBnReT 06 MHOM HauepeHUM:

8) CqRTaeTcR y'acTHHKOU HacToRmeg KoHaeHuMN C TaKOR
nonpaBKoP,; W

b) CqHRTaeTCR yqaCTHHKOM KUHBeHumm dea nonpasKU B OTHOe-
Hmm no6oro rOCynapCTBa-yqaCTHKK8, He cBf3aHHoro nonpaBKoN.

5. AcisaR nonpaBKa, KacaHmaRcR MCKngqxTenbHO jjefTenbHoCTR
PaloHe, H nw6as nonpaBKa K fIpssnoeHMM VI BCTynaJOT s cuny nnR Bcex

r-..y;napCTP.-yiacTHXKOB no HcTeqeHHmH omHoro rou8 nocne cnaqu Ha Xp.-
HeHme paTH HKaUMOHHuX rpaUoT Mnw zoKyueHToB 0 pcoeAZiHeHRm K HeR
TpeuR meTbepTRUm rocynapCTB-yqaCTHHKOB.

6. roCynapcBO, cTaBmee yqacTHHKOM HacToRmeg KOHBeHUMm nocne
BCTylTCHHR B ciiy nonp BOK B COOTBeTCTBSUM C IyHKTOu 5, CqITaeTCR
ynaCTHKKOU HHCTOR ek n.OHBeHUHH C nonpaBKaux.

CTa3bR 317

fleizowaumst

1. JLo6oe rocyaCCTBo-yqaCTH*Z %io-:.-eT rnyTem H3n-aBeir:; rnlc;-
metHsoro yezo:ne:i::R -:a nuin reHe1pan.hioro cesl-eTap.i Oran.a!auiiu 0C'e-
AM4HeHHsr: Haux ,.r'.ioHc!nOBaTL HaCTOCZIM R(On1oHLj:u) :t jio.,eT =:r!O:::'.!
nDxMtZHU. Hen,3etcTairemxe npnxzuH me 3aTpar:BaeT i:xT!i.qec;:o' c:z&lb
AeHoHcaLiN. aeOIIOn BCTyr.aeT 3 CuIy qe;e3 olUiH ro. :ioc::e ,qTL:
no.'8eHiiR ynego:'ieHi:ip, ec.ii B yBego'nleH!U! He yxoa3lBaeTcq Conee
niO3AJHM9 CPON.

2. AexHC." Hn He OCBo6o:gaeT rOC'ypCTnO 0T OTIHancoB:r
AoroBopIIu: O(.a3aTe~bCTB, YOTOr-Lie OHO B3$lOygyq'I: yLa CT:-ME::.Y I-ac'Ton-
merl KoHBeHiirii, j; eoHcalwiR e 3aT'prl:naeT simaxi: rnp3a, O.3O-
TeflLCT3 i ini: 1o-j !ilqecoP CsKTyaLuriI 3TOrO rOCy3apCTla, C03za3 !z:lCS
B pe3y.BTaTe ocyreCTBreHHFl HaCTosrel KcvcmHueI:, t o n-')eKi.aiei.q ee
AerICTBXFI ,ZIR 3Toro rocyu.apCTBa.

3. eFo.icai:rp Hx B ioei repe He 3aTnari:BaeT O(CR3ZIaR:OCT:
nio6orO rOCzAa:CTno--1'tCTH!Ka BLnOlHSITL ilroe ca..ica:Hoe B HaCTO.nllefI,
KOHleHHZIi O6n3TenbCTBl0 NOTopoe LmueeT AUif Hero cnny D COOTBCTCTBIH
C uenj3ar:.ajlOHn' iao2 He3aBHClIAO OT HACTOP.Izei- KozmeHii.ZIx.

CTaTLR 318

CTa -'C ni nio:-:eH:iP

flI-:i-:o::ei:ns coc-..a:7-.IIT He0Ti ,: IeW .CTb HOCTO!Cl- :oKBeiuli::I,
11, ecn;: orroeere:-nto ne rm! .egycI.rOTIeHo rHoe, CCLri.Xa. H. HaCTO.l ;
KOHBeHu!:ir I'.i.ia o;Hy 1I3 ee 4acTe s fl2ReTc5 CCIu.Ixo I! IE, 0THOcFm-it:ecn
x< Hem. np:i:.:.-z:eH-!n.

CTaTbR 319

Aeno3:Ta-.itk

1. reHe-az!tE.;:; cei:TeTapb Opran:ra::au.:zl 06e-nneHH'!: Haii::
SiBnseTCR MonoCzia-s:Ie:t naCTOnle2 'IOHBe.J:xin ir nopa3oin iceI.
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2. rlo::.o cno::: f~yi tui.i zeno3a,::, FeHe-pan:iH ce!,e a,-:

a) coo1aeT zce,t roc.-a,)CT, .:-:acT-la;, Ojra y i: nO:.i-
neTeHTt11. ;.Ie::: m; OX,.1;4 o n-rauta pnu o n-o etiax o6i:Tcro ::aa':Tepa,
B03HuII:1:: cn Czst: C Hac'ORmef; KouBei:-ice;

b) yaenounneT OpraH 0 paTMHMKaUN H o0HUHanH0
nonTaepsneHux HaCToRmeg KoHBeHum m nonpaBox K He% H o npuCoeuHue-
KR X NH, a Taxwe o neHoHcaumn HBCTORmeg KOHBeHeUm;

c) yBexounReT rocyAapcTaa-ymacTHxKx o cornamefRfx B Co-
OTzeTCTBRN c nyMlTOu 4 CTaTh 3II;

d) paccunaeT rocy~lapCTBaM-yqaCTHRKau fllR paTRaKSURN
URN TpNcoenmeHlN nonpanxx, nPHHRTMe B COOTzeTCTBK c HacToRaeKowzefu~ell;

e) co3suaeT Heo6xonmuue coaeuzHxR roc7ZapCTB-yIaCTHRKOB
* cooTseTCTBMN C HaCToRneg KomseHuxeg.

3. a) reHepanibHmg ce~peTapb raxe HaapaBne HafrnonasTe uRs,
o KOTOpux roOpUTCR D CT8Tae 156:

i) coo6meHuR, ynouRHyme B rlyHKTe 2 "a";

ii) yuezouneHNN, ynohRHyTme B nyHKTe 2 "b " x "c"; x

iii) znn xx cieneHHR TeKcTM nOapaBOK, ynOMRHyTuX z
nlyHKe 2 " d ".

b) remepJsaHut ceKpeTap, Taxwe rtpxrnamaeT TaKlcx Ha6mona-
Teeif yqaCTBO3aT? B xeraecTse Ha6nnaTenerl B coBeaHRnx rocynapcTa-
yqacTHxoz, 0 KOTOpmx rOBOpuTCR a nyHKTe 2 "e".

C aTiI 320

AyveHTuMHue TeKcTM

flozjtHHXK H8CTORe9 KoNzeHun , TecTu KOTOpOR Ha aBmrRnCKOI,
iapa(cxou, mCTTaHCKOU, HTOaCKOM, PYCCKOM M 0paHUyCKOM R3UKSX aRnR-
stcB pazso ayTeHTR9H NU cnaeTcn npw ycnozxw co6yw 0ewI nyHKTa 2
c-aTN 305 H8 XPSHeHwe 1eHepanibHoUy cexpeTapM OpraHw3auxw 0exnu-
weunx Haui.

B Y OCTOBEPEHRE I'O HNenoxinunmca33aeR npencTaSBTenn, AOXXHMU
odpaaom Ha TO yUORHOaOqeHHue, nonucannI HaCTOR3yI0 KOHzeHuNM.

COBEPHO B MOHTErO-ER ixec-roro ueKadpR Twcntia neBHTbcoT
soceubAeCRT BTOporo rona.

[For the signatures, see volume 1835, p. 4 - Pour les signatures, voir
volume 1835, p. 4.]
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TMM0XIEG I. X4J O Y "P YImE BUN

I. fnmHmonepufl Tymeu: Thunnus alalunga

2. 06uxnozeHHWR Tymeu: Thunnus thynnus

3. Bonbwerna399 TyHeu: Thunnus obesus

4. nOnOCaTUN Tyeu: Katauwonus pelamis

5. TenTonepUL TyHeu: Thunnus albacares

6. epHonepi Tyueu: Thunnus atlanticus

7. MaJIMM T7Wieu: Euthynnus alletteratus; Euthynnus affinis

8. ORNI O6uHKoBeHHnUI TyHeU: Thunnus maccoyii

9. MaxpenesHu TyHeU: Auxis thazard; Auxis rochei

10. Mopcxog nem: cemelcTso Bramidae

11. Mapnn : Tetrapturus angustirostris; Tetrapturus belone; Tetrapturus
pfluegeri; Tetrapturus albidus; Tatrapturus audax; Tetrapturus georgei;
Nakalra mazara; Makaira indica; akalra nLigricans

12. PuMs-napyCHHK: Istiophorus platypterus; Istiophorus albicans

13. Meq-pu6a: Xiphias gladius

I4. Catpa: Scomberesox saurus; Cololabis saira; Cololabis adocetus;
Scomberesox saurus scombroides

15. KoputeHa: Coryphaena hippurus; Coryphaena equiselia

16. OKeahcxaR alcyna: Hexanchus griseus; Cetorhinus maximus; ceMegckio
Alopiidae; Rhlincodon typus; cemeNCTSo Carcharhinidae; ceueNcTSo
Sphyrnidae; ceMeNcTBo Isurida

I7. KuToo~pa3nue (xxTH Nz enboxun): cemeNcTSo Phyeeteridae;
ceue§CTso Balaenopteridae; cemercT1o Balaenidae; ceMeNCTBO
Eschrichtiidae; cemeAcTSO Monodontidae; ceueriCTSO Ziphiidae;
cemetiCTBO Delphinidae.
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r[lf03EHE II. KcMKCCHR nO rPAHMUM KOT HEHTAJRLHOr0 MWJ1A

CTS~bR 1

CornacHo nonovewnam CT8TbH 76 y'ipe uaeTCR KOMUCCRA no rpamuam
KOHThHeHTanibHoro menba 3a npenenauw 200 UopCKx mxnb a COOT3eCTBW
CO cfnel!7OHHMu CTaThRMH.

CTaTbR 2

1. KOMECCUR COCTOT x3 21 qneH8, KOTope MZARBOTCR cneuIann-
cTauM a o6nacT reonormn, reox3xu Himn rxpopasw, Bm6paeumum
roCyapCT~aMm-yvaCHHKauN HavCoRme KoHzeHUN 113 uicna czo x rpaza
rpx Ha~nexameu yeTe HeodxonuMocTH o6ecneqeHRn cupazenuOrO reorpa-
huecxoro npeCTSHBTe)IbCTha, 1 KOTOpue SveTynIaT 3 caoeM nHU oM
KaqecTBe.

2. rlepsomaqansnue BU60pu rrpoBoARTCa Z 303MOZHO psTnaftne
cpoxm, No a m oU cnyvae m Teqene zoceuHanuaTN mecxuea nocne naTU
scTynnemm 3 CR1y HaCToimel KOHse3Heu. 110 Xpalaeg wepe 3a Tpm ucnua
Ao naT maz x su opos reHepanbHUR ceKpersps Opramanaum 06seituzem-
MIX HsUxi HarpanxeT nHcbMo rocynapcTnaM-yacTmnlaM C npurnaseumem
upeiiCTa3HTb 2 Teqene Tpex ecaueu KaHnHART u nocne fiposeneemR
cooiuecsymmnx peruoHsXlbux KOHCyInlsTaUuI. lfeaepaRSHwu cexpeaps
COCTamnReTSB a3 3I~STHOM nopRAIKe enucon 3cex npennoweHHUx TaHm o6pa-

SO KaHHIaST7P 3 JpeACTan3eT ero BceM rocyzapcTzaw-yqacTHmam.

3. Bu6opu qneHos KOMHCCHH fpO3OnRTCR ma cosemau rOCynApCTS-
yqBCTH1CO3, C03mmaOMOM reepanbHU ce'peTape 3 UeHTpanbHux yqpezne-
umxx OpranM3aUsW 051entUwennix Hau. Ba Tag O coenanuH, re xse
; eT rocynapCT3-yqaCTHMo3 COCIRSaRTO KROp7M, nHuaM, H86pannuMs

" view. KOmuccum, CqHtSajTCH KaHAN nSpw, non~yqzmme ne Mewee nIyx

TpeTe*l ronoco3 upucyYcT3yoxHx x yqacT37ymmx a ro3ocozaUHH npe1cCaB3-
Teneg rocynapcT-yqacTm. oz. OT 'azioro reorpagmuecxoro persona
x36xpaeT'cR we ueHee Tpex qneHouo

',. '*nemu Komxccw mSarpso.ca cpoxom Ha HURb ne. ONm ue T
np53o Ha nepenadpawxe.

5. rocynapcTDo-yqacH c, KoTopoe smn3yfo la zHanypy viems
Kounecu, nonpuwaeT pscxonU Saoro qnesa Komuccx 3 TReqewoe Toro BpO-
uems, xOrn ow sunone, O6R3aHMOCTZ a paxax KoMucCNZ. CooTeTcTBYy-
nee npm6pemnoe rocynapCTo noxpuwaeT pacxon., sO3HxamHme a CaRn3 C
KOHCyhTaUWRMH, ywaaavwwu B UYnwTe I "b" CTaTb! 3 RaCTronxero ip.-
nozemw. CexperapaT Ko-MccRu npenocTasnneTc FeepanbHM CepeTa-
pew Oprawuaauzm 06%enxewxux Hauzm.

CTaisw 3

1. KoucuceR mueeT tnenysmme 07ymuwn:

a) paccmoTpemme npeZ[cTa~nReMux npxdpexHwu roCynapCT3aH
naHIIUX H 12p7?HI masepxaioa OTHOCrTen iRo HeMHXx rpamu KOHTHHeHTaflb-
Horo mensea D pasoHax, rne 3TY rpa~mum BIOIART 3a rrpeaenu 200 mopcxx
KKMJIl, x BuweceHme peKOMeHiiaUH 3 cooTseTCTBH CO cTSTbe 76 it aB Rne-
Hmem O nowwuanuw, rrpX-RTmu 29 surycTa 1980 rona TpeTmeg KowtepeHumeg
Oprawusauwa 06sennHeHHux HaumN no-mopcxoy rrpazy;

b) rpenocTaBneHe Haynm-TexHHaecKmx KoHcynRlTaux9 no
npocire 3aHTepecoBaHHoro rTpH6pezHoro 0CoylRspCTB8 z xone noIrOTOBKH
iIanHnX, ylaS3aHHIX 3 nontlyH1-i'? "a".
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?* KomuRcc m uozeT CoTpynHqRaTL 9 TOM epe, 3 XaoM sTo CMUTa-
eTCR Heo6XO31MMM m none3auM, c MexnpaHTenLcTneHHO9 oRcSeaHorpaommeco
KoNuccueR IDHECK0, MeWyHaponxol rnporpaitwnecKoN opran3aieM x py-
rEMu XouneTeHTHWuH uevzy~aponHuRm opraHX3auHRNMH 8 uenRx oduena
HayqHO-TeXH~mecKo2 mmeopMauneg, KOTopaR mozeT oKaaTb nomoutb a Sinon-
xem O6R3aHaOCTeA Koumccsn.

C~aTBS 4

B cnyqae, ecnM np6pezioe rocynapcTBo HauepezaeTcn ycTaHoBNwb
COoTzeTCTZXX CO CTaTieN 76 sHemUHe rpaHnuM csoero KOHTHHeHTSbHOro

xenblza 3a upeieiaux 200 uopcwux UMnb, OHO npencTamnReT KOMuCCum xoH-
peRue natwue 0 Tax o rpaxmue sR ay c xonOIHWTenIfHNMH HayqHO-TeXHw-

vecxRmN naNNUNK B3OUOZIO Kpaqamie CpOKN, Ho z niOdo0 cnyqae Z Teve-
HEe xecRTw ne? co spewem BCTy nneaua a cufly w11R aTorO rOCYnsPCT S
wacoxxel KotmetRnw. B TO wCe 3eRuR npz6peXHoe rocynzapCezo yca3%aeT
umena Z 6uz qxIeHox Kouvicemu, ICOTOpue npeIxocTasZnm eMy HayUHo-TeXMNqO-
CKe KOHCyIIbTauIM.

CTaBlbX

Ecna KOLUCCB me np ueT KHoro peseHUR, KomUccUR OYHKuIOHXpyeT
nepe3 noepeACTso nOnKoMuCcHR, COCTORMHX X3 ceux 'weHoa, Ha3HaqaeMux
Ha c6aeaHcupouaHmog ocoe c yqeToM KOHKeTHUX 9ReMeHToD Kaz[oro
npel[CTazneHNR npn6perHoro rocynapcTBa. L'paznaHe znenwaoero npencTas-
neite npm6peSHoro roCynapcTaa, KoTopue RB331M1TCR nTeHauH KOMUCCEu,
x nw6o qxeH Kouwccwm, oKa3azuHR nomoum npis6peXHoIy rocyuapcTmy nyTeM
peOCTaeReCR HayqHO-TexEnqeCKKX KoHcynSTaUHIft B OTHOmIeHuN onpexene-

KKR rpaHRtU, He MBIRIOTCR qfleHSMN fonKOMWCCKn, paCCuSTpBS]a01eg 3TO
nfpelcTanneHe, HO WMeT TIp82O IfPHHWMaTb yqacTme z KaqecTue qfleHoB
B O6CyzneHRX Koumccmm, KaCamNHXCR yKa3aHHOrO flencranewi. flpu(pez-
Hoe rOCYROPCTSO, KOTOe clenBalo ffpeCiCTaBnHe' nomUCCuiti, MOeT Hanpa-
DNTS CRoxx npeRcTaDKTeneN 1RR yaCTHR B COOTBeCTBYI0MUIX o6cyzImeHmRx
6e3 irpsaa ronoca.

Cyayybn 6

1. floxKOvCCwR npencTsnReT csoss peKomeHai Kouxcums.

2. YBepx rene Kouccueft peKouemHatx nOIKOMNCCHx nTpOi3BO-
AHTCR 60B0NHCTBOU 3 nze TpeTH 1pRCYTCT7IOMMX i yTSCTS MyWX a ronoco-
BSUNN nqeHOB KOIICCHm.

3. PeftoueH12auuH KOmHCCu npeACTBR1RI0TCR B TIICMeHHOM saie
rrpR6pezmomy rocynapeTsy, KOTOpoe cnenano npelcTaBneme, N r'eHepanb--
HoMy cexpeTaplo OpraHMauu 06eIZIHe1HHWX EaUN.

CTaTl6R

flpx6peXHue rocyIaPCTBa yCTaHabnHDSJ0T BHeMHxe rpai uU KOHTEHeH-
TeJiiHoro zen1ba corjaCHO IOOIOveHHRM nyHKT 8 CTaTim 76 x z COOTBeTCT-
DH C Hamnflex8aHMH H1auOHSJI-HSM rpouerpaMR.

CTSTLR 8

B cnynae HecornacuR npx6perHoro rocyniepcTa8 C peKoMenBUxRM
Kousccsm rpw6peXHoe rocynapCe"o B TeeieHme pa3y7Horo nepsiona speCem
ne.-aeT nepecaoTpeHHoe HMf, Hoe n'peUCTaBne'me Kosccr-.

CTaTbR 9

flec CTsR KOMNCCH He HaHOCHT ymep6a BorzpocaM, KlacomNMC nenfmlis-
TaumH rpasnu uexzy roCynapCTBaux C rIPOTHBOnex8aHMH mnuH cuerimuiM
no6epexBRm, M.
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r[PWMOZH III. OCHOBHWE YCJIOBMq nOCKA, PA3BEflM K PA3PAEOTXM

CTaTbR 1

ftaBO COCoTBeHHOCTH He noneeHue mcKonseuve

ipaBO CO6CTBeHHOCTH Ha none3Hue mcKonse~ue nepexofRT nocne ux
o6Mq 3 COOTBeTCTBHR C HaCTORwelf KOHBeHuRne.

CTBTSM 2

1. a) OpraH noompseT noucK B Pa~oHeo

b) 17OCK nUPOZOARTCR nlMb nocne nonyqeHuR Opramom ynonneT-
zopuwenuboro nNCsMeHHoro o6RaarenBCTBa 0 TOM, TO npernonaraemug
x3McKaTentb dynet co6nx0/aTb HaCTORMyO IOHBeHUuO 9 cOOTBeTCTBym0He
Hopu , upaunwa u npouejxypu OpraHa B OTHOSHemM COTpYIHuqecTBa 3 oc e-
CTBneIHz nporpamiM nOBOTOBKR KazpOS, ynolMRHYTMX B CTaTIRx I43 x I4,
u eamuTM UopCKog cpenu, w COrnaCHTCR Ha npoBepcy OpraHoM Nx co6mne-

Umm. lpentnonaraemuuf x3ucKaTenb B To we Bpeux ysenounReT Opram o npu-
MepHux rpamuax palowa mNi paNOHOB, a KOTOpuX 6yner rrpoBonxTacR

c) "OCR MoIeT npOBOANTbCR OnHoBpeueHHO 6onee ve- onAuM
wamcaTeneu B OunOM u TOM re pagowe XnR paIoHax.

2. fORloC He npexOCaBnneT N3WCKTe0no KaKrx-n6,O rrpaB B OTHOme-
Him pecypcoB. OnHaKo nMocsaTemb MOieT U3BeKeaTS pa3ayHoe KOnnqeCTBO
noneaHiwx mcxonaeMmx wtn npod.

CTaTbR 3

Passenua x Da3Da6o~a

I. pennwRTte, rocynapcTna-yqacTHXw npyrse cy76eIT-, ynouR-
HyTme z nyHcTe2 " b " cama 153, MoryT nonaBaTa B OpraH 3aRBKu He,
yTBeprleHme nnaHos pa6OTM, KacalouXCR neRTen-HOCTH B Pa9OHe.

2. IIpenHpuTme MoleT noasnaTb 3aRBKy B OTHOmeHum muo6og qaCTH
PaoHa, oAHao 3aRBx apyruX Cy6seKTOB B OTHOmeHUM 3ape3epBPOSaHMrx
a OHOD nO WN OTBemaTb IOnIOIHHTeSIHWM Tpe6oBaHHRM CTbTMh 9 HaCToRmero

3. Pa3zeniwa H pa3pa6OTKa ocymecTB3nRoTCR TOJbKO B Tex pagOHax,
KOTOpMe yK3aHm B ainamax padoTU, 3fOMRHyTbX B nyHKTe 3 CTaTMS 153 H
yTBepwiZeHHMX OpramoM cornacHo HIRCTORmeil KOHBeuxH H COOTBeTCTBYOMUM
HopMaM, npaBunaU H iTpouenypaM Opralia.

4. Kasvwnl yT epvneHHlM nnaH pa6OTM:

a) HaxonTCH B COOTBSTCTBHH C HBCTopmeg KOHBeHuHeg H
HopmaMm, npaBHSMU H fpouenypaMn Opraa;

b) o(ecneqmpBaeT KOHTpOnS. CO CTOpoH OpraHa 38 fleRTenE-
HOCTbMo B PauoHe B COOTBeTCTBMH C nyHKTOm 4 CTSTbIX 153;
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c) npenocTaBnpe? npox3BonHTenio pa
6 oT, B COOTBeTCTBHH C

HopMam, rrpaBnyauH x rrpouenypaut OpraHa, CKYmoqwTenbHoe rrpaBo Ha
paaBenxy m p83pa6OTKy KoHxpeTHO yKaaaHIX KaTeropH9 pecypcoB z pars-
oHe, y 3aaHHOu B nnaHe padoTU.' Ecilm, onHaKO, 3BRBHTenb npencTaaReT
nnR yTBepvneHmR nnaH pa6oThs, OXBTBaiommM rOnbxO cranwM pa3BeZKX

mnm cTanO paapa6oTKH, HcKnVqwRenLnoe npaao no TaKouy yTBepvleHHOMy
nnaHy npeRocTaBneTCR B OToeHMM TOfLhKO 3TO9 CTanv.

5. Kawnri nnaH pa6oTU nocne ero yTnepvneHMR Opraom, 3a McKID-
'leHmeu nnaoB pa6oTu, npecnTannemx fpennpmFivmeu, npmxiael T iOpUY
KOHTpKT8, KOTOpM 3aKnoqaeTcR mewny OpraHou H 3SRBTenem RAW 3aBRS-
Tenanu.

CTaTBR 4

Tpe~onaHMR K 3aRBMTeJIRu

1. 3asn Tenm, nouHuO IlpernrpHTHH, paCcmaTpHBa0TCR KOK KB81IW~-
UwpoBaHHwe, ecnm OHM HMeloT rpaxnaNCTBO RHn B OTHomeHHH xx cyxecTByoT
KOHTponLw M H P TenbcTBO npe ycMaTpHBaeube B nyHKTe 2 "b " CTaT.M 153,
x ecnx oHM HrpHepXIIBl0TCR rrpouenyp H OTBenS10T KBanwwKaUHOHHWM CTaH-
napTam, OrypeneeHHUM B HOpMaX, paBnax x rrpouenypax OpraHa.

2. 3a MCKnIqeHmem nonoveHmN nyHKTa 6, TaKne KBSJanH0KSaUHOHHbe

CTaHAaPTM KaC8MTCH OxHaHCohx H TexHHnecKmx B03MOXHOCTeg 3SRBMTenR
H er0 zeRTenbHoCTM no nm6uu npenunyMXw KOHTPBKT8U C OpraHo.

3. 3a KavnOo 3BRBTenR nopytaeTcR rOCynapCTBO-yvacTHNK, rpaR-
ASHWHOM xoToporo OH RBJReTcR, 3a CKX[MqeHHeM Tex CnyqaeB, KoFAe 3aRBII-
Tenb uneeT 6onee vem onH0 rparnaHCTBO, KSK B cnylae napTnepCTBa Mnit
KOHCopuIyMa cyseKTOB M3 HecKnbKHX rocynapCB, H TOmB Bce 3a8HTepe-
COBBHHue rocyUapCTBS-YcTTHH faT nopYVMTenLCTB0 B OTHomeHuH 38RBKH,
3m3 38 HCKnqeHmeM Tex cnyqaeB, KOnaa 3SRBHTeni HSXOnMTCR non steXTRl-

HuM KOHTpOreU nipyrOro rOCynapCTBS-yxaCTH8Ka R31 ero rPaIaH, X Torxa
o6a roCynapCTBa-yqaCTHKa na]T nOPYqfTeRBCTBO B oTHoWeHmU 3SRBKW.
KpMTepwm m rrpouenypm ocymeCTBneHHR Tpeo0BaHit B OTHOmeHHH napyqmTeRb-
CTBS yCTaHaBBflHBOTCR B HOpMaX, paBHflnx m rrpouenypax OpraHa.

4. opy xmwecR rOCy SpCTBO mnH rOCynapCTBS B COOTBeTCTBH
CO CTaTiegI34 HeCYT OTBeTCTBeHHOCTS 38 o6ecneqeHxe B paMK8X HX
BpS3Ozux CMCTeH Toro, 'qTo5M XoHTpaHTOP, B orHaemumi KOFoporo namo
Taxoe nopy"nTenLcTpo, OCYMeCTARf cBom neRTebHOCTb B Pa~ome B cooT-

OTCTMUN c ycnozxMUH ero KOHpaKT8 m ero o6R3aTenbcTza u no HaCToR-
Meg Koxmeiuwm. Onmaxo nopyvxzmeeca rocynapCTSO He HeceT oTBeTc TeH-
mOCTu a& 7wep6, BM3BSHUI TeM, qTO KOHTPSKTOP, B OTHOweHHH KOTaporo
030 RaAO nOpyqRTenBCTB0, TSK wH HHaqe He BuIoHReT CBO 06R3aTenlb--
CTBa, ecRE naHoe rOCyapcTBO-yacTHNK trIPHRnO 3830KH, IpasBHa H
ajMzuxCTpaT3HBme Mepa, KOTOpue 3 paKax ero npaBOB0 CHCTeMm RBnR-
eTCR B paayitog cTenewm npuemnemumm nnR o6ecnecenwa co6nonex 31UB-
MN, HaxOnMNHMCII non ero iopNCnnKuHeN.

5. fpauenypu aneiHKR KBB&it~HKSUmf4 racynaIpCT--Y1ZCTHMKOB, MBITR-
HEUXCR 3RBMTeyItRU, 71HTUS3ST HX XBPSKTe p KBK roCynapCTB.

6. KzB8aHjHHK8HOHHue CTBHn8pTU ntpezyC aTpMBabDT, qT0 Kamnfu 6e3
xcHmqeHxR 3aRBHTenb B KaqeCTBe qacTM czoeg 3aRBKH 0fR3yeTCR:

a) Bm3o3HRTS 06R3aTenlCTBS, BTeKaouHe R3 fpxueHHux
nonotxei i qacTm XI, HOpm, rTpaBn H npouenyp Oprana, pezenH opraHoB
OpraHa m KOHTpaKTOB, aaxnltvemHux c OpaHOM, m rrpH3HaBaTb HX OR3B-
TensHO Xapa 8Tep;

b) CornamaBCR Ha KOHTPOnb CO CTOPOHM OpraHa 3a neflRTener-
HOCTSW B Pa~oHe, KOK pa8pemseTCH HaCTORmen KoHBeHuwef;
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C) tITPeACT8BHTb praty nncbueNHyo rapaTUM Toro, qro ero
o63aTenbcraa no KOHTpaKTy 6ynyT no6pocoBecTo BunonHeHM;

d) cofntnas nonoveitR o nepename Texonorul, H3noeH4Ue

Z cTaTbe 5 HacToRmero ilpmnoveni.

CTas R 5

Ilepenaa TexHonort

1. Ilpm npeACTasneUHm nnama pa6ou KSXWAM 3SRiMTenb rrpenctaB-
me? Opraiiy o6wee onwcaume odopyno~aaitu x ueTonos, KoTopue Oi 6yner
NCnoAb3oBaT npx ocyuecTanemmyn neRenbHocm s Pagoie, a raKwe zrpyryw
cOOTzeTcTz7vIUy0 me nUel07y xapaKTepa CO6CTseHHoCH HnOOPuaUNIO 0
zapaxuepe iaxog TexHONormn x mmopuaum 0 Tou, rue wueecR Taxaa
vexnonorM .

2. KazxuN n'pows-on NTenb pa6or coodmaeT Opray 06 w3ueHetiRx
a onucammu x RHIDop~aisN3, npencTasaneHHx no xcnonHenue nyxa 1,
scxxxg pea, Kcorna ZH@iRpMeTCR xaxos-n6o cymecraetHxoe Texmonorqecoe
xsMeneiHe NxI[ HozzeCTUO.

3. B xazno. KomspaxTe Ha npoasneuHe AeRTeRS.OCrH a Pagoe
conepzacR cneymnOHe O6R3aTefbcsaa KOHTPa rops:

a) npenocTaBUTr flIpexzrpntUM Ha cnpazennusoll a paS7HRON
xommepqeCKON OCHOse x ycnosunx ao acex cayqanx, Korhza Opr: ga8paun,-
ae o6 3TOM, Texxoforwo, KOToPp0 KOiipTSTop UCnonbfye? npN OCYeSCT-

anems, ROXMeabHOCTU a Patioue no xoirpaXy R K0YopY OR MSO USUO
Ha 38OHHOM OCHOa8HuN nepeIaai. 3To o6ecneuasaeca Ha oHOse
nmueu3s* vin upyrux COOTaeTCTBiy0MX ISoronopdPHOCTel, a OTHOROXX
XoTopMX KoiTpaXop npoaoAuR neperosopu c npeMMSpTOM K KOTOPue
xanara]TCR a KOHxpeTHOM cornameutux, nono.xxi0eU xomrrpaxT. Ha sTo
o6xaaTenAcTao moryr ccuuzarcR RUb a TOM cnyae, 6e1 npeuv[uuT~e
coqTeT, WTO OR O He MoueT apso6peCTR KS OTYKLTOM pURRe ma C.lpazeSRsO§
u p8aywof KovMepqecxoN OCKOaS U ycnosx Ya1w70 s was a p3Pot Ce.-
neHR SOMOKTUNNYM z noxeanR0 ?exHonormo;

b) nonyuilTs DCaMeHuoe aaaepesie OT co6Cuemm%a xmo6o*
TIHOBOHm, mCflnoxb3ySeiog Rpm ocyRecTrBnesa ReRTexBHOcTx a Palome no
KOUTpSET7y KOTOpOR o6qHo me meeTcR He. o?KpuHom pHHKe x KOtopan
He oxUsa3sae&6c no7KYom "a", a Tou, qwo codcaeHsw so scer cy6-
usax, xorna Opraw 3anpeaRsaer o6 auou, upenocTaesr flpenupuunrwm 9ry
?exIHonorm0 no nxuHe3uw uni upyIruM cooTaeycTs 0aIuN norovopemocRm
z ma cupaeziot x paaymmol xoMuepmewcoM OCHOae K ycnoamax, a Taxog
we CTeneHN, KOKax KoupaxTopy. ECRU TaEOe aaepeSHNe He noxymeno,
yKa3aHxan TexnonorRE He ZCoiiayeTca 1oKvpaKTopoM UpW oCYuecTSAeUu
neRTensHocyu a PaMoHe;

c) npuo6pean y 0C06CTSeHKNXa ia ocuose xmeHero aplaoaoe
odecnenese KouTlpaxa, no npocs6e IlpernxIII R N xorAa STO MORRO Ce-
nab 6ea c~yseius mX pacxoljoa Ann XoHpaxtopa, npazo e nepeawRy

enpOeilMD M o060 Tezzonorw, zcno31ye oN xHoripaxopow upM ocywevc-
2neHmN no XoHRpaXT7 Ae1TeRSHOCN a PalloRe, XOTOpYI KOHTPSrOP a rpo-
iNDHRo cnyuae ienazotmoneK nepeaza-.b n XoTopoN ostmso He me*eCTe nS
OTMpYTOM pUNxS cyqae Ranum cynecysesax xopnopaTSnmur oRxo,,e-
mug ezlq KoHspaxopoM N Coc6eoHNNXo- ?exonor 6nzaoetb slux

OTOvHnR x creneH, KoHTpoIR HAX AnAR RSM npxiuaMDcR so aumame npm
yCTaHoanewU Toro, 6UN ZK UpHusTu ace OC71OCTSUMUe M nP nO Up2oGpe-
Te Taioro 'paza. B e.yqBe, KOrina KOKTP8iTop ooyu7ecTanneT 504.-
TBmu l KOHponb Kan CO6CYSeSHRxOU OXHOIOrN, eTonywemre upSa oT
CO6CT Remna yquzaecR TrPx paccoTpeiuw xK.AM4NRSMam sToro xoR?,S.-
TopS.a 3 oToeKNX i6og nocnenxmmell 3anax Ha yFaespmeume nana
pa6 oU;
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d) conefleiuonas npodpeTemu rlpenpwtuwem no ero upoCbl6e
=6og Texooruw, oxBaTuaeoU nonn=Tuo ub, no aueneusm RAN mpyrulu
cooueTcTzyayuu norosopemHoCTRm u Ha cnrpazen *uM z paayvuo xommep-
qecxo# ocwoze z ycnosznx, ecnz fpennpaxTze penu? SecN neperozopE
enocpencvseHHo c codcsemsmou nawog Texxonoram;

e) UpNNMUaTh 3 UHTepecax paan 0awmerocH rocynapcTra
nHm rpynnu pa3zHmSJoHHxCR rocyna CTZ, XOTopme nonanx aeRs.Ky Ha RON?

--

paRT D C00TBeTCT3HH CO CT~le HaCTORIIero flpnnoremi, nepul, npe)i-

nucaNHwe a nowuyxscrax 'a', " b " C" U d ", npX yCRONN, qTO STU
mepu orpHqaNauawCR pas3pa6OTKOr qaCTH paigoea, flpelnoweHHOi XOHTPSa--
Topou, KoTo a R 6una 3ape3epamposaHa 3 COo?BeTCTBN Co CTaTLe* 5
ac~onvero KpunoewR, H 11PM yCODNU, VO zeMTenbHOCTs no KoHpaXTy,

KOTopg cTpeMHCR nlO3yVHTb aTo paosusawmeecR rocyISpC YO AN rpynna
pa3zHxawmxxc rocynapCTUB He 67yAeT BKnIl)Ram nepenalty TexHonorlwl

peme6ey rocynapCTBY Mnx rpenafH8M Tpemero rocy7apCTBa. 06RaaTenu.-
CTBo no HaCToRMey nlonyHKTy rr MeHRecxR K AioMy RasHHOMy KOTPaS.-
TOPY toRSKo B Tex cnyvaRx, Korna Texmonorx He 6una 3arrpomena y
xoHpaXTOPa flpeArnwXpaeu ann He 6una nepenama EM fpennpURTmo.

4. Cnopm, xacajemece o6waa~enhCT3, 'pe6yeuyx nysx~om 3, Kax
z cnopu no npyrau nonoe"HHm KoHTpaRToB, nonnexaT yperyiNxpoaHxw no
ofa3aTelHsum nponenypaM B COOTBeTCTBHH C 

4
aCTb0 XI, m z cnynae Hap,-

WeHEN 3TH o6nR3aTenslCTB MOt7T 6WMT MHeceHE nOCTaHOBneHmR 0 nppoca-

HoBaJeHun H rpeKpsaeHHH KOHTpSKTa man HSJIOveHUU neexux ZTpaO3
3 COOTzeTCTBNH CO CTaTbeg 18 HacTonmero /IpznobemtR. Cnops, 0 ToM,
COOTseTCTB"yT RE cnenammue KHHoTpaxopoM npennoweRNR npasenlnMUM N
pa3yuHuM KoMmepqeCexM nonoeHNRM H yCnOIHRM, mor7 6MT nepenaHu
n06og CTopoHO9 Ha o6a3aren~boe KouuepuecKoe apt6mpauoe paa6wpaens-
CTSo B COOze3TCZ3MN c Ap6apamum rpasunam IHCMTPAJI MN TaHMEW -
rumm apdwrparmuuu npauunaua, Koropve moryT 6Mms npOIycworpeHM HOPWa-.
ME, npaBuna M H npouenypaum OpraHa. ECU 2MHOCUTCH aaRmKeHme o0 TOM,

vro cnenaHHoe KOHTpaKTOpOM npenoxeHme He COOTBec??eT cnpaBenniumm
u pa3 HUM KOMMepieCKMu noIoeHaRM n yCIIOHRUM, KOHTpaKrOpy nIeAIOCTB-

nuetcR 4I5 RHeOt nnR nepecuopa cnoero rpennoweaR, RTo6M npHecTu ero
B COOTBeTCTse C 3TmMuH nOJIOROeHRMH yCnODUMm, npewne iem Opran
ApemUT Kaxoe-nx6o pemeHme Z COOTBeTCrTUH CO CTamse 18 HaCronmero

ipunove HmR.

5. Ecnx fpennpvmrae He MoWe? nOflYVETS Ha cnpanennuBolf z pasy-
HOR xommapnecxoft OCHoze H yCIOBwRX CooTseTCTDy301y0 TexHonora", T06II

OHO morno czoespeeHo HaqaTI nodmuy H nepepa6oTKy noneamax nexonae-
mux PaRoa, Coser unm Accam6neR Move? co3ams rpynny rocynapcTr-
y7acT'H ou, COCTORMyI0 ma rocyzapCTB, KOTOpue ocMecTBnRurT neRTeb-
Hocm P PaMoHe, rocynapCTB, KOTropwe nopyqmincb sa Cy6seKToD, OCne-
CTBnMM E feRenlSHOCb 2 PaPoHe, N mpyrx rocynapcTS-yacTH1Iol3,
HM3eoX iOCrynl K TaKON TexHonorxu. TaKa rpynna flpODOflT coBmecyEMe
KOHCyIn&S1U1 H npHmEmae? 3$00eKTHBHMe mepw nnR o6eCneuemxa Toro, qwo6u
TaxeaR eXHOnorER npenocTaBnnnacib npeJnIpRTHD Ha cnpeenmog w pasym-
HOg KoMmeplecKo9 ocmoBe N yCROBHR. Karnoe TaKoe rocymapcro-
7yaCTHUK B paMax cDoeg R DpSOBOR CECTeM npMHEMae Bce ocyweCTBNMMe
mep a 35TKX uenax.

6. B cnyqae coBmeCTHX npentnpH rTl c rlpennpZwem nepeuaua
1exHonornw 6yner ocymeCJnIRTCR B coor~ecrs C yCAOBXIMU cornamemm
o CoBMeCTOM npenpHRTRR.

7. 0xsaTenar crua, rpedyewme nyHKTom 3, zaxmqamcn a RazzuM
xONYpaxT na oCeOc?3fneme neRTenswOCt a Palome no NcYeemH 10 me?
nocxe HaqUax npouwuesmoro upouSzoncTB8 fpennupxTwem, z sa wax mory?
common z Teqeaae y7asauowo nepsoza.
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8. S uenRx Hacyoxneft cTaTb "TexxoformR' oaavseT cneuuanw3n-

posamoe o6opylonaxe a iexmuqecxoe Imoy-xay", z Tou vucne cnpazo-
NRs, ep~eN, wucpyxw no aKcxnyaTauE, nonroTozxy xazpoz w rexmu-
necxxe xoucyxsTauxw m nomomi, Heodxommue nnE moHSa, ocniywniaHmR
X SKCU31YSTaUNN 3uHeclOco6HO* cmcTemm, u mpu [qecxoe flpaBo xa scnonib-
aosamwe sToro a TaxR ueflRx Ha HezcCK3jU0 vTen&HOM ocmoze.

CTaTib 6

YtsegnAewme nn1os PadoSu

1. 'epe3 ueeb uecxues nocne ci7nnexmu P ciny macoxnMeU Kon-
Useunx, a no0031 sToro - i813111f ReT~ep~uI mecxu , COpraH flpWci7UBe K
pacemopemo npennaraeuwx nnaSoM pa6o u.

2. flp. paceNoipem SaRxx K yTUepwXewe ftnawa padou 9
fopme KOHpaTa Oprax NBSaane one Y3 1oDoePU STCM:

a) co6nmmes nz a3aRauTre eU nponenp , npenycmopeRe nAn
883O s COOTnevCTBN 0 co ciaie* 4 HaCToero rlpunozeamn, N Up OACab-
neram n NM Opra o6axenulcTsa u rapaHiuw, Tpedyeuve no wtol cTame.
B cxyqae meco6joczernM OTN r npoueflYP MRS OTOYyCTBNM KaKIKX-1N60 sa 7xa-
saHNux o638atenbeCa m rapaHTNA 3a5zvHe0 npexocTax3Recn 45 ADell DA
ycipaueNus atux He~ociaiKOBI

b) oTrevaey nu aaanzTenlS HeofxoziumMv Tpe6ozaHamu s cooT-
OTCBNN CO CieiRSl 4 mac~oxmero flpenozeHR.

3. Bce pennaraeue unaRM pa6oTW paccuaTpuaamiCR 3 nopRnKe wx
uOCY?7ueHnm. flpennareuue 1138M pa6OTM 31OR1HM ynozneTzopRTb COOTseT-
C¢2y7Muu UonoZeHRM HaCToxMefl KoeumHU x wopuau, upasunau N npouenp-
paw Oprama, iK1muasn ux nono"NmN 06 OfepaNUHmx noipednocrix, 1m1aH-
Co03r USHOCaX N 06MaaexbczaX, xacSaauUCR nepenann Yoxonorm, v
peryrposaSbcR sun. Benu npenaaraeuue nnamM pa6om oTzenaW0T 3TSM
Tpe6osammM Opram yY3epzzaeT Nx ups 7C3O033, vTo omm COOTmeTT ym?
pedosa6OSIN o enmxoo6p83NN X HMCKPMWMHaUNU, ycaKozneuIHM Hopmamu,

npaSN3a1m N upoenypauM OpraHa, *a zcxc3eHmeU Tex cnyqaes, xorna:

a) 3ee0 pa*oH 331 ero qacYb, yxaaxKme a npenaraelmou
nuaxe pa6oiv, BKR1qMUH a yzaepzneHHug nna pa6oM mM3 z pUee npezpn-
ct81:6MMeHHmI* npenaraemu: nnaH pa6oiu, no KoTopomy Oprax eme me rrpnHxn
OKOHqaTeni8oro peem xin;

b) OpraH OTKa3an B yTBepz eHHM Bcero paRoHa unx ero
qaCTH, yKa3aHHHX B npe~naraemom nnaHe pa6oT-, B COOTBeTcTBXH C
nyHTOm 2 "x" CTaTbK 162; lnx

c) npe~naraemuR nnaH padoTH 6un npeAcTaBneH xnx noA-
AepzaH rocy~apcTBom-yqacTHHOOM, KoTopoe yze nmeeT:

1 ) nnaHu pa6oTu no pa3BeAKe x pa3padoTKe nonnue-
TannmqecMxx KoHKpeuIA B He3apeaepBxpoBaHHux
pako~ax, KoTopue BmeCTe C nwlok qaCTLM paROHa,
yKa3aHHorO B 3aRBxe Ha nnaH pa6OTM, npeBumalOT
no pa3mepau 30 npoIeHToB Kpyra nnoma bo
400 000 KB. Km, ueHTPOM KOToporo RBBneTC ueHTP

no6og qacTR pagoHa, yxa3aHHoro B npe~naraemom
nnaHe pa6oT,;
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ii) nnaHN pa6oTt no pasBenKe x pa3pa6oTxe nonxue-
Tannxu'ecKxx KOHKpeuxg B He3ape3epBxpoBaHHUX
pagoHax, COBoKynHan 1zO 8mAb KOTOpLIC COcTaBnHeT
2 rlpoueHTa OT Bceg nnomatA Pa9oHa, KOTopas
He aape3epBKpoBaHa xnX He zcnlou'IeHa M3 noAtexa-
Aeg paapa6oTKe B COOTBeTCTBH e rqHKTOM 2 "x"
CTSTLa 162.

4. fl co6i )uoeHxa CTaH LapTa, ti3nozeHHorO B I1YHTe 3 "
nraH pa6oTH, npeAtcTaBneHHiA napTTHepCTBOM anX KOHCOpUaytiOu, paccma-
Tpx3aeTcn Ha OCHOse pro rata cpeld nopyHBmmxcn rOCy apCTB-yqaCTHHOB
B COOTBeTCTBHH C EIYHXTOM 3 CTaTBh 4- HaCToRmero flpanoxeHa. OpraH
MOzeT YTBePZaTb nnaHu pa6OTM, npexLCUOTpeHHue B nyHHTe 3 "C", ecnn
OH CKTaeTA qTO Taxoe YTBepzXeHHe He nO3BOAT KaKomy-nH6o rocylapCTBy-
ynaCTH y AR cy6seXTaM, nopyLNTenem KOTOpX OO BJneTCH, MOHOlOnX-
3apOBaTB ocynieCTB;neHe AeaTenBHOCTm B PaRoHe A He JonycxaTL Apyrux
rOOyAapCTB-RaCTHKXOB K AIeRTenbHOCTK B ParoHe.

5. HeCMoTpR Ha nyHKT 3 "a", nocne OKoiHuaHKiHa npouexyTOMHOrO
nepxoj ia onpe~teneHHoro B n1yHXTe 3 CTaTbX 151, OpraH MOzeT yCTaHOBTb,
InoepeACTBOu IPKHHTXH HOpM, rlpaBaan x npoueAyp, npyrae npouex-pu x
hpKTepaXK, coBueCTmme 0 HaCToameX KOHBHeHxeM, Ann ripaiHRTHR pemeHma
0 TOM, rlaHM pa60TM xaax 3aBXTeneg 6yxyT yraepzJ~eHu B cnymamc
Bu6Opa ueXAy 3aPBKTenSu Ha npleAnaraeurt paioH. 3Tx npoueAypu a
KpT8spi o6efneqxBaiT yTBepzjeHHe nnaHoB pa6oTM Ha crpaBeAunBor a
HeJcHxpxmtHaauoIuHao OCHOBe.

CraTBM 7

Bm6oP 3aZTeneg nn unavau pa3pemeH. Ha rrouaogcTBo

1. qepe3 mecTL mecnues nocne BCTynneua 3 CHfly HSCTOSmeg
KoHzemunw, a 3aTeM Kaznvg veTBepTW9 MecRu Oprat paccMaRTpxBaeT 3aRBK
HB aBnaiqy pa3pemeHUM He npOH3BORCTBO, npenCTasleHHue B TeneHme Heno-
cpeCTBeHHO Inpe zzeCTBy0aero nepnol. OpraH BHaeT 3anpomeHHnae paape-
meHuR a cnyvae yTBepvneHaR acex TaKRX 3aRBOK 6e3 npeimememw penenos
rIpO3BOnCTBa WAN napymeHR npmBRTix Ha ce6R OpraHOM OR3aTenBCTD 1O
coruxazeH0 mn norouopefnOCTm no cupbeBUM TONap m, YqCTHNKOM KOTO-
poro ON CJIa, KaX 3TO ITpenyCMOTpeHO 3 CTSTbe ISI.

2. Korra Heo6xoguuo cnenaTS Bu6oP N3 Ucna 3aasuTenel -fR
Bunaux papemeRM9 Ha nponaBoAcTUo scnencTume or axwqeHxn npov3zozcT-
Ba 0 KOTOpOM roBOpUTCR 2 n aXTex 2-7 CTaT s5, 5 n ACneACTswe o6n-
3aTexsCTa, BO3aaOeHHNX Ha OpraH B cxnay cornazexan main zorozopemmocTa
no Cmpb3esM TOBapaM yqaCTHRXOM KOOrO OH CTSaA, xK 3TO iTpenycMoT-
peno z nymcee 1 CTaTSK 151, OpraH npoNsou0u zw6op Ha OCmoze o6seK-
THBHRX R HezixcpunwMHauoHHmvx CTRHaOPqTON, KOTOpme YCTaHOBneHw n ero
HOpMSX, AIpBIISX u upouenypax.

3. flpu rpemeeax D7yKTa 2 OpraR rpe]1OCTazneT fpfopwTeT Tem
3aBsTenRM, KOTOpMe:

a) naiT nyqmxe rapaHTww npoxa3OnCTBa pa6OT c yqeToM Nx
0lHaHCOZMX R TexHmqecKUX KannouxnauR a iTpox3OCTB8 IMi pa6OT, ecain
,aKoaoe uxeno meCTO, B cooTxeTCTDRW c panee yTzepzneH~Hme nnaHama
pa( oii;

b) o6ecneqaT 6onee panmas nepcneKXTUSg e O1MaHCoDme
Buro lu annr 0 praHa, yMUTusaR Hamevexmue cpoti Hagana npouwmaexHoro
ITpO3 OonCTBa;
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c) yve gnoZnss ueoro cpencyB m y7cflKM 3 noxcx Mn
pa3Benxy.

4. 3aRBHTenn, He oTo0paHHve HM 3 oRMH sa nepuozou, nonB3yoYcR
tnpmopuTeTOM B nocnenymme nepmonu no Tex op, nosK He nonyva, pa3pe-
meHNi Ha npoH30nocTfo.

5. Budop rrpoM3BORCMF c yeqeToU Heo~xoxrnmocrw pacmupemm Bo3-
mormocTeg nnR cex rocyvapcTa-.yMaCTHRKOB, HeascMo oT xx coulanbHo-
xROOMxqecKON CRCTeM Knn reorpatunecKoro nonoxemln, a nexxx m3aeza-
KR UnCKPMXMHaUHI B OTHOmeHKR nmworo rocynapCTNa MR CNCTeMM, yse?--
BoaSB a ReRTensmoc?$ 3 PaROHe K rpenospauas Moonon3Sauw3 Taxog
=eenL~HOCTR.

6. 3aanKM Ha paapeme~me Kal npoI3OBOACTBO B OTHomeHHN 3apeaep-
BHPOBBMHHX pagOHOB nonBayorca npMOPMTeTOM BCRKHR pa3, Korea 3ape3ep-
Bmp0BBHHWX p890HOB pa3pa aTpBaeTCf menHme, qeg He3ape3epBxpoBaHHUX.

7. YKa3aHHue B HaCTORmeii CTaTbe pemeHMR npHHHMaIOTcR Kax MOXHO
dUcTpee nocne oHoHais xaxIoro nepMona.

CTaTbR 8

Pe3epBHpoBaHHe p9hHOB

ICa naR 3a BKa, nOMaMO TeX, XOTopme npeACTaBRRIOTCH flpennpHfrTmem
MAN A1061RMU Apyr~uu cyd7eKTaMM Ha 3ape3epBxpoBaHHme pagOHM, oxBaTMBa-
eT ueauz pagOH, KOTOpM He o6R3aTeABHO RBnReTCR eHHNMU HenypepuzHuM
pBMOHOU, AOCTaTO'HO 0MHPHWM H UmeUmmM AOCTaTOmHym npeAnofOXMTenbHI0
KomepqecKy0 ueHHOCTb, UTodu no3BOlHTb BeeHe ABYX onepaung no z06,-
qe. 3&RBHTenb yia3uBaeT KOOpAHmsBTU, pa3AenRwme paRoi Ha ABe qaCTM
OAMHaKOBO9 rlpe3nonoxXTenb oH KomepqecKoR UeHHOCTM, m rrpeACTaBnReT
Bce AaHne, nozye'HHme NM B OTHOmeKHH oeux qacTel. Be3 ymep6a nR
nonHOuOqK9 OpraHa B COOTBeTCTBHM CO CTaTbeR I HaCTonnero flponOzeHUR
AaH~b e, XOTopue AOnZHM npeACTa)JBRTbCR 0 nonHMeTanJI1qecKmx KoHIpeLjHRx,
KaCaOTCR COCTaBneHHR KapT, B3RTmR np0 6 , InOTHOCTK 3aAeralKR KOHxpe-
uxi m conepxaHxR meTanoB B HKX. B TeqeHme 45 AHeft nocne no7n1eHKR
TaKX 31&HHMX OpraH 0603HavaeT, KaKaR qaCTb AOJIHa 6MTb 3ape3epBpo-
BaHa NCKnIqHTebHO ana ocymeCTBneHMR AeRTenbHOCTU Opreitom vepe3
flpenpmsTxe mnf B accouxammm c pa3BBajoHMKCR roCAapCTBaMR. 3TO
O603HageHHe MOXeT 6UTL OTCpOieHO Ha AOnOnHmHTeflbHMR nepmon B 45 AHeg,
ecnu OpraH nOpy'UT He3aBsCxMOMy 3KCnepTy yCTBHOBDTb, Bce AN Aamie,
Tpe6yemue B COOTBeTCTBKM C HaCToRmeg CTaTbe, 6MlH npe cTaBCnem
Oprany. 0603HaveHHH paROH CTaHOBWTCR 3ape3epBxpOBaHHMU pagOHOM
cpa3y ze nocne yTBePZneHuR nnaHa padOTH AAR He3ape3epBNipOBaHHoro
pagoHa H nOAnusCaHms KOHTpaKTa.

CTOTbif, 9

AeRTenbHOcTb B 3ape3epuBpoBaHHMX pagoHaX

1. lpe nrApsTum npeAOCTaBRReTCR BO3MOXHOCTb peMTb, HaMepeHO
AN OHO OcynteCTBngTb AenTenbHOCTh B KBX31OM 3apeaepBpoaHHom pagOHe.
3TO pemeHme uObeT 6WTb nlHHRTO B nmofe Bpemu, 3a uCKRnqeHeM TeX
cnyqaeB, Korea OpraH non yiaeT yaeAowseHe B COOTBeTCTBH C flyHK-
TOM 4, H Tor~a fpenpIsRTme .npBHHMaeT cBoe pemeHe B TemeHHe pa3yMHo-
ro nepwona BpeMeHm. flpeAnpHRTme MoxeT npHHRTI, pemeHne o paapadoTxe
TaKNX pB.OHOB B paMxax CoBMeCTHUX ripeArnpHRTK C 38JHTepeCOBaHHMM
rOCy7apCTBOM NflH Cy6'eKTOM.
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2. flpelnnpuwTme uoeT 3a8noqaTE KOHTp8KTW He ocyulecTBneHme
VaCT ero neRTenLHOCTR z CoOTBeTCTBH3 Co cTaTseg 12 flputOZeHR IV.
OHo More? Taxe SCTyTnaT B cOBMeCTHue npe=npMRTNN nnn ocylecTnenn
TaxoN neRyejnHocT c n ocimM cy6IeKTaM, KoTopue e4e3? np ano ocyRe-
CTBnTs neRlensbocTs B Paeloe 3 COOTzeTCTBNH C TnyHKTOM 2 b
cTaTbW 153. npu paccuopewM TaKHX comeCTHux peAnpRRT?9 npeWnMp-
?me flpeAOCT8BU3ReT rcynapcTBam-yzaCTHXKaM, fl1RBOMMMCH pa83BzBh uuMucR
roCyapCTaMu, x ax rpawi8xnam B03MOTHOCTS 3*teKTHBHoro yacTnR.

3. OpraH MOveT yCT8aHa3HB8TB D CEOUX HOpMaX, frlpBnax x frpou-
AnpSx MSTepanI3HMe x rpoueccyanubHue Tpe6osamR H yCnOBw B OTHmoeHau
TaKIX KOHTp8KTOB x COsMeCTHUX flpeWlTlpHRTHI.

'. J (oe rOCyxapCTSO-yqaCTHXK RBnRwzeecR pa3zluaam.uCAn rocy-
ASPCTZOM, RN nw0oe ("axnecKoe unn wpm0nqecxoe nauo, 3a KOTOpOe OHO
nopyNAOCS N KOTOpOe ateXTHSHO KOHTpORMpyeTCR um xns nzprum rocynap-
CTSO3M-yaCT15KOM, R3ARwzxMCR p&3x31a m1MCR roCynapcTBou, x RBnneTC
KIltanxImuposaNHnM 3533BUTeneM, xnx Y06aR rpyznna 3Iuey 8a3aHHmx CydIeir-
TOD moveT eZe OMTS OpraH 0 csaeM ve naHaM npeZcTaXTB ruaeR pa60TM B
COOTseTCTzma CO cTaTlefl 6 HaCTORmero npmiareHRR 3 OTHOmexRx 3ape3ep-
z ozexoro pagoma. rIlax pe6OTW paccmaTpHaaeTcx Z TOM cnyqae, ecAR
JepOItUPNSTRe 3 COOT3eTCTBRR C nyHNTOM 1 peuse?, qTo OHO He HaeeHO
OCYeCTBn.RTL feRTenISHOCTS 3 3TOM paAowe.

CTSTR 10

nl'exuymecTmo 9 nOpHTeT cpen 3asRn3Teneg

flOR3zlonxrens pa6oT, KoTopM RMeeT yTBepxAeHHmg nnaH Pa6OTM
TOlIbRO laIR P83seIKE, K8K 3TO nlpeyl7CMoTpemo z nyHyRTe 4 "C" CSTbuh
HacToRmero fpxnoremuR, nOnb3yeTcR npesmmuecTBoM N flPHOpRTeTOM cpenW
3aRBUTeneg Ha nnaH pa6oTM Ha papa6o oy Toro ze paKoHS X pecypcon.
0IHaKO irpo3BOAITenB pa6OT MoreT 6TL nMUeH TBOO npexMYeCTz8 unn
KpROPTeT8 3 cnyqae HeynonneTEopUenbHoro nPON33oCTB8 pa6o?.

CTSTIn 11

CoameCTHme MepOnpwTRuR

I. KOHTpaKTU MOayT rrlDeACMsTPWBaTb ocyiecTBneie COSMeCTHMX
MepOpNTNIT KomTpBKToOPOM x uprawau qepe3 npeflnpHRTme z 0opMe CoMeC?6-
RMI fpel[UpRRTHA urnu pa3neneHaR rponyxuim, a Taxie B Yin5011 aHok Oopme
cOmMeCTHorO MepOnlpRTNM, KoTopoe onaneeT TaxOH we 3aMUTO OT nepe-
CMOTpa, npwOCTaHoznemR mrnu rrpexpameHNR, ReO X KOHpaKTM C OpruaOM.

2. KOHTpaITOpM, 3CTyaom8 e 2 Ta3? e CoBMeCTHMe MeporrpRRTKR C
npe:mpaRTxem, m0ryT naoymTa T HaHCOBme nlarOTM, pelnyCMOTpeHMue 2
cTaTbe I3 HaCTORwero fpnoloeHNR.

3. fapTHepbl llpennIpMRTHlR nO COBmeCTHbIM npe nPMHTHRM O6R3aHM
BHOCMTL nnaTexl, Tpe6yemme CTaTheg 13 HaCToRmero F]pmnoxeHm~R, B p83-
wepe lXX AonH B COBMeCTHIX nlpeafpMRTKHX, C ymeTOM OY[HSHCOBLX nihrOT,
npenyCMOTpeHHX B yKa3aHH0M CTaTbe.

CTITBH 12
ReRTenbHOCTb ocyieCTB3IReMaR InpenPRTmeM

1. AeRTenbHOCTb B PagoHe, ocyi~eCTBnaeMaR IIpenpXHTmeu cornaCHO
nyHRTy 2 "a" CTaTbH 153, perynspyeTcR taICTW XI, Hopmaum, npaBlunauM
x npouenypaux OpraHa x ero COOTBeTCTByI0uMM pemeHARMM.

2. nnaHN pa6a0TW, npeACTaBneHHwe nlpennpHSTmem, COnpOBs02=TCH
o6oCHOBaHmeu, nATBepWnawmM ero lpHHaHcOBle R TeXHHlecKHe BO3OXHOCTE.
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CTaTbR 13
OXHaHcOBme YCnOBMR KOHTpaKTOB

1. flpm npHHRTMH HOpM, npaBMn H npouelyp, KacaOIHXCR tbMHaHCOBMX
7CnOBMH KOHTpaKTa MexAy OpraHom m Cy6ieKTauM, ynOMRH TTyM B nYHX-
Te 2 "b" CTaTbM 153, H npu npoBeneHmm neperoBopoB no 3THM 0MHSHCOBMM
YCnoBURM B COOTBeTCTBM C 4 8CTBM XI m yx8a3HHUMM HopmSmm, npaBanaux H
rlpouenypamm OpraH pyKOBOACTByeTCR cnegymmHmH uenRgm:

a) o6ecneqMB8aT onT manbHtte AOXOAU AnR OpraHa 3a cmeT
nOCTYnneHM9 0T npomuhneHHoro npOH3BOCCTBa;

b) npMBneKaTb KanMTanOBnOyeHMR M TeXHonormM nnn pa3BeAKM
x papa6OTKM Pa2oHa;

c) o6ecneumBaTL paneHCTBO MHHaHCOBoro pexia Ann KOHTpaKTO-
pOB M COHOCTaBHMOCTb iX 0MHaHCOBbWX o6R3aTenbCTB;

d) npenoCTaBaTn1T Ha emHoo6pa3HOA H HeAMcKpMMHSUMOHHOR
OCHOBe nbrOTM KOHTpSKTOaM, C Teu x[TO6m OHM rtpefnpHH manm CoBueCTHme
meponpHATHR C fpennpMHTrHe H c pa3BxBaoHmmmcR rOCYuapCTBSau MYER ::X
rpazSHaMH, H CTMMynHpOBaTB nepeuaqy MM TeXHonOrHu m rOTOBMTL nepco-
Han 0praH8 H pa3BBammxCR rocyspCTB;

e) AaTb BO3MOZHOCTh npeflPpRT)O 34*eKTMBHO BKMOq'TbCR
B pa3pa6OTKy pecypcoB MopcKoro AHa OAHoBpemeHHO C cydieKTamH, youR-
H7.rmm 's nyHKTe 2 "b" CTaTbH 153; H

f) o6ecneqBsaTb, qTO6N tHaHCOBe nbrOTu, npeAOCTaBnReMMe
KOHTpSKTopaM B COOTBeTCTBHH C n1HKTOM 14 SIMi B COOTBeTCTBHH C yCnOBHR-
MR KOHTpaKTOB, nepecMOTpeHHX cornaCHO CTaTbe 19 HaCToP. ero fpmnoze-
RN, Mni B COOTBeTCTBMH C nonOceHMRMM CTaTbM 11 HaCTofRero npmnozeiR
OTHOCHTenbHO coBMeCTHs x npenpURTHR, He npuBOZmnu K CydCHvIpOBaHMIO
KOHTp8KTOpOB, HCKyCCTBeHHUM o6pa3oM noBumaomeuy SX KOHKypeHTOCnOCO6-
HOOTS no OTHOmem-m K pa3pa6oTMMKaM Ha cyme.

2. Ams nOKPTNHR SAMNHHCTpSTHBHMX paCXOnon, BO3HUKxlmoX
B pe3ynbTaTe paCCOTpeHUR 38aBOK Ha yTBepvneHme nnaHa pa6oni z topme
KOHTPaKT8 Ha paszeuxy upa3pa6OTKy, B3MuaeTCR C60p, YCTa.HaBDBaeu M
B c7mme 5W 000 nonn. && 3a 0AH 3RBKy. 3TOT 4iHKCxpOxaHHWN c6op
nepecuaTpuaaeTcR BpeR OT xpeueeHx CoBeTOM B uenRX o6ecneneHu Toro,
qTO6M OH fOKpuBan TaxHe nOHeceHHue SBUHHHCTPaTMBHwe paCXO31. ECRU
8MNHHCTpSTNZHme pacxOnI, noHeceHHme OpraHoM flpu pSCCMOTpeHum aSURKx,
COCTaBDRAMT MeHee yCTaNOzmeHHO9 CY MN, OpraH Bo3MemaeT pS3HhUY 38RBU-
Tem.

3. KoIT aX.Top ynnalmaeT rononog 02KCHPOBaHHW9 c6op z psaaepe
I UnH. Aonn. CuA co zH5 xcTynemm KOHTPaKTaS B CRR7. EcRU yrTepzne-
HS saTa HaqaVa nfpouumneRHoro npoxuoBxcATa OTKnaAMBaeTCR B CDnau C
3anepxoII n peNOCTaBneHHu paspemeHUR Ha frPOM3BOBCTBO B COOTB8TCTBEN
CO CrTBeg 151, ronooN OMKCNPOBaHHBN C6Op Ha nepmon 3aaepwxx OTmeHR-
eTCs. C aTM HaJ1a npoMumUeHHOrO flpOH3BOCTB8 KOHTPaKTOP Bunaqwaa-
eT 6O313710 w3 BenHqxB c6opa 38 1tpOH3BORCTBO xnx ronozoro 0mixcxoBaI-
ROTO C60pS.

4. B TeqeHme rosa c naTM Haqana spovumneHHoro npON3BOnCTBa
3 COOTzeTCTBMW C nYHKTOM 3 KOHTpSKTOp MoveT npennoqecTb BHOCuTs CaBO
ftHSaBcoame B3HOC Opraxy nyTem:

a) ynnaTW nMM c6ope 38 rrpoE3DonCTBO; MAIN

b) ynnaTs o6meg CyMMM C6Opa 38 TIpOM3BOnCTBO H IXonis qwCTUI
OCTynfleHuR.
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5. a) Ecnm KOxTpaKTOp npernoqNTaeT BHOCHTL cuow OnnamcoBve
3SMOCU 3 Opram nyTem ynnaTu nwm c6opa 3& npO93BOnCTBO, Cop ycanaB-
nusaeTcH D pasuepe onpeneneHHoR non OT PMHOqHO9 CTOWMOCTR rOTO3Wx
meTanAos, nonyqeHHux wo nonxmeannqecKxx KoIcpeuuUl, noduTuX 3 pagoHe,
ya3BHHOm s KoHrpaKe; 3TOT npoueHT yCTaHaBnxBaOTCn 3 cmen-lmeM paa-
uepe:

i) c 1 no 10 roA npomwmneaHoro flPO3BOCTsa -
5 npouewroM

ii) c li-ro rona no KoHua rrpomnuneHxoro rrpOM3DOCTBa -
12 flpoueHTOB

b) Bvueyxaa8HHoM pMHOVHON CTOMOCThbm RznReTCN fflo33AO-
Hmie vonmqecTua rOTOBX MeTSBaTO, nonyqeHmx x3 nonuMeTanunqecxux ion.-
1peuwil, nO6MTMu a paoHe, yKa3RHHOM D KoHTpaKre, Ha cpeowm ueuy

sTux MeTannoS s Tevence COOTeTT 0myero oqeTHoro rona, onpeneneH-
tlo a nyx-rax 7 8.

6. ECAN KOHI PKTOp nrpennoVXraeT 3HOCKTb csom *HBaHcoswo
38ROCu a 0pax nyrem ynnaTu o6meg cymu cdopa sa ffpO3BOACTSO X
XoRM WUCTUX nocynneHM, TaBwe nnaTexx orrpenengwrcA cnenymum
odpa3om:

a) c6op aa rpoMS3o3CT3o yCTaHaB3nBaercR D pasuepe onpe-
meneuog RoBBH Or oCTaIBunxBaemoR a COOT3eTCTBMN c non=YHroM 

" b
puaHoqHO CTONMOCTM rOTOBUIX meTannos, nonyqeHHUx ma nonuueannwqecxax
KoHXpeXM*, 2o6UTUX Z pattoHe, yIaCaHHOM 3 KOHPaxe. 3Ta non ycTa-
R3aBOCeR¢ 3 paauepe :

i) nepauu nepmon npoauRuneHoro nPOR3IZCTma -
2 nponeHa

ii) ITOPON nepxon npoumneHnoro fpOM3BOfCTBa -
4' poule HT

EIKcn 3o sTOpOgl neplol flpOMUMieHHorO upO3 SOnCTBa, orpeneymemu
a nOWHICnlTe " d", noxon OT KanT nounove uR a nm6og oTqeTHMM ron,
cornaco UOf7HKTy " M , COCTa3MT MeHlme 15 npoueHTO3 B pe3ynlbTaTe
ynneaT c6opa ae frpoUI3OACTMO B paamepe 4 npoueHToR, cdop 3a npoX3-
SOACTO B 3TOM oTqeTHom rony s3maerca B pasuepe 2, a He 4 npo-
USRTON.

b) BumeycaaaHoR PMHoqHOA CTOMOCT16o ManfeTcm npowse-
xexHe xonmqecTsa rOTODfX MeTaJInOO, nonyveHHRX m3 nOnuMeTanqecKxx
KOHKpel, no6ITux D paSmOe, yKaB8HHOM B KOHTpaKTe, Ha cpenowo uexy
*TIM MSTaAAJTO reqeHme CooTreTcTz3y3Iero OTqeTHoro romal onpenene-
H7w a nYxKTx 7 x 8.

c) i) flonn Opr8.NB a UuCrux noCTynneunRx 6epeTR M 3
qaCTM IMCTux nOcTYnneHg KOHTPaXTOp8, noynaemxu
3a cqeT pa3pa6oTnm pecypcoB paMOHB, yKaaaHHoro
a KOHTPBKTe, n naniHemem ynourHnaemux K8K UHCTue
nocTynnemxR OT p83pB6OTKM;
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ii) xton- Opraea 9 qMCTbIx nocTynnesrsax OT pa3paoTKW
onpenenseTcR B cooTBeTCTBHH Co cnenyomeg mKaflOA
nprpocT8:

4aCTh mucTux nocTynneHUR AonR 0prama
HepBug nepmog BTOPOR neDpon
npomumneHHoro nTouumneHsoro
npOH3BOACTBB npoa3BoACTDa

'qacb, npenCTanRoMnaM cooI noxon
OT KXaTSnIo~noeHMA, KOTOpMV 6onee
0 flpOUeHTOB, HO meHee 10 rrpoueHToB 35 npoueHToB 40 rrpoueHToB

qac5 b, TpencTaznRomaR co6og Aoxon
OT ,anXTelonozeHHm, KOTOptM paBeH
10 npoueHTu umn 6onee, NO uemee
20 trpoueHToM 42,5 npoueHTa 50 npoueHfoU

%ciTb, npeucTaanRnOMaR coo oxon
o? KanTaJIOB OnzeHm, KOTOpUD
cocTasnReT 20 npoueHTOD MNXI 6onee 50 npoueHTOB 70 rrpoueHTOB

d) i) nepBmg nepmon npoaumneHoro npoMaBonCTBa, 0 KOTO-
pow rOBOp.TCR B fOnfyHXTaX "a" x "C", HSqMHaeTCR
* nepsug oTmOTHmu ron rrpoMMmneHoro npOR31OnCTsB
H 3aKaWqHBaeTCR B TOT oTmeTHMu ron, Korza paCXOnu
KOHTp8KTOp8 no OCBOeHHM aMeCTe C rnpoUeHTaMM no
HeKOMneHCWpOBaHHOR MaCTH 3THX paCxonoB fOfHOCTLb
KomneHcRpyIOTcR ero rrpH6sL3nbio B xeHeTHOM Bstpa eHwH,
KaK 3TO yK838HO Hve. B nepBMR oTqeTHm9 roz,
B TeqeHwe KOTOpora 6u1n noHeceHm pacxonm no
ocaoeHum, HeKOuneHCHpoBasHHue pacxonu no oCsoeHRH
paBHRMTCR pacxon8M no ocBoe.mm 38 Bqeou npn6uix
B zeHetHom BUP8a1HHH 38 3TOT rom. B KavoM no-
cneRyomeu OTveTHOM rOny HeKOMneHcrpoBaHHMe psexo-
nu no CBoewi pSBHRoTCR HeKoMneHcpobaHHUM paC-
xonsm no ocBoeHmm 38 npeRgmnymu ron nmoc rnpoueHTm
no HMM IIpH CTSBKe 10 rpoueHTOB B ron, nrnoc paC-
xonu no ocBoeHtr, noHeceHHve B TeKyeM oTmeTHOM
rozy H MHHYC rpM6Mb KOHTpaKTOp8 B neHexHoM a.ps-
IeHKH 38 3TOT OTmeTHuR ron. 0TqeTHum ron, B KOTO-
pOM HeKOMneHC POBaHHMme pacxoau no ocaoeHum snepBue
CTaHy? paBHM Hy11o, RBnReTCA OTmeTHmuM ronoM
a KOTOPOM p8CXORM KOHTpsKTopa no ocBoeHu BecTe
C npoueHTaMH no HeKOMfeHc~pOBaHHo mX acTm non-
HOCT6lc KOMneHcKPyloTCR ero flpm6mnLbo a nememHom
ampa8reHHH. rIpH69TnI KOHTpaKTOpa B nelexHom asupa-
xeHHH 38 Yo063 ovqeHm ton PaHR TcR ero BanoBua
nOCTyHnIeHXRM 38 BmqeTo ero 3KcnnyaTBU OHHWX paC-
xonos H 38 BumeTOM ero nnaTexeg OpraHy a COOTzeT-
CTSH C nonYHKTOU "C"e.

ii) BTopol nepmoA nipouumneHHrO npOK3BACTBa Haqu-
naeTCH B OTqeTHoM rony nocne 3aBepmeHma nepBoro
nepRoJa apoMmneHHoro npO43BOACTBa 2 npOonzaeT-
cR AO KOHua KOHTpaKTa.
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e) TepMHH "qHcTe nOCTynjeHHH OT paapa6OTXX" oaHaLaeT
rrpox3Be~eHxe MXCTMX nOCTynieHxH9 OHTpaXTopa Ha COOTHOeHe uezxiy pac-
xOAamH no OCBOeHZIO B ropaopyAHOM ceXTope M Bceem pacxoAaum XOHTpaK-
Topa no OCBoeHHIo. Ecnx XOHTpaXTop 3axHMaeTcH pa3pa6oTXok, nepeBo3XoM
n0nmHeTannxHuecKxx xoHKpeuxH, a Ta~xe np0uhmmmeHHu npoH3BOACTBOM
rnaBHUM o6pa30u Tpex r0TOBDx meTann0B, a HMeHHo xo6anbTa, MeAh x
HmKena, cymma qHCTX noCTynneHHx XOHTpaXTopa 0T pa3pa60TXK CocTaBnReT
He meHee 25 npoeHTOB OT qKCTWX nOcTynneiixg. fipX YCn0BK c06nIo eHHa
nlOflYHITa "n", BO Bcex ApyrHx cnymanx, Bxnioqaa cnymax, xorea XOHTpax-
TOP 3aHHmaeTCR pa3pa6OTKOM, nepeBo3xok nonheTannmqecxm xOHxpeuHii,
a Ta~xe npOMumneHHum np0D3B0CTBOM rJaBHUM o6pa3om neTupex rOTOBDhC
meTa JnOB, a HMeHHO xo6anbTa, me u, mapraRna x HmenH, OpraH MozeT B
CBOXX HOMpaX, rpaBHnax H npoie~ypax YCTaHaBHBaTL Ha ..nezame HHXHHe
npeenu, n!pHMeHAR Ty ze oopmyny nrponopgHoHanbHoCTH, qT0 H npx onpe-
eneHmH 25-npoueHTHoro HHiHer0 npe~ena AnR Tpex MeTannoB;

f) TepMHH "qXCTue nOCTynleHms KOHTpaKTopa" 03HaaeT BanO-
Bue nocTynneHHR KOHTpaKTopa 3a BuueTom ero axcnnyaTaxHouHuX pacxooB
H 3a BmqeTOM B03memeHHR ero pacxOOB no OCBoeHHo B COOTBeTeTBHH C
nOJ~fYHMTOM "j";

g) i) ecH XKOHTpaxTOp aaHHMaeTCR pa3paOTKOk, nepeBoa-
Kok nonxmeTanHxecxKx xOHKpeuzH, a Taxze npom,-
JeHHMM nPOH3BOACTBOM roTOBUX meTaR0OB, TepMxH
"BanoBme noCTynneHxa HOHTpaRTopa" 03HaqaeT Bsano-
BDe AOXAM OT nponazw roToBUX meTaMROB H n16me
Apyrxe AeHezHue cpeACTBaj nonyneHme OTOpUX
MOXHO 060cHOBaHHo oTHeCTH 3a cmeT onepaux no
XOHTpaxTy B COOTBeTCTBZX C kHHaHcoBwMH HopMaMZ,
npaBHnauH x npoLe~ypamn OpraHa;

ii) B Beex Apyrmx cr7qajix, n0mm0 oroBopeHHuX B
no0nyHXTax " g " (.) H 'In ,, (iii), TepMHs "Dano-
Bue noCTynneHXR KOHTpaXTopa" o3HanaeT BanoBue
AOXOAM 0T npO~axz nORyrOTOBLDC MeTanlfOB9 nojytLeH-
HuX X3 nonMeTannHqecxmx oHxpeuxA, A06b[Tbx B
paHoHe, yKa3aHHOM B KOHTpaXTe, x io ue Apyrxe
AeHezHue cpeACTBa, nonyqeHHe KOTOpUx MOXHO 06OCHO-
BaHH0 OTHeCTH 3a cmeT onepalaH no KOHTpaKTy B
CoOTseTCTBUX C jHHaHCOBMMH HopMams, npaBavauw H
npogeypamx OpraHa;

h) TepMmH "pacxonu KOHTpaKTop n0 OCBoeHI4qI" O3Ha8taeT:

i) a3TpaTW, npoH3BegeHHwe go Ha8ana npouumneHHoro
rfpO3BoCTBa, KoTopme HenocpefCTBeHHo CB93aHM
C OCBoeHmem npOM3BOCTBeHHoro r0TeHumana pa9OHa,
yKa3aHHoro B KOHTpaKTe, m CmBa3HHo c 3THM
neRTenbH0CTBo nRR onepaLg no KOHTpaKTy BO Bcex
cnyqaRx, Kpome yKB3SHHWX B nonyHKTe "nn ", B
CO0TBeTCTHH C o6menrpm3HaHHWMu npM HnamSm yqera,
BDKn1OqSR, cpenm npoqero, CTOMMOCTL mamwH, o6opy-
n0BaHHR, CynoB, nepepadaTUBajnero npeznrpRTHR,
CTpoHTenbCTB8, 3naHHu, 3euru, nopor, noCKa H
pa3Be[KPI B pagoHe, yX83aHHOM B KOHTpaKTe, mcCne-
0BSHH H pa3pa6oTOK, BMTnaTU rIpoueHTOB, Heo6xo-
lmmo apeHnu, nmueH3X9 H C60po; M

ii) 38TpaTbl, aHanortunbe 3aTpaTSM, m3noveHH M B (i)
BEme, npoM3BeneRHue nocne Haqsna npomunheHHoro
flPOX3BOnCTB8 M Heofxoname nnn ocymeCTBneHmR
nnaHa pa6oTM, 3a MCK~RqeHmem 3aTpaT, OTHOCRMWX
K 3KcnlyaTaUHOHHMM pacxonam;
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i) noCrylnheHR oT pesnl8l3aUM KanmTanbHx 8TXBOB M PUHO'i--
HaR ueHa Taxmx KanMTaJbMx aKTHBOB, KOTopme 6onee He Tpe6yOTCR rnR
onepauHn no KOHTpSKTy M KOTOpue He rn08JTCR, BM'LTSTCR M3 paCXOnOB
KOHTpaKTopa no ocBoeHMM B TeveHme COOTBeTCTBymero oTeTHoro rona.
Korna 3TH BnqeTm npeBbmalOT pacxo u KOHTpSKT0p8 no ocBoeIO, W36HTOq--
HSR cyuua rrpm68BxReTCA K BanoBuM noCTynneHHRU KOHTpaKTopa;

j) paCXoU KOHTP8KTOP8 no ocBoeHmm, npo3BeneHHme no
Htaqena npouMneHHoro npOM3BOnCTBS, M yK83aHne B no nyHKax " h "( i)
I "n " (iv), B03emaoTCR B Bmsse necRTM PaBHWX B3HOCOB, exeroAHo
BwnnaqsqaeMux C n8TW Haqana rnpoum7eHHoro rpH3BoCTBS. Pacxoznu
KOHTPaKTOp8 no oCBoeHM10, noHeceHHMe nocne HaqS8 np0oumneHHoro npom3-
BOnCTBa M yKa38HHue B nonnyHKTaX " h "(ii) 1 " n "(iv), Bo3memaioTCH
B Bmue UeCRTH HnH meHee paBHslX everonHo BmnnaqBaeMux B3HOCOB n fR
o6ecneqeHR xx noHog KomneHCaUHH K OKOHqaHHO KOHTpBKTS;

k) TepMHH "3KCnnyaTaumoHHue pacxon KOHTPaKTop8" o3HamaeT
BCe 38Tp8T, apo3BeneHHme nocne Haqs28 rpoubmneHHoro npo3BonCTBa
" xone 3KcnyaTauHH TrpOH3BOnCTBeHHoro noTeHUHan pBOHB, yKa3aHHoro
B KOHTpSKe, H cBu38HHO C 3THM zeRTenbHOCTH nR onepaung no KOHT-
PaKTY B COOTBeTCTBMM C o6merrpM3HHHNua rtpMHumaMH yqeTa, BKnioqaLR,
cpenm npoqero, ronozo (HKC0poBaHHR C60p Rn c6op 3a fpow3BoCTBo,
B 3aBNCHMOCTH OT Toro, '?o R n0eTCR donBHM, pacxou Ha 3apaOTHyI0
nXryT, Oa8nb, nocO6MA cnyxammu, MSTepan s, ycnyrm, TpaHcnOpT, CBR-
38HHme C nepepa6oTKoN R C6MTOU pacXo01U, BunnSTy rrpoueNTOB, KOmmyfanb-
Hue ycnyr", coxpaHenme MOpCKo cpenw, HaKnanHwe x 8nMHMcTpaTHBme
pacxon, KOHKpe?o cBR3aHHe C onepaumRnM no KOHTpBKTy, x nodue
RMcTwe 3KCnfyaTaUXOHHme y6WTKH, nepeHeceHHwe Bnepe4 Mum Ha3an,
KaK yxa3aHo HHze. 4HcMTwe 3KCnyaT8UH0HHwe y6MTKM moryT nepeHOCHTBCR
znepen B TeuemHe nzyx net nonpgn, 38 MCKnFoqeHmem nByx nocneAHMX neT
MOHTpeKTS, Korna OHM moryT nepeH0CoTbCFr H4838 H8 138 npeunymHHx
roua;

i) ecnn KOHTPaKTOP 3aHumaeTcH pa3p860Kog, nepeBo3KoR
nonMeTannqwecKRX KOHKpeumH, a TaKze npomumneHHum nPOH3BOACTSOM
OTOBMX H nonyrOTOBWX MeTaninoD, TePMH "paCxonu ropHopyRHoro ceKTopa

no 0c~oeHHo" 03HaxaeT Ty qaCTIb paCXOnOB KOHTpaKTOpa no oCBoeHHio,
XOTOPSR HenocpencTBeHHO CBR3aHa C p83p86oTKOA pecypcob paOHaR, yKa-
38HHOrO S XOHTpRETe, B COOTBeTCTBHS C 06eTIpM3HBHHwmH npHHUHnMM
yqeTa, a TaKTe 0MHHaHCOBUMH HopmauM, npa s uMam w pLouenypamm OpraHa,
Bimfo*SR, cpei nponero, cdop 38 38RBKy, ronoBog lDxKCposBaHHUR C60p
HTaM, rue OTO nrpuMeHHMo, paSCo no nocxy w pa3BenKe s pagome,
yKa3aHOM B KOHT pKTe, 8 TaKze noio pCxonoB Ha HccnenoBSHHR H
oczoeKwe;

m) TepuHm "UOXon OT KanW TSa1onoeHx" 38 KBaxnm OTqeTHMR
roi 03HaqaeT CooTHomeHme mew'n RHCTumm noCTynmeHHmRMH OT pa3 B6OTXN
38 3tOT ron x pacxonaMn rOPHOPYlHo0O ceKTOpa no ocBoeHuo. fIR uenH
mcqncyeHUR TaKoro COOTHOmeHHR paCXOn ropHOpynnHoro ceKTopa no ocBoe-
HIM BKY0lO'0T paCXo H8 nrpmo6peTeHxe HoBoro MH 38MeHy cTaporo o6opy-
uosammR 3 rOPHOP7YHOM ceKTope 38 BuqeTou nepsoHananbHoN CTONMOCTH
3ameHewHoro o6opyzozsamR;

n) ecns KOHTpaKTOp 3aHWMaeTCR TOnTKO pa3padOTKON:

i) TepMH nqHCTwe ,ocT IhieHRR oT pa3pa6OTKK" 03HaqaeT
3C CyKIy zrMCTmx noCTynneHng KOHT alTopa;

ii) TepmHH "qMCTve noCTynnemmR KOHTpaKTOpS" COOTBeT-
CTByeT ero orpeneneHRM B nonnyHKTe " f";
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iii) TepWMH "Banoaue nocTynnesHM KoH paTopa" o3NS-
RaeT aanoae noxoN OT rrponas nonHMeTanfH'WecKUx
KOHxpeumH m nw6ue gpyrue nemeWHtile cpencBa, nony-
vemwe KoTopsiX MOHO o6OCHOBaHHo OTHeCTM 38 cveT
onepaux no KOHTpSKTy B COOTBeTCTBMM C 0MHSsCO-
BDIUM HOpmamm, npaBnaux v nfpouenypimi OpraHa;

iv) TepMHH "pSCXon KOHTpaKsTopa no ocBOeHKIO" 03HSqa.-
eT Bee 38TpaTi, nrpOM3BeneHHe nO HaIQa8 DOpOMUU-
nemHoro npoH3BonCTBa, KaK 3T0 yxa3aHO B no0-
nymKTe "h " (i ), x Bce 3aTpaT, rrpow3BenemHe
nocne Havana npoMuineHHoro np M3BOACTBa, KaK 3TO
yK83aHO v nonnywKTe ,, h " (ii), KOTOpme Henocpen-
CTBeHHo cBR3aHu C pa3padoxKo pecyp CO paRoHa,
YK838HHOrO B KOHTpaKTe, B COOTBeTCTBU3 C ome-
npM3HBHHWMM TpmHUmnau5M yqeTa;

V) TepMuH "3KCSny9TUHOHHme pacXOs KOHTpaKTopa"
O3HasaqeT 3KCfnyTSUHOHHue paCXonu KOHTpaxTOpa,
Kax 3TO yM838Ho B 0non"HKTe "K", KoTopme Heno-
cpenCTBeHHo CBR3aHb C pa3pa6oTKoR pecypcos
pSrOHe, yKa3aHHOrO B KOHTpaKTe, B cooTBeTCTBRU
C o menpw3H9HwluM npmHmnUmm yqeTa;

vi) TepMHH "IlOXOn OT KanHTanoBnoxeHmg" 3a A0O0
OTqeTHw9 rOR o3HaqaeT COOTHOmeHMe Mergy qHCTMMH
nocTynneHHRMH KOHTpaKTopa 3a 3TOT ron K pacxo-aiu
KOHTpaKTOpa no oCBoeHMo. Ann uensu ncqwcneHR
TaKoro COOTHOmeHmR p8CXOHI KOHTpaKTopa no oCoe-
HME BKnO'SBJT pacxonw Ha npmo6peTeHme HoBoro tun
3aMeHy cTaporo O6OpynOBaHMR 3a BMweTOM nepsoHsa-
qaJnbHO9 CTOHMOCTU 3aMemeHHoro 06opynOBaHRn;

o) paCxOfnl, yK3aHHEe B noZnyHKTaX h h", "k", n 1 " x "n t
HaCTORero nyHKTB B OTHOzeHHm npoueHTa, Bnna'qmBaemorO KOHTpaKTOOM,
nonycKaTCR B T09 Mepe, B KaKoR npM acex o6CTORTenbCTBax Opram yTsepx-
-aeT B COOTBeTCTBMM C nYHKTOU 1 CT&TbH 4 HaCTORmero npm0'IoeHHR COoTHo-
,.emme zonra m COdCTBeHHorO KanHTana M CTSBKM npoueHT8 max 06OCHO~aaHue
C yqeToM cymecTBywme KOumeptiecKog npeKTMKM;

p) paCXOnu, yKa3aHHH-e B HSCTORmIeM nyHKTe, He paccMaTPMS8-
3TCR Ham BKRoqajomme ynnaTy HalOroB Ha RIOXOnu KopnopauxH unlK aHanormH-
HuX C opOB, B3sxiemux rocynapCTBaSM B CBR3M C onepauHRMs KOHTpaKTOp8.

7. a) TepMHH "OTOBne MeTaniun", ynoMHaeMHle B FFyHKTaX 5 a 6,
O3HaqaeT MeTanfU B C8MOU flpOCTOM BMA5, B KOTOPOM OHM 06UMHo npouaioTCa
Ha MeWZnHapOAHNX KOHelHNx pbiHKax. ItuiR 3TOII uenn Opram yXa3wBaeT B
CBOHX 0HHaHCOBMX HOpmax, ngaBmnax H npouenypax COOTBeTCTBYMoXR meruy-
HxpOnsHWR xoHeqHvA pmHoK. OTHomeHMM MeTanhoB, KOTOpwe He ponaIOnTCR
Ha TKMX pHKaX, TepMHH "rOTOBme MeTanAW" 03HamaeT MeTalnIu B CaMOM
rIpOCTOM BMne, B KOTOPOM OHM o6MqHo nponaJOTCR B xone penpe3eHTaTHBHUX
iopuan hHux cnenox;

b) ecns OprasH He uoveT KaKH,-nHMO NHUM o6pa3om onpeienxTs
KOIH'eCTBO rOTOBWX MerannOB, nonymeHHUX M3 nOnvMeTannM'lecKMx KOHKpeumg,
n06INTiX B paRoHe, ym3aHHOM B KOHTp8KTe, 0 KOTOpOM rOBOPHTCR B flUK-
Tax 5 " b " w 6 ," b ", x0 nqeCTBO onpenenaeTca no conepaHRm MeTanna
B KOHKpeUMRiX, no HopUanbmNomy TexHonornmeCKOMy KO300MUeHTy U3BneqeHuR
MeTran 0B H nO upyrMm COOTBeTCTBMMM (DaKTOPaM B COOTBeTCTBMM C HOp-
MR, npaa s nas H npouenypamm OpraHa, 8 Taxe B COOTBeTCTBHM C o6me-

npH3HaHHMMH npRHumnaMH yqeTa.

Vol. 1834, 1-31363



1994 United Nations - Treaty Series - Nations Unles - Recuel des Trait6s 329

8. Ecnm meiziyHapotHsi KOHemHwN pNHOK RBnIReTCR penpe3eHTaTHBHMM
Mexaml3MOM yCTaHOBnIeHmR LueH Ha rOTOBwe meTan.In, nonmueTanumqecxme
KoHKpeuum H nonyroToBve MeTann, M3 KOmKpeumg, npzMeHReTCR cpemHRR
UeHa ha TaKO puHKe. BO Bcex npyrmx CnymaRx OpraH nocne KOHCyfLbTURN
C KOHTpaKTOpoM yCTaHaBnInaeT cnpaBenIBy)O ueHy Ha BwmeyKa3aHH1 flpo-
nyilUHiO a COOTBeTCTBHH C nyHKTOM 9.

9. a) Bce pacxonw, 3aTpaTM, nOCTynneHMlR M ROXORM, a Teae
ace onpeneneHmi ueHU H CTOHMOCTM, yK83aHHme B HaCTORmeg CTOaTbe,
aRAnaOTCH Re3yRLT-TOM onepaunk Ma CBO6OInHOM PWHKe WitH Oopmanjbmvx
cixe--Oo *1pH OTCyTCTBHH TaKOBWX OHH OnlpenenfRITCH OpramoM nocne xON-
CY3lTauug C KOHTpKTKOPOM TaKHM 06p83om, KaK ecnm 6u OHM RIfRhIHCL
pe3y7lTSTOM onepauR m CBodonHom puHKe MnH (0puMaSiHUX cuenoc C
yneTOM COOTBeTCTBYM]X onepaung Ha nrpyrxx pwHax;

b) IIlIR co6nmoiueHHR H o~ecneqemuR azrIOnHeHmR nono"eHxg
HacToamero fl7MKTa OpraH pyKOBOnCTayeTCH npHHumnauM, nPMHRT1Mw 13R1
OopMaabmwx czleooK, M RX TORROBammeM Komuccmel Oprais3aim 06setuen-
mux Haung no TpaHCHaUOHaJnSHUM KopnopauimM, r'pynnol 3xcnep~os no
manoroavM coriiameHaRm mevny pa3ammaaumumcR H pa3WTmUMH CTP&aaMN M
mpyrmmu mewnyHpoxHiMmm opraHm3aamRmN R QeTKO ofpeitenReT 8 CBOuX
HOpmax, npgaanaX H npouenypax eItMHOO6pa3Hme x rIpNHRTme Ha memnwHll-
ponHou ypoBHe Hopm v rrpouenypu yveTa H cpenCTBa budopa xoHTpaKopoM
jIIjInovpOBuaHmx He3aaBcxmuix peBM30POBp rrpmemneiax Jim Oprama, i ueBmx
nposenemmR peam3um B c:ooTBeTCTDR C ya3aHHumm HOp~aMN, npaanams K
upoueiypavmm.

10. KoHTpBaTOp ffpenocTaBnReT peam3opalM B cooaeTcTBm C luxRa-
cOSumM HopMam, apaamnamm x flpouenypaum OpraHS Taxwe iumancomme na-
Hue, XoTopme Tpe67yloTCR nns Toro, qTOU YCTraHOmHTL co6nmneme macTou-
meg CTaTbM.

11. Bce pacxon, 3aTpaTt, [lOCTynneHmR m noxont, a TKxIe ace
IeH H CTOHMOCTH, yKa3eHHne B HaCTORmeg CTraTe, onpenenlRmTcg a cooi--
zeTCTBMM C odmepnTH3HaHHWUM n-pMHumnam yqeTa v 4maHCOUMNm HOpMaUI,
npamunau m Hrpouenypaux OpraHa.

T2. lnnaTexx 0pramy B cooTaeTc'aMM c nymKTam 5 it 6 npomnaonxtcu
yni6o a Czo6OXHO mcnonbayeux aanMTax, nM6O a BanaTax, KoTopme CaO-
6oHo xe3)TCR H 30eKTBHo H cflOn3yiOTCR Ha OCHOBHMX BZU13TH1I pUHHaXI
nmHo no aBopy KOHTpaKTopa B zKBRzaJneHTax rOTOBIWX meTrannon nO PMHoq-
HO9 CTOmMOCTm. PHOMHasR CTOMOCTLb onpeDenReTcH a COOTaeTcTamm C
nyHKTOM 5 " b". CBo6oHo mcnonb3yemme BanTo H BH U OT, xoTOpme cao-
60AHO muelOTCR x 30teKTHBHO cnonb37y0TCR H8 OCHOHUX BanOTHmX pmmiex,
oIlpeitenvTCR mOpmamm, npaamnamn x n]poueaypauM 0praHa a O0TeTcTymx
c rpeodnanammell meWRyHapOnHOR DaRIOTHOR rpaKTHKOR.

13. Bce OHHaHCOsme 06R38TelbCTB8 KOHTpaKTOpa B OTMomemm Oprae,
a Taice ace ero c6opu, Pacxow, 38TpaTU, nOCTynneHiR H ROXORit yin.-
3aMHme a HaCTO meg CTaTbe, KoppeKTMpyMTcH nyTe mx aspareHmm a moms-
meHHWX yCRODHRX Ha 6a3o0Ba ron.

14. fLnR AOCTmxeHMR ueneg, m3noremHumX B nyHxTe 1, OpraH MO10T,
yqmTUuS mo6ue peKoMeHaaUMM 3xoHomwqeK0 nnaHOOR KOMHCCHH m
pmzmiecKo9 M TexHumecK0 HOuMCCEm, rpmMmaTa. HopMu, npaamna x 11po-
uenypu, npeycmaTp Meomme nfpenocTaBneHme Ha enmHoo6pa3HoM M Heitm ClPW-
MHHBUHOHHOR OCHoae nbrOT KOHTpSKTopaM.
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15. B cnynae cnopa uexny OpraHom M KOHTpaTOpOM B OTHomeHmH
TORnKOBaHNR unm npHumeHeHHR (DmHaHCOBX yCnOBHR KOHTpaKTa n681a CTOpOHa
MoeT flpenCTaBITL 3orot chop Ha KOMmepnecKoe apdMTpaXHoe pa36Npaenb-
CTBO, DneKymee o6d3aTenbHoe pemeHme, ecnm o6e CTopOHu He cornamaOTca
yperynKpoBaTb 3TOT chop c noUoHbo itpyr~x cpeAcTS B COOTzeTCTBHH C
n7HyTom 2 CTSTLN 188.

CTa? b I4

nepenaua aHHUx

1. fpo9aBOnHTenb padOT nepenaeT OpraHy s CooTBeTCTB C ero
HopMaSu, flx8BHn8MH v rTpouezypaux, H nooeHuRMH m yCnOzHMU nnaHa
pa6OTW B YCT&HOBneHHue OprsHom CpOKX Bce COOTBeTCTByHe vaHme,
KOTOpme weo6xonuamn un 30eKTHBHOrO ocymecTBneHuR nOflHOMOqHH v7HK-
uIwt rnasHux opraHoB OprHa s oTHOmeHXH paloHa, yiK3aHHoro a naHe
pa60Tm.

2. nepenaHRue zaHHwe o paRoHe, yKa3aHHOM B nnaHe ps60TH, pOo-
cMaTpsHBaemwe Kax Hmemoe XapaKTep CO6CTBeHHOCTX, mory, 6MTb xCnob3O-
BaHu nuiL B UenRx, yxa3aHHux B HaCTORme% CTraTe. AaHHe, KOTOPMe
Heo6xogum nnR pa3padOTKH OpraHoM HOpm, npDBHn H npoueiyp, KacaloM0XCR
3autwTu mopcKog cpenu H 6e3oncHOCTM, xpome ZHHUX 0 KOHCTpy7ICH 060-
pynoBaHxR, He paCCuaTpuBSaOTCR KSK amemmue xapaKTep CO6CTBeHHOCTR.

3. faHHe, nepehaHHue Opray Hm3cKaTenRMN, 3aRBHTelMH Ha lTon-
qewme KOHTpaKTa X KONTpaEKTopaum, H paccuaTpMBaemue KaK mmemme xapa-
Tep CO6CDeHHOCTH, He p83r lialOTCR OpraHo fpelfpuRTa HnH KOMY 6M
TO HN 6n3O 3a rrpenenamm OpraaH, HO nSHHue, KacammeCR 3ape3epBupoBaH-
mmX paoHOB, aOryT 6UTL COOmeHm IlpeonpHRTHM. TaKxe nzammue, nepena-
Hme TaKmxw n amH 1pen ripRTUM, He pa3rnaaS10TCR fpeXnpTuRsse OpraHy
nR Kouy 69 TO HM 6MRo 3a rpenenaum OpraHa.

CTaTBR 15

%lorpasus ojrOTOBKm nepcoHaa

KOHTpSKTOp pa3pa6aTwBaeT rrpaKTmmecKne nporpauuu nonroTOBKH nep-
coHana OpraHa x p83BS0ioHXCR rocyIspCTB, BKnMqSR yqacTme TaKoro
nepcoHJ! DO DceX BHaX neRenSHOCTH B Pa~oHe, npenycuoTpeHsux
KOHTpaKTOM, B COOTBeTCTBH C TyHKTOM 2 CT8TLH Ia.

CaTLR 16

MCKRIoqMTeliHoe l maDO na pagBelITy Xi Da3Da6OTK7

Opram B COOTBeTCTDHH C qaCTLO XI N ero Hopuamn, rupaBHutMH N rinpo-
uenypaMH ripeno~a~naeTp n'3oH3OnTenm pa6OT HCKnMMXTenBHoe rrpaso Ha
pa3sexKy H pa3pa60TKy pa oHa, yKa3aHHOro B nnaHe pa6OTU, D OTHONeHUw
KoRxpeTHOA KaTeropmu pecypCoD m o6ecneqmiae,, qTO6M HUKaKOR xrpyrog
cydIeKT'He Den B 3TO we paSoHe onepaumi, 3aTpaHNBaoMHX Apyry0 KaTe-
roplo pecypcoB, TaKRU 06pa30M, KOTOpUM mor 6m flpenRTCTBOnaTL onepa-
UNRM n pOH3BOIRTenR pa6OT. Up0H3BOAHTenm pa60T ra~aHTNpyeTCR o6nans-
Hue KOHTpaKTOM B COOTBeTCTBRH C nYMKTOM 6 CTaTbH !53.

CTaTbj I7

Hopum, naBxna m nPouegypv 0OraHa

1. OpraH D COOTBeTCTSHH c nymsuom 2 " f " (ii) CTaTbx 160 x
nyHoTow 2 "o" (ii) CTaTB 162 rrpXHUmaeT v enxHoo6palHo rrpnmeHReT
HopuM, rnpaBina x irpouenypu nnR OcymecTBneHHH CBOHX OYHKUHN, HonozeH-
HMX B 4SCTH XI, B 'aCTHOCTH B OTHOmeHHH cnenymmx BonpocoB:
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a) anuiHmcTpaTwBHue npouelypu, KaCammmecR noucKa, pa3-
menisis H pa3pa6oTXX s Paose;

b) onepaumm:

i) pa3uepu paRoia;

ii) npononisTenLHOCT1b onepaug;

iii) Tpe6ouaHUR K npoU3BOIICTUy paoT, EnhoqaR rapaHTHw,
2 COOTBeTCTEHM C nyHIKTOM 6 "C" CTST16m 4 HeCTOR-
mero npunozeHxn ;

iv) KaTeropum pecypcoB;

v) OTxa3 o? pagoHos;

vi) uoxnanm o xone pa6oTU;

vii) npencETaameHe naHiux;

viii) xHcneKXTpouaHme onepauxg m Ha i neHe 2a mHum;

ix) npenoTBpaeHme nouex Apyrnw B1nam ReTenbHocTx
B mopcxog cpene;

x) nepenava rrpaB s o6Ra3?enbc-PB XOTPaafOpOM;

z±) nepegava Tex~onorum pa3zzalmKMcR rocynapCTSaM
B COOTBeTCTSH CO cTaTbeg 144 x ux menocpencTseH-
Horo yqaCTsR;

xii) CTaISnapTU M npasTWKa, OTHocmxeC K no6iqe nones-
HUX MCKonaemx, Z TO qwcne cTaHnapTW R rIpaKTuma
TeXHXK 6e3onaCHocTU, coxpaHeHxR pecypcos s
saMiKT NopCK0o cpeun;

xiii) onrpeneIeOHme npouumneHoro npoN3BonXcTaa;

xiv) KBanmitXKauxoHHwe cTaISnapTu ninR 3aaBiTeneg;

c) OxHaHCoBie Bonpocil:

i) YCTSHOIneHme eAlHOOpa3HMX H HenIxcKpxuHHaJUmoHmmx
rIpaBMin KafLbKyflRUMN M3zep"eK m 6yxraRTepcKoro
yqeTa, a TaKwe ueToII Bw6opa peBm3opos;

ii) pacnpeeneHme nocTynneHug OT onepaumR;

iii) nbrOTm, ynoufiyTue B CTSTbe 13 HacToamero npisno-

d) ocymecTBneHme pemeHmu, rrpiHT~rUx B COOTBeTCTBHK C
yHxTOm 10 CTaTBH 151 S nynvTOu 2 " d" CTSTbH 164.

2. Hopmu, npaBna x rrpouenypu no cnezymmmu Bonpocam noniHu non.-
HOCTbM oTpaath o~seKTBiue KpNTepmu, isnoxeHHse Haire:

a) Pasuepw paMoHOB :

Opra H openeneT COOTBeTCTBym0hse paamepu paRoHoD nnR paS-
lseKH, xOTOpve BoCHNMaMOHO mory 6TL Bn oe donhme p*OHOBi lAs R pa-
P86oncis, c . em qT06H NOTHO 6uno flpooismfLM KHTeHCUBHYIO paziten[KY.
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Fa3wepu paRoHoS paCcmitTwBa1OTCR TSK, RTOT6 ynoBneBopNTL ?pe6oBaHUR
cTaTsm 8 maCTonmero npunoxeHUR B oTmomeHWH pezepBwposaHwR pagoxoz,
a TauCie ycTaeosneHHwe cornacmo CTaTbe 151 ?pe6oBaHHR B OTHoeHm
npnORBonICTBa B COOTBeTcTBK C yCMOBRMUX KONTPaKTa, fnpMHMaR 30 UHU-
uaHwe yposeHl muemmecR B ?o peuR TexHonorHu no~uqm none3Hux ECKO-
naeux c mopcxoro nHa H COOTBeTCTypomEe $OxmqecKme xapaKepRCTxIR
pagomou. Pasaepu paffoHO He MoryT 6Mub HR 6onbme, HN ueHbme pacmepom,
Heo6xonRaIX AMIR noCrHveHRR 3ToR uenn.

b) flponOJzwrTensHocr onepaumtg:

i) noWcKH senyTcR 6e3 xaaKx-ndo orpsHiteHg so
BpehmeHM;

ii) cpox paaBenxit cneuyeT yCTaHaBnxBaTbl nOCTaTOqHO
npononziTenbmuU, RT06H MOXHO 6MfO TmaTensHo
mccne-osarb KOHxpeTHbI paMoH, cnpoeKTmpoaT,, R
x3rOTOBRT, O6opynOBaHxe -lflR no6mum B pasoHe,
CpOeKTxpOBST, M CM0HTKtOBaTb He6onbmxe H cpezime
nepepa6aasommme yCTaHOBKH B uenxx mcnUTaKUR
CHCTeM nodumm m nepepa6oTKH;

iii) nopoIor 7-'-e-Bi .,CTb .. , 0 :': C'C,-Y-T Y ls8LE aTb
c 3iIOL3Iuecr:L: ue.iecooa31[ia;: c '0:O, ocyu-e " .ie-

HuH ifJceXTa ]iO ~il:x C iqeTO:l Ta1:. Qa-TOpO., K,::

obma;x:te ro O O :o, o.aaT3IBJL;:I
YCTaHOBOK ii xor.i:.epqccKan "'OI':--IcIu'OCh0C(3HOCTL.
CpoF fa3paOT-:I ueoc oG::o:.uO YCT'EaIa 3,::3DTb AOCTa-
TO O I)O-;JO :1,Tej-BphE l, t4TCoLI CTa.'-a "3C;0m::HO

C BF:;ikoeHHe:.; B 3TOT c1po ;S;Ho:'O zzep:io a Bpe-
nie H ; - co3,aH:mH c;icTei: UuL:qN1 : re,,e -rbuTK:i
uIp0ombunmenHoro -aCaLZ'Msa, B TCtei:.:e zOT~I~joro n.a--

8.:mnueHHoro n0:3Ba0ICTB-A He T,.e'L-c-crI. OLHaKO
oo ax cjcjc paspa6OTH c31e-UyaT .CTIaH3-ji:iaaTb TaKcO
AOCTaTOqH0 xOP)OTKIII2, tITOULi_:eIoca7:Ib 0-ra :
B03lMOZ:HOCTb ;{3:.ieHiT5 IIO0:eIZIIS. !: YC::OIIF. i;alm
pa50TEz BO BpemH pacc.moTeiiesi fil BJ]ih.0ca o era
flOgfleHiL B COOTi3eTCTBIIII C HOa):.:ai.:x , ipaBhaILI I:
npoegypaLI, KOTopb:e 01i yCTaHoB1i:, noc:.e BCT.y-nIe-
HHH B cHny nnaHa pa60TM.

c) TpeGOBaHsi i( npOHn3O3ACTy paXI6OT:

OpraHi Tpec yeT, 14TOGM Ha CTaSxUmL pa3egxZi: a)O!]I3Zo0LITenb paGOT
SO Bt::. IicpiiOIllIqecxIie pacxoAL, paayi Ho cauT:3epi,mle c -.asmepom

p0IoHa, yacaaHoro B nnaHe paCoTHA, m4 c Jacxoai., o-a:.:1I1.: , OT 90Opo-
COBeCTHOrO npola BOAZTensi pa6oT, N0TOpLIH Hamepeiz oj)raHw3OflaTb z pa-oue
npoLIUnieHHoe ZIt CO130 1CTBO a CpOKI], YCTaiiounei[He 0.)ra'-:w.i. Taxne T je-
6yesue pacxoui He cne~yeT YCTaHiaBrmBaTb Ha Taoi ;-0O.He, KOTOnui,
ruman 6Wa no0y.liTenLHti= CTIAyJIcOB nOTeHLIIa.:L;-:mb no:zol I''eie. pa(5OT,
pacnonarami:: LieHee xop0rOCTofuzerl Te%-xHonOriL'., XLC.L! TI, :ZOTO-.)aFi n!)e-
I::;Yl!LeCTBeHio i!cnonibsyeTCR B AaHHoe -pe.:si. 01)rail noc.nue 3aelueHi-il
CTaIIHI paBO7,971 11 HO'Lana CTaL.mi 1jaatpa6OT;I4 yCTaHaB;.IIaoT r:alctu-aju,HlrI
cj)Oi Bper.:eH;i Lns AJ AOCTM eHi npoLI LmIueHHorO npOmaBoT3OTB.. fIp-lI onpejejfe-
HKI 3TorO cpoa OprHy ca-eu'eT ytl:T!lBaTb, ITO CTpOMTe~bCT30 I:;':yHIC-
CHCTe.l gOLII II unepepa(SOTKll .:o::-eT (5M L HaIMCTO :iB noc~e 2aaze_JweHHH
CTagimu pa3BeAKi iL Hiiatlma CTagLIu )a 3j 360CTRI. CooTeTCTB01IHO, nplI
YCT-HOziIeHI:I cpoKa H-3aj!c3aH~iH nD.ui,,en, oo .r-LqiZuObIcT.3 cnCegyeT
ylTvIDaTb Bpeua, HeoGxoguH:.ioe AnIi Taxoro CTnO-!Te.nibCT3a n0cne ZaaBe-me-
HAIS CTagu:I pa3BeAKV,. CIne~yeT npeg.yc: :aT]II:BaT1b 'i y -'ieflO-.Pa~x Ha
nexIa e:..-,me 3a/epxcxK B rpa(uxe CT-2O:Te.-CTBa. flocn.ie :,'I-laza l;o,il l.IeH-
jioro np0l:ZBOACTBa OpraH B' paoyHuLX njegena:: ;. C y'40TO~.I Bce: COOTBeT-
CTB.--/1-1Ii.: OaKTOpOa TpedyeT OT n1o:;30oLi.TenlH pato nic-e-:.:aHJ9 1pOLHI-
P.eHHoro rHpoiIaBOACTa B TeqeHme acro c_,-ui{a gLeifcV:'::s i.,:aia -- JTLI.
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d) KaTeropmm pecypcoB:

fpm orrpeneneNHH KaTeropmm pecypcoB, B oTHomeHMH KOOpbX
MoeT? 6u~b yTBepxneH nnaH pa6oTi, Opram o~pamaeT ocodoe BHMMaHHe,
cpenn npovero, Ha TOT OaKT:

i) TO fIIR p83paOTKH HeKOTOpRX pecypcoD Tpe6yeTcR
HCnOfb3OBaHHe aHSnOrHqHUX MeTonoB; m

ii) MTO HeKOTOpme pecypcm Mory? pa3pa6aTWBaTbcR OnHO-
mpeueHHO 6e3 mpe3MepHIX CToKHOBeHHm mexny flpOH3-
BOnMTenRmH p860T, paapa sTuBaiomxmM pa3RHqHme
pecypcu a onou H TOM we pagoHe.

HrqTO B HSCTORHmem nonnYHKTe He npenARTCTByeT Opraay y Bepw-
naTb nnAH pa6OTM 6onee qeM Ha OnHy K8TeropHma pecypcoB B OAHOM R TOM
we paNoHe onHomy m romy we 3aRBuTeno.

e) OT8a3 OT paPOHOD:

IpOM3BonaTenb pa6oT mmeeT IpaBO s nmo6oe BpeuM, He nouaep-
raRCb CaHKUHRM, OTKa3aTlCR uenHKOM MN qaCTqHO OT CBOHX I!p6B B p84-
oHe, yKa3aHHOM B nnaHe pa6OTU.

f) 3a8MTa MOpCKOH cpenw:

B uenRx o6ecneqeHuR 3DeKTBHOr4 3a1HTM MOpCKOg cpenu oT
BpenHamx AR Hee nocnenCTBH, HenocpencBeHHO BO3HHKa)OMNX B pe3ynbTaTe
neRenbHOCTH B Pa8oHe mnu B pe3YnbTaTe nepepa6OTKH Ha 6OPTY CYnOB
HenocpenCTBemHo H8A y7aCTKOM AOum'm none3HMX HCKOnaeuux, nonlyaeMwx
Ha 3TOM yqaCTKe no6umm, yCTaHBBmBaJOTCa HoplMl, IipasunA x npouenypu
c yqeToM Toro, B KaKON uepe TaKme BpefHme TocneACTBHR mOryT 6NTb
HenocpehCTBfHMm pe3ynbTaTOM 6ypeHHR, IparwpOBAHRR, B3RTHR npO6 N
BmeMKM rpYHT8 H yfaneHHR, 3aXOpOHeHMR m c~poca B MOpCKYIO cpeny
OTCTOR, oTxonoa MAN HHMX BI6pOCoB.

g) TpoMmmneHHoe rrpoH33OnCTBO:

fpomnunesHoe rpOH3BOnCTDO CHTaeTCR HaqaTM, ecnl f'pox3Bo,-
UNTenL Pa6OT ocymeCTBnReT HenpepuBHme KpynHOMaCmTa5HMe onepaumm no
Ro mqe, uAJOe KOnHqeCTBO MaTepHmaoB, IOCTaTOMHOe, qTOdU RCHo nOxA-
3aTb, qTO rnaBHOM uemm RBIReTCR cpyna O SCmT Hoe rIpO3BOzlCTBO, a
He nfpOH3BOACTBO, flpelHa3HetleHHOe nnR C60pB HHIOpMaUHH, npoBeneHMR
aHanM30B MAH HCnTAHHH o6OpynOBaHHR MNl YCTaHOBOK.

CTaTLR 18

CaHKLCKM

I. IIpaBB KOHTpaKTOpa no KOHTpSKTy MoryT 6UTL rIXOCTaHOBneHU

MnA npeicpamemw nama B cnenymmx cnymaRx:

a) ecnm, HeCMOTpR Ha npenynpewnexme OpraHa, KOHpaKTOp
ocymecTBnReT CBOm AeRTelbHOCTb TaKHM o~pa3OMq 'lTO 3TO npaBoNT
K cepse3Hmus nOCTORHHMM H ffpeaHAmepeHHUM HapymeHyRu OCHOBHUX yCnOBUR
KOHTPAKT8 4

aCTM XI H HOpM, fIpaBHn H rrpouenyp OpraHa; Mn

b) ecnm KOHTpAKTOp He BunOnHReT KacaomerocH ero OKOHqa--
TenSHoro O6R3aTAeHoro pemeHHR opraHa no pa3pemeHmm cnopoB.
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2. B cnyuae nmdoro HapymeHms KoHTpaKTa, He IrpenycuoTpemmoro

n7HKTOM I "a", URN BMeCTO npHOCTaeoBneHmR uHn rpeKpamenR B COOTBeT-

ciBmm c nyHKTOM I "a" OpraH MazeT HanOWTb HS KOHTp8KTOPe neHevmv 4

MTpal, COpa3mepHU9 cepLe3HOCTH HapymeHHR.

3. 3a mcKnmqeHHeU cnymaeB M3naHuff qpe3BMqagHUx pacnopRzeHmil,
rlpeycMoTpeHHuX B nyHKTe 2 " v " CaTb 162, OpraH He mOzeT ocyatecT-
BnRfTb pemexxe, CBR3aHHOe C HOanaeHMeM neHewHoro mTpaa, IPHOCTaHOB-
neHmem HnH npeKpameHHem ocymecTBneHmR npaB, 10K8 KOHTpaKTopy He npe-

RocTaBneHa pa3yUHaR B3OMOTHOCTS mcnonb30BaTI cpeAcTua npaBoBo 3ema-

TN, npeROCTaBnReMwe emy B COTBeTCBmx C Pa3nenow 5 'aCTU XI.

CTaTbR 19

fepeCMOTp KOHTPaKT8

1. KOrna BO3HHKJOT NH MOryT B03HHKHYTb O6CTORTenICTsa, KOTO-

pve, no mHeHKio O0O H3 CTapOHtfpHBOnRT K TOMy, WT0 KOHTpaKT CTeHO-

BHTCR HeCnpaBenHnUm HRNH npaKTHuecKH meocymeCTBRMNM, UnR rIPH KOTOpVX

HeB03MOTHO AOCT~qb ueneg, npenycMoTpeHHUX S KOHTpaKTe Uml B qaCTH XI,

CTOPOHN BCTYnSWOT s neperoBopu c uenwo CoTBeTCTy0omero ero H3MemeHmR.

2. J10609 KOHTpaKT, 3aKn*qeHHNM B COOTBeTCTBHM C nyHKTOM 3
CTTbM 153, MOveT 6MTB nepecMoTpeH nWMl C cornacHR CTOpOm.

CTaTbR 20

nepenaqea npaB H O6R3aTenbCTB

fpaBa M O6R93TenbCTBa, BUTeKaomme U3 KOHTpaKTa, MOryT nepena-

NBTBCR TOflbKO c cornacmR OpraH8 H B COOTseTCTBHH c ero HopmaNm, npe-

sxnaux m npouenypauH. Opram Heo60cHODaHHO He OTKa3uBeaeT B cOrnacum
H8 TaKYl nepenaly, ecnm npennoneraemu' nonyqaTenb rpaB Do Bcex
OTHomeHRX RBnHeTCR KBanwmHuwpoaHHwM 3RBHTeem H npmHHMaeT Ha
cedn ace o6F3aTenbcTBa cydseKTa, nepenamoero npaBa, H ecn 3Ta nepe-

naqS He lTperpoBovnaeT nonyqaTeno fneH pa6OTU, yTsepvneHme KOTOpOrO
3enpemaeTCR nyHKTOM 3 "C" CTaTbW 6 HaCTORnero npHnoveHHa.

CTaTb. 21

npmuenmqoe npBBO

1. KOHTpaXT perynpyeTc y CnOBHRMH KOHTpaKTa, HOpMaMu, rrpaBu-
naNm v ffpouejiypaMm OpraHa, qacTblO XI H upyrUMN HOpmaeM MenyHBpOZn-
Horo npaBa, He nIpOTHBOpemeaHMu HeCToRmeg KoHBeHuHH.

2. OKoHnaTenbHue pemeHa cyna xnm ap6Mrpava, Kmemmero KOmne-

TeHu m CornaCHO HaCTORneI KoHBeHUHH, OTHOCUTen b H o rnpaB H O6R3aHHOCTeg
OpraHa H KOHTpaKTopa nonneaT MCnoneHMM H8 TeppUTOPMK KavnorO rocy-
napCTB--yqaCTHHKe.

3. Hm 0nHo racyIapCTBo-yqaCTHWK He MazeT Bo3naraTb Ha KONT-

paKTOp8 yCnOBHR, KOTOpwe HeCoaMeCTHMN C 
4 eCTL XI. OAHaKO npuMeHeHme

rocyn8pCTBOI&-yR8CTHHKOM K KONTpaKTopam, 3a KOTOpVX OHO nOpyunoct,
UN K cynam, nnamomHm non ero Onaro, 3aKOHoD H paBun D o6RaCTU
oKpytajomeH cpenu Hnx npyrxx 3BKOHOD H npaBHn donee cTporux, qeu
mOpuN, frpaBmna m rpioueypm OpraHa, yCTSHOBeHHue cOrnaCH0
nyHKTy 2 " f" CTaTIbH I HaCTORanero npHnoveHHRs, He CqMTaeTCR HecoBMe-
CTRUMM C MaCTLm XI.
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CTaTLR 22

OTBeTCTBeHHOCTb

KaOTpaKTop HeceT OTeTCTBeHHOCTb 3a n0moM yep6, npxw'HeHHuM
B pe3yRbTSTe npOTMBOnpaBHUX AegcTBHm, coBepmeHHMX B xone rlpoBeneHR
mm cBoxx onepaumm cyqeom nonm Bo3MOxHO* OTBeTCT~eHHOCTU 38 ne§cT-
BUR Hm yny1eHHR OpraHa. TOqHO TaK ie OpreH HeceT oTBeTCTBeHHOCTB
3a 3006o1 ymepd, rlpmqnHeHHuN B pe3ybTaTe rTpoTRHBorrpaBHlX negCTBHlf,
coBepmeHHblx npm ocymeCTBneHU MM CBomx nonHOmoq g x OYHKUNN, BKIOqSaR
oTpeTCTBeHHOCTI 3a HeBvinonHeHme nymKwa 2 CTSTbw 168, c ymeTom nonm
R01MOTHO OTBeTCTBeHHOCTM 38 AeACTBMR um ynymIeHxR lOHTpaKTopa.

t niodom cnynee pa3mep BO3MememmR orlperenReTcR DaKTHqecxm rpmqmmeHHmu
ymep5om.
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IIPI 0ERM~ IV. YCTAB raPEwIPuTmm

CTaTbn 1

1. flpeznpUsTme RBnReTCR opraHOM OpraHa, XOTOpIdi Henocpenc?-
USHMO ocTecTBnReT AeRTenhHOCTb B Pa9OHe corniacHo lylHKTy 2 "a"
C aTm I53, 8 TaMe TpaHcnOpTKpOBMyl nepepa6oTKy H C6MT none3sHx
mcKonaemux, Ao6UTMX D PasoHe.

2. lpn ocymeCTBneHHH CBOHX ueneg m BHlOnHeHHH CBOMX I7YHKUHM
fpennpRnTme UIfeCTByeT B COOTBeTCTBUU C HaCToa efl KOMBeHuMet a TaK--
Xe C Hopiua, npaunaS u npoueuypaui OpraHa.

3. fpu pa3pa6oTxe pecypcoB PaRoHa B COOTBeTCTBHM C nyHKTOU 1
flpeunpiRTre, npu yCnOzzu BuMfOlHeHR HaCTOReA KoHsemtumu, ocymeCTnR-

eT onepanum D COOTDeTCTBHU C pa~yMHbtl KoMMepqecKMmm pHuI[Hnamm.

CT&Tba 2

OHomeHua c OpraHo.

1. B COOTBeTCTDBK CO CTaTbetf 170 fpeunpURTme AeRCTBYeT
cornacHo o6neN nOnTKe Accau6nem M yK838HMRM CoueTa.

2. 1Ipu ycnoB-u DSnOAHeSHm nyHKTa 1 flpennpmRTme nonb3yeTCH
8BTOHOUSMe npm ocymeCTBJIeHXM cBOEX onepaung.

3. HqTO B HSCTORIIWe KOHBeHURM He BOanareeT Ha flpeunpHTme
OTBeTCTBseHOCTb 3a AeACTBR unni o6aaaTenbcTsa OpraHa URNl Ha 0pr8H
OTmeTCTpeHHOCTb 3a AeRCTDM URN O6R3aTenIbCTB8 lpeAnpURTNA.

CTarbf 3

OrDaHuRqeHme OTueTCTzeHHOCTX

Se3 ymep6 a 3n1 nyHKTS 3 CTaTb 11 HacTomero IpunozeHMS HM ONH
ma qmneHo OpraH8 He HeceT OTseTCTBeHHOCTH TOJIbKO no [IpKqMHe caoero
qneHtCTuS aa AeRCTDR Kni OGR3aTenbCTBa ipeanpURTUR.

CTaTbA 4

CTDYKTyD8

fpennpURTme HueeT flpasnesue, FeHepanbHoro AMpeKTopa m nepcoman,

Heo6xoiu14 ainn ocymeCTfneMuR ero OyHxuKmN.

CTaTEL...

rpaBeHse

1. flpaBneHme COCTOHT M3 IIRTHnAuaTH qneHOB, 336paemux Accau6-

neeg B COOTBeTCTBZM C riynKTOm 2 "C" CTaTLM 160. ipm m3i6paHmm mne-
HO fpaBneHMR AO.t-:HOO Bi'MwaHme yf[en.ReTc i rIpmHmnry cnpaBe anBoro
reorpalieCKoo paca!geneviwsofl npM BMA/Bmy4eHMm KaHnMfaTyp 1313 H3-
6paHmS B flpaBneHye n~ieHmi Opraita y14TMBaOT Heo6xolM1OCTb Ha3HaleHHR
Ka: AIflgaTOB camoro B;COKoro ypoBHH KOMreTeHTHOCTM H o6nnai n1lHX KBa-
nMXlHKau14eM B COOT BeTCTBY7OI3IX Oea6naCTrX, C TeM WrO6&i o6ecneqMTb
xxr3HeCnOCO6HOCTL m ycniex flperpI4RTHR.
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2. tineHbi fpaWICHneS x36frpaOTCS Ha tieTpe roia x MoryT 6UTL
nepem36paHu, npHte, zonycHoe BHMmHame ynenneTcH rpTHtUmny pOTaUMM.

3. 'IeHm flpaBneHl ripe0LWBaMoT B flOJnIHOCTM A0 Tex nop, no.a
He 6y5yT xs6paH y . rIpeemMKM. ECnM flOIXHOCTL tneHa flpaBneHHR CTa-
HOBHTCR BaKaHTHO9, Accam16nen B COOTBeTCTBMM C nIYHKTOM 2 "C" CTa-
TbH 160 mS6mpaeT Apyroro qnCHa Ha OCTaBMMgCf CpoK.

4. '4neH, fpaBnICHMH no CTByIOT B RX RIMqHOM KameCTBe. 1pH mC-
nonHeHHM CBOXX o6 3laHIIOCTen OHM He flOniXCHWl 3anpammBaT- unm noyyaTL
yxaSinHH OT KaKoro 6U TO TM 6tino rrpaBWTenIbCTBa 1431H w3 nio6oro MHoro
HOTOgHuxa. qnIeHIu OpraHa rrpm mCrIOJrHeHMH CBOmx 0dIaaHHOCTeg yBazaJOT
HesaDmICOMLIH xapaKTep qneiloB fpaBneHMR M BOSAfepxMBaOTCH OT Becex nO-
nbTOK oKxaaTB BYIHRHH0 Ha nf6oro mS HmX.

5. KawAw/I 'uleH flpaBnemmsi noytjqaOT BO3HarpaXjeHue, BunnaqH-
BaeMoe m3 Cpe2[CTB flpe nrMrHSTM. CyMma BOSHarpazxeHmn YCTaHaBnmHBaeT-
c Accau6neem no peKomeHnaumn COBeTa.

6. fpaBneHMC, xam nrpaBMno, -jxHKUOHxpyeT B rnaBHON KOHTOpe
rpen [nMTMHR M !DOBOAMT CBOM nacenaHM TaK tPiCTO, KaK 3TOrO MOzeT
nOTpe6oBaTT. aeRTenb-OcTb flpenrpMFITInR.

7. JIae TpCTI: JIneHoB fpaBneHMs COCTaBnIsOT KBOpyM.

8. Kaxnuw tiInC;11 paBneHMR MMeeT OXmH ronoc. PemeHme no BCO
BOrpOcaM, paccMaTpnnaeMum flpaBneHmeM, npMHMMaeTCR 6onBMMHCTBou ero
'uneHOB. EcTIv MHTepOCU mneHa fpaBneHMR saTparzsaalTCP npm paccMoTpe-
HxH KaKoro-nM6o BOrpoca, OH Tic yxzaCTnyeT B ronOCoBaHmm no 3TOMY
Bonpocy.

9. Tho6o trom Opraia mOKeT npoCMTb rpaBneHe o npezoCTaBne-
HMM MHOOPMa'UMM B OTnorjeHlm ero onepaulH, KOTopue KHOKpeTHO GaTparM-
BajT GOTOO qneHa. flpanem4e CTpeMMTCH rpeAtoCTaBMTL- TaKyo MHOop-

CTaTba 6

noJIHouovlln H yHKIXM IDaBneHxH

fpaneime P7'OBOAKT onepau~um fIpenrpNRTXR. 1pM YCnOBMM BbInon-
HOHME HaCTomleg lOHBeHUmK rlpaBneHmte OCymeCTBJnReT nOfHOMOqmm, Heodxo-

nu.,e Rl AOCTimeHNR ueneg fpennpwaHTH, Bxjiuoqaa cneyoime nOfHOMO-

a) Z36KpaTb IlpencezaTen Mal qmcna cBOEX qneHOB;

b) npzHM.aTb cBo, npaBxna npouenyp;

c) pa3padaTuBaTh x rOpeACTaBnRTL oImumanbHue nmc,-ueHHue
nRaaH, padOTM COBeTy B COOTBeTCTBMM c ITHKTOM 3 CTaTbM 153 H TyHK-
TO. 2 "J" CTaT-h 162;

d) paupa6eTwBaTh nnaHw pa(OTM M n8 orpammu nn OcymeCTBne-
HER JeRTeflhHOCTH, XT pexyCMOTpeHHOR B CTaTbe 170;

e) no~roTaBnhBaTb M npeAcTaBnRTb CoBeTy 3aRBKX Ha B-laMY
paapemzeEM1 Ha IrpOR3BOCT3O B COOTBeTCTBKM C IyHKTaMn 2-7 CTaTL-H 151;
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f) caHKmoxmpOBaTb neperosopm 0 flpHodpeTeHiH TexHonorum,
Dcnuuag To ee BEAM, KOTopme npOAYCMaTpMBaTCR B fOflfyHKTaX "al, "C"
m " d " U7HKTa 3 CTaTbm 5 flpunozemnm III, a Taxze yTBeptlaTh pe3ynb-
TaTW Taj(Ez neperoBopoB;

g) YCTaHaBJ1BaTib nOpRAOK H YCflOBHR H CaHKUKOHNPOBaTb ne-
porozopu o6 7aCTHH B COBmeCTHUX npennrpmRTMRX Z Apyrx iopmax COB-
MOeCTH X MeponpHRTX, 0 KOTOpuX rOBOPHTCR B CTaTbRX 9 m 11 I1punoxe-
NRA II, a TaRe yTBepxzaTb pe3ylbTaTU TaKUX neperoBopoB;

h) peKOMelOBaTb Accau6nee, Ka-ym maCTb MUCTmX nocTynne-
HaM flpejnpMRTHan CeyeT' OCTaBJiRTb B KaxecTBe ero pe3ep0Bo B COOTBeT-
CThNM c nymmmOu 2 "f" CTaTbH 160 H CO CTaTbel 10 HaCToiero nlpmnoxe-

i) yTBepz laTL exeroAHM11 6mlxeT ripe~zInPSrTUr;

J) CaHKIXuHOHpOBaTb rrpmo~peTeHme TOuapoB x yCayr B COOT-
BzTOTBEE C IHKTOM 3 CTaTLH 12 HaCToRmero0 fpxxoxeHxR;

CTaThO K2 npecTaBArb ezeroAHMi AoKfa COBeTy B COOTBeTCTBEN
CO CabAVHaCTonmero npxnozexq;

1) npecTaB31RTb CoBeTy nnR yTBepzeHux Accau(neeHi fpoeK-
TV HOpM OTHOCNTenbHO opraHMaaUEN, yrpaBneHmR, HaaHaqeHmR H y7oflHe-
mNR nepcoHana npeA STpRTHR, a TaKze rIPHRHMaTb rnpaBHla AI2IR ocymeCTB3Ie-
HIM 3THx HOpE;

m) 3amMCTBOBaTb cpeAcTBa m rnpeAoCTaBnRTB TaKoe Hx o6ecne-
'eHme HxnI Apyrze rapaHTUH, KOTOpme OHO MOxeT onpeRleHTh B COOTBeTCT-
BHH C nyHKTOM 2 CTaTbH 11 HaCToHmero lpxoxeHXR;

n) BCTynaTb B nwooe cyne6Hoe pa36HpaTenbCTBO, 3aKnE'aTb
cornameHUR x cXenKH H rpeIIPrHHHMaTL nw6me jApyrme Ae9CTBHR, KBK 3TO
npenycUoTpeHo B CTaTbe 13 HaCToumero fpHoxeHHa;

o) AenerpoBaTb npH YClOBHM Oflo6peHHR CoBeTO reHepaibHo-
my AxpeKTOPy X CBOXU KOMUTeTaM nwome HeA.CKpeUXOHHhe OnHOMOnSHR.

CTaTbR 7

reHepanbH ,H nxpeKTop m nepcoxan npenrPrXRTMR

1. Accau6nen no peKoueHnaummu CoBeTa x no npeACTaBnieHHu RlpaB-
neHRR H36HpaeT reHepaJlbHorO AmpeKTopa fpejlnpHRTHS, KOTOpW9 He RBnaReT-
CR uLneHOm flpa neHmi. reHepalbHUH AHpeKTOp rrpe mBaeT B AOJ1KHOCTH B
TemeHHe QxKczpoBaHHoro CpOKa, He npeDumam ero nfTH neT, H mOXeT 6M1Th
nepeH36paH Ha A1OnO3HTenIbHue CpOKI.

2. reHepanlHnzi AHpeXTOp nBn8eTCH 3aKOHH1M npecCTaBmTenew x
zCnonHHTeibHlm rnaBo9 IlpeJInpxRTHR H OTBemaeT menocpeACTBeHHO nepen
fpaBneHHeM 3a Be~eHHe Aen RpeAnpHRTHR. OH HeceT OTBeTCTBeHHOCTb 3a
opraHimamHO, yrpaBneHHe, Ha3HaqeHHe x yBOnHeHme nepCOHana fpenPIpHa-
THR B COOTBeTCTBHH C HOpMamH m npaBHNAaMH, yKa3aHHUMN B no0nlyHKTe "1"
CTaTbH 6 HaCToRmero lpsxnoxeHR. OH yqaCTByeT 6e3 npaBa ronoca B 3a-
ceJaHx4sx rlpaBneHmn m moxeT ymaCTBOBaTb de3 npasa ronoca B 3ace~AHXRX
Accau6neH H CoBeTa, xorna 3TH opraH , pacCuaTpMsaalT BOnpOcM, Kacajoutme-
cn npennpUsTxs.
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3. npM HaaHaueHHm nepcomana x onpexeneHM yCnOBHM c~ryz6u cme-
AyeT pyKoBOACTBOBaTbCR, rnaBHuM opa3ou, HeodxoAHMOCTbW o6ecneURTh
caMuk BUCOKHM YpOBeHb pa6OTOCnoCO6HOCTR M TexHHeCKON xoMneTeHTHOCTM.
flonzHoe BHHMaHme yfenneTcH BaHOCTH Ha6opa nepcoHana Ha crrpaBeASHBoa
reorpaomqecKxo OCHOBe.

4. nps HcnOnHeHHH CBOHX OR3aHHOCTeR FeHepabHHH AxpeTop M
nepcoHan He AoaxHu aanpamHBaTb x nonyqaTb yKa3aHHR OT KaKOrO 6M TO
mm 6blO npa8HTenbCTBa HnH nworo MHOrO HCTOqHHKB, nOCTOpOHHero nA
npe rnp RTHR. OHM AOAXHMb Bo3epxmBaTbCR OT fn6MX eNCTBMH, KOTOpme
mornH 6M oTpa3HTbCR Ha HX nOnOXeHHH KaK MezIyHapOAHMX AORZHOCTHUX
nsu fpennprSTRA, OTBeTCTBeHHNX TOnbKO nepeA npennpRTeu. KaZAoe ro-
cyJapCTBO-yaCTHMK 06R3yeTCR yBaaTb CTporO mexyHapOAHRM xapaxTep
O6s3aHHOCTeg reHepanbHoro AHpeKTopa m nepcoHana M He nUTaThCH oKa3-
BaTh Ha HX BnmHRHme npm xCnOAHeHHH HUM CBOHX 06R38HHOCTeg.

5. OTBeTCTBeHHOCTB, 0 KOTOpOg rOBOPHTCR B nyHKTe 2 CTaTbM 168,
B paBHO9 CTeneHH pacnpOCTpaHReTCR Ha COTPYfHMKOB fpenrrpuRTMR.

CTaThR &

MeCTonpe NBaHme

fpennpURTme mmeeT rJaBHYM KOHTOPY B ieCTe 1pe6BaHmH OpraHa.
fpeznpMRTHe moxeT co3aBaTb ApyrFe KOHTOPI H COOpyXeHMR Ha TeppMTO-
pxx nm6oro rocyJapcTBa-uneHa OpraHa c cornacuR 3TOro rocynapCTBa.

CTaTbR 9

AOKna m H OiHaHCOBwe OTmeTM

1. fpexnpZRTme He no3AHee Tpex mecRueB nocne OKOHmaHMR Kasao-
ro OxHaHcOBOrO roa rrpeAcTaBnneT COBeTy Ha ero paccuoTpeHme rOAOBOR
AoKna, coAepxamxk IrpOBepeHHW9 peBm3opamm OTqeT a COCTORHH ero cqe-
TOB, U nepeaeT COBeTy qepe3 COOTBeTCTBymme rpomexyTKM BpeUeHH KipaT-
KRA OTqeT 0 CBOem oHmaHCOBOa nonoxeHMM, a TaKxe OTqeT o rrpm~aS8x H
y6uTxax, noKaMBammH9 pe3y~nbTaTm erO onepauxH.

2. fpegnpURTme ny6MMKyeT rOfOBO9 foKnaA H TaKHe Apyrxe AOKna-
AM, KOTOpme OHO CqHTaeT 4enecoo6pa3HMMH.

3. Bce AOKna H OxHaHCOBwe OTqeTu, YnOSRHyTwe B HaCTO~e

CTaTbe, paccunaoTCH qneHau OpraHa.

CTaTbhi 10

PacnpeeneHme qXCToro oxoa

1. rlPp yCnOBHM BmnoHneHHR nyHKTa 3 Ilpe~npmRTe BHOCHT nnaTexx
OpraHy B COOTBeTCTBHM CO CTaTbeg 13 mpoznOeHsR III MfM MX 3KBHBaneHT.

2. AccaumneH no peKomeHauHH npaBneHHH orrpenenReT, a-yw qaCTb
qMCTOrO AOxOAa lpenITpHRTHR cnenyeT OCTaBnRTB B KaqeCTBe ero pe3epBoB.
OCTaTOK nepeBOANTCH OpraHy.

3. B TeqeHme nepBomaqanbHOrO nepMoAa, HeoxoAHMoro An TdrO,
qT06N Ilpe~npXRTHe CTano camoo6ecneqXBanxMcR, KoTopMR He rpeBumaeT
10 neT C Haqana rrpomumneHHoro npo3BOaCTBa, Acca6nen OCBOd0zfaeT
fpefnpisTHe OT nnaTexe, yKa3aHmX B nyHKTe 1, H OCTaBnReT Becb
qMCTM9 AOXOA npennpHSTHR B KamecTBe ero pe3epBOB.
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CTaTbR ii

OHHaHcu

1. OoH~ rI pefnpHTMR BKniomaIoT:

a) cpeAcTBa, nonyueHmme OT OpraHa B COOTBeTCTBHH C
nyHKTom 2 "b" CTaTbH 173;

b) Ao6POBOJIbHme BaHOCm roCytapCTB-ynaCTHHKOB An uene*
OHHaHCHpOBaHHR AeRTenbHOCTH npefnpHRTHR;

c) cpeACTBa, 3aMCTBOBaHHMe HpenpxHTHeM B COOTBeTCTBXH
C nyHXTamm 2 m 3;

d) AoxoA HpernpHRTXs OT ero onepaung;

e) Apyrme OOHAM, npeAOCTaBnhemme flpe~npXRTMo, C Tem RTO-
6m OHO morno KaK mOxHO cKopee HamaTb onepauum x ocymeCTBRTb CDOM
OyHKUHH.

2. a) flpexnpHRTme mmeeT nrpaBO 3aHMCTBoBaTb cpeAcTBa x rpe-
AoCTaBnRTB TaKOe Hx o6ecneneHme nJH Apyrme rapaHTHH, xaxne oHo onrpe-
AenHT. AO BHIyCK2 B OTKPMTyO npOlazy CBOHX o nHranHg Ha OHHa4COBMx
puHKaX MAN B BSAIOTe xaxoro-nmso rocy~apCTBa-ymaCTHNKa fpejuXpwTe
AOnXHO nOnqZTb cornacHe 3Toro roCy1apcTBa. 06m8a cyusa 3aRMOB yT-
BepxIaeTCR CoBeToM no peKoseHaun flpaBneHHn.

b) rocyapCTBa-yuaCTHMKH rpHnaraI'r Bce paayMm~e ycHIHR
ARR noAepzxK 3aBBOK fpenpHRTHR Ha 3aMM Ha PMHKaX KarMTaa M y
meznjyHapoAHMx OHHaHCOBMX yqpRJeHHU.

3. a) rlpenpMYsTve otecneMKBaeTCR IOHaMH, Heo6XOZMHMdM Ann
pa3BeAKH H pa3pa6oTKX OAHoro yqaCTKa, nAR nepeBo3KM, nepepa6oTKX M
C6MTa A06sTUX Ha ymaCTKe none3HnX HCKOnaeMux x fOfl7eHHWX HHKenR,
Me H, KOtianbT8 H mapraHua, H AnR noKPTHH CBOHx nepBOHaASanbHuX aAUH-
HHCTpaTHBHMX pacxozoB. Pa3uep YnOMRHyTMX OOHAOB H KPXTepHE H OaKTO-
pw Ann ero KoppeKTHPOBKH AOJIXHW CWTb BKuIqeHm OlrOTOBXTenbHOA KQ-
uHccHeg B npOeKT HOps, npaBmn m npouenyp OpraHa.

b) Bce rocyxapCTBa-yvaCTHHKU npeAOCTaBnH1OT pelrpmRTHm
cpe~c7Ba Ha CYMmy, 3KBXBaneHTHyio nonoBWHe cpeACTB, Xaa3 HHMX B nOA-
rnyHXTC "a" Bbime, nyTeM AOnrOCpO'IHUX 6eclTpOeHTHMX 3 aAMOB B COOTBeTCT-
BHH CO mianoN B3HOCOB Ans perynapHoro doxAeTa OpraHx3auu 0%enrmeH-
HwX Haunl, A eicTBymeg Ha MoMeHT BHeCeHHR B3HOCOB H cKoppeKTUpOBaH-
HO Ann yqeTa rocyxapcTB, KOTopme He fBflMTCH RneHaMm OpraHmsam
06senHHeHHbix Haumg. Aonrm, npHHRTue Ha ce6R fpennpXRTeM Ann nonyme-
HH BTopor4 nOAOBMH OOHAOB, rapaHTpyoTCR BCemx rocy apCTBaMH-YaCT-
HHKaMH B COOTBeTCTBMK C yKe3aHHog mxanog.

c) Ecas cymma OHHaHcoBLiX B3HOCOB rocynapCTB-yqaTHMKoB
MeHble OOHAOB, KOTOpme apeAOCTaBnRIOTCR lIpefnpHRTHIO B COOTBPTCTBHU C
nOnInyHKTOM "a", Accam6neg Ha CBoeri nepBo9 ceccHH paccMaTpHBaeT ofteM
HeAoCTammy. C~eACTB x npumHMaeT KoHceHcyCOM mepm no yCTpaHeHum 3TON
HeXBaTKH, pIlHHUa BO BHHMaHHe O6H3aTeabCTBo rocy~apcTB-ytaCTHHKOB B
CcOTBeTCTBMH C nOnnyHKTaMH "a" H "b", a TaKie modue peKOmeH~auHm
iTOxtOTOBHTenbHO9 KOMHCCHNH.
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d) i) Kaxoe rocy~apcTBo-yqaCTH( B TeqeHme mecTMnecRTH
AHeR nocne BCTynneHMR HaCTOReg KOHBeHuKKH B CRAY
mn B TeneHme TpHxWaTH AHeH nocne cjaqx Ha xpaHe-
Hme CBoeR paTx(DmaqmOHHOR rpaoTM Mf AxKymeHTa 0
npxcoeImHeHHH, B 3aBKCXMOCTM OT Toro, MTO no3AHee,
AenoHMpyeT B fpeAnpXSTM 6e3OT3WBHme Heo6opOTHe
6ecnpoueHTHme npOcTe BexcenR B pa3mepe AOn Ta-
Koro rOcyAapCTBa-yuaCTHWK8 B 3akMax B COOTBeTCT-
BHM C nOAfIyHKTOM " b ".

Li) flpaBneHe B peanbHo AOCTKZXUM x paTuakmxg cpox
nocne BCTynneHHR HaCTORaek XOHBeHu HI B CRAy, a
Bn0CeJACTBHx exerOAHO KfX qepe3 APyre COOTBeTCT-
BymoiMe npoMexyTKM BpeMeHm nO~rOTaBnxBaeT nnaH
06eua m pacnpeAeneHMS no Cpoxam CBoxx noTpe6-
HOCTeR B cpeACTBax AAR nOKPMTxR aAMHHHCTpaTMBHX
pacxoAoB rlpeAnpHSTMA x Ans ReRTenBHoCTM, ocy-
taecTBnneog rpeAnpMsTMem B COOTBeTCTBHH co
CTaTbeg 170 z CTaTbe 12 HaCTonmero fpxnoxeHRs.

iil) fpenpKIpTme yBeAOjiReT rocyAapcTBa-yuaCTHMKOB
mepe3 OpraH 0 pa3mepe Hx B3HOCOB AAR nOKpWTH
3TXX pacxOAOB, onpeeneHHUX B COOTBeTCTBKX C nOA-
nyHKTOM " b". fpeAnpxsTMe MHKaCCXPYeT TaKyIO CyMMy
npOCTX Bexcenek, MoTopan MoxeT noTpe6oBaTBCt AnA
nOXUMTHR pacxOAOB, yKa3aHHWX B nJaHe B OTHOMeHHH
6ecnpOueHTHLIX 38MOB.

iv) rOCyAapCTBa-yuaGTHHKM nocne nony'eHxn yBeAOMfeHHs
o6ecneqlBaT CBOX COTBeTCTBMIgO e Aont rapaHTNm
aaAonxeHHoCTM flpelnpzsTHa B COOTBeTOTBKM C nOA-
nyHKTOM "b "

.

e) i) Ho npoc 1 6e fpexnpHaTl;s rocyAapcTBa-yiaCTHXH1 MO-
ryT npeAocTaBATL rapaHTX 3aAoneHHoCTH B Aonon-
HeHxe K rapaHTURM, npeAOCTaBnaeMMM B COOTBeTCTBHX
Co mKanog, YrOMHHaeMoR B nOAnYHKTe "b ".

ii) BMeCTo rapaHTHpOBaHHH Aonra rocygapCTBO-yuacTHHK
MozeT CoenaTb A06PBoflLHUR BSHOC fpeAnpMTXl B
Cyume, 3KBXBaneHTHOH TOR Aone AOnrOB, KOTOpY10 B
IIPOTHBHOM cnygae OHO 6Mno 6w o6a~aHo rapaHTHpO-
BaT.

f) BunnaTa npoueHTHMX 3a4moB AOnHa HMeTb nipMOpMTeT HaA
BsnnaTOR 6eCnpoueHTHMX 3a8mOB. BmnnaTa 6ecIapOueHTHMX 3aRMOB nipOX3-
BOHTCR B COOTBeTCTBMM C rpaMKOM, yTBepxAeHmum Accau6neeg, no pexo-
MeHjauMs COBeTa H no npeAno~eHmo rlpaBneHms. flpM BMnonHeHRM 3TOR
CyHKuMH rpaBneHme pyKOBOACTByeTCH COOTBeTCTBymmmH nonoxeHMRMM HOpM,
rTpaBun x nrpoueAyp OpraHa, KOTOpMe AonXHM YUHTMBaTb nepBocTeneHHoe
3HaveHMe o6ecneqeHUs 30eKTXBHoro OyHKUMOHKpOBaHmH fpetnpMsTHs M, B
qaCTHOCTM, o6ecnenemm ero xHMaHCOBO9 He3aBMCHMOCTH.

g) 0OHAM, npeAoCTaBnseMie fpe1npMsITXw, BHOCRTCR B CBO-
60AHO mcnonb3yeMMx BanWTaX XnM BanoTax, KOTOpme CBO60AHO MmeioTCR m
30eKTMBHO mCnOnb3yOTCH Ha OCHOBHMX BaWITHWX pmHKax. 3TH Ban)oTm
onpeeanTCR HopMamm, npaBnamm m npouenypaus OpraHa B COOTBeTCTBXM
C AeRCTBywiaeg ueXAyHapooHOR BanMTHO9 npaKTUMOR. 3a mCKnmueHmem no-
noweHHu, rnpe~ycMOTpeHHWX B nyMKTe 2, HK OAHO rocyiapCTBO-ymacTHXK
He coxpaH~eT MN He HanaraeT orpaHueHMH Ha BnaAeHme, zCfonb3OBaHxe
xn1 o6ueH Ipe npHRTMe 3TXX cpeACTB.
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h) "rapaHTKpOBaHHe nonra" o3HaqaeT o6emaHHe rocy~apCTBa-
yqacTHMKa KpeANTopam npennpHRTHM onnaTHTb Ha OCHOBe pro rata cornacHo
COOTBeTCTByIeH uKmae (HHaHCOBve o6m3aTenbCTBa fpennpHRT4, OXBaTN-

Baeume rapaHTmeg, nocre nonyueHMR DTHM rocyjapcTBom-yqaCTHHKOM yBe-

AOMneHHR OT KpeHTOpOB 0 Hecnoco6HoCTZ flpeinpHfTmR npoK3BeCTK nnaTe-

XH no 3THM o6n3aTeRncTBam. fpoueaypa onnaTM 3THX o6a3aTeRbCTB COOT-

BeTCTByeT HopMam, npaBmnau x npouenypam OpraHa.

4. OOHAM, aKTXBM H pacxon fpennpHTTRH coepxaTcR OTenbHO
OT OHAOB, aKTHBOB m pacxoAoB OpraHa. npenpMnmTe uoxeT AoroBapH-

BaTbCA c OpraHOM OTHOCHTebHO o6seKTOB, nepcoHana H ycnyr, a Taxze
Bo3meweHH aMHHMCTpaTHBHWX pacxonoB, UOHeceHHUX X[10601 H3 3TMX Op-
raHH3augH OT HMeHM gpyrok.

5. ApXisBbl, 5yxranTepcKme KHHrH m cqeTa npenrppHRTXR, BKnmqan
ero rofoBme OHHaHcoBue OTqeTM, noxBepraTca everoAHoR peBHau He3a-
BxCHMbU peBH3opou, Ha3HameHHmIM COBeTOM.

CTaTbR 12

OnepauHH

1. fpenrpHnTxe npennaraeT COBeTy ripoeKTV ocymeCTBneHf Re-

TenBHOCTH B COOTBeTCTBH CO CTaTbeg 170. TaKHe npoeKTM BKImqaT
OxHuHanbHwA nHCbMeHHH rnaH padoTM B OTHOmeHM AeaTenbHOCTK B PaROHe
B COOTBeTCTBHH C nyHKTOU 3 CTaTbH 153, a TaKxe Bcm npyrylo Ta y HH-

OopuanmH H AaHHme, KoTopme moryT BpemR OT BpemeHM Tpe6oBaTBCR An
ero OUeHKH mpmxmecpCr o H Texm:tecK0o KoMHcCee H yTMBepAeHHR CoBeTO.

2. focne yTBepy.AeHHR CoBeToM PpeurfpMaTme ocymecTBmneT npoeXT

Ha OCHOBe oiZuxanbHoro nHcbMeHHoro nnaua pa6oTM, ynommHaemoro B
nyHKTe 1.

3. a) EcnH f1pefnplaTe He pacnonaraeT Tosapaux H ycnyramx,
HeodxoAHuhMH nRn ero onepaumg, oHo uoxeT npuo6peTaTb xx. B 3TUX

UeRX OHO Ha3HaOaeT Toprx H npeAOCTaBnReT KOHTpaKTM YIaCTHHKaM TOP-
ron, rnpe~naralowmu Hamnymmee comeTaHxe xaneCTBR, ueHM H OPOXOD
DOCTaOX;

b) ecnn MueeTCH 6onee OlHO 3anBxK, oTBeqawmeg 3TXM Tpe-
6OBaHRM, KOHTpaKT npeAOCTasnneTCR B COOTBeTCTBHH C:

±) npHaHUnoM HOe KPXUXHZHHm Ha OCHOBe nOnMTqeCKHX
HfnH pyrux cooCpaxeHHM, He mmOemmX OTHOmeHHR K

ocymecTRneHHM onepaugH c AOnXHMU cTapaHmem x

3OeTBHOCTbl0; H

ii) PYXOBOUHMHm npZHmUnaMm, yTBepxneHhMH COBeTOM
OTHOOHTebHO rrpeoepeHuHM, npHmeHHUX K Tosapam x
ycnyram, HCXOlmuHM ma pa3BHBajoimxCR rocynapCTB,
BKflw1aR Te M3 HKX, KOTOpue He m8MeT Bmxona K MO-
pIC H HaXOfRTCR B reorpB4MqecKM HenaronpHBTHOM
nonoxeHHm;

c) TIpauneHme UOQeT rpHHKMaTb HOpMM, onrpenenixe oco me
O6cTORTeALCTBa, fPH KOTOPMX MOXHO, ecnm 3TO Han fly3Mm odpa3ou OTBeqa-
eT mTepecau IUpenpMRTHMR, He Co6njnaTb Tpe6oBaime o6 OC5SRBneHMY TOP-
ros.

4. npeArrpHaTme HMeeT rrpaBo O6CTBeHHOCTM Ha 3ce AO6MBaemme Mu
none3Hue HCKonaeMme fPOM3BOlMUwe HU nepepadoTaHHue BeUeCTBa.
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5. npexnpMRTxe rPoaeT CiOlo npofy~umm Ha HeAMCXpHMMHaUHOHHO9
OCHOBe. OHO He AaeT HeKoMMepnecKx CKHfOK.

6. Bea ymepda Ann oMHx ERE CneumanbHuX nonHOMOug, npeAOcTaB-
nneMuX eMy B COOTBeTCTBMM C ApyrMuH UOnoxeHuRMH HaCTOnmeg KOHBeHUMH,
npelrrpHRTme OcymeCTBnReT nOfHOMOqHM, HeoxoAmue Ann ero pa6OTW.

7. fpe~rIp.RTHe He fOIHO BMeMHBaThCR B nonHTHqecKlce Aena
KaKoro-nHxo rocyapCTBa-yvaCTHMKa; H nonXTMnecKaR CHCTela COOTBeTCT-
Byomero rOcy~apCTBa-ynaCTHZKa He Ao1Ha OKa3WBaTb BnMRHHR Ha pMHHXMa-
emue aM pemeHRH. B CBOHX pemeHMRx OHO pYKOBOfCTByeTCR TORbKO KOMMep-
qecKumM COop8IeHMRMX, a 3TM c0odpaIeHMS B3BeMXBalTCR 6eCITpHCTpaCTHO,
C Tem UT06 AOCTMHb ueneg, yKaaaHHUX B CTaThe I HaCToRmero fpxnoeHER.

CTbg 13

papBofOf CTaTyC. nWHBMeruH M MUMYHMTeTW

I. nna Toro qTO6H fpenrrpURTme Morno ocymeCTB11RT OBOM 0YHKUMM
Ha TeppTOpuu rocyuapCTB-yv'CTHMKOB, emy npeaOcTaBneTcR CTaTYC,
pHBHzeru H HMMyHTeTH, M3ROXeHHbe B H8CTmme CT8Tbe. Ann ocy-

meCTBneHMS 3Toro npMHuHHB npeziupuRTme H rOCyuapCTBa-yaCTHHKM MOryT
38aHnRqaTb cneuHanhHwe cornameHuR, KOTOpue OHM CRUTaIT HeoxfolMM!IH.

2. HpeznpMRTxe ocnazuaeT TOROK npasocnoCo6HolCTb, KOTOpaR me-
o6xoAme Ann ocymeCTBneHnR ero 97HKUt 9 AOCTzzemma ero ueneg, H, B
RBCTHOCTM, CnOCO6HOCTbW:

a) 3aVJl08Tb KOHTpBKTM, AOCTxraTb COBMeCTHMX AOrOBopeH-
HOCTeg uMn HulX AoroBOpeHHOCTeg, Bxmn0qa cornameHHR c rOCyziapCTBaMa
H uezuyHapoAHMM opramH3aqueME;

b) npaO6peTaTb, apeHAOBaTLh Bna1IeTL H pacnopxBTbCR

HeIBMZH NUM N ZIBHHMUM MMymeCTBOM;

c) BUCTy faTL CTOPOHOR B CIIe6HOM pa3dpaTenbCTBe.

3. a) HcKu K 1lpeuinpHRTMW moryT rpeUEBnJIRTbCR RIMIb B o6na a 0-
meu Huanexamek KoMneTeHuxeg cyze rOC yapCTBa-'LaCTHMKa, H8 TeppMTOpM
KOTOporO HpeanpORTme:

i) HmeeT KOHTOPY ERR coopyzeHme;

i) Ha3aqno areHTa Ann npmeua npoueccyanbHUX
H3BeweHx* HnE yBeuamneHMH;

iii) 3aKIW,'8O KOHTpBKT me n]peOCTaBZeHMe TOBSPOB
HnE ycnyr;

iv) BmnyCTMfO ueHHme 6ymarm; HRR

v) MHMM O~pa3ou Bo~neqeHo B xoMuepqecKyi ueRTenb-
HOCTb.

b) DuymeCTBO H BKTEBM fpeunpxRTmR, rie 6m OHM HE HaxoAM-
nCKb M KTO 6W HUM HE Bnauen, nOnb7WTCR HMMYHETeTOM OT Bcex BM Oz
apecTa, N31RTHR unu HCnOIHMTenbHoro npomHBOICTB8 10 BMHeCeHMX olouqa-
TenbHoro pemeHUR IYPOTHB fpenpMRT a.

4. a) WMymeCTBO w aKTHBU lpeunpMRTff, rie 6H OHM HE HaXOA2-
nMCb H KTO 6s HMU HE Bnaen, nOnb37y0TCR MMyMYTeTOU OT peKBH3MUHM,

KOHORCKBSUN, 3KCnpopmsUxm EH OT n06WC r
unpyrux BMAOB M3%RTHR H OCHO-

BSHVM pememHu mCnOnHMTenbHXc MAXE 38KOHO48TenbHUEX 0praHOB;
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b) HMymeCTBO m aKTBErl peunpHRTHH, rxe 6m OH mm HaXofm-
nMCB M XTO 6m HmH Hm Bnazen, ocBo6oxnaI0TcR OT MCKPHMHHamoHHwx orpa-
HMqeHM9, permameHTamR, KOHTPOYI Z MopaTopmeB nwboro xapaKTepa;

c) fpeJnpMRTHe m ero cnyxamme nonxHm co6nmnaTb 3aOHLI M
rrpaBkna mn6oro rocyzapcTBa nMR TeppMTopMl, rme Ipe rnpMRTme m ero cny-
Iamme MOryT aaHMmaTbCH KoMMepmecKok Mn1 mHOg zesTenbHOCTblo;

d) rocyxiapCTBa-yuaCTHKM o(ecneqHBaI0T, UT06M Ppe2npMRTme
nonb3oBanoci- BceMm npaBaMm, npHBmnerMRmm H MMMyH1TeTaMM, KOTOpme OHM
rrpeAoCTaBnRIOT cyseTam, aaHmmacmHMcR KommepnecKok AeRTenbHOCTbI Ha
XX TeppTOIMHRX. aTM npaBa, npmBunermm M HMMyHHTeTHI npeAocTaBDRIOTCR
rlpe~rpxRTl Ha He MeHee onarorlpMHTH09 OcHOBe, meM Ta, Ha KOTOp0 OHM
npeAOCTaBnsIOTc. CydOCXTam, 3aHzMammmucs aHanorHqHoH KoMmepmecKog nes-
TeJbHOCTb]o. ECnm oco6fe npmBmnermx rrpeAOCTaBnRTca rocyuapCTBaMM-
ytaCTHMKaUM paaBBaiot MCR rocy2apCTBaM 1M MX KOMMepqecKmM Cy6SeKTaM,
fpe~npMsTme no3m3yeTCH TaKNUM npMBmnermmx Ha aHanorFmHog npeDepeH-
UxatnbHOg OCHOBe;

e) rocyiapcTBa-yqacTHMKM MOryT npegoCTaBnRTb npennpHsHTX
ocoue n1iroTH, npaBa, rrpZBawermm M KMMyHMTeTM, ve by2ym o:ma14HHmimm
rrpeAoCTaBTRTb TaHme nibroTU, npaBa, npmBmnerum 1 1MMYHTeTu Apyrmm
xoMMepuecKmM cy6sexTam.

5. fpennTPMrpMe Be1eT neperoBopm c npmHmmammH cTpaHatAm, B KO-
TOPWX pameuteHm ero KOHTOPI m coopycHmR An nonyueHMS OCBO-Om21ems
OT rpaMoro M KOCBeHHoro Hanoroo6Ao~keHH.

6. Kaxnoe rOcyapCTBo-ytiaCTHmK rpMHMaeT Reooxo4Mme wepm zns
nrpeTBOpeHHR B XM3Hb B COOTBeTCTBMM CO CBOsiM 3aKOHogaTenbCTBOm npmHum-
nOB, a3noeHHMhX B HaCToRIeM flpmnoveHmH, M rogpoxnHO MHbOpMPjIYeT fpe2-
npMp4Txe 0 nperplMHHTbX'MM AegCTBHRX.

7. fpe2npmHTxe mOweT OTKaaaTbCH B TO11 mepe z i4 Traiwx ycuz)hHx,

KaKMe OHO MOXeT onpegeMTb, OT nM6blx pmBmjiermii V MW4yHYTeTCB, npe-
nOCT4BjeHHux eMy B COOTBeTCTBZH C HaCTORMeVI CTaT! ek n CneCuanLHLMk
cornameHHaMm, 0 KOTOpMX rOBOp1TCH B nYHKTe 1.
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rlnOMmEi V. COnACHTERM Su l I'LPOI.E.YPA

PA3 AFl 1. COIAMTA1bTAR IIPOEA.YPA B COOTBETCTBMM
C PATJIOM 1 MACTH XV

CTaTbR 1

Bo -AryeHme pa363pa~eabcTB8

EcnU cTopoau s cnope cornacunucb B cooTBeTcTBNN CO CTaTheI 284
nepeuasT ero ma yperynKposaHme no cornacHTebHON npouenype, lpenYc-
MoTpeHmOg B HaCTORmem Pa3Aene, nJI6&su TaKag CTOpOHa uOxeT O 6yUNTh
paa6KpaTenhcTzo nyTeu nHcbueH~oro yzeuounexuR, Hanpaanneuoro pyrot
CTOK0H URN OTOPOHSM D cnope,

CTaTBK 2

Cnxcox nocpez1Hxo

reHepanHuHM cexpeTapb 0praHmaauvu 067ezsuHeHHUx Hs1UM cocraBnAeT
u eeT Cnco noocpeAnHOB. Kaxoe rOcyABpCTBO-maCTH3K vueeT npano
H83HBqXTb qeTMpex OCpeHKKOB, KaIr=MA 33 KOTOPMX oXeH MeT 111 caMo
aucoxy penyTauum 6ecnpMcTpacHocTI, KouDeTeHTHOCTU M O pOCOoecTHo-
CTMu. USMMn3 Ha3HaeHHWX T8KXM O6pa3OM nwU COCTaBnArT YIKB3HHUR
CflCOK. ECRU 2 KaHoe-nufo Bpem qucno nocpeHNKOB, Ha3HaqeHHMX KA-
x33-1360 rOCyABpCTOM-yqacTHHROM u yJCB3HHWC B cnucxe, ocaereT meHee
UeTpex, TO 3TO roc~y5apcTBO-'aSCTH3K nHeOT npaBo nponaNeCTU Heo6xoNx-
mue fOnOHUHTenbHue Ha3HaqeHHMR. auumuR nocpeHUX8 CTaseTCX z cnucxe
A0 Tex nop, noa oXa He 6yueT CHRT8 Ha3HaSMumsM ero roCynapCTBO-
YRUCTHUKOM, ITpM 3TO OTOT nocpenH" 6 p eT npOOnZaTb pS6OTaT z cor-
acMTe1HoM KOMUcCHM, B COCTID KOTOpOR OH 6W H83HSqeH, 520 ABsepmeHum

pa36WpaTenbcTza naHHoro nensa B OTo RoascceU.

CTaTbN 3
06paaoaSHe cornacUTenbsHO XOM3CCUM

ECnH CTOpOHM He IoroBopmnucL 06 mHOM, cornacUTenbHaR KomuccnR
odpa3yeTcH cnenyiumuu o6pa3ou:

a) rpm yclnoBuH co6noneHun nonnymKTa "g" cornaCUTenbH8a
OUMCCUR COCTOUT m3 naTW qneHOE;

b) CTOpOHI, B06yz5aimaa paa6xpaTenLcTo no cornacHTenb-
HaM npoueuype, H83HaqaeT SIByX m36lupaeuux npennOqTOTe HO 33 ylOWRHy-
Toro B CTSTe 2 MaCTOnfero HpHOzeHUR CnmcKe nocpeHMHKOB, O3H U3
KOTOpMX uozeT 6WTb ee rpazIaHMHOM, ecnH CTopoHN He norOBOpATCR 06
HHOu. TaKHe H83HSqeHHR BKnMUOWTCR B yBenouneHme cornacHo CTaTbe 1
HSCTORmerO fpwnoxeHMR;

c) ApyraH CTopoHa B cnope Ha3xauaeT AByX nocpezHn1KOB Tem
ze cnoco6om, KaK 3TO npeAyCMOTpeHO B nOfnyHKTe "b", B Texicrye 21 uHR
ocne n OnymeHRR yBeoMneHHR, ynoURHyToro B CTaTbe 1 HaCTogmero fpzno-

zeHHR. ECnn Ha3HaeeHRR He rpos3Bo 'Ricp B TeqeH~e yCTaHOBneHHoro cpo-
Ka, CTOpOHa, BO36yXnamman pa36mpaTenbcTBp no cornacHTenbHO9 npoueype.
oxeT B TeqeHme OAHOk He~en nocne XcTeqeHs 3Toro cpoKa nI6o npelpa-

THTb Aeno nyTem yBeAOmneHsH zpyrog CTOpOHM, ns6O rrpOCZTb reHepanbmoro
celrpeTapa OpraHX3aumm 06%eAKHeHHUX Halumn npoM3BeCTM Ha3HaueHMR B
COOTBeTCTBMH C fOxxnYHKTOM "e";
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d) B TemeHme 30 AHek nocne Ha3HameHMH Bcex qeTbpex
nocpeAHHKOB OHM HasHana]DT nRToro nocpegHMKa, BmbxpaeMoro x3 ynOMnHy-
TOrO B CTaTbe 2 HaCTonmero npMnoxeHmR CnZCKa, M 3TOT rocpeAHMK RBniH-
eTCR rrpejoeaTenem. EcfM 3TO Ha3HameHxe He npOM3BOAHTCR B TeqeHMe
3TOrO CpOKa, no6aa x3 CTOPOH MOXeT B TeueHMe OAHO9 Hezenm nocne MCTe-
qeHRR 3TOrO cpoKa npOCMTb reHepanbHoro ceKpeTaps 0praHm3aum 06%ezm-
HeHHux HauxHi 1ITOM3BeCTM AaHHOe Ha3HaueHMe B COOTBeTCTBHX C NOA-
nIHKTOM "e";

e) B TeneHxe 30 AHeR nocne nonyeHxR ITpocb6 cornacHo
nORnYHKTY o" MC m 'd, FeHepansbHi cexpeTapb 0praHM3auMM 06LeAMHeHHbIX
Hauum no KOHCyJIbTamm CO CTOpOHaMM B cnope npOM3BOAMT Heo6xozMmbIe
Ha3HaveHMR H3 cnmoKa, ynoMRHyToro B CTaTbe 2 HaCToaiero NpnoxeHMr;

f) BaKaHTHwe XOnXHOCTH 3anOnHRWTCR B TOM me nopnzKe, KO-
TOpUR YCTaHOBeH An nepBOHauanbHOrO Ha3HaueHmH;

g) ABe xnm 6onee CTOpOH, KOTopwe onpenenMT no cornameHHb,
RTO OHM HMeOT OAHHaKoBu MHTepec, Ha3Haia]OT COBMeCTHO AByX nocpe Hm-
MOB. B cnyoae, Korxa mmeeTcH aBe mnx 6onee CTOPOH C OTXenbHmmm MHTe-
pecaums xfH xora OTCYTCTByeT cornacme OTHOCHTenbHO HaIqxR y HmX ogm-
HaKOBoro uHTepeca, nocpeAHMKM Ha3HaqaIOTCH HMM OTnenbHO;

h) B cnopax c yaCTmeM 6onee AByX CTOpOH, mMewoMX OTenb--
Hue uHTepec1u, HJM Kora OTCYTCTByeT cornacme OTHOCHTenbHO HanmqxR y
HHX OAHHaKOBOrO MHTepeca, CTOPOHw npxMeHRMT noflnyHKTb "a"-"f" Ha-
CKO hKO 3TO BO3MOIHO.

CTaTbR 4

NIDouen~ypa

CornacHTenbHan KOMMCCmR, ecnm CTOPOHM He gOrOBOpMnHCb 06 MHOM,
7CTaHaBnHBaeT CBOO CO6CTBeHHyI npoueAYpy. ItoMmCCmsR C cOrJacx CTO-
POH B onope MOmeT npe~UOXHTB nw6omy rocy~apCTBy-yqaCTHHKy npezcTaPZTb
eg OBoe MHemxe B yCTHO9 xnx nmcbMeHHOH 0opme. FeweHxR KOMMCCzm no
npoueAypHhM BorpocaM, AoKnag H peKoMeHgaumx pMHHMMITCH (COIbHCTBOM
ronOCOB ee uneHOB.

CTaTLH 5

ADvxeCTBeHHoe .vDervnHPOBaHme

KOmUOCH MOxeT o6paTHTh BHHMaHxe CTOPOH Ha no6ue uepu, KOTopue
mornm 6w o6nernHTL APyxeCTBeHHoe yperynxpo~aHme cnopa.

CTaTb 6

QVHKUHM KOMMCCHM

KOuMcCHH 3acnyuBaeT CTOpOHN, paCcMaTpHBaeT mX IpeTeH3HH x BO3-

paxeHMR H AenaeT npennoxeHHR CTOPOHaM C uenbio AOCTTHeHHMR pyxeCTBeH-
Horo yperynxpoBaLHz cnopa.
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1. KouHCCsR npeACTaBJiReT AoxIaS B TeueHmie 12 uecaueB nocne ee
o~paaoBaHHR. B ee uoxnane oTueqalorcR Bee ocTmrH7rTe cornlameHHR M,
npH OTCYTCTBH AoroBopeHHOCTH, 3aKnwqeHHR KOMHCCHH no Bceu Donpocau
OaKTa x rIpaBa, OTHOCRIAMUCH K ClOPHOMY uonpocy, K TaKHe peKoMeHnIaUMM
KaKme, no uweHMW KOUHCCHH, RBnio0Tc ulenecoo6paaHMH AflR flpyxeCTBeH-
Horo yperynlpoBaHma. IoKflaA cAaeTCH Ha xpaHeHHe reHepanLHoUy ceape-
Tapio OpraHmaauum 06ieLHHeHHUX HaUM Is HeuefAneHHo npenpoBoxaeTCH Mu
CTOpOHau B cnope.

2. AOKnaA KOuHCCHH BxKnqaa BuBOw peKoueHAauHx, He HueeT
O6f3aTenbHog CON AAfR CTOpOH.

(;TaT bH

TDeKDameHme nDoue.D L

Pa3(5paTenbCTBo no cornacHTenBHo npouenype npeKpamaeTCR, Korea
AOCTmrHyTO yperynlzpOBaHe, Kora CTOPOHN TXpHHRJIH MN OAHa CTopoHa
OTKJIOHHmIa peKoueHlauHH, conepxamHecR B noKnane, nyTeu nxcbueHHoro
yBeoMuaeHHR reHepanbHoro ceKpeTapa OpraHm3aux O.eAIMHeHHwX HauHn HH
no MCTeqeHMM Tpex uecsueB nocne AaTu nrpepoBoxneHMa AoKnaAa CTOpOHaM.

roHo1aDU H pacxo;u

rOHopapm m pacxonN KOMuCCum onnalaqHBaWTCR CTOpOHaMH B cnope.

CTaTbg 10

lInaAn CTODOH M MeHRTL npoue-.yp.

CTOpOHS B cnope no cornameHi0, OTHOcRImeMyca MCKJIIoqI/TefbHO K 3TO-
My cnopy, uoryT H3UeHRTb n*ooe nonoxeHze HaCToamero fpmnoxeHHH.

PA32IEI 2. OB3ATEJILHAR HIEPF.UAqA HA YPErYJUIPOBAHI/n10 COI'3IACH4TEAJHOIM IWPOI=YPE B COOTBETCTBXIK
C PA3IIJIOM 3 qACTI4 XV

CTaTR 11

Boa6yz eHse paH 6paTeibcrBa

1. ~0lc6an CTOpOH8 B cnope, KOTOpUR B COOTBeTCTBMIM c Pa3Aeou 3
qaCTN XV MOZeT 6MTB nepeflaH Ha yperynHpoBaHme no CCr;aCHTelHOS
npoue~ype, npeAyCMoTpeHHO4 B HaCTosuieu Pa3Aene, moreT Bo36yAHTb pa3-
6IpaTenBCTBo zyTeu NMCbmeHL<oro yBeoM3eHMR, HanpaBniRemoro ipyrok CTO-
poHe max CTopoiau B cnope.

2. CTopoHa B cnope, KOTopaR nonymxna yBefoMneHxe B COOTeTCT--
BOX C nyHKTOM 1, o g3aHa cornacHTBCR Ha pa36MpaTen.bCTBo no corrxacm-
TeJIbHOI npouefype.
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U;TaTbes 12

HenpeMcTaBneHe OTBeTa KnX OTKa3 OT neDe~au Ha
yverynxpoBaHme no cornacgTenbHom npoge~ype

HenpeAcTaBeHme CTOpOHOR MAX CTopoHaMK B anope OT~eTa Ha yBegou-
neHme 0 BO36YiXeHMH pa36mpaTenbCTBa mH OTma3 cornacHTb(..R Ha Taxoe
paa6mpaTenbCTBo He npenATCTByeT BO36yxReHmo paa36paTenbcTBa.

CTaTbf! 13

KomneTeHuR

Pa3HornacHs B OTHomeHmH KOMneTeHuH COrnaCHTenbHOR KOMHCCHN,
AeNCTBymomei B COOTBeTCo:BM C HaCTORIIB Pantenom, pa~peUmalCTCR9 3TO9
KomxccHeg.

CTaThR I

flpxMeHeHme Paalena 1

CTaTLH 2-10 Paanena 1 npueHRMTCR c ymeTOM HacTonero Pa3Aena.
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rM~l'o== "VI. OTATYT I=MHAPOIHOrO TPMYEAJA
nIO MOPCXCMY flPABY

CTaTba 1

06mme nonoxeHma

1. MexuyHapoAHUi Tpm6yHan no mopcKoay npaBy o6paayeTcn X Ae1-
CTxyeT B COOTBeTCTSUH c nonoxeHmRuH HaCTORmeM KoHgieHUN M HaCTo~nero
CtaTyTa.

2. MecTonpe6maaHmeu TpH6ynane RenfeTCR BOnLHM H ramaegcf t
ropoAn ra6ypr B OefepaTMBHoR Pecny6nmKe repmaHMM.

3. TpH6yHan mOXeT 3acenaTB m BunOnHRTb CBOXI 4)YHRU!H B AP7TrX
MeCTaX BCnKxi pa3, xorna oR CMMTaeT aTO xenaTenhHUM.

4. Tho6an nepenaqa cnopa s Tpx6ywan perynmpyeTca gacTaUM XI X
XV.

PA3E.1 1. OPrAHK3M MI TPIBYHA/A

CTaTbR 2

COCTaB

1. TpHmyHan COCTOUT M3 KonnerHH B COCT8Be 21 He3aBHcMoro
qnexa, K36paHH X M3 umcna nXlI, nOnb3yWomHXCR cauoR BUCOKON pernyaueg
6ecnpucTpSCTHOCTMH CnpaBeInHBOCTR H MlRBflMIIXCR ITpH3HaHHWMM aBTOpxTe-
Tam B OnaCT maopcxoro npaBa.

2. B COCTaBe Tpm6ytana B uenou AOAZHO 61VTb o6ecnemeHo rapeAcTa-
mTenRbCTBO OCHOBHEX npaBOBUX CROTem mmlpa H cnpBeAniBOe reorpemOmeC-

Koe pacnpeneileHme.

CTab?11 3
tlneHcT]O

1. B cocTaae Tpm6y~ana He uoxeT 6wTB Anyx rpaxnaa oAxoro x
Toro ze rocylapCTBa. JIMUo, KOTOpOe MOXHO paccmaTpHSaTb C TOUKH 3pe-
HR qneHcTBa B TpH6yHane Kx8 rpaXsHHHa 6onee meu oAHoro rocyapcTa9
CqHTaeTCM rpaXsaHHOM Toro rOCyASpCTB8, B KOTOpOM OHO OdWRHO OCY-
mecTanaeT rpaZ1aHCKHe H nonHT~qeCKHe npaBa.

2. B COCTaBe Tpu6yHana nOYMHo 6Iu He :eHee Tpex qneHoD OT Xa1-
AoR reorpaoHmecxog rpynr, YCTaHOBTneHHog reelepanbHoR Accau6neeli Opra-
RR381IuH 06%eHHeHHMX HOUH.

CTILTbhs

BUABaxeHme KaHzHmaTYP H Bl6opM

1. KXaZoe rocy~apCTBO-yUaCTHHK mOXeT BwA BHHYTb He 6onee nAyx
KxaMnaTOD, o6aajolmHx KaqeCTBaUH, yKasaHHUM B CTaTbe 2 HacToHero
flpRnozeHHr. qneHm Tpx6yHana M3(MpaJOTCR M3 cnXcKa nHun, Ka-HAMaTypW
KOTOPMX 6nNw BUIA3HHyTM TaKHU o0pa3OM.
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2. He no3atee neu aa TpH mecaua flO ;xHR BudOpOB reHepanbHull
cepeTapB Opraxxaauum 06%eHemux HauxAi npu nepBux B60pax lins
CepeTai. TpK6yHana - apm nocnenywmKx BI6opax - o6pamaeTca K rocynap-
CTBaM-naCTHMKaM C nxcbMeHHuM rnprnameHxeu flpeAfCTaBHTb CBOCX KaHnK-
--aToB3B qneHu Tpx6yHana B TeneHe 33yX ueceB. OH COCTaBnReT D
S18BUTHOM nopanie cnxcoK Bcex nmu, qbU KaHii~aTypM 6Mu, Bu HBiyM,
C yxa3aHeM roCynapCTB-yqaCTHMKOB, KOTOp~e rpennoxxxn 3T KaHAEfaTy-
pu, x upeAcTaB~neT 3TOT CriCOK rocyapCTBau-y-aCTHxKau Ao cebbuoro
%zcna nocneAHero mecaua, rnpefmeCTyOmerO AaTe KBxaX B6pOB.

3. nepBme BM6OpM ITPOBOARTCN He no3fHee qeu nepe3 meCTh IecR-
ueD c uoueHTa BCTynxeHuR HaCTonmeg KOHseHUMK B cHsy.

4. qleHU Tps6yHana M36PamTCn TagHmu ronocoBaHmeu. Bu6opu
fl OSOATCH Ha CoBemamuz rOCy7AapCTB-ynaCTHMKOB, CO3BOIIHOM reHepalbHMM
cexpeTapeu OpraHt3auxK 06segHeHHux Hauxg, npE nepBmx Bw6opax x B
COOTBeTCTBME C npouenypog, cornacOsaHHoM rOcynapCTBau-yaCTHKaMN, -
ups nocnenAYMox B6opax. Ha TaROM coBentaHuM A3e TpeTM qacna rocy-
napcTa-yacTHXoB COCTaBnRIT KBOpyM. M36paHHwUM B Tpx6yHan CqMTajT-
CR K&M31EaTM, noylmmBmHe HaH6onbmee qmcflo rOIOCOB, HO He meHee ByX
TpeTeg ronocoB npuCyTCTBYMMIX M yIaCTBYMMX B rOnOCOBaHuK roCyapCTB-
7 aCTHK0OB npu YCOBHI, MTO Taxoe 6onbmIHcCTBo BKnlqaeT 6OfbMHKCTBO
rOC7AapCTB-yqaCTHMKOB.

CTaTa 5

CDOK 0nOHOMOqEM

1. qLneHu Tpx6ylana M36 pa3OTCR He AeBTb neT K MoryT 6UTb
nepe313paum C TeM, OAHaxo, qTO OpOX IOAHOMOqMA CeMM u3eHOB R3 'iKena
mneIo nepBoro COCTaBa HCTeKaeT mepe3 TpH rona, a CpOK nOfHOMoZKU
eMe ceM VieHOB HCTeKaT qepe3 meCTB neT.

2. reHepanbHWA ceicpeTapb OpraHsaUHw 06en HeHHMx Hauid4 He-
UeAfexHo nocne nepBux BM6OpOB onpeenReT no Xpe6H, KTO U3 mnIeHOB
Tp 6yHana CVMTaeTCR Ea6paHHUM Ha 7Ka3aHHue 3me nepBoHaqiabHme cpoKx
3 Tpu rona K meCTb neT.

3. qneHw Tpsq6yHHaa ripOOnxalOT Kcno3IHHTb CBOu O6RaaHHOCTR
Brlspeb Ao 3ameeHO HR MX MeCT. Aaze nocne 3aMemeHHR OHM 3aKaHqLHBawT
336oe pa36xpaTe~nCTBO, HamaToe RMU O AaT XX 3aMeneHR.

4. B cny'rae OTCTaBiKm ineHa Tpm6yHana 3aRBneHe 06 OTCTasKe
apecyeTCR lpeceaTenm Tpx6yHana. MeCTO CTaHOBHTCR BaKaHTHNMu no
onymOeHRM Taxoro 3aRBneHuR.

CTaTbR 6

BaKxicsu

1. 0TxpuBalOnexcR Ba(HCxx 3anOnHROTCR 3 TOM ze nopRAKe, KOTO-
pHU YCTaHOBneH 31flR nepBUX BL60OpOB, C CO60IIo3eHHeM Hxxecneywomero rnpa-
BAIa: B TeneHme Mecaula noCle OTKIITHR BaKaHCHM CeKpeTapb Tpx6yHana
HaxUpaBIeT rrpHrnameHMR, IrpeAJYCMOTpeHHue CTaTbeA 4 HaCToRmero rpfnoxe-
HUm, a JIeHb Bh60pOB YCTaaBJMBaeTCR rlpencenaTenem Tpx6yHana no KOH-
Cyn-TaUMM c rocyapcTBamx-yaCTHHKaux.

2. q4eH Tpx6yHana, H36paHHAH B3aMeH 4neHa, CpOK rOaoMo'mon
KOTOpOrO eee UCTeK, 3axMaeT AOnIHOCTb AO NCTeneHHR cpoxa nOjiHOMO-
mug eBoero upe3ecTBeHHxKa.

Vol. 1834, 1-31363

350



United Nations - Treaty Series • Nations Unies - Recueil des Traitks

CTaTbn (

HeCOBueCTHmaa AeRTeJbHOCTb

1. Hm orxH qneH TpH6yHana He MoxeT MCnOnHRTb KaKHX-nM6O nO03-
T'ecxux Hax aAMHHHCTpaTMBHUX OR3aHHOCTeg HAM aKTKBHO yqaCTBOBsaTb
MAn 6wTb UaTepHalHO 3aMHTepecoBaHHUM B xaRKX-nm6O onepaumRx nw6oro
npe~nPRRTMH, 3aHHMuamerocR paaDeAKoN HaM pa3pa6oTKo2 pecypcoB uopR
#N UOpCKoro AHa Han ApyrHMm BHAaMN KOuMepqecKoro mCnOnb3OBaHMH iOpR
Mn mopCKorO AHa.

2. HN OAmH 'JneH Tpx~yHana He M0XeT BUCTynaTb B RaqeCTBe iTPen-
CTaBUTens, noBepeHHoro HA aABOKaTa B KaKom-n6o nene.

3. Ji6oe COwHeHme no 3THM Bonpocau pa3pemaeTcH 6onbmNHCTBOU
ApyrXx rITPCYTCTBYI0IMX qjeHoB Tpm6ylBana.

CT8TbR 8

YCnOBMi, Kacaomuecn yVacTHR uneHOB TpM6ytana
B XOHKpeTHOM AeAe

1. H OAHH vneH Tpz6yHana He MOzeT y'aCTBOBaTb B peme~mm
KaKoro-nH60 Aena, B KOTOPOM OH paHee ynaCTBOBan B KaeCTBe ripenCTaBH-
Te R, noBepenHoro HA aABOKaTa OHO H3 CTOpOH HAM B Ka'eCTBe mneHa
HaUXOHalbHoro zvut uezJyHapoAHoro cyna, AN6o B HHOM KanecTBe.

2. Ecnm no KaKorl-nH~o ocodoHl npH4SMHe xineH Tpm6yHana CqHTaeT,
qTO OH He AOnzeH ynaCTBOBaTb B peeHMNH KOHKpeTHOrO Aena, OH coo6UaeT
o6 3TOU fpencenaTeno TpH6yHana.

3. Ecnm flpence3aTenb H.XOAHT, UTO KTO-HcSO H3 'IeHOB TpmyHa-
na He zOAZeH no xKaxo-nH6o oco6o npuqHHe yvaCTBOBaTh B 3aceaHuH
no KOHKpeTHOUY eOy, OH yBenounReT ero od 3TO.

4. J6oe coMHeHme no 3TMM Bonpocam pa3pemaeTcH 6ObInHHCTBOM

Apyrcc nPMCyTCTBoMIX qneHOB TpmdyHana.

CTaTbR 9

Ciyqard. KorAa neH THm6zu ana neecTeeT ,y7OBfeTBOPRTb
TpeoBaHHlU

Ecnx no eA1HornacHoUy MHeHHI Apyrxx neHOB TpH6yHana KaKog-nHo
'ne TpH6yHana nepecTaeT y oBneTBOpRTB rpeA-BbJBnneuNu TpeCOBaHmRu, TO
fpencenaTeb TpmH63Haa OasBnReT meCTO BaxaHTHMM.

CTaTbR 10

lpmBHnerHH H HMUVHHTeT

qneHw Tpm6yHana npu HCnOAHeHMH HUM O5R3aHHOCTeR B Tpmi6yHane
nonb3YTCR HnnoMaTzqecKHxm npuBmnerHHum m HUMyHXTeTaum.

CTaTbR 11

TopxeCTBeHHue 3aHaBeHHR %eHOB Tpx6yHana

Kaxznu uneH TpN6yHana O6H3aH AO BCTynneHHR B 3OAHOCTb cnenaTb
B OTKpUTOM 3aceaHHM TopzeCTBeHHoe 3aRBneHme, VTO OH 6YAeT OTnlpaB-
fRTb CBO0 AOIXHOCTb 6eCnpHCTpaCTHO H AO6pOCOBeCTHO.
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IpenceAaTenL, 3aUeCTNTenb 'peAce.AaTenn m CeiqpeTapb

1. Tpx6yHaA ma6ipaeT fpecenaTenA m 3auecTNTenR npence~aTeng
Ha T'px rona; OHM uoryT 6UTL nepemadpaHM.

2. TpM6yan Ha3Ha'aeT cBoero CeKpeTapn x mOzeT rTpHHRTb Mep
AR Ha3HaqeHHMR TaEHX Apyrxx AOAXHOCTHMX nHIU, KOTOpe moryT oKa3aTbCR
Heo6xoAHMMwH.•

3. 1Ipece~aTenb H CexpeTapb Tpm6yHana npoxmBaioT B mecTe
ripe6-amR TpysyHana.

CTaTbR I3

1. B 3acenaHmRx yvaCTBy10T sce imemmmecR S HanIqHM qneHM, Ups
3TOM AAfR o0pa3OBUHUR npHCYTCTSHR HeOdXOAHM KBOPYM U3 11 ma6Npaeuux
qneHon Tpm6yHana.

2. IIpi yCnOBHH co6amoenun CTaTh I'? HacTonmero flpmnAoesun,
Tpm6yain onpe~enueT, KTO M3 qnexaB HMeeTCR D HanIxUN, qTO6M o6pa3o-
&Tb npuCYTCTBue AM PaCCMOTpeHUR Toro HR NHoro cnopa, npxHNmR so

summaHme 8 eKTHBHOe l7HKuOHmPO3aHxe Kauep, npeAYCMOTpeHHux a
CTaThsX 14 M 15 HaCToamero pssnozeHHR.

3. Bce cnopm m 3aRmneHER, npeAcTaBnaeme Tpu6yzany, 3acaym3a-
wTCR x paapemamTca Tp6yanAo, Kpoue cnyqaeB, xor a IrpxueHeTCH
CTaTBR 14 HaCTonmero flpan0xeHxr stnm Korla CTOPOHM rrpocwT, VTOM exeo
paccuaTpUianocb B COOT~eTCTNHM CO cTaTbeA 15 HacTonmero fpunozemuu.

CTaTbR I

KaeDa no cnopaM, KaCamiume MOPCKoro A a

B COOTBeTCTBXH c Pa&3enou 4 HacTomero fpunozeims o6paayeTcR
Kaiepa no cnopau, Kacaimouca uopc~oro jAHa. OSa o6naaeT KOMnTexU-
el, fOnHOMORRXMX H yIIKUHHMH, npenyc~oTpeHHUMN Z PaAnene 5 'aCTS XI.

CTaTbR 15

Cne4HanhHue Kauepw

1. Tpx6yHs a oxeT o6pa3ODMDSTb TaKme KamepH, COCTOMUNO Na T OX
MAN 6onee ero U36HpaeMmx qnzeHOB, KOTOpme OX CaTaeT HO6XOARUMMU AAR
pa36wpaTenbcTBa KOHKpeTHMX KaTeropxA cnopoB.

2. TpH6yan o6paayeT KaMePY AR pa36KpaTenbCTsa nepenaioro
emy KOHKpeTHoro cnopa, ecam o6 3TOM rPOCRT OTOpOHM. COCTaS TaKOe
xoaepw onpenenaReTc Tpi6yianou c ono6peHUR CTOpOH.

3. B uensx ycxopeHsoro paapemeHMS Aen Tpu6yan ezeroAHo o6pa-
3yeT xaMepy B CocTaze nRTH ero ma6upaemmx u eHoD, KOTOpaa MOZOT paC-
CMaTpUaTb x paapeaTb cnopm a nopRnxe yupomeHHoro npON33OcTaa. An
aaMeueHuR qxeHoB, KOTOpue He MOryT yaCTBOBaTb D TOM BAR MHOu Rene,
E3GHpaOTcR ABa 3aUeCTHTenR neHoB.

4. Cnopu paccuaTpuBawca H pa3pemawTcR Kamepaif, npeAYCMOTpaH-
Mumm s HaCTOM~eg CTaTbe, ecam 06 3TOM rIPOCHT CTOpOHU.
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5. PemeHme, npHHRToe OAHOR Ma Kauep, npeycHOTpeHHUX I HfCTOR-
uOs CTaTbe H CTaTbe 14 HaCToamero lpunozeHUR, CHTaeTCR amHOCe HUM
camuu TpmdyHaiou.

CTaTbR 16

PernameHT Tpu 6,yana

Tpxuyxan yCTaHaBnxBaeT perlameHT, onpeenimmg nopolOK ocyTec'r-
fl6HNR xM C3O 0HxKu. Tpumy6aJn, B qaCTHOCTR, yCTaHaBMBaeT npaSmna
IUpOH3BOCTBa Aen.

CTaTWb§ I?

1'jpazaHCTBO qneHOD

1. 4neHu Tpm6yHana, COCToamxe B rpaxzlaHCT3O mio6og ma CTOpOH B
cnope, COXPaHRIOT rIpaSO 7gaCTBOBaTb B pa36HpaTenbCTBe s KaqeCTse une-
MOB Tpu6yHana.

2. Ecnn B CocTaBe Tpu6yuana npm paCCMoTpeHHM nmuoro enopa Ha-
XOAHTCR qneH, COCTORMIU B rpax*laHCTBe OZAHON CTOpOHM, n06an Apyran
CTOpOHa B cnope MOZeT H36paTI KaKoe-n6o fluo nfR yqaCTMA B KqeCTse
uneHa TpH67yH8na.

3. EcnM 2 COCTaBe Tpx6yHala npn pacCUOTpeHu KaKoro-nmo enopa
HeT HM O.Horo qneHa, COCToamero 3 rpazaHCT~e CTOpOH, TO XaxSaR M3

3TMX CTOPOH mOzeT ma6paTb xaKoe-n6o anHUO nR ymaCTUR B KaqecTae
qneHa Tpm6yHana.

4. HacTona CTaTba npmmeHeTCR K KaMepam, ynOMAHTMM B
CTaTbhX 14 x 15 HacToRmero flpm ioxeHR. B TaKMX cnyqanx fpenceaTenb
TpmdyHana no KOHCYJIbTaIumN Co CTOPOHaMm ITpOCHT KOHipeTHuX qneHOB Tpp-
6yxana H3 COCTasa xamepm B TaKOM qucne, KaKoe Tpe6yeTCR, YCTYINTb
meCTO qneHau TPHuyHana, COCTORAHRM z rpaflaHCTBe 3aMHTepeCOBaHHWX CTO-
pox, n 6O, eCfH TaBOBX HeT HInH OHM He uoryT rIpHCyTCTBOsaTL, neHaMi,

cneumanb o ma6paHHMM CTOpOHaMN.

5. ECILM y HeCKobKHX CTOPOH MmeeTcH o6Xuz u HTepec, TO OHM AiR
uenx rrpemu~ymtx nonoxeHM9 paccuaTpuBaTcR KaK OAHa CTOpOHa. 2130oe
ComHeHe no TOMy BoripOCy pa3pemaeTcH onpeleneHHem TpmdyHana.

6. 4neHbi, M36paHHme cornaCHO H3OXeHHO9 B flHKTaX 2, 3 x 4
npouefype, flOflZHU A yOBneTBOPRTb yClOBHRM, 1peAYlCMOTpeHHUM B
CTaTbRx 2, 8 H 11 HaCToamero lpunozeHUHR. OHM yvaCTBymT z nTpM3RMTM
peMeHxi4 Ha ycflo3HRx nonxoro paBeHCT;Ba co CSONM KOnneramSI.

CTaTb. 18

Boasarnae znee qfeHoB TDoNm6'aaa

1. la3zrnm H3dpaHHW9 'ineH TpucyHana nonyqaeT rOnOBo9 oXneA M
CooyIo HaA68.31Y 3a KaBIXM AeuH, xorAa oH BwnOfH~eT CBOH Q"KUMH, r'p
3TOM B fm6o0 roA o6tam cyuua, nonnexanmaR BmnnaTe KSKOMy-nm0O qnleHy
Tpm6yHana B KBaeCTBe ocool Ha.lf'a6KB, He OnIzHa rpe3mUaTL CyMmy ro-
nozoro omflaa.

2. IlpencenaTenb TpHdy~ana nonymaeT cneHMHJaLmHy roAoBy0 HaA-
6azxy.
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3. 3eMeCTUTenh flpe~cenaTena TpusyHaza nonyqaeT cneuanbny
HafazKy a KawfHM eHb, xorna OH HcnofmieT o63aHocT7 npecezaTenn.

4. M6paHiue s nopitle CTaTbH I? HaCTO mero fIpxinoxeHMR qeieHm,
He anom0lec8 M36paHUMH nneHaua Tpx6yHana, nonyqa T Bo3HarpaeRHe
aa Ka=g 3AeHb ocymecTBnexxR mum cBoux fnxun.

5. 3TH OK1ablU, maA6aBH w Bo3HarpeAeHH YCTaM8B3111BBOTCR zpe-
US OT speMeH sa mecome3maH rocyapCTB-yqaCTHKOB C yqeTOM pa6oneg
Harpy3x Tpxdyxana. ORm me moryT 6uTb ymeHbeHM B TexeHee cpona
on~rx6m.

6. 0inajL Cepeaep yCTaHaBixBaeTCR Ha co3ecamHxax rOCyZapCTB-
7,acTHKOB no rrpeAcTazlleHuw Tpudywana.

7. 1lpasuna, rrpxnarme Ha coselgaasix rocyapTB-yvaCTHRXoD, on-
penenmOT YCnOSu, He XoTopHI qneHaM Tpx6yHa--a - CexpeTaplI Ha3Havaj¢
neHcxa IrPN BXO~e XX B OTCTaBsy, paBHO Kax H yClOBEBN, Ha HOTOpUX qne-
Hm Tpx6yHana H Cei-peTapb nonyqaWT Bo eHmee cBoxx nyTeBzw pacxOAOB.

S. 0cnSAMu, HBa6BBKH H BO3HarpezAeHHR OCBO6OXOJOTCR OT BCRxoro

HanorooOnoeHUR.

CTaTbH 19

Pacxonu Tvxfsana

1. rOcynapcTBa-yqaCTHBKH x OpraH HeCyT pacxOAM TpxCyIana Ha
yfnoBam H B nopHAxe, onpe~enneux He coneaHHma X rocynapcTB-yqaCTHu-

2. Korna CTOpOMO9 B Aene, nepeaaHHO m pacCMOTpeHe TpNoyHana,
BJaeTCOR CyG-eKT, He nIBnnImCR rocy3apCTsOu-yvaCTHHKOu uHn OpraHom,
TpmyHan OnrpenenaeT cymmy, KOTOPYW aHHaN CTOPOH8 AORZHa BHeCTM Ha
noXapsTe pacxOAOB Tpx6yaana.

PA3lEJI 2. K09WTEHIEI

CTRTba 20

AOCTvn B TDv6y6Han

1. TpxdyHan OTKpMT AnnR rcynapCTB-naCTHMKOB.

2. Tpmndyan OTKPWT AnH cy62.eKTOB, He ABjfnlmXCR roCyzapcTBaug-
yqaCTHxKaMH, B lO60M Aene, rpRpo peNyCMOTpeHHoU B qaCTM XI, HAM B
060OM Aene, nepe aHOK H paCCUOTpeHme Tpm6yHana B COOTBeTCTBXU C
,'6MM pyrHM cornfameHeM, npeycMaTpHBawmHu KoMrneTeHIO TpH6yH a,
Ha qTO Aani cornacme sce CTOPOHM B 3TOM Aene.

CTaT1bR 21

KoMneTeHuma

K Be~eHmio Tp 6yHan OTHOCRTCH Bee CnOpm H Bee 3aBneHHR, nepe-
zzauaeaue emy s COOTBeTCTBHH C HaCTOR~eg KOHBeHUHe, H Bee BOfpOCu,
cneuHaibHO yxaaHHue B l6oM Apyrou cornameHan, KOTOpOe rrpeAyCMaTpX-
BaeT KxcfeTeHULH3 Tpx( Hana.

Vol 1834, 1-31363



United Nations - Treaty Series • Nations Unies - Recuel des Trait~s

CTaTbn 22

neDeaqa enopo, nonnagamwmx nOA Apyr4e cornameHux

no cornameHun Bcex yaaCTHKOD'AeACTsyBmerO Aoro~opa HAM KoHBeH-
UHK, KaCammHxcs sO pOCOB, oxzaTBaemux HaCToRmeg KoHneumelf, Ha pac-
CUOTpeHNe Tpu6yHalAa moryrT nepezaaaTbcR B COOTBeTCTBH C TrKaM coma-
meHmem nw~ue cnopu, xaca meCR TOKO38HHR HM ZpIMeHeHHR 3TOrO Aoro-
Ropa Mn 3TOm KoasesI.I.

CTaTbn 23

npumeanmoe nTaso

Tp or an paadupaeT sce cnopu a aananeHHR B COOTBeTCTSHX CO
CTaT eH 293.

PA3JIEJI 3. fiOMBB0ICTBO AlEA

CTaTba 24

Bo3dygneuae Aena

1. Cnopiz nepe~amDCR Ha paCoUOTPe~me Tpx~yaana B 8a3MHEOCTM
OT 0CTOATefbcTB a6o nyTem yBeAoMneHan CeapeTapR 0 cnesfnbHOU cor-
naueoma, and0 rnyTeM fncbMeHHorO 3aRaneHXR H8 ero unm. B o6oux cny-
qanx Yxaauma*TcH npe ueT cnops M CTOpOHM.

2. CexpeTapb Ho3auMeAATOfbHO BeAOUARCT o cneanHalbHOU corname-

mU man 3aRDfeHH Bce 3aHTepeco~aHHne CTOpOHH.

3. CeapeTapb Tame yeoeAunaeT se rocynapCTBa-uacTHMKH.

CTaTbR 25

BDeeHHHe MeDH

1. B COOTeTCT2HM CO cTaTbeg 290 Tpn6ynan H ero Kamepa no cno-
pam, KacamuMcR mopcKoro AHa, muewT npazo ripe~nNcuzaTib BpeMeHue
mepm.

2. Ecnn Tpa6yuan He aacenaeT sn eCn HeT AOCTaTOnHOrO qxcna
flHO qTO6U 06pa3oaaTb KDOpyN, zpeMeHHO uepu nlpeAnzcuBarcTR Have-
po yrpoueHaoro npoanoncTna, o6paayemog 3 COOTDeTCTBNN C II7HHTOM 3
OTaTIN 15 HacTowgero flpmnozeHnR. BecNoTpa Ha nyHKT 4 CTaTbM 15
nacTomero fpsinoenn, Taxne qpeMeHHUe Mepi moryT 6UTb UPHHRTm nO
rpoCb6e n6H0 CTOPOHM B Cnope. OHM nonexaT nepecUoTpy N HMeHeHH3
Tpuym1anoM.

CTaTbR 26

P8CCUOTpeHxe Aena

L. CnymaHme Aena BeeTCR OA PYKOBOACTBOM fpe3ceaTeAn Hjim,
*CfH OH He MOzeT npe~ceaTelCTBOBaTb, - 3aMeCTHTenR fpefcefaTerA.
Bon HN TOT, HSI pyrog He moryT npejceAaTenbcTSOBaTb, TO Inpeceoa-
TefbCTBYeT cTapmnl M3 I1pHCYTCTBY0UtMX cyeg.

2. Cnymaame npOPOnnTcn nydnIfHo, ecnm Tpm6yaan He HpuHRn mHoro
POeOeHR HAM eCM CTOPOHM He TpedywT, qTO6v nyC6ARa He 6una AonlyeHa.
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CTaTba 27

Benexme Aena

Tpu 6yHan DHOCMT paCnopRXeHUR OTHOCHTenbHO seJIeHMR nena, onpeAe-
xReT, a xaxog Oopme H B KaKe cpoxx iazn a CTOpOHa AORHia manozxxm
C0O A0BOAM H upHHIueT se Mepm, OTHOCsmuecn K nof melMi AoKa3a-
TOALCTS.

CTaTbq 28

HeaKa

EciOAM ca x3 CTOPOH He EnReTCR s TpnyHan HR He r8PeACTaBROT
cBoux AODOAOZ, Apyran CTOPOH8 mOzeT IIOCHTb Tpu6yHan UlOAOAIZWTb pag-

up&aTnbOTBO H ZMHOCTE peeHme. 0TCyTCTsue CTOPOHM nM HenpeAlcTasne-
NS cTpOMHoR CDOUX noZonoR He RznneTCH npenMTCTBmem AR eAeHMR paa-
6dpaTeAbcTaa. npezlie UeM BMHeCTU pemeHUe, TpM6YMBJI AonzeH YAOCTOUe-
pzTbeR me TOJIbKO B TOM, ITO emy nOAOyAeH AaHMI cnOp, HO Taxxe x a
TOM, MTO XCX AOCTaTOHO O6OCHOBaH KRK C 0aKTHqecKog, TaK H C 1P]AR-
nOCKoI CTOpOEM.

CTaTbx 29

BOnlbKUHCTBO AR MDHERHTHR peeUHMA

1. Bce sorpoCe pewaoTcR 6on.NHcTEou ronocos flpMcyTCTX7INX
meao Tpz6yHana.

2. B cflyae paaneneH~x ronocon nopoH7 ronoc flpeAceAaTenn nAn
aamexammero ero 'unexa Tpz6yHana RBanReTC pemamuu.

OTaTbE 30

PemeHme

1. 3 pezeHu AOANZHI 6MTb npHBeDeHM MOTNBM, Ha KOTOPMX OO

2. B peeHNN 7KEaeaum rcR aMaumm qneo TpH6yHana, qaCTBOB&S.-
mm z ero rpUHiTH-.

3. ROcA peseHme, B uenod Hnu a 1qaCTE, He BupazaeT eAnHornaco-
ro MeHOMN qnexo Tpy6yHana, TO BM60 qnem Tpn6yHana UeeT npaDo npePA-
CTaDXTb caoe ocodoe MHomme.

4. PemeHme nO~nmcuBaeTCR nipezcezaTenem m CexpeTapem. Oo or-
nAaEaTCR 3 OTKPMTOM aaceHaH3 nOCfle HoLAnezamero yeOMJnOHMR CTOpOH 2

enfOpe °

CTaTbf 31i

lpoc6a 0 BCTY'YeHUM B .eno

1. Ecnu rOCyAapCTBO-y'SCTH]K CqHTaeT, RTO pemeHme no KaKOMy-
fmlEO enopy uOleT 38TPOHYTb KaKo-I-nu6o ero UHTepec npaBoaoro xapaXTe-
pa, To 3TO rocynapcTBo MOxeT O6paTHTbCR B TpmdpyH8a c poci og o pa3-
peleHEx BCTyTHTb B Aeno.

2. PemeHme o6 yAOBJIeTBOpeHHU TaKOg npocb6m nPHHNMaeT TpH6yHSa.
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3. Ecnn rpoci6a o BCTynneHU B Aeno yUoBneTBopReTCR, pemenue
TpxdyHajna no 3TOMy crlopy 6y1ieT o613aTenbmUm ARR BcTynunuero a ieno
roc71apc"Ba-yacYTHKa nIOCTOJIhKy, nocxOmbxy OHO KacaeTcR Bonpocol, a
C0353 C KOTOPSIWN DTO rOCy8pCTBO-ymacTHK BC!75n3nO B AlenIo.

CTaTbR 32

fIDBso scTynneHuB D Aeno no Bon pocy o
TORKOBH3N MAN 311npMueHeHn

1. B Ce3 se Z03HMKHOBeHXR B01Tpoca 0 TOJxOBSaHU rNu npuuieHeHuu
HaCToslmeI XOHBeHUBN CexpeTaph HeamenhnuTenRHo yzeuomnneT ace rocy-
InBpcTBS-yqaCTHXKH•.

2. B cnynae B3HMKHOBeHKR, B COOTBeTCTaHN CO CTaTbxRU 21
aun 22 HacrTOoero flpunoxeHus, BonpoC8 0 TOAKOBSH33 URNl npUMeHeum
memAYRaponlHoro cornamemau CeKpeTapb yBeolmReT acex YRaCTHUKOB
cornaeHus.

3. KaaR cTopoHa, ynonUHyTaR B l nyTax 1 m 2, muee npaso
RcT75T1n 9 paa6NparenbeCTo; ecnz oHS socnonbayeCR 3TNU DpaSON, TO
TonmKOaxe, coepameeces pemeHuN, GyeT p8H d o6pasom o6seaTenbno
v vnia Nee.

Crai~ibs 33

OXOHqaTenLH0CTh X1 o63SaaenboaH cR8 De~eHU-

1. PeteHme Tpxdy7an8a BnsieTc OKoHqaTenIbHHM X BMIlOflROTCR BCO-
MU CTOPOHSMU 3 cnope.

2. PeweHxe mueeT O6R3aTeIbH7yl CRAy TOflbKO 11113 CTOpOH X TOJIb1O

3 OTHOUeRU 3m8HHOrO Cnopa.

3. B .nymae cnopa o cueCne un1 oxnaTe pe3eHx Tpu6dyan no

flpoCbde M6o CTOPOHU aeT ero TOAKOBHUeo

Crarwi 34

caunx I 'pNyHa He npmmn WHoro pe0eHU , Ha81118 CTOPORa nowpumae,
0503 COsCTeHHUe uanepzRn.

PAW=nmi 4. KNMPA O C1OPAxI, KACAMICmc NoPCKOrO AHA

1. Kaaepa no cuopam, Kacamommcng Mopcoro n1aM, 7 8KaeaaHa5 X
CTaTb0 14 NeC~osuero flpunozenx COerOu a0 11 unemos, au~paHHwz
doaUuMuCraou bdugpaeuuX nenoa pwd6y ana a xx a ns.

2. l1px sudopo nfnenos Kauepm o6ecIneqBaeTCX M6AUpcTlCzxTe!bcT3O
ocuosNMM nlapaosM cucYem up a x cnpaseAnnoe reorpaioqecoe pacnpe-
aenemn. cca-6nes Oprama MoReT n3EmmaTb peKomeH1amS oGmero za-.
paSBOpOn, xacsmgxecX Taxoro IpXeCTTZXTeBhCT3 X pacpeC11ezeMU .
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3. mOenu KSlWp BM1paMTCH Kaz3e 5pu roa u uoryT M6dmpaTb-
on 3* 2TOpOl CpOx.

4. Kamepa ma6NpseT ma qxcna czour€x emon cuoero ilpeaceaaTenn,
noTopdl aaumuaeT STY oRZrHOCb a Teqnme cpoxa, ma xoTopuK sudpsa
FKmpa.

5. Benzn Kaxoe-nn6o paa6upaTenbCTmo ocTaeTcn HeaSaepmenumu ma
momeu amworo TpeZOHero cpoxa, Ha xoTopm u6paaa Kamepa, oa sa-
Uepaet iAmname pasa6pae~nbcTso a CUoem UepsomanambEou cOCTaee

6. Ilpm otxpuxu snaxacidt a Kamepe Tpm67man au6xpae? 3u oOna
asoz ma6rpaeMu m %3exon neeHUKa, KOTOpUK a8HamaesT nOnZocTb Io
wevnexmu cpoK* U03HOOq N ro 0ApOASTC39HHxa.

7. -fns o~pavouinsaE npucy-rcYrinS a Kamepe 5pedyetca Knop7m a
coma %xoHos, xs6pammuz Tpudynanou.

C aTbn 36

KaMeDM ad hoc

I. Kauepa no cnopau, KacBmmumcn uopcxoro Alia, odpaayeT xauepy
ad hoc s COCTSBe Tpex CBO

u
x qnexoB Al paccmoTpeHmn Kaoro-imdo Mom-

KtTmO1O chops, nlepesHHOrO et B COOTBeTCTBlMu c nyHcTOW I "b*

CTaTB 188. COCTSBB Txot xauepu onpenenneTcH Kauepog no cnopam,
Kacaommuca mopcKoro AHa, C OBodpe~HR CTOpOH.

2. RCAn CTOPOHU He cornaCHM c COCTSBOM Kauepu ad hoc, KrzHaR

CTOPONS B criope H83asqneT oAHoro 'ueaa, a TpeTKR mnenH maHaqaeTCA
mnum no cornauexxv. EcnU OHM He nOCTurnN cornsmenmx URN eCnn Kaxas-
RN6O 3 CTOPOH He UP033BOMT HaeuaeHnx, flpecefaTenb KamepH no ono-
pang Kacasouinuca uopcxoro AHa, HeaaMe.nTenbHO npom3aOAxT TKxoe 35a-

maqeHme mnm Haaqmexin US m cna ee qnemoB nocne XOHC7nJbTaim cO cTO-
pOHamm •

3. qneIHu xaepu ad hoc He uoryT COCYOMTb He cn-yxe xamol--mdo
US CiOpOH B cnope 331 BSnITbCe ee rpaz ataum.

Kauep8 OTmpuia nnn rocyn pcTn-ymacTHNXOB, Opra me npyrX
cydseXToD, yxaaHHEX D Paanene 5 MaCTM XI.

CTaTbH 38

nlmuemumoe rwaBo

nononleHe K nonoeuRu CTaTbu 293 Kamepa UpmuemaeT:

a) mopuu, npasnn8 m npouenypu Oprama, npmnnue 3

COOTuecuBM C HacToxzeA KoHBeHtuzeft; x

b) YCnOBMR KOHTPaKTO, aCaiONiXCn neXTeInhHOCTS a PaNoe,

a OBOpOCaX, CR3HHUX C TaKxnxU KOHTpKTaN.
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CTaTbx 39

06ecneqeHme ucnonmeHHu DOeNeHug XameDu

McnonHeHme peMeeHx Kaeepu o6ecneRzaeTcR B TeppaTopunz rocy-
SpCTB-8CTHUHKOB TSKMd ze o~pazom, qTO x ncnoneeO peeOmE 331

pacnopaxeHN aucmero cyua rOcy8pCTBS-yRaCTH3Ka, B KOTOpoM 3xepams-
38eTCR mHononHeHuee

CTTbR 40
rluSewuOCmb flDYr~M DaS~eno3I )tacTO.Zer0 flim33ozeH3RJ

1. fpyrue paonenU HScTosmero fpanozeHUn, He naasofuaecR mecoB-
seCTomnUu C HaCTORINU Pasitemou, npxmeH$mTcR K Kauepe.

2. npu ocyuecTuneenu czox f7Kung3, OTHOCSMUZCX K KOHCYnf6Ta-
TYBHMM sasnKHeHERu, Ksmep8 PYKOBOUCTByeTCR nnO3z0eHxm3m HacToxwero
flpuaoXeHsX, KaCSmmuCmn flpOnaBOCTBS Aen B Tpmdyxane nocTo axy,
flOCKXOlbX7 OHa flpBHaeT HI fmueHMN.so

PA3jL 5. nmonAXMM

CTaTmb 41

1. flUopaxa K HaCO3euy npanozeHuOD, 88 zCKJqeHuSUe 11OupasO
K Paaneny 4, or7? npmH3maTbCx 313b B COOTBeTCT33 CO CTsTbek 313
33 KOHCeOcy7OU KS KOHepeHlum, coBaHHOg B OOTBTs TBUU C HaCTONUeN

Koaiuenuuel.

2. flonpme x Paaxeny 4 moryT u puuuaT.cn 313 B cOOTsTeTa5
co craevet 314.

3. Tpu6yan Mo3eT npe-naraTh TaOxe nonpaSmu x macYommeUm
CTaTyy, 3me3O3 C TaeT HeaoNYxTiOlMUmu, coodmau I B IUcbmeHHOR
1opme rOC 1pCTmm-7,CTHUSK AiR pacCCOTPeHSR 2 COOTeTCTB3 C
nyflx7au3 13 2.
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RMOXERKE VII. APEPITPAX

CTaTbR I

Bo36vzneHme Aena

npH yCnOBlNs COOZIMeHmm q8CTH XV A06aR CTOpOHa B cnope MOveT nepe-
AaTb cnop Ha p8a6mpaTenbCTBO no ap6MTpaxZo npouenype, npeAyCMOTpeH-
HOR B H8CToRmem flpHmoeHHH, fyTem HmcbmeHHOrO yBeAouneHHR Apyrog CTO-
pOHN zRM CTOpOH B cnope. K yBenomneHmw npunaraOTcR mcKOBoe 3aRneHHe
M OCHo xSmn 3Toro HCKa.

CTaTbR 2

Cnmcox apy6TpO

1. reHepanhbui ceKpeTapb OpraHHau 06%eAHHeHHx HaueM CocTaB-
aneT m BeAeT CDcOK ap6MTpOB. 1axnoe rOCyzapcTBo-yqaCTHEK HmeeT npa-
BO Ma3HaqgTb neTupex ap6TpOB, KXJZW HM9 KOTOPMX AoneH HmeTb onUT B
mOpcKxx Aenax no ibaOBBTbCR Cavo BuCoOO penyTaumee cnpase nHaoro,
xOmneTeHTmOrO m qeCTHoro nenoaeKa. OaMHJIH Ha3HameHHWX TSKHM 06pa30M
KHU COCTSBnRMT yKaSHHMR CSHCOK.

2. EcnH B KKoe-mH6o BpemR 'MC11O 8p6HTpOB, Ha3HmeHHbX KHHM--
e6O rOC7AapCTBOM-1SCTHHKOM H BIKnoveHHUX B TaKOA cnHcOK, oxaxeTcR

meHee meTwpex, 3TO rOCynepCTBo HMeeT npaso npomaBecT HeO~xOAMfme
lOfOfHNTelbHe HBHaqeHHR.

3. 0auumua ap6zTpa OcTaeTcR D cnmcxe no Tex nop, noKa oma He
6yneT CHRTa HasHmaqHBRM ero roCyfapCTzom-ymacTHRKOM, npH 3TOM ASHHUR
ap6MTp 6yneT npOnonzaTb DMnOfHRTb CBOR O6R3aHHOCTM B fm6oM 8pdHTpaxe,
3 COCTaB KOToporo OH 6Wu maaHeqOe, no 3asepmeHaH nena B 3rou ap6urpaze.

CraTbs 3

O6paaogamme ap6TrDaxa

Ann LzeaH pa3OHpaTeALCTB8 D COOTBeTCTBHH C HaCTORMHM IpunozeHHeu,
ecnH CTOpOHIM He AOrOBOpHJHCh 06 HHOM, ap6HTpaX o6p83yeTCR cneATymmi
o~paaou:

a) fpPH YCJOBHM CO6RICeHHs OWIYHKTa " , 8p6HTpax COCTORT
H3 nRTH 'neHOB.

b) CTOpoHa, BO3a'yamaeR pa36HpaTenbCTBO, ma3HSa8eT OnHorO
mnes, KOTOpW9 H3HpaeTCR npeAnOqTHTenbHo H CucxH, 0 KOTOpOu roBo-
pHTCR 2 CTaTae 2 mHCTORmeO rpHnoxeHuR, H MOeT OWTb ee rpazAaMHHOM.
HaaHa'eHme BaHnmqaeTCR B yBeOMneHHe, 0 KOTOpOm rOBOPHTCR B CTaTLe 1
H8cTo~mero npmnoxenr.

c) Apyran CTOpOHa B cnope, B TemeHme 30 nHeg nocne nony-
meHMR yBefomneHHR, 0 KOTOpOm rOBOpHTCa B CTaTbe 1 HaCTonmero flpuno-
ReHHR, Ha3fHavaeT OAHoro uneHa, KOTOM9 m36HpeeTCR npe1rOqTHTenbHO 93
CHCKa H MOzeT 6UTL ee rpBZf8HHHOM. ECnH H83HB'eHHe He npOH3BOAHTCR
B TeneHHe 3Toro CpoCB, OTOpOHa, Bozoyx naima pa36HpaTenbCTBO, 'MoxeT
a TeqeHme AB menenb nocne HCTe mHa ZToro cpoma fpOCHTb, qTO6M
HaZHaqeHHe 6wno nponaBejeHO B COOTBeTCTBHH C nOAnHKTOM "e".
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d) OCTanbHMe TPH mneHa Ha3HBaeaTCR no cornaweHmlo mewny
CTCpOHaMM. OHM Bm6HpeTCR npeznoUTHTenbHo M3 CnHCKa H RBnRTCR
rpaXZ~HaMH TpeTbMX rocyfepCTB, ecnm CTOpOHM He xOrOBOpRTCR O HHOM.
CTOpOHN B cnope Ha3H8'eIOT npencenaTenR 8p6HTpeX8 M3 4MHCT 3THX Tpex
'neHoB. Ecnx B TeqeHHe 60 AHeg nocne nonymeHHn yBenomneHHR, 0 XOTO-
pom rOBOPHTCR B CTaTbe 1 HaCToRmero npHnoxeHHR, CTOpOHM me cmorju
AOCT~qb AoroBopeHHOCTH 0 Ha3HeaeHHH OAHOrO HnH donee qneHoB 8pdHTpa-
xa, He3HB'aeMux no cornameHUM, HNH 0 HB3HB'eHNH npeceBTenlR, TO
OCTeBmeecR ma3HaqeHme HMn H83HeqeHHm no npochbe OAHOR H3 CTOPOH B
cnope npOH3BOARTCR B COOTBeTCTBHH C fOfl1yHKTOM "e". TexaR npocb~e
npeACTaBnReTCR me no3Hee ABYX Henenb nocne HCTeqeHHR Bwmeyxa3aHHoro
60-nHeBHoro cpoxa.

e) EcnR CTOpObN He AOrOBOpmnRCb 0 TOM, qTO HaZHameHHe B
COOTBeTCTBNH C nOAnYHKTaUH "C" H " d" OYdeT npOH3BeneHO KeKHM-f-HSO
HILLOM HUnH TpeTbHM rOCYfapCTBoM no Budopy CTOpOH, meodxoZHMoe Ha3He-
qeHme npomaBOAHT lpence~aTenb l ezymapOAHorO TpHmyHan no MOpCKOMY
npaBy. Ecnm fpefcejaTenb me MOTeT npe31pHHRTb AeRCTBHR B COOTBeTCT-
BUR C HBCTOaHmu nOWIYHKTOM uHn ecnn oH RBnReTCR rpazAaHHHOM OAHO9 Ma
CTOPOH B cnope, Ha3HaBeHxe npOROBOARTCR cnex Ommm no CTapmHCTBy
npHCYTCTBY eM qneHom MexyIapoAHoro TpmOynana no MopexoMy npaBy,
KOTOpUH He MBAxeTcR rpaZB1HHHOM KaKOi-nH6O U3 CTOPOH B cnope. HB3Ha-
eHHR, 0 KOTOpwX rOBOPUTCR B HaCTOReM nOlInyHKTe, npOHBOARTCH M3
cnmcKa, YnOMRHYTOrO z CTaTbe 2 HaCToRmero fipmnozeHMR, B 30-lHeBHUM
CpOK nocne nofyqeHHR 11pOCLO H no KOHCyfbTlhUHH CO CTopoHaMH. Ha3He-
qeHHme TaKUM 0 0pasom mifeHM RBn2R*TCR rpeXABHBMH pa3HNX CTP8H H He
moryT HaxOAHTLCR Ha cnyr6e KaKOI-nnHO H3 CTOPOH B cnope HR Ob!'HO
npOXMBaTb He ee TeppHTOPHH HfH 61Tb ee rpaeXaHaMH.

f) BaKeHTHwe AOnXHOCTH 38fOAHRWTCR B TOM xe nopRAKe,
KOTOpM9 yCTeHoBzae AIR nepBOHaqahHUX H83HaveHKt.

g) CTOpOHNM, mHulHoe OAMHeKOBMP MHTepecj Ha3maeBIoT OAHOrO
queHa 8p6HTpaXa COBMeCTHO nO COrnameHHR. Korea HeCKonbKO CTOpOH
HMeWT OTfenbHue HHTepecu, HAN KornA OTCyTCTByeT CornacHe OTHOCUTenb-
HO HaHqHR 7 CTOpOH OAMHeKOBOrO HHTepeca, KexZaR M3 HX H83HeaaeT
OAHOrO qfeHe epOHTpx8. 4HCnO vneHOB BpSHTpeza, HaeHa'aeMbux CTOpO-
HBMH a OTAenHO, Bcerna AOAXHO 61Tb Ha OAHOrO qenoBeKa Membne, qeM
umc3O qmeHOB BpOMTpB8IK Ha3HBqaeMbx CTOpOHeMN COBmeCTHO.

h) B cnopax c 'YqaCTHeM donee ABYX CTOPOH nonoxeHmn nO-
IIHKTOB "a"-"f" npHMeHRIOTCR B mexcHManbHO B03MOXH09 CTeneHH.

CTeTbR 4

CVHuHH GavTDaXa

ApdHTpaZ, Odpa3OB8MHHW NB OCHOBeHMH CTaTBh 3 KaCTOMRero fpmpoze-
HHRH, OyHKUHOHpyeT B COOTBeTCTBMN C HeCTOR1M npnoZeHueMM x pyruum
nonoxeHURMH HaCToRmek KOHBeHuKH.

CTaTlbR5

Ecnm CTOpOHN He RoroBopmnuch o5 MHOM, 8p5TpaZ YCTaHaBzNxzeT
COSCTBeHHyw npoueny, O6ecneimuawmyw xaRAOR MH po nony mosOOoz-
HOCT!, 611Tb 3aCRY3BHH09 H H3AOXHTh CS0K 3103031.
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CTaTbR 6

0naaHHOCTU CTODOH x CnoDe

CTOpOHW z cnope AOnAXH o6nerqHTb padoOT ap6NTpaZa M, 2 qeaCeocTM
P COOTBeTCTUBH CO CBOwE 3aXHOMOaTenbCTBOM m mECOnb37R Zce HaXOAM-
MUeeC B mx pacnopzxeHMM cpenCTa:

a) npeAocTaBnRTb ap6HTpaRy ace oTHocRauecn K Reny AOXy-
MONTH, BO3MOXHOCTM H MHOpMSuH3, H

b) uaSBTib ap6HTpaxy B c3y7ae He06XOANMOCTH BOaMOZaOCb
BaMa3BaT CBMneTeneg m elnepTOB m nOnyqaTb Hx nOIaa8Hum x noOeab
ueCTS, KOTOpue xueWT OTHOmeHme X Aeny.

CTaTbR 7

Pacxonu

EcnH ap6HTpax me aBHeceT xHoro PeMHR B CURSE C OC06MM o6CrOa-
TenbCTBSMH nena, pecXoAu ap6HTpaZa, zxnmqa soomarpaRAelue ero mne-
MOB, HecyT CTOpO H a cnope a PSBlHW AORlX.

CaRba 8

Tpe6veuoe GOnbMHHCTao ronoc0a mm nHxmTMR DeeUMNI

PemeHRs ap6HTpaxa npXHm8aWTCR 6Ona.HHCTBOM ronoco ero uJeHos.
OTCyTCTBme HfH BO3AepzBHme OT rOnOCOBsaHR MOee OOHHM queCa %nob-
MOB He aBnReTCR npenTcTaHem Ann BumeceHMR pememun apdMTpazeM.
B cnymae pa3AejieHmR ronocoa rOpOBHy npecenaTenb HESST peusawul
ronoc.

C a~bm 9

Ecnn ojma No CTOPON a Cnope me MUIIeTCR a BapdYpax Hna me npeA-
CTa sIe? CDOuX AOSOAOB, npyran ciopoma Mozez npOCH b apdwTpaz upO-
AOnZXTb pasxpstexbcTcrO N MHEOCTE peenHe. OrcTc7TcTe CTOpOM RAN
HX3POACTS&JZSEUO OTOpOHOJ BOHX AOBOO3 NS DAJROTCN npenTCTDKeM nXR
DSAeSHR pasUdpaTeflCeS. fIpezie meM smDe eU pemsese, apGrpaz Aoa-
S O yGeOnTbC He TOnbKO 3 TOM, qTO emy nOACYxeH fammu ChOp, NO Tam
H B TOM, qTO mCR O6OCHOmaH mS o it4a*KqecKoI, Tai H C WUPXEAOCKOU
CTOpONM.

CT*SbR 10

POeNHOe &pdMTpaza orponxqmBSeT¢C nPOeMeTOM chopa m 2 Hem M-
JnSroTeN MOTHuM, no xoTopEX OHO OCHOUnaO. B men 7HsUUNcM eJ snmRM
71gCTSOUBS3EH qexo N ACTS sNHeCoHER pseHERn. JIm O M.*eN ap6UTpaza
MOZSS npnOZNTb X peneOUnM CXoe OTeSbHO MRSE oco6oe uEsESe.

CTaTb 11

OmosqatenbEOCTb posemg

POUHE OKOHuTOUbnO N 06SSJIOnSHHO Hme nOAeT, OCN CI OpOE a
Cnope aapsaee e xoro3opNINCb o npounype oftanosamHxE. Pemense a-
UOAK*OTCE croponaus 2 CuOp*.
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Toxxopague man3 9I IoInHmNUS DOmeSNU

1. Jiudoe pasnornaacu, KoTopoe 3o30T 3saum3tb ,reso wopomlu
9 cnope no nozoy ?onwoaun uan onoooda sunoauenEa pOuexus, NoR"
GuTb nepexano xadol oToomom anx papeexuN TON7 aposTlpzy, Ioa0131
mumeC utnnoe pe*uome. San aTov U*IU nmdue Smanuclu a 8paurpowe ga-
noJINnRCR a ul0pN5KO, DOCUmoTponwom anW nIOoHSUInux masnavenu
W&RmON apfu'rPaz.

2. fnloe Txoe psnorcus -ozT 0? .T OPOAHO p ro7 o7y7
xxv apdmrpazy ma OCoSSXnm CTaTbu 287 no cornsueuuu 300X 0OPOn
a ¢Dope,

CaTwb 13

HDumHHnneS K C76Oeam. He mannionuCe
r OCVnDcT 33W-3v'acTHKau3

nojo@ntOH sacTrmtoro uKpIoxemHa npumeRmmrCn mtati amutAndi1
it x800.7 CUOpy, a KOTOpOm 7sc?37T c7Gexu, He xsJmItmeen roc0-
,&pOTcS3.u-YISCTRsX¢ IAI.
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rlPmno2KEwI viii. cuiEIwAbuk. APBTPAX
CTaTbR 1

Boa .v eHme Aena

npx ycnosum coGnw3eHRn qacTXV n6a CTOPOHa B cnope, OTHOCH-
MNeucR K TOfKOBaHNB Wn np MOemem CTaTeg BacToRmeg KoHBeHuRH, Xacaw-
uMxcR 1) pMdOOBCTxa, 2) aamwTu v coxpaHemHu mopcxKo cpeI,
3) uopcKX HayquM mccneAOBaHX mn 4) CyOXOoCT38, Bxnvmaof aarpR3-
HeHUe c cyno a a pe3yST'e 3axOpoHeHH, mozeT nepenaTb cnop Ha paa-
68paTenbCTSO no cneueanbHoM ap6HTpaZHog npouenype, npeAycMoTpeoHOR 2
HaCToMUev npulmoeHM nyTeu rIcbmeHHoro yBeAoxneHa jpyroM CTOPOHU
BN CTOpOH B Cflope. K yue~ouneHmw npmnaraOTCR mcKosoe aaRBaeHme m
ocsoBaama aroro acca.

CTaTbR 2

Cnamxa 3xcnePTo2

1. B OTHomeHUN iazMo a cneAywmxx o6nacTeg: 1) Pu6onoBcTSo,
2) a~aTra N coxpaHoHme MopcKo9 cpenu, 3) mopcile H8yrMHue mccneAoaa-
HUM 4 *) CyAOxOCTZO, BFnwcqaR aarpRa3eee c cynoS X a pesynbTaTe
9SxoponeHMR, - COCTaBRMTCR R BeYI7TCR OTzenbHMe cnUCKM 2KcuepTOB.

2. CumCKU 3KcnepTOB COCTaBBRMTCR x BeZyTcn 3 OG6SLCTR pHO RoM-

OT38 - npOAOZOfbCT~eHHOm v CenbCKOXOR3ICTBeHHo0 opraHmaauee O6eAX-
HeeHMx aUX2, B onacTU 2SMTM m coxpaeHmn mopCKog cpejw - nporpau-
Non OpraH8aaumv OdieAeenhux Hauem no oKpyxzmeeg cpene, 3 o6nacTH
MopcKXX UayuqUx MCCfeOOaHN2 - MexnpaBDTenlbcTzeHH9o oKeaHorpaoeqe-
ciol KOMuCCe, B O6naCTU CyAOXOACTSa, BKnw qR aarpneoexme c cyAjo
U 3 penSbTaTe 3aXOpOHeHM - Mez~UTapoAHo mopcKo opraHUaauxeR BAN
* mxuou cnymae - Hsa nezaxum BcnoMoraTenhHUM oprasout KOTOpOKY TIaRx
opremUaauUR, nporpa~ua MAN KOMUCCUM Aenernposana C0N3 OYHKUUU.

3. KaZAoe rocynapCTBo-yqacTHRK mMeeT npaso Ua3HaqMTb AByX
OKCUePTOD D UaZAOK o63aaC , MUJImMUBcIC HSDeCTHbMN x oGtenpUHaHHMMK
aSTOPUTOTaSM 3 MPMAOCKAX, 97qHUUX RAN TeXHuecKxx acneKTaX TOKOM
odnacGI m noUbey0UKXeCM oauo* ZMCOKOA penyrauuet cnpase lnrux x 'OCT-
HMX nMA0e. CM~ulNN HaSuqeHKMX TSKUM o6paaom 3 K Z O9 O6AaCTX ABu
068OpYT COOTBeTCTUSYMDIU CDHCOK.

I. EcnI a xaKoe-mlo spemn uUCJo oKcnepTos, Ha3HaieHHMX aKM-
aUO rOCY~apCTZOM-AyUCTHKKOM U zKTlueMHuX D Taxo CnmCOK, OKazeTcR

MSeee AUz7x aTO rOCyapCTEO UMeeT npaso npomaaecTH meo6xoumaue Aonon-
HuTeabHUO 3 H'MsOUMA.

5. OaMmnma 3xcnepTa OCTaeTCH B cnmcme Ao Tex flop, noKa OHa
He 6yieT CHnTa HaaHaMXBMxM ero rocyapCTBOM-yaCTHMKOM rI4 3TOM
AaHHug 3xcnepT 6Y eT rPoonzaTb BLIflOFIHRTB CBOH o6RaHHOCTH B 160M
cneganLHom ap6XTpaze, B COCTaB KOTOporO OH 6Uin HaaHaqeH, AO 3aBeP-
meHXR pa36xpaTenIcTBa B ZTOM CneumaJlbHOM ap6iTpaze.

Crarx.R 3

06pa30BaHxe cnegmanLHoro ap6HTpaza

Ann uenx pa36xpaTenLCT~a B COOTBeTCTBHM C HaCTORMHM lplloxe-
HmeM, eCnx CTOpOHM He AOrOBOpwnxcL 06 XHOM, cneumanbHM2 ap6HTpax
o6pa3yeTCa cne ylo0usm o6pa3ou:

a) flpM yCROBHM co6nm1eHxHf nOnryHKTa " g " cneUHanaH g
ap6ZTpax COCTORT H3 nRTH maeHOB.
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b) CTopoHa, Bo36y'ZAIoMala paa6upaTen-cTBO, Ha3HaqaeT AB7x
lqweHOB, KOTOpme X36HpaWTCH npenoUTHTenbHo H3 COOTBeTCTB0Miero CnHO-
Ka KWH CnHCKOB, ynOunHyTX B CTaTbe 2 HaCTOfuimerO fpsnomeHma H OTHO--
camlmCCa K cnOpHOM O6naCTH, H OAHH X3 KOTOPUX MOzeT 6UTb ee rpaxza-
HxHOM. HaaHaqeHxn BKJILqaWTCH B yBeouneHHe, 0 KOTOpOM rOBOpHTCR
B CTaTbe I HaCTonmero flpanoZeHnao

c) JApyran CTopoHa B cnope, B Teqee 30 wHeg noone nony-
meHmf yBe; OuneHK, 0 KOTO1OU rOBOpHTCR B CTaTbe 1 HacTos.mero npunoze-
HER5 Ha3HaqaeT ABYX qneHoB, KOTOpHS B6HpaITCR nPe~1noqTHTeJmHO X3

COOTBeTOTBywi4erO CCKS fm CEIICROB, OTHO O HIIXX C R X CnOpHOg o6sacTH,
H OARH H3 XOTOPUZ mozeT 6UTb ee rpazjamHaom. BORK Ha3Haqexxa He
npOH3BOARTCS B Teqem(e 3TOrO CpoKas OTOpOHa, BOa67vxafl: paa36Hpe-
TeJbCTBO, MOZeT B TeqeHae AUyx HeeInb nocne NOCTeveHH 3TOrO CpoKa
nIpOCTb, qTO6M H8aziHaqerna 6MRi IpOHBeeHM B OOOTBeTOTBHH C nOA-
nyRXTOM "e".

d) CTOpOHN B cnOpO HaHaqamT no cornameism npe~ceaTen
cneuxanbHoro ap6HTpaza, xoTopU9 B6HpaeTca npeOJIJOnTHTeJIBHO H COOT-
BeTCTB0omero onmOKa H RBJIReTCa rpauaHNHou TpeTbero rOo7aypCTBa,
eCnH CTOpOHM He AOrOBOpHArb 06 HHOM. ECA B TeeHHe 30 Aeg nocne
nojieHRO yReAO~UeHAR9 0 KOTOpO rOBOPHTCS B CTaTbe 1 HaCTOajero
Inp-IOXeHHR, CTOpOHM He CMOrAH AOCTHqB AOrOBOpeHHOCTH 0 Iaaaa'enw

npe~cenaTena, TO HaHaeHHe no npocb6e OAH0 H3 CTOPOH B onope npoma-
BOAHTCR B COOTBeTCTBH C IOII YKTOM "e". Taxes rrpocb6a rpeAcTaB-
neTcH He no3A.Hee AyX He1enh noc.e H TeeHR BumeyKa3aoro 30-AmHeB-
noro cpoKa.

e) Ecn CTOPOH He AOrOBO PHAcb 0 TOM, TO Has3HsaqeHse
67nOT npomHBBORoH xKUHN-f60 JIHUOU IUUS Tperbhu rOCYZ~8PCTBOM n20 B9860-
y CTOpOM, Heo6xommue Ha3Ha'eHmR npOH3BOAlT reHepanbHMR ceKpeTapL
praHsauHN 0%emHesssmx Haumg B TemeHe 30 AHeg nocne nonmyeHmR

rpocbdm B COOTBeTCTBDHH C Io~InYHKTaMH VC" m " d". HaaHaqeHms, 0 OTO--
prx rOBOpUTCH B HSCTOReM nOnymKTe, npON3BOIRTCR H3 COOTBeTCTByOHe-
ro cnxCK8 min CnSzCKOB aKCnepTOB, ynfOuRHyTlX B CT8Tbe 2 HaCToRnero
fpunoxeHHR, H no KOHCyflTSUH CO CTOpOHSMN B cnope H COOTBeTCTByteg
Mez yHapOAHOr opramaaumeg. HaaHameHHue TSKUM o6pa30m 'WeHN RBRflWT-
On rpazI&BMu p83H X CTpaH K He moryT HaXOflHTbCR Ha cny 6e K8KOt-flH6O
H3 CTOPOH B cnope uni o6umqmo pOxHBaTb ma ee TeppHTOpHH NnH 6WTb ee
rpaxlaHaMH.

f) BaKaHTHme JlOflXHOCTH 3anOAHRWTCR B TOM ze ropRnKe, xO-
TOpUM yCTBHoBneH AR nepBoaOanbHUX Ha3HameHM9.

g) CTOpOi, HNeiemme ORHaKOBsuI HTepec, HaaHaaoT ByX

qneHoB Sp6NTpax8 coBMecTHO no cornameHMM. Korna HeCHOnbxO CTOpOH
KNOW? OTfenbHme NHTepecU mnx xorna OTCYTCTByeT cornacme OTHOCHTenb-
NO HSh1NHXR y CTOpOH OARHuaKoBoro HHTepeca, KXAaR H3 HssX H83HqeT
oAHoro qxeHa ap6uTpaza.

h) B cnopax C yqaCTmeM 6onee Anyx CTOpOH ronoxeuss fOA-

nyHKTOB "a"-"f" fpuMeHSWTCR B MSKCHMSnbHO BO3MOXHON CTeneHR.

CTTLR 4

06mme nonoxeHR

CTaTbX 4-13 npHflozeHHR 7II pIMueHRWTCR mutatia mutandis K cneumallb-
HUNM Sp6Tpa HM npouenypam B COOTBeTCTBHH C HSCTORMHN lmpnoeHeM.
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CTaTbR 5

YCTaHoBneHxe (bKTOB

1. CTOpOH n cBnope, macaomeMcH TOnKOBSBHR xnm npoMeHeHmR nono-
zeHM HaCToxmeg KOHBeHumi OTHOCRMMXCR X 1) pWOTlOOBCTsy, 2) 38MMTe x
COXpaHeHMM MopcKOM cperA, 3) MOPCKHM HaYMHUM ccneAoBaHMRM HNfM
4) CyAOXOACTEy, BynioqaR 3arpR3HeHmR c CYAOB m B pe3ynbTsTe 38xOpoHe-
HER, uoryT B no6oe BpeMR fOroBopMThcn npocHMT cneuManBIHU9 SpOUTpaX,
odpaaozaHHM9 B COOTBeTCTBMM CO CTaTbeg 3 MaCToRmero fpmnoxexnR, npo-
BeCTH pacCeOBaHHe M yCTaHOBTb I"KTMT, B3BaBnmHe 3TOT C0op.

2. ECAH CTOPOHN me AorOBOp lm o6 O 5 Ou, yCTaHoBneHme OaKTa
cneUaNbHum apdMTpaxem, negCTBylOMHM B COOTBeTCTBMH c nyHKTOM 1, pac-
cMaTpxpaeTca KaK OKOHlaTenbHoe Ann cTOpOH.

3. 11o npocb6e Bscex CTOPOH B enope cneuuanbHR p apTpaX moxe?
CIDopUYlNJpOBaTb peKoueHa8HN, KOTopme, He Muen cunu pemeHNI, o6pay3MT
33MDb oCHOy nR paCcMOTpeHHR CTopoaBIIu DonpocoD, BaSBBUHX Cnop.

4. 13pH ycnoRMH co6nAIneisi nHX a 2 cneueanbmHnd apuRTpaX AeicT-
ByeT B COOTBeTCTBNU C nonoveHRAME )acTomero fpHnozeHiul, ecn. cTOpOHM
He Aorozopunucb o6 HOM.
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n 0iuioxm= ix. Yua ACTIIE uPo2mX oPrAHMALu

C~aTIH 1

YnoTpe6neHfe TepmmHa "uexAyaHDOlaHR opraHmeaumn"

Ann ueneg CTaTbH 305 a HacTonmero npmnoxeem TepwNH "MezxWyapon-
Han opraHnaaumn" o3HamaeT ympexZeHHy 0 roCynapCToau Ueznpa3TenbCT-
BeHHy0 opraBHMauNW, iOTopog ee rocynapcTza-vneHu nepean KouneTeH-
UI B sorpocax, perynupyeux HaCTonmeg KoHzeHuHegl, B TOM UNCfe KOM-
neTeHUNH no saKfnleeHxM zorOBopoB, OTHOCRIHXCR K TaKEN BonpocaM.

CTaTb, 2

roqnmcaxue

Memnynaponxan opraxvaaumn MozeT nonnmcaTh-HacToRMy0 KoBesuMM,
ecnu 0nbhmMHcTzo ee rocynapcTz-nuneHoB no~nmcaau HSCTORNM710 KOHzeHua.
Bo BpeMs nonncaHUs Mez yyaponHax opraHmaaumX nenaeT 3anzneHue, B
KOTOPOM KOHKpeTHo ya3uzBaTCR perynxpyemue Hac~oteee KOHeuUe o-
Spocb, D OTHOeHXH XOTOpMX TaKON opreHu3aueu nepenaHa KOmneTeHunR ee
rocyepcTBaMH-uQneHaM, noInHcaBmHuu KoHzeHUHM, a TaKze xapaKTep H
paue TaKxo n KoneTeHUMN.

CTaTbS 3

0tuuanbHoe nonTseznxeHme n npmcoeINHeHe

1. KexxjyHapoAuan opraHmaunR uozeT COaTb Ha xpaHeHme AoKymeT
06 oltmuHanbHo nOfTsepzfeHmnaH npmcoeANHeHm, enn 6On bMHCTso ee
rocyAapCTB-qneHos CAaPT N can Ha xpaeme COO paTHIHKaUEoHHue
rpamoTu Mn AOK7NueHTM o npucoeiHeHmn.

2. Taxne AOKyleHTWq CfAHHwe Ha XpaHeHme 3TOR opraHu3auneg,
conepzaT O6R3aTenbCTBa H 3aRszeHHR, Tpe6yemIe CTaTbRMu 4 H 5 HaCTOR-
mero UpHnozeHHR.

CTaTbA 4

CTeneHb vuacHm. npaga N O6R3aHHOCTH

1. foKxueHTM 06 oi1HumanbHou nOATaepmeHHE fnl npmcoeAleHu8N,
cnaBaeuwe Ha xpaeHHe MexXyNapoAHoA opraHm3aume, co~epxaT o6aaa-
TenBCTBO npHHRTh Ha ce 6 npaBe m odR3aHHOCTU, npeXYCMOTpOHHue AnR
rOCYAaPCTSB HaCToRne; KomseHuHu no DonpocaM, B OTHOweHUm KOTOpux eg
duna nepezaHa xoMneTeHUuR ee rOCyfapCTBaME-u aMH, 3 RMA.0HMOMe
7UaCTHNKaMH HacTonme KoHeHUHE.

2. MexZAyHapoAiax OpraHm3auHR CTaHOzHTCR yaCTHHKOM HBCTORme*
KoHseHuMM B TOR aepe, B KaKO4 OHa o6naaeT KOuneTeHume* D COOTBeT-
CTBHH C 3RBeHuImx, coo6meHmuum NmH yBeOMfneHHRMH, y7aKaHHMMH 3
CTaTbe 5 HacToRmero fpmnoxeHxR.

3. Texan uexyapolHas opraHmaauHR ocymeCTBnReT npaz8 x BU-
nOnHReT O6R3aHHOCTM, KOTopwe B npOTXBHOU cnyqae B COOTzeTCTBHE C
HaCToRme KoBeHuek dNnuH u Bo3nowes Ha ee rocynapcTBa-uneHl, RD-
asInHeca yqaCTHXKaMH HaCToRme KOHBeHUHH, no Bonpocam, 2 OTHOmeHRH
KOTOpMX TaKHUH rocyapCTBaMH-4neHaNH e4 6wns nepenasa xomneTeHUsR.
rocyzapcTBa-mneHW TaKOA wexAYaPoAol opraHEmaU N He ocymecTBnRmT
KoMneTeHUI, KOTOpy10 OHH eg nepenanx.
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4. Y'acTwe uenyHapOAHOM opraHz3aUmH HN B KOeM cnymae He
BneqeT 3a co6og ysenmeHme npeXCTSB9TenbCTBa, Ha KOTopoe ee rocy~ap-
CTBa-ueHm, xBnn zmecH ymaCTHMKaMM HaCTOamek KOHBeHUMm, B npOTMBHOM
cnyqae Hmenm 6w npaBo: HacTosmee nonoxeHme OTHOCHTCR, B qSCTHOCTM,
K npaBy B OTHOmeHMH npzHRTHmR pemeHH.

5. YvaCTme TaKHX ueyH&pOAHUX opraHm3aUR HH B xoem cnyvae

He zaeT KaKmX-lH6o npaB, npeAyCMOTpeHHUX HaCTORmeg KOHBeHUxeg,
rOCY7apCTBaM-qneHaM opraHx3aumx, He RBngIHMuCa rOCyfapCTBSMM-yRSCTHM-
18MM HaCToRmeg KoHBeHuHH.

6. B cnymae KOHnRKT8 uerny 6R38TenLCTBaM uexnyHapOAHOA
opraHH3aumH cornaCHO HaCTORmeR KOHBeHUHH m ee 06R3aTenlCTBaMM, BWTe-
1x8amuH v3 yCnOBXV COrnmeHHR o6 ympezKeHM Taxo oppraHu3auuH HAM
fW6WX BKTOB, OTHOCRIHXCH K Heg, npeHMUyIeCTBeHHYM CHny HMeT 06R38-
TenbCTBa, BUTeKamue H3 HaCTORme* KOHBeHumH.

CTa8TR 5

3aRBneHRn. YBeouneHMR H COO6MeHHf

1. I oKyueHT 06 0muanObHo noU O epxeHHH npHeoefIHeHHM
MexflyHapORHO9 OpraHH38UAH AonxeH COAepzaTb 3aRBneHHe, KOHKpeTHO
yKaa3Bawmnee BnpOCu, perynmpyemme HaCToRmeg KoHBeHumeg, B OTHOmeHHM
ICOTOPNX A8HHODI opramm3aUHH 6bna nepenaHa KomneTeHuvM ee rOCynSpCTBa-
M-qneHOuR, IBROMMCR yqaCTHHKaMM HRCTonmeg KOHBeHUHN.

2. rOCynapCTBO-neH MexXyHapOAHO9 opraHm3aumH npm paTH(KaUKM
HaCTORnme KOHBeHUHH xHa npmcoeAmeHu K Heg 3m6o npu c~ame TaKO9 op-
rFHm88uxeg Ha XpaHeHHe cBoero foKyMeHTa o6 OHuH831bHOM n0ATBepKzeHMN
HMn npMcoeAHHeHHHx, B 3aBMCHMOCTH OT TOrO, VT0 npOMCXOAHT no3AHee,
AefaeT 3aRBneHHe, B KOTOP0M KOHKpeTHO yKa3WBaOTCR Bonpocu, perynupye-
Mue HaCToRmeg KOHBeHUmeg, B OTHomeHHH KOTOPWX 3TO rOcy~apCTBo-neH
nepeano KOMreTeHUMM AaHHOR oprSHH3aUH.

3. flpeAnonaraeTCH, qTo rOCYAapCTBS-ymaCTHHKH, RBnRommecR rcy-

AapCTBSaMM-ueHaM MeXZyHapOAH09 OpraHx38Uzz, KOTOpBR RDAReTCR ymaCT-

nMMOM maCTOnmeg KOHBeHUXK, 06nalaIT KOMueTeHUHeg BO Bcex Bonpocaxj

peryapyeMUx HaCTOsmeg KOHBeHUxeg, B OTHOmeHHM KOTOPWX TaKHe rocy-

AaPCTB8 B COOTBeTCTBHM C HaCTORmeg CTSTbeg KOHKpeTHO He 3aRBHfji, yBe-
moMMamn M coommm o nepe~ane 3TO4 opraHMaauNH KOuMeTeHUM.

A MezzyHapoAHaR OpraHX3aUMR H ee rocyapCTBa-vneHW, KOTopme

RBARSOTCR rOCYnapCTBaMR-yaCTHMKaMM HaCTORmeg KOHBeHumm, HeaaMe~lM-

TeaIHO yBeAOMRMT AenO3MTapMR HSCTORmeg KOHBeHUHH 0 AWi6X HaMeHe-

HmUX B pa3rpaH~qeHXR KOMneTemUmm, B TOM qmcne 0 HOBO nepeAaqe Kom-

neTeHUMm, KOHKpeTHO y1Ca3aHH0 B a8HB3eHHRX cornaCHo UyHKTaM I m 2.

5. fIw6oe rOCynapCTBo-yaCTHRK MOzeT 06paTHTLCR K meznlyHapoDog

oprOHBMM8UH H ee rocynapcTBaM-neHaU, KOTOpme RBnR3TCR rOCy~apCTBaMM-
y aCTHMK8MR HaCTOmeg KOHBeHUMN, C npOCb6o fpeAOCTaBMTb XH4-OpMaUHI
O TOM, KTO o6JaaeT KoMfeTeHumeM B OTHOmeHMH nm6oro Bo3HKMMero KOH-

KpeTH0rO Bonpoca. 3Ta opraHW3auxR v COOTBeTCTByomHe roCyfapCTBa-mfe-
HM npeAOCTaBR T TSKyI0 HtOpMaUo B pa3yHI CpOK. MeznyHapoAHaR
oprBHMaB8UR H r0CynSpCTBa- neHM MOryT Taxxe npemOCTaBflRTb Tax"Y1 MH-

i0pMauI no cBoeg HHMUaTHBe.

6. B 3aRBneHHRX, yBeAOMneHHRX H COo6meHMRX cOriaCHO HaCTORneg
CTSTbe KOHKpeTHO yKa3MB81TCR xapaKTep H pamKm nepenaHHOP KOMneTeHUHR.
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CTaThn 6

0TBeTCTBeHHOCTb

1. Y'SCTHMKH, o6manamm e KouneTeHuneg cornacHo CTeThe 5 Ha-
CTORuiero I1punozeHMR, HeCyT OTBeTCTBeHHOCTb 3a HeBnOnHeHHe O6R3a-
TeObCTB HAH no6oe Apyroe HSpymeHme HaCToRme4 KOHBeHUHH.

2. fm6oe rOCYABpCTBO-ySaCTHHK MOzeT o6paTUThCR K MemlyHapOAHOR
opraH3auHH uHn ee rOCynapCTBam-mmeHaM, KOTOpwe RBJTRITCR rOcyzapCT-
BuH-yqaCTHHKSMU HSCTORmeR KOHBeHURN, c npocbdog npeAOcTaBHTL HH bOp-
MaUXW 0 TOM, KTO HeceT OTBeTCTBeHHOCTb B OTHomeHHM ndoro KOHKpeT-
Horo Bonpoce. OpraHM3auUR 0 COOTBeTCTBy~mme rOCy~apcTBa-neHmw npeAo-
CT8Z3nR3T TaKYE HHopMauv. HenpeAocTanneHme TaKOg HmopmauHH B pa-
aymHgh cpoK HH npenOCTaBAeHme MHOPMBUmm npOTuBopeumBoro xapaxTepa
sneqeT 8a coo COnHaPHYW OTBeTCTBeHHOCTb.

CTaTbR 7

YpervnHpoBaHme cnopoB

1. flp ca'e Ha xpa~eHme AOKyueHTa o6 o4bmumanbHOM noATBep*Ae-
mu un Hfl4 lmcoeANHHUM Hfl B niodoe BpemR nocne 3Toro USeflymaPOAHM
opr8HH3a8um moxeT BW6paTb nocpeACTBOM nmcbMeHHoro BaRBneHmR OAHO UH
HeCKOnbKO cpeACTB yperynHpoBamaR COpOB, KaCSaMHXCR TOnKOBSHHR UHJ
npMueHeHMR HaCTcRmeg KOHBeHumm, yfOMRHyTWX B nyHKTe 1 "a", "C" HJH t"d"
CTaTbm 28?.

2. qaCTh Xv npHMeHReTCR mutatis mutandis K njo6oMy Onopy Mexiy
ymSCTHHKaMH HSCTORmeg KOHBeHUHH, OANH Hnf donee Ha KOTOphIX RBnRWT-
CR MexxymapOHMhH opraH3aaumuH.

3. EcnH mezAyHapORHan opraHm3auHI m OnHO HfnH 6onee ee rocy-
AapCTB-qneHOB RBnIRTCR poBmeCTHMH CTOpOHSMH B cnope Hnf CTOpOHaMHm,
mmeEmHmH OflMHaKOBWh UHTepec, C'UTaeTCR, MTO AaHHaff oprBHH3aUHR npm-
HRna Te xe npoueypu yperynupoBaHUR CnOpOB, qTO H rOCynapCTBa-qneHNi
ozHaKo, ecnm rocyfapCTBO-ineH Bw6pano TOnhKO MezxyHapORHM9 CyA co-
rnacHO CTaTLe 287, TO C'STaeTCR, 'TO ZTa opraHHauHR H 3aHHTepecOBaH-
Hoe rOCy3SpCTBo-JleH npHHRnH apdTpas B COOTBeTCTBHH C npHJoeHHeM VII,
ecnH CTCpOHN He norOBOpHTcR 06 HHOM.

CTaaST 8

lpDMeHUMOCTL 4 aCTH XVII

qaCTL XvII npmueHReTCR mutadis mutandis K MeZnyHapOAHOR opraHH3a-
uHHm, 38 CKJO'eHHem cnelyjomero:

a) AOKymeHT o6 OHUHabHOM nOATBepxfeHHH HJIH npmcoeAHe-
HHH Mex rHapOAHO9 opraHm3aUMM He pHHHueTCH BO BHHMuaHHe pH npmue-
HeHHmm yHKTa 1 CTaThH 308;

b) i) MexzyHapOHaR opraHH3aUAR odnanaeT UCKnWqHTenbHO9
npaBoCnOcO6HOCTWl B OTHOmeHH npHmueHeHRR CTa-
Teg 312-315 B TOM odseme, B KaKOS OH8 o6nanaeT
KoMneTeHumeg cornacHo CTaTbe 5 HaCToRmero 1lpuno-
xeHHR B OTHomeHmv Bcero Bonpoca, K KOTOpOMy
OTHOCHTCR forpSBKa;
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ii) AoKyueHT o6 o4muxanubHoU nOATBep1eHMH HnH npxcoe-
AMHeHmH uezfyHapOAHo0 opraHm3aumU K nonpaBlKe OT-
HOCRmecR KO Bcem7 BOnpOCy, no KOTOpOMy mexAyHe-
pOHeR OpraHH3aUHR o6na~aeT KoMneTeHumeg cornec-
HO CTaTbe 5 HaCTonmero ripHoxeHMR, pacCaaTpHBeT-
CR Kax p8TH$HKSUHOHH8R rpauOTa Hmn foKymeHT 0
npucoeARHeHam xaXnoro rocynapCT-S-qneHa, RIoRa-
merocR ymaCTHHKO HaCToRmeg KoHBeHUHH, R Ann ue
npmueHenHH nyHXTOB 1, 2 H 3 CTaTbu 316;

iii) B OTHOWeHHH BceX ApyrzX nonpaBoK xtoKyueHT O
O4 enHfbHOU nOATBepxzeHHH HAm npucoeAHHeHHH mex-
AyHapOAHOU opraHH3SUHH He fpHHHaeTCR 30 RHMa--
Hne npm nppuemeHHH nyHKTOB 1 m 2 CTSTbH 316;

) ) ue Fiapoeman opraxuaawuR HO MOZeT AeuoxcupOaTt
xacToMQnM Ko"Venuam a COOTzeTCTvmU Co etaTseg 317,
ecaN na6oe ma So roeymapCT-mnemOs RUIROTCR rocy-
AapCTaOM-y'SCTHHKOU H8CTOMRO KoHNeRUNw P eCN
oHS poIZOet olnnOTBOPRTb TpedOaNNUmN YCTa-
MOSnORHM D eTsTBe 1 HacToAUero r1punomemux;

s) uZe:HapOAmnSR opraHaseuHR OeHOKC~pyeT HaCONUY3

Kousemuas, xor~a H3 OANo H3 ee roCyApPCY3-%eHO9
He NUJNxeTex rOC7VzpCT3OM- CTH1OM HacToNxeN
KONSeOUMN RA SCAN 3TS mez ymapOxHaN opraHUs8sxR

o3e H:e JA02eTDOpMe? TpeGOdSaHMXM, YTaCUOmJmHHuM

a CTT S HacTomero 1punozeumR. Texan AOHOHC6-
UMX Hea&MenMTOAbHO CT7nn8T 3 CM1.
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[SPANISH TEXT - TEXTE ESPAGNOL]

CONVENCION DE LAS NACIONES UNIDAS SOBRE EL DERECHO
DEL MAR

Los Estados Partes en esta Oonvenci&n,

Inspirados por el deseo do solucionar con eospritu de comprensi6n y
cooperaci&n mutuas todas las cuestiones relativas al derecho del mar y conscientes
del significado hist6rico de esta Convenci6n como contribuci6n importante al
mantenimiento de la paz y la justicia y al progreso pars todos los pueblos del
mundo,

Observando quo los acontecimientos ocurridos deede las conferencias de las
Naciones Unidas sobre el derecho del mar celebradas en Ginebra en 1958 y 1960 han
acentuado la necesidad de una nueva convenci6n sobre el derecho del mar que sea
generalmente aceptable,

Conscienten de que los problemas do los espacios marinos estin ostrechamente
relacionados entre s y han de consideraree en su conjuntof

Reconociendo la conveniencia de establecer por medio de eata Convencili, con
el debido respeto de la soberanfa de todos los Estados, un orden juridico pars los
mares y oc6anos quo facilite Is comunicaci&n internacional y promueve los usos con
fines pacificos de los mares y ocianos, Is utilizaci6n equitativa y eficiente de
sus recursos, el estudio, la proteccin y la preservacin del medio marino y la
conservac16n de sus recursos vivos,

Teniendo presente que el logro de eso objetivos contribuirS a Is realizacin
de un orden econ6mico internacional justo y equitativo quo tenga en cuenta los
interoses y necesidades de tods la humanidad y, en particular, los intereses y
necesidades especiales de los paises en desarrollo, seen ribereflos o sin litoral,

Deseando desarrollar mediante enta Convencitm los principios incorporados on
la resoluci6n 2749 (XXV), de 17 de diciembre de 1970, en Is cual la Asamblea
General de las Naciones Unidas declar6 solemnemente, entre otras cosas, quo la zons
de los fondos marinos y ocednicos y au aubsuelo fuera de los limites de ls
jurisdiccin nacional, as como sus recursoa, son patrimonio comfn de la humanidad,
cuya exploracl6n y explotaci6n se realizarn on beneficio de toda la humanidad,
independientemente de la situaci i geogr&fica de los Estados,

Convencidos de que el desarrollo progresivo y la codificaci6n del derecho del
mar logrados en eats Convenci6n contribuirin al fortalecimiento de l paz, la
seguridad, la cooperaci6n y las releciones de amistad entre todas las naciones, de
conformidad con los principios de is jueticia y la igualdad de derechos, y
promoverdn el progreso econ6mico y social de todos los pueblos del mundo, de
conformidad con los prop6sitos y principios de las Naciones Unidas, enunciados on
su Carta.

Af irmando que las normas y principios de derecho internacional general
seguirdn rigiendo las materias no reguladas por eat& Qonvenci6n,

Han convenido en 1o siguiente:
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PARTE I

INTRODUCC ION

Articulo 1

Tarminos empleados y alcance

1. Pars los efectos de eats Convenci6ni

1) Pot 'Zona" se entiende los fondos marinos y ocehnicos y su subsuelo fuera
do los limites de la jurisdicci6n nacionall

2) Pot 'Autoridad" se entiende la Autoridad Internacional de los Fondos
Marinosl

3) Pot *actividades en la Zona" se entiende todas las actividades de
exploraci6n y explotac16n de los recursos de la Zona;

4) Por *contaminacidn del medio marino" se entiende la introducci6n pot el
hombre, directa o indirectamente, de sustancias o de energla en el medio marino
incluidos los estuarios, que produzca o pueda producir efectos nocivos tales como
daos a los recursos vivos y a la vida marina, peligros pars la salud humans,
obstaculizacin de las actividades maritimas, incluidos la pesca y otros usos
legitimos del mar, deterioro de la calidad del agua del mar para su utilizaci6n y
menoscabo de los lugares de esparcimientol

5) a) Por "vertimiento" se entiende:

i) La evacuacidn deliberada de desechos u otras materias desde buques,
aeronaves, plataformas u otras construcciones en el marl

ii) El hundimiento deliberado de buques, aeronaves, plataformas u otras
construcciones en el mar;

b) El t6rmino *vertimiento" no comprendet

i) La evacuaci6n de desechos u otras materias resultante, directs a
indirectamente, de las operaciones normales de buques, aeronaves,
plataformas u otras construcciones en el mar y de su equipo, salvo
los desechos u otras materias que se transporten en buques,
aeronaves, plataformas u otras construcciones en el mar destinados a
la evacuacidn de tales materias, o se transborden a ellos, o que
resulten del tratamiento de tales desechos u otras materias en esos
buques, aeronaves, plataformas o construcciones.

ii) El dep6sito de materias pare fines distintos de su mere evacuacl6n,
siempre que ese dep6sito no sea contrario a los objetivos de esta
Convenc 16n.

2. 1) Pot "Etados Partes' se entiende los Estados que hayen consentido en
obligarse por eats Convenci6n y respecto de los cuales la Qonvenci6n ent6 en vigor.

2) Eats Convenci6n so aplicari sutatis mutandis a las entidades uencionadas
en las spartados b), c), d), e) y f) del pirrafo I del articulo 305 quo lleguen a
set Partes en la Qonvencidn de conforuidad con los requisitoe pertinentes a coad
una do elis! en esa medida, el t6ruino "Estados Partes" se refiere a esas
entidades.
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PARTE I I

EL MAR TERRITORIAL Y LA ZONA dONTIGUA

SECCION 1. DISPOSICIONES GENERALES

Articulo 2

Riqimen iuridico del mar territorial, del espacio aireo situado
sobre el mar territorial y de su lecho v subsuelo

1. La soberania del Estado ribereflo se extiende mis aili de mu territorio y
do sus aguas interioreo y, en el caso del Estado archipelfgico, de sus aguas
arcbipeolgicaa, a la franja de mar adyacente designada con el nombre de mar
territorial.

2. gota soberania ae extiende al espacio aereo sobre el mar territorial, aef
oo al lecho y al aubsuelo de ese mar.

3. La soberania sobre el mar territorial ae ejerce con arreglo a eats
Cnvenci6n y otras normas de derecho internacional.

SECCION 2. LIKITES DEL MAR TERRITORIAL

Articulo 3

Anchura del mar territorial

odo Eatado tiene derecho a establecer la anchura de mu mar territorial hasta

un lnite quo no exceda de 12 millas marinas medidas a partir de lineas de base
determinadaa de conformidad con esta Convenci 6 n.

Articulo 4

Limite exterior del mar territorial

l liite exterior del mar territorial es la line. cada uno de cuyos puntos
esti, del punto mis pr6ximo de la line& de base, a una distancia igual a la anchura
del mar territorial.

Articulo 5

Linea de base normal

Salvo disposici6n en contrario de esta Convenci6n, la linea de base normal
pare medir Is anchura del mar territorial es la linea de bajamar a 1o largo de Is
coas, tel como aparece marcada madiante el signo apropiado en cartas a gran escala
reconocidas oficialmente por el Estado ribereno.

Artlculo 6

Arrecifes

En el caso de islas aituadas en atolones o de islas bordeadas por arrecifes,
la linea de base para medir la anchura del mar territorial em Ia linea de baJamar
del lado del arrecife quo da al mar, tal cono aparece marcada mediante el 8igno
apropiado en cartas reconocidas oficialmente por el Estado riberefio.
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Articulo 7

Lineas de base rectas

1. En los lugares en que I& costa tenga profundas aberturas y escotaduras o
en los que haya una franja de islas a lo largo de la costa situada en au proxisidad
inmediata, puede adoptarse, coma mtodo pare trazar la lines de base deeds la quo
ha do medirse el mar territorial, el de lineas de base rectas que unan los puntos
apropiados.

2. 1h los caaos en que, por la existencia de un delta y de otros accidentes
naturales la linea de la costa sea muy inestable, los puntos apropiados pueden
elegirse a lo largo de la linea de bajamar mha alejada mar afuera y, aunque la
linea do bajamar retroceda ulteriormente, las lineas de base rectas seguirin en
vigor hasta que las modifique el Estado ribereto de conformidad con eata Convenci6n.

3. El trazado de lao lineas de base rectas no debe apartarse do una maSenr
aprociable de is direccin general de la costa, y las zonas do mar situadas del
lado do tierra de esas lineas han de estar suficientemente vinculadas al dominlo
terrestre pars estar sometidas al r6gimen de las aguas interiores.

4. Las lineas de base rectas no se trazarAn hacia ni deade elevaciones quo
emerJan on bajamar, a manes ue e hayan construido sobre ellas fares o
instalaciones anglogas que so encuentren constantemente sobre el nivel del &gua, o
qua el trazado de lineas de base hacia o deeds elevaciones que emerjan en bajamar
hays aido objeto de un reconocimiento internacional general.

5. 0uando el mftodo do lineas de base rectas sea aplicable seg(n el
p rrafo 1, al trazar determinadas lineas de base podr~n tenerse on cuenta los
intereses econ~micoas propios do le regin de quo se trate cuya realidad •
importancia esten claramente demostradas por un use prolongado.

6. El 8istema de lineas de base rectas no puede ser aplicado per un Estado
do forma quo aisle el mar territorial de otro Estado de la alto mar o do una sona
econmica exclusiva.

Articulo 8

Aguas interiores

1. Salvo 1o dispuesto en la Parts IV, las aguas situadas en el interior do
la lines de base del mar territorial forman partede las aquas interiores del
Estado.

2. Wianda el trazado de una lines Ae base recta, de conformidad con el
mitodo establecido en el articulo 7, produzca el efecto de encerrar como aguas
interiores aguas que anteriormente no se consideraban coma tales, existirL on ems
aquas un derecho de paso anocente, tal como so establece en eats CbnvencLn.

Artlculo 9

Desembocadura de los rioe

Si un rio desemboca directamente en el mar, la linea de base serA usa lines
recta trasada a trav6s de la desembocadura entre los puntos do la lines do bajamar
do gas orillas.

Articulo 10

Bahias

1. Este articulo so refiere dnicamente a las bahias cuyas coasts pertenecon
a un solo Estado.
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2. Para Io0 efectos de enta (onvenci&n, una bahla es toda escotadura bion
detomtnada cuya penetraci6n tierra adentro, en reoaci6n con is anchura do su boca,
on tal quo contione aguas cercadas por is costa y constituye algo mis quo usa
siple inflazt6n do 6sta. Sin embargo, Is escotadura no se considerard una baba
@1 su superficte no es igual o superior a is de un aemicorculo qua tenga pot
dinetro Is boca do dicha escotadura.

3. tra los ofectos do su medicidn, is superficle do usa escotadura oa Is
comprendida entre Is linea de bajamar que sigue is costa do is escotadura y una
lines quo usa las lines de bajamar de sue puntos naturaln. do entrada. Wando,
dobido a Is existencia do islas, una oscotadura tongs mis do una ontrada, .1
setlcirculo s trazari tomando coco dismetro is suam de las longitudes do las
limos quo clerran todas las entradas. La suporficLe de las islam sltuada. dontro
de usa eosotadura so considerari comprendida en is superf lae total do 48ta.

4. Si Is distancia entre las lneas de bajamar de los puntos naturale do
ontrada do ura bahia no excede de 24 millas marinas, so podri trazar usa lines do
dmoarcoal6n entre ls dos lineas do bajamar y las aquas quo quedos an enceoradas
sern consideradas aguas interiores.

S. Ozando Is dlstancia entre las lineas de bajamar de los puntos natural*s
de ntrada do usa bahia oxceda de 24 millas marinas, se trazarl dentro do Is bahia
una lines do base recta de 24 millas marinas de manera quo enclerro Is mayor
superfitce de agua que sea posible con una lines do osa longitud.

6. Las dtspostciones anteriores no se aplican a las bahias liamadas
hlstrlcas, ni tampoco on los casos on qua as aplique el sistema do las linea do

base rectas prevtato on el articulo 7.

Articulo 11

Puertos

Para los efectos de is delimitaci6n del mar territorial, las construcciones
portuarias permanentes mis alejadas de is costa quo formen parts integrante del
sistema portuario se consideran parts de sta. Las instalaciones costa afuera y
las islas artificiales no so considerarin construcciones portuarias permanentes.

Articulo 12

Radaa

Las radas utilizadas normalmente pars Is cargo, descarga y fondeo de buques,
quo do otro modo estarian situadas en todo o en parte fuera del trazado general del
limite exterior del mar territorial, estAn comprendidas en el mar territorial.

Articulo 13

Elevaciones en baiamar

1. Una elevaci6n qua emerge en bajamar es una extensi6n natural de tierra

rodeada de ague que se encuentra sobre el nivel de 6sta en Is bajamar, pero queda
sumergida en Is pleamar. Cuando una elevacidn quo emerge en bajamar est6 total o
parcialmente a una distancia del continente o de una isla que no exceda de is
anchura del mar territorial, is lines de bajamar de eta elevaci6n podrA ser
utilizada como lines do base pars medir is anchura del mar territorial.

2. Cuando una elevaci6n que emerge en bajamar esti situada en au totalidad a
una distancia del continent. o de una isla quo exceda de is anchura del mar
territorial, no tendri mar territorial propio.
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Articulo 14

Qombinaci6n de mntodos para determinar las lineas de base

El Estado ribereflo podri determiner las lineas de base combinando cualesquiera
de los m6todos establecidos en los artfculos precedentes, segfn las circunstancias.

Articulo 15

Delimitaci6n del mar territorial entre Estados con costas adyacentes
0 situadas frente a frente

Cuando las costas de dos Estados Sean adyacentes o ase hallen situadas fronte a
frente, ninguno de dichos Estados tendri derecho, salvo acuerdo en contrarlo, a
extender su mar territorial m9s allA de una lines media cuyos puntos Sean
equidistantes de los puntos mfs pr6ximos de las lineas de base a partir de lag
cuales se mida la anchura del mar territorial de cads uno de esos Estadom. No
obstante, esta disposici6n no Seri aplicable cuando, por la existencia de derechos
hist6ricos o por otras circunstancias especiales, sea necesario delimitar el mar
territorial de ambos Estados en otra forma.

Articulo 16

Cartas Y listas de coordenadas geogr~ficas

1. Las lineas de base pars medir l anchura del mar territorial,
deterninadas de conformidad con los articulos 7, 9 y 10, o los limites que de ellas
so desprendan, y las lineas de delimitaci6n trazadas de conformidad con los
articulos 12 y 15 figurarin on cartas a escala o escalas adecuadas pars precisar su
ubicaci6n. Eas cartas podr~n ser sustituidas por listas de coordenadas
geogrificas de puntos en cads una de las cuales se indique especificamente el datum
geod6sico.

2." El Estado riberefno darh la debida publicidad a tales cartas o listas de
coordenadas geogrAficas y depositarA un ejemplar de cada una de ellas en poder del
Secretario General de las Naciones Unidas.

SECCION 3. PASO INOCENTE POR EL MAR TERRITORIAL

SUBSECCION A. NORMAS APLICABLES A TOCOS LOS BUQUES

Articulo 17

Derecho de paso mnoente

Con sujeci6n a esta Convenci6n, los buques de todos los Estados, sean
riberenlos o sin litoral, gozan del derecho de paso inocente a trav6s del mar
territorial.

Articulo 18

Significado de paso

1. Se entiende por paso el hecho de navegar por el mar territorial con el
fin des

a) Atravesar dicho mar sin penetrar en las aguas interiores ni hacer escala
en una rada o una instalaci6n portuaria fuera de las aguas interiores; o

b) Dirigirse hacia las aguas interiores o salir de ellas, o hacer escala en
una de esas radas o instalaciones portuarias o salir de ella.
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2. El paso ser& rhpido e ininterrumpido. bb obstante, el paso comprende la
detenci6n y el fondeo, pero s6lo en la medida en quo conatituyan incidentes
normales de la navegaci~n o sean impuestos &l buque pot fuerza mayor o dificultad
grave o se realicen con el fin de prestar auxilio a personas, buques o aeronaves en
peligro o en dificultad grave.

Articulo 19

Significado de Paso inocente

1. 8l paso as mnocente mientras no sea perjudicial pare la pas, .1 buen
orden o la seguridad del Estado ribereho. Pe paso s efectuar& con arreglo a eata
Convenci6n y otras normas de derecho internacional.

2. Se conaiderarl qua el paso de un buque extranjero es perjudicial par& Is
pa , el buen orden o la seguridad del Eatado riberefto si ese buque realisa, an 6l
mar territorial, alguna de las actividadee quo ae indican a continuaci&nt

a) Cualquier amenaza o uso de la fuerza contra la soberania, la integridad
territorial o la independencia polftica del Estado riberefo o qua de cualquier otra
forma viola los principios de derecho internacional incorporadon en la Carta do Las
aciones Unidael

b) Caalquier ejercicLo o prictica con ames de cualquier clase*

C) Cualquier acto destinado a obtener informaci6n an perjuicio de La defensa
o la seguridad del Estado riberefto!

d) Cualquier acto de propaganda destinado a atentar contra la defense a la
seguridad del Estado ribereflo!

e) E1 lanzamiento, recepci6n o embarque de aeronavesl

f) El lanzamiento, recepoi6n o embarque de dispositivos militaresi

g) El ebarco o desembarco de cualquLer producto, aoneda o persona, en
contravencidn de lee leyes y reglamentos aduanecros, fiscales, de inmigracl6n o
sanitarios del Eatedo ribeceflo

h) Cualquier acto de contaminaci6n intencional y grave contrario a eata
Convenc idni

i) Ckalesquiera actividades de pesca;

J) La realizaci6n de actividadee de investigacidn o levantamentoo
hidrogrificop

k) Cualquier acto dirigido a perturbar los sistemas de comunicaciones o
cualeaquiera otroe servicios o instalacionee del Estado ribereflor

1) Cualeaquiera otras actividades qua no et~n directamente relacionadas con
c1 paso.

Articulo 20

Submarinos y otros vehiculos sumergibles

an el mar territorial, los submarinos y cualesquiera otros vehiculos
smergiblee deberin navegar en la superficie y enarbolar su pabelln.
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Articulo 21

LKys v relamentos del Estado ribereflo relativos al paso nocente

1. 1i atlsdo ribereflo podrA dictar, de conformidad con las disposiciones de
*at& Conveneidn y otras normas de derecho internacional, leyes y reglamentos
relatvos al paso inocente por el mar territorial, sobre todas o algunas de las
siguiontes materiass

a) La seguridad do la navegaci~n y la reglamentacin del trffico maritimos

b) La protooci6n de las ayudas a la navegaci6n y de otros servicios •
inatalacione8p

C) La protecoi&' de cables y tuberiasp

d) La conservaci6n de los recursos vivos del marl

a) Ia prevenci6n de infracciones do sus leyes y reglamentos do pescas

f) Le proservaci6n de su medio ambiente y la prevenci6n, reducci6n y control
do l contaninaci6n do 6stel

g) La inventigscidn cientffica marina y los levantamientos hidrogrificosn

h) La prevencl6n de lam infracciones de sus leyes y reglamentos aduaneros
ficales, do inaigraci&n y sanitarios.

2. Tales leyes y reglamentos no se aplicarhn al diseiso, construcci6n,
dotaci6n o equipo do buques extranjeros, a menos que pongan en efecto reglas o
amas internacionales generalmente aceptadas.

3. 31 Eatado ribereflo dari la debida publicidad a todas esas leyes y
reglamentos.

4. Los buques extranjeros quo ejerzan el derecho de paso nocente por el

mar territorial deber~n observar tales leyes y reglamentos, asi como todas laa
norwas internacionalea generalmente aceptadas relativas a la prevencin de
abordajee n .1 mar.

ArticulO 22

Visa maritimas y dispositivos de separaci6n del tr~fico
en el mar territorial

1. El Estado ribereflo podrS, cuando sea necesario habida cuenta de Is
seguridad do la navegacidn, exigir que los buques extranjeros que ejerzan el
derecho de paso inocente a travs de su mar territorial utilicen las vies maritimas
y lOs dispositivos de separaci6n del trifico que ese Estado haya designado o
prescrito pare la regulaci6n del paso de los buques.

2. En particular, el Estado ribereno podrA exigir que los buques cistern&,
las do propulain nuclear y los que transporten sustancias o materiales nucleares u
otzos intrinsecamente peligrosos o nocivos limiten su paso a esas vies martimas.

3. Al designar vlas maritimas y al prescribir dispositivos de separaci6n del
trifico con arreglo a este articulo, el Estado ribereflo tendrA en cuentas

a) Las recomendaciones de la organizaci6n internacional competente

b) Oualesquiera oanales que so utilicen habitualmente pars la navegaci&n
internacionalt
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c) Las caracteristicas especiales de determinados buques y canales y

d) La densided del trifico.

4. El Estado riberento indicarh claramente tales vias maritimas y
diupositivoo de eeparaci6n del trifico en cartas a las que dad la debida
publLcidad.

Articulo 23

Buques extranielo de propulai& nuclear V buques que transporten suatancia.
nuclearts u otras sustancias intrinsecamente peligrosas o nocivas

Al ojercer el derecho de paso inocente par el mar territorial, los buques
extranjoero do propulsi6n nuclear y los buques qua transporten sustancias nuclearee
a otras euetanciae Lntrinsecamento poligrosas o nociveas deberin tener a bordo los
docusmntoe y observer las aedidas especiales de precaucidn qua pare tales buques so
hayen establecido en acuerdo. internacionale.

Articulo 24

Debores del Estado riberefto

1. El Eatado ribereflo no pondrA dificultades al paso inocente do buques
extranjoero por el mar territorial salvo de conformidad con eeta Convencidn. En
especial, on lo quo atafte a la aplicaci6n de eat& Oonvenci6n o do cualesquiera
loyee o roglamentos dictados do conformidad con ella, el Estado riberelo so
abstendrA des

a) Imponer a los buques extranjeros requisitos que produzcan el efecto
prictico de denegar u obstaculizar el derecho de paso inocentel o

b) Discrminar de hecho o de derecho contra los buques de un Estado
deterainado o contra los buques que transporten mercanclas hacia o desde un Estado
determinado o por cuenta de 4ste.

2. E1 Estado ribereno dar a conocer de manera apropiada todos los peligros

quo, segdn su conocimiento, amenacen a la navegaci6n en su mar territorial.

Articulo 25

Derechos de proteccidn del Eatado ribereflo

1. El Estado ribereflo podri tomar en su mar territorial las medidas
neceserias pare impedir todo paso quo no sea inocente.

2. En el caso de los buques que se dirijan hacia las aquas interiores o a
recalar en una instalaciln portuaria situada fuera de esas aquas, el Estado
ribereflo tendrA tambin derecho a tomar las medidas necesarias pare impedir
cualquier incumplimiento de las condiciones a que est6 sujeta le admisin do dichos
buques en seas aguas o en esa instalaci6n portuaria.

3. El Estado ribereflo podr&, sin discriminar do hecho o de derecho entre
buques extranjeros, suspender temporalmente, en determinadas Areas de su mar
territorial, el paso inocente de buques extranjeros si dicha suspensidn e8
indispensable pare la protecci6n de su seguridad, incluidos los ejercicios con
areas. Tai suspensin s6lo tendrA efecto despu6s de publicada en debida fome.
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Articulo 26

Gravdmenes que pueden imponerse a los buques extranieros

1. No podri imponerse gravamen alguno a los buques extranjeros pot el solo
hecho de su paso pot el mar territorial.

2. S61o podrin imponerse grav~menes a un buque extranjero que pase pot el
mar territorial como remunerac16n de servicios determinados prestados a dicho
buque. Etos gravhmenes se impondrhn sin discriminaci&5.

SUBSECCION B. NOR/AS APLICABLES A LOS BUQUES MERCANTES Y A LOS
BUQUES DE ESTADO DESTINADOS A FINES ODMERCIALES

Articulo 27

Jurisdicci6n penal a bordo de un buque extraniero

1. La jurisdicci6n penal del Estado ribereflo no deberia ejercerse a bordo do
un buque extrenjero quo pase pot el mar territorial para detener a ninguna persona
o realisar ninguna investigaci6n en relaci6n con un delito cometido a bordo de
dicho buque durante su paso, salvo en los casos siguientest

a) Cuando el delito tenga consecuencias en el Estado ribereflop

b) OWando el delito sea de tal naturaleza quo pueda perturbar la paz del
pais a el buen orden en el mar territoriall

C) Oaando el capitn del buque o un agente diplomAtico o funcionario
consular del Estado del pabell6n hayan solicitado la asistencia de las autoridades
localesu o

d) Qiando tales medidas sean necesarias para la represi6n del trAfico
Ilicito do estupefacientes 0 de sustancias sicotr6picas.

2. Las disposiciones precedentes no afectan al derecho del Estado riberefo a
tomer cualesquiera medidas autorizadas pot sue leyes para proceder a detenciones e
investigaciones a bordo de un buque extranjero que pass pot el mar territorial
procedente de aguas interiores.

3. En los casos previstos en los pirrafos 1 y 2, el Estado ribererko, a
solicitud del capitAn y antes de tomer cuelquier medida, la notificarA a un agente
diplomttico o funcionario consular del Estado del pabell6n y facilitarA el contacto
entre tal agente o funcionario y Ia tripulaci6n del buque. En caso de urgencia, la
notificacii podrh hacerse mientras se tomen las medidas.

4. Las autoridades locales deberdn tener debidamente en cuenta los intereaea
de Ia navegacia para decidir si han' de proceder a l detenci~i o de qu4 manera han
de ilevarla a cabo.

5. Salvo lo dispuesto en la Parte XlI o en caso de violaci&n de leyes y
reglamentos dictados de conformidad con Is Parte V, el Estado riberefso no podrd
tomar medida alguna, a bordo de un buque extranjero que pase pot su mar
territorial, pars detener a ninguna persons ni pars practicar diligencias con
notivo de un delito cometido antes de quo el buque hays entrado en su mar
territorial, si tal buque procede de un puerto extranjero y se encuentra dnicamente
de paso pot el mar territorial, sin entrar en las aguas interiores.
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Articulo 28

JUrisdicci6n civil en relaci6n con buques extranlerom

1. El Estado ribereflo no deberia detener ni desviar buques extranjero quo

paean pot el mar territorial, para ejercer su jurisdicci6n civil sobre personas quo
se encuentren a bordo.

2. E1 Estado riberefto no podri tomar contra esos buque medidas de ejecucin

ni medidam cautelares on materia civil, salvo como consecuencia de obligacionem
€ontraidas pot dicho buques o de rosponsabilidades en quo 6stom hayan incurrido
durants mu paso pot lax aguam del Estado ribereflo o con motivo do e paso.

3. El pdrrafo precedente no menoscabarA el derecho del Estado ribereflo a

towar, do conformidad con sus leyes, medidas de ejecucin y medidas cautelares en

nateria civil en relacidn con un buque extranjero qu ae detenga en su mar
territorial o paso pot 61 procedente de sus aguaa interiorea.

8UBSCION C. NORNAS APLICABLES A LOS BUQUES DR GUMM Y A OMS
BUQUES DE ESTADO DESTINADOS A FINES NO ODNERCIALE

Articulo 29

Definici6n do buaues de guerra

Para los efecto do eats onvenci6n, me entiende pot 'buquea de guerraO todo
buque porteneciente a lam fueraas armadas do un Estado qua lleve loa signos
exteriores distintivos do los buques do guerra de su nacionalidad, quo me encuentre
bajo e1 mando de un oficial debidamento dosignado por el gobierno de eo Estado

auro nombre apareoca en el correspondiente escalaf6n de oficiales o u equivalents,
y cuya dotacin est6 sometida a la disciplina de lam fuerzam armadam regulares.

rticulo 30

Incuplimiento pot buques do querra de las leyes v reglsmentoa
del Estado ribereflo

Cuando un buque do guerra no cumpla lam leysm y teglamentos del Eatado

ribereflo relativs al paso pot el mar territorial y no aeat* la invitacis qua me
10 begs par& qua los cuapla, el Etado ribereflo podrA exigirle quo alga

inmediatamente del mar territorial.

Articulo 31

Responsabilidad del Estado del pabell6n pot daflom caumadom por un buque
do querra u otto bugue de Estado destinado a fines no coiercialem

El -atado del pabell6n incurrir4 en responsabilidad internacional pot
cualquier p6rdida o dafto qua sufta el E-tado ribereto cose resultado del
incumpliniento, pot un buque do guerre u otto buque de Estado destinado a fines no
comercialem, de las loyes y reglamentos del 3stado ribereno relativom &l paso pot

el mat territorial o do lag disposicionos do eats Convenci6n u otras normas do
doeocho internacional.

Articulo 32

Inmunidades de los buques de querra v atrom buques de
Estado destinadom a fines no comercialem

Cun lam exceptions previstas en la subsecc*6n A y en lo artculo 30 y 31,

ninguna disposici6n do eats Convencini afactorA a la inmunidade do los buquem do
guerrm y otrom buques de Bstado destinadon a fines no comerciales.
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SUCCION 4. ZONA CONTIGUA

Articulo 33

Zone contiqua

1. Dn una son& contigua a nu mar territorial, designada con 1 nombre d
sona contigua, el fatado ribereflo podri tamar Ian medidas do fiscalisacin
necomarlea pares

a) Prevenir lag infracciones do *us laye y reglamentos aduaneros, filocales,
de lnslgracl6n o sanitarion quo se cometan en mu territorio o en su mar territorial

b) Sanclonar lam infroccionen do mean eyes y reglaentos cometidas on su
territorio o on su mar territorial.

2. La son& contigua no podri extenderse mis alA de 24 millas marinas
contada delde La lines do base a partir do lam cuales so md* 1s anchura del mar
territorial.

PARTE III

ESTRECHSS UTILIZADOS PARA LA NAVEGACION INTERNACIONAL

SECCION 1. DISPOSICIONES GENERALES

Articulo 34

Condici6n juridica de las aquas que forman estrechos utilizados
pars Is naveqaci6n internacional

1. El rigimen do paso por los estrechos utilizados pars Ia navegaci6n
internacional establecido en esta Parte no afectarg en otros aspectos a Is
condici6n juridica de ias aguas que forman tales estrechos ni al ejerciclo por los
Estados rlberefnos del estrecho de su soberania o jurisdicci6n saobre tales aquas, su
lecho y mu subsuelo y el espacio a6reo situado sobre ellas.

2. La soberania o jurisdicci6n de los Estados riberelfos del estrecho ae

ejercerg con arreglo a esta Parte y a otras normas de derecho internacional.

Articulo 35

Ambito de aplicaci6n de esta Parte

Ninguna de las disposiciones de esta Parte afectarA as

a) Area alguna de las aquas interiores situadas dentro de un estrecho,
excepto cuando el trazado de una linea de base recta de conformidad con el mtodo
establecido en el articulo 7 produzca el efecto de encerrar como aquas interiores
aquas quo anteriormente no se consideraban tales;

b) La condici6n juridica de zona econ~nica exclusiva o de alta mar de las
aquas situadas mis alA del mar territorial de los Estados ribereflos de un
estrechop o

C) El r6gimen juridico de los estrechos en los cuales el paso est6 regulado
total o parcialmente por convenciones internacionales de larga data y adn vigentes
qua se refieran especificamente a tales estrechos.
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Articulo 36

Rutas de alta mar o rutas que atraviesen una zona econ6mica
exclusiva que pasen a travs de un estrecho utilizado para

la navegaci6n internacional

Esta Parte no as aplicarh a un estrecho utilizado para la navegaci6n
internacional si por ess estrecho pasa una ruta de alta mar o que attaviese una
ton& econ6mica exclusiva, igualmente conveniente en lo que respecta a
caracteristicas hidrogrificas y de navegacitiu en ta3es rutas se aplicarin ias
otras partes pertinentes de la Oonvenci6n, incluidas las disposiciones relatives a
la libertad de navegaci6n y sobrevuelo.

SECCION 2. PASO EN TRANSITO

Artficulo 37

Alcance de esta secci6n

Esta secc16n se aplica a los estrechos utilizados pare la navegaci6n
internacional entre una parts de la alita mar o de una zona econ6mica exclusiva y
otra parts de la slta mar o de una zona econ6mica exclusiva.

Articulo 38

Derecho de Paso en trAnsito

1. En los estrechos a que se refiere el articulo 37, todos los buques y
aeronaves gozarhn del derecho de paso en trfnsito, que no sers obstsculizado; no
obstante, no regirA ese derecho cuando el estrecho est4 formado por una isle de un
Estado ribereho de ese estrecho y su territorio continental, y del otro iado de la
isla exista una ruts de alta mar o que atraviese una zons econ6mica exclusiva,
igualmente conveniente en 1o que respects a sus caracteristicas hidrogrificas y de
navegac 16n.

2. Se entenderb por paso en trinsito el ejercicio, de conformidad con esta
Parts, de la libertad de navegaci6n y sobrevuelo exclusivamente pars los fines del
trnsito rhpido e ininterrumpido por el estrecho entre una parte de la alta mar o
de una zons econ6mics exclusiva y otra parte de la alts mar o de una zons econ6mica
exclusiva. Sin embargo, el requisito de trinsito ripido e ininterrumpido no
impediri el paso por el estrecho pars entrar en un Estado ribereflo del estrecho,
pars salir de dicho Estado o pars regresar de 61, con sujeci6n a las condiciones
que regulen la entrada a ese Estado.

3. Toda actividad que no constituya un ejercicio del derecho de paso en
trinsito por un estrecho quedarA sujeta a las demos disposiciones aplicables de
esta Convenci&n.

Articulo 39

Obligaciones de los buques y aeronaves durante el Paso en trhnsito

i. Al ejercer el derecho de paso en trinsito, los buques y aeronaves:

a) Avanzar~n sin demora por o sobre el estrechol

b) Se abstendrin de toda amenaza o uso de la fuerza contra is soberania, Is
integridad territorial o la independencia politica de los Estados ribereflos del
estrecho o que en cualquier otra forma viole los principios de derecho
internacional incorporados en is Carts de las Naciones Unidas
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c) Se abstendrin de toda actividad que no est6 relacionada con sus
modalidades normalen de trinsito ripido e ininterrumpido, salvo que resulte
necesaria por fuerza mayor o por dificultad grave;

d) Cumplirgn las demos disposiciones pertinentes de ests Parte.

2. Durante su paso en trinsito, los buques cumplirhn:

a) Los reglamentos, procedimientos y prdcticas internacionales de seguridad
en el mar generalmente aceptados, incluido el Reglamento Internacional pars
prevenir los abordajes;

b) Los reglamentos, procedimientos y prhcticas internacionales generalmente
aceptados pars la prevenci6n, reducci6n y control de la contaminaci6n causada por
buques.

3. Durante su paso en trinsito, las aeronavest

a) Observar~n el Reglamento del Aire establecido por la Organizaci6n de
Aviaci&n Civil Internacional aplicable a las aeronaves civilesi las aeronaves de
Estado cumplir~n normalmente tales medidas de seguridad y en todo momento operarin
teniendo debidamente en cuenta Is seguridad de la navegaci&n,

b) MantendrAn sintonizada en todo momento la radiofrecuencia asignada por la
autoridad competente de control del trifico a6reo designada internacionalmente, o
la correspondiente radiofrecuencia de socorro internacional.

Articulo 40

ctividades de investigaci6n y levantamientos hidroqrificos

Durante el paso en trinsito, los buques extranjeros, incluso los destinados a
la investigaci6n cientifica marina y a levantamientos hidrogrificos, no podrin
realizar ninguna actividad de investigaci6n o levantamiento sin la autorizaci6n
previa de los Estados riberefos de esos estrechos.

Art iculo 41

Visa maritimas y dispositivos de separaci6n del tr fico en estrechos
utilizados pars la navegaci6n internacional

1. De conformidad con esta Parte, los Estados ribereflos de estrechos podr~n
designar visa maritimas y establecer dispositivos de separsci6n del trifico pars Is
navegaci6n pOr los estrechos, cuando sea necesario para el paso seguro de los
buques.

2. Dichos Estados podrhn, cuando las circunstancias lo requieran y despufs
de dar la publicidad debida a su decisi6n, sustituir por otras viaa maritimas o
dispositivos de separaci~n del trifico cualquiera de los designados o establecidos
anteriormente por ellos.

3. Tales vias maritimas y dispositivos de separaci~n del trifico se
sjustarAn a las reglamentaciones internacionales generalmente aceptadas.

4. Antes de designar o sustituir vias maritimas o de establecer a suatituir
dispositivos de separaci6n del trAfico, los Estados ribereflos de estrechos
someterin propuestas a Ia organizaci6n internacional competente para su adopci~n.
La organizaci6n 61o podr& adoptar las vias maritimas y los dispositivos de
*eparaci i del trifico convenidos con los Estados ribereos de los estrechos,
despu~e de lo cual 4stos podrin designariOs, establecerlos o sustituirlos.
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5. En un estrecho respecto del cual se propongn vias maritimas o
dispositivos de separaci6n del trdfico que atraviesen ls aguas de dos o ads
Estados ribereflos del estrecho, los Estados interesados cooperarhn para formular
ptopuestas en consulta con la organizaci6n internacional competente.

6. Wea Estados riberonos de estrechos indicarn claeramente todas las visa
maritLmas y dispositivos de separaci6n del tr~fico designados o establecidos por
ellos en cartas a las que se dar la debide publicided.

7. Durante su paso en trdnsito, los buques respetardn las vias maritimas y
los dispositivos de 8eparacidn del trifico aplicables, establecidos de conformidad
con note articulo.

Articulo 42

[eyes y relamentos de los Estados ribereflos de estrechos
relativos al paso en trinsito

I. (on sujeci6n a las disposiciones de esta secci6n, los Estados ribereffos
de estrechos podrin dictar leyes y reglamentos relativos al paso en trbnsito por
Joe estrechos, respecto de todos o algunos de los sigUientes puntoss

a) La seguridad de la navegacidn y Ia reglamentaci n del trhfico maritimo do
conforsidad con el articulo 419

b) La prevenci&n, reduccin y control de la contaminacide, Ilevando a efeoto

lax ceglamentaciones internacionales aplicables relativas a la descarga en el
entrecho de hidrocarburos, residuon do petr6leo y otras sustancias nocivasp

c) En el caso de los buques pesqueros, la prohibici6n de 1a peace, incluida
Is reglamentaci6n del arrumaje do los aparejos de pesca,

d) El embarco o desembarco de cuelquier producto, monede o persona en
contravenci6n de las leyes y reglamentos aduaneros, fiscales, de inmigracism o
sanitation de los Estados ribereflos do estrechos.

2. Tales leyes y reglamentos no harAn disctiminaciones de hecho o do derocho
entre los buques extranjoroo, ni se aplicarAn de manera quo en la prActice surtan
*1 efecto de negar, obstaculizar o menoscabar el derecho de paso en trinsito
definido on ete aecci6n.

3. [on Estados riberefhos de estrechos darhn la publicidad debida a todas
eam leyes y reglamentos.

4. Los buques extranjeros que ejerzan el derecho de paso en trAnsito

cumplirin dichas 1eyes y reglamentos.

5. El Estado del pabell6n de un buque o el Estado de registro de una
eronave que goce de inmunidad soberana y actde en forma contraria a dichas leyes y
reglamentos o a otras disposiciones de esta Parte incurrir& on responsabilidad
internacional por cualquier dafto o perjuicio causado a los Estados ribereflos de
estrechos.

Articulo 43

Avudas para is naveaci& y is seguridad y otras meoras. Y prevencin,
reducci6n y control de la contaminaci6n

Los Estados usuarios y los Estados ribereflos de un estrecho deberian cooperar
ediante acuerdo$

a) Para el establecimiento y mantenimiento en el estrecho de las ayudas
necesarias pare la navegaci6n y la seguridad u otras mejoras que faciliten la
navegacin internacionall y
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b) Para la prevenci~l, la reducciln y el control de la contaminaci6n causada
por buques.

Articulo 44

Deberes de los Estados ribereflos de estrechos

Ls Estados ribereflos de un estrecho no obstaculizar~n el paso en trinsito y

darin a conocer de manera apropiada cualquier peligro que, segdn su conocimiento,
anenace a is navegaci6n en el estrecho o al sobrevuelo del estrecho. No habr&
suspensi4i alguna del paso en trinsito.

SECCION 3. PASO INOCENTE

Articulo 45

Paso inocente

1. El rdgimen de paso inocente, de conformidad con la secci6n 3 de is
Parts II, se aplicari en los estrechos utilizados pars la navegaci&n internacionala

a) Ecluidos de la aplicaci6n del regimen de paso en tr~nsito an virtud del
purrafo 1 del articulo 38; o

b) Situados entre una parte de la alita mar o de una zone econ6mica exclusiva
y el mar territorial de otro Estado.

2. No habrA suspensi6n alguna del paso inocente a trav6s de tales estrechos.

PARTE IV

ESTADOS ARCHI PELAGIOS

Articulo 46

T4rminos empleados

Para los efectos de esta Convenci6nt

a) Por *Estado archipelhgico" se entiende un Estado constituido totalmente
por uno o varies archipiL61agos y que podrA incluir otras islas

b) For "archipi6lago* so entiende un grupo de islas, incluidas partes de
islas, las aguas que las conectan y otros elementos naturales, que estdn tan
estrechamente relacionados entre si que tales islas, aguas y elementos naturales
fomen una entidad geogrfica, econ6mica y politics intrinseca o que histricamente
hayan sido considerados como tal.

Artlculo 47

Lineas de base archipelAgicas

1. Los Estados archipelAgicos podrdn trazar lineas de base archipelAgicas
rectas que unan los puntos extremos de las islas y los arrecifes emergentes mfs
alejados del archipidlago, a condici6n de que dentro de tales lineas de base queden
coprendidas lam principales islas y un irea en is que is relaci&n entre la
superficie maritima y Is suprficie terrestre, incluidos los atolones, sea entre
1 a 1 y 9 a 1.
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2. Le longitud do tales lineas de base no excederA de 100 millas marinas; no

obstante, basta un 30 del ndmero total do lineas de base que encierren un
&rchipi4logo podri exceder do esa longitud, hasta un maximo de 125 milles marinas.

3. El trasado do tales lineas de base no se desviarA apreciablemente de Is
configuracidn general del archipilago.

4. Tales lineas de base no so trazarn hacia elevaciones quo emerjan en
baJammr, ni a patir do dstas, a menoe quo me hayan construido en ellas faros o
instalmionos an&logas quo est n peranentemente sobre el nivel del mar, o qua la
elovaci6n quo emerja on bajamar msth situada total o parcialmente a una distancia
do Is Isla a m pr6xLaa quo no exceda do la anchura del mar territorial.

S. Los Estados archipelAgicos no aplicarin el nistema de tales lineas do

base de forna quo &Isle de la alta mar o de la xons econdmica exclusive el mar
territorial do otto Estado.

6. Si una parts do las aquas archipeligicas de un Estado archipeligico

eatuviore situada ntre doe partes do un Estado vecino inmediatamente adyacente, se

mantendrdn y respetarn los derechos existentes y cualesquiera otros intereses
legituos quo ante ,iltimo Estado hays ejercido tradicionalmente on tales aguas y
todos los derechos estipulados on acuordos entre ambos Estados.

7. A los efectos de calcular la relaci n entre ague y tierra a qua so
rofier. el pirrafo 1, las superficies terrestres podrin incluir aquas situadas on
01 interior do las cadenas do arrecifes de islas y atolones, incluida la parts
acantilada do una plataforaa oceinica quo est4 encerrada o casi encerrada por una
cadena de islam calcireas y de arrecifes emergentes situados on .1 perimetro de l
plataforma.

8. Lee lineas de base trazadas do conformidad con ests articulo figurarin on
cartas a escala o escalas adecuadas pars precisar su ubicacidn. BSas cartas podrdn
ser oustituidas por lists de coordenadas geogrificas de puntos en cads una de lam
cuales se indique ospecificamente el datum geoddaico.

9. Los Estados arcbipel&gicos darin 1. debida publicidad a tales cartas o
lists do coordenadas geogrificas y depositarin un ejemplar do coda una de ellas en
poder del Secretario General de las Naciones tin idas.

Articulo 48

Medicidn de la anchura del mar territorial, do 1a zone contiqua,

de in Bona econ6mica exclusive y de la plataforma continental

La anchura del mar territorial, de ls zone contigua, de la sons econaica
exclusiva y de Is plataforma continental se medir& a partir de las lineas do base
archipeligicas trazadas de conformidad con el articulo 47.

Articulo 49

Condicida iuridica de las aquas archipelkqicas. del espacio airoo
sebre la aquas archipelkicas v do au lecho y subsuelo

1. Le soberania de un Estado archipel&gico se extiende a lam aquas
oncerradas por la lineas de base archipeligicas trazadas do confotmidad con el
articulo 47, denosinadas aquas archipelhgicas, independientemente do au profundidad
o do su distancia do Is costa.

2. Zsa soberania se extiende al espacio a6reo situado sabre la aguase

archip*l]gicas, amf como al leche y subsuelo de eas aquas y a lea recursee
contenidos en ellos.

3. Eaa soberania so e-erce con sujecin a las disposiciones de ets Parte.
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4. El regimen de paso pot las via maritimas archipelAgica8 establecido on
eate Parts no afectark an otros aspectos a la condici6n juridica de las aquas
archipeligican, incluidas las via. maritimas, ni al ejercicio pot el Eatado
archipelhgico de su soberania sobre eas aquas, au lecho y subsuelo, el espaclo
adreo situado sobre ease aquas y los recursos contenidos en elloa.

Articulo 50

Delimitaci6n de las aquas interiores

Dentro de sus aguas archipelAgicas, el Estado archipeligico podri trazar
lineas de cierre para la delimitaci6n de las aquas interiores de confornidad con
los articulos 9, 10 y 11.

Articulo 51

Acuerdos existentes. derechos de pesca tradicionales y
cables submarinos existentes

1. Sin perjuicio de lo dispuesto en el articulo 49, los Estados
archipelfgicos respetarhn los acuerdos existentes con otros Estados y reconocerin
los derechos de pesca tradicionales y otras actividades legitimas de los Estados
vecinos inmediatamente adyacentes en ciertas Areas situadas en las aquas
archipel gicas. Las modalidades y condiciones parael ejercicio de tales derecbos
y actividades, incluidos su naturaleza, su alcance y las Areas en que se apliquen,
serin reguladas pot acuerdos bilaterales entre los Estados interesados, a peticidn
de cualquiera de ellos. Tales derechos no podrhn ser transferidos a terceros
Estados o a sus nacionales, ni compartidos con ellos.

2. Los Estados archipel&gicos respetarin los cables submarinos existentea
que hayan sido tendidos por otros Estados y que pasen pot sus aquas sin aterrar.
Los Estadog archipeligicos permitirhn el mantenimiento y el reemplazo de dichos
cables, una vez recibida la debida notificaci6n de su ubicaci6n y de la intencidn
de repararlos o reemplazarlos.

Articulo 52

Derecho de paso inocente

I. Con sujeci6n a 1o dispuesto en el articulo 53, y sin perjuicio de 1o
dispuesto en el articulo 50, los buques de todos los Estados gozan del derecho do
paso inocente a travLs de las aguas archipeligicas, de conformidad con la seccidn 3
de la Parte II.

2. Los Estados archipelAgicos podrin, sin discriminar de hecho o de derecho
entre buques extranjeros, suspender temporalmente en determinadas 6reas de aus
aquas archipeligicas el paso inocente de buques extranjeros, si dicha suspenaisi
fuere indispensable para la protecci6n de su seguridad. Tel suspensi6n 961o tandrd
efecto despu6s de publicada en debida forma.

Articulo 53

Derecho de paso pot las vias maritimas archipelAgicas

1. os Estados archipeldgicos podrin designar vies maritimas y rutas eadrta
sobre ollas, adecuadas pare el paso ininterrumpido y rfpido de buques y aeronaves
extranjeros por o sobre sus aquas archipq:ldgicas y el mar territorial adyacente.
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2. Todos los buques y aeronaves gozan del derecho de paso por las vias

maritimas archipelhgicas, en tales vias maritimas y rutas a6reas.

3. Pot *paso por las vias maritimas archipelAgicas* se entiende el
ejercicio, de conformidad con esta Convencidn, de los derechos de navegacin y de
sobrevuelo en el modo normal, exclusivamente para los fines de tr~nsito
ininterrumpido, rhpido y sin trabas entre una parte de la alta mar o de una zona
econ6mica exclusiva y otra parte de la alta mar o de una zona eeon6mica exclusive.

4. Tales vias maritimas y rutas a6reas atravesarin las aguas archipeligicas
y el mar territorial adyacente e incluirn todas las rutas normales de paso
utilizadas como tales en la navegacidn o sobrevuelo internacionales a trav6s de las
aguas archipelAgicas o sobre elias y dentro de tales rutas, en lo que se refiere a
los buques, todos los canales normales de navegaci&n, con la salvedad de quo no
ser necesaria la duplicaci6n de rutas de conveniencia similar entre los mimos
puntos de entrada y salida.

5. Tales vies maritimas y rutas a6reas serAn definidas mediante una eerie de
lineas axiales continues desde los puntos de entrada de las rutas de paso hasta los
puntos de salida. En su paso por las vis maritizas archipelhgicaa, los buques y
las aeronaves no se apartarn mds de 25 millas marinas hacia uno u otro lado de
tales lineas axiales, con la salvedad de que dichos buques y aeronaves no navegarin

a una distancia de la costa inferior al 10% de la distancia entre los puntos Ms
cercanos situados en slas que bordeen la via maritima.

6. los Estados archipeligicos que designen via maritimas con arreglo a este
arti¢ulo podrhn tambi~n establecer dispositivos de separacism del trhfico par& el
paso seguro de buques por canales estrechos en tales vias maritimas.

7. los Estados archipelhgicos podrhn, cuando lo requieran las circunstancias
y despuds de haber dado la debida publicidad, sustituir por otras vies maritimas o
dispositivos de separaci6n del trifico cualesquiera vis maritiaas o dispositivos
de separaci6n del trdfico que hayan designado o establecido proviamente.

8. Tales vies maritimas y dispositivos de separaci6n del trAfico e
ajustarn a las reglamentaciones internacionalea generalmente aceptadam.

9. Al designar o suntituir visa maritimas o establecer o sustituir
dispasitivos de separacidn del trifico, el Estado archipeldgico someterA las
propuestas a la organizacion internacional conpetente par su adopcin. La
organizaci6n 6lo podrA adopter las vies maritimaa y loo dispositivos de separacidn
del trhfico convenidos con el Estado archipelhgico, despu6s de lo cual el Eatado
archipelAgico podrA designarlos, establecerlos o sutituirlos.

10. los Estados archipel&gicos indicarAn claramente loo ejes de las vies
aritimas y los dispositivos de aeparaci6n del trifico designadon o establecidos
por ellos en cartas a las quo se darA la debida publicLdad.

11. Durante el paso por las vas maritimas archipelAgicas, los buques

respetariM las vies maritimas y los dispositivos de separacin del trifico
aplicablos, establecidos de conforaidad con ests articulo.

12. Si un Estado archipelhgico no designare vias maritimas o rutas areas, el
derecho de paso por vis maritimas archipelAgicas podrA ser ejercido a trays de
las cutas utilisadas normalmente para la navegacis internacional.
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Articulo 54

Detes de los buques v aeronaves durante su paso. actividades de
investigaci~n y eatudio. deberes del Estado archipelAgico y leyes

y reqlamentos del Estado archipeldqico relativos al paso pot la
visa maritimas archipelhqicas

Ios articulos 39, 40, 42 y 44 se aplican, mutatis mutandis, al paso pot lam
vaS martiamas archipelhgica8.

PARTE V

ZONA EOONOMICA EXCLWSIVA

Articulo 55

Mqimen iuridico especifico de la zons econduica exclusive

La sons econ6mica exclusiva es un Area situada -As alli del mar territorial y
adyacente a hste, sujeta al rhgimen jurldico especifico establecido an esta Parts,

do acuerdo con el cual los derechos y la juriadicci6n del Estado ribereflo y los
derechos y libertades de los dems Estados se rigen pot las disposiciones
pertinentes de est& Convenci6n.

Articulo 56

Derechos. juriediccin Y deboers del Estado ribereflo an
la zons econdaica exclusive

1. En la sona econ6mica exclusive, el Estado ribereflo tienes

a) Derechos de soberania pars los fines de exploraci6n y explotaci6n,
conservacidn y administraci6n de los recursos naturales, tanto vivos cowo no vivo$,
do lea aguas suprayacentes al lecho y del lecho y el subauelo del mar, y con
respecto a otras actividades con mires a la exploraci6n y explotacidn econ6mLcas de
Is sons, tel como is producciha de energia derivada del agua, do las corrientes y
do los vientoa!

b) Jurisdicci6n, con arreglo a las disposiciones pertinentes do eats
Cbnvencidn, con reapecto a:

L) El establecimiento y I& utilizaai6n de islas artificiales, instalacionea

y estructurasi

ii) La investigacin clentifica marina

iii) La protecci n y preservoci6n del medio marinol

c) Otros derechos y deboers previstos en est& Convencin.

2. En el ejezciclo de sue derechos y en el cumplimiento de sue deberes an Is
sone econhmica exclusive en virtud do esta Convenci6n, el Estado ribereof tendrA
debidalsente an cuenta los derechos y debares de los demos Estados y actuard de
manera compatible con las disposiciones de ests Convenci&n.

3. Los derechos enunciados on neste articulo con respecto al lecho del mar y
au subsuelo s ejercerin do conforaidad con la Parts VI.
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Articulo 57

Anchura de la zona econdmica exclusive

La sone econ6mica exclusiva no se extenderb mAs all de 200 mllias marinas
contadas deade los lineas de base a partir de las cuales se mide la anchura del mat
territorial.

Articulo 58

Derechos y debares de otros Estados en la zone
econ6mica exclusiva

1. En is zona econ6mica exclusivae, todon los Eatados, sean ribereflos o sin
litoral, gosan, con sujeci6n a las disposiciones pertinentes do eata Oonvenci&n, do
las libertades do navegacldn y sobrevuelo y de tendido do cables y tuberlas
submarinos a quo so refiesr el artfculo 87, y do otros usos del mar
internacionalmente legitimos relacionados con dichas libertades, tales coma los
vinculadoe a la operaci~n de buques, aeronaves y cables y tuberias submarinoa, y
quo moan compatibles con las demis disposiciones do esta Convenci6n.

2. Los articulos 88 a 115 y otres normas pertinentes do derecho
internacional so aplicarin a la zona econ6mica exclusive en I medida en quo no
sean incompatibles con esta Parte.

3. Eh el eercicio de sue derechos y on el cumplimiento de sue debores on I.
sone econdsica exclusive en virtud do esta ConvenciSn, los Estados tendrdn
debidamente en cuenta los derechos y deberes del Eatado ribereflto y cumpliin lan
leyes y reglanentos dictedon por el Estado ribereflo do conformidad con las
dimposicioes de esta Convenci6n y otras normas do derecho internacional en la
modida on qua no sean incompatibles con este Parts.

Artculo 59

Base pars la soluci6n do conflicton relatvos a la atribucidn

de derechos Y iurisdicci6n en Is zone econ6mica exclusive

En los casos on quo esta Oonvenci6n no atrbuya derechos o jurisdiccidn el
Estado ribereo o a otros Estados en le zona econmica exclusive, y suja un
conflicto entre los intereses del Estado ribereflo y los do cualquier otto Estado o
Estados, el conflicto debeia se rtesuelto sabre una base de equidad y a Is lux do
todas les circunstancias pertinentes, teniendo en cuenta 1. importancia respective
quo revistan los inteeses de quo so trate para las partes, asi como para l&
comunided internacional en so conjunto.

Articulo 60

Isles artificiales. instalaciones 4 estructuras en le
zona econdmica exclusiva

1. En la zona ecordmica exclusive, el Estado ribereflo tendrA el derecho
exclusivo de construir, &sf como el de autorizar y reglamentar le construccin,
operac16n y utilizaci6n des

a) Islas artificialeal

b) Instalaciones y estructuras pare los fines previstos en el articulo 56 y

pare otras finalidades econ6micasy

C) Instalaciones y estructuras quo puedan interferir el ejercicio de los
derechos del Estado ribereflo en la zone.
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2. Ei Eatado ribereho tendri jurisdicci6n exclusive sobre dichas ilas
artificiales, instalaciones y estructuras, incluida is jurindiccidn an materia de
leyes y reglamentos aduaneros, fiscales, sanitarios, de seguridad y do inmigracign.

3. La construcci6n do dichas islas artificiales, instalaciones o estructura
deberh ser debidamente notificada, y deberhn mantenerse medios permanentes para
advertir su presencia. Las instalaciones o estructuras abandonadas o on desuso
serhn retiradas pars garantizar Is seguridad de is navegaci6n, teniendo on cuenta
las normas internacionales generalmente aceptadas quo hays establecido a asts
respecto is organizacidn internacional competente. A Ion efectos de ia remoci~n,
se tendr~n tambidn en cuenta la pesca, Is protecci6n del medio marino y los
derechos y obligaciones de otros Estados. Se dar aviso apropiado de is
profundidad, posicl6n y dimensiones de Ise inntalaciones y estructuras quo no e
hayan retirado completamente.

4. Cuando sea necesario, el Estado ribereo podr& establecer, alrededor do
dichas islas artificiales, instalaciones y estructuras, zona de seguridad
razonables en lan cuales podri tomar medidas apropiadas pars garantizar tanto is
seguridad de is navegaci6n como de las islas artificiales, instalaciones y
e structuras.

5. El Estado riboreflo deteruinar& is anchura de lan zona do seguridad,
teniendo en cuenta las normas internacionales aplicables. Dichas zonas guardarin
una relacin razonable con Is naturaleza y funciones de ls islas artificiales,
instalaciones o estructuras, y no se extender~n a una distancia mayor do 500 metros
alrededor de 6stas, madida a partir de cads punto de su borde exterior, salvo
excepcidn autorizada por normas internacionales generalmente aceptadas o salvo
recomendaci/n de Is organizaci6n internacional competente. La extensini do las
zonas de seguridad serA debidamente notificada.

6. T)dos los buques deberhn respetar dichas zonas de seguridad y obsevarm
las normas internacionales generalmente sceptada con respecto a Is navegaci6n on
Is vecindad de ls islas artificiales, instalaciones, estructuras y zaonas de
seguridad.

7. ND podrhn establecerse islas artificiales, instalaciones y estructuras,
ni zones de seguridad alrededor de ellas, cuando puedan interferir is utilixacidn
do Is visa maritimas reconocidas qua Bean esenciales pars Is navegacin
internacional.

8. Las islas artificiales, instalaciones y estructuras no poseen is
condici6n juridic& de islas. No tienen mar territorial propio y nu presencia no
afacts a is delimitaci n del mar territorial, de is zona econmica exclusive o de
is plataforma continental.

Artculo 61

onservaci6n de los recursos vivos

1. Ei Estado nibereflo determinar is captura permisible de los recurso
vivos en su zona econdmica exclusiva.

2. El Eatado ribeeflo, teniendo en cuenta los datos cientificos hs8
fidedignos de qua disponga, asegurari, mediante medidas adecuadas do conservaci6n y
administracin, quo Is preservaci6n de los recursos vivos do su zona econdaica
exclusiva no se vea amenazada por un exceso de explotacidn. El Estado riborefo y
Is organizaciones internacionales copetentes, sean subregionales, regionale o
mundiales, cooperarin, segdn proceda, con este fin.
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3. Tales medidas tendrin asimismo la finalidad de preserver o restablecer
las poblaciones de las especies capturadas a niveles quo puedan producir el m*ximo
rendiniento sostenible con arreglo a los factores ambientales y econ~dcon
pertinentes, incluidas las necesidades econtmicas de las comunidades pesqueras
riberfis y las necesidades especiales de los Estados en desarrollo, y teniendo en
cuenta las modalidades de Is pesca, la interdependencia de las poblaciones y
cualesquiera otros estindares minimos internacionales generalmente recomendadoa,
aeon subregionales, regionales o mundiales.

4. Al tomar tales medidas, el Estado ribereo tendr& en cuenta sue efectog
sobre las especies asociadas con las especies capturadas o dependientes de ellas,
con mires a preservar o restablecer las poblaciones de tales especies asociadas o
dependientes por encima de los niveles en que su reproducci6n pueda verse
gr avemente amenazada.

5. Peri6dicamente se aportarhn o intercambiarin la informacin cientifica
disponible, las estadisticas sobre capture y esfuerzos de peace y otros dato.
portinentes pars la conservaci& de las poblaciones de peces, por conducto do las
organizaciones internacionales competentes, seen subregionales, regionales o
mundiales, segfn proceda, y con la participaci&n de todos los Estados intereeadoe,
incluidos aquellos cuyos nacionales estdn autorizados a pescar en la zone econ6mica
exclusiva.

Artculo 62

Utilizaci6n de los recursos vivos

1. El Estado ribereffo promoverA el objetivo de la utilizacitn 6ptima de los
recursos vivos en la zone econdmica exclusiva, sin perjuicio del articulo 61.

2. El Estado ribereflo determinarA su capacidad de capturar los recursos
vivos de la zone econ6mica, exclusiva. Cuando el Estado ribereo no tenga capacidad
pars explotar toda la captura permisible, dari acceso a otros Estados al excedente
de la captura permisible, mediante acuerdos u otros arreglos y de conformidad con
las modalidades, condiciones y leyes y reglamentos a que se refiere el pdrrafo 4,
teniendo especialmente en cuenta los articulos 69 y 70, sobre todo en relacida con
los Estados en desarrollo quo en ellos se msncionan.

3. Al dar a otros Estados acceso a su zona scon~mica exclusive en virtud de
Gets artlculo, el Estado riberedo tendrA en cuenta todos los factores pertinentes,
incluidos, entre otros, la importancia de los recursos vivos de la zona pars la
economia del Estado ribereffo interesado y pars sue dems intereses nacionales, las
disposiciones de los articulos 69 y 70, las necesidades de los Estados en
desarrollo de la subregi6n o regi6n con respecto a las captures do parte de los
excedentes, y la necesidad de reducir al mninimo la perturbacin econ~mica de los
Estados cuyoa nacionales hayan pescado habitualmente en 1* zone o hayan hecho
esfuerzos sustanciales do investigacin e identificaci6n de las poblaciones.

4. Los nacionales de otros Estados quo pesquen en la zone econdmica
exclusive observarin las medidas de conservacin y las demin modalidades y
condiciones establecidas en las leyes y reglamentos del Estado ribereflo. Estes
leyes y reglamentos estarin en consonancia con ests Convencin y podrhn referirse,
entre otras, a las siguientes cuestiones

a) La concesidn de licencias a pescadores, buques y equipo de peace,
incluidos el pago de derechos y otras forams de remuneraci6n que, en el caso de los
Estados ribereflos en desarrollo, podrin consistir en una compensacidn adecuada con
respecto a la financiaci6n, el equipo y la tecnologia de la industria pesquera;

b) La determinaci6n de las especies quo puedan capturarse y la fijaciln de
las cuotas de capture, ya sea en relacidn con determinadas poblaciones o grupos de
poblaciones, con la captdra por buques durante un cierto periodo o con la capture
por nacionales de cualquier Estado durante un periodo determinadol
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c) La reglamentaci n de las temporadas y reas de pesos, el tipo, tasabo y
cantidad de aparejos y los tipos, tamaffo y ndmero de buques pesqueros que puedan
utilizarsei

d) La fijaci6n de la edad y el tamano de los peces y de otras especies que
puedan capturarsel

e) La determinaci£n de la informaci~n que deban proporcionar los buques
pesqueros, incluidas estadisticas sobre capturas y esfuerzos de pesca e informs
sobre la posici6n de los buquesl

f) La exigencia de que, bajo la autorizaci6n y control del Estado riberefno,
so realicen determinados programas de investigaci6n pesquera y la reglamentaci6n de
la realizaci6n de tales investigaciones, incluidos el muestreo de las capturas, el
destino de las muestras y la comunicaci6n de los datos cientificos conexosl

g) El embarque, por el Estado riberefno, de observadores o personal en
formaci6n en tales buques;

h) La descarga por tales buques de toda la captura, o parte de ella, en los
puertos del Estado ribereffol

i) Las modalidades y condiciones relativas a las empresas conjuntas o a
otros arregloas de cooperaci6n;

J) Los requisitos en cuanto a la formacibn de personal y la transmisi6n de
tocnologia pesquera, incluido el aumento de la capacidad del Estado ribereftlo pars
emprender investigaciones pesquerasl

k) LOs procedimientos de ejecuci6n.

5. Los Estados riberefos darin a conocer debidamente las leyes y reglamentos
en materia do conservaci6n y administraci6n.

Articulo 63

Poblaciones que se encuentren dentro de la zones ecar~aicas
exclusivas de dos o mas Estados ribereffos, o tanto dentro de
is zone econdmica exclusiva como en un Area mAs allA de data

y adyacente a ella

1. COando en las zonas econ6micas exclusivas de dos o -As Estados ribereflos
se encuentren la misma poblacidn o poblaciones de especies asociadas, estos Estados
procurarAn, directamente opor conducto de las organizaciones subregionales o
regionales apropiadas, acordar las medidas necesarias pars coordinar y asegurar I&
conaervaci6n y el desarrollo de dichas poblaciones, sin perjuicio de las dens
disposiciones de esta Parto.

2. Cuando tanto en la zone econd-ica exclusive coma en un ires mis all& de
Asts y adyacente a ella so encuentren la misma poblaci6n o poblaciones de especies
asociadas, el Estado riberefo y los Estados que pesquen esas poblaciones en el rea
adyacente procurarAn, directamente o par conducto de las organizaciones
subregionales o regionales apropiadas, acordar las medidas necesarias para is
conservaci6n de esas poblaciones en el Area adyacente.

Articulo 64

Especies altamente migratorias

1. El Estado ribereflo y los otros Estados cuyos nacionales pesquen on la
regi~n las especies altamente migratorias enumeradas en el Anexo I cooperarfin,
directamente o por conducto de las organizaciones internacionales apropiadas, con
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miras a asegurar la conservaci6n y promover el objetivo de la utilizaci&n 6ptima de

dichas especies en toda la regi6n, tanto dentro como fuera de la zona econ6mica
exclusiva. En las regiones en que no exista una organizaci&n internacional
apropiada, el Estado riberefto y los otros Estados cuyos nacionles capturen seas

especies en la regi6n cooperarin para establecer una organizaci6n de este tipo y
participar en sus trabajos.

2. Lo dispuesto en el phrrafo 1 se aplicari conjuntamente con las demis
disposiciones de esta Parte.

Articulo 65

Mamiferos marinoas

Nada de io dispuesto en esta Parte menoscabari el derecho de un Estado

ribereo a prohibir, limitar o reglamentar ia explotaci n de los mamiferos marinos
en forma mds estricta que la establecida en esta Parte o, cuando proceda, Is
competencia de una organizaci6n internacional para hacer lo propio. Los Estados
cooperarin con miras a la conservaci6n de los mamiferos marinos y, en el caso

especial de los ceticeos, realizarhn, por conducto de las organizaciones
internacionales apropiadas, actividades encaminadas a su conservaci6n,
administraci&n y estudio.

Articulo 66

Poblaciones an~dromas

1. Los Estados en cuyos rios se originen poblaciones anidromas tendrain el

inter6s y la responsabilidad primordiales por tales poblaciones.

2. El Estado de origen de las poblaciones anidromas asegurard su

conservaci&n mediante la adopci6n de medidas regulatorias apropiadas tanto para la
pesca en todas las aguas en direcci6n a tierra a partir del limite exterior de su
zona econ~iica exclusiva como pare la pesca a que se refiere el apartado b) del

pdrrafo 3. El Estado de origen podri, previa consulta con los otros Estados
mencionados en los p~rrafos 3 y 4 que pesquen esas poblaciones, fijar las captures
totales permisibles de las poblaciones originarias de sus rios.

3. a) La pesca de especies anidromas se realizarg 6nicamente en las aguas

en direcci6n a tierra a partir del limite exterior de las zonas econ6micas
exclusivas, excepto en los casos en que esta disposici&n pueda acarrear una
perturbaci6n econ6mica a un Estado distinto del Estado de origen. Con respecto a
dicha pesca mfs all del limite exterior de la zona econ6mica exclusiva, los

Estados interesados celebrardn consultas con miras a llegar a un acuerdo acerca de
las modalidades y condiciones de dicha pesca, teniendo debidamente en cuenta las
exigencias de la conservaci6n de estas pablaciones y las necesidades del Estado de

origen con relaci6n a estas especieap

b) El Estado de origen cooperarA pare reducir al minimo la perturbaci&n

econ6mica causada en aquellos otros Estados que pesquen esas poblaciones, teniendo
en cuenta la captura normal, la forms en que realicen sus actividades esos Estadoa
y todas las dreas en que se hays llevado a cabo esa pesca

c) Los Estados a que se refiere el apartado b) que, por acuerdo con el
Estado de origen, participen en las medidas pare renovar poblaciones anidromas, en
particular mediante desembolsos hechos con ese fin, recibirin especial
consideraci i del Estado de origen en relaci&n con la captura de poblaciones
originarias de sus riooa

d) La ejecuci6n de los reglamentos relativos a las poblaciones anidromas mis

alli de la zona econ6mica exclusiva ae llevarg a cabo por acuerdo entre el Estado
de origen y los demis Estados intereaados.
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4. Qiando las poblaciones anidromas migren hacia aguas situadas en direcci6n
a tierre a partir del limite exterior de la zona econ nica exclusiva de un Estado
distinto del Estado de origen, o a travcs de ellas, dicho Estado cooperarS con el
Estado de origen en lo que se refiera a la conservaci6n y administraci6n de tales
poblaciones.

5. El Estado de origen de las poblaciones anidromas y los otros Estados que
pesquen esas poblaciones hardn arreglos para is aplicaci6n de las disposiciones de
este artfculo, cuando corresponda, por conducto de organizaciones regionales.

Articulo 67

Especies cat~dromas

1. El Estado ribereflo en cuyas aguas especies catidromas pasen la mayor
parte de su ciclo vital ser responsable de Is sdministraci&n de esas especies y
asegurarA la entrada y la salida de los peces migratorios.

2. La captura de las especies cathdromas se realizari fnicamente en las
aguas situadas en direcci6n a tierra a partir del limits exterior de las zonas
econ6sicas exclusivas. Cuando dicha captura se realice en zonas econ~micas
exclusivas, estara sujete a lo dispuesto en este articulo y en otras disposiciones
de este Convenci6n relativas a la pesca en esas zonas.

3. Qiando los peces catidromos migren, bien en Ia fase juvenil o bien en la
de maduraci&n, a travhs de is zone econ~mice exclusiva de otro Estado, la
administraci6n de dichos peces, incluida la captura, se reglamentarA por acuerdo
entre el Estado mencionado en el phrrafo 1 y el otro Estado interesado. Tal
acuerdo asegurarg la administrsci6n racional de las especies y tendrA en cuenta las
responsabilidades del Estado mencionado en el pArrafo 1 en cuanto a la conservaci6n
de esas especies.

Articulo 68

Especies sedentarias

Eats Parte no se aplice a las especies sedentarias definidas an el pdrrafo 4
del artfculo 77.

Articulo 69

Derecho de los Estados sin litoral

1. Los Estados sin litoral tendrdn derecho a participar, sobre una base
equitativa, en Is explotaci6n de una parte apropiada del excedente de recursos
vivos de las zonas econ6micas exclusivas de los Estados ribereflos de la Misma
subregi6n o regi6n, teniendo en cuenta las caracteristicas econ6micas y geogrfficas
pertinentes de todos los Estados interesados y de conformidad con 1o dispuesto en
este articulo y en los articulos 61 y 62.

2. Los Estados interesados establecerin las modalidades y condiciones de esa
participaci6n mediante acuerdos bilaterales, subregionales o regionales, teniendo
en cuenta, entre otras cosas:

a) La necesidad de evitar efectos perjudiciales para las comunidades
pesqueras o las industrias pesqueras del Estado riberelo

b) La medida en que el Estado sin litoral, de conformidad con 1o dispuesto
en este articulo, est6 participando o tenga derecho a participar, en virtud de los
acuerdos bilaterales, subregionales o regionales existentes, en la explotaci6n de
los recursos vivos de las zonas econ6micas exclusivas de otros Estados ribereflos;
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C) La medida en que otros Estados sin litoral y Estados en situacidm
geogr~fica desventajosa estdn participando en la explotaci6n de los recursos vivos
de la zona econ6mica exclusiva del Estado ribereno y la consiguiente necesidad de
evitar una carga especial para cualquier Estado ribereffo o parte de 6stel

d) Las necesidades en materia de nutrici6n de las poblaciones de los
respectivos Estados.

3. Cuando la capacidad de captura de un Estado ribereno se aproxime a un
punto en que pueda efectuar toda la captura permisible de los recursos vivos en su
zona econ4nica exclusiva, el Estado ribereno y otros Estados interesados cooperarhn
en el establecimiento de arreglos equitativos sobre una base bilateral, subregional
o regional, pars permitir la participaci6n de los Estados en desarrollo sin litoral
de la misma subregi6n o regi6n en la explotaci6n de los recursos vivos de las zonas
econ6micas exclusivas de los Estados riberenos de la subregi6n o regi6n, en forma
adecuada a las circunstancias y en condiciones satisfactorias para todas las
partes. Al aplicar esta disposici6n, se tendrhn tambiLn en cuenta los factores
mencionados en el pArrafo 2.

4. los Estados desarrollados sin litoral tendrin derecho, en virtud de 1o
dispuesto en este articulo, a participar en la explotaci6n de recursos vivos 961o
en las zonas econ6nicas exclusivas de los Estados riberefios desarrollados de la
misma subregi6n o regi6n, tomando en consideraci6n la medida en qua el Estad,
riberelo, al facilitar el acceso de otros Estados a los recursos vivos de su zona
econ6mica exclusiva, hays tenido an cuenta la necesidad de reducir al minimo las
consecuencias perjudiciales pars las comunidades pesqueras y las perturbaciones
econ6micas en los Estados cuyos nacionales hayan pescado habitualmente en la zona.

5. Las disposiciones que anteceden no afectarin a los arreglos concertados
en subregiones o regiones donde los Estados ribereffos puedan conceder a Eatados sin
litoral de la misma subregi n o regin derechos iguales o preferenciales pare la
explotaci6n de los recursos vivos en las zonas econ6micas exclusivas.

Articulo 70

Derecho de los Estados en situaci6n geogrhfica deaventajosa

1. Los Estados en situaci6n geogrAfica desventajosa tendrdn derecho a
participar, sobre una base equitativa, en la explotacin de una parte apropiada del
excdente de recursos vivos de las zonas econ6micas exclusivas de los Estados
riberetos de la misma subregi6n o regi&n, teniendo en cuenta las caracteristicas
econ6aicas y geogrdficas pertinentes de todos los Estados interesados y de
conformidad con 1o dispuesto an este articulo y en los articulos 61 y 62.

2. Para los efectos de esta Parte, por "Estados en situaci6n geogrfica
desventajosa" se entiende los Estados ribereftos, incluidos los Estados ribereftos de
mares cerrados o semicerrados, cuya situacidn geogrdfica lea haga depender de la
explotacin de los recursos vivos de las zonas econ~micas exclusivas de otros
Estados de la subregi6n o regidn pars el adecuado abastecimiento de pescado a fin
de Satisfacer las necesidades en materia de nutrici,n de su poblaci n o de parte
do ella, asi como los Estados ribereflos quo no puedan reivindicar zones econdmicas
excluaivas propias.

3. los Estados interesados establecerin las modalidades y condiciones do ers
participaci6n mediante acuerdos bilaterales, subregionaleo o regionales, teniendo
en cuenta, entre otras cosas:

a) La necesidad de evitar efectos perjudiciales pars las comunidades
pesqueras o las industrias pesqueras del Estado riberefloj
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b) La medida en que el Estado en situaci6n geogrhfica desventajosa, de
conformidad con lo dispuesto en este articulo, est4 participando o tenga derecho a
participar, en virtud de acuerdos bilaterales, subregionales o regionales
existentes, en la explotacidn de los recursos vivos de las zonas eoon6micas
exclusivas de otros Estados ribereftosp

C) La medida en que otros Estados en situaci&n geogrifica desventajosa y
Estados sin litoral estdn partLcipando en la explotaci6n de los recuroso vivos do
la zona econ~mica exclusive del Estado ribereno y la consiguiente necesidad de
evitar una carga especial para cualquier Estado ribereflo o parte de 4stel

d) Lea necesidades en materia de nutricin de las poblaciones de los
respectivos Estados.

4. Cuando la capacidad de captura de un Estado ribereno so aproxime a un
punto on quo pueda efectuar toda la captura permisible de los recursos vivos on su
sona econ~mica exclusiva, el Estado ribereflo y otros Estados interesados cooperarn
en el establecimiento de arreglos equitativos sobre una base bilateral, subregional
o regional, pare permitir la participaci6n de los Estados on desarrollo en
situaci&n geogrfica desventajosa de la misma nubregi6n o regi~n en Is explotaci~n
do los recursos vivos de las zones econ6micas exclusivas de los Estados ribereflos
do Is subregi6n o regi6n, on forma adecuada a las circunstancias y on condiciones
satisfactorias pars todas las partes. Al aplicar eats disposici6n, so tendrhn
tambi6n en cuenta los factores mencionados en el p rrafo 3.

5. Los Estados desarrollados en situaci6n geogrdfica deaventajosa tendr~n
derecho, on virtud de lo dispueosto en este articulo, a participar en la explotaci&n
do recursos vivos s6lo en las zonas econ6micas exclusivas de los Estados ribereflos
desarrollados de la misma subregi6n o regimn, tomando en consideraci n la medida en
quo el Estado riberefto, al facilitar el acceso de otros Estados a los recurmos
vivos de su zone econdmica exclusive, hays tenido en cuenta Is necesidad de reducir
al uinimo las coneecuencias perjudiciales par& las comunidades pesqueras y las
perturbaciones econmicas en los Estados cuyos nacionales hayan pescado
habitualmente on la zone.

6. Las disposicioneos que anteceden no afectarn a los arreglos concertados
on subregiones o regiones donde los Estados ribereflos puedan conceder a Estados on
eituaci6n geogrifica desventajosa de Is misma subregLn o regi n deechos iguales o
preferenciales pare Is explotaci6n de los recursos vivos on lam zones econdmicae
exclusivas.

Articulo 71

Inaplicabilidad de los articulos 69 y 70

Las disposiciones de los articulos 69 y 70 no se aplicar~n en el caso de un
Estado riberllo cuya economia dependa abrumadoramente de la explotaci n de los
reocursos vivos de su zona econdmica exclusiva.

Articulo 72

Restricciones en la transferencia de derechos

1. Los derechos previstos en virtud de los articulos 69 y 70 pare explotar
los recursos vivos no se transferirin directs o indirectamente a terceros Estadoe o
a los nacionales de dstos por cesidn o licencia, por el establecimiento de empresas
conjuntas ni de cualquier otro modo que tenga el efecto de tal transferencia, a
sanos quo los Estados interesados acuerden otra cose.

2. La disposici6n anterior no impedirh a los Estados interesados obtener
asistencia tAcnica o financiers de tercoeros Estados o de organizaciones
internacionalen a fin de facilitar el ejercicio de los derechos de conformidad con
los articulos 69 y 70, siempre que ello no tongs el efecto a que s hace referencia
an el pirrafo 1.
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Articulo 73

Ejecucidn de leyes y reqlamentos del Estado ribereflo

1. El Estado ribreflo, en el ejercicio de sue derechos de soberania pare is
exploraci6n, explotaci6n, conservaci6n y administreci6n de los recursoo vivos do la
zone econ6mica exclusive, podrA tomar las medidas que seen necesarias para
garantizar el cumplimiento de las leyes y reglamentos dictados de conforaidad con
eats Oonvenci6n, incluidas la visita, la inspeccidn, el apresamiento y la
iniciaci6n de procedimientos judiciales.

2. Los buques apresados y sue tripulaciones serin liberados con prontitud,
previe constitucl6n de una fianza razonable u otra garantia.

3. Las sanciones establecidas pot el Estado riberefto pot violaciones do la
leyes y los reglamentos do pesce en la zone econdmica exclusiva no podr~n incluir
penes privativas de libertad, salvo acuerdo on contrario entre los Estadoe
interesados, ni ninguna otra forma de castigo corporal.

4. En los casos de apreamiento o retencLn de buques extranjeros, el Estado
riberetto notificarA con prontitud el Estado del pabell6n, por los conductos
apropiados, las medidas tomnadas y cualesquiera sanciones impuestas
subsiguientemente.

Articulo 74

Deliitaci6n de la zone econdnica exclusive entre Estados
con costas adyacentes o situadas frente a fronts

1. La delimitaci6n de la zone econ6mica exclusive entre Estados con ostam
adyacentes o situades frente a fronts se efectuer& por acuerdo entre elloe sobre la
base del derecho internacionel, a quo se hace referoncie en el srticulo 38 del
Etatuto de la Oorte Internacionel de Justicia, a fin de lleger a una aolucin
equitativ•.

2. Si no se liegare a un acuerdo dentro do un plazo razonable, los Estado8
intresados recurrirAn a los procedimientos previstoe on le Parts XV.

3. En tanto que no se haya Ilegado a un acuerdo conformo a 1o previeto en 01
phrrafo 1, los Estados interesedos, con espiritu de comprens6n y cooperaci6n,
harhn todo 1o posible por concertar arroglos provisionales de caricter prctico y,
durante ass periodo de transici6n, no harin nada que puede poner en peligro u
obstaculizar la conclueid del acuerdo definitivo. Tales arreglos no prejuzger&n
le delimiteci6n definitive.

4. Cuando exista un acuerdo en vigor entre los Estados interesedos, les
cuestiones relatives a la delimitacidn de la zone econ6mica exclusive ae resolverip
de conformidad con las disposiciones de ese acuerdo.

Articulo 75

cartas Y listes do coordenadas geogrdficas

1. Con arreglo a 1o dimpuesto on *at& Parts, las lineas del liits exterior
do I& zoos eoonmica exclusive y lea linass do delimitacie trazadas do conformidad
con @1 articulo 74 si Jndicarn on carta a ascala o escelso adecuadas pars
preoisar su ubicacide. Cuando proceda, lea lineas del l(mits exterior o las lineas
do delialtacidn podrin set sustituidas por lists de coordenadas geogrdflca do
puntos en cad& una do las cuales se indique •specificauente el datun geod6mico.

.2. al Fatado ribereflo darA la debid8 publicidad a dichas cart&* o listas do
coordenads geogrdficas y depositr& un ejeaplar do coda una do elias en poder del
Secretario General do las Htciones Midas.
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PARTE VI

PLATAFORMA ONTINENTAL

Articulo 76

Definici6n de la plataforma continental

1. La plataforma continental de un Estado ribereflo comprende el lecho y el
subsuelo de las Sreas submarinas que se extienden mfs allb de su mar territorial y
a todo lo largo de Is prolongacidn natural de su territorio hasta el borde exterior
del margen continental, o bien hasta una distancia de 200 millas marinas contadas
deade las lineas de base a partir de las cuales ae mide la anchura del mar
territorial, en los casos en que el borde exterior del margen continental no llegue
a esa distancia.

2. Ia plataforma continental de un Estado ribereto no se extender& mis all&
de los limites previstos en los pirrafos 4 a 6.

3. El margen continental comprende la prolongaci&n sumergida de la masa
continental del Estado riberelo y estA constituido por el lecho y el subsuelo de la
plataforma, el talud y la emersi6n continental. No comprende el fondo oceinico
profundo con sus crestas ocednicas ni su subsuelo.

4. a) Para los efectos de esta Convenci&n, el Estado ribereno estableceri
el borde exterior del margen continental, dondequiera que el margen se extienda nds
allh de 200 millas marinas contadas desde las lineas de base a partir de las cuales
se mide Is anchura del mar territorial, mediante:

i) Una linea trazada, de conformidad con el pirrafo 7, en relaci6n con los
puntos fijos mis alejados en cada uno de los cualen el espesor de las
rocas sedimentarias sea por lo menos el 1% de la distancia mis corta
entre ese punto y el pie del talud continental; o

ii) Una linea trazada, de conformidad con el pArrafo 7, en relaci6n con
puntos fijos situados a no mas de 60 millas marinas del pie del talud
continental;

b) Salvo prueba en contrario, el pie del talud continental se determinari
como el punto de mnximo cambio de gradiente en su base.

5. Ens puntos fijos que constituyen la linea del limite exterior de la
plataforma continental en el lecho del mar, trazada de conformidad con los
incisos i) y ii) del apartado a) del pirrafo 4, deberin estar situados a una
distancia que no exceda de 350 millas marinas contadas desde las lineas de base a
partir de las cuales se mide Is anchura del mar territorial o de 100 millas marinas
contadas desde is i.bata de 2.500 metros, que es una lines que une profundidades
de 2.500 metros.

6. No obstante lo dispuesto en el pirrafo 5, en las crestas submarinas el
limite exterior de la plataforma continental no excederi de 350 millas marinas
contadas desde las lineas de base a partir de las cuales ase mide la anchura del mar
territorial. Este pdrrafo no se aplica a elevaciones submarinas que sean
componentes naturales del margen continental, tales como las mesetas, emersiones,
cimas, bancos y espolones de dicho margen.

7. El Estado ribereto trazari el limite exterior de au plataforma
continental, cuando esa plataforma se extienda mus alli de 200 millas marinas
contadas desde las lineas de base a partir de las cuales se mide la anchura del mar
territorial, mediante lineas rectas, cuya longitud no exceda de 60 millas marinas,
que unan puntos fijos definidos por medio de coordenadas de latitud y longitud.
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8. El Estado ribereflo presentari informaci6n sobre los limites de is
plataforma continental mis all de las 200 millas marinas contadas desde las lineas
de base a partir de las cuales se mide la anchura del mar territorial a la comisi6n
de Limites de la Plataforma Continental, establecida de conformidad con el Anexo II
saobre la base de una representaci6n geogrdfica equitativa. La Comisi6n hari
recomendaciones a los Estados riberenos sobre las cuestiones relacionadas con la
determinaci6n de los liuites exteriores de su plataforma continental. Los limites
de la plataforma que determine un Estado riberefo tomando como base tales
recomendaciones sarAn definitivos y obligatorios.

9. El Estado riberefo depositarA en poder del Secretario General de las
Naciones Unidas cartas e informacidn pertinente, incluidos datos geoddsicoas, que
describan de modo permanente el linite exterior de su plataforma continental.
El Secretario General les darA la debida publicidad.

10. Las disposiciones de este articulo no prejuqan la cuesti&n de la
delimitaci6n de la plataforma continental entre Estados con costas adyacentes o
situadas frente a frente.

Articulo 77

Derechos del Estado ribereflo sobre la plataforma continental

1. El Estado ribereflo ejerce derechos de soberania sobre Is plataforma
continental a los efectos de su exploraci&n y de la explotaci6n de sus recursos
naturales.

2. los derechos a que se refiere el pArrafo 1 son exclusivos en el sentido
de que, si el Estado riberetto no explora la plataforma continental o no explota los
recursos naturales de 6sta, nadie podrA emprender estas actividades sin expreso
consentimiento de dicho Estado.

3. los derechos del Estado riberefto sobre la plataforma continental son
independientes de su ocupaci6n real o ficticia, as como de toda declaraci6n
expresa.

4. los recursos naturales mencionados on eats Parte son los recursos
minerales y otros recursos no vivos del lecho del mar y su subsuelo, asl como los
organismos vivos pertenecientes a especies sedentarias, es decir, aquellos que en
el periodo de explotacl6n estdn inn5viles en el lecho del mar o en su subsuelo o
s6lo pueden moverse en constante contacto fisico con el lecho o el subsuelo.

Articulo 78

oondici6n juridica de las aquas y del espacio a4reo suprayacentes
y derechos y libertades de otros Estados

1. os derechos del Estado riberefto sobre la plataforma continental no
afectan a la condici&n juridica de las aguas suprayacentes ni a la del espacio
aireo situado sobre tales aguas.

2. El ejercicio de los derechos del Estado ribereho sobre la plataforma
continental no deberi afectar a la navegaci6n ni a otros derechos y libertades de
los demhs Estados, previstos en esta Convencin, ni tener como resultado una
injerencia injustificada en ellos.

Articulo 79

Cables y tuberfas submarinos en la plataforma continental

1. Todos los Estados tienen derecho a tender en Is plataforma continental
cables y tuberias submarinos, de conformidad con las disposiciones de eate articulo.
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2. E1 Estado ribereflo, a reserva de su derecho a tomar medidas razonables
para la exploraci6n de la plataforma continental, la explotaci6n de sus recursos
naturales y la prevencl6n, reducci6n y control de la contaminaci6n causada por
tuberias, no podra impedir el tendido o la conservacism de tales cables o tuberias.

3. E1 trazado de la linea para el tendido de tales tuberias en la plataforma
continental estar& sujeto al consentimiento del Estado ribereno.

4. Ninguna de las disposiciones de esta Parte afectari al derecho del Estado
rLberelb a establecer condiciones pars la entrada de cables o tuberias en su
territorlo o en su mar territorial, ni a su jurisdicci6n sobre los cables y
tuberias construidos o utilizados en relaci6n con la exploracin de su plataforma
continental, la explotaci6n do los recursos de Asta o las operaciones de islas
artificiales, instalaciones y estructuras bajo su jurisdiccin.

S. Cuando tiendan cables o tuberias submarinos, los Estados tendrdn
debidamente en cuenta los cables o tuberlas ya instalados. En particular, no s
entorpecerA la posibilidad de reparar los cables o tuberias existentes.

Articulo 80

Islas artificiales, instalaciones y estructuras sobre
la plataforma continental

El articulo 60 se aplica, mutatLs mutandis, a las islas artificiales,
instalaciones y estructuras sobre la plataforma continental.

Art iculo 81

Perforaciones en la plataforma continental

EL Estado ribereflo tendrA el derecho exclusivo a autorizar y regular las
perforaciones quo con cualquier fin se realicen en la plataforma continental.

Articulo 82

Pagos y contribuciones respecto de la explotaci6n de la plataforma
continental mAs al"1 de las 200 millas marinas

1. El Estado ribereflo efectuarA pagos o contribuciones en especie respecto
de la explotacin do los recursos no vivos de la plataforma continental mha alliA de
las 200 millas marinas contadas a partir de las lineas de base desde las cuales se
aide la anchura del mar territorial.

2. Los pagos y contribuciones se efectuarn anualmente respecto de toda is
producci6n de un sitio minero despu4s de los primeros cinco aflos de producci6n en
ese sitio. En el sexto alo, is tasa de pagos o contribuciones serA del 1% del
valor o volumen de la producci6n en el sitio minero. La tasa aumentari el 1% cad&
aro subsiguiente hasta el duod6cimo ano y se mantendri en el 7% en lo sucesivo. La
producci6n no incluira los recursos utilizados en relaci6n con la explotaci6n.

3. Un Estado en desarrollo quo sea importador neto de un recurso mineral
producido en sou plataforme continental estarg exento de tales pagos o
contribuciones respecto de ese recurso mineral.

4. Los pagos o contribuciones se efectuarin por conducto do is Autoridad, Is
cual los distribuiri entre los Estados Partes en esta Convenci n sobre la base de
criterios de distribuci6n equitativa, teniendo en cuenta los intereses y
necesidaden de los Estados en desarrollo, entre ellos especialmente los menos
adelantados y los que no tienen litoral.
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Articulo 83

Delimitaci6n de la plataforma continental entre Eatados
con coatas adyacentes o situadas frente a frente

1. La delimitaci6n de la plataforma continental entre Estados con coatas
adyacentes a oituadae frente a frente ae efectuarA pot acuerdo entre ellos sobre la
base del derecho internacional, a que e hace referencia en el articulo 38 del
Estatuto de la Corte Internacional de Justicia, a fin de llegar a una soluci6n
equitativa.

2. Si no e llegare a un acuerdo dentro de un plazo razonable, los Estados
interesadoe recurrirdn a los procedimientoe previstos en la Parte XV.

3. En tanto que no ae haya llegado al acuerdo previsto en el pfrrafo 1, los
Estados interesados, con espiritu de cuinprensi6n y cooperaci6n, hardn todo 1o
posible pot concertar arreglos provisionales de caricter prictico y, durante este
petiodo do transici6n, no harmn nada qua pueda poner en peligro u obstaculizar Is
conclusi6n del ecuerdo definitivo. Tales arreglos no prejuzgarn Is dolinitaci6
definitive.

4. Ouando exista un acuerdo en vigor entre los Estados interesados, las
cuestiones relatives a la delimitaci6n de la plataforma continental se determinardn
de conformidad con lam disposiciones de ese acuerdo.

Articulo 84

Cartas y listas de coordenadas qeoqrdficas

1. Con aujeci6n a lo dispuesto en esta Parts, lam line&s del limite exterior
do Is plataforma continental y las lineas de delinitaci6n trazadaa de conformidad
con el articulo 83 me indicarn en cartas a escala o escalas adecuadas pars
procissr mu ubicaci6n. Qiando proceda, las lineas del limit exterior o Isa lineas'
do delimitacL6n podrdn set sustituidas pot listas de coordenadas geogrificas do
puntoa on cads uns do las cuales Be indique especificamente el datum geodisico.

2. 3I Estado ribereflo dari la debida publicidad a dichas cartas o lists do
coordenadsa geogrifice. y depositarA un ejemplar de cads una de el1as en poder del
Scretario General do las Naciones Uniidas y, en el caso de aquellas quo indiquen
lam ljneas del lUnite exterior de Ie plataforma continental, tambifi en poder del
searetario General de I Auteridad.

Articulo 85

Excavaci6n de tdneles

1o dispuesto en eata Parts no menoscabari el derocho del Estado riberefto a
explotr e1 subsuslo mediante Ia excavacion de tgmeles, cualquiera quo sea i1
profundidad de lam aguas en el lugar de que so trate.
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PARTE VII

ALTA MAR

SECCION 1. DISPOSICIONES GENERALES

Art iculo 86

Aplicaci6n de las disposiciones de esta Parte

Las disposiciones de esta Parte se aplican a todas las partes del mar no
incluidas en la zona econ6mica exclusiva, en el mar territorial o en las aguas
interiores de un Estado, ni en las aguas archipeligicas de un Estado archipelh-
gico. Este articulo no implica limitaci~n alguna de las libertades de que gozan
todos los Estados en la zona econ6mica exclusiva de conformidad con el articulo 58.

Articulo 87

Libertad de la alta mar

1. La alta mar estA abierta a todos los Estados, sean ribereflos o sin
litoral. La libertad de la alta mar se ejercer& en las condiciones fijadas por
esta Convenci6n y por las otras normas de derecho internacional. ComprenderA,
entre otras, para los Estados ribereflos y los Estados sin litoral:

a) La libertad de navegaci6nj

b) La libertad de sobrevuelo;

c) La libertad de tender cables y tuberias submarinos, con sujeci6n a las
dispoasiciones de la Parte VI;

d) La libertad de construir islas artificiales y otras instalaciones
permitidas por el derecho internacional, con sujeci6n a las disposiciones de la
Parte VII

e) La libertad de pesca, con sujecin a las condiciones establecidas en la
secci6n 21

f) La libertad de investigaci6n cientifica, con sujeci6n a las disposiciones
de las Partes VI y XIII.

2. Estas libertades serlin ejercidas por todos los Estados teniendo
debidamente en cuenta los intereses de otros Estados en su ejercicio de la libertad
de la alta mar, asi como los derechos previstos en eats Convencin con respecto a
las actividades en la Zona.

Articulo 88

Utilizaci6n exlusiva de ia alta mar con fines pacificos

La alta mar serA utilizada exclusivamente con fines pacificos.

Articulo 89

Ileqitimidad de las reivindicaciones de soberania
sobre la alta mar

Ningdn Estado podri pretender legitimamente someter cualquier parte de la alta
mar a su soberania.
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Articulo 90

Derecho de navegaci6n

Todoe los Estados, sean ribereftos a sin litoral, tienen el derecho de que los

buques quo enarbolan 8u pabelln naveguen en alta mar.

Art iculo 91

Nacionalidad de los buques

1. Cada Estado estableceri los requisitos necesarios pars conceder su

nacionalidad a los buques, pars su inscripci6n en un registro en su territorio y
pars quo tengan el derecho de enarbolar su pabell6n. Los buques poseer~n La
nacionalidad del Estado cuyo pabell&n est~n autorizados a enarbolar. Ha de existir

una relaci6n aut6ntica entre e1 Estado y el buque.

2. Cada Estado expedir& los documentos pertinentes a los buques a que haya

concedido el derecho a enarbolar su pabell6n.

Articulo 92

COndici6n iuridica de los buques

1. Los buques navegarin bajo el pabel16n de un solo Estado y, salvo en los

casos excepcionales previstos de mode expreso en los tratados internacionales o en

esta Convenci6n, estarin sometidos, en alta mar, a la jurisdicci6n exclusiva de
dicho Estado. Uh buque no podri cambiar de pabell&n durante un visje ni on una

scals, salvo en caso de transferencia efectiva de la propiedad o de cambio de
registro.

2. El buque que navegue bajo los pabellones de dos o ohs Estados, utiligzm-

dolos a su conveniencia, no podri ampararse en ninguna de esas nacionalidades
front. a un tercer Estado y podr& ser considerado buque sin nacionalidad.

Articulo 93

Buques que enarbolen el pabelldn de las Nactones Utnidas. sus organismos
especializados Y el Organismo Internacional de Energia At6mica

Los articulos precedentes no prejuzgan la cuesti6n de los buques que estdn &1
servicio oficial de las Naciones Undas, de sus organismos especializados o del

Organismo Internacional de Energia At6 ica y que enarbolen el pabell6n de La
Organizaci6n.

Artfculo 94

Deberes del Estado del pabell~n

1. Todo Estado ejercerA de manera efectiva su jurisdicci6n y control en

cuestiones administrativas, tfcnicas y sociales sobre los buques que enarbolen su
pabel16n.

2. En particular, todo stados

a) MantendrA un registro de buques en el que figuren los nombres y
caracteristicas de los que enarbolen su pabell n, con excepcitn de aquellos buques
que, por sus reducidas dimensiones, estdn excluidos de las reglamentaciones
internacionales generalmente aceptadast y
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b) Ejercerh su jurisdicci6n de conformidad con su derecho interno sobre todo
buque que enarbole su pabeli6n y sobre el capitAn, oficiales y tripulaci6n,
respecto de las cuestiones administrativas, t6cnicas y sociales relativas al buque.

3. Todo Estado tomarA, en relacidn con los buques que enarbolen su pabelldn,
las medidas necesarias para garantizar la seguridad en el mar en lo que respecta,
entre otras cuestiones, as

a) La construcci&n, el equipo y las condiciones do navegabilidad de los
buqueas

b) La dotaci6n de los buques, las condiciones de trabajo y Is capacitaci6n
de las tripulaciones, teniendo en cuenta los instrumentos internacionales
aplicables;

C) La utilizaci6n de seftales, el mantenimiento de comunicaciones y la

prevenci6n de abordajes.

4. Tales medidas incluirn las que seen necesarias para asegurars

a) Que cads buque, antes de su matriculacianen el regiatro y con
posterioridad a ella en intervalos apropiados, sea examinado por un inspector do
buques calificado y lleve a bordo las cartes, las publicaciones nuticas y el
equipo e inntrumentos de navegsci6n quo sean apropiados para la seguridad de nu
navegaci6n

b) Que cada buque est4 a cargo de un capitin y de oficiales debidamente
calificados, en particular en lo que se refiere a experiencia marinera, navegaci6n,
comunicaciones y maquinaria naval, y quo la competencia y el ndmero de los
tripulantes sean los apropiados pars el tipo, el tamaro, las mfquinas y el equipo
del buque

C) Que el capitfn, los oficiales y, en 1o que proceda, la tripulaci&n
conozcan plenamente y cumplan los reglamentoas internacionales aplicables que se
refieran a la seguridad de la vida en el mar, la prevencin de abordajes, la
prevenci6n, reducci6n y control de la contaminaci6n marina y el mantenimiento de
comunicaciones por radio.

5. Al tomar ias medidas a que se refieren los pirrafos 3 y 4, todo Estado
deberA actuar de conformidad con los reglamentos, procedimientos y prActicas
internacionales generalmente aceptados, y hari lo necesario para asegurar su
observanc ia.

6. Todo Estado que tenga motivos fundados pars estimar que no se han
ejercido Is jurisdicci6n y el control apropiados en relaci6n con un buque podrA
comunicar los hchos al Estado del pabell6n. Al recibir dicha comunicaci&n, el
Estado del pabelldn investigari el caso y, de ser pracedente,. tomarg todas ins
medidas necesarias pars corregir la situaci6n.

7. Todo Estado harA que se efectdle una investigaci6n por o ante una persona
o personas debidamente calificadas en relaci6n con cualquier accidente maritimo o
cualquier incidente de navegaci6n en alta mar en el que se haya visto implicado un
buque que enarbole su pabell6i y en el que hayan perdido Is vida o sufrido heridas
graves nacionales de otro Estado o se hayan ocasionado graves daflos a los buques a
a las instalaciones de otro Estado o al medio marino. El Estado del pabell6n y el
otro Estado cooperardn en la realizaci6n de cualquier investigaci6n que iste
efect6e en rolacin con dicho accidente maritimo o incidente de navegaci6n.
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Articulo 95

Inmunidad de los buques de guerra en alta mar

Los buques de guerra en alta mar gozan de completa inmunidad de jurisdicci6n
regpecto de cualquier Estado quo no sea el de su pabell6n.

Articulo 96

Inmunidad de los buques utilizados dnicamente para un
servicio oficial no comercial

Los buques pertenecientes a un Estado o explotados pOr 41 y utilizados
rnicamente pars un servicio oficial no comercial tendr~n, cuando est6n en alta mar,
completa inmunidad de jurisdicci6n respecto de cualquier Estado que no sea el de su

pa belln.

Articulo 97

Jurisdicci6n penal en caso de abordaie o cualguier
otro incidente de navegacidn

1. En caso de abordaje o cualquier otro incidente de navegaci6n ocurrLdo a
un buque en alta mar que implique una responsabilidad penal o disciplinaria pars el
capithn o pars cualquier otra persona al servicio del buque, s61o podrdn incoarse
procedimientos penales o disciplinarios contra tales personas ante las autoridades
judiciales o administrativas del Estado del pabell6n o ante las del Estado de que
dichas personas sean nacionales.

2. En materis disciplinaria, s6lo el Estado que haya expedido un certificado
de capitAn o un certificado de competencia o una licencia podrd, siguiendo el
procedimiento legal correspondiente, decretar el retiro de esos titulos, incluso oi
el titular no es nacional del Estado que los expidi6.

3. No podri ser ordenado el apresamiento ni Is retenci6n del buque, ni
siquiera como medida de instrucci6n, por otras autoridades que las del Estado del
pabell6n.

Articulo 98

Deber de prestar auxilio

1. Todo Estado exigirA al capitin de un buque que enarbole su pabell6n que,
siempre que pueds hacerlo sin grave peligro para el buque, su tripulaci6n o sus
pasajeros:

a) Preste auxilio a toda persona que Be encuentre en peligro de desaparecer
en el marl

b) Se dirija a toda la velocidad posible a prestar auxilio a las personas
que estdn en peligro, en cuanto sepa que necesitan socorro y siempre que tenga una
posibilidad razonable de hacerloy

C) Eh caso de abordaje, preste auxilio al otro buque, a su tripulaci~n y a
sue pasajeros y, cuando sea posible, comunique al otro buque el nombre del suyo, su
puerto de registro y el puerto mhs pr6ximo en que hari escala.

2. Todo Estado ribereflo Eomentarg la creaci6n, el funcionamiento y el
mantenimiento de un servicio de b6squeda y salvamento adecuado y eficaz pare
garantizar la seguridad maritima y agrea y, cuando las circunstancias Io exijan,
cooperarh pars ello con los Estados vecinos mediante acuerdos mutuos regionales.
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Articulo 99

Prohibici6n del transporte de esclavos

Todo Estado tomarA medidas eficaces para impedir y castigar el transports de
esclavos en buques autorizados para enarbolar su pabell6n y para impedir que con
ese prop6sito se use ilegalmente su pabell6n. Tiodo esclavo que se refugie en un
buque, sea cual fuere su pabell6n, quedarS libre ipso facto.

Articulo 100

Deber de cooperar en la represi6n de la pirateria

Todos los Estados cooperardn en toda la medida de 1o posible en la repres6n
de la pirateria en la alta mar o en cualquier otro lugar que no so halle bajo la
jurisdicci6n do ningdn Estado.

Articulo 101

Definici6n de la pirateria

Onatituye pirateria cualquiera de los actos siguientess

a) Todo acto ilegal de violencia o de detencin 0 todo acto de depredaci n
cometidos con un prop6sito personal por la tripulaci6n o los pasajeros de un buque
privado o de una aeronave privada y dirigidos:

i) Contra un buque o une aeronavo en alta mar o contra personas o bienes a
bordo de ellosp

ii) Contra un buque o una aeronave, personas o bienes que se encuentren en un
lugar no sometido a Is jurisdicci6n de ningdn Estadog

b) Todo acto de participaci&i voluntaria en la utilizaci6n de un buque o de
una aeronave, cuando el qua lo realice tongs conocimiento de hechos que don a dicho
buque o aeronave el caercter de buque o aeronave pirata;

c) Todo acto quo tongs por objeto inciter a los actos definidos on el
apartado a) o el apartado b) o facilitarlos intencionalmente.

Articulo 102

Piraterfa perpetrada por un buque de querra. un buque de Estado
o una aeronave de Estado cuya tripulaci6n se hgya amotinado

Se asimilarin a los actos cometidos por un buque o aeronave privados los ectos
do piraterla definidos en el articulo 101 perpetrados por un buque de guerra, un
buque de Estado o une aeronave de Estado cuya tripu]acin Se hays amotinado y
apoderado del buque o de la aeronave.

Articulo 103

Definici6n de buque o aeronave pirate

Se consideran buque o aeronave pirata los destinados por las personas bajo
cuyo mando efectivo so encuentran a cometer cualquiera de los actos a que se
refier el articulo 101. Se consideran tambidn piratas los buques o aeronaves quo
hayan servido para cometer dichos actos mientras se r.'".etren bajo el mando de lea
personas culpable. de enos actos.
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Art iculo 104

Conservaci6n o p4rdida de la nacionalidad de un buque o aeronave pirata

Un buque o una aeronave podrA conservar su nacionalidad no obstante haberse
convertido en buque o aeronave pirata. La conservaci6n o la p6rdida de la
nacionalidad se rigen pOr el derecho interno del Estado que la hays concedido.

Articulo 105

Apresamiento de un buque o aeronave pirata

Todo Estado puede apresar, en alta mar o en cualquier lugar no sometido a la
jurisdicci i de ningfin Estado, un buque o aeronave pirata o un buque o aeronave
capturado como consecuencia de actos de pirateria que est4 en poder de piratas, y
detener a las personas e incautarse de los bienes que se encuentren a bordo. Los
tribunales del Estado que haya efectuado el apresamiento podrdn decidir las penas
que deban imponerse y las medidas que deban tomarse respecto de los buques, las
aeronaves o los bienes, sin perjuicio de los derechos de los terceros de buena fe.

Articulo 106

Responsabilidad por apresamiento sin motivo suficiente

Quando un buque o una aeronave sea apresado por sospechas de pirateria sin
motivos suficientes, el Estado que 1o haya apresado serh responsable ante el Estado
de La nacLonalidad del buque o de la aeronave de todo perjuicio o dafno causado por
la captura.

Articulo 107

Buques y aeronaves autorizados pars realizar apresamientos
por causa de pirateria

561o los buques de guerra o las aeronaves militares, u otros buques o

aeronaves que lleven signos claros y sean identificables como buques o aeronaves al
servicio de un gobierno y ent4n autorizados a tal fin, podrAn Ilevar a cabo
apresamientos por causa de pirateria.

Articulo 108

Trfico ilicito de estupefacientes y sustancias sicotr6picas

1. Iodos los Estados cooperar~n pars reprimir el trAfico ilicito de

estupefacientes y sustancias sicotr6picas realizado por buques en la alta mar en
violaci6n de las convenciones internacionales.

2. Todo Estado que tenga motivos razonables para creer que un buque que
enarbola su pabell6n se dedica al trifico ilicito de estupefacientes o sustancias
sicotr6picas podri solicitar la cooperaci6n de otros Estados para poner fin a tal
trdfico.

Art iculo 109

Tranamisiones no autorizadas desde la alta mar

1. Todos los Estados cooperarAn en la represi6n de las tranamisiones no
autorizadas efectuadas desde laalta mar.

2. Para los efectos de esta Qonvenci6n, por "transmisiones no autorizadas"
se entiende las transmisiones de radio o televisi6n difundidas desde un buque o
instalaci6n en alta mar y dirigidas al pdblico en general en violaci6n de los
reglamentos internacionales, con exclusi6m de la transmisi6n de llamadas de socorro.
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3. Toda persona que efectde transmisiones no autorizadas podrA set procesada

ante los tribunales de:

a) El Estado del pabell6n del buquey

b) El Estado en que est& regiatrada Is instalaci6n

C) El Estado del cual la persona sea nacionall

d) Cualquier Estado en que puedan recibirse las transmisionesl o

e) Qalquier Estado cuyos servicios autorizados de radiocomunicaci6n sufran
interferencias.

4. En la alta mar, el Estado que tenga jurisdiccin de conformidad con el
pdrrafo 3 podrA, con arreglo al articulo 110, apresar a toda persona o buque que
efectue transmisiones no autorizadas y confiscar el equipo emisor.

Art iculo 110

Derecho de visits

1. Salvo cuando los actos de injerencia se ejecuten en ejercicio de
facultades conferidas por un tratado, un buque de guerra que encuentre en alta mar
un buque extranjero que no goce de complete inmunidad de conformidad con los
articulos 95 y 96 no tendrA derecho de visita, a menos que haya motivo razonable
para sospechar que el buquel

a) Se dedica a la piraterla;

b) Se dedica a la trata de esclavos

C) Se utilize pare efectuar transmisiones no autorizadas, siempre que el
Eatado del pabell6n del buque de guerra tenga jurisdicci6n con arreglo al
articulo 1091

d) No tiene nacionalidadl o

e) Tiene en realidad la misma nacionalidad que el buque de guerra, aunque
enarbole un pabell6n extranjero on a niegue a izar su pabell6n.

2. En los casos previstos en el pirrafo 1, el buque de guerra podri proceder
a verificar el derecho del buque a enarbolar su pabell6n. Para ello podri envier
una lancha, al mando de un oficial, al buque sospechoso. Si atn despu6s de
examinar los documentos persisten las sospechas, podrA proseguir el examen a bordo
del buque, qua deberi Ilevarse a efecto con todas las consideraciones posibles.

3. Si las sospechas no resultan fundadas, y siempre que el buque visitado no
haya cometido ningfn acto que las justifique, dicho buque seri indemnizado por todo
perjuicio o daflo sufrido.

4. Estas disposiciones se aplicarin, mutatis mutandis, a las aeronaves
militares.

5. Estas disposiciones se aplicarin tambifs a cualesquiera otros buques o
aeronaves debidamente autorizados, que lleven signos claros y seen identificables
como buques o aeronaves al servicio de un gobierno.

Vol 1834, 1-31363

1994



United Nations - Treaty Series • Nations Unles - Recuell des Traits

Art iculo Ill

Derecho de persecucidn

1. Se podri emprender la persecuci6n de un buque extranjero cuando las

autoridades competentes del Estado ribereflo tengan motivos fundados para creer que
el buque ha cometido una infraccidn de las leyes y reglamentos de ese Eatado. La

persecucin habri de empezar mientras el buque extranjero o una de sus lanchas as
encuentre en las aguas interiores, en las aguas archipeldgicas, en el mar
territorial o en la zona contigua del Estado perseguidor, y s6lo podrA continuar
furea del mar territorial o de la zona contigua a condicidn de no haberse
interrumpido. No es necesario que el buque que d6 la orden de detenerse a un buque
extranjero que navegue por el mar territorial o por la zona contigua se encuentre
tambiin en el mar territorial o la zona contigua en el momento en que el buque
interesado reciba dicha orden. Si el buque extranjero se encuentra en la zona
contigua definida en el articulo 33, la persecucitn no podri emprenderce mts que
por violaci6n de los derechos pars cuya proteccidn tue creada dicha zona.

2. El derecho de persecucin se aplicarh, mutatis mutandis, a las
infraccionec que se cometan en la zona econ6mica exclusiva o sobre la plataforma
continental, incluidas las zonas de seguridad en torno a las instalaciones de la
plataforma continental, respecto de las leyes y reglamentos del Estado ribereflo que
scean aplicables de conformidad con esta Convenciln a la zona econtmica exclusiva o
e la plataforma continental, incluidas tales zonas de seguridad.

3. El derecho de persecucisn cesar& en el momento en que el buque perseguido
entre en el mar territorial del Estado de su pabell6n o en el de un tercer Estado.

4. La persecucidn no s considerarS comenzada hasta que el buque perseguidor
haya comprobado, por los medios prdcticos de que disponga, que el buque perseguido
o una de sus lanchas u otras embarcaciones que trabajen en equipo utilizando el
buque perseguido como buque nodriza se encuentran dentro de los lumites del mar
territorial o, en su caso, en la zona contigua, en is zona econdmica exclusiva o
sobre la plataforma continental. No podrA darse comienzo a is persecuci6n mientras
no se haya emitido una serial visual o auditiva de detenerse desde una distancia que
permits al buque extranjero verla u ofrla.

5. El derecho de persecuci&n s6lo podri ser ejercido por buquec de guerra o
aeronaves militares, o por otros buques o aeronaves que Ieven signoc claros y seen
identificables como buques o aeronaves al servicio del gobierno y autorizados a tal
fin.

6. Cuando Is persecuci&n sea efectuada por una apronaves

a) Se aplicarAn, mutatis mutandis, las disposiciones de los pirrafos 1 a 4p

b) La aeronave que haya dado la orden de detenerse habrA de continuar
activamente l persecuci6n del buque hasta que un buque u otra aeronave del Estado
ribereno, llamado por ella, Ilegue y la continde, salvo si l aeronave puede por ci
sola apresar al buque. Para justificar el apresamiento de un buque fuera del mar
territorial no basta que Is aeronave 1o haya descubierto cometiendo una infraccin,
o que tenga sospechas de qua la ha cometido, si no le ha dado la orden de detenerse
y no ha emprendido la persecuciln o no lo han hecho otras aeronaves o buques que
continden la persecuci6n sin interrupci6n.

7. OQando un buque sea apresado en un lugar sometido a la jurisdicci n de un
Estado y escoltado hacia un puerto de ese Estado a los efectos de una investigaci6n
por las autoridades cogpetentes, no se podrh exigir que sea puesto en libertad por
el solo hecho de que el buque y cu escolta hayan atravesado una parte de la zona
econ6mica exclusiva o de Is alta mar, si las circunstancias han impuesto dicha
travesia.
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8. Cuando un buque sea detenido o apresado fuera del mar territorial en
circunetancias que no justifiquen el ejercicio del derecho de persecuci6n, se le
reaarcirh de todo perjuicio o dafno que haya sufrido por dicha detenci6n o
apresamiento.

Articulo 112

Derecho a tender cables y tuberias submarinos

1. Todos los Estados tienen derecho a tender cables y tuberias submarinos en
el lecho de la alta mar ms all& de la plataforma continental.

2. El pArrafo 5 del articulo 79 se aplicari a tales cables y tuberfas.

Articulo 113

Rupture o deterioro de cables o tuberias submarinos

Todo Estado dictard las leyes y reglamentos necesarios para que conetituyan
infracciones punibles la rupture o el deterioro de un cable submarino en la alta
mar, causados voluntariamente o por negligencia culpable por un buque que enarbole
su pabell~n o por una persona sometida a su jurisdiccin, que puedan interrumpir u
obstruir las comunicaciones telegrificas o telef6nicas, asi como la ruptura o el
deterioro, en las mismas condiciones, de una tuberia o de un cable de alta tensi~n
submarinos. Este disposici6n se aplicarA tambiin en el caso de actos quo tengan
por objeto causar tales ruptures o deterioros o que puedan tener ese efecto. Sin
embargo, esta disposici6n no ae aplicarA a las ruptures ni a los deterioros cuyos
autore w61o hayan tenido el prop6sito legitimo de proteger sue vidas o la
seguridad de sue buques, despu s de haber tornado todas lea precauciones necesarias
pare evitar la rupture o el deterioro.

Articulo 114

ltuptura o deterioro de cables o tuberlas submarinos causados
por los propietarios de otros cables o tuberias submarinos

Todo Estado dictari las leyes y reglamentos necesarios pars que las personas
mmetidas a su Jurisdiccitn que sean propietarias de cables o tuberias en la alta
mar y que, al tender o reparar los cables o tuber5as, causen la ruptura o el
deterioro de otro cable o de otra tuberia respondan del costo de su reparaci6n.

Articulo 115

Indemnizaci6n por pvrdidas causadas al tratar de prevenir dafos
a cables y tubernas submarinos

Todo Estado dictar6 lea leyes y reglamentos necesarios pare que los propie-
tarios do buques que puedan prober que han sacrificado un anla, una red o cualquier
otto aparejo de pesca pare no causer dafos a un cable o a una tuberia submarinos
sean indennizadoo por el propietario del cable o de la tuberia, a condici6n de quo
hayan tomado previamente todas lea medidas de precaucL6n razonables.
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SECCION 2. ODNSERVACION Y ADMINISTRACION DE LOS RECURSOS
VIVOS EN LA ALTA MAR

Articulo 116

Derecho de pesca en I& alta mar

Tdos los Estados tienen derecho a que sus nacionales as dediquen a lapeca
on 1& alto mar con sujeci6n as

a) Sue obligaciones convencionalesj

b) Los derechos y deberes asi como los intereses de los Estados ribereofts
quo se estipulan, entre otras disposicionea, en el prrafo 2 del articulo 63 y an
los articulos 64 a 67p y

C) Las disposiciones do ests secci6n.

Articulo 117

Debar do los Estados do adoptar medidaa Para I& conservaci6n do los
recursos vivos de is alta mar en relaci&n con sun nacionales

Todos log Estados tienen .1 debar de adoptar las medidas que, en relaci con
sus respectivos nacionales, puedan set necesariae pars is conservaci6n do lo
recursos vivos do is alta mar, o de cooperar con otros Estados en su adopcis.

Articulo 118

Cooperacidn de los Estados en is conservaci6n y administraci6n
de los recursos vivos

Los Estados cooperarin entre sf en 1a conservaci6n y administraci6n de los

recursos vivos en las zonas de la alita mar. Los Estados cuyos nacionales exploten
iddnticos recursos vivos, o diferentes recursos vivos situados en is misma zons,
celebrarhn negociaciones con miras a tomar las medidas necesarias pars is
conservaci6n de tales recursos vivos. Cbn esta finalidad cooperarAn, segdn
proceda, pare establecer organizaciones subregionales o regionales de peace.

Articulo 119

Oonservaci6n de los recursos vivos de l alia mar

1. Al determinar Is capture permisible y establecer otras medidas de
conservaci6n pars lo recursos vivos en is alta mar, los Estados:

a) Tomarin, sobre la base de los datos cientificos mis fidedignos de que
dispongan los Estados interesados, medidas con miras a mantener o restablecer la
poblaciones de las especies capturadas a niveles que puedan producir el m~ximo
rendimiento sostenible con arreglo a lo factores ambientales y econ6micos
pertinentes, incluidas las necesidades especiales de los Estados en desarrollo, y
teniendo en cuenta las modalidades de is pesca, Is interdependencia de las
poblaciones y cualesquiera normas minimas internacionales, sean subregionales,
regionales o mundiales, generalmente recomendadas;

b) TendrAn en cuenta los efectos sobre las especies asociadas con las
especies capturadas o dependientes de ellas, con miras a mantener o restablecer Ian
poblaciones de tales especies asociadas o dependientes por encima de los niveles en
lo que su reproducci6n pueda verse gravemente amenazada.
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2. La informaci6n cientifica disponible, las estadisticas sobre capturas y

esfuerzos de pesca y otros datos pertinentes para 18 conservacin de las

poblaciones de peces se aportardn e intercambiarAn per i~dicamente pot conducto do

las organizaciones internacionales competente8, sean subregionales, regionales o

mundiales, cuando proceda, y con la participaci6n de todos los Estados interesadom.

3. Los Estados interesados garantizarlhn que las medidas de conservaci&n y mu

aplicaci6n no entraften discriminaci6n de hecho o de derecho contra los pescadores

de ningdn Estado.

Articulo 120

Mamiferos marinos

El articulo 65 se aplicarl asimismo a la conservaci6n y administraci6n de loe

mamiferos marinos en Is alto mar.

PAR VIII

RBGIDIU DR LAB ISLAS
Articulo 121

Rdgisen de lo ias

1. Me Lela es Una extenn16n natural do tierra, rodeada de ague, quo me
encuentra gobre el nivel de data en pleaar.

2. Salvo lo dispuento en .1 pdrrafo 3, 01 mar territorial, la nona contigua,
la zona econoaLca exclusiva y Is platafoma continental do una Lola eerdA

deurninados do conforaidad on la dLposicones de esta mvenc16n aplicabls a
otras extensiones terrestres.

3. La rocas no &pteS para mantener babitaoidn hmana * vid OCOadmica

propia no tendrin zCan econdica seclusiva nj platafoma continental.

PARTE IX

MARES CERRADOS 0 SEMICERRADOS

Articulo 122

Definici6n

Para los efectos do e~ta O~nvenci6n, po "mar cerrado o semicerrado" so
entionde an golfo, cuenca Maritima o mar rodeado po dos o mAs Estados y comunicado

con otro mar o el oodano pot una salida estrecha, a compuesto entera o

fundamentalmente de los mares territoriales y las zonas econduicas exclusivas de
doe o mi Estados ribereffos.

Articulo 123

Pooeracidn entre los Estados ribereflas de mares
cerradom o semicaerrado

Los Estados ribereflos de un mar cerrado o semicerrado deberfan cooperar entre

si en el oJercicio do sum derechos y en el cumplimiento de sus deberes con arreglo
a ests Convencidn. A 8e fin, directamente o por conducto de una organizacidn
regional apropiada, procurarkAn
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a) QCordinar la administracin, conservaci6n, exploraci6n y explotaci6n do
los recursos vivos del mart

b) Oordinar el ejercico do sue derechos y el cumplimiento de sue deberes
con respecto a la proteccidn y la preaervacidn del medio marinor

C) Cordinar sun politicas de investigacin cientifica y emprender, cuando
proceda, programas conjuntos de investigaci6n cientifica en el ireal

d) Invitar, segn proceda, a otros Entados interesados o a organizaciones
internacionales a cooperar con ellos on el desarrollo de las disposiciones do este
articulo.

PARTE X

DERECHO DE ACCESO AL MAR Y DESDE EL MAR DE LOS ESTADOS

SIN LITORAL Y LIBERTAD DE TRANSITO

Articulo 124

Tdrminos empleados

1. Para los efectos de esta Qnvenci6n, se entiende pors

a) "Estado sin litoral" un Estado que no tiene costa maritimal

b) Estado de trinsito" un Estado con o sin costa maritime, situado entre un
Estado sin litoral y el mar, a trav6s de cuyo territorio pase el trhfico en
trinsitol

C) *Trhfico en trhnsito" el trrinsito de personas, equipaje, mercancfas y
medios de transporte a trav s del territorio de uno o varios Estados de trinsito,
cuando el paso a travfs de dicho territorio, con o sin tranabordo, almacenamiento,
ruptura de carga o camblo de modo de transporte, sea s6lo una parte de un viaje
completo que empiece o termine dentro del territorio del Estado sin litoralp

d) "Medios de transportsos

i) El material rodante ferroviario, las embarcaciones maritimas, lacustres y

fluviales y los vehiculos de carretera;

ii) les porteadores y los animales de carga, cuando las condiciones locales
requieran su uso.

2. los Estados sin litoral y los Estados de trinsito podrin, pOr mutuo
acuerdo, incluir como medios de transports las tuberias y qasoductos y otros medios
de transporte distintos de los incluidos en el grrafo 1.

Articulo 125

Derecho de acceso al mar Y desde el mar v libertad de trAnsito

1. los Estados sin litoral tendr~n el derecho de acceso al mar y desde el
mar par& ejercer los derechos que se estipulan en esta Oonvenci6n, incluidos los
relacionados con la libertad de la alta mar y con el patrimonio comn de la
humanidad. Para este fin, los Estados sin litoral gozarhn de libertad de trhnsito
a travds del territorio de los Estados de tr~nsito par todos los medios de
transporte.

2. Las condiciones y modalidades pars el ejercicio de la libertad de
trhnsito serdn convenidas entre los Estados sin litoral y los Estados de trdnsito

interesados mediante acuerdos bilaterales, subregionales o regionales.
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3. Los Estados de trhnsito, en el ejercicio de su plena soberania sobre su

territotio, tendrin derecho a tomar todas las medidas necesarias para asegurar quo

los derechos y facilidades estipulados en esta parts para los Estados sin litoral

no lesionen en forma alguna sus intereses legitimos.

Articulo 126

Eclusi6n de la aplicaci6n de la cldusula de
i. nacin mds favorecida

Las disposiciones de esta Convenci6n, asi como los acuerdos especiales

gelativos al ejercicio del derecho de acceso 81 mar y desde el mar, que establezcan
derechos y concedan facilidades por raz6n de la situaci6n geogrfica especial de
1o8 Estados sin litoral quedan excluidos de la aplicaci6n de la cliusula de la
naci6n Mde favorecida.

Artfculo 127

Derechos de aduana. impuestos u otros gravAmenes

1. El tr~fico en trtnsito no estari sujeto a derechos de aduana, impuestos u
otroa grav&nenes, con excepci6 de las tasas impuestas pot servicios especfficos
prestados en relaci6n con dicho trdfico.

2. los medios de transporte en trhnsito y otros servicios proporcionados a
los Estados sin litoral y utilizados pot ellos no esatarn sujetos a impuestos o
gravmenes mka elevados que los fijados para el uso de los medios de transports del
Etado de trvinsito.

Artculo 128

Zones francas v otras facilidades aduaneras

Pars facilitar el trdfico en trnsito, podrin establecerse zonas francas u
otras facilidades aduaneras en los puertos de entrada y de salids de los Estados de
trdnsito, mediante acuerdo entre estos Estados y los Estados sin litoral.

Articulo 129

Oooperaci6n en la construccidn y meloramiento de los medios
de transports

Ouando en los Estados de trAnsito no existan medios de transporte pare da

efecto a la libertad de trAnsito o cuando los medios existentes, incluidas las
instalaciones y equipos portuarios, sean deficientes en cualquiet aspecto, los
Estados de tthnsito y los Estados sin litoral interesados podrn cooperar en su
construcci6n o mejoramiento.

Articulo 130

edidas para evitar o eliminat retrasos u otras dificultades
de carcter ticnico on el trdfico en trAnsito

1. los Estados de trAnsito adoptardn todas las medidas apropiadas a fin de
evitar retrasos u otras dificultades de caricter t6cnico en el trhfico en trinaito.

2. En caso de que oe produzcan tales retrasos o dificultades, las
autoridades competentes de los Estados de trhnsito y de los Estados sin litoral
interesados cooperardn para ponerles fin con prontitud.
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Articulo 131

Iqualdad de trato en los puertos maritimos

Los buques que enarbolen el pabell6n de Estados sin litoral gozarAn en loo
puertos maritimos del mismo trato que el concedido a otros buques extranjoros.

Articulo 132

3oncesi6n de maayores facilidades de trinsito

Esta Convenci6n no entraffa de ninguna manors ia suspensi6n de las facilidades
de trhmsito que sean mayores qua las previstas en la Convenci6& y qua hayan sido
acordadas entre los Estados Partes en ella o concedidas por un Estado Parts. Este
Convenci&n tampoco impedirA la concesi6n de mayores facilidades en el futuro.

PARTE XI

LA ZONA

SECCION 1. DISPOSICIONES GENERALES

Articulo 133

Tdrminos empleados

Pars los efectos de esta Parts:

a) Por "recursos* so entiende todos los recursos minerales s6lidos, liquidos
o gaseosos in situ en Ia Zona, situados on los fondos marinos o en su subsuelo,
incluidon los n6dulos polimetlicosi

b) Los recursas, una vez extraidos de la Zona, as denominar~n Imineralese.

Articulo 134

Ambito de aplicacsdn de esta Parte

1. Esta Parts so aplicarA a Is Zona.

2. Las actividades en la Zona se regirin por las disposiciones de esta Parte.

3. El dep6sito y publicidad de las cartas o listas de coordenadas
geogrficas quo indiquen los lUmites a que as hace referencia en el p~rrafo 1 1)
del articulo I se regirdn por la Parts VI.

4. Ninguna de las disposiciones de este articulo afectard al establecimiento
del lifmit exterior de Is plataforma continental de conformidad con la Parts VI ni
a la validez de los acuerdos relativos a delimitaci6n celebrados entre Estados con
costaes adyacentes o situados frente a frente.

Articulo 135

Condici6n juridica de las aquas y del espacio a6reo suprayacentes

Ni las disposiciones de esta Parte, ni ningfin derecho concedido o ejercido en
virtud de ellas afectardn a Ia condici6n juridica de las aguss suprayacentes de la
Zona ni a Ia del espacio a6reo situado sobre ellas.
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SECCION 2. PRINCIPIOS QUE RIGEN LA ZONA

Articulo 136

Patrimonio comn de la humanidad

La Zone y sus recursos son patrimonio comdn de la humanidad.

Art iculo 137

COndici6n Juridica de la Zona y sus recursos

1. Ningdn Estado podrg reivindicar o ejercer soberania o derechos soberanos
sobre parte alguna de la Zona o sus recursos, y ning6n Estado o persona natural o
juridica podri apropiarse de parte alguna de La Zona o sus recursos. No se
reconocerhn tal reivindicaci6n o ejercicio de soberania o de derechos soberanos ni
tal apropiaci6n.

2. Todos los derechos sobre los recursos de La Zona pertenecen a toda la
humanidad, en cuyo nombre actuari la A-toridad. Estos recursos son inalienables.
No obstante, los minerales extraidos de la Zone s6lo podrin enajenarse con arreglo
a esta Parte y a las normas, reglamentos y procedimientos de la Autoridad.

3. Ning~n Estado o persona natural o juridica reivindicark, adquirir& o
ejerceri derechos respecto de los minerales extraidos de la Zona, salvo de
conformidad con esta Parte. Do otro modo, no se reconoceri taL reivindicaci&n,
adquisici6n o ejercicio de derechos.

Articulo 138

Comportamiento general de los Estados en relaci6n con la ZOna

El comportamiento general de los Estados en relaci n con la ona se ajustark a
lo dispuesto en esta Parte, a los principios incorporados en la Carta de las
Naciones Unidas y a otras normas de derecho internacional, en inter6s del
mantenimiento de la paz y la seguridad y del fomento de la cooperaci6n
internacional y La comprensi6r mutua.

ArticuLo 139

Obligaci6n de garantizar el cumplimiento de las disposiciones de La
Convencidn y responsabilidad por dafsos

1. Los Estados Partes estarin obligados a velar por que las actividades en
la Zona, ya sean realizadas por ellos mismos, por empresas estatales o por personas
naturales o juridicas que posean su nacionalidad o estin bajo su control efectivo o
el de sus nacionales, se efectfien de conformidad con esta Parts. La misma
obligaci6n incumbiri a las organizaciones internacionales respecto de sus
actividades en la Zona.

2. Sin perjuicio de las normas de derecho internacional y del articulo 22
del Anexo III, los daflos causados por el incumplimiento por un Estado Parte o una
organizaci6n internacional de sus obligaciones con arreglo a eata Parte entranlarhn
responsabilidad; los Estados Partes u organizaciones internacionales que actden en
comin serin conjunta y solidariamente responsables. Sin embargo, el Estado Parte
no serd responsable de los daflos causados en caso de incumplimiento de esta Parte
pot una persona a la quo haya patrocinado con arreglo al apartado b) del phrrafo 2
del articulo 153 si ha tornado todas las medidas necesarias y apropiadas para lograr
el cumplimiento efectivo de conformidad con el pirrafo 4 del articulo 153 y el
phrrafo 4 del articulo 4 del Anexo III.
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3. Jos Estados Partes que sean miembros de organizaciones internacionales

adoptar~n medidas apropiadas para velar por la aplicaci6n de este articulo respecto

de eaos organizaciones.

Articulo 140

Beneficio de la humanidad

1. Las actividades en la Zona bs realizardn, segdn se dispone expresamente

on esta Parte, en beneficio de toda la humanidad, independientemente de la

ubicaci6n geogrfica de los Eatados, ya sean ribereflos o sin litoral, y prestando

consideraci6n especial a los intereses y necesidades de los Estados en desarrollo y

de los pueblos quo no hayan logrado la plena independencia u otro rdgimen de

autonomia reconocido por los Naciones Unidas de conformidad con la resoluci6n 1514

(XV) y otras resoluciones pertinentes de la Asamblea General.

2. La Autoridad dispondrh 1a distribuci6n equitativa de los beneficios

financieros y otros beneficios econ6micos derivados de las actividades en Is Zono

mediante un mecanismo apropiado, sobre una base no discriminatoria, de conformidad

con el inciso i) del apartado f) del pArrafo 2 del articulo 160.

Artfculo 141

Utilizaci6n de la Zona exclusivamente con fines pacificos

La Zona estarg abierta a la utilizaci6n exclusivamente con fines pacificos por

todos los Estados, ya sean riberenos o sin litoral, sin discriminaciln y sin

perjuicio de las dends disposiciones de esta Parte.

Articulo 142

Derechos e intereses leg itimos de los Estados ribereffos

1. Las actividades en la Zona relatives a los recursos cuyos yacimientos s

extiendan mis allf de los limites de ella se realizorin teniendo debidamente en

cuenta los derechos e intereses legitimos del Estado riberefto dentro de cuya

jurisdiccin so extiendan esos yacimientos.

2. Se celebrardn consultas con el Estado interesado, incluido un sistema de

notificaci6n previo, con miras a evitar 10 lesi n de Bus derechos e intereses

legitimos. En los casos en que las actividades en 1a Zona puedon dar lugar a l

explotacin de recursos situados dentro de la jurisdicci&n nacional de un Estado
riberefto, oe requeriri su previo consentimiento.

3. Ni las disposiciones de esta Parte ni ningdn derecho conferido o ejercido

en virtud de ellbas afectardn al derecho de los Estados ribereflos a adoptar las

medidas acordes con las disposiciones pertinentes de I& Parte XII que Bean
nL-esarias para prevenir, mitigar o eliminar un peligro grave e inminente para sus

costas o intereses conexos originado por contaminaci6n real o potencial u otros

accidentes resultantes de cualesquiera actividades en la Zona o causados por ellas.

Artfculo 143

Investigaci6n cientifica marina

1. La investigaci6n cientifica marina en la Zona so realizar. exclusivamente

con fines pacfficos y en beneficio de toda la humanidad, de conformidad con Ia

Parte XIII.

Vol. 1834, 1-31363

1994



420 United Nations - Treaty Series • Nations Unies - Recueil des Trait~s 1994

2. La Autoridad podrA realizar investigaciones cientificas marinas relativas

a la Zona y sus recursos, y podri celebrar contratos a ese efecto. La Autoridad

promoverS e impulsarS la realizaci6n de investigaciones cientificas marinas en la

Zona, y coordinari y difundiri los resultados de tales investigaciones y anilisis
cuando est~n disponibles.

3. Los Estados Partes podrin realizar investigaciones cientificas marinas en

la Zona. Los Estados Partes promoverin la cooperaci6n internacional en la
investigaci6n cientifica marina en la Zona:

a) Participando en programas internacionales e impulsando la cooperaci6n en

materia de investigaci6n cientifica marina de personal de diferentes paises y de la

Autoridad;

b) Velando por que se elaboren programas por conducto de la Autoridad o de

otras organizaciones internacionales, segdn corresponda, en beneficio de los
Estados en desarrollo y de los Estados tecnol6gicamente menos avanzados con miras a:

i) Fortalecer la capacidad de esos Estados en materia de investigaci6n;

ii) Capacitar a personal de esos Estados y de la Autoridad en las t6cnicas y

aplicaciones de la investigaci6n;

iii) Promover el empleo de personal calificado de esos Estados en la

investigaci6n en la Zona;

C) Difundiendo efectivamente los resultados de las investigaciones y los

anilisis, cuando est4n disponibles, a travLs de la Autoridad o de otros conductos
internacionales cuando corresponda.

Articulo 144

Transmisi6n de tecnologia

1. La Autoridad adoptarA medidas de conformidad con esta Convenci6n para:

a) Adquirir tecnologia y conocimientos cientificos relacionados con las

actividades en la Zona; y

b) Promover e impulsar la transmisi&n de tales tecnologia y conocimientos

cientificos a los Estados en desarrollo de manera que todos los Estados Partes se
beneficien de ellos.

2. Con tal fin, la Autoridad y los Estados Partes cooperarin para promover
la transmisi6n de tecnologia y conocimientos cientificos relacionados con las
actividades en la Zona de manera que la Empresa y todos los Estados Partes puedan
beneficiarse de ellos. En particular, iniciarAn y promoverin:

a) Programas para la transmisida de tecnologia a la Empresa y a los Estados

en desarrollo respecto de les actividades en la Zona, incluida, entre otras cosas,

la facilitaci6n del acceso de la Empresa y de los Estados en desarrollo a la

tecnologia pertinente, segdn modalidades y condiciones equitativas y razonablest

b) Medidas encaminadas al progreso de la tecnologla de la Empresa y de la
tecnologia nacional de los Estados en desarrollo, en especial mediante la creaci6n

de oportunidades pare la capacitaci6n del personal de la Empresa y de los Estados

en desarrollo en ciencia y tecnologia marinas y su plena participaci6n en las
actividades en la Zona.
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Articulo 145

Protecci6n del medio marino

Se adoptar~n con respecto a las actividades en la Zona las medidas necesarias
de conformidad con esta Convenci6n para asegurar la eficaz protecci6n del medio
marino contra los efectos nocivos que puedan resultar de esas actividades. Con ese
objeto, is Autoridad establecerg las normas, reglamentos y procedimientos
apropiados para, entre otras cosasz

a) Prevenir, reducir y controlar la contaminaci6n del medio marino y otros
riesgos para 46ste, incluidas las costas, y la perturbaci6n del equilibrio ecoi6gico
del medio marino, prestando especial atencin a la necesidad de proteccin contra
las consecuencias nocivas de actividades tales com la perforaci6n, el dragado, la
excavaci i, la evacuaci6n de desechos, la construcci&n y el funcionamiento o
mantenimiento de instalaciones, tuberias y otros dispositivos relacionados con
tales actividades

b) Proteger y conservar los recursos naturales de la Zona y prevenir danos a
la flora y fauna marinas.

Articulo 146

Protecci6n de la vida humans

Con respecto a las actividades en la Zona, se adoptar~n las medidas necesarias
para asegurar la eficaz protecci n de la vida humans. Con ese objeto, la Autoridad
estableceri las normas, reglamentos y procedimientos apropiados que complementen el
derecho internacional existente, tal como esti contenido en los tratados en la
materia.

ArtSiculo 147

Armonizaci6n de las actividades en la Zona v en el medio marino

1. Las actividades en la Zona se realizarin teniendo razonablemente en
cuenta otras actividades en el medio marino.

2. Las instalaciones utilizadas para la realizaci6n de actividades en la
Zona estarhn sujetas a las condiciones siguientes:

a) Ser~n construidas, emplazadas y retiradas exclusivamente de conformidad
con lo dispuesto en esta Parte y con sujeci&n a las normas, reglamentos y
procedimientos de la Autoridad. Se notificarAn debidamente la construcci6n, el
emplazamiento y el retiro de tales instalaciones y se mantendrhn medios permanentes
pars seflalar su presencia

b) No serin establecidas donde puedan interferir la utilizaci' de vias
maritimas esenciales pare la navegaci6n internacional o en Areas de intensa
actividad pesquera

c) En torno a ellas se establecerin zonas de aeguridad, con las senales
apropiadas, a fin de preservar la seguridad de Is navegaci6n y de las
instalaciones. La configuraci6n y ubicaci6n de las zonas de seguridad serhn tales
que no formen un cord6n que impida el acceso legitimo de los buques a determinadas
zonas maritimas o la navegaci6r por vias maritimas internacionalesp

d) Se utilizar~n exclusivamente con fines pacificosl

e) No poseen 1a condici6n juridica de islas. No tienen mar territorial
propio y su presencia no afecta a la delimitaci6,n del mar territorial, de la zona
economics exclusiva o de la plataforma continental.

Vol 1834, 1-31363



United Nations - Treaty Series • Nations Unies - Recueil des Tralt~s

3. Las demos actividades en el medic marino se realiza rAn teniendo
razonablemente en cuenta las actividades en Is Zona.

Articulo 148

Participaci6n de los Estados en desarrollo en las
actividades en la Zona

Se promoverg la participaci6n efectiva de los Estados en desarrollo en las

actividades en la Zona, seg~n se dispone expresamente en esta Parte, teniendo
debidamente en cuenta suB intereses y necesidades especiales y, en particular, ls
especial necesidad de los Estados en desarrollo sin litoral o en situaci5n
geogrdfica desventajosa de superar los obstdculos derivados de -su ubicaci6n
desfavorable, incluidos I& lejania de la Zona y la dificultad de acceso a la Zona y
desde ella.

Articulo 149

Obietos arqueoldqicos e hist6ricos

Tbdos los objetos de caricter arqueol6gico e hist6rico hallados en Is Zons
serm conservados o se dispondri de ello en beneficio de toda Is humanidad,
teniendo partLcularmente en cuenta los derechos preferentes del Estado o pais do
origen, del Estado de origen cultural o del Estado de origen hist6rico y
arqueoldgico.

SECCION 3. APROVECHAIENIO DE LOS RECURSOS DE LA ZONA

Art iculo 150

Politics general relacionada con las actividades en la Zona

Las actividades en la Zons so realizardn, segdn se dispone expresamente en
eata Parte, de manera que fomenten el desarrollo saludable de la economia mundial y
el crecimiento equilibrado del comercio internacional y promuevan la cooperaci6n
Internacional en pro del desarrollo general de todos los palses, especialmente do
los Estados en desarrollo, y con miras a asegurart

a) El aprovechamiento de los recursos de la Zonal

b) La administraci6n ordenada, segura y racional de los recursos de la Zona,
incluidae la realizaci~n eficiente de las actividades en is Zona y, de conformidad
con a6lidos principios do conservaci6n, la evitaci6n de desperdicios innecesarioes

c) La ampliaci6n de las oportunidades de participacin en tales actividades
en forms compatible particularmente con los artlculos 144 y 148#

d) La participaci6n de la Autoridad en los ingresos y la transmisidn de
tecnologla a la Empresa y a los Estados en desarrollo segdn lo dispuesto en esta
Convenci6n I

e) El aumento de Is disponibilidad de los minerales procedentes de la Zona
on la aedida necesaria, junto con los procedentes de otras fuentes, pars asegurar
el abastecimiento a los consumidores de tales mineralesp

f) La prcmoci6n de precios justos y eatables, remunerativos pars los
productores y equitativos para los consumidores, respecto de los minerales
procedentes tanto de la Zons como de otras fuentes, y la promoci6n del equilibrio a
largo plazo entre la oferta y la demanda

Vol. 1834, 1-31363

422 1994



United Nations - Treaty Series * Nations Unles - Recueil des Trait~s

g) Mayores oportunidades de que todoas los Estados Partes, cualquiera quo sea

eu sistema social y econ6mico o su ubicaci6n geogr fica, participen en el
aprovechamiento de los recursos de la Zona, as como la prevenci6n de la
aonopolizacidn de las actividades on la Zonap

h) La protecci6n de los Estados en desarrollo respecto de los efectos

adversos en sus economias o en sus ingresos de exportaci6n resultantes de una
reducci6n del precio o del volumen de exportaci6n de un mineral, en la medida en
que tal reducci6n sea ocasionada por ectividades en la Zone, con arreglo al
articulo 1511

i) El aprovechamiento del patrimonio com6n en beneficio de toda la humanidads

j) Que las condiciones de acceso a los mercados de importaci6n de los
minerales procedentes de los recursos de Is Zona y de los productos bAsicos
obtenidos de tales minerales no sean mAs ventajosas quo las de caricter m~s
favorable quo se apliquen a las importaciones procedentes de otras fuentes.

Articulo 151

Politicas de producci6n

1. a) Sin perjuicio de los objetivos previstos en el articulo 150, y con

el pcopdaito de splicar el apartado h) de dicho articulo, Is Autoridad, actuando
por conducto de los foros existentes o por medio de nuevos acuerdos o convenios,
seg~m proceda, en los que participen todas las partes interesadas, incluidos
productores y consumidores, adoptar6 las medidas necesarias pars promover el
crocimiento, 1a eficiencia y la estabilidad de los mercados de los productos
bAsicos obtenidos de los minerales extraidos de Is Zons, a precios remunerativos
para los productores y equitativos pars los consumidores. Thdos los Estados Partes
cooperarin a tal fin;

b) La Autoridad tendri derecho a participar en cualquier conferencia sobre

productos bdsicos quo so ocupe de aquellos productos y en Is que participen todas
las partes interesadas, incluidos productores y consumidores. La Autoridad tendri
derecho a ser parts en cualquier acuerdo o convenjo que sea resultado de las
conferencias mencionadas previamente. La participaci6n de 1a Autoridad en
cualquier 6rgano establecido en virtud de esos acuerdos o convenios estarA
relacionada con la producci l en Is Zon y se efectuar& conforme a las normas
pertinentes de ese 6rganol

c) La Autoridad cumplirg las obligaciones que hays contraido en virtud de

los acuerdos o convenios a que se hace referencia on este p.rrafo de manea quo

asegure una aplicacido uniforme y no discriminatoria respecto de la totalidad de la
producci6n de los minerales respectivos on la Zona. Al hacerlo, la Autoridad

actuar& de manea compatible con las estipulaciones de los contratos vigentes y los
planes de trabajo aprobadoas de la Empresa.

2. a) Durante el periodo provisional especificado en el phrrafo 3 no se
emprenderA la producci6n comercial de conformidad con un plan de trabajo aprobado
hasta quo el operador hays solicitado y obtenido de la Autoridad una autorizacin

de producci6n. Esa autorizaci6n de producci6n no podri solicitarse ni expedirse
con mis de cinco anos de antelaci6n &I comienzo previsto de la producci&n comercial
con arreglo al plan de trabajo, a menos quo la Autoridad prescriba otro periodo en
sus normas, reglamentos y procedimientos, teniendo presentes la indole y el
calendario de ejecuci6n de los proyectosi

b) En la solicitud de autorizaci i de producci&n, el operador especificarh

la cantidad anual de niquel quo prevea extraer con arreglo al plan de trabajo
aprobado. La solicitud incluiri un plan de los gastos quo el operador realizari

con posterioridad a la recepci6n de la autorizaci6n, calculados razonablemente pars

que pueda iniciar la producci6n comercial en la fecha prevista
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c) A los efectos de los apartados a) y b), la Autoridad dictarA normas de
cumplimiento apropiadas, de conformidad con el articulo 17 del Anexo IIII

d) La Autoridad expediri una autorizacin de producci6n para el volumen de
produccibn solicitado, a menos que la suma de ese volumen y de los vol(menes ya
autorizados exceda del limite mdximo de producci6n de niquel, calculado de
conformidad con el pirrafo 4 en el also de expedici6n de la autorizaci6n, durante
cualquier aflo de producci6n planificada comprendido en el periodo provisionall

e) Una vez expedida la autorizaci6n de producci6n, 4eta y la solicitud
aprobada formardn parte del plan de trabajo aprobadol

f) Si, en virtud del apartado d). se rechazare-la solicitud de autorizaci6n
presentada por un operador, date podri volver a presentar una solicitud a la
Autoridad en cualquier momento.

3. El periodo provisional comenzarg cinco aflos antes del 1" de enero del alno
en que se prevea iniciar la primers producci6n comercial con arreglo a un plan do
trabajo aprobado. Si el inicio de esa producci6n comercial so retrasare mss alli
del afro proyectado originalmente, se modificarhn en la forma correspondiente el
comienzo del periodo provisional y el limite mhximo de produccin calculado
originalmente. El periodo provisional durari 25 aflos o hasta que concluya Is
Conferencia de Revisi6n mencionada en el articulo 155 o hasta el dia en quo entren
en vigor los nuevos acuerdos o convenios mencionados en el pdrrafo 1, rigiendo el
plazo quo venza antes. La Autoridad reasumird las facultades previstas en ets
articulo por el resto del periodo provisional en caso de quo los mencionados
acuerdos o convenios expiren o queden sin efecto pOr cualquier motivo.

4. a) El limite miximo de producci6n para cualquier aflo del periodo
provisional ser la suma det

i) La diferencia entre los valores de is lines de tendencia del consumo de
niquel, calculados con arreglo al apartado b), pars el aflo inmediatamente
anterior al de la primera producci n comercial y pars el also
inmediatamente anterior al comienzo del periodo provisionall y

ii) El 60% de la diferencia entre los valores de la lines de tendencia del
consumo de niquel, calculados con arreglo al apartado b), pars el aflo
para el que se solicite la autorizaci6n de producci6n y pars el aso
inmediatamente anterior al de la primera producci6n comercial;

b) A los efectos del apartado a)%

i) Los valores do la linea de tendencia que se utilicen pars calcular el
limits mhximo de producci& de niquel serhn los valores del consumo anual
de niquel segdn una linea de tendencia calculada durante el af1 en el quo
so expida una autorizacidn de producci6n. La lined de tendencia se
calcularA mediante la regresi6n lineal de los logaritmos del consumo real
do niquel correspondiente al periodo de 15 Shos mis reciente del quo so
disponga de datos, siendo el tiempo la variable independiente. Ests
linea de tendencia se denominari lines de tendencia inicial;

ii) Si la tasa anual de aumento de Is lines de tendencia inicial es inferior
al 3%, la lines de tendencia quo se utilizari pars determinar las
cantidades mencionadas en el apartado' a) ser una lines quo corte la
linea de tendencia inicial en un punto qua represente el valor
correspondiente al primer aflo del periodo de 15 aos pertinente y quo
aumente a raz6n del 3% por anol sin embargo, el limits de produccidn quo
s eastablezca pars cualquier alo del periodo provisional no podri exceder
en ningfn caso de Is diferencia entre el valor de la linea de tendencia
inicial pars ese also y el de la lines de tendencia inicial
correspondiente al alo inmediatamente anterior al comienzo del periodo
provisional.
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5. & Asutoridad reservarh, del limite mAximo de produccido permisible
calculado con arreglo al pfrrafo 4, la cantidad de 38.000 toneladas uitricas de
niquel pars la producci6n inicial de la Empresa.

6. a) Un operador podri en cualquier aflto no alcanzar el volumen de
producci6n anual de minerales procedentes de n6dulos polimeti1icos especificado on
ou autorizaci6n de producci6n o superarlo hasta el 8%, siempre que el volumen
global de is producci~n no exceda del especificado en Ia autorizaci6n. Tbdo exceso
comprendido entre el 8 y el 20% en cualquier aflto o todo exceso en el aflto o aflos
posteriores tras doe anos consecutivos en que se produzcan excesos se negociarg con
Is Autoridad, la cual podri exigir que el operador obtenga una autorizaci6n do
produccin suplementaria para esa producci6n adicional;

b) Las solicitudes de autorizaci6n de producci6n suplementaria solamente
seris estudiadas por la Autoridad despufs de haber resuelto todas las solicitudes
pendientes de operadores que adn no hayan recibido autorizaciones de producci6n y
despu6s de habor tenido debidamente en cuenta a otros probables solicitantes. La
Aitoridad so guiar por el principio de no rebasar en ningtin aflo del periodo
provisional la producci6n total autorizada con arreglo al limits mximo de
producci6n y no autorizarA, en el marco de ningdn plan de trabajo, la producci6n de
una cantidad qua exceda do 46.500 toneladas m6tricas do niquel por alto.

7. Los voldmenes de producci6n de otros metales, como cobre, cobalto y
nanganeso, obtenidos de los n6dulos polimetilicos quo se extraigan con arreglo a
una autorizaci6n de producci6n no serfn superiores a los quo se habrian obtenido si
el operador hubiese producido el voluen mhximo de niquel de esos ndulos de
conformidad con eate articulo. La Autoridad establecer6, con arreglo al
articulo 17 del Anexo III, normas, reglamentos y procedimientos pars aplicar este
pdrrafo.

8. Los derechos y obligaciones en materia de prfcticas econ6eicas desleales
previstos en los acuerdos comerciales multilaterales pertinentes ser~n aplicables a
is exploraci6n y explotaci&n de minerales de la Zone. A los efectos de la soluci&'
de las controversias que surjan respecto de la aplicaci6n do esta disposici6n, los
Estados Partes que sean partes en esos acuerdos comerciales multilaterales podrin
valerse de los procedimientos de soluci6n previstos en ellos.

9. La Autoridad estar6 facultada pars limiter el volumen de producci&I de
los minerales de la Zona, distintos de los minerales procedentes de n6dulos
polimethlicos, en las condiciones y seg6n los m6todos que sean apropiados mediante
la adopci6n de reglamentos de conformidad con el p~rrafo 8 del articulo 161.

10. Por recomendaci6n del Consejo fundada en el asesoramiento de la Comisi6n
de Planificaci6n Econ6mica,-la Asamblea estableceri un sistema de compensaci6n o
adoptar& otras medidas de asistencia para el reajuste econ6mico, incluida la
cooperaci6n con los organismos especializados y otras organizaciones
internacionales, en favor de los paises en desarrollo cuyos ingresos de exportaci6n
o cuya economia sufran serios perjuicios como consecuencia de una disminuci6n del
precio o del volumen exportado de un mineral, en la medida en que tal disminuci6n
se deba a actividades en la Zone. Previa solicitud, la Asamblea iniciari estudios
de los problemas de los Estados que puedan verse mhs gravemente afectados, a fin de
minimizer sus dificultades y prestarles ayuda pars su reajuste econ6mico.

Articulo 152

Ejercicio de las facultades y funciones de la Autoridad

1. La Autoridad evitarg tode discriminaci6n en el ejercicio de sus
facultades y funciones, incluso al conceder oportunidades de realizar actividades
en la Zone.
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2. Sin embargo, podrA prestar atenci6n especial a los Estados en desarrollo,
en particular a aqudllos sin litoral o en situaci6n geogr~fica deaventajosa, segdn
se prev6 expresamente en esta Parte.

Articulo 153

Sistema de exploraci6n y explotaci6n

1. Las actividades en la Zona serdn organizadas, realizadaas y controladas
por la Autoridad en nombre de toda la humanidad de conformidad con el presente
articulo, as! como con otras disposiciones pertinentes de esta Parts y los anexos
pertinentes, y las normas, reglamentos y procedimientos de la Autoridad.

2. Las actividades en la Zona serdn realizadas tal como se dispone en el
pArrafo 3s

a) Por la Empresa, y

b) E asaociaci6n con la Autoridad, por Estados Partes o empresas estatales o
pOr personas naturales o juridicas que posean la nacionalidad de Estados Partes o
que sean efectivamente controladas por ellos o por sus nacionales, cuando las
patrocinen dichos Estados, o por cualquier agrupaci6n de los anteriores que redna
los requisitos previstos en esta Parts y en el Anexo III.

3. Las actividades en la Zona se realizarAn con arreglo a un plan de trabajo
oficial escrito, preparado con arreglo al Anexo III y aprobado por el Consejo tras
su examen por la Oomisi6n Juridica y T6cnica. En el casao de las actividades en la
Zone realizadas en la forma autorizada por la Autoridad por las entidades o
personas especificadas en el apartado b) del pArrafo 2, el plan de trabajo, de
conformidad con el articulo 3 del Anexo III, tendri la forma de un contrato. En
tales contratos podrAn estipularse arreglos conjuntos de conformidad con el
articula ii del Anexo Ill.

4. La Autoridad ejerceri sobre las actividades en la Eons el control que sea
necesario pars lograr que se cumplan las disposiciones pertinentes de esta Parts y
de los correspondientes anexos, las normas, reglamentos y procedimientos de la
Autoridad y los planes de trabajo aprobados de conformidad con el prrafo 3. Los
Estadoas Partes prestarin asistencia a la Autoridad adoptando todas las medidas
necesarias pars lograr dicho cumplimiento, de conformidad con el articulo 139.

5. La' Autoridad tendrA derecho a adoptar en todo momento cualquiera de las
medidas previstas en esta Parte para asegurar el cumplimiento de sus disposiciones
y el desempefto de las funciones de control y reglamentaci6n que se le asignen en
virtud de esta Parte o con arreglo a cualquier contrato. La Autoridad tendri
derecho a inspeccionar todas las instalaciones utilizadas en relaci6n con las
actividades en Is Zona y situadas en ella.

6. El contrato celebrado con arreglo al pirrafo 3 garantizarS los derechos
del contratista. Por consiguiente, no serg modificado, suspendido ni rescindido,
excepto de conformidad con los articuloas 18 y 19 del Anexo III.

Articulo 154

Examen peri6dico

Cads cinco aflos a partir de la entrada en vigor de esta Convencidn, la
Asamblea procederh a un examen general y sistemitico de ia forma en que el r6gimen
internacional de la Zona establecido en esta Convencidn haya funcionado en la
prictice. A la luz de eae examen, la Asamblea podrh adoptar o recomendar que otros
6rganos adopton medidas, de conformidad con las disposiciones y procedimientos de
esta Parte y de los anexos correspondientes, que permitan mejorar el funcionamiento
del r gimen.
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Articulo 155

Conferencia de Revisi6n

1. Quince aflos despuds del l' de enero del aflo en que comience la primers
producci5 comercial con arreglo a un plan de trabajo aprobado, la Asamblea
convocar& a una conferencfa de revisin de las disposiciones de esta Parte y de los
anexos pertinentes que regulan el sistema de exploraci6n y explotaci6n de los
recursos de la Zona. A la luz de la experiencia adquirida en ese lapso, la
Conferencia de Revisi6n examinari en detalle

a) Si las disposiciones de esta Parte que regulan el sistema de exploraci~n
y explotaci6n de los recursos de Is Zona han cumplido sus finalidades en todos suB
aepectos, en particular, Si han beneficiado a tada la humanidadl

b) Si durante el periodo de 15 aflos las Areas reservadas se han explotado do
modo eficaz y equilibrado en comparaci6n con las Sreas no reservadasp

c) Si el desarrollo y la utilizaci6n de la Zona y sus recursos se han
llevado a cabo de manera que fomenten el desarrollo saludable de la economia
mundial y el crecimiento equilibrado del comercio internacional;

d) Si se ha impedido la monopolizaci6n de las actividades en la Zonal

e) Si se han cumplido las politicas establecidas en los articulos 150
y 1511 y

f) Si el sistema ha dado lugar a una distribuci6n equitativa de los
beneficios derivados de las actividades en la zone, considerando en particular loo
intereses y las necesidades de los Estados en desarrollo.

2. La Conferencia de Revisi6n velard por que se mantengan el principio del
patrimonio combn de la humanidad, el rhgimen internacional para Is explotaci6n
equitativa de los recursos de la Zona en beneficio do todos los paises,
especialmente de los Estadoa en desarrollo, y la existencia de una Autoridad que
organice, realice y controle las actividades en Is Zons. Tambiin velard por que so
mantengan los principios establecidos en ests Parts, relativos a la exclusi&n do
toda reivindicaci6n y de todo ejercicio de soberania sobre parte alguna de la Zons,
los derechos de los Estados y su comportamiento general en relaci6n con la Zona, y
au participaci6n en las actividades de la Zona de conformidad con esta Convenci6n,
la prevenci i de la monopolizaci6n de las actividades en la Zone, la utilizaci6n de
la Zons exclusivamente con fines pacificos, los aspectos econ6micos de las
actividades en Is Zons, la investigaci6n cientifica marina, la tranamisi6n de
tecnologia, la protecci6n del medio marino y do la vida humans, los derechos de los
Estados ribereflos, el r6gimen juridico de las aguas suprayacentes a Is zons y del
espacio a~reo sobre ellas y la armonizaci6n de las actividades en la Zona y do
otras actividades en el medio marino.

3. El procedimiento aplicable pars la adopci6n de decisiones en la
Conferencia de Revisi6n seri el mismo aplicable en la Tercera Conferencia do las
Naciones Unidas saobre el Derecho del Mar. La Conferencia hari todo lo posible pars
que los acuerdos sobre enmiendas soe tomen por consenso y dichos asuntos no deberian
someterse a votaci6n hasta quo no se hayan agotado todos los esfuerzos por llegar a
un consenso.

4. Si la Conferencia de Revisi6n, cinco aflos despu~s de su aperture, no
hubiere llegado a un acuerdo sobre el sistema de exploraci6n y explotaci6n de los
recursos de la Zone, podrA decidir durante los doce meses siguientes, por mayorla
de tres cuarton do los Estados Partes, adoptar y presentar a los Estados Partes,
para su ratificaci6n o adhesi6n, las enmiendas por las que se cambie o modifique el
sistema que considere necesarias y apropiadas. Tales enmiendas eontrarhn en vigor
pars todos los Estados Partes doce meses despuds del dep6sito do los instrumentos
de ratificaci6n o adhesi6n de tres cuartos do los Estados Partes.
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5. Las enmiendas que adopte la Conferencia de Revisidn de conformidad con
este artlculo no afectarhn a los derechos adquiridos en virtud de contratos
existentes.

SECCION 4. LA AUTORIDAD

SUBSECCION A. DISPOSICIONES GENERALES

Artfculo 156

Establecimiento de la Autoridad

1. For esta Mnvenci6n so establece Is Autoridad Internacional de los Pondos
Marinos, quo actuarg de conformidad con esta Parts.

2. 7bdos los Estados Partes son ieso facto miembros de la Autoridad.

3. los observadores en la Tercera Conferencia de las Naciones Unidas
sobre el Derecho del Mar que hayan firmado el Acta Final y no figuren on los
apartados c) , d) , e) o f) del pirtafo 1 del articulo 305 tendrfi derecho a
participar como observadores en la Atoridad, de conformidad con sus normas,
reglamentos y procedimientos.

4. La Autoridad tendr6 su nede en Jamaica.

5. La utoridad podrA establecer los centros u oficinas regionales que
considers necesarios para el desespeflo de sus funciones.

Articulo 157

Naturaleza y principios fundamentales de ia Autoridad

1. La utortidad as la organizacidn por conducto de la cual los Estados
Paties organizarhn y controlarn las actividades en Is Zona de conformidad con esta
Parts, particularmente con miras a la adinistraci6n de los recursos de la Zone.

2. La Autoridad tendrA las facultades y funciones quo expresamente se le
confieren en esta OCnvencidn. TeondrA tambidn las facultades accesorias,
compatibles con esta Convenci n, que resulten implicitas y necesarias para el
ejerciclo de aquellas facultades y funciones con respecto a las actividades en is
Zone.

3. La Autoridad se basa en el principio de la igualdad soberana de todos sus
miembros.

4. Todos los miembros de la Autoridad cumplirfn de buena fe las obligaciones
contraidas de conformidad con esta Parte, a fin de asegurar a cada uno de e11os los
derechos y beneficios dimanados de su calidad de tales.

Articulo 158

Organos de la Autoridad

1. Pot esta Cbnvenci6 n se establecen, como 6rganos principales de Ia
Autoridad, una Asamblea, un Consejo y una SecretarLa.

2. Se establece tambi~n la Empresa, 6rgano mediante el cual la Autoridad
ejercer las funciones mencionadas en el pirtafo 1 del articulo 170.

3. Podrn establecerse, de conformidad con esta Parte, los 6rganos
subsidiarios que se consideren necesarios.
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4. A coda uno de los 6rganos principaleos de Is Autoridad y a la Empresa lea
corresponderh ejercer las facultades y funciones que se lea confieran. En el
ejercicio de dichas facultades y funciones, cada uno de los 6rganos se abstendrA de
t ar medida alguna que pueda menoscabar o inipedir el ejercicio de facultades y
funciones especificas conferidas a otro 6rgano.

SUBSECCION B. LA ASAMBLEA

Articulo 159

aOmpou.'Ai6n, procedimiento y votaciones

1. La Asamblea estarA integrada por todos los miembros de la Autoridad.
Cadamiembro tendrA un representante en la Asamblea, al que podrhn acompaflar
suplentes y asesores.

2. La Asamblea celebrarg un periodo ordinaerio de sesiones cada anlo y
perfodos extraordinarios de sesiones cuando ella miama 1o decida o cuando sea
convocada por el Secretario General a peticin del Consejo o de la mayoria de los
miembros de la Autoridad.

3. Los periodos de sesiones se celebrarhn en la sede de la Autoridad, a
menos que la Asamblea decida otra cosa.

4. La Asamblea aprobarb su reglamento. Al comienao de cada perlodo
ordinario de sesiones, elegirA a su Presidente y a los demhs miembros de la Mesa
que considere necesarios. Estos ocuparhn su cargo haste que sean elegidos el nuevo
Presidente y los demos miembros de la Mesa en el siguiente periodo ordinario de
sesiones.

5. La mayorfa de los miembros de la Asamblea constituiri qu6rum.

6. Cada miembro de la Asamblea tendri un voto.

7. Las decisiones sobre cuestiones de procedimiento, incluidas las de
convocar periodos extraordinarios de sesiones de Is Asambles, se adoptarhn pOr
mayorfa de los miembros presentes y votantes.

8. Las decisiones sobre cuestiones de fondo se adoptarhn pOr mayoria de dos
tercios de los miembros presentes y votantes, siempre que comprenda Is mayorfa de
los miembros que participen en el periodo de sesiones. En caso de duda sobre si
una cuesti6n es o no de fondo, esa cuesti6n seri tratada como cuesti6n de fondo a
meonos que la Asamblea decida otra cosa por la mayoria requerida pars las decisiones
sobre duestiones de fondo.

9. Oaendo una cuesti6n de fondo vaya a ser sometida a votaci6n por primera
vez, el Presidente podri aplazar la decisi6n de someterla a votaci6n por un periado
no superior a cinco dfas civiles, y deberi hacerlo cuando 1o solicite al menos una
quints parts de los miembros de Is Asamblea. Esta disposici6n s6lo podrA aplicarse
una vez respecto de is misma cuestida, y su aplicaci6n no entraari el aplazamiento
de la cuesti6n hasts una fecha posterior a Is de clausura del periodo de sesiones.

10. Previa solicitud, dirigida por escrito al Presidente y apoyada como
minimo por una cuarta paerte de los miembros de la Autoridad, de que se emits una
opini n consultiva acerca de Is conformidad con esta Convenci6n de una propuesta a
la Asamblea respecto de cualquier asunto, la Asamblea pedirg a la Sala de
Controversias de los Fondos Marinos del Tribunal Internacional del Derecho del Mar
que emita una opini6n consultiva al respecto y aplazarg la votaci6n sobre dicha
propuesta hasta que la Sala emits su opini6n consultiva. Si 6sta no se recibiere
antes de l dltima semana del periodo de sesiones en que se solicite, la Asambles
decidirh cuhndo habrh de reunirse para proceder a la votaci6n aplazada.
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Articulo 160

Facultades y funciones

1. La Asamblea, en su carvcter de dnico 6rgano integrado por todos los
miembros de la Autoridad, serh considerada el 6rgano supremo de 6sta, ante el cual
respondernn los dewAs 6rganos principales tal como se dispone expresamente en esta
Convenci&n. La Asamblea estari facultada para eatablecer, de conformidad con esta
onvenci6n, la politics general de la Autoridad respecto de todas las cuestiones de
la competencia de 6sta.

2. Adems, Is Asamblea tendri las siguientes facultades y funcioness

a) Elegir a los miembros del Oonsejo de conformidad con el articulo 161

b) Elegir al Secretario General entre los candidatos propuestos por el
Consejol

C) Elegir, por recomendaci6n del Qonsejo, a los miembros de la Junta
Directiva y al Director General de la Empresa

d) Establecer los 6rganos subsidiarios que sean necesarios pars el desempeffo
de sue funciones, de conformidad con esta Parte. En la composici6n de tales
6rganos se tendr~n debidamente en cuenta el principio de la distribucidn geogr~fica
equitativa y los intereses especiales y la necesidad de asegurar el concurso de
miembros calificados y competentes en las diferentes cuestiones tdcnicas de que se
ocupen esoa 6rganoa,

e) Determiner las cuotas de los miembros en el presupuesto administrativo de
Is Autoridad con arreglo a una escala convenida, basada en la que se utiliza para
el presupuesto ordinario de las Naciones Unidas, hasta que la Autoridad tenga
suficientes ingresos de otras fuentes para sufragar sus gastos administrativost

f) i) Examinar y aprobar, por recomendacin del Consejo, las normas,
reglamentos y procedimientos sobre la distribuci6n equitativa de los
beneficios financieros y otros beneficios econdmicos obtenidos de
las actividades en la Zona y los pagos y contribuciones hechos en
aplicaci6o de lo dispuesto en el articulo 82, teniendo especialmente
on cuenta los intereses y necesidades de los Estados en desarrollo y
de los pueblos que no hayan alcanzado la plena independencia u otro
rdgimen de autonomfa. La Asamblea, si no aprueba ias
recomendaciones del Consejo, las devolverh pars que 6ste las
reexamine atendiendo a las opiniones expuestas por ellal

i i) Examinar y aprobar las normas, reglamentos y procedimentos de la
Autoridad y cualesquiera enmiendas a ellos, aprobados
provisionalmente por el Consejo en aplicaci n de 1o dispuesto on el
inciso ii) del apartado o) del pArrafo 2 del articulo 162. Estas
normas, reglamentos y procedimientos se referirhn a Is prospecci&n,
exploracidn y explotacidn en la Zone, a la gesti6n financiers y la
administraci&n interns de la Autoridad y, por recomendacidn de la
Junta Directiva de la Empress, a Is transferencia de fondos de la
Empress a la Autoridad;

g) Decidir sobre la distribuci&n equitativa de los beneficios financieros y
otros beneficios econmicos obtenidos de las actividades en la Zone, en forma
compatible con eata Oonvencidn y las normas, reglamentos y procedimientos de Is
Autoridad;

h) Examiner y aprobar el proyecto de presupuesto anual de la Autoridad
presentado por el (onaejop
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i) Examiner los informes peri6dicos del Consejo y de la Empresa, ai como
lox informes especiales solicitados al Consejo o a cualquier otro 6rgano de la
Autoridad)

J) Iniciar estudios y hacer recomendaciones pars promover la cooperaci&n

internacional on lo que atafle a las actividades en la Zona y fomenter el desarrollo
progresivo del derecho internacional sobre la matecia y su codificaci6nj

k) Examinar los problemas de cardcter general que se planteen on relacidn
con las actividades en la Zona, particularmente a los Estados en desarrollo, asi
como los que se planteen a los Estados en relaci6n con esas actividades y se deban
a su situacidn geogrAfica, en particuLar en el caso de los Estados sin litoral o en
situaci6n geogrifica desventajosal

1) Establecer un sistema de compensacida o adopter otras medidas de
asistencia para el reajuste econdaico, de conformidad con el pArrafo 10 del
articulo 151, previa recomendaci6n del Consejo basada en el asesoramiento de la
Comisi6n de Planificaci6n Econdmica;

m) Suspender el ejerciclo de los derechos y privilegios inherentes a la
calidad de miembro, de conformidad con el articulo 185;

n) Examiner cualesquiera cuestiones 0 asuntos comprendidos en el Ambito de
competencia de la Autoridad y decidir, en forma compatible con Ia distribucln do
facultades y funciones entre los 6rganos de la Autoridad, cuAl de ello8 se ocupard
de las cuestiones o asuntos no encomendados expresamente a un 6rgano determinado.

SUBSECCION C. EL CONSEJO

Articulo 161

Composici6n, procedimiento y votaciones

1. El Consejo estard integrado por 36 miembros de la Autoridad elegidos por
la Asamblea en el orden siguiente:

a) Cuatro miembros escogidos entre los Estados Partes quo, durante los
,sltimos cinco aflos respecto de los cuales sa disponga de estadisticas, hayan
absorbido mAs del 2% del consumo mundial total o hayan efectuado lmportaciones
nets de mds del 2% de las importaciones mundiales totale de los productos bdalcos
obtenidos a partir de las categorias de minerales quo hayan de extraerse do la Zone
y, en todo caso, un Estado de la regi6n do Europa oriental (socialista), asi como
el mayor consumidors

b) Cuatro miembros escogidos entre los ocho Estados Parte que, directamente
o por medio de sus nacionales, hayan hecho as mayores lnversiones on la
preparaci6n y en la realizaci6n de actividades en la Zone, incluido por lo meono un
Estado de la regi6n de Europa oriental (socialista);

c) Cuatro miembros escogidos entre los Estados Parte que, sobre 1a base do
la producci6n de Las Areas quo s encuentran bajo su jurisdiccidn, sean grandea
exportadores netos de las categories de minerales quo hen do extreerse do la Zona,
incluidos por lo menos dos Estados en desarrollo cuyas exportaciones de esos
minerales tengan una importancia considerable pare su economi ;

d) Seis :iembros escoqidos entre los Estados Partes en desarrollo, que
representen intereses especiales. Los intereses especiales que han de estar
representados incluirdn los de los EStados con gran poblacidn, los Estados sin
litoral o en situaci5n geogrifica deaventajosa, los Estados que sean grandes
importadores de las categorfas de minerales que han de extraerse de la Zona, los
Estados que seen productores potenciales de tales minerales y lo Estados en
desarrollo menos adelantados;
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e) Dieciocho miembros escogidos de conformidad con el principio de asegurar
una distribuci6n geogrAfica equitativa de los puestos del Consejo en su totalidad,
a condici6n de que cada regi6n geogrhfica cuente por Io menos con un miembro
elegido en virtud de este apartado. A tal efecto, se considerarin regiones
geogrificas Africa, Am6rica Latina, Asia, Europa occidental y otros Estados, y
Europa oriental (socialista);

2. Al elegir a los miembros del Consejo de conformidad con el p~rrafo 1, la
Asamblea velarA por que:

a) Los Estados sin litoral o en situaci6n geogr~fica deaventajosa tengan una
representaci6n razonablemente proporcional a su representaci6n en la Asamblea;

b) Los Estados riberefos, especialmente los EStados en desarrollo, en que no
concurran las condiciones sefaladas en los apartados a), b), c) o d) del pirrafo 1
tengan una representaci~n razonablemente proporcional a su representaci6n en la
Asamblea;

c) Cada grupo de Estados Partes que deba estar representado en el Consejo
esth representado por los miembros que, en su caso, sean propuestos por ese grupo.

3. Las elecciones se celebrarAn en los perfodos ordinarios de sesiones de la
Asamblea. El mandato de cada miembro del Consejo durarA cuatro ofion. NO obstante,
en la primer& eleccido el mandato de la mitad de los miembros de cada uno de los
grupos previstos en el pdrrafo I durarA dos alos.

4. Los miembros del Consejo podrhn ser reelegidos, pero habrA de tenerse
presente la conveniencia de la rotaci6n en la composici6n del Consejo.

5. El Consejo funcionarA en la sede de la Autoridad y se reunirA con la
frecuencia que los asuntos de la Autoridad requieran, pero al menos tres veces por
aWi.

6. La mayoria de los miembros del Consejo constituird qudrum.

7. Cads miembro del Consejo tendri un voto.

8. a) Las decisiones sobre cuestiones de procedimiento se adoptardn por
mayorfa de los miembros presentes y votantes;

b) Las decisiones sobre las cuestiones de fondo que surjan en relaci6n con
los apartados f), g), h) , i), n), p) y v) del pdrrafo 2 del articulo 162 y con el
articulo 191 se adoptarfn por mayoria de dos tercios de los miembros presentes y
votantes, siempre que comprenda la mayoria de los miembros del Consejo;

c) Las decisiones sobre las cuestiones de fondo que surjan en relaci6n con
las disposiciones que se enumeran a continuaci6n se adoptarin pOr mayorfa de tres
cuartos de los miembros presentes y votantes, siempre que comprenda la mayoria de
los miembros del Consejo: pdrrafo 1 del articulo 162; apartados a), b), c), d),
e) , 1) , q) , r) , s) y t) del pirrafo 2 del art1culo 162; apartado u) del pirrafo 2
del articulo 162, en los casos de incumplimiento de un contratista o de un
patrocinadorl apartado w) del pirrafo 2 del articulo 162, con i salvedad de que la
obligatoriedad de ias 6rdenes expedidas con arreglo a ese apartado no podri exceder
de 30 dias a menos que sean confirmadas por una decisi6n adoptada de conformidad
con el apartado d); apartados x), y) y z) del pdrrafo 2 del articulo 162; pArrafo 2
del artfculo 1631 phrrafo 3 del articulo 174; artfculo 11 del Anexo IV;

d) Las decisiones sobre las cuestiones de fondo que surjan en relaci6n con
los apartados m) y a) del phrrafo 2 del artfculo 162 y con Is aprobaci6n de
enmiendas a la Parte XI se adoptarAn por consenso;
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e) Para los efectos de los apartados d), f) y g), por "consenso" se entiende
la ausencia de toda objecidn formal. Dentro de los 14 dias siguientes a la
presentaci&n de una propuesta al Consejo, el Presidente averiguars si se formularia
alguna objeci6n formal a su aprobaci6n. Cuando el Presidente constate que se
formularia tal objeci6n, establecerg y convocari, dentro de los tres das
siguientes a la fecha de esa constataci6n, un comitg de conciliaci6n, integrado por
nueve miembros del Consejo como miximo, cuya presidencia asumiri, con objeto de
conciliar las divergencias y preparar una propuesta que pueda ser aprobada por
consenso. El comit6 trabajarS con diligencia e informari al Consejo en un plazo
de 14 dias a partir de su establecimiento. Cuando el comit4 no pueda recomendar
ninguna propuesta susceptible de ser aprobada por consenso, indicarf en su informe
las razones de la oposici6n a la propuesta

f) Las decisiones sobre las cuestiones que no est6n enumeradas en los
apartados precedentes y que el Consejo est4 autorizado a adoptar en virtud de las
normas, reglamentoas y procedimientos de la Autoridad, o por cualquier otro
concepto, se adoptarAn de conformidad con los apartados de este pirrafo
especificados en las normas, reglamentos y procedimientos de la Autorided o, si no
se especifica en ningdn apartado, por decisi6n del Consejo edoptada, de ser posible
con antelaci6n, pOr consensol

9) En caso de duda acerca de si una cuesti6n estS comprendida en los
apartados a), b), c) o d), la cuesti6n se decidirA como si estuviese comprendida en
el apartado en que se exiJa una mayoria mhs alta o el consenso, seg~n el caso, a
menos que el Consejo decida otra cosa por tal mayoria o por consenso.

9. El Consejo establecerA un procedimiento conforme al cual un miembro de la
Autoridad que no est4 representado en el COnsejo pueda enviar un representante pars
asistir a una sesi6n de 6ste cuando ese miembro lo solicite o cuando el Consejo
examine una cuesti6n que le concierna particularmente. Ese representante podrb
participar en las deliberaciones, pero no tendri voto.

Articulo 162

Facultades y funciones

1. El Consejo es el 6rgano ejecutivo de la Autoridad y estarA facultado para
establecer, de conformidad con esta Convenci n y con la politice general
establecida por la Asamblea, la politica concreta que seguiri la Autoridad en
relaci6n con toda cuesti6n o asunto de su competencia.

2. Ademis, el Consejo

a) SupervisarS y coordinarS la aplicaci h de las disposiciones de esta Parte
respecto de todas las cuestiones y asuntos de la competencia de la Autoridad y
senalarA a is atenci6n de la Asamblea los casos de incumplimiento,

b) PresentarA a la Asamblea una lista de candidatos para el cargo de
Secretario Generall

c) ReccmendarS a la Asamblea candidatos para la elecci6n de los miembros de
la Junta Directiva y del Director General de is Empresa;

d) Constituir&, cuando proceda y prestando la debida atenci~n a las
consideraciones de economia y eficiencia, los 6rganos subsidiarios que sean
necesarios para el desempeao de sus funciones de conformidad con esta Parte. En la
composici6n de los 6rganos subsidiarios se hari hincapig en la necesidad de contar
con miembros calificados y competentes en las materias t6cnicas de que se ocupen
eso 6rganos, teniendo debidamente en cuenta el principio de la distribuci6n
geogrifica equitativa y los intereses especiales;
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e) Aprobard su reglamento, que incluirA el procedimiento para la designaci6n
de su Presidente;

f) Ooncertari, en nombre de la Autoridad y en el imbito de su competencia,
acuerdos con las Naciones Unidas u otras organizaciones internacionales, con
sujeci~n a la aprobaci 6 n de la Asainblea;

g) Examinari los informes de Is Empresa y los transmitirg a la Asamblea con
sus recomendac Jones;

h) Presentar& a la Asamblea informes anuales y los especiales que 6asta le

pidal

i) Impartirh directrices a la Eknpresa de conformidad con el articulo 170;

j) Aprobari los planes de trabajo de conformidad con el articulo 6 del
Anexo 111. Su deciaL6& sobre cada plan de trabajo ser& adoptada dentro de los

60 dfas siguientes a la presentaci6n del plan por la Qomisi6n Juridica y Tkcnica en
un perfodo de sesiones del Consejo, de conformidad con los procedimientos
siguientest

i) Cuando la Comisi6n recomiende que se apruebe un plan de trabajo, se
considerari que 4ste ha sido aprobado por el Consejo si ninguno de sus
miembros presents al Presidente, en un plazo de 14 dias, una objeci6n por
escrito en la que expresamente se afirme que no se han cumplido los
requisitos del articulo 6 del Anexo III. De haber objeci6n, se aplicarS
el procedimiento de conciliaci(n del apartado e) del pirrafo 8 del
articulo 161. Si una vez concluido ese procedimiento se mantiene la
objeci6n a quo se apruebe dicho plan de trabajo, se considerari quo el
plan de trabajo ha sido aprobado, a menos quo el Consejo lo rechace por
consenso de sus miembros, excltridos el Estado o los Estados que hayan
presentado la solicitud o hayan patrocinado al solicitante;

ii) Ojando Is COmisi6n recomiende que se rechace un plan de trabajo, o se
abstenga de hacer una recomendaci6n al respecto, el Consejo podrA
aprobarlo por mayoria de tres cuartos de los miembros presentes y
votantes, siempre quo comprenda la mayoria de los miembros participantes
en el perlodo de sesionesp

k) AprobarS los planes de trabajo que presente la Empresa de conformidad con
el articulo 12 del Anexo IV, aplicando, mutatis mutandis, los procedimientos
establecidos en el apartado j)!

1) Ejerceri control sobre las actividades en la Zona, de conformidad con el
pirrafo 4 del articulo 153 y las normas, reglamentos y procedimientos de la
Autoridad;

m) Adoptari, por recomendacidn de la Comisi6n de Planificaci6n Econ6mica,
las medidas necesarias y apropiadas para la protecci6n de los Estados en
desarrollo, con arreglo al apartado h) del articulo 150, respecto de los efectos
econ6micos adversos a que se refiere ese apartado;

n) Formulari recomendaciones a la Asamblea, basindose en el asesoramiento de
is Comisi6n de Planificaci6n Econ6mica, respecto del sistema de compensaci6n u
otras medidas de asistencia pars el reajuste econ6nico previstos en el phrrafo 10
del articulo 151;

0) j) Recomendari a la Asamblea normas, reglamentos y procedimientos sobre
ia distribuci6n equitativa de los beneficios financieros y otros
beneficios econ~micos derivados de las actividades en Is Zona y

sobre los pagos y contribuciones que deban efectuarse en virtud del
articulo 82, teniendo especialmente en cuenta los intereses y
necesidades de los Estados en desarrollo y de los pueblos que no
hayan alcanzado Is plena independencia u otro rfgimen de autonomial
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ii) Dictari y aplicarS provisionalmente, hasta que los apruebe la
Asamblea, les normas, reglamentos y procedimientos de la Autoridad,
y cualesquiera enmiendas a el1os, teniendo en cuenta las
recomendaciones de la Comisi6n Juridica y Tdcnica o de otro 6rgano
nubordinado pertinente. Estas normas, reglamentos y procedimientos
se referirfn a la prospecci6n, exploraci6n y explotaci6n en la Zona
y a la gestidn financiera y la administraci6n interna de la
Autoridad. Se dar& prioridad a la adopci6n de normas, reglamentos y
procedluientos para la exploraci6n y explotaci6n de nddulos
polimetilicos. Las normas, reglamentos y procedimientos pare Ia
exploraci6n y explotaci6n de recursos que no sean n6dulos
polimetAlicos Be adoptarAn dentro de los tree aos siguientes a la
fecha en que un miembro de la Autoridad pida a dnta quo las adopte.
Las normas, reglamentos y procedimientos permanecerdn en vigor en
forms provisional haste que sean aprobados por la Asamblea o
enmendados por el Consejo teniendo en cuenta las opiniones
expresadas por la Asambleal

p) PiscalizarA todos los pagos y cobros de la Autoridad relativos a las
actividades que s realicen en virtud de sete Parte

q) EfectuarA la seleccin entre los solicitantes -e autorizaciones do
produ cc6n de conformidad con el articulo 7 del Anexo cuando esa selecci6n sea
necosaria en virtud de dicha disposicidn;

r) PresentarA a Is Asamblea, pare su aprobaci6n, el proyecto de presupuesto
anual do I& Autoridad;

8) Formulard a la Asamblea recomendaciones sobre la politica general
relative a cualesquiera cuestiones o asuntos de la competencia do la Autoridad;

t) Formulard a la Asamblea reomndaciones respecto de la suspensidn del
ejercicio do los derechos y privilegios inherentes a I& calidad de miembro de
conformidad con el articulo 185P

u) Incoard, en nombre de la Autoridad, procedimientos ante la Sala de
Controversies de los Fondos Marinos on casos de incumplimiento;

v) Notificar a la Asamblea los fallos quo la Sala de Controversies de los
Fondos Marinos dicte on los procediaientos incoados on virtud del apartado u), y
formulard las recomendaciones quo considere apropiadas con respecto a las medidas
quo hayan de adoptarsei

w) En canoe de urgencia, expedird 6rdenes, quo podrin incluir la suspensid
o .l reajuste do operacionea, a fin de impedir daflos graves al medio marino como
consecuencia do actividades on la zonal

X) ExcluirA de la explotaci6n pot contratistas o pot la Empresa ciertas
Areas cuando pruebaes fundadas indiquen quo exists el riesgo do causer dafto8 graves
al medio marinop

y) Estableceri un 6rgano subsidiaric pare la elaboraci6n de proyoctos de

normas, reglamentos y procedimientoo financieros relativos at

1) La gesti6n financiera de conformidad con los articuloo 171 a 1751 y

ii) Los asuntos financieros de conformidad con el articulo 13 y el
apartado c) del phrrafo 1 del articulo. 17 del Anexo IIIj
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z) Establecerg mecanismos apropiados para dirigir y supervisar un cuerpo de

inspectores que examinen las actividades que se realicen en la Zona para determinar
si se cumplen las disposiciones de esta Parte, las normas, reglamentos y
procedimientos de la Autoridad y las modalidades y condiciones de cualquier
contrato celebrado con ella.

Articulo 163

Organos del Consejo

1. Se establecen como 6rganos del Consejo:

a) Una Comisi6n de Planificaci6n Econ6micaj

b) Una Oomisi6n Juridica y T4cnica.

2. Cada comisi6n estarg constituida por 15 miembros elegidos pOr el Qonsejo
entre los candidatos propuestos por los Estados Partes. No obstante, si es
necesario, el Oonsejo podri decidir aumentar el n~mero de miembros de cualquiera de

ellas teniendo debidamente en cuenta las exigencias de economia y eficiencia.

3. Los miembros de cada comisi6n tendrhn las calificaciones adecuadas en la

eafera de competencia de esa comisi6n. Ls Estados Partes propondrin candidatos de
la mixima competencia e integridad que posean calificaciones en las materias
pertinentes, de modo que quede garantizado el funcionamiento eficaz de las
Comisiones.

4. En la elecci6n, se tendri debidamente en cuenta la necesidad de una

distribuci6n geogrifica equitativa y de la representaci6n de los intereses
especlales.

5. Ningdn Estado Parte podrS proponer a msh de un candidato a miembro de una

comasidn. Ninguna persona podri ser elegida miembro de mds de una comisi6n.

6. Los miembros de las comisiones desempe1iarhn su cargo durante cinco abos y
podrin ser reelegidos para un nuevo mandato.

7. En caso de fallecimiento, incapacidad o renuncia de un miembro de las

comisiones antes de la expiraci6n de su mandato, el Consejo elegir a una persona
de la misma regi6n geogrhfica o esfera de intereses, quien ejercerS el cargo
durante el resto de ese mandato.

8. Los miembros de las comisiones no tendrin inter6s financiero en ninguna
actividad relacionada con la exploraci6n y explotaci6n de la Zona. Con sujeci6n a
mus responsabilidades ante la comisi6n a que pertenezcan, no revelarin, ni siquiera
despu4s de la terminaci6n de sus funciones, ningdn secreto industrial, ningun dato
que sea objeto de derechos de propiedad industrial y se transmits a la Autoridd
con arreglo al artlculo 14 del Anexo III, ni cualquier otra informaci6n
confidencial que llegue a su conocimiento como consecuencia del desempeflo de sus
funciones.

9. Cads comisi6n desempenarfi sus funciones de conformLdad con las
orientaciones y directrices que establezca el Consejo.

10. Cada comisi6n elaborari las normas y reglamentos necesarios para el
desempeffo eficaz de sus funciones y los someteri a la aprobaci6n del Consejo.

11. Los procedimientos para la adopci6n de decisiones en las comisiones serin
los establecidos en las normas, reglamentos y procedimientos de la Autoridad. Las
recomendaciones al Consejo irfn acompaliadas, cuando sea necesario, de un resumen de
las divergencias de opini6n que hays habido en las comisiones.
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12. Las comisiones desempeftarrn normalmente sus funciones en la sede de la
Autoridad y se reunirdn con Is frecuencia que requiera el desempeflo eficaz de ellas.

13. En el desempeflo de sus funciones, cada comisi6n podrA consultar, cuando
proceda, a otra comisi6n, a cualquier 6rgano competente de las Naciones Unidas y
sue organismos especializados o a cualquier organizaci6n internacional qua tengs
competencia en la materia objeto de la consults.

Ardtculo 164

comisi6n de Planificaci6n Econ6mica

1. Los miembros de la Qbmisi6n de Planificaci6n Ekon6mica poseerin los
calificaciones apropiadas en materia de explotaci6n minera, administracin de
actividades relacionadas con los recursos minerales, comercio internacional o
economfa internacional, entre otras. El Consejo procurari qua la composici6n de la
Omisi6n incluya todas las calificaciones pertinentes. En la Comisi6n se incluirdn
por lo menos dos miembros procedentes de Estados en desarrollo cuyas exportaciones
de las categorfas de minerales que hayan de extraerse de Is Zons tengan
consecuencias importantes en sus economias.

2. La Comisi6ns

a) Propondr&, a solicitud del Consejo, medidas pars aplicar las decisiones
relativas a las actividades en la Zona adoptadas de conformidad con esta Convenci6ng

b) Mxaminarh loa tendencies de la oferta, Is demands y los precios de los
mlnerales qua puedan extraerse do la Zona, asi como los factores qua influyan en
esas magnitudes, teniendo en cuenta los intereses de los paises Lmportadores y de
los paises exportadores, en particular de los que sean Estados en desarrollo

C) Examinarh cualquier situaci6n de la que puedan resultar los efectoo
adversos mencionados en el apartado h) del articulo 150 qus el Estado o los Estados
Partes interesados seflalen a su atenci&n, y harh las recomendaciones apropiadas al
Consejop

d) PropondrA al Oonsejo pars su presentaci6n a la Asasble, segd1n lo
dimpuesto a el pirrafo 10 del articulo 151, un sistens de compensaci~n u otras
medidas do asistencia pars el reajuste econ6mico en favor de los Estados en
desarrollo qua sufran efectos adversos como consecuencia de las actividades en la
Zons, y harA al Consejo las recomendaciones necesarias pars la aplicaci6n del
aistema o los medidas que la Asamblea haya aprobado en cads caso.

Articulo 165

Camisi6n Juridica y Tdcnica

1. Los miembros de is Omisi6n Juridica y Tcnica poseern los
calificaciones apropiadas en materia de exploracin, explotaci~i y tratamiento de
minerales, oceanologia, protecci6n del medio marino, o asuntos econmicos o
jurldicos relativos a Is nineria marina y otras esferas conexas. El Consejo
procurarA quo ia composici6n de la Comisin incluya todas iss calificaciones
pert inentes.

2. Ia womiasiAsn

a) Hari recomendaciones, a solicitud del Consejo, acerca del desempefho de
iaa funciones de Is Autoridadj
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b) agaminari, de conformidad con el pirrafo 3 del artfculo 153, los planes
de trabajo oficiales, presentados par escrito, relativos a las actividades en la
zone y hark las recomendaciones apropiadas al Consejo. La Comisi&n fundari sue
recomendaciones dnicamente en las disposiciones del Anexo III e informars
plenamente al Consejo al respectol

c) Supervisar, a solicitud del Consejo, las actividades en la zone, on
consulta y colaborecl6n, cuando proceda, con las entidades o personas qua realicen
esas actividades, o con el Estado o Estados interesados, y presenter& un informs al
Oonseoja

d) PrepararA evaluaciones de las consecuencias ecol6gicaa de lam actividades
en I& Zona

e) Bari recomendacionee al Oonsejo acerca de Is proteccin del media marina
tenlendo en cuenta las opiniones de expertoa reconocidoa

f) Blaborari y someterh al Oonsejo las normas, reglamentos y procedimientos
mencionados en el apartado o) del p.rrafo 2 del articulo 162, teniendo on cuenta
todos las factores pertinentes, inclusive Ia evaluacin de las consecuencia8
ecol6gicas do las actividades on la Zonal

g) antendri on examon esas norma8, reglamentoa y procedimientos, y
peri6dicamente recomendarA al Conoejo las eniendas a moos textoas que eastime
nocesarias o convenientesy

h) Hari recomendaciones al Oonsejo con respecto al establecimiento de un

programa de vigilancia pare observar, medir, evaluar y analizar en forms peri6dica,
mediante mtodos cienti.ficos reconocidos, los riesgos o las consecuencias de las
actividades en Is Zone en lo relativo a Is contaminaci&n del media marino, se
asegurari de que la reglamentaci6n vigente sea adecuada y se cumpla, y coordinarA
la ejecuci6n del prograe de vigilancia una vez aprobado por el Consejoi

i) Recomendari al Consejo quo incoe procedimientos en nombre de la Autoridad
ante la Sale de Controversies de los Fondoas Marinos, de conformidad con esata Part.
y los anexos pertinentes, teniendo especialmente en cuenta el articulo 1871

J) Hari recomendaciones al Consejo con respecto a las medidas que hayan de
adoptarse tras el fallo de la Sale de Controversias de los Fondos Marinos en los
procedimientos incoados en virtud del apartado i)l

k) Haer recomendaciones al Consejo pars que, en casos de urgencia, expida
6rdenes, que podrin incluir la suspensi~n o el reajuste do las operacioneo, a fin
de impedir dancs graves al media marino coma consecuencia de las actividades en la
Zona. Esas recomendacionea serfn examinadas por el Consejo con carhcter
prioritariol

1) Hari recomendaciones al Consejo para que excluya de la explotacida por
contratistas o por la Empresa ciertas Areas cuando pruebas fundadas indiquen quo
exists el riesgo de causar daloas graves al media marina,

m) Hari recomendaciones al Consejo sabre la direccin y supervisi6n de un
cuerpo de inspectores quo examinen les actividades en la Zone para determinar si se
cumplen las disposiciones de esta Parte, las norsas, reglamentos y procedimientos
de la Autoridad y lea modalidades y condiciones do cualquier contreato celebrado con
ella;

n) CalcularA el limite mfximo de produccin y expedirh autorizaciones do
producci6n en nombre de la Autoridad en cumplimiento de los prrafos 2 a 7 del
articulo 151, previa is necesaria selecci i par el Consejo, de conformidad con lo
dispuesto en el articulo 7 del Anexo III, entre los solicitantes.
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3. Al desempeflar sus funciones de supervinidn e inspecci6n, los miembros do

la Comisi6n serin acompaflados, a solicitud de cualquier Estado Parts u otra parte

interesada, por un representante de dicho Estado o parts interesada.

SUBSECCION 0. LA SECRETARIA

Articulo 166

La Secretarla

1. La Secretarla de la Autoridad se compondrA de un Secretario General y del
personal que requiera la Autoridad.

2. El Secretario General serk elegido por la Asamblea pare un mandato do

cuatro alos entre los candidatos propuestos par el Conejo y podri ser reelegido.

3. El Secretario General ser& el mis alto funcionario administrativo de la

Autoridad, actuarA como tal en todas las sesones de Is Asamblea, del Consejo y de
cualquier 6rgano subsidiario, y desempetlarA las demhs funciones administrativas que
esos 6rganos le encomienden.

4. El Secretario General presentar& a la Asamblea un informe anual sobre las

actividades de la Autoridad.

Articulo 167

El personal de la Autoridad

1. El personal de la Autoridad estarS constituido por los funcionarios

cientificos, tcnicos y de otro tipo calificados que se requieran para el desempelo
de las funciones administrativas de la Autoridad.

2. La consideraci6n primordial al contratar y nombrar al personal y al

determiner sus condiciones de servicio serS la necesidad de asegurar el mis alto
grado de eficiencia, coipetencia e integridad. Con sujeci6n a esta consideraci6n,

se tendrA debidamente en cuenta la importancia de contratar al personal de manera

que haya la mhs amplia representaci6n geogrhfica posible.

3. El personal serA nombrado por el Secretario General. Las modalidades y

condiciones de nombramiento, remuneraciIn y destLtucin del personal se ajustarn a

las normas, reglamentos y procedimientos de la Autoridad.

Articulo 168

Cardcter internacional de la Seretaria

1. En el desempeflo de sue funciones, el Secretario General y el personal de

la Autoridad no solicitarhn ni recibirin instrucciones de ning6n gobierno ni de
ninguna otra fuente ajena a is Autoridad. Se abstendrAn de actuar en forma alguna

que sea incompatible con su condici n de funcionarios internacionales, responsables

,nicamente ante is Autoridad. Todo Estado Parte se compromete a respetar el

carhcter exclusivamente internacional de las funciones del Secretario General y del

personal, y a no tratar de influir sobre ellos en el desempeflo de sus funciones.

Todo incumplimiento de sus obligaciones por un funcionario e someterg a un

tribunal administrativo apropiado con arreglo a las normas, reglamentos y

procedimientos de la Autoridad.

2. Ni el Secretario General ni el personal podrhn tener inter6s financiero

alguno en ninguna actividad relacionada con la exploraci6n y explotaci6n de la

Zone. Con sujeci n a sus obligaciones pars con Is Autoridad, no revelarin, ni

siquiera despu6s de cesar en su cargo, ningdn secreto industrial, ningdn dato que

sea objeto de derechos de propiedad industrial y se transmita a la Autoridad con

arreglo al articulo 14 del Anexo III, ni cualquier otra informaci6n confidencial

que lleguen a su conocimiento como consecuencia del desempewo de su cargo.
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3. A petici6n de un Estado Parte, o de una persona natural o juridica

patrocinada por un Estado Parte con arreglo al apartado b) del pirrafo 2 del

articulo 153, perjudicado por un incumplimiento de las obligaciones enunciadas en

el phrrafo 2 por un funcionario de la Autoridad, 4sta denunciarh por tal

incumplimiento al funcionario de que se trate ante un tribunal designado con

arreglo a las normas, reglamentos y procedimientos de la Autoridad. La parte

perjudicada tendrS derecho a participar en las actuaciones. Si el tribunal lo

recomienda, el Secretario General destituiri a ese funcionario.

4. Las normas, reglamentos y procedimientos de la Autoridad incluirin las

disposiciones necesarias para la aplicaci6n de este articulo.

Articulo 169

Consulta y cooperaci6n con organizaciones
internacionales y no gubernamentales

1. El Secretario General adoptari, con la aprobaci6n del Consejo, en los

asuntos de competencia de la Autoridad, disposiciones apropiadas para la

celebraci6n de consultas y la cooperaci6n con las organizaciones internacionales y

con las organizaciones no gubernamentales reconocidas por el Consejo Econ6mico y

Social de las Naciones Unidas.

2. Cualquier organizaci6n con la cual el Secretario General haya concertado

un arreglo en virtud del pdrrafo 1 podri designar representantes para que asistan

cwo observadores a las reuniones de cualquier 6rgano de la Autoridad, de

conformidad con el reglamento de ese 6rgano. Se establecerdn procedimientos para

que esas organizaciones den a conocer sus opiniones en los casos apropiados.

3. El Secretario General podrA distribuir a los Estados Partes los informes

escritos presentados pOr las organizaciones no gubernamentales a que se refiere el

pirrafo 1 sobre los asuntos que sean de su competencia especial y se relacionen con

la labor de la Autoridad.

SUBSECCION E. LA EHPRESA

Articulo 170

La Empresa

I. La Empresa serS el 6rgano de la Autoridad que realizarg actividades en la

Zona directamente en cumplimiento del apartado a) del pirrafo 2 del articulo 153,

asi como actividades de transporte, tratamiento y comercializaci6n de minerales
extraidoas de la Zone.

2. En el marco de la personalidad juridica internacional de la Autoridad, la

Empresa tendri la capacidad juridica prevista en el Estatuto que figura en el
Anexo IV. La Empresa actuarA de conformidad con esta Convenci6n y las normas,

reglamentos y procedimientos de la Autoridad, asf como con la politica general

establecida por la Asamblea, y estarh sujeta a las directrices y al control del
Consejo.

3. La Empresa tendri su oficina principal en la sede de la Autoridad.

4. De conformidad con el phrrafo 2 del articulo 173 y el articulo 11

del Anexo IV, se proporcionarin a la Empresa los fondos que necesite para el

desempeft de sus funciones; asimismo, se le transferir& tecnologla con arreglo al

articulo 144 y las demds disposiciones pertinentes de esta Convenci6n.
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SUBSECCION F. DISPOSICIONES FINANCIERAS RELATIVAS A LA AUTORIDAD

Art iculo 171

Recursos financieros de la Autoridad

Los recursos financieros de la Autoridad comprenderdnt

a) Las cuotas de los miembros de la Autoridad determinadas de conformidad

con el apartado e) del pArrafo 2 del articulo 1601

b) Los ingresos que perciba la Autoridad, de conformidad con el articulo 13
del Anexo III, como resultado de las actividades en la Zona;

c) Las cantidades recibidas de la Empresa de conformidad con el articulo 10

del Anexo IV;

d) Los pr~stamos obtenidos en virtud del artculo 174;

e) Las contribuciones voluntarias de los miembros u otras entidades y

f) Los pagos que se hagan a un fondo do compensaci6n, con arreglo a lo
dispuesto en el p~rrafo 10 del articulo 151, cuyas fuentes ha de recomendar la
Coaisifn de Planificaci6n EconZmica.

Articulo 172

Presupuesto anual de la Autoridad

El Secretario General preparari el proyecto do presupuesto anual de la

Autoridad y lo presentarh &l Consejo. Este lo examinari y lo presentarS, con sus
recomendaciones, a la aprobaci6n de la Asamblea, segdn so prev on el apartado h)

del pkrrafo 2 del articulo 160.

Articulo 173

Gastos de la Autoridad

1. Las cuotas a que se hace referencia en el apartado a) del articulo 171 se

ingresarin en una cuenta especial para sufragar los gastos administrativos de la
Autoridad hasta que deta obtenga de otras fuentes fondos suficientes pare ello.

2. os fondos de la Autoridad se destinartn on primer luger a sufragar sue
gastos administrativos. Con excepci6n de las cuotas a quo se hace referencia en el
apartado a) del articulo 171, los fondos remanentes, una vez sufragados esos
gastos, podrdn, entre otras cosas:

a) Se distribuidos do conformidad con el articulo 140 y el apartado g) del
pdrrafo 2 del articulo 1601

b) Ser utilizados pars proporcionar fondos a la l-presa de conformidad con
el p~rrafo 4 del articulo 1701

C) Ser utilizados pars compenear a los Estados en desarrollo de conformidad
con el pArrafo 10 del articulo 151 y el apartado 1) del pArrafo 2 del articulo 160.
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Artculo 174

Facultad de Is Autoridad para contraer p~stamaon

1. La Autoridad estari facultada pars contraer prdstamos.

2. La Asamblea determinar& los limites de sea facultad en el reglamento
financiero que apruebe en virtud del apartado f) del pArrafo 2 del articulo 160.

3. El ejercicio de esa facultad corresponderk al consejo.

4. Los Estados Partes no respondern de las deudas de Is Autoridad.

Articulo 175

Verificaci6n anual de cuentas

Los registros, libros y cuentas de la Autoridad, inclusive sua estados
financieros anuales, serAn verificados todos los altos por un auditor independiente
designado por la Asamblea.

SUBSECCION G. O)lDICION JURIDICA, PRIVILEGIOS E INKUNIDADES

Articulo 176

Qondici6n iuridica

La Autoridad tendri personalidad juridica internacional y Is capacidad
jurldica necesaria para el desempefto de sus funciones y el logro de sus fines.

Art iculo 177

Privilegios e inmunidades

La Autoridad, a fin de poder desempeflar sue funciones, gozarA en el territorio
de cads Estado Parts de los privilegios e inmunidades establecidos en esta
subsecci&n. Los privilegios e inmunidades correspondientes a la Empresa serhn los
establecidos en el articulo 13 del Anexo IV.

Articulo 178

Inmunidad de iurisdicci6n y de ejecuci6n

La Autoridad, sus bienes y haberes gozarin de inmunidad de jurisdicci6n y de
ejecucitdn, salvo en la medida en que Is Autoridad renuncie expresamente a is
inmunidad en un caso determinado.

Articulo 179

Inmunidad de registro y de cualquier forms do incautaci6n

Los bienes y haberes de la Autoridad, dondequiera y en poder de quienquiera
que se hallen, gozarhn de inmunidad de registro, requisa, confiscaci1n,
expropiaci6n o cualquier otra forma de incautaci6n por decisi6n ejecutiva o
legislativa.
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Articulo 180

Ezenci6n de restricciones. relamentaciones,
controles y moratorias

Los bienes y haberes de 1a Autoridad estar6n exentos do todo tipo de

restricciones, reglamentaciones, controles y moratorias.

Art iculo 181

Archivos y comunicaciones oficiales
de la Autoridad

1. Los archivos de is Autoridad serin inviolables, dondequiera qua se hallen.

2. No so incluirin on archivos abiertos al pfblico informaciones que sean
objeto de derechos de propiedad industrial, secretos induatriales a informaciones
anlogas, ni tampoco expedientes relativos al personal.

3. Los Estados Partes conceder~n a is Autoridad, respecto de sus
comunicaciones oficiales, un trato no menos favorable que el otorgado a otras
orlanizaciones internacionales.

Articulo 182

Privileqios e inmunidades de personas relacionadas
con is Autoridad

Los representantes de los Estados Partes que aaistan a sesiones de Is
Asamblea, del Consejo o de los 6rganos de is Asamblea o del Consejo, asl como el
Secretario General y el personal de la Autoridad, gozarin en el territorio de cads
Estado Partes

a) De inaunidad de jurisdicci6n con respecto a los actos realizados en el
ejercicio de sus funciones, salvo en Is medida on que el Estado que representen 0
la Autoridad, segdn proceda, renuncie expresamente a ella en un caso determinadol

b) Cuando no sean nacionales de ese Estado Parte, de las mismas exencionea
con respecto a las restricciones de inmigraci6n, los requisitos de inscripci6n do
extranjeros y los obligaciones del servicio nacional, de las mismas facilidades en
materia de restricciones cambiarias y del mismo trato en materia de facilidades de
viaje que ese Estado conceda a los representantes, funcionarios y empleados de
rango equivalente acreditados por otros Estados Partes.

Articulo 183

Exenc16n de impuestos V derechos aduaneros

1. E el Ambito de sus actividades oficiales, la Autoridad, sus haberes,
bienes e ingresos, asi como sus operaciones y transacciones autorizadas por eats
Convenci6n, estarin exentos de todo impuesto directo, y los bienes importados o
exportados por is Autoridad pars su uso oficial estarhn exentos de todo derecho
aduanero. La Autoridad no pretender6 la exenci6n del pago de los gravdmenes que
constituyan la remuneraci6n de servicios prestados.

2. Los Estados Partes adoptardn en lo posible las medidas apropiadas pars
otorgar is exenci6n o el reembolso de los impuestos o derechos quo graven el preclo
de los bienes comprados o los servicios contratados por la Autoridad o on su nombre
que sean de valor considerable y necesarios para sus actividades oficiales. Los
bienes importados o comprados con el beneficio de las exenciones previstas en este
articulo no serhn enajenados en el territorio del Estado Parte que haya concedido
la exenci6n, salvo en las condiciones convenidas con 41.
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3. Ningdn Estado Parte gravarh directa o indirectamente con impuesto alguno
los sueldoo, emolumentos o retribuciones por cualquier otro concepto que pague la
Autoridad al Secretario General y al personal de la Autoridad, asi como a los
expertos que realicen misionen para ella, que no sean nacionales de ese Estado.

SUBSECCION H. SUSPENSION DEL EJERCICIO DE LOS DERECHDS Y
PRIVILEGIOS DE LOS MIIE4BROS

Articulo 184

Suspensi6n del eiercicio del derecho de voto

El Estado Parte que est4 en mora en el pago de sus cuotas a la Autoridad no
tendri voto cuando la sums adeudada sea igual o superior al total de las cuotas
exigibles pot los dos afos anteriores completos. Sin embargo, la Asamblea podrA
permitir que ese miembro vote si llega a la conclusi6n de que la mora se debe a
circunstancias ajenas a su voluntad.

Articulo 185

Suspensi6n del eiercicio de los derechos y privileqios
inherentes a la calidad de miembro

1. Tbdo Estado Parte que hays violado grave y persistentemente las
disposiciones de esta Parte podri ser suspendido por la Asamblea, por recomendaci6n
del Consejo, en el ejercicio de los derechos y privilegios inherentes a su calidad
de miembro.

2. No podri tomarse ninguna medida en virtud del phrrafo 1 hasta que la Sala
de Controversias de los Fondos Marinos hays determinado que un Estado Parte he
violado grave y persistentemente las disposiciones de esta Parte.

SECCION 5. SOLUCION DE CONTROVERSIAS Y OPINIONES CONSULTIVAS

Articulo 186

Sala de Controversias de los Fondos Marinos del Tribunal
Internacional del Deracho del Mar

La Sala de Controversias de los Fondos Marinos Be constituirA y ejerceri au
competencia con arreglo a las disposiciones de esta secci6n, de la Parts XV y del
Anexo VI.

Articulo 187

Competencia de la Sala de Controversias de los Fondos Marinos

La Sala de Controversias de los Fbndos Marinos tendrh competencia, en virtud
de esta Parte y de los anexos que a ella se refieren, para conocer de las
siguientes categorias de controversias con respecto a actividades an is Zones

a) Las controversias entre Estados Partes relativas a la interpretaci6n o

aplicaci6n de esta Parte y de los anexos que a ella se refieren;

b) Las controversias entre un Estado Parte y la Autoridad relativas as

J) Actos u omisiones de la Autoridad o de un Estado Parte que se alegue qua
constituyen una violaci6n de esta Parte o de los anexos qua a ella se
refieren, o de las normas, reglamentos y procedimientos de la Autoridad
adoptados con arreglo a ellos; o
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ii) Atos de la Autoridad quo se alegue que constituyen una extralimitaci6n
en el ejercicio de su competencia o una desviaci6n de poderl

C) Las controversies entre partes contratantes, cuando &stas sean Estados
Partes, ia Autoridad o la Empresa, las empresas estatales y las personas naturales
o jurldicas mencionadas en el apartado b) del pArrafo 2 del articulo 153, que so
refieran a:

i) La interpretaci6n o aplicaci6n del contreto pertinente o de un plan de
trabajo; o

ii) Los actos u omisiones de una parte contratante relacionados con las
actividades en la Zona que afecten a la otra parte o menoscaben
directamente sus intereses legitimos

d) Las controversias entre la Autoridad y un probable contratista que haya
sido patrocinado por un Estado con arreglo a 1o dispuesto en el apartado b) del
pirrafo 2 del articulo 153 y quo haya cumplido las condiciones mencionadas en el
pirrafo 6 del articulo 4 y en el pArrafo 2 del artfculo 13 del Anexo III, en
relaci6n con la denegaci6n de un contrato o con una cuesti6n juridica que so
auscite en la negociaci6n del contratol

e) Las controversias entre la Autoridad y un Estado Parte, una empresa
estatal o una persona natural o jurldica patrocinada por un Estado Parte con
arreglo a 1o dispuesto en el apartado b) del pdrrafo 2 del articulo 153, cuando ae
alegue que la Autoridad ha incurrido en responsabilidad de conformidad con el
articulo 22 del Anexo III

f) Las demAs controversias para las quo la competencia de la Sala so

establezca expresamente en esta Convenci6n.

Articulo 188

Sometimiento de controversias a una sale especial del Tribunal Internacional
del Derecho del Mar, a una sala ad hoc de la Sala de Controversias de los

Pondos Merinos o a arbitraJe comercial obliqatorio

I. Las controversias entre Estados Partes a quo se refiere el apartado a)
del articulo 187 podrAn someterse:

a) Cuando 1o soliciten las partes en la controversia, a una sale especial
del Tribunal Internacional del Derecho del Mar, que se constitu~rd de conformidad
con los articulos 15 y 17 del Anexo VII o

b) Cuando 1o solicite cualquiera de las partes en la controversia, a una
sale ad hoc de la Sala de Controversias de los Fondos Marinos, qua se constituirA
de conformidad con el articulo 36 del Anexo VI.

2. a) Las controversias relativas a la interpretaci6n o aplicaci6n de un
contrato mencionadas en el inciso i) del apartado c) del articulo 187 Be someterdn,
a petici6n de cualquiera de las partes en 10 controversia, a arbitraje comercial
obligatorio, a menos que las partes convengan en otra cosa. El tribunal arbitral
comercial al quo so someta la controversia no tendri competencia para decidir
ninguna cuesti6n relative a la interpretaci6n de la Convenci6n. Cuando la
controversia entrane tambifn una cuesti6n de interpretaci1n de la Parte XI y de los
anexos referentes a ella, con respecto a las actividades en la Zona, dicha cuesti6n
so remitirA a la Sala de Controversias de los Fondos Marinos pars que decide al
respectop
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b) Cuando, al comienzo o en el curso de un arbitraje de esa indole, el
tribunal arbitral comercial determine, a petici6n de una parte en la controversia o
por propia iniciativa, que su laudo depende de la decisi~i de la Sala de
Controversias de los Fbndos Marinos, el tribunal arbitral remitirS dicha cuesti6n a
esa Sala pars que decida al respecto. El tribunal arbitral procederi entonces a
dictar su laudo de conformidad con la decisi6n de la Sala;

C) A falta de una disposicin en el contrato sobre el procedimiento de
arbitraje aplicable a la controversia, el arbitraje se llevarA a cabo de
conformidad con el Reglamento de Arbitraje de la CNUDMI u otro reglamento sobre la
materia que se establezca en las normas, reglamentos y procedimientos de la
Autoridad, a menos que las partes en la controversia convengan otra coua.

Articulo 189

Limitaci6n de Is competencia reapecto
de decisiones de la Autoridad

La Sala de Controversias de los Fondos Marinos no tendr6 competencia respecto
del ejercicio por Is Autoridad de sus facultades discrecionales de conformidad con
esta Parte; en ningdn caso sustituirA por la propia Ia facultad discrecional de la
Autoridad. Sin perjuicio de 1o dispuesto en el articulo 191, la Sala, al ejercer
su competencia con arreglo al articulo 187, no se pronunciarA respecto de is
cuesti n de la conformidad de cualesquiera normas, reglamentos o procedimientos de
la Autoridad con las disposiciones de esta Convenci6n, ni declarari la nulidad de
tales normas, reglamentos o procedimientos. Su competencia se limitarh a
determinar si la aplicaci6n de cualesquiera normas, reglamentos o procedimientos de
la Autoridad a casos particulares estaria en conflicto con las obligaciones
contractuales de las partes en la controversia o con las derivadas de eata
Convenci&n, y a conocer de las reclamaciones relatives a extralimitaci&n en el
ejercicio de la competencia o desviaci6n de poder, asi como de las reclamaciones
por daris y perjuicios u otras reparaciones que hayan de concederse a la parte
interesada en caso de incumplimiento por la otra parte de sue obligaciones
contractuales o derivadas de esta Convenci6n.

Articulo 190.

Participaci6n y comparecencia de los Estados Partes patrocinantes

1. Cuando una persona natural o juridic& sea parte en cualquiera de las

controversias a que se refiere el articulo 187, se notificari este hecho a1 Estado
Parte patrocinante, el cuAl tendrA derecho a participar en las actuaciones mediante
declaraeciones orales o escritas.

2. Cuando una persona natural o jurldica patrocinada por un Estado Parte
entable contra otro Estado Parte una acci&n en una controversia de lasa mencionadas
en el apartado c) del articulo 187, el Estado Parts demandado podri solicitar que
el Eatado Parts que patrocine a sea persona comparesca en las actuaciones en nombre
do ella. De no hacerlo, el Estado demandado podri hacerse representar por una
persona juridica de su nacionalidad.

Articulo 191

Opiniones consultivas

Cando lo soliciten Is Asamblea o el (onsejo, la Sala de Controversias de los
Fondos Marinos emitirg opiniones consultivas sobre Ise cuestiones juridicas que se
planteen dentro del Ambito de actividades de esoa 6rgano. Eas opiniones so
emitirAn con caricter urgente.
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PARTE XII

PROTECCION Y PRESERVACION DEL NEDIO MARINO

SECCION 1. DISPOSICIONES GENERALES

Articulo 192

Obligaci6n general

Los Estados tienen la obligaci6n de proteger y preservar el medio marino.

Articulo 193

Derecho soberano de los Estados de explotar sus recursos naturales

Los Estados tienen el derecho soberano de explotar sua recursos naturales con

arreglo a su politica en materia de medio ambiente y de conformidad con su
obligaci&n de proteger y preservar el medio marino.

Articulo 194

Medidas para Prevenir. reducir y controlar la contaminaci6n
del medio marino

1. Los Estadoas tomarain, individual o conjuntamente segdn proceda, todas las
medidas compatibles con esta Qonvenci6n que sean necesarias para prevenir, reducir
y controlar la contaminaci6n del medio marino procedente de cualquier fuente,
utilizando a estos efectos los medios mas viables de que dispongan y en la medida
de sue posibilidades, y ae esforzarAn por armonizar sus politicas al respecto.

2. Los Estadoas tomarin todas las medidas necesarias para garantizar qua las
actividades bajo su jurisdicci6n o control se realicen de forma tal que no causen
perjuicios por contaminaci6n a otros Estados y su medio ambiente, y que la
contaminaci6n causada por incidentes o actividades bajo su jurisdicci6n o control
no 8s extienda mhA allh de las zonas donde ejercen derechoas de soberania de
conformidad con esta Clnvenci6n.

3. Las medidas qua se tomen con arreglo a esta Parte se referirn a todas
las fuentes de contaminaci6n del medio marino. Estas medidas incluir~n, entre
otras, las destinadas a reducir en el mayor grado posibles

a) La evacuaci6n de sustancias t6xicas, perjudiciales o nocivas,
especialmente las de carfcter persistente, desde fuentes terrentres, desde la
atm6sfera a a travds de ella, o por vertimientol

b) La contaminaci6n causada por buques, incluyendo en particular medidas
pars prevenir accidentes y hacer frente a casos de emergencia, garantizar is
seguridad de las operaciones on el mar, prevenir la evacuaci6n intencional o no y
reglamentar el diseflt, la construcci6n, el equipo, le operaci6n y Is dotaci6n de
las buques

c) La contaminaci6n procedente de instalaciones y dispositivos utilizadoa en

Ia exploraci6n o explotaci6n de los recursos naturales de los fondos marinos y su
subsuelo, incluyendo en particular medidas pars prevenir accidentes y hacer frente
a casos de emergencia, garantizar la seguridad de las operaciones en el mar y

reglamentar el diseWo, Is construcci n, el equipo, el funcionamiento y la dotacin
de tales instalaciones o dispositivoas
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d) La contaminaci6n procedente de otras instalaciones y dispositivos que
funcionen en el medio marino, incluyendo en particular medidas para prevenir
accidentes y hacer frente a casos de emergencia, garantizar Is seguridad de las
operaciones en el mar y reglamentar el diseflo, la construcci6n, el equipo, el
funcionamiento y la dotaci& de tales instalaciones o dispositivos.

4. Al tomar medidas para prevenir, reducir o controlar la contaminacidn del
medio marino, los Estados se abstendrfn de toda injerencia injustificable en las
actividades realizadas por otros Estados en ejercicio de sus derechos y en
cumplimiento de sus obligaciones de conformidad con esta Oonvenci~n.

5. Entre las medidas que se tomen de conformidad con esta Parte figurarAn
las necesarias para proteger y preservar los ecosistemas raros o vulnerables, asf
como el hibitat de las especies y otras formas de vida marina diezmadas, amenazadas
o en peligro.

Articulo 195

Deber de no transferir dalas o peligros ni transformar
un tipa de contaminacidn en otro

Al tomar medidas pars prevenir, reducir y controlar la contaminacidn del ftledio
marino, los Estados actuarhn de manera que, ni directa ni indirectamente,
transfieran daflos o peligros de un Area a otra o transformen un tipo de
contaminacin en otro.

Articulo 196

Utilizacidn de tecnologias a introduccidn de especies
extraflas o nuevas

1. Los Estados tomaidn todas las medidas necesarias para prevenir, reducir y
controlar la contaminacin del medio marino causada por la utilizaci&n de
tecnologfas bajo su jurisdiccidn o control, o la introduccidn intencional o
accidental en un sector determinado del medio marino de especies extranas o nuevas
que puedan causar en 41 cambios considerables y perjudiciales.

2. Eate articulo no afectar& a is aplicaci6n de las disposiciones de esta
0onvenci6n relativas a la prevenci6n, reducci6n y control de la contaminaci6n del
media marino.

SECCION 2. COOPERACION MUNDIAL Y REGIONAL

Articulo 197

Oxoperaci6n en el plano mundial o regional

Los Estados cooperardn en el plano mundial y, cuando proceda, en el plano
regional, directamente o por conducto de las organizaciones internacionales
comptentes, en la formulaci6n y elaboraci6n de reglas y estindares, as como de
pricticas y procedimientos recomendados, de caricter internacional, que sean
compatibles con esta Cbnvencidn, pars Is protecci6n y preservaci6n del medio
marino, teniendo en cuenta las caracteristicas propias de cada regi~n.

Articulo 198

Notificaci6n de daflls inminentes o reales

cuando un Estado tenga conocimiento de casos en que el media marino se halle
en peligro inminente de sufrir dahos por contaminaci&n o los hays sufrido ya, Io
notificar inmediatamente a otros Estados que a su juicio puedan resultar afectados
por esos dalos, asl como a las organizaciones internacionales competentes.
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Articulo 199

Planes de emergencia contra la contaminacidn

En los casos mencionados en el artfculo 198, los Estados del Area afectada, en

la medida de sus posibilidades, y las organizaciones internacionales competentes
cooperarhn en todo lo posible para eliminar los efectos de la contaminaci6n y
prevenir o reducir al minimo los danos. Con ese fin, los Estados elaborarfin y
promoverdn en comn planes de emergencia pars hacer frente a incidentes de

contaminacin en el medio marino.

Articulo 200

Estudios. proqramas de inveatiacin e intercambio
de informacidn v datos

Los Estados cooperarAn, directamente o por conducto de las organizaciones
internacionales competentes, pare promover estudios, realizar programas de

investigaci6n cientifica y fomentar el intercambio de la informacidn y los datos
obtenidos acerca de la contaminaci6n del medio marino. Procurarfn participar
activamente en los programas regionales y mundiales encaminados a obtener los

conoCimientos necesarios pare evaluar la naturaleza y el alcance de la
contaminaci

6
n, la exposici6n a ella, su trayectoria y sus riesgos y remedios.

Articulo 201

Criterios cientificos para la reglamentaciJn

A la luz de la informacidn y los datos obtenidos con arreglo al articulo 200,

los Estados cooperarhn, directamente o por conducto de las organizaciones
internacionales competentes, en el establecimiento de criterios cientificos

apropiados pare formular y elaborar reglas y estfndares, asi como pricticas y
procedimientos recomendados, destinados a prevenir, reducir y controlar la

contaminaclm del medio marino.

SECCION 3. ASISTENCIA TECNICA

Articulo 202

Asistencia cientifica y tdcnica a los Estados en desarrollo

Wos Estados, actuando directamente o por conducto de la organizaciones
internacionales competentes:

a) Promoverhn programas de asistencia cientifica, educativa, t~cnica y de

otra Indole a los Estados en desarrollo pare la protecci6n y preservaci6n del medio
marino y la prevenci&n, reduccin y control de la contaminac5r marina. Esa
asistencia incluirA, entre otros aspectoss

i) Fbrmar al personal cientifico y t~cnico de esos Estadosp

ii) Pacilitar su participacin en los programas internacionales pertinentes?

iii) Proporcionarles el equipo y los servicios necesariosa

iv) Aumentar su capacidad para fabricar tal equipo;

v) Desarrollar medios y servicios dr asesoramiento para los programas de

investigacidn, vigilancia, educaci6n y de otro tipol
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b) Prestarfin la asistencia apropiada, especialmente a Lo8 Estados en
doesarrollo, pare reducir lo mAs posible los efectos de los incidentes importantes
que pueden causer una grave contaminaci6n del medio marino!

c) PrestarAn la asistencia apropiada, especialmente a lon Estados en
desarrollo, con mires a la preparaci~n de evaluaciones ecol6gicas.

Articulo 203

Trato preferencial a los Estados en desarrollo

A fin do prevenir, reducir y controlar la contaminaci6n del medio marino o de
reducir lo mha posible sue efectos los Estados en desarrollo recibirn de las
organizacionea internacionales un trato preferencial con respecto as

a) La asignacin do fondos y asistencia t6cnica apropiadosl y

b) La utilizaci6n de sus servicios especializados.

SECCION 4. VIGILANCIA Y EVALUACION AMBIENTAL

Artculo 204

Vigilancia de los riesgos de contaminacidn o de sue efectos

1. Io Estadoa, directamente o por conducto de las organizaciones
internacionales comupetentes, procureern, on la medida do lo posible y de modo
oompatible con lon deechos de otros Estados, observar, medir, evaluar y analizar,
mediante matodoa cientificos reconocidos, los riesgos de contaminaci6n del medLo
marino o su efoecton.

2. Eh particular, los Estados mantendrin bajo vigilancia Ion efectos de
cualesquiera actividades quo autoricen o realicen, a fin de determiner si dichas
actividade pueden contaminar el medto marino.

Articulo 205

Publicaci6n de informes

Los Btados publicarAn informess acerca do los resultados obtenidos con arreglo
al articulo 204 o presentarhn dichos informes con la periodicidad apropieda a las
organiacioneu internacionales competentes, las cuales deberAn ponerlos a
disponici6n de todos los Eatados.

Articulo 206

Evaluaci6n de Lc efectos Potenciales de las actividades

Los Estados que tongan motivos razonables pare creer que las actividades
proyectadas bajo su jurisdicci6n o control pueden causar una contaminacin
considerable del medio marino u ocasionar cambios importantes y perjudiciales en 41
evaluarfa, en la medide de lo posible, los efectos pOtenciales de esase actividades
para el medio merino n informardn do los resultados de tales evaluaciones en la
forma previata en el articulo 205.
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SECCION 5. REGLAS INTERNACIONALES Y LEGISLACION NACIONAL PARA
PREVENIR, REDUCIR Y CONTROLAR LA CONTA4INACION DEL

MEDIO MARINO

Artfculo 207

Contaminaci6n procedente de fuentes terrestres

1. Los Estados dictarmn leyes y reglamentos para prevenir, reducir y
controlar la contaminaci6n del medio marino procedente de fuentes terrestres,
incluidos los rios, estuarios, tuberfas y estrtlcturas de desag(fe, teniendo en
cuenta las reglas y estfndares, asi c mo las prfcticas y procedimientos
recomendados, que se hayan convenido internacionalmente.

2. Los Estados tomarin otras medidas que puedan ser necesarias para
prevenir, reducir y controlar esa contaminaci6n.

3. Los Estados procurarhn armonizar sus politicas al respecto en el plano
regional apropiado.

4. Los Estados, actuando especialmente por conducto de las organizaciones
internacionales competentes o de una conferencia diplomfitica, procurarn establecer
reglas y estfndares, asi como pricticas y procedimientos recomendados, de carhcter
mundial y regional, para prevenir, reducir y controlar esa contaminaci6n, teniendo
en cuenta las caracteristicas propias de cada regi6n, la capacidad econ6mica de los
Estados en desarrollo y su necesidad de desarrollo econ6mico. Tales reglas,
estfndares y prcticas y procedimientos recomendados serin reexaminados con la
periodicidad necesaria.

5. Las leyes, reglamentos, medidas, reglas, esthndares y prhcticas y
procedimientos recomendados a que se hace referencia en los pArrafos 1, 2 y 4
incluirfn disposiciones destinadas a reducir lo mis posible la evacuaci n en el
medio marino de sustancias t6xicas, perjudiciales o nocivas, en especial las de
carhcter persistente.

Artfculo 208

Oontaminaci6n resultante de actividades relativas a los
fondos marinos suietos a la jurisdiccidn nacional

1. los Estados ribereflos dictardn leyes y reglamentos para prevenir, reducir
y controlar la contaminacian del medio marino resultants directa o indirectamente
de las actividades relativas a los fondos marinos sujetas a su jurisdicci6n y de
las islas artificiales, instalaciones y estructuras bajo su jurisdicci6n, de
conformidad con los articulos 60 y 80.

2. Los Estados tomarhn otras medidas que puedan ser necesarias para
prevenir, reducir y controlar es contaminaci6n.

3. Tales leyes, reglamentos y medidas no serin menos eficaces que las
reglas, estindares y prActicas y procedimientos recomendados, de carActer
internacional.

4. os Estados procurarin armonizar sus politicas al respecto en el plano
regional apropiado.

5. Los Estados, actuando especialmente pOr conducto de las organizaciones
internacionales competentes o de una conferencia diplomdtica, establecerin reglas y
estindares, asf como prhcticas y procedimientos recomendados, de caricter mundial y
regional, pars prevenir, reducir y controlar la contaminaci6n del medio marino a
quo se hace referencia en el pirrafo I. Tales reglas, estindares y prfcticas y
procedimientos recomendados se reexaminardn con la periodicidad necesaria.
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Articulo 209

Contaminaci6n resultante de actividades en la Zona

1. De conformidad don la Parte XI, se establecerAn normas, reglamentos y
procedimientos internacionales pars prevenir, reducir y controlar la contaminaci6n
del medio marino resultante de actividades en la Zona. Tales normas, reglamentos y
procedimientos se reexaminarfn con la periodicidad necesaria.

2. Cbn sujeci6n a las disposiciones pertinentes de esta seccidn, los Estados
dictarn leyes y reglamentos pars prevenir, reducir y controlar la contaminacit
del medio marino resultante de las actividades en Is Zone que se realicen por
buques o desde instalaciones, estructuras y otros dispositivos que enarbolen su

pabell6n, estdn inscritos en su registro u operen bajo su autoridad, segin sea el
caso. Tales leyes y reglamentos no serhn menos eficaces que las normas,
reglamentos y procedimientos internacionales mencionados en el p.rrafo 1.

Articulo 210

QOntaminaci6n por vertimiento

1. Los Estados dictar~n leyes y reglamentos pare prevenir, reducir y

controlar la contaminaci n del medio marino por vertimiento.

2. Los Estados tomardn otras medidas que puedan ser necesarias pars
prevenir, reducir y controlar esa contaminaci&n.

3. Tales leyes, reglamentos y medidas garantizarAn que el vertimiento no se

realice sin autorizaci6n de las autoridades competentes de los Estados.

4. Los Estados, actuando especialmente por conducto de las organizaciones
internacionales competentes o de una conferencia diplomtica, procurarn establecer
reglas y est4ndares, asi como pricticas y procedimientos recomendados, de car~cter
mundial y regional, pars prevenir, reducir y controlar esa contaminaci6n. Tales
reglas, estdndares y pricticas y procedimientos recomendados serdn reexaminados con
la periodicidad necesaria.

5. El vertimiento en el mar territorial, en la zona econ~mica exclusiva o

sobre la plataforma continental no se realizark sin el previo consentimiento
expreso del Estado riberefio, el cual tiene derecho a autorizar, regular y controlar

ese vertimiento tras haber examinado debidamente la cuesti6n con otros Estados que,

por raz&n de su situaci6n geogrifica, puedan ser adversamente afectados por 41.

6. Las leyes, regiamentos y medidas nacionales no serin menos eficaces pars

prevenir, reducir y controlar esa contaminacin que las reglas y estindares de
cardcter mundial.

Articulo 211

Oontaminaci6n causada por buques

1. Los Estados, actuando por conducto de la organizaci6n internacional

competente o de una conferencia diplom~tica general, establecerin reglos y

estAndares de caricter internacional para prevenir, reducir y controlar la
contaminacir del medio marino causada por buques y promoverin la adopci6n, del
mismo modo y siempre que sea apropiado, de sistemas de ordenaci6n del trifico
destinados a reducir al minimo el riesgo de accidentes que puedan provocar la
contaminaci6n del medio marino, incluido el litoral, o afectar adversamente por
efecto de la contaminaci6n a los intereses conexos de los Estados ribererios. Tales
reglas y estindares serin reexaminados del mismo modo con la periodicidad necesaria.
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2. Los Estados dictarfn leyes y reglamentos para prevenir, reducir y
controlar Is contaminaci6n del medio marino causada por buques que enarbolen su
pabell n o est6n matriculados en su territorio. Tales leyes y reglamentos tendrhn
por 1o menos el mismo efecto que las reglas y estdndares internacionales
generalmente aceptados que se hayan establecido pOr conducto de la organizaci6n
internacional competente o de una conferencia diplomdtica general.

3. Eos Estados que establezcan requisitos especiales para prevenir, reducir
y controlar la contaminaci6n del medio marino, como condici6n pars que los buques
extranjeros entren en sus puertos 0 aguas interiores o hagan escala en sus
instalaciones terminales costa afuera, dardn la debida publicidad a esos requisitos
y los comunicarhn a 1a organizacit internacional competente. Cuando dos o mhs
Estados ribereflos establezcan esos requisitos de manera id~ntica en un esfuerzo por
armonizar su politica en esta materia, la comunicaci&n indicar6 cuiles son los
Estados que participan en esos acuerdos de cooperaci6n. Todo Estado exigird al
capitfn de un buque que enarbole su pabell n o esti matriculado en su territorio
que, cuando navegue por el mar territorial de un Estado participante en esos
acuerdos de cooperaci&n, comunique, a petici6n de ese Estado, si se dirige a un
Estado de la misma regi6n que participe en esos acuerdos de cooperaci6n y, en caso
afirmativo, que indique si el buque redne los requisitos de entrada a puerto
establecidos por ese Estado. Este articulo se entenderA sin perjuicio del
eJercicio continuado por el buque de su derecho de paso inocente, ni de la
aplicaci6n del pArrafo 2 del articulo 25.

4. los Estados ribereftos podrhn, en el ejercicio de su soberanfa en el mar
territorial, dictar leyes y reglamentos para prevenir, reducir y controlar la
contaminaci n del medio marino causada por buques extranjeros, incluidos los buques
que ejerzan el derecho de paso inocente. De conformidad con la secci6n 3 de la
Parte II, tales leyes y reglamentos no deberfn obstaculizar el paso inocente de
buques extranjeros.

5. Para prevenir, reducir y controlar la contaminaci6n causada por buques, a
los efectos de la ejecuci6n prevista en la secci6n 6, los Estados ribereflos podrdn
dictar, respecto de sus zonas econ6micas exclusivas, leyes y reglamentos que sean
conformes y den efecto a las reglas y estdndares internacionales generalmente
aceptados y establecidos por conducto de la organizaci6n internacional coepetente o
de una onferencia diplomAtica general.

6. a) Cuando las reglas y esthndares internacionales mencionados en el
pdrrafo 1 sean inadecuados para hacer frente a circunstancias especiales y los
Estadosribereno tengai motivos razonables pare creer que un hrea particular y
claramente definida de sus respectivas zonas econ6micas exclusivas requiere la
adopci6n de medidas obligatorias especiales para prevenir la contaminaci6n causada
por buques, por reconocidas razones tdcnicas relacionadas con sus condiciones
oceanogrficas y ecol6gicas, asi como por su utilizacin o la protecci n de sum
recursos y el cardcter particular de su trdfico, los Estados ribereflos, tras
celebrar consultas apropiadas por conducto de la organizacin internacional
competente con cualquier otro Estado interesado, podrdn dirigir una comunicaci6n a
dicha organizaci 6 n, en relaci6n con esa rea, presentando pruebas cientfficas y
tdcnicas en su apoyo e informaci6n sobre las instalaciones de recepci6n
necesaria. Dentro de los doce meses siguientes al recibo de tal comunicaci6n, la
organizaci6n determinari si las condiciones en esa Area corresponden a los
requisitos anteriormente enunciados. Si la organizaci6n asi 1o determina, los
Estados ribereflos podrin dictar para esa Area leyes y reglamentos destinados a
prevenir, reducir y controlar la contaminaci6n causada por buques, aplicando las
reglas y estndares o pricticas de navegaci6n internacionales que, por conducto de
la organizaci6n, se hayan hecho aplicables a las hreas especiales. Esas leyes y
reglamentos no entrarin en vigor pars los buques extranjeros haste quince meses
despufs de haberse presentado la comunicaci6n a la organizaci6n;

b) ros Estados ribereflos publicarAn los limites de tal drea particular y
claramente definida;
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c) Los Estados ribereftos, al presentar dicha comunicaci6n, notificarfn al
mismo tiempo a la organizaci6n si tienen intenci6n de dictar para esa Area leyes y
reglamentos adicionales destinados a prevenir, reducir y controlar la contaminaci6n
causada por buques. Tales leyes y reglamentos adicionales podrdn referirse a las

descargas o a las pricticas de navegaci', pero no podrAn obligar a los buques
extranjeros a cumplir estindares de diseflo, construcci6n, dotaci6n o equipo
distinto de las reglas y estandares internacionales generalmente aceptados serin
aplicables a los buques extranjeros quince meses despuis de haberse presentado la
comunicaci6n a la organizaci6n, a condici6n de que 6sta d& su conformidad dentro de
los doce meses siguientes a la presentaci6n de la comunicaci6n.

7. las reglas y esthndares internacionales mencionados en este articulo
deberfan comprender, en particular, los relativos a la pronta notificaci6n a los
Estados ribereflos cuyo litoral o intereses conexos puedan resultar afectados por
incidentes, incluidos acci..entes maritimo:-, que ocasionen o puedan ocasionar
descarg as.

Articulo 212

ODntaminaci6n desde la atm6sfera o a travds de ella

1. Para prevenir, reducir y controlar la contaminaci6n del medio marino
deade la atm6sfera o a trav6s de ella, los Estados dictarin leyes y reglamentos
aplicables al espaciO adreo bajo su soberania y a los buques que enarbolen su
pabell1n o est6n matriculados en au territorio y a las aeronaves matriculadas en su
territorio, teniendo en cuenta las reglas y estdndares asf como las prcticas y
procedimientos recomendadoas, convenidos internacionalmente, y la seguridad de la
navegaci6n adrea.

2. loe Estados tomarhn otras medidas que sean necesarias para prevenir,
reducir y controlar esa contaminaci6n.

3. los Estados, actuando especialmente por conducto de las organizaciones
internacionales competentes o de una conferencia diplomtica, procurarAn establecer
en los planos mundial y regional reglas y esthndares, asi como prActicas y procedi-
mientos recomendados, pars prevenir, reducir y controlar esa contaminacidn.

SECCION 6. EJECUCION

Art iculo 213

Ejecuci6n resecto de la contaminacidn procedente de
fuentes terrestreas

los Estados velardn por la ejecuci6n de las leyes y reglamentos que hayan
dictado de conformidad con el articulo 207 y dictarn leyes y reglamentos y
tomarin otras medidas nec-sarias para poner en prActica las reglas y estAndarea
internacionales aplicables establecidos por conducto de las organizaciones
internacionales competentes o de una oanferencia diplomitica para prevenir, reducir
y controlar la contaminacion del medio marino procedente de funntes terrestres.
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Articulo 214

Eiecuci6n respecto de la contaminaci6n resultante de
actividades relativas a los fondos marino

Los Estados velarn por la ejecuci6n de las leyes y reglamentos quo hayan
dictado de conformidad con el articulo 208 y dictarn leyes y reglamentos y
tomaarn otras medidas necesarias pars poner en pr~ctica las reglas y est~ndares
internacionales aplicables establecidos por conducto do las oganizaciones
internacionales competentes o do una conferencia diplomdtica pars prevenir, reducir
y controlsr la contaminaci i del medic marino resultants directs a indirectamente

do actividades relativas a los fondos marinos sujetas a su jurisdiccidn y la
procedente de islas artificiales, instalaciones y estructuras bajo su jurisdiccihn,
con arreglo a los articulos 60 y 80.

Articulo 215

Ejecuci6n respecto de la contaminaci6n resultants de
actividades en la Zona

La ejecuci6n de las normas, reglamentos y procedimientos internacionales
establecidos con arreglo a Is Parts XI pars prevenir, reducir y controlar Is
contaminaci6n del medio marino resultante de actividades en la Zons se regiri
por lo dispuesto en esa Parte.

Articulo 216

Eiecuci~n respecto de la contaminaci6n por vertimLento

1. Las leyes y reglamentos dictados de conformidad con esta Convenciin y las
reglas y esthndares internacionales aplicables establecidos por conducto do las
organizaciones internacionales competentes o en una conferencia diplomhtica pars
prevenir, reducir y controlar Is contaminaci6n del media marino causada por
vertimientos serdn ejecutadoss

a) For el Estado ribereno en cuanto se refiera a los vertimientos dentro do
su mar territorial o de su zona econdmica exclusiva o sobre su plataforma
cont inental;

b) For el Estado del pabe11n en cuanto as refiera a los buques que

enarbolen su pabel16n o estdn matriculados en su territorio y las aeronaves
matriculadas en su territorio;

c) Por cualquier Estado en cuanto se ref era a actos de carga de desechos u
otras materias que tengan lugar dentro de su territorio o en sus instalaciones
terminales costa afuera.

2. Ningfin Estado estar& obligado en virtud de este articulo a iniciar
procedimientos cuando otro Estado los hays iniciado ya de conformidad con este
a rtic ulo.

Articulo 217

Ejecuci6n por el Estado del pabell6n

1. los Estados velarAn por que los buques que enarbolen su pabelldn o estan
matriculdos en su territorio cumplan las reglas y esthndares internacionales
aplicables, establecidos por conducto de la organizaci6n internacional competente o
de una conferencia diplomitica general, asi como las leyes y reglamentos quo hayan
dictado de conformidad con esta Oonvenci6n, pars prevenir, reducir y controlar la
contaminacin del media marino por buques, asimismo, dictarn leyes y reglamentos y
tomardn otras medidas necesarias pars su aplicaci6n. El Estado del pabell6n velarA
por la ejecuci n efectiva de tales reglas, estindares, leyes y reglamentos
dondequiera que se comets la infracci6n.
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2. Los Estados to, arn, en particular, las medidas apropiadas para asegurar
quo se impida a los buques que enarbolen su pabell6n o estdn matriculados en su
teritorio zarpar haste qua cumplan los requisitos de las reglas y estfindares
internacionales mencionados en el pArrafo 1, incluidos los relativos al diseflo,
constzuccin, equipo y dotaci&n de buques.

3. Los Estados cuidarin de que los buques que enarbolen su pabell6n o estgn
matriculados en su territorio lleven a bordo los certificados requeridos por las
raglan y estAndares internacionales mencionados en el p~rrafo 1 y expedidos de
conformidad con ellos. Los Estados velarhn por que se inspeccionen peri6dicamente
los buques quo enarbolen su pabell6n para verificar la conformidad de tales
cextificados con su condici&n real. Estos certificados serfn aceptados por otros
Estados como prueba de la condici6n del buque y se considerarh que tienen la misma
validex qua los expedidos por ello8, salvo que existan motivos fundadoas para creer
que I& condici6n del buque no corresponde en lo esencial a los datos que figuran en
los certificadoa.

4. Si un buque comete una infraccin de las reglas y esthndares establecidos
por conducto de la organizaci6n internacional competente o de una conferencia
diplomhtica general, el Estado del pabell&, sin perjuicio de las disposiciones de
los articulos 218, 220 y 228, ordenari uns investigaci6n inmediata y, cuando
corresponda, iniciar procedimientos respecto de la presunta infraccin
independientemente del lugar donde se hays cometido dsta o se haya producido o
detectado la contaminaci6n causada por dicha infracci6n.

5. El Estado del pabell6n qua realice la investigaci6n sobre una infracci6n
podrA solicitar la ayuda de cualquier otro Estado cuya cooperaci6n pueda ser Stil
pare aclarar las circunstancias del caso. los Estados procurar~n atender las
solicitudes apropiadas del Estado del pabell6n.

6. A solicitud escrita de cualquier Estado, el Estado del pabell6n
investigarh toda infracci&n presuntamente cometida por sus buques. El Estado del
pabell6n iniciari sin demor un procedimiento con arreglo a su derecho interno
respecto de la presunta infracci6n cuando estime quo existen pruebas suficientes
pars ello.

7. El Estado del pabell&n informari sin dilaci6n al Estado solicitante y a
la organizacidn internacional competente sobre las medidas tomadas y los resultados
obtenidos. Thl informaci6n se pondr! a disposici6n de todoas los Estados.

8. Las sanciones previstas en las leyes y reglamentos de los Estados para
los buques que enarbolen su pabell6n serin 1o suficientemente severas como pars
deselentar la comisi6n de infracciones cualquiera que sea el lugar.

Articulo 218

Eiecuci6n por el Estado del puerto

1. Cuando un buque as encuentre voluntariamente en un puerto o en una
instalacin terminal costa afuera de un Estado, ee Estado podr realizar
inveatigaciones y, si las pruebas lo justifican, iniciar procedimientos respecto de
cualquier descarga procedente de ese buque, realizada fuera de las aguas
interiores, el mar territorial o la zona econ~mica exclusiva de dicho Estado, en
violaci6n de las reglas y estAndares internacionales aplicables establecidoas por
conducto de la organizaci6n internacional competente o do una conferencia
diplomitica general.

2. El Estado del puerto no iniciari procedimientoas con arreglo al pirrafo 1
respecto de una infracci6n por descarga en las aguas interiores, el mar territorial
o la zona econ6mica exclusiva de otro Estado, a mnos qua 10 solicite este Estado,
el Estado del pabeldn o cualquier Estado perjudicado o amenazado por Is descarga,
o a menOs que la violaci6n hays causado o sea probable que cause contaminaci n en
las aguas interiores, el mar territorial o la zona econ6mica exclusiva del Estado
del puerto.
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3. Cuando un buque se encuentre voluntariamente en un puerto o en una
instalaci6n terminal costa afuera de un Estado, este Estado atenderS, en la medida
en que sea factible, las solicitudes de cualquier Estado relatives a la
investigaci6n de una infracci6n por descarga quo constituya violaci6n de las reglas
y est&idares internacionales mencionados en el phrrafo 1, que se crea que se ha
cometido en las aguas interiores, el mar territorial o la zona econ6mica exclusiva
del Estado solicitante o que haya causado o amenace causar danos a dichos
espacios. Igualmente atenderA, en la medida on que sea factible, las solicitudes
del Eatado del pabell6n respecto de la investigaci6n de dicha infraccin,
independientemente del lugar en quo se haya cometido.

4. El expediente de la investigaci n realizada por el Estado del puerto con
arreglo a este articulo se remitiri al Estado del pabell6n o al Estado riberefto a
peticin de cualquiera de ellos. Cualquier procedimiento iniciado por el Eatado
del puerto sobre la base de dicha investigaci6n podrA ser suspendido, con sujecidn
a 1o dispuesto en la seccin 7, a petici6n del Estado riberefo en cuyas eguas
interiores, mar territorial o zone econ6mica exclusiva se haya cometido la
infracci6n. En tel situaci6n, las pruebas y el expediente del caso, asf como
cualquier fianza u otra garantia financiere constituida ante las autoridades del
Estado del puerto, serhn remitidos al Estado riberenfo. Esta remisi6n excluirh la
posibilidad de que el procedimiento continde en el Eatado del puerto.

Articulo 219

Medides relativas a la navegabilidad de los buques par&
evitar I& contaminaci6n

Con sujeci6n a lo dispuesto en la secci6n 7, los Estados que, a solicitud de
terceros o por iniciativa propia, hayan comprobado que un buque quo se encuentra en
uno de sus puertos o instalaciones terminales costa afuera viola las reglas y
eat&/dares internacionales aplicables en materia de navegabilidad de los buques y a
consecuencia de ello amenaza causar daflos al medio marino tomar~n, en 18 medida en
que sea factible, medidas administrativas para impedir quo zarpe el buque. Dichos
Estados s6lo permitir~n que el buque prosiga haste el astillero de reparaciones
apropiado mfs pr6ximo y, una vez que se hayen eliminado las causas do la
infraccidn, permitir~n que el buque prosiga inmediatamente au viaje.

Articulo 220

Eiecuci6n por los Estados ribereffos

1. Cuando un buque se encuentre voluntariamente on un puerto o en una
instalaci6n terminal costa afuera de un Estado, ese Estado podrA, con sujeci&n a
las disposiciones de la secci6n 7, iniciar un procedimiento respecto de cualquier
infraccin de las leyes y reglamentos que haya dictado de conformidad con esta
C(onvenci6n o las reglas y estAndares internacionales aplicables pare prevenir,
reducir y controlar la contaminaci6n causada por buques, cuando la infracci6n se
hays cometido en el mar territorial o en la zone econ6mica exclusiva de dicho
Estado.

2. Qaendo haye motivos fundados para creer que un buque que navega en el mar
territorial de un Estado ha violado, durante su paso por dicho mar, las leyes y
reglamentos dictados por ese Estado de conformidad con esta Convenci&n o las reglas
y estdndares internacionales aplicables pare prevenir, reducir y controlar la
contaminaci&n causada por buques, ese Estado, sin perjuicio de la aplicaci~n de las
disposiciones pertinentes de la secci6n 3 de la Parte II, podrA realizar la
inspecci6n fisica del buque en relaci&n con la infracci6 y, cuando las pruebas
lo justifiquen, podrg iniciar un procedimiento, incluida la retencidn del buque,
de conformidad con su derecho interno y con sujeci6n a las disposiciones de la
secci6n 7.
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3. Quando haya motivos fundados pars creer que un buque que navega en la

zona econdnica exclusiva o el mar territorial ha cometido, en la zona econmica
exclusiva, una infraccin de las reglas y estindares internacionales aplicables
pare prevenir, reducir y controlar la contaminaci6n causada por buques o de las
leyes y reglamentos dictados por ese Estado que sean conformes y den efecto a
dichas reglas y estindares, ese Estado podri exigir al buque informacidn sobre su
identidad y su puerto de registro, sus escalas anterior y siguiente y cualquier
otra informaci6n pertinente que sea necesaria pars determinsr si se ha cometido una
infracci&n.

4. Los Eptados dictarin leyes y reglamentos y tomarhn otras medidas pars que
los buques que,'enarbolen su pabell6n cumplan las solicitudes de informaci6n con
arreglo al pArrafo 3.

5. Ouando hays motivos fundados pare creer que un buque que navega en la
zone econ6mica exclusiva o en el mar territorial de un Estado ha cometido, en la
sona econ~nica exclusiva, una infracci6n de las mencionadas en el pArrafo 3 que
hays tenido como resultado une descarga importante que cause o amenace causar uns
contaminaci6n considerable del medio marino, ese Estado podri realizer una
inspecci6n fisica del buque referente a cuestiones relacionadas con la infracci6n
en caso de que el buque se hays negado a facilitar informaci6n o la informaci1 por
41 facilitada esti en manifiesta contradicci6n con la situaci6n fdctica evidente y
las circunstancias del casO justifiquen esa inspecci&.

6. Qando exists una prueba objetiva y clara de que un buque que navega en
la zona econdmica exclusiva o en el mar territorial de un Estado ha cometido, en is
zona econ6mica exclusiva, una infraccidn de las mencionadas en el pdrrafo 3 que
hays tenido como resultado una descarga que cause o amenace causar graves dakos a
las costas o los intereses conexos del Estado ribereflo, o a cualesquiera recursos
de su mar territorial o de su zone econdmica exclusiva, ese Estado podri, con
sujeci6n a la secci6n 7, y si las pruebas lo justifican, iniciar un procedimiento,
incluida Is retencida del buque, de conformidad con su derecho interno.

7. No obstante lo dispuesto en el pdrrafo 6, cuando se hay& iniciado un
procedimiento apropiado por conducto de la organizacin internacional competente o
de otra forma convenida, y mediante ese procedimiento se haya asegurado el
cumplimiento de los requisitos en materia de fianza u otras garantfas financieras
apropiadas, el Estado ribereffo autorizarg al buque a proseguir su viaje, en caso de
que dicho procedimiento sea vinculante para ese Estado.

B. Las disposiciones de los pdrrafos 3, 4, 5, 6 y 7 se aplicarn igualmente
respecto de las leyes y reglamentos nacionales dictados con arreglo al pirrafo 6
del articulo 211.

Articulo 221

Medidas para evitar is contaminaci6n resultante de
accidentes maritimos

1. Ninguna de las disposiciones de esta Parte menoscabari el derecho de los
Estados con arreglo al derecho internacional, tanto consuetudinario como
convencional, a tomar y hacer cumplir mAs alli del mar territorial medidas que
guarden proporci6n con el dano real o potencial a fin de proteger sus costas o
intereses conexos, incluida la pesca, de la contaminaci6n o la amenaza de
contaminacin resultante de un accidente maritimo o de actos relacionados con ese
accidente, de los que quepa prever razonablemente que tendrdn graves consecuencias
perj udiciales.

2. Para los efectos de este art[culo, por "accidente maritimo" se entiende
un abordaje, una varada u otro incidente de navegaci6n o acontecimiento a bordo de
un buque o en su exterior resultante en damos materiales o en una amenaza inminente
de dafsos materiales a un buque o su cargamento.

Vol 1834, 1-31363

1994



1994 United Nations - Treaty Series - Nations Unles - Recueil des Traitks 459

Articulo 222

R1ecucitn respecto de la contamanacidn desde la atmisfera
a a travMs de ella

Los Estados hardn cumplir en el espacio aireo sometido a su soberania o en
relaci n con los buques que enarbolen su pabell6n o est6n matriculados en nu
territorio y las aeronaves matriculadas en su territorio las leyes y reglamentos
que hayan dictado de conformidad con el phrrafo 1 del articulo 212 y con otras
disposiciones de esta Oonvenci6ni asimismo, dictar~n leyes y reglamentos y tomarin
otras medidas pars dar efecto a las reglas y esthndares internacionales aplicables,
establecidos por conducto de las organizaciones internacionales competentes o de
una conferencia diplomtica, para prevenir, reducir y controlar la contaminaci6n
del medio marino deede la atm~sfera o a trav4s de ella, de conformidad con todas
las reglas y esthndares internacionales pertinentes relativos a la seguridad de la
navegacidn a&rea.

SECCION 7. GARANTIAS

Art iculo 223

t4edidas para facilitar los procedimientos

En los procedimientos iniciados con arreglo a esta Parte, los Estados tomarin
medidas para facilitar la audiencia de testigos y la admisi6n de pruebas
presentadas por autoridades de otro Estado o por la organizacidn internacional
competente, y facilltarin la asistencia a esos procedimientos de representantes
oficiales de la organizacidn internacional competente, del Estado del pabelldn o de
cualquier Estado afectado por la contaminaci&n producida por una infracci6n. Los
representantes oficiales que asistan a enos procedimientos tendrin los derechos y
deberes previstos en las leyes y reglamentos nacionales o el derecho internacional.

Articulo 224

Eiercicio de las facultades de ejecuci6n

Las facultades de ejecuci6n contra buques extranjeros previstas en esta Porte
as6o podrim ser ejercidas por funcionarios o por buques de guerra, aeronaves
militares u otros buques o aeronaves que lleven signos claros y sean identificables
como buques o aeronaves al servicio de un gobierno y autorizados a tal fin.

Articulo 225

Deber de evitar consecuencias adversas en el eercicio de
las facultades de ejecucidn

En e1 ejercicio de las facultades de ejecuci6n contra buques extranjeros
previstas on esta Convenci6n, los Estados no pondrhn en peligro la seguridad de la
navegacidn ni ocasionarin riesgo alguno a los buques, no los conducirin a un puerto
o fondeadero inseguro, ni expondrin el medio marino a un riesgo injustificado.

Art iculo 226

Investigaci6n de buques extranjeros

1. a) Los Estados no retendr&n un'buque extranjero mAs tiempo del que sea
imprescindible pars las investigaciones previstas en los articulos 216, 218 y 220.
La inspecci6n fisica de un buque extranjero se limitarg a un examen de los
certificados, registros y otros documentos que el buque est6 obligado a llevar con
arreglo a las reglas y estdndares internacionales generalmente aceptados o de
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cualquier documento similar que lleve consigop solamente podri iniciarse una
inspecci6n ffsica mis detallada del buque despuds de dicho examen y s6lo en el caso
de ques

i) Ekistan motivos fundados para creer que la condici6n del buque o de su
equipo no corresponde sustancialmente a los datos que figuran en esos
docume ntoso

i i) El contenido de tales documentos no baste para confirmar o verificar una
presunta infracci6n; o

iii) El buque no lleve certificados ni registros vhlidosi

b) Si la investigaci6n revela que se ha cometido una infracci6n de las leyes
y reglamentos aplicables o de las reglas y esthndares internacionales para is

protecci6n y preservaci6n del medio marino, el buque serg liberado sin dilaci6n una
vez cumplidas ciertas formalidades razonables, tales como la constituci6n de una
fianza u otra garantia financiers apropiada;

C) Sin perjuicio de las reglas y estindares internacionales aplicables
relativos a Is navegabilidad de los buques, se podrA denegar la liberaci6n de on
buque, o supeditarla al requisito de que me dirija al astillero de reparaciones
apropiado ms pr6ximo, cuando entrafle un riesgo excesivo de daflo al medio marino.
En caso de que la liberaci6n haya sido denegada o se haya supeditado a determinados
requisitos, se informar6 sin dilaci6n al Estado del pabell6n, el cual podri
procurar la liberaci6n del buque de conformidad con 1o dispuesto en la Parts XV.

2. Los Estados cooperardn para establecer procedimientos que eviten
inspecciones fisicas innecesarias de buques en el mar.

Articulo 227

No discriminaci6n respecto de buques extranjeros

Al ejercer sus derechos y al cumplir sus deberes con arreglo a esta Parte, los

Estados no discriminarin, de hecho ni de derecho, contra los buques de ning6n otro
Estado.

Articulo 228

Suspensi6n de procedimientos y limitaciones a su iniciacidn

1. Los procedimientos en virtud de los cuales se puedan imponer sanciones
respecto de cualquier infracci6n de las leyes y reglamentos aplicables o de las
reglas y est~ndares internacionales para prevenir, reducir y controlar la
contaminaci6n causada por buques, cometida por un buque extranjero fuera del mar
territorial del Estado que inicie dichos procedimientos, serin suspendidos si el
Estado del pabellf inicia un procedimiento en virtud del cual ae puedan imponer

sanciones con base en los cargos correspondientes, dentro de los seis meses
siguientes a la iniciaci6n del primer procedimiento, a menos que 6ste so refiera a
un caso de dafos graves al Estado ribereflo, o que el Estado del pabell6n de que se
trate hays faltado reiteradamente a su obligaci6& de hacer cumplir eficazmente las
reglas y esthndares internacionales aplicables respecto de las infracciones
cometidas por sus buques. El Estado del pabell6n pondrs oportunamente a

disposici6n del Estado que hays iniciado el primer procedimiento un expediente
completo del caso y las actas de los procedimientos, en los casos en que el Estado
del pabell6n haya pedido la suspensi6n del procedimiento de conformidad con este

articulo. Quando se haya puesto fin al procedimiento iniciado por el Estado del
pabell6n, el procedimiento suspendido quedari concluido. Previo pago de las costas

procesales, el Estado ribereffo levantarg cualquier fianza o gaerantia financiera
constituida en relaci6n con el procedimiento suspendido.
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2. No se iniciarg procedimiento alguno en virtud del cual ae puedan imponer

sanciones contra buques extranjeros cuando hayan transcurrido tres aioe a partir de

la fecha de la infracci6n, y ningdn Estado incoarg una acci6n cuando otro Estado

haya iniciado un procedimiento con sujeci6n a las disposiciones del p~rrafo 1.

3. las disposiciones de este articulo Be aplicarAn sin perjuicio del derecho

del Estado del pabell6n a tomar cualquier medida, incluida la iniciacidn de

procedimientos en virtud de los cuales Be puedan imponer sanciones, de conformidad

con Bus leyes, independientemente de que otro Estado haya iniciado anteriormente un

procedimiento.

Articulo 229

Iniciaci6n de procedimientos civiles

Ninguna de las disposiciones de esta Onvenci6n afectari a la iniciaci6n de un

procedimiento civil respecto de cualquier accin por dahos y perjuicios resultantes
do la contaminacidn del medio marino.

Articulo 230

Sanciones pecuniarias y respeto de los derechos

roconocidos de los acusados

1. Las infracciones do las leyes y reglamentos nacionales o de las reglas y

estidares internacionales aplicables pars prevenir, reducir y controlar la

contaminaci6n del medio marino, cometidas pot buques extranjeron fuera del mar

territorial, s6lo darfn lugar a la imposici n do sanciones pecuniarias.

2. Las infracciones de las leyes y reglamentos nacionales o de las roglas y

esthndares internacionales aplicables para prevenir, reducir y controlar la

contaminaci6n del medto marino, cometidas por buqueos extranjeros en el mar

territorial, s6lo darin lugar a la imposici6n de sanciones pecuniarias, salvo en el

caso de un acto intencional y grave de contaminaci6n en el mar territorial.

3. Rn el curso de los procedimientos por infracciones cometidas pot buques

extranjeros, quo puedan dar lugar a a imposici6n de sanciones, se respetar~n los

derachos reconocidos de los acusados.

Articulo 231

Notificaci6n al Estado del pabell6n Y a otros Estados interesados

Lo Estados notificarAn sin dilaci6n al Estado del pabell6n y a cualquier otto

Zetado interesado lan medidas qua hayan tornado contra buques extranjeros de

conformidad con la secci6n 6 y enviartn al Estado del pabelldn todos los informs

oficialos relativos a esas medidas. Sin embargo, con respecto a las infraccione

cometidas en el mar territorial, las obligaciones antedichas del Estado ribereflo se

referirdn dnicamente a las medidas que e toren en el curso de un procedimiento.
Los agentes diplomiticos o funcionarios consulates y, en lo posible, la autoridad

maritima del Estado del pabell6n, serAn inmediatamente informados de las medidas
qua so tomen.

Articulo 232

Responsabilidad de los Estados derivada de las

medidas de ejecucidn

Los Estados sermn responsables de los dafies y perjuicios que lea sean

imputables y dimanen de las medidas tomadas de conformidad con la secci&n 6, cuando

esas medidas sean ilegales o excedan lo razonablemente necesario a la lus de Ia

informacin disponible. Las Estados preverhn vias procesales para que sus

tribunales conozcan de acciones relativas a tales danos y perjuicios.
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Artfculo 233

Garantias respecto de los estrechos utilizados Pars la
navegaci6n internacional

Ninguna de las disposiciones de las secciones 5, 6 y 7 afectarA al rdgimen
jurldico de los estrechos utilizados para la navegaci6n internacional. Sin
embargo, si un buque extranjero distinto de los mencionados en la seccidn 10 comete
una infracci6n de las leyes y reglamentos mencionados en los apartados a) y b) del
pd rrafo 1 del articulo 42 que cause o amenace causar daflos graves al medio marino
de un estrecho, los Estados riberefnos del estrecho podrin tomar ls medidas
apropiadas de ejecucidn y, en tal caso, respetarin, mutatis mutandis, las
disposiciones de esta secci n.

SECCION 8. ZONAS CUBIERTAS DE HIEO

Articulo 234

Zonas cubiertas de hielo

Los Estados ribereflos tienen derecho a dictar y hacer cumplir leyes y
reglamentos no discriminatorios pars prevenir, reducir y controlar la contaminaci&
del medio marino causada por buqueos en las zones cubiertas de hielo dentro de los
limites de la zona econ~mica exclusiva, donde la especial severidad de las
condicioneo climiticas y la presencia de hielo sobre esas zonas durante la mayor
parte del allO creen obstrucciones o peligros excepcionales pars la navegacii, y la
contaminaci6n del medio marino pueda causar daflos de importancia al equilibria
eol6gico o alterarlo en forma irreversible. Esss leyes y reglamentos respetardn
debidamente la navegaci6n y la protecci6n y preservaci6n del medio marino sobre la
base de los mejores conocimientos cientificos disponibles.

SECCION 9. RESPONSABILIDAD

Articulo 235

Responsabilidad

1. Los Estados son responsables del cumplimiento de sus obligaciones
internacionales relativas a la protecci6n y preservaci n del medio marino. Serfn
responsables de conformidad con el derecho internacional.

2. Los Estados asegurarhn que sus sistemas juridicos ofrezcan recursos que
permitan la pronta y adecuada indemnizaci6n u otra reparaci6n de los dallos causadas
por la contaminaci6r del medio marino por personas naturales o juridicas bajo su
jurisdicci6n.

3. A fin de asegurar una pronta y adecuada indemnizacin de todos los daos
resultantes de la contaminacidn del medio marino, lo Estsdos cooperarin en la
aplicaci n del derecho internacional existente y en el ulterior desarrollo del
derecho internacional relativo a las responsabilidades y obligaciones relacionadas
con la evaluaci n de los daos y su indemnizaci6n y a la soluci6n de las
controversias conexas, asi como, cuando proceda, a la elaboraci6n de criterios y
procedimientos par& el pago de una indemnizaci4l adecuada, tales como seguros
obligatorios o fondos de indemnizaci6n.
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SECCION 10. INMUNIDAD SOBERANA

Articulo 236

Inmunidad soberana

Las disposiciones de esta Cbnvenci6n relativas a la proteccidn y preservacidn

del medio marino no se aplicarhn a los buques de guerra, naves auxiliares, otros
buques o aeronaves pertenecientes o utilizados pot un Estado y utilizados a la

san& dnicamente para un serviclo pfblico no comercial. Sin embargo, cada Estado
velard, mediante la adopci6n de medidas apropiadas que no obstaculicen las
operaciones o la capacidad de operacifr de tales buques o aeronaves que le

pertenezcan o que utilice, por que tales buques o aeronaves procedan, en cuanto sea

razonable y posible, de manera compatible con las disposiciones de esta Oonvenci&n.

SEOCION 11. OBLIGACIONES ODNTRAIDAS EN VIRTUD DB OTRAS ONVENCIONES
SOBRE PROTECCION Y PRESERVACION DEL MEDIO MARINO

Articulo 237

Obligaciones contradas en virtud de otras convenciones sobre

Proteccidn v preservacidn del medio marina

1. Lam disposiciones de esta Parte no afectar~n a las obligaciones
eqpmcficas contraidas por los Estados an virtud de convencionee y acuerdos

empeciales celebrados anteriormente sobre la proteccidn y preservactln del media
marino, ni a los acuerdos que puedan celebrarse para promover los principies
generales do esta Onvencidn.

2. Las obligacLones especificas contraedas par los Estados en virtud de
canvenciones especiales con respecto a la proteccidn y preservacidn del medio
marine deben cumplirse de manera compatible con los principios y objetivos
generales de eats Oonvencidn.

PARTE XIII

INVESTIGACION CIENTIFICA MARINA

SECCION 1. DISPOSICIONES GENERALES

Articulo 238

Derecho a realizar investigaciones cientificas marinas

Todos los Estados, cualquiera que sea su situacidn geogrAfica, y las

organizaciones internacionales competentes tienen derecho a realizar
investigaciones cientificas marinas con aujeci6n a los derechos y debores de otros

Estados segfin 1o dispuesto en esta Convenci&n.

Articulo 239

Fomento de in investigacidn cientifica marina

Los Estados y las organizaciones internacionales competentes fomentarin y

facilitarhn el desarrollo y la realizacin de la investigaci6n cientffica marina do
conformidad con esta Convencidn.
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Articulo 240

Principios generales para la realizaci6n de la investigaci6n
cient fica marina

En la realizaci6n de la investigaci6n cientifica marina, se aplicar~n los
siguientes principios:

a) La investigaci6n cientffica marina so realizar& exclusivamente con fines

pacificoa

b) La investigaci6n se realisar& con mftodos y medios cientificos adecuados

quo sean compatibles con esta OCnvenci6n;

c) La investigacin no interferir& injustificadamente otros usoa legitimos
del mar compatibles con esta Convenci6n y aerA debidamente respetada on el
ejercicio de tales usos;

d) En la investigaci&n se respetarn todos los reglamentos pertinentes

dictados de conformidad con esta Oonvenci6n, incluidos los destinados a La

proteccisn y preservaci s del medio marino.

Articulo 241

No reconocimiento de la investiqaci6n cientifica marina como
fundamento juridico pars reivindicaciones

Las actividades de investigaci6n cientifica marina no constituirin fundamento

juridico para ninguna reivindicaci6n sobre parte alguna del medio marino o sus

recursos.

SECCION 2. COOPERACION INTERNACIONAL

Articulo 242

Ebmento de la cooperaci6n internacional

1. Los Estados y las organizaciones internacionales competentes fomentarin

La cooperaci6m internacional pars la investigaci&n cientifica marina con fines
pacificos, de conformidad con el principio del respeto de la soberania y de la

jurisdicci n y sobre la base del beneficio mutuo.

2. En este contexto, y sin perjuicio de los derechos y deberes de los

Estados en virtud de esta Convenci4i, un Estado, al aplicar esta Parte, darn a
otros Estados, segin proceda, una oportunidad razonable pars obtener de 51, o con
su cooperaci6n, la informaci&n necesaria para prevenir y controlar los dahos a la

salud y la seguridad de las personas y al medio marino.

Articulo 243

Creaci6n de condiciones favorables

os Estados y las organizaciones internacionales competentes cooperardn,

mediante La celebraci n de acuerdos bilaterales y multilaterales, en la creaci n de

condiciones favorables para la realizaci6n de La investigaci6n cientifica marina en

el medio marino y en la integraci&I de los esfuerzos de los cientificos por

estudiar la naturaleza e interrelaciones de los fen6menos y procesos que tienen
lugar en el medio marino.
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Articulo 244

Publicaci6n y difusi6n de informacixn v conocimientos

1. lOs Estados y las organizaciones internacionales competente facilitarln,
de conformidad con esta Convenci6n, mediante su publicacin y difusin por los
conductos adecuados, informaci6n sobre los principales programas propuestos y sue
objetivos, al igual que sobre los conocimientos resultantes de la investigaci6n
cientifica marina.

2. Con tal fin, los Estados tanto individualmente como en cooperacl6n con
otros Estados y con las organizaciones internacionales competentes, promoverin
activamente la difusi6n de datos e informacitn cientificos y la transmisi&n de
los conocimientos resultantes de la investigaci n cientffica marina, especialmente
a los Estados en desarrollo, as! como el fortalecimiento de la capacidad autdnoma
de investigaci6n cientifica marina de los Estados en desarrollo, en particular por
medio de programas para proporcionar enseftanza y capacitaci6n adecuadas a su
personal t&cnico y cientifico.

SECCION 3. REALIZACION Y FGMENTO DE LA INVESTIGACION CIENTIFICA MARINA

Articulo 245

Investigaci6n cientifica marina en el mar territorial

Los Estados ribereflos, en el ejercicio de su soberania, tienen el derecho
exclusivo de regular, autorizar y realizar actividades de investigacin cientifica
marina en su mar territorial. La investigaci6n cientifica marina en el mar
territorial se realizari solamente con el consentimiento expreso del Estado
ribereffo y en las condiciones establecidas por 41.

Articulo 246

Investiqaci6n cientifica marina en la zona econ6mica
exclusiva y en la plataforma continental

1. los Estados ribereftos, en el ejercicio de su jurisdicci6n, tienen derecho
a regular, autorizar y realizar actividades de investigaci6n cientifica marina en
su zona econ6mica exclusiva y en mu plataforma continental de conformidad con las
disposiciones pertinentes de esta Convenci6n.

2. La investigaci6n cientifica marina en la zona econ6mica exclusiva y en la
plataforma continental me realizar con el consentimiento del Estado ribereho.

3. En circunstancias normales, los Estados riberefsos otorgarkn su
consentimiento pars que otros Estados u organizaciones internacionales competentes
realicen, de conformidad con esta Convenci6n, proyectos de investigacin cientifica
marina en su zons econ~nica exclusiva o en su plataforma continental,
exclusivamente con fines pacificos y con objeto de aumentar el conocimiento
cientifico del m dio marino en beneficio de toda la humanidad. Con este fin, los
Estados riberefos establecer~n reglas y procedimientos para garantizar que no se
demore o denigue sin raz6n ese consentimiento.

4. Para los fines de aplicaci6n del pdrrafo 3, podrA considerarse que las
circunstancias son normales aun cuando no existan relaciones diplomlticas entre el
Estado ribereflo y el Estado investigador.

5. Sin embargo, los Estados riberelos podrin rehusar discrecionalmente su
consentimiento a la realizaci6n en su zona ocondmica exclusiva oen su plataforma
continental de un proyecto de investigaci4i cientifica marina de otro Estado u
organizaci6n internacional competente cuando ese proyectos
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a) Tenga tiportancia directs par& la exploraci6n y explotaci6n de loo
recursos naturales vivos o no vivost

b) ntrahe perforaciones en la plataforma continental, la utilizac&n de
explosivos o Is introduccidn de sustancias perjudiciales en el medio marinol

C) Entrahe la construccin, el funcionamiento o Is utilizaci6n de las islas
artificiales, instalaciones y eatructuras mencionadas en los articulos 60 y 801

d) Cbntenga informaci n proporcionada en cumplimiento del articulo 248 sobre

Is indole y objetivos del proyocto que sea inexacta, o cuando el Estado o la
organisaci6 internacional competente quo hays de realizar la investigacin tenga
obligaciones pendientes con ol Estado ribereflo resultantes de un proyecto de
investigacin anterior.

6. ND obstante 10 dispuesto en el p~rrafo 5, los Estados riberefos no podrfn
ejercer la facultad discrecional de rehusar ou consentimiento en virtud del
apartado a) del citado phrrafo en relaci6n con los proyectos de investigacin
cientifica marina que se vayan a realizar, de conformidad con lo dispuesto en esta
Parte, en Is plataforma continental mis ali& de las 200 millas marinas contadas
deede las lineas de base a partir de las cuales so mide la anchura del mar
territorial, fuera de aquellas &reas especificas que los Estados ribereots puedan
designar p%blicamente, en cualquier momento, coma Areas en lea quo as estdn
realizando, o as van a realizar en un plazo razonable, actividades de explotaci~n u
operaciones exploratorias detalladas centradas on dichas dress. los Estados
riberellos darhn aviso razonable de la designaci n de tales Areas, asi coma de
cualquier modificaci6n de istas, pero no estardn obligados a dar detalles de las
operaciones correspondientes.

7. Las disposiciones del pdrrafo 6 no afectarin a los deredos do los
Estados ribereflos sobre su plataforma continental, de conformidad con lo
establecido en el articulo 77.

8. Las actividades de investigaci&n cientifica marina mencionadas on ests

articulo no obstaculizsarn indebidamente las actividades que realicen los Eatados
ribereos en el ejercicio de sus derechos de soberanfe y de su jurisdiccin
previstos en esta Convenc in.

Articulo 247

Proyectos de investigaci6n cientifica marina realizados por
organizaciones internacionales o bajo sus suspicion

Se considerarh que un Estado ribereflo que sea miembro de una organizsaci6n
internacional o tenga un acuerdo bilateral con tal organizaci6n, y en cuya zons
econ6mica exclusiva o plataforma continental la orgenisaci6n desee realizar,
directamente o bajo sus auspicios, un proyecto de investigacin cientifica marina,
hg autorizado la realizacin del proyecto de conformidad con lea especificaciones
convenidas, si dicho Estado aprob6 el proyecto detallado cuando la organizacids
adopt6 Is decisi6n de realisarlo o estA dispuesto a participar en 41 y no ha
formulado objeci6n alguna dentro de los cuatro meses siguientes a l fecha on que
Is organizaci6n hays notificado el proyecto &I Estado ribereflo.

Articulo 248

Deber de ProLorcionar informaci6n al Estado ribereflo

Los Estados y las organizaciones internacionales competentes que Be propongan
efectuar investigaciones cientificas marinas on la ona econdeice exclusiva o en la
plataforma continental de un Estado ribereflo proporcionarAn a dicho Estado, seis
moses antes, como minimo, de la fecha prevista pars I iniciaci6n del proyecto de
investigaci6n cientifice marina, una descripoin complete des
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a) La indole y'objetivos del proyectop

b) El mtodo y los medios quo vayan a eplearse, incluidos el nombre,
tonelaje, tipo y claso de los buques y una decripci del equipo cientfficol

c) Las greas geogrdficas precisas en que vaya a realizarse el proyectos

d) Las fechas previstas do la llaeada inicial y la partide definitiva de los

buques do investigacidn, o del eplanemiento y la remocin del equipo, segdn
cotresponda

e) El nombre do Is institucin patrocinadora, el de su director y el de la
persona encargada del proyectol y

f) La medida en que so considere que el Estado riberefto podria participar o
estar representado en el proyocto.

Artfculo 249

Debor do cumplir cierta. condiciones

1. Al realisar inventigaciones cientLfLces marinas on Is tone econduica
exclusiva o en la plataforma continental do un Estado riberefto, los Eatados y le

organizaciones internacionales competenteu cumplirdn las condiciones siguientess

a) Garantizar el derecho del Estado riberefto a prticipar o ester
representado en el proyecto de inventigsci6n cientifica marina, 8i ast lo desea,
eapecialmente a bordo do los buques y otras ebarcaciones quo roalicen la
investigacidn o on las instalaciones de investigaci6n cientifica, cuando sea
factible, sin pagar reauneraci6n alguna &l personal cientifico del Estado riberefto
y sin quo date tongs obligaci6n de contribuir a aufragar Ion gastos del proyectop

b) Proporcionar al Estado ribersno, si asl 10 solicits, informes
preliminares tan pronto como sea factible, aef como los resultado8 y conclusiones
finales una vez terminada la investigac&no

C) Comprometerse a dar acceso al Estado ribereflo, si asi lo solicita, a
todos los datos y muestras obtenidos del proyecto de investigacidn cientffica
marina, as como a facilitarle los datos que puedan copiarse y las muestras quo
puedan dividirse sin menoscabo de au valor cientificoi

d) Proporcionar al Estado riberelso, si asi lo solicita, una evaluacidn de
eos dato, muestras y resultados de la investigaci6n o asistencia en su evaluacihn
o interpretaci6ni

e) Garantizar que, con sujeci6& a lo dispuesto en el phrrafo 2, se disponga
a escala internacional de log resultados de la investigaci6n, por los conductos
nacionales o internacionales apropiados, tan pronto como sea factiblep

f) Informar inzediatamente al Estado ribereflo de cualquier cambio importante
en el programs de investigacidnl

g) Retirar las instalaciones o el equipo de investigaci&n cientffica una vez
terminada la inventigacl6n, a menos que se hays convenido otra coga.

2. Eate articulo no afectart a las condiciones estabiecidas por las beyes y
reglamontos del Estado ribereflo pars el ejercicio de la facultad discrecional de
dar o rehusar su consentimiento, con arreglo al p~rrafo 5 del artIculo 246,
incluida la exigencia del previo acuerdo pars la difusi6n internacional de
resultados de un proyecto de investigacion de importancia directs pare la
exploraci6n y explotaci6n de los recursos naturales.
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Articulo 250

Omunicaciones relativas a los proyectos de
investigacin cientifica marina

Las comunicaciones relativas a los proyectos de investigacidn cientifica
marina se harhn por los conductos oficiales apropiados, a menos que se hays
convenido otra cos.

Articulo 251

Criterios y directrices generales

Los Estados procurar~n fomentar, pOr conducto de las organizaciones
internacionales competentes, el establecimiento de criterios y directrices
generales pars ayudar a los Estados a determinar la Indole y las consecuencias de
la investigaci6n cientifica marina.

Articulo 252

Consentimiento t~cito

lWs Estados o las organizaciones internacionales competentes podrin emprender
un proyecto de investigaci6n cientifica marina seis meses despuis de la fecha en
quo se hays proporcionado al Estado ribereflo la informaci6n requerida con arreglo

al articulo 248, a menos que, dentro de los cuatro mesas siguientes a la recepcidn
do la comunicaci6n de dicha informaci6n, el Estado ribereflo hays hecho saber al
Estado u organizaci6n quo realiza Is investigacin que:

a) Rehdsa su consentimiento en virtud de 1o dispuesto en el articulo 246;

b) La informacidn suministrada pOr el Estado o por la organizacin
internacional competente sobre la Indole o los objetivos del proyecto no
correspondo a los hechos manifiestamonte evidentesi

C) Solicits informaci6& complementaria sobre las condiciones y la
informacidn previstas en los articulos 248 y 2491 o

d) Existen obligaciones pendientes respecto do un proyecto de investigaci~s
cientifica marina realizado anteriormente por ese Estado u organizacidn, en
relacin con las condiciones establecidas en el articulo 249.

Articulo 253

Suspensidn a cesaci6n de las actividades de
investigacidn cientifica marina

1. El Estado riberetto tendrA derecho a exigir la suspensin de cualesquiera
actividades do investigaci6n cientifica marina quo se estn realizando en su aona
econ6mica exclusiva o on su plataforma continental cuando:

a) Las actividades de inventigaci&n no so realicen de conformidad con la

informaci6n transmitida en cumplimiento del articulo 248 en Is quo se bas6 el
consentimiento del Estado riberefai o

b) El Estado o la organizacidn internacional competente que realice las

actividades de investigacidn no cumpla 1o dispuesto on el articulo 249 en relacidn
con los derechos del Estado riberelo con respecto al proyecto de investigacin
cientifica marina.
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2. El Estado ribereno tondrh derecho a exigir la cesaci6n de toda actividad
de investigaci6n cientifica marina en caso de cualquier incumplimiento de lo
dispuesto en el articulo 248 que implique un cambio importante en el proyecto o en
las actividades de investigacidn.

3. El Estado ribereo podrA asimismo exigir la cesaci6n de las actividades
de inveatigacidn cientifica marina si, en un plazo razonable, no as corrige
cualquiera de las situacionoes previstas en el pArrafo 1.

4. Una vez notificada por el Estado ribereflo su decisi6n de ordenar la

suspensi6n o la cesacin de las actividades de investigaci&n cientifica marina, los
Estados o las organizacionoes internacionales competentes autorizados a realizarlas
pondrhn trmino a aqu6llas a quo se refiera la notificaci6n.

5. El Estado ribereflo revocari la orden de suspensi6n prevista en el
pAr rafo 1 y permitirA 1a continuaci&n de las actividades de investigaci&n
cientifica marina una voz que el Estado o la organizaci6n internacional competente
que realice la inveatigaci& haya cumplido las condicioneos exigidas en los
articulos 248 y 249.

Articulo 254

Derechos do los Estados vecinos sin litoral o en
situaci6n georifica deaventaJosa

1. Los Estados y las organizaciones internacionales competentes que hayan
presentado a un Estado riberefto un proyecto para realizar la investigacin
cientifica marina mencionada en el pArrafo 3 del articulo 246 dardn aviso do 6l a
los Estados vecinos sin litoral o en situaci6 geogrhfica desventajosa, y
notificarAn al Estado ribereflo que han dado ee aviso.

2. Una vez que el Estado ribereno interesado haya dado su consontimiento al
proyecto, de conformidad con el articulo 246 y otras disposiciones pertinentes de
esta Convenci6n, los Estadoas y las organizaciones internacionales competentes que
realicen ee proyecto proporcionardn a los Estados vecinos sin litoral o en
situaci n geogrifica desventajoasa, si &Sf lo solicitan y cuando proceda, la
informaci6n pertinente prevista en el articulo 248 y en el apartado f) del
pArrafo 1 del articulo 249.

3. Se darA a los mencionados Estados vecinoe sin litoral o en situaci6n
geogrifica desventajosa, si asi lo solicitan, Is oportunidad de participar, cuando
sea factible, en el proyecto de investigaci6n cientifica marina propuesto, mediante
experton calificadoas nombrados por ellos que no hayan sido impugnados por el Estado
riberefo, de acuerdo con las condiciones convenidas pars el proyecto, do
conformidad con las disposiciones de esta Convenci6n, entre el Estado ribeefo
interesado y el Estado o las organizaciones internacionales competentes que
realicen la investigacin cientifica marina.

4. IDs Estados y las organizaciones internacionales competentes a quo se
refiere el pdrrafo 1 proporcionardn a las mencionados Estados sin litoral o en
situacion geogrhfica deaventajosa, si ast lo solicitan, la informaciL& y la
asistencia previstas en el apartado d) del pdrrafo 1 del articulo 249, con sujeci6n
a lo dispuesto en el pArrafo 2 de ese articulo.
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Art iculo 255

medidas pare facilitar la investiqaci6dn cientifica marina

y prestar asistencia a los buques de investigacidn

Los Estados procurardn establecer reglas, reglamentos y procedimientoa

razonables pare fomentar y facilitar la investigaci&n cientifica marina realizade,

de conformidad con ets o)nvenci6n, mis allA de su mar territorial y, Begn proceda

y con sujeci~n a lo dispuesto en us leyes y reglamentos, facilitar el acceso a sus

puertos y promover la aesistencia a los buques de investigacidn cientifica marina
quo cumplan las disposiciones pertinentes de eats Parte.

Articulo 256

Investigecidn cientifica marina en is Zona

Todos los Estados, cualquiera que sea au aituaci6n geogrifica, asi como lea
organizaciones internacionales competentes, tienen derecho, de conformidad con las
disposiciones de l Parte XI, a realizar actividades de investigaci6n cientifica
marina en la Zona.

Articulo 257

Investigaci n cientifice marina en la columns de aqua mf
- 
all&

de los limites de la zone econmdica exclusive

Todos los Estados, cualquiera que sea su situacion geogrhfica, asi como lag

organizaciones internacionales competentes, tienen derecho, de conformidad con esta
Convenci~n, a realizar actividades de investigaci6n cientifica marina en la columna

de gue ms allA de los limites de l& zone econ6mica exclusive.

SECCION 4. INSTALACIONES 0 EQUIPO DE INVESTIGACION
CIENTIFICA EN EL MEDIO MARINO

Articulo 258

Emplazamiento y utilizacidn

El emplazamiento y la utilizaci6n de todo tipo de instalacidn o equipo de

investigaci&n cientifica en cualquier Area del medio marino estarhn aujetos a las
mimes condiciones qu ase esteblecen en esta Convenci6n pare la reelizacidn de
actividedee de investigacion cientifica marina en cualquiera de ease Areas.

Articulo 259

Condici6n Juridica

Las inatalaciones o el equipo a que as hace referencia en este soccidn no
poseen la condici/u juridica de islas. No tienen mar territorial propio y ou
presencia no afecta a la delimitacidn del mar territorial, de la zone econdmica
exclusive o de la plataforma continental.

Art iculo 260

Zones de seguridad

En torno a las instalaciones de investigacidn cientifica podrin establecerse
zomee de seguridad de una anchura razonable que no exceda de 500 metros, de
conformidad con las disposiciones pertinentes de esta Oonvenci6n. Tbdos los
Bstados velarin por que sus buques respeten esas zonas de seguridad.
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Articulo 261

No obstaculizaci6n de las rutas de naveqacldn internacional

El emplazamiento y la utilizaci6n de cualquier tipo de instalaciones o equipo
do investigaci6n cientifica no constituirn un obsatculo en las rutas de navegacin
Lnt rnacional establecidas.

Artculo 262

Signos de identificacidn y sefiales de advertencia

Las instalaciones o el equipo mencionados en esat seccidn tendrvn signos de
Ldentificacin que indiquen el Estado en que esthn registrados o la organizaci&
internacional a la que pertenecen, asf como las seflales de advertencia adecuadas
convenidas internacionalmente pars garantizar la seguridad maritima y Is seguridad
do Is navegacidn area, teniendo en cuents las reglas y estinderes establecidos por
ls organizaciones internacionales competentes.

SECCION 5. RESPONSABILIDAD

Articulo 263

Responsabilidad

1. Los Estados y las organizaciones internacionales competentes tendr~n la
obligeci&n de asegurar que la investigaci&n cientffica marina, efectuade por ellos
o en su nombre, se realice de conformidad con ests Convenci6n.

2. oas Estados y las organizaciones internacionales competentes serhn
responsables por las medidas que tomen en contravencidn de esta Convencidn reapecto
de las actividades de investigaci6n cientffica marina realizadas por otros Eatados,
por Bus personas naturales o juridicas o pot las organizaciones internacionales
competentes, e indemnizarin los daos resultantes de tales medidas.

3. Los Estados y las organizaciones internacionales competentes serdn
responsables, con arreglo al articulo 235, de los danos causados por la
contasinaci6n del medio marino resultante de la investigaci6n cientifica marina
realizada por ellos o en su nombre.

SECCION 6. SOLUTION DE aONTROVERSIAS Y IEDIDAS PROVISIONALES

Artfculo 264

Solucidn do controversies

Las controversies sobre la interpretacidn o la aplicaci6n do las disposiciones
do ets ConvencL& relativeas Is investigaci&1 cientifice marina sefn
solucionadas de conformidad con lax secciones 2 y 3 do Is Part* XV.

Articulo 265

Medidas Provisionales

Mientras no se resuelva una controvorsia do conformidad con las aecc ones 2
y 3 de Is Parte XV, el Estado a Is organizaci46 internacional competent* a quien se
hays autorizado a realizar un proyecto de investigacidn cientfica marina no
permitirh quo so inicien o continden las actividadea de investigacin sin el
consentimiento expreso del Estado ribeeflo interesado.
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PARTE XIV

DESARROLLO Y TRANSMISION DE TECNOLOGIA MARINA

SECCION 1. DISPOSICIONES GENERALES

Articulo 266

Fbmento del desarrollo y de la transmisi6n de tecnologia marina

1. Los Estados, directamente o por conducto de las organizaciones

internacionales campetentes, cooperarin en la medida de sus posibilidades para
fomentar activamente el desarrollo y la transmisi6n de la ciencia y la tecnologia

marinas seg~zn modalidades y condiciones equitativas y razonables.

2. los Estados fomentarAn, en la esfera de la ciencia y tecnologia marinas,

el desarrollo de la capacidad de los Estados que necesiten y soliciten asistencia

t~cnica en esa esfera, particularmente de los Estados en desarrollo, incluidos los
Estados sin litoral y los Estados en situaci6n geogrhfica desventajosa, en lo

referente a la exploraci6n, explotaci6n, conservaci6n y administraci6n de los

recursOs marinos, la protecci
6
n y preservaci6n del medio marino, la investigacicn

cientifica marina y otras actividades en el medio marino compatibles con esta

Convenci&n, con miras a acelerar el desarrollo economico y social de los Estados en

desarrollo.

3. Los Estados procurarin promover condiciones econ6micas y juridicas

favorables para la transmisi6n de tecnologia marina, sobre una base equitativa, en
beneficio de todas las partes interesadas.

Articulo 267

Protecci6n de los intereses legitimos

Al promover la cooperaci6n con arreglo al articulo 266, los Estados tendrin

debidamente en cuenta todos los intereses legitimos, incluidos, entre otros, los
derechos y deberes de los poaseedores, los proveedores y los receptores de

tecnologia marina.

Articulo 268

Objetivos bisicos

Los Estadas, directamente o por conducto de las organizaciones internacionales

competentea, fomentarhns

a) La adquisicih, evaluaci6n y difusin de conocimientos de tecnologla

marina y facilitarin el accesao a enos datos e informaciones

b) El desarrollo de tecnologia marina apropiada;

c) El desarrollo de la infraestructura tecnol6gica necesaria para facilitar
la transmisi6n de teenologia marinal

d) El desarrollo de los recursos humanos mediante la capacitaci6n y la

etneftansa de nacionales de los Estados y palses en desarrollo y especialmente de
los aenos adelantados entre ellosg

e) La cooperaci&n internacional en todos los planos, especialmente en los

planos regional, subregional y bilateral.
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Artfculo 269

Medidas para lograr los objetivos bAsicos

Para lograr los objetivos mencionados en el articulo 268, los Estados,
directamente o por conducto de las organizaciones internacionales competentes,
procurar~n, entre otras cosast

a) Establecer programas de cooperaci s tfcnica para la efectiva transmisi&n
de todo tipo de tecnologia marina a los Estados que necesiten y soliciten
asistencia t6cnica en esta materia, especialmente a los Estados en desarrollo an
litoral y a los Estados en desarrollo en eituaci6n geogrifica desventajosa, aef
como a otros Estados en desarrollo que no hayan podido crear o desarrollar su
propia capacidad tecnol6gica en cienciaa marinas y en la exploraci6n y explotaci6n
do recursos marinos, ni desarrollar la infraestructura de tal tecnologial

b) Fomentar condiciones favorables para la celebraci6n de acuerdos,
contratos y otros arreglos similares en condiciones equitativas y razonables;

c) Celebrar conferencias, seminarios y simposios sobre temas cientificos y
tecnol6gicos, en particular sobre polifticas y m6todos para la transmisi6n de
tecnologfa marinal

d) Fbmentar el intercambio de cientificos y expertos en tecnologia y otras
materias;

e) EMprender proyectos y fomentar empresas conjuntas y otras formas de
coopeaci6n bilateral y multilateral.

SECCION 2. CO(PERACION INTERNACIONAL

Artfculo 270

Formas de cooperaci6n internacional

Ls cooperaci6n internacional para el desarrollo y la tranomisi6n de tecnologia
marina s llevarh a cabo, cuando sea factible y adecuado, mediante los programas
bilaterales, regionales o multilaterales existentes, asi como mediante programas
aupliados a nuevos para facilitar la investigaci6n cientifica marina, la
transmisi6n de tecnologfa marina, especialmente en nuevos campos, y la financiaci6n
internacional apropiada de la investigaci6n y el aprovechamiento de los oc6anos.

Art fculo 271

Directrices. criterios y estindares

los Estados, directamente o por conducto de las organizaciones internacionales
competentes, fomentarhn el establecimiento de directrices, criterios y estAndares
generalmente aceptados para la transmisi6n de tecnologia marina sobre una base
bilateral o en el marco de organizaciones internacionales y otros foros, teniendo
en cuenta en particular los intereses y necesidades de los Estados en desarrollo.

Articulo 272

Coordinaci6n de programas internacionales

En materia de transmisi6n de tecnologfa marina, los Estados tratarin de lograr
que las organizaciones internacionales competentes coordinen sus actividades,
incluidos cualesquiera programas regionales o mundiales, teniendo en cuenta los
intereses y necesidades de los Estados en deaarrollo, en particular de aqu6llos sin
litoral o en situaci6n geogrdfica desventajosa.
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Articulo 273

Cooperaci 6 n con organizaciones internacionales y con Ia Autoridad

Los Estados cooperarhn activamente con las organizaciones internacionales
competentes y con la Autoridad para impulsar y facilitar la transmisi6n de
conocimientos pricticos y tecnologla marina con respecto a las actividades en la
Zona a los Estados en desarrollo, a sus nacionales y a Is Empress.

Articulo 274

Obietivos de la Autoridad

Sin perjuicio de todos los intereses legitimos - incluidos, entre otros,
Joe derechos y deberes de los poaeedores, los proveedores y los receptores de
tecnologia - la Autoridad garantizari, con respecto a las actividades en la
Zona, que

a) Sobre la base del principio de la distribuci6n geogrhfica equitativa, y
cOn fines de capacitaci6n, se emplee como miembros del personal ejecutivo,
investigador y t6cnico establecido para eaas tareas a nacionales de los Estado8 en
desarrollo, sean ribereflos, sin litoral o en ituaci6n geogr~fica desventajona

b) Se ponga a disposici6n de todos los Estados, y en particular de los
Estados en desarrollo quo necesiten y soliciten asistencia tdcntca en esa materia,
documentaci6n t6cnica sobre los equipos, maquinaria, dispositivos y procedimientos
pert inentess

C) Sean adoptadas por la Autoridad las disposiciones apropiadas pars
facilitar i& adquisici6n de asistencia t4cnica en materia de tecnologia marina por
los Estados que la necesiten y saoliciten, en particular los Estados en desarrollo,
asi como la adquisici6n por sus nacionales de los conocimientos pricticos y
especializados necesarios, incluida la formaci6n profesionall

d) Se ayude a los Estados que necesiten y soliciten asistencia t6cnica en
asa materia, en particular a los Estados en desarrollo, en Is adquisici6n de
equipos, instalaciones, procedimientos y otros conocimientos tkcnicos necesarios,
por medio de cualquier arreglo financiero previsto en esta Convenci6n.

SECCION 3. CENTROS NACIONALES Y REGIONALES DE INVESTIGACION

CIENTIFICA Y TECNOLOGICA MARINA

Articulo 275

Establecimiento de centros nacionales

1. Los Estadoas, directamente o por conducto de las organizaciones
internacionales competentes y de Is Autoridad, fomentarin el establecimiento,
especialmente en los Estadoas ribereflos en desarrollo, de centros nacionales de
investigaci6n cientifica y tecnol6gica marina y el fortalecimiento de los centros
nacionales existentes, con objeto de estimular e impulsar la realizaci6n de
investigaci6n cientifica marina por los Estados ribereflos en desarrollo y de
aumentar su capacidad nacional pars utilizar y preservar sus recursos marinoas en su
propio beneficio econ6mico.

2. Los Estados, por conducto de las organizaciones internacionales
competentes y de la Autoridad, darin el apoyo apropiado pars facilitar el
establecimiento y el fortalecimiento de los centros nacionales mencionados en el
pirrafo 1 a fin de proporcionar servicios de capacitaci6n avanzada, el equipo y los
conocimientos pricticos y especializados necesarios, asi como expertoas tcnicoas, a
los Estados qua lo necesiten y soliciten.
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Articulo 276

Establecimiento de centros req ionales

1. Los Estados, en coordinaci6n con las organizaciones internacionales
competentes, con la Autoridad y con instituciones nacionales de investigaci h
cientifica y tecno16gica marina, fomentarAn el establecimiento de centros
regionales de investigaci6n cientifica y tecnol6gica marina, especialmente en los
Estados en desarrollo, a fin de estimular e impulsar la realizacidn de
investigaci6n cientifica marina por los Estados en desarrollo y de promover la
transmisi6n de tecnologia marina.

2. Todos los Estadoas de una regi n cooperarhn con los respectivos centros
regionales a fin de asegurar el logro mias efectivo de aus objetivos.

Art iculo 277

Funciones de los centros regionales

Las funciones de los centros regionales comprenderin, entre otras

a) Programas de capacitacin y ensefanza, en todos los niveles, sobre
diversos aspectos de la investigaci6n cientifica y tecnol6gica marina,
*apecialmente la biologla marina, incluidas la conservaci.5 y administraci6n de los
recursos vivon, la oceanograffa, la hidrograffa, la ingenieria, la exploraci6n
gool6gice de los fondos marinoas, I& mineria y la tecnologia de desalaci6nl

b) Estudios de gesti6n administratival

) Programas de estudios relacionados con la proteccidn y preservaci6n del
medlo marino y la prevenci6n, reducci6n y control de la contaminaci6ni

d) Organizaci6n de conferencias, seminarios y simposios regionales;

o) Adquisicl6n y elaboraci6n de datos e informaci6n sobre ciencia y
teanologia marinasl

f) Difusi6n ripida de los resultados de la investigacin cientifica y
tecnolgica marina en publicaciones fAcilmente asequibles;

g) Difusi&1 de las politicas nacionales sobre tranamisin de tecnologio
marina y eatudio comparado sintem-tico de esas politicasy

h) Oompilaci6n y sistematizaci6n de informacidn sobre comercializaci6n de
tocnologia y sobre los contratos y otros arreglos relativos a patentes

i) Oooperaci6n t6anica con OtrOs Estados de la regin.

SECCION 4. COOPERACION ENTRE ORGANIZACIONES INTERNACIONALES

Articulo 278

operaci6n entre organizaciones internacionales

Las organizaciones internacionales competentes mencionadas en esta Parte y en
l Parte XIII tomarfzn todas las medidas apropiadas para garantizar, directamente o
en estrecha cooperaci6n entre si, el cumplimiento efectivo de sus funciones y
responsabilidades con arreglo a esta Parte.
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PARTE XV

SOLUCION DE OONTROVERSIAS

SECCION 1. DISPOSICIONES GENERALES

Articulo 279

Obligaci6n de resolver las controversias por medios pacificos

Los Estados Partes resolverAn sus controversias relativas a la interpretacidn
o la aplicaci6n de esta Convenci n por medios pacificos de conformidad con el
pirrafo 3 del Articulo 2 de la Carta de las Naciones Unidas y, con ese fin,
procurarin su soluci6n por los medios indicados en el phrrafo 1 del Articulo 33 de
la Carta.

Articulo 280

Soluci6n de controversias por medios pacificos elegidos por las partes

Ninguna de las disposiciones de esta Parte menoscabarh el derecho de los
Estados Partes a convenir, en cualquier momento, en solucionar sus controversias
relativas a la interpretaci6n o la aplicaci n de esta Convenci6n por cualquier
medio pacifico de su elecci6n.

Articulo 281

Procedimiento aplicable cuando las partes no hayan resuelto
la controversia

1. Si los Estados Partes que sean partes en una controversia relativa a la
interpretaci6n o la aplicaci6n de esta Convenci n ban convenido en tratar de
resolverla pOr un medio pacifico de su elecci6n, los procedimientos establecidos en
esta Parte se aplicarhn s6lo cuando no se hays llegado a una soluci n por ese medio
y el acuerdo entre las partes no excluya la posibilidad de aplicar otro
procedimiento.

2. Cuando las partes hayan convenido tambien en un plazo, lo dispuesto en el
p~rrafo 1 s6lo se aplicarg una vez expirado ese plazo.

Articulo 282

Obligaciones resultantes de acuerdos generales,
regionales o bilaterales

Cuando los Estados Partes que sean partes en una controversia relativa a la
interpretaci6n o la aplicaci6n de esta Convenci&n hayan convenido, en virtud de un
acuerdo general, regional o bilateral o de alguna otra manera, en que esa
controversia se someta, a petici6n de cualquiera de las partes en ella, a un
procedimiento conducente a una decisi6n obligatoria, dicho procedimiento se
aplicari en lugar de los previstos en esta Parte, a menos que las partes en la
controversia convengan en otra Cosa.

Articulo 283

Obliaci6n de intercambiar opiniones

1. Cuando surja una controversia entre Estados Partes relativa a la
interpretaci6n o la aplicaci6n de eata Convenci6n, las partes en la controversia
procederAn sin demora a intercambiar opiniones con miras a resolverla mediante
negociaci6n o por otros medios pacificos.
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2. Asimismo, las pattes procedorin sin demote a intercambiat opiniones
cuando so haya puesto fin a un procedimiento pate la soluci6n de una controversia
sin qua 6ate haya sido resuelta o cuando so haya llegado a una soluci6n y lea
citcunstancias requieran consultas sobte la forms de llevarla a la pthctica.

Articulo 284

Conciliaci6n

1. El Estado Parts qua sea parts en una controvetaia relative a la

interprteacin o la aplicaci6n de esta Convenci6n podt invitar a la otra u otras
partea a someterla a concLliaci6n de conformidad con el procedimiento establecido
on la seccin 1 del Anexo V 0 con otto ptocedimiento de conciliaci n.

2. Si la invitaci6n as aceptada y las partes convienen on el procedimiento
quo he de aplicarse, cualquiera de ellas podrt someter la controveteia a ee
procedimiento.

3. Si la invitaci6n no oa aceptada o las partes no convienen en el
procedimiento, so datd por terminada la conciliaci6n.

4. Cuando una controversia hays sido sometida a conciliaci6n, s6lo podri
ponere fin a data de conformidad con el ptocedimiento do conciliaci6n acordado,
salvo quo lea parten convengan on otra cosa.

Artculo 285

Aplicaci6n de eata secci6n a las controversies sometideas

de conformidad con l Part. XI

Lea disposiciones deoesta seccidn se aplicartn a cualquler conttoversia quo,
on vittud do la secci6n 5 do la Parts XI, haya de resolverse do conformidad con los
ptocedimientos establecidos en eat& Patte. Si una entided quo no sea un Estado
Patte fuere part. en tal controversia, esta seccin so aplicath mutatis mutandis.

SECCION 2. PROCEDIMIENTOS OBLIGATORIOS O0NDUCENTES A

DECISIONES OBL IGATORI AS

Articulo 286

Aplicaci6n de los procedimientos establecidos en esta secci6n

Con aujeci6n a lo diapuesto en la secci6n 3, toda controversia relative a la
interpretaci6n o la aplicacin de esta Convencihn, cuando no hays sido resuelta pot
aplicaci6n de la secci6n 1, se someteri, a petici6n de cualquiera de la partes en
la controversia, a la corte o tribunal que sea competente conforme a lo dispuesto
en eat secci6n.

Articulo 287

Elecci6n del procedimiento

i. Al firmar o ratificar esta Convenci6n o al adherirse a ella, o en
cualquier momento ulterior, los Estados podrn elegir libremente, mediante una
declaracidn escrita, uno o vatios de los medios siguientes pare la soluci6n do las
controvetsias relatives a la interptetaci n o la aplicacido de la OInvenci6ns

a) El Tribunal Internacional del Derecho del Mar conStituido de conformidad
con el Anexo VIi

b) La Corte Internacional de Justicial

Vol 1834, 1-31363

477



United Nations - Treaty Series • Nations Unies - Recueil des Trait(s

c) Un tribunal arbitral constituido de conformidad con el Anexo VIII

d) Un tribunal arbitral especial, constituido de conformidad con el

Anexo VIII, para una 0 varias de las categorias de controversias quo en 41 as
especifican.

2. Ninguna declaraci1 hecha conforme al pirrafo 1 afectarh a la obligacin

del Estado Parts de aceptar la competencia de la Sala de Controversias do los
Fondos Marinon del Tribunal Internacional del Derecho del Mar en la medida y en I&
forma establecidas on la seccidn 5 de la Parts XI, ni resultarA afectada por eea

obligaci6n.

3. Se presumirik que el Estado Porte quo sea parte en una controversia no

comprendida en una declaraci6n on vigor ha aceptado el procedimiento de arbitraja
previsto en el Anexo VII.

4. Si las partes en una controversia han aceptado el mismo procedimiento

pare la soluci6n do la controversia, 6sta s6lo podrA Ber sometida a se
procedimento, a menos quo las partes convengan en otra cos.

5. Si las partes en una controversia no han aceptado el mismo procedimiento

para la soluci6n de la controversia, 6sta 86lo podr& ser sometida al procedimiento
de arbitraje previsto en .l Anexo VII, a menos quo las partes convengan en otra
cosa.

6. Las declaraciones hechas conforme al p$rrafo 1 permanecerdn en vigor

haste tres moses despu6s de que la notificaci&n de revocaci6n hays sido depositada
en poder del Secretario General de las Naciones Unidas.

7. Ninguna nueva declaraci&n, notificaci& de revocaci6n o expiraci6n de una

declaraci6n afectarg en modo alguno al procedimiento en curso ante una corte o
tribunal qua sea competente conforme a ests articulo, a menos quo las partes
convengan en otra cosa.

8. Las declaraciones y notificaciones a que se refiere este articulo so

depositarn en poder del Secretario General de las Nacioneos Unidas, quien
transmitirh copia de ellas a los Estados Partes.

Articulo 288

Competencia

1. Cualquiera de las cortes o tribunales mencionados en el articulo 287 seri
competente pars conocer de las controversiss relativas a la interpretacin o la
aplicaci6n de eata Qinvenci6n que s le sometan conforme a lo dispuesto en esta
Parte.

2. Qialquiera de las cortes o tribunales mencionados en el articulo 287 ser

competente tambidn pars conocer de las controversias relatives a la interpretaci6n
o la aplicaci&n de un acuerdo internacional concerniente a los fines de esta
Oonvenci6n que soe 1 sometan conforme a ese acuerdo.

3. La Salo de Controversias de los Fbndos arinos del Tribunal Internacional

del Derecho del Mar establecida de conformidad con el Anexo VI o cualquier otra
sale o tribunal arbitral a que se hace referencia en la secci6n 5 de la Parts XI
sed competente para conocer de cualquiera de ias cuestiones quo se le sometan

conforme a lo dispuesto en esa secci~n.

4. En caso de controversia en cuanto a la competencia de una corte o

tribunal, la cuesti6n seri dirimida por esa corte o tribunal.
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Articulo 289

Expertos

En toda controversia en que se planteen cuestiones cientificas o tdcnicas, la
corte 0 tribunal que ejerza su competencia conforme a oat& secci~i podri, a
petici6n de una de las partes o por iniciativa propia, seleccionar en consulta con
las partes por 1o menos dos expert'os en cuestiones cientificas o tfcnicas elegidos
preferentemente de la lista correspondiente, preparada de conformidad con el
artfculo 2 del Anexo VIII, para que participen sin derecho a voto en las
deliberaciones de eea corte o tribunal.

Articulo 290

Medidas provisionales

1. Si una controversia se ha sometido en la forma debida a una corte a
tribunal que, en principio, se estime competente conforme a esta Parte o a Is
seccidn 5 de Is Parte XI, esa corte o tribunal podri decretar las medidas
provisionales que estime apropiadas con arreglo a las circunstancias para preservar
los derechos respectivos de las partes en la controversia o para impedir que as
causen daIbs graves al medio marino, en espera de que se adopte la decisiten
definitiva.

2. las medidas provisionales podrhn ser madificadas o revocadas tan pronto
como las circunstancias qua las justifiquen cambien o dejen de existir.

3. Las medidas provisionales a que se refiere este artfculo s6lo podrn ser

decretadas, modificadas o revocadas a petici6n de una de las partes en la
controversia y despu~s de dar a las partes la posibilidad de ser oidas.

4. La corte o tribunal notificarA inmediatamente la adopci6n, modificaci6n o
revocacibn de las medidas provisionales a las partes en la controversia y a los
demss Estados Partes que estime procedente.

5. Hasta qua ase constituya el tribunal arbitral al que as someta una
controversia con arreglo a esta secci6n, cualquier corte o tribunal designado de
comfin acuerdo por las partes o, a falta de tal acuerdo en el plazo de dos semanas
contado desde la fecha de Is solicitud de medidas provisionales, el Tribunal
Internacional del Derecho del Mar o, con respecto a las actividades en ia zona, la
Sala de Dontroversias de los Fondos Marinos podri decretar, modificar o revocar
medidas provisionales conforme a 1o dispuesto en este articulo si estima, en
principio, qua el tribunl que hays de constituirse seria competente y que la
urgencLa de la situaci6n esi 1o requiere. Una vez constituido, el tribunal al que
se hays sometido Is controversia podri, actuando conforme a los pdrrafos I a 4,
modificar, revocar o confirmar esas medidas provisionales.

6. Las partes en la controversia aplicarAn sin demora todas las medidas
provisionales decretadas conforme a este articulo.

Articulo 291

Acceso

1. Todos los procedimientos de soluci6n de controversias indicados en est&
Parte estarhn abiertos a los Estados Partes.

2. Las procedimientos de soluci6n do controversias previstoas en esta Parte

eatarin abiertos a entidades distintas de los Estados Partes s6lo en los casos en
quo ello so disponga expresamente en esta Convenci6n.
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Articulo 292

Pronta liberaci6n de buques y de sus tripulaciones

1. Cuando las autoridades de un Estado Parte hayan retenido un buque que
enarbole el pabell6n de otro Estado Parte y se alegue que el Estado que procedi6 a
la retenci6n no ha observado las disposiciones de esta Convenci6n con respecto a la
pronta liberacido del buque o de su tripulaci6n una vez constituida fianza
razonable u otra garantia financiera, la cuesti6n de la liberaci6n del buque o de
su tripulaci n podr& ser sometida a la corte o tribunal que ias partes designen de
condn acuerdo o, a falta de acuerdo en un plazo de 10 dias contado desde el momento
de la retenci&n, a Is corte o tribunal quo el Estado que haya procedido a la
retenci6n haya aceptado conforme al articulo 287 o al Tribunal Internacional del
Derecho del Mar, a menos que las partes convengan en otra cosa.

2. La solicitud de liberaci6n del buque o de su tripulaci6n s61o podrik ser
formulada por el Estado del pabell n o en su nombre.

3. La carte o tribunal decidirg sin demora acerca de la solicitud de
liberacin y s6lo conocerh de esa cuesti n, sin prejuzgar el fondu de cualquier
demanda interpuesta ante el tribunal nacional apropiado contra el buque, su
propietario o su tripulaci6n. Las autoridades del Estado que haya procedido a la
retenci6n seguirin siendo competentes para liberar en cualquier momento al buque o
a su tripulaci6n.

4. Una vez constituida Is fianza u otra garantia financiers determinada por
la Corte o tribunal, las autoridades del Estado que hays procedido a la retenci6n
cumplirln sin demore la decisi6n de la carte o tribunal relativa a Is liberaci6n
del buque o de su tripulaci6n.

Articulo 293

Derecho aplicable

1. La curte o tribunal competente en virtud de esta secci6n aplicari esta
Convenci n y las demis normas de derecho internacional quo no sean incompatibles
con ella.

2. El pArrafo 1 Be entenderi sin perjuicio de la facultad de la Corte
o tribunal competente en virtud de esta secci6n pars dirimir un litigio
ex aequo et bono, si las partes convienen en ello.

Articulo 294

Procedimiento preliminar

1. Cualquier corte o tribunal mencionado en el articulo 287 ante el que ae
entable una demanda en relaci6n con una de las controversias a quo so refiere el
articulo 297 resolveri a petici6n de cualquiera de las partes, o podri resolver por
iniciativa propia, si la acci6n intentada constituye una utilizaci6n abusiva de los
medios procesales o si, en principio, estA suficientemente fundada. Cuando la
corte o tribunal resuelva que la accidn intentada constituye una utilizaci6n
abusiva de los medios procesales o carece en principio de fundamento, cesarf Bus
actuaciones.

2. Al recibir la demands, la corte o tribunal la notificarS inmediatamente a
la otra u otras partes y seffalarg un plazo razonable en el cual la otra u otras
partes podrin pedirle que resuelva la cuesti&n a que Be refiere el pirrafo 1.

3. Nada de 1o dispuesto en este articulo afectarA al derecho de las partes
en una controversia a formular excepciones preliminares conforme a las normas
procesales aplicables.

Vol. 1834, 1-31363

480



United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitks

Articulo 295

Agotamiento de los recursos internos

Las controversias que surjan entre Estados Partes con respecto a la
interpretacin o la aplicaci6n de esta Convenci~n podthn someterse a los
procedimientos establecidos en esta secci6n s6lo despuis de que se hayan agotado
los recursos internos, de conformidad con el derecho internacional.

Art iculo 296

Cathcter definitivo y fuerza obligatoria de las decisiones

1. Toda decisi6n dictada por una corte o tribunal que sea competente en
virtud de esta secci6n seei definitiva y debere see cumplida pot todas las partes
en la controversia.

2. Tal decisi6n no tendr6 fuerza obligatoria salvo pars las partes y
respecto de la controversia de que se trate.

SECCION 3. LIMITACIONES Y EXCEPCIONES A LA APLICABILIDAD DE LA SECCION 2

Arti ulo 297

Limitaciones a la aplicabilidad de la secci6n 2

I. Las controversias relativas a la interpretaci6n o Is aplicaci6n de eats
Convencibn con respecto al ejercicio pot parte de un Estado ribeeho de sus
derechos soberanos o su jurisdicci6n previstos en eats Onvenci6n se sometet n a
los procedimientos establecidos en la seccidn 2 en los casos siguientest

a) Cuando se alegue que un Estado ribereflo ha actuado en contravenci6n de 1o
dispuesto en esta Convenci6n respecto de las libertades y los derechos de
navegaci6n, sobrevuelo o tendido de cables y tuberfas submarinos o respecto de
cualesquiera otros usos del mar internacionalmente legitimos especificados en el
articulo 58#

b) Cuando se alegue que un Estado, al ejercer las libertades, derechos o
usos antes mencionados, ha actuado en contravenci6n de las disposiciones de esta
Convenci6n o de las 1eyes o reglamentos dictados pot el Estado ribereno de
conformidad con eats Convenci6n o de otras notmas de derecho internacional que no
Sean incompatibles con ella; o

C) Cuando se alegue que un Estado riberefto ha actuado en contravencion de
reglas y est~ndares internacionales especificos relativos a la proteccidn y
preservaciI del medio marino que sean aplicables al Estado riberenlo y quo hayan
sido establecidos pot esta Qonvenci6n o pot conducto de una organizaci6n
internacional competente o en una conferencia diplomitica de conformidad con esta
Cbnvenci6n.

2. a) Las controversias relativas a la interpretaci6n o la aplicaci6n de
las disposiciones de esta C3nvencidn con respecto a las actividades de
investigaci6n cientifica marina so resolverhn de conformidad con la seccin 2, con
la salvedad de que el Estado ribereflo no estard obligado a aceptar que se someta a
los procedimientos de soluci6n establecidos en dicha secci n ninguna controversia
que se suscite con motivot

i) Del ejercicio pot el Estado ribereeso de un derecho o facultad
discrecional de conformidad con el articulo 246; o

ii) De la decisi6n del Estado ribeeflo de ordenar la suspensi6n o la cesacido

de un proyecto de investigaci6n de conformidad con el articulo 2531
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b) Los controversias que se susciten cuando el Estado que realiza las
investigaciones alegue que, en relaci6n con un determinado proyecto, el Estado
ribereto no ejerce los derechos que le corresponden en virtud de los artfculos 246
y 253 de manera compatible con lo dispuesto en esta Onvenci6n serin sometidas, a
peticibn de cualquiera de las partes, al procedimiento de conciliaci&n previsto en
la secci6n 2 del Anexo V, con la salvedad de quo la comisi6n de conciliaci6n no
cuestionarh el ejerciclo por el Estado ribereno de su facultad discrecional de
designar las Areas especificas a qua se refiere el p~rrafo 6 del articulo 246, o de
rehusar au consentimiento de conformidad con el phrrafo 5 de dicho articulo.

3. a) Las controversias relatives a la interpretaci6n o la aplicaci6n de

las disposiciones de la presente Convenci i on relaci6n con las pesquerias se
resolver~n de conformidad con la aecci6n 2, con la salvedad de que el Estado
ribereno no estar& obligado a aceptar quo se smeta a los procedimientos de
soluci6n establecidos en dicha secci6n ninguna controversia relativa a sue derechos
soberanos con respecto a los recursos vivos en la zona econ~nica exclusiva o al
ejercicio de esos derechos, incluidan sus facultades diacrecionales para determinar
la captura permisible, su capacidad de explotaci&n, la asignaci6n de excedentes a
otros Estados y las modalidades y condiciones establecidas en sus leyes y
reglamentos de conservacin y administraci6ni

b) Cuando no se haya Ilegado a un acuerdo mediante la aplicaci6n de las
disposiciones de la secci6n 1, la controversia ser sometida al procedimiento de
conciliaci6n previato en Ia secci6n 2 del Anexo V. ai as lo solicita cualquiera de
las partes en la controversia, cuando se aleque ques

J) Un Estado ribereflo ha incumplido de manera manifiesta su obligaci&, de
velar, con medidas adecuadas de conservaci6n y administracidn, por quo la
preservaci6n de los recursos vivos de la zona econ4dmica exclusiva no
resulte gravemente amenazada;

ii) un Estado ribereflo se ha negado arbitrariamente a determinar, a petici&n
de otro Estado, la captura permisible y su capacidad para explotar los
recursos vivos con respecto a las poblaciones que ese otro Estado est4i
interesado en pescarl

ii) Un Estado riberelo se ha negado arbitrariamente a asignar a un Estado,
conforme a 1o dispuesto en los articulos 62, 69 y 70 y en las modalidades
y condiciones establecidas por el Estado ribereno que sean compatibles
con la presente Convenci6n, la totalidad o una parte del excedente cuya
existencia haya declarado;

c) La comisi6n de conciliaci u no sustituiri en ningdn caso al Estado
ribereflo en sus facultades discrecionalesg

d) El informe de la comisi&n de conciliaci6n serh comunicado a las
organliaciones Lnternacionales competentes;

e) Al negociar un acuerdo con arreglo a lo dispuesto en los articulos 69
y 70, los Estados Partes, a menos que convengan otra cosa, incluirgn una clAusula
sobre las medidas quo tomarhn pars reducir al minimo la posibilidad de que surja
una diferencia con respecto a la interpretacidn o aplicaci6n del acuerdo y sobre el
procedimiento quo deborin seguir si, no obstante, surgiere una diferencia.

Articulo 298

Excepciones facultativas a la aplicabilidad de la secci6n 2

1. Al firmar o ratificar esta Convenci6n o adherirse a ella, o en cualquier
otro momento posterior, los Estados podritn, sin perjuicio de las obligaciones que
resultan de la seccidn 1, declarer por escrito que no aceptan uno o varios de los
procedimientos previstos en la seccibn 2 con respecto a una o varies de las
siguientes categories de controversias
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a) i) Las controversies relativas a la interpretaci6n o Ia aplicaci6 de
los articulos 15, 74 y 83 concernientes a la delimitaci6n de las
zonas maritimas, o las relativas a bahias o tftulos hiat6ricos, a
condici6n de quo el Estado que haya hecho una declaraci6n de ea
indole, cuando una contraversia de ese tipo surja despu6s de la
entrada en vigor de esta Convenci6n y no so llegue a un acuerdo
dentro de un periodo razonable en negociaciones entre las partes,
acepte, a petici6n de cualquier parte en la controversia, que la
cuesti6n sea sometida al procedimiento de conciliaci6n previsto en
la seccidn 2 del Anexo VI adenAs, quedarh excluida de tal sumisidn
toda controversia qua entrane necesariamente el examen concurrente
de una controversia no resuelta respecto de la soberania u otros
derechos sobre un territorio continental o insulary

ii) Una vez quo la comisi6n de conciliacin haya presentado su informs,
en el quo expondrg las razones en que se funda, las partes
negociarin un acuerdo sobre la base de ese informej si dstaa
negociaciones no conducen a un acuerdo, las partes, a menos quo
acuerden otra cosa, someterhn la cuesti6n, por consentimiento mutuo,
a los procedimientos previstos en la secci6n 21

iii) Las disposiciones de este apartado no serhn aplicables a ninguna
controversia relativa a la delimitaci6n de zonas maritimas quo ya se
hay& resuelto mediante acuerdo entre las partes, ni a ninguna
controversia de ega Indole quo haya de resolverse do conformidad con
un acuerdo bilateral o multilateral obligatorio para las partes

b) Las controversias relatives a actividades militares, incluidas las
actividades militates do buques y aeronaves de Estado dedicados a aervicios no
comerciales, y las controversias relatives a actividades encaminadas a hacer
cumaplir los norman legales repecto del ejercicio de los derechos soberanos o do la
jurisdicci6n excluidas de la competencia de una corte o un tribunal con arreglo a
los pfrrafos 2 6 3 del articulo 297,

C) Las controversies respecto de las cuales el Consejo de Seguridad de las
Naciones Unidas ejerza las funciones qua le confiere Ia Carta de las Maciones
Unidas, a menos que el Oonsejo de Seguridad decide retirar el asunto de su orden
del dia o pida a las partes que lo solucionen por los medios previstos en esta
Convenc i6n.

2. El Estado Parte que haya hecho una declaraci6n de conformidad con el
pdrrafo 1 podri retirarla on cualquier momento o convenir en someter una
controversia que haya quedado excluida en virtud de esa declaracim a cualquiera de
los procediaientos especificados en esta Convenci6n.

3. Ningfin Estado Parte qua hays hecho una declaraci6n en virtud del pirrafo 1
tendri derecho a someter una controversia perteneciente a la categoria de
controveraias exceptuadas a ninguno de los procedimientos previstos en esta
Convenci6n respecto do cualquier otto Estado Parte sin el consentimiento de 4ste.

4. Si uno de los Estadoe Partes ha hecho una declaracidn en virtud del
apartado a) del prrafo 1, cualquier otro Estado Parte podrA acudir al
procedimiento especificado on ea declaraci6n respecto de la parts quo la hay&
formulado en relacidn con cualquier controversia comprendida en una de las
categorias exceptuadas.

5. La formulacim de una nueva declaraciin o el retiro de una declaraclim no
afectari en modo alguno al procedimiento en curso ante una corte o tribunal de
conformidad con este articulo, a menos quo las partes convengan en otra Cosa.

6. Las declaraciones y las notificaciones de retiro hechas con arreglo a
esto articulo so depositarhn en poder del Secretario General de las Naciones
Unidas, quien transmitirg copia de ellas a los Estados Partes.
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Articulo 299

Derecho de las pattes a convenir en el procedimiento

1. Las controversias excluidas do los procedimientos de soluci6n de
controversias previstos en la secci&n 2 en virtud del articulo 297 o pot una
declaraci6n hecha con arreglo al articulo 298 96lo podrtn someterse a dichos

procedimientos pot acuerdo de las partes en la controversia.

2. Ninguna do las disposiciones do esta seccidn menoscabarA el derecho de
las pattes en la controversia a convenir cualquier otto procedimiento para
solucionar la controversia o a llegar a una soluci6n amistosa.

PARTE XVI

DISPOSICIONES GENERALES

Articulo 300

Buena fe y abuso de derecho

los Estados Partes cumplirtn de buena fe ias obligaciones contraidas de
conformidad con ets Oonvencin y ejercerfn los derechos, competencias y libertades
reconocidos en ella de manera que no constituya un abuso de derecho.

Articulo 301

Utilizacidn del mar con fines pacificos

Al ejercer sus derechos y cumplir sus obligaciones de conformidad con esta
Convenci6n, los Estados Partes se abstendrhn de recurrir a la amenaza o al uso de
la fuerza contra la integridad territorial o la independencia politica de cualquier
Estado o en cualquier otra forma incompatible con los principios de derecho
internacional incorporados en la Carta de las Naciones Unidas.

Articulo 302

Revelaci6n de informaci6n

Sin perjuicio del derecho de los Estados Partes a recurrir a los
procedimientos de soluci6n de controversias establecidos en esta Convenci&n, nada
de 1o dispuesto en ella se interpretari en el sentido de exigir que un Estado
Parts, en el cumplimiento de las obligaciones que le incumban en virtud de la
convenci6n, proporcione informaci6n cuya revelaci6n sea contraria a los intereses
esenciales de su seguridad.

Articulo 303

Obietos argueoljgicos e hist6ricos hallados en el mar

1. Los Estedos tienen la obligaci6n de proteger los objetos de cartcter
arqueol 6 gico e hist6rico hallados en el mar y cooperarin a tal efecto.

2. A fin de fiscalizar el trifico de tales objetos, el Estado ribereflo, al
splicar el articulo 33, podrA presumir que la remoci6n de aquillos de los fondos
marinos de la zone a que so refiere ese articulo sin su autorizaci6n constituye una
infraccin, cometida en su territorio o en su mar territorial, de las leyes y
reglamentos mencionados en dicho articulo.

3. Nada de o dispuesto en este articulo afectari a los derechos de los
propietarios identificables, a las normas sobre salvamento u otras normas del
derecho maritimo o a las leyes y prActicas en materia de intercambios culturales.
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4. Bate articulo so entefdotC sin perjuicio do otto8 aouesdoo
internao/onales y dem& nomes do dereo internscional rolatiwo. a Is ptoteooia
do los objetos do oardotor arqueol6gioo * hiatdriao.

Acrticulo 304

ftmnaabilidad or daMs

Les disposicLones de sets OonvewoaS relative* a Ia roposabilidad pot daft$
so entender&n sin perluico do Is aplioeain do lag no&O vigentog y del
dosarralla do uevas nome relative& a l reqmosabilidad on dereobo intrnaoional.

PARTE XVI I

DISPOSIC IONES FINALES

Acticulo 305

Firma

1. Eata Convenci6n estarA abierta a la firma de:

a) Todos los Estadosi

b) Namibia, representada pot el ConseJo de las Naciones Unidas para Namibial

C) Todos los Estados asociados aut6nomos qua hayan optado pot esa condici6n
en un acto de libre determinaci6n supervisado y aprobado por las Naciones Unidas de
conformidad con la resoluci6n 1514 (XV) de la Asamblea General y tengan competencia
sabre las materias regidas por esta Convenci6n, incluida la de celebrar tratados en
relaci6n con ellas;

d) Todos los Estados asociados aut6nomos que, de conformidad con sus
respectivos instrumentos de asociaci6n, tengan competencia sobre las materias
regidas por esta Convencidn, incluida la de celebrar tratados en relacidn con ellas;

0) Todos los territorios que gocen de plena autonomLa interna reconocida
como tal pot las Naciones Unidas, pero no hayan alcanzado la plena independencia de
conforsidad con la resoluci6n 1514 (XV) do la Asamblea General, y quo tengan
competencia sobre las materias regidas pot esta Convencidn, incluida la de celebrar
tratados on relaci6n con ellas

f) Las organizaciones internacionales, con arreglo al Anexo IX.

2. Esta Convenci6n estarA abierta a la firma hasta el 9 do diciembre de 1984
en el Ministerio de Relaciones Exteriores do Jamaica y, asimismo, deade al 1 de
Julio do 1983 hasta el 9 de diciembre de 1984 On la Sede de las Naciones Unidas en
Nueva York.

Articulo 306

Ratificaci6n y confirmaci6n formal

eta Conivenci6n estarA sujeta a ratificaci6n pot los Estados y las dends
entidades mencionadas en los apartados b), c), d) y e) del pirrafo I del
articulo 305, as: como a confirmaci6n formal, con arreglo al Anexo IX, pot las
ontidades mencionadas en el apartado f) del p&rrafo 1 de ese artficulo. Los
Lnstrumentos de ratificaci6n y do confirmacidn formal se depositardn en poder del
Secretario General de las Nacaones Unidan.
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Art iculo 307

Adhesi6n

Esta Convenc16n quedari abierta a la adhesi6n de los Estados y las demos
entidades mencionadas en el articulo 305. La adhesi&n de las entidades mencionadas
en el apartado f) del pdrrafo I del articulo 305 se efectuarS de conformidad con el
Anexo IX. Los instrumentos de adhesi6n se depositarfn en poder del Secretario
General de las Naciones tknidas.

Articulo 308

Entrada en vigor

1. Est& Convenci6n entrard en vigor 12 meses despuds de la fecha en que hays
sido depositado el sexagfsimo instrumento de ratificaci~n o de adhesi6n.

2. Respecto de cada Estado que ratifique esta Convencl6n o so adhiera a ella
despu~s de haber sido depositado el sexag4simo instrumento de ratificaci6n o de
adhesi6n, la Oonvenci6n entrard an vigor el trigisimo dia siguiente a la fecha en
quo tal Estado hays depositado su instrumento de ratificacti& o de adhesi&n, con
sujeci6n a lo dispuesto en el p~rrafo 1.

3. La Asamblea de la Autoridad se reuniri en la fecha de entrada en vigor de
la Convenci6n y elegiri el Cbnsejo de la Autoridad. Si no se pudieren aplicar
estrictamente las disposiciones del articulo 161, el primer Oonsejo se constituirh
en forma compatible con el prop6sito de ese articulo.

4. Las normas, reglamentos y procedimientos elaborados por la Comisin
Preparatoria se aplicardn provisionalmente hasta quo la Autoridad los apruebe
oficialmente de conformidad con la Parte XI.

5. La Autoridad y sus 6rganos actuarin de conformidad con la resoluci6n II
de la Tercera Conferencia de las Naciones Unidas sobre el Derecho del Mar, relativa
a las inversiones preparatorias en primeras actividades relacionadas con los
n6dulos polimet/hlicos, y con las decisiones adoptadas por la Comisi&n Preparatoria
en cumplimiento de esa resoluci6n.

Articulo 309

Reservas y excepciones

No so podrin formular reservas ni excepciones a esta Convenci6n, salvo las
expresamente autorizadas por otros articulos de la Convenci6n.

Articulo 310

Declaraciones y manifestaciones

El articulo 309 no impediri que un Estado, al firmar o ratificar esta
Convenci i o adherirse a ella, haga declaraciones o manifestaciones, cualquiera
quo sea su enunciado o denominaci6n, a fin de, entre otras cosas, armonizar su
derecho interno con las disposiciones de la Oonvenci6n, siempre que tales
declaraciones o manifestaciones no tengan por objeto excluir o modificar los
efectos juridicos de las disposiciones de la Convenci6n en ou aplicaci6n a ee
Estado.

Articulo 311

Relacidn con otras convenciones Y acuerdos internacionales

1. Esta Convenci6n prevalecerA, en las relaciones entre los Estados Partes,
sobre las Qonvenciones de Ginebra sobre el Derecho del Mar, de 29 de abril de 1958.
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2. Esta Convenci6n no modificari los decechos ni las obligaciones de los

Estadon Partes dimanantes de otros acuerdos compatibles con ella y quo no afecten

&1 disfrute de los derechoS ni al cumplimiento de las obligaciones quo a los deads

Estados Partes correspondan en virtud de la Convenci&n.

3. Dos o mis Estados Partes podrin celebrar acuerdos, aplicables dnicamente

en sue relaciones mutuas, por los que se modifiquen disposiciones de esta
Convenci6n o s suspends su aplicaci6n, siempre que tales acuerdos no se refieran a
ninguna disposici&n cuya modificaci&n sea incompatible con la consecuci&n efectiva

de au objeto y de su fin, y siempre que tales acuerdos no afecten a la aplicacidn
de los principios bhnicos enunciados en la Convencil6n y que las disposiciones de

tales acuerdos no afecten al disfrute de los derechos ni al cumplimiento de las
obligaciones que a los demis Estadoi Partes correspondan en virtud de la Convenci6n.

4. Los Estados Partes quo so propongan celebrar un acuerdo de los

mencionados on el phrrafo 3 notificarhn a los demis Estados Partes, por medio del
depositario de la Convencidn, au intenci6n de celebrar el acuerdo y la modificacidn
o suspensidn quo en 61 se disponga.

5. Bate articulo no afectarh a los acuerdos internacionales expresamente

autorizadon o salvaguardados por otros articulos de oats Oonvenci6n.

6. Los Estados Partes convienen en quo no podrim hacerse enmiendas al
principio bisico relativO al patrimonio comdn do la humanidad establecido on el

articulo 136 y en que no ser~m partes en ningfn acuerdo contrario a ese principio.

Articulo 312

Enmienda

1. Al vencimiento de un plazo de 10 aflos contado desde la fecha de entrada

en vigor de eat Convenci6n, cualquier Estado Parts podri proponer, medianto
comunicacidn escrita al Secretario General do las Naciones Unidae, enmiendas

concretas a esta Convenci6n, salvo las quo se refieran a las actividades en la

zona, y solicitar la convocatoria de una conferencia para que examine las enmiendas

propuestas. El Secretario General transmitird esa comunicaci6n a todos los Estadoe
Partes. Si dentro de los 12 meses siguientes a la fecha de tranamisi6n de ea

comunicaci6n, la mitad por lo menos de los Estados Partes respondieren

favorablemente a esa solicitud, el Secretario General convocarA la conferencia.

2. El procedimiento de adopcidn de decisiones aplicable en la conferencia de
enmienda serd el quo era aplicable en la Tercera Conferencia de las Naciones Unidas
sobre el Derecho del Mar, a menon quo la conferencia decida otra cos. La

confeencia hard todo lo posible por lograr un acuerdo por conenso respecto de
cualquier enmienda, y no so procederd a votacida sobre ella hasta que ne hayan
agotado todos los medios de llegar a un consenso.

Articulo 313

Enmienda por procedimiento simplificado

1. Cualquier Estado Parts podrd proponer, mediante comunicaci6n escrita al

Secretario General de las Naciones Unidas, una enmienda a eats Convencidn quo no se

refiera a las actividades en la Zone, pars quo sea adoptada por el procedimiento
simplificado establecido en este articulo sin convocar una conferencia. El

Secretario General tranamitirA la comunicaci6n a todos los Estados Partes.

2. Si, dentro de los 12 meses siguientes a la fecha de transmisidn de la

comunicaci6n, un Estado Parte formula una objecidn a la enmienda propuesta o a que
sea adoptada por el procedimiento simplificado, la enmienda se considerarA

rechazada. El Secretario General notificard inmediatamente la objeci6n a todos los
Estados Partes.
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3. Si, al vencimiento del plazo de 12 meses contado deade la fecha en qua se
hay& trannmitido la comunicaci6n, ningdn Estado Parte ha formulado objeci6n alguna
a la enmienda propuesta ni a qua sea adoptada por el procedimiento simplificedo, la
enmienda propuesta se conniderarA adoptada. El Secretario General notificarA a
todos los Estadon Partes que la enmienda propuesta ha sido adoptada.

Artfculo 314

Enmiendas a las disposiciones de enta Convenci6n relativas
exclusivamente a las actividade8 en la zone

1. Cualquier Estado Parts podrA proponer, mediante comunicaci6n eacrita al
Secretario General de la Autoridad, una enmienda a las dinposiciones de esta
Convenci6n relatives exclusivamente a las actividades en Is Zona, incluida la
seccin 4 del Anexo VI. El Secretario General transmitirA eats comunicaci6n a
todos los Estadoa Parten. La ensienda propuesta estarA sujeta a la aprobaci6n de
la Asamblea despuds de su aprobacif por el Consejo. Los representantes de los
Estados Partes en esos 6rganos tendrAn plenos poderes pars examiner y aprobar la
enmienda propuesta. La enmienda quedarA adoptada tal como haya sido aprobada por
el Consejo y la Asamblee.

2. Antes de aprobar una enmienda conforme al pdrrafo 1, el Onsejo y la

Asambles so asegurarin de que no afecte al sistema de exploracin y explotacin de
los recursos de la Zone hasta que se celebre la Conferencia de Revinl6n de
conformidad con el articulo 155.

Articulo 315

Firma, ratificaci6n y adhesi6n y textos autAnticos
de las enmiendas

1. Une vez adoptadas, las enmiendas a eata Convenci6n estarin abiertas a la
firma de los Estados Partes en la Convenci6n durante 12 moses contados desde la
fecha de su adopci6n, on la Sede de las Naciones Unidas en NWeva York, a aenos que
se disponga otra cosa en Is propia enmienda.

2. Las disposicioneas de los articulos 306, 307 y 320 se aplicarn a todas
las enmiendas a ests (onvenci6.

Articulo 316

Entrada en vigor de las enmiendas

1. Las enmiendas a esta Convenci6n, salvo las mencionadas en el pdrrafo 5,
entrarhn en vigor respecto de los Estados Partes que las ratifiquen o ae adhieran a
ellas el trigisimo dia siguiente a la fecha en qua dos tercios de los Estadoc
Partes o 60 Estados Partes, si este ndsero fuere mayor, hayan depositado num
instrumentos de ratificacidn o de adhesi6n. Tales enmiendas no afectar&n &l
diafrute do los derechos ni al cumplimiento de las obligacionee que a 1o8 dems
Estados Partes correspondan en virtud de l Convencidn.

2. Toda enmienda podrh prever pars su entrada en vigor un nmero de

ratificacionen o do adhesiones mayor quo el requerido por este articulo.

3. Respecto do cade Estado Parte que ratifique las enmiendas a que se

refiere el prrafo 1 on s adhiera a ellas despuds de haber sido depositado el
n.nero requerido de instrumentos de ratificaci&n o de adhesi&n, las ernmendas
entrardn on vigor el trigisimo dia siguiente a la fecha en que hays depositado sou
instrumento de ratificaci6a o de adhesi&n.

4. Todo Estado que liegue a ser Parte en eata Cnvenci6n despugn do la

entrada on vigor de enmiendas conforme al pirrafo 1 sen considerado, de no haber
sanifestado una intenci6n diferentes
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a) Parts en is Convencin asi enmendaday y

b) Parts en is Qonvenci6n no enmendada con respecto a todo Estado Parte quo
no est& obligado por las enmiendas.

S. Las enmiendas relativas exclusivamente a actividades en l Zona y Ila
enmiendas al Anexo VI enttarn en vigor respecto de todos lo Eatadom Partes un afno
despuLs de quo trees cuartos de los Estados Partes hayan depositado sus instrumentos
do ratificaci6n o de adhesi6n.

6. Todo Estado que llegue a ser Parte en esta Convenci6n despu~s de la
entrada en vigor de enmiendas conforme al pArrafo 5 serA considerado Parts en la
Convenci&n esa enmendada.

Articulo 317

Denuncia

1. Todo Estado Parts podrA denunciar esta Oonvenci6n, mediante notificaci6n
escrita al Secretario General de las Naciones Unidas, e indicar las razones en que
funds la denuncia. La omisi6n de esas razones no afectarA a la validez de la
denuncia. La denuncia surtir& efecto un aho despufs de la fecha en que haya sido
recibida i& notificaci6n, a menos que en data se sefiale una fecha ulterior.

2. La denuncia no dispensar& a ningn Estado de las obligaciones financieras
y contractuales contraidas mientras era Parts en esta Convenci6n, ni afectari a
ningm derecho, obligaci6n o situaci&n juridica de ese Estado creadoas por la
ejecuci6n de Is Oonvenci6n antes de su terminaci6n respecto de 41.

3. La denuncia no afectari en nada al deber del Estado Parts de cumplir toda
obligaci6n enunciada en sate Oonvenci6n a la quo est4 sometido en virtud del
derecho internacional independientemente de la Convencidn.

Articulo 318

COndici6n de los anexos

Los anexos son parts integrante de ents Convenci6n y, salvo que se disponga
elpresamente otra cos, toda referencia a Is Convenci~i o a una de sus partes
conatituye asimismo una referencia a los anexos correspondientes.

Articulo 319

Depositario

1. El Secretario General de las Naciones Unidas serS el depositario de esta
Convenci&n y de las enmiendas a ella.

2. Ademis de desempenar las funciones de depositario, el Secretsrio General:

a) InformarA a los Estados Partes, a la Autoridad y a las organizaciones
internacionales competentes de las. cuestiones de carhcter general que hayan surgido
con respecto a eats Convenci6n

b) Notificarh a la Autoridad las ratificaciones, confirsaciones formales y
adhesiones de que sean objeto eats Convenci6n y las enmiendas a ella, ael como las
denuncias de Is convenci&n;

C) Notificar a los Estados Partes los acuerdos celebrados conforme al
pirrafo 4 del articulo 311;

d) Transmitiri a los Estados Partes, pars su ratificaci6n o adhesin, lea
enmiendas adoptadas de conformidad con esta Convenci6nj
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e) Convocari las reuniones necesarias de los Estados Partes de conformidad
con esta Convenci6n.

3. a) El Secretario General transmitiLr tambi6n a los observadores a que

so hace referencia en el articulo 156:

1) Los informes mencionados en el apartado a) del pkrrafo 2p

ii) Las notificaciones mencionadas en los apartados b) y c) del pirrafo 21 y

iii) Para su informaci&, el texto de las enmiendas mencionadas en el
apartado d) del pArrafo 2j

b) El Secretario General invitarA tambifn a dichos observadores a participar
con cardcter de tales en las reuniones de Estados Partes a que se hace referencia
on el apartado e) del pfrrafo 2.

Articulo 320

Textos autgnticos

E1 original de esta Convenci6n, cuyos textos en 1krabe, chino, espaflol,
francis, ingl6s y ruso son igualmente authnticos, serh depositado, teniendo en
cuenta lo dispuesto en el prrafo 2 del articulo 305, en poder del Secretario
General de las Naciones Unidas.

EN TESTIMONIO DR LO CUAL los plenipotenciarios infrascritos, debidamente
autorizados para ello, han firmado esta onvenci6n.

HECHA EN MONTEGO BAY, el dia diez do diciembre de oil novecientos ochenta
y dos.

[For the signatures, see volume 1835, p. 4 - Pour les signatures, voir
volume 1835, p. 4.]
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ANEW I

ESPECIES ALTANENTE MIGRATORIAS

1. Atdn blancot Thunnus alalunga

2. AtC rojo: Thunnus thynnus

3. Patudos Thunnus obenus

4. Listado: Katsuwonus pelamis

S. Rabils Thunnus albacares

6. At~n de aleta negra: Thunnus atlanticus

7. Bonito del Pacificot Euthynnus Alletteratusl Euthynnus affinis

8. Atdn de aleta azul del surts Thunnus maccoyii

9. Melvas Auxis thazardl Auxis rochei

10. Japutas Familia Bramidae

11. Marlin: Tetrapturus anqustirostrisp Tetrapturus belonel Tetrapturus
pfluegerig Tetrapturus albidus, Tetrapturus audaxy Tetrapturus georgei
Nakaira mazarap Makaira indical Makaira nigricans

12. Velero: Istiophorus platypterus, Istiophorus albicans

13. Pez espadas Xiphias gladius

14. Paparda: Scomberesox saurusp Cololabis sairai Cololabis adocetusp Scomberesox
saurus scombroides

15. Dorado Coryphaena hippurusy Coryphaena equiselis

16. Tibur6n ocehnico: Hexanchus griseus; Cetorhinus maximus; Familia Alopiidaei
Rhincodon typus; Familia Carcharhinidae. Familia Sphyrnidae. Familia Isuridae

17. Cet6ceos (ballena y focena)z Familia Physeteridael Familia Balaenopteridael
Familia Balaenidaep Familia Eschrichtiidae. Familia Monodontidae,
Familia Ziphiidael Familia Delphinidae
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ANEXO II

ODMISION DE LIMITES DE LA PLATAPORMA ONWTINENTAL

Articulo I

Con arreglo a las disposiciones del articulo 76, se establecerh una Comisi n
de limites de la plataforma continental mis all de 200 millas marinas, de
conformidad con los siguientes articulos.

Articulo 2

1. La (omisi6n estarA compuesta de 21 miembros, expertos en geologia,
geofisica o hidrograffa, elegidos por los Estados Partes en esta Convencin entre
sus nacionales, teniendo debidamente en cuenta la necesidad de asegurar una
representaci6n geogrhfica equitativa, quienes prestarhn sus servicios a titulo
personal.

2. La elecci6n inicial so realizari 1o ms pronto posible, y en todo caso
dentro de un plazo de 18 meses contado a partir de la fecha de entrada en vigor de
esta Convencin. Por lo menos tres meses antes de la fecha de cada elecci&n, el
Secretario General de las Naciones Unidas dirigidr una carts a los Estados Partes
invitfindolos a presentar candidaturas dentro de un plazo de tres meses, tras
celebrar las consultas regionales pertinentes. El Secretario General preparari una
lista en orden alfab6tico de todas las personas asi designadas y la presentarh a
todoas los Estados Partes.

3. Las elecciones de los miembros de la Comisi&n so realizarhn en una
reuni6n de los Estados Partes convocada por el Secretario General en la Sede de las
Naciones Unidas. En esa reuni6n, pars la cUal constituirhn qu6rum los dos tercioa
de los Estados Partes, serAn elegidos miembros de la (omisi6n los candidatos que
obtengan una mayoria de dos tercios de los votos de los representantes de los
Estados Partes presentes y votantes. Se elegirin por 1o menos tree miembros de
cada regin geogrifica.

4. los miembros de la Comisi~n desempeharhn su cargo por cinco aflos y podrin
ser reelegidos.

5. El Estado Parte quo haya presentado la candidatura de un miembro de la
Comisi6n sufragari los gastos de dicho miembro mientras preste servicios en la
Comisi i. El Estado riberelo interesado sufragarh los gastos efectuados con motivo
del asesoramiento previsto en el apartado b) del pArrafo 1 del articulo 3 de ete
Anexo. El Secretario General de las Naciones Unidas proveerh los servicios de la
secretaria de Is Qomisi6n.

Articulo 3

1. Las funciones de la Comisi6n ser~n las siguientes:

a) Eaminar los datos y otros elementos de informaci n presentados por los
Estados riberefos respecto de los limites exteriores de la plataforma continental
cuando 6sta se extienda mis all& de 200 millas marinas y hacer recomendaciones de
conformidad con el articulo 76 y la Declaraci&n de Entendimiento aprobada el 29 de
agosto do 1980 por la Tercera Conferencia de las Naciones Unidas sobre el Derecho
del Marl

b) Prestar asesoramiento cientifico y tfcnico, si 1o solicita el Estado
ribereffo interesado, durante la preparaci6n de los datos mencionados en el
apartado a).
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2. La Comisi6n podrA cooperar, en 1a medida que se considere (til y
necesario, con la Camisidn Oceanogrifica Intergubernamental de la UNESCO, la
Organizaci i Hidrogr~fica Internacional y otras organizaciones internacionales
competentes a fin de intercambiar informaci6n cientifica y t4cnica que pueda see

til para el desoempefo de las funciones de la Comisi n.

Articulo 4

El Estado ribereffo que se proponga establecer, de conformidad con el
articulo 76, el limite exterior de su plataforma continental mfia alli de 200 milla
marinas preaentarh a la Comisi6n las caracteristicas de ese limite junto con
informaci6n cientifica y t6cnica de apoyo 1o antes posible, y en todo caso dentro
de los 10 afros siguientes a la entrada en vigor de esta Convencidn respecto de ese
Eatado. El Estado riberefto comunicarh al mismo tiempo los nombres de los miembro8
de la Comisidn que le hayan prestado asesoramiento cientifico y t~cnico.

Articulo 5

A menos que decida otra cosa, la Oomisi6n funcionarh mediante subcomisiones
integradas por siete, miembros, designados de forma equilibrada teniendo en cuenta
los elementos especfficos de cada presentaci&n heche por un Estado ribereho. Ios
miembros de la C misi6n nacionales del Estado ribereflo quo haya hecho la
presentacin o los que hayan asistido a ass Estado prestando asesoramieno
cientifico y tdcnico con respecto al trazado de las lineas no podrdn ser miembros
de la subcomisi6n quo se ocupe de esa presentaci~n, pero tendrfn derecho a
participar en calidad de miembros en las actuaciones de la Comisi6n relativas a
dicha presentaci&n.

Artfculo 6

1. La subcomisin presoentar& sus recomendaciones a la Comisin.

2. La Comisi6n aprobarh las recomendaciones de la subcomisi6n por mayoria de
dos tercios de los miembros presentes y votantes.

3. Las recomendaciones de la Comisi&n so presentarhn por escrito al Estado
ribereflo que haya hecho la presentaci6n y al Secretario General de las Nacione8
Un idas.

Articulo 7

Los Estados riberenos establecerin el limite exterior de su plataforma
continental de conformidad con las disposiciones del pirrafo 8 del articulo 76 y
con arreglo a los procedimientos nacionales pertinentes.

b am* do d*osmoordo 4.l ftado ribraeflo am I" toomoneawones do la
Conisi , .1 ftado rIborofto bar a I& buiitsl. dentro do an pia.o renesable. une
PCMOtaCoI o mimae on neva a roeentaa6a.

Articulo

Lee aatuaciones do le oniai&- no afaotrfi a I*@ emntomo rolatios a ia
fijacIdu do 1o6 ILiVte. entr* Ratdoa owe cost.odaofeatos o aituadee fronto a
fronto.
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ANEXO III

DISPOSICIONES BASICAS RELATIVAS A LA PROSPECCION, LA EXPWDRACION
Y LA EXPLOTACION

Articulo 1

Derechos sobre los minerales

Los derechos sobre los minerales se transmitirAn en el momento de Su

extraccin do conformidad con esta Convenci~l.

Articulo 2

Prospecc1i6n

1. a) La Autoridad fomentarA la realizacidn de prospeccionen en Is lana

b) Las prospecciones s6lo se realizarin una vez quo la Autoridad haya

recibido un compromiso satisfactorio por escrito de que el futuro prospector
cumplirl esta Oonvenci6n, as como las normas, reglamentos y procedimientos de 1a

Autoridad concernientes a La cooperacidn en los programas de capacitacidn previntos
on los articulos 143 y 144 y a Is protecci6n del medio marino, y aceptari quo La
Autoridad verifique el cumplimiento. Junto con el compromiso, el futuro prospector
notificarA a Is Autoridad los llmites aproximados del Area o las Areas on quo vaya
a realizar La prospeccidni

c) La prospecci6n podrA ser realizada simultineamente por mfs de un

prospector on la misma Area o las ismas Areas.

2. La prospeccin no conferir& al prospector derecho alguno sobre los

recuruos. No obstante, el prospector podrA extraer una cantidad razonable de
ninerales con fines de ensayo.

Articulo 3

Exploracidn y explotaci6n

1. La Emprosa, los Estados Partes y las deAs entidades o personas

mencionadas en el apartado b) del pirrafo 2 del articulo 153 podrhn solicitor do la
Autoridad La aprobacidn de planes de trabajo relativos a actividades on la one.

2. La Empresa podri hacer esa solicitud respecto de cualquler parto de la
zona, pero las solicitudes de otras entidades o personas que ns refteran a Areas
raesrvadas eatarhn sujetas ademAs a los requisitos del articulo 9 de eat* Anexo.

3. La exploracidn y Is explotacidn se realizarAn s6lo on Las Areas

ospecificadas en los planes de trabajo mencionados on el plrrafo 3 del articulo 153
y aprobadoa por la Autoridad de conformidad con esta Oonvencidn y con las norma,
reglamentas y pracedimientos pertinentes do la Autoridad.

4. Todo plan de trabajo aprobadot

a) Se ajustari a ests Oonvencin y a las normas, reglamento y
procedimientos de la Autoridadi

b) Preverh el control por la Autoridad de las actividades on Is Zona de

conformidad con el prrafo 4 del articulo 153;
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C) Conferirh al operador, de conformidad con lna norman, reglamenton y
procedimientos de l Autoridad, derechos exolusivos de exploracidn y explotacldn,
en el &rea abarcada por el plan de trabajo, de las categorlan de recuraos
especificadas en 61. Qzando el solicitante presents un plan do trabajo que abarque

solamente In etapa de exploracin o la etapa de explotaci&n, el plan aprobado
conferird derechos exclusivos sdlo respecto do esa stap&.

5. Una vez aprobado por la Autoridad, todo plan de trabajo, salvo los

propuestos por la Emapresa, tendrA la forma de un contrato entre la Autoridad y el
solicitante o los solicitantes.

Articulo 4

Requisitos qua hnbrin de reunir los solicitantas

1. Con excepcidn de la Elpresa, sarAn solicitantes cslificados los quo
re'nan los requisitos de nacionalidad o control y patrocinlo previstos en el

apartado b) del pirrafo 2 del articulo 153 y se atengan a los procedimientos y
satisfagan los criterios de aptitud establecidos en inn norman, reglamenton y
procedimientos de la Autoridad.

2. Salvo lo dispuesto en el pirrnfo 6, enos criterion de aptitud so
referirdn a la capacidad financiers y tdcnicn del solicitante y a la forma en quo

hays cumplido contratos anteriores con la Autoridad.

3. Cad& solicitante serd patrocinado por el Estado Parte del quo sea

nacionnl, a menos quo tengs mfs de una nacionalidad, como lan asociacione o
consorcios de entidades o personas nacionales de varios Estadoe, en cuyo caso todos
los Estados Partes de que no trate patrocinarfin lsolicitud, o quo entA

efectivamente controlsdo por otro Estado Parts o sum nacionales, on cuyo caao ambox
Estados Partes patrocinarin in solicitud. Los criterios y procedimionton de
aplicacidn do los requisitos de patrocinio nas tablecerdn en lam normas,
reglamentos y procedimientos de la Autoridad.

4. El Estado o los Estados patrocinantes estarAn obligadon, con arreglo al

articulo 139, a procurer, en el marco de sun ordenamientoa juridicon, quo los
contratistas patrocinados por elloa realicen sun activdades an In Zone do
conformidad con ian clusulas de sue contratos y con in obligacionen quo lea

incumban en virtud de esta Convencidn. Sin embargo, un Estado patrocinanto no
responder& do los dal'oa causados por el incumplimionto de sue obligacionn por un
contratista a quien hays patrocinado ni ha dictado leyes y reglamenton y adoptado

medidas administrativas que, en el marco de su ordenaminto juridico, seen

razonablemente adecuados pars asegurar el cumplimiento por la personas bajo mu
jurisdicci6n.

5. El procedimiento pats evaluar las solicitudes de los Estados Partes

tendrA en cuenta su carActer de Estados.

6. En los criterios de aptitud se requerirh que los aslicitantes, sin

excepci6n, se comprometan en su solicitud as

a) Cumplir ias obligaciones aplicables que disanen de ins disposiciones de

in Parte XI, las normas, reglamentos y procedimientos de l Autoridad, las
decisiones do sus 6rganos y las clAusulss de los contratos celebrados con ella, y
aceptar su cardcter ejecutorio;

b) Aceptar el control de is Autoridad sobre Ins actividades en in Zone en Is
forma autorizada por esta Convenci6n;

C) Dar a Is Autoridad por escrito la seguridad de quo cumplirf do buena fe
ins obligaciones estipuladas en el contratoi

d) Cumplir lns disposiciones sobre transmini~n de tecnologia enunciadas en
el articulo 5.
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Articulo 5

Transmisi6n de tecnologia

1. Al presentar un plan de trabajo, el solicitante pondri a disposici6n de
la Autoridad una descripci 6 n general del equipo y los m6todos que utilizar al
realizar actividades en la Zona, asi como la informaci6n pertinente, que no sea
objeto de derechos de propiedad industrial, acerca de las caracteristicas de esa
tecnologia y la informaci6n sobre d6nde puede obtenerse tel tecnologa.

2. Todo operador informarA a la Autoridad de los cambios en la descripcin e
informaci6n que se pongan a su disposici6n en virtud del pdrrafo 1, cuando se
introduzca una modificaci6n o innovacin tecnol6gica importante.

3. Los contratos pare realizer actividades en la Zona incluirAn las
siguientes obligaciones para el contratist:

a) Poner a disposici6n de la Empress, segdn modalidades y condiciones
comerciales equitativas y razonables, cuando la Autoridad 1o solicite, la
tecnologla que utilice al realizar actividades en la Zona en virtud del contrato y
que est& legalmente facultado para transmitir. La transmisi6n se har& por medio de
licencias u otros arreglos apropiados que el contratista negociarl con la Empreaa y
que ae especificarhn en un acuerdo especial complementario del contrato. S61o as
podri hacer valer esta obligaci6n si la Empresa determina que no puede obtener en
el mercado libre, segdn modalidades y condiciones comerciales equitativas y
razonables, la misma tecnologia u otra igualmente dtil y oficiente,

b) Obtener del propietario de toda tecnologla utilizada para realizar
actividades en la Zona en virtud del contrato, que no est4 generalmente disponible
en el mercado libre ni sea la prevista en el apertado a), la garantia escrita de
que, cuando la Autoridad lo solicite, pondri ese tecnologla a disposici6n de la
Empresa en la misma medida en que eat& a disposici6n del contratista, por medio de
licencias u otros arreglos apropiados y segOn modalidades y condiciones comerciales
equitativas y razonables. Si no se obtuviere esa garantia, el contratista no
utilizarA dicha tecnologia para realizar actividades en la Zona;

c) Adquirir del propietario mediante un contrato ejecutorio, a solicitud de
la Empresa y siempre que le resulte posible hacerlo sin gasto sustancial, el
derecho de transmitir a la Empresa la tecnologia que utilice al realizar
actividades en la Zona en virtud del contrato que no est6 legalmente facultado para
transmitir ni est4 generalmente disponible en el mercado libre. En los casos en
que las empresas del contratista y del propietario de Is tecnologia est6n
sustancialmente vinculadas, el nivel de dicha vinculaci6n y el grado de control o
influencia se tendrhn en cuenta para decidir si se han tornado todas las medidas
posibles pare la adquisici6n de ese derecho. En los casos en que el contratista
ejerza un control efectivo sobre el propietario, la falta de adquisici6n de ese
derecho se tendrA en cuenta &l examinar los criterios de aptitud del contratista
cuando solicite posteriormente la aprobaci6n de un plan de trabajo;

d) Facilitar, a solicitud de Is Empresa, la adquisici6n por ella de la
tecnologfa a que se ref iere el apartado b), mediante licencias u otros arreglos
apropiados y segdn modalidades y condiciones comerciales equitativas y razonables,
si la Empresa decide negociar directamente con el propietario de esa tecnologia;

e) Tomar, en beneficio de un Estado en desarrollo o de un grupo de Estados
en desarrollo que hayan solicitado un contrato en virtud del articulo 9 de este
Anexo, las medidas establecidas en los apartados a), b), c) y d) a condici6n de que
esas medidas se limiten a la explotaci6n de la parte del Area propuesta por el
contratista que se haya reservado en virtud del articulo 8 de este Anexo y siempre
que las actividades que se realicen en virtud del contrato solicitado por el Estado
en desarrollo o el grupo de Estados en desarrollo no entraften transmisi6n de
tecnologia a un tercer Estado o a los nacionales de un tercer Estado. La
obligaci6n establecida en esta disposici6n no se aplicari cuando se haya solicitado
del contratista que transmita tecnologia a la Empresa o 61 ya la haya transmitido.
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4. Las controversias sobre las obligaciones establecidas en el phrraefo 3, al
igual qua las relativas a otras clusulas de los contratos, estarin sujetas al
procedimiento de soluci6n obligatoria previsto en la Parte XI y, en caso de
inobservancia de tales obligaciones, podrAn imponerse sanciones monetarias o la
suspensi6n o rescisin del contrato de conformidad con el articulo 18 de este
Anexo. Las controversias acerca de si las ofertas del contratista se hacen segrn
modalidades y condiciones comerciales equitativas y razonables podrdn ser sometidas
por cualesquiera de las partes a arbitraje comercial obligatorio de conformidad con
el reglamento de arbitraje de la CNUDMI u otras reglas de arbitraje quo determinen
las normas, reglamentos y procedimientos de la Autoridad. Cuando el laudo
determine qua la oferta del contratista no so ajusta a modalidades y condiciones
comerciales equitativas y razonables, se conceder& al contratista un plazo de 45
dias pare revisar su oferta a fin de ajustarla a tales modalidades y condiciones,
antes de qua la Autoridad adopte una decisi6n con arreglo al articulo 18 de este
Anexo.

5. En el caso de qua la Empress no pueda obtener, segin modalidades y
condiciones comerciales equitativas y razonables, una tecnologla apropiada quo le
permits iniciar oportunamente la extracci6n y el tratamiento de minerales de la
Zona, el Consejo o la Asamblea podrhn convocar a un grupo de Estados Partes
integrado por los que realicen actividades en la Zona, los quo patrocinen a
entidades o personas quo realicen actividades en la Zona y otros que tengan acceso
a esa tecnologia. Dicho grupo celebrarh consultas y tomarA medidas eficaces para
qua se ponga esa tecnologia a disposici&n de la Empress segfm modalidades y
condiciones equitativas y razonables. Cada uno de esos Estados Partes adoptari, en
el marco de su ordenamiento juridico, todas las medidas factibles pare lograr dicho
objetivo.

6. En el caso de empresas conjuntas con la Empresa, la transmisi&n de
tecnologla se efectuard con arreglo a las clusulas de los acuerdos pOr los que se
tijan.

7. Las obligaciones establecidas on el pfrrafo 3 se incluirhn en todos los
contratos pars la realizaci6n de actividades en la zona haste diez aftos despuds de
la iniciacin de is producci6n comercial por la Empresa, y podrhn ser invocadas
durante eee perlodo.

8. A los efectos de este articulo, por *tecnologia* so entenderi el equipo
especializado y los conocimientos tdcnicos, los manuales, los diseffos, las
Instrucciones de funcionamiento, la capacitaci6n y la asistencia y el asesoramiento
tdcnicos necesarios pars montar, mantener y operar un sistema viable, y el derecho
a usar esos elementos con tal objeto en forms no exclusiva.

Articulo 6

Aprobaci6n de los planes de trabajo

1. Seis meses despuds de la entrada on vigor de esta Convenci6n, y
posteriormente cads cuatro meses, la Autoridad examinar& las propuestas de planes
de trabajo.

2. Al examinar una solicitud de aprobaci&, de un plan de trabajo on forma de
contrato, la Autoridad determinarA on primer lugar:

a) Si el solicitante ha cumplido los procedimientos establecidos pars las
solicitudes de conformidad con el articulo 4 de este Anexo y ha asumido los
compromisos y garantfas requeridos por ese articulo. Si no so observan esos
procedimientos o si falta cualquiera de esos compromisos y garantias, se conceder&
al solicitante un plazo de 45 dias pars quo subsane los defectos;

b) Si el solicitante redne los requisitos previstos en el articulo 4 de este
Anexo.
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3. Las propuestas de planes de trabajo se tramitarrn en el orden en que
hayan sido recibidas. Tales propuestas cumplirAn las disposiciones pertinentes de
ests Convenci&n y las normas, reglamentos y procedimientos de la Autoridad,
incluidos los requisitos relativos a las operaciones, las contribuciones
financieras y las obligaciones referentes a la transmisi6n de tecnologia, y se
regirin por ellos. Ouando las propuestas de planes de trabajo cumplan esos
requisitos, la Autoridad aprobar los planes de trabajo, siempre que se ajusten a
los requisitos uniformes y no discriminatorios establecidos en las normas,
reglamentos y procedimientos de la Autoridad, a menos que:

a) Una parte o la totalidad del Area abarcada por el plan de trabajo
propuesto est6 incluida en un plan de trabajo ya aprobado o en una propuesta de
plan de trabajo presentada anteriormente sobre la cual la Autoridad no hays
adoptado todavia una decisi6n definitiva;

b) La Autoridad hays excluido una parte o la totalidad del rea abarcada por
el plan de trabajo propuesto en virtud del apartado x) del prrafo 2 del
articulo 1621 o

C) La propuesta de plan de trabajo haya sido presentada o patrocinada pOr un
Estado Parte que ya tengas

i) Planes de trabajo pars la exploraci6 y explotaci n de n6dulos
polimetAlicos en Areas no reservadas que, conjuntamente con cualquiera de
las dos partes del Area abarcada por el plan de trabajo propuesto, tengan
una superficie superior al 30% de un Area circular de 400.000 km2 cuyo
centro sea el de cualquiera de las dos partes del rea abarcada por el
plan de trabajo propuestop

ii) Planes de trabajo pera la exploraci n y explotaci n de n6dulos
polimetAlicos en Areas no reservadas que en conjunto representen un 2%
del rea total de los fondos marinos que no est6 reservada ni hays sido
excluida de la explotaci6n en cumplimiento del apartado x) del pdrrafo 2
del articulo 162.

4. A los efectos de la aplicaci n del criterio establecido en el apartado c)
del pirrafo 3, todo plan de trabajo presentado por una asociaci6n o consorcio se
computar& a prorrata entre los Estados Partes patrocinadores de conformidad con el
pArrafo 3 del articulo 4 de este Anexo. La Autoridad podri aprobar los planes de
trabajo a que se refiere el apartado c) del pfrrafo 3 si determine que esa
aprobaci6n no permitirS que un Estado Parts o entidades o personas por 41
patrocinadas monopolicen Is realizaci n de actividades en la Zons o impidan que
otros Estados Partes las realicen.

5. No obstante lo dispuesto en el apartado a) del pfrrafo 3, despufs de
terminado el perlodo provisional previsto en el pirrafo 3 del articulo 151, la
Autoridad podrS adoptar, por media de normas, reglamentos y procedimentos, otros
procedimientos y criterios compatibles con esta Convenci6n pars decidir qu4 planes
de trabajo se aprobarin en los casos en que deba hacer una selecci6n entre los
solicitantes pars un Area propuesta. Estos procedimientos y criterios asegurardn
que Is aprobaci6n de planes de trabajo se haga sobre una base equitativa y no
diecriminatoria.

Articulo 7

Selecci6n de solicitantes de autorizaciones de producci6n

1. Seis meses despuis de 1a entrada en vigor de esta Convenci6n, y
posteriormente cads cuatro meses, la Autoridad examinarh las solicitudes de
autorizaciones de producci6n presentadas durante el periodo inmediatamente
anterior. Cuando se puedan aprobar todas esas solicitudes sin exceder los limites
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de producci6n o sin contravenir las obligaciones contraidas por la Autoridad en
virtud de un convenio o acuerdo sobre productos bsicos en el que sea parte seg~n
lo dispuesto en el artlculo 151, la Autoridad expedirA las autorizaciones
solicitadas.

2. Cuando deba procederse a una selecci&n entre los solicitantes de
autorizaciones de produccidn en raz6n de los limites de producci6n establecidos en
los prrafos 2 a 7 del artIculo 151 o de las obligaciones contraidas par la
Autoridad en virtud de un convenio o acuerdo sobre productos b.sicos en el que sea
parte seg6n 1o dispuesto en el phrrafo 1 del articulo 151, Is Autoridad efectuarh

la selecci6n fundAndose en los criterios objetivos y no discriminatorios enunciados
en sus normas, reglamentos y procedimientos.

3. Al aplicar el pgrrafo 2, la Autoridad dard prioridad a los solicitantes
queS

a) Ofrezcan mayores garantfas de cumplimiento, teniendo en cuenta su
capacidad financiers y tdcnica y, en su caso, la forma en que hayan ejecutado
planes de trabajo aprobados anteriormentel

b) Ofrezcan a la Autoridad la posibilidad de obtener beneficios financieros
en menos tiempo, teniendo en cuenta el momento en que est6 previsto que comience la
produccidn comercial;

C) Ya hayan invertido ms recursos y hecho mayores esfuerzos en
prospecciones o exploraciones.

4. los solicitantes que no sean seleccionados en algCn periodo tendrin
prioridad en periodos subsiguientes hasta que reciban una autorizaci6n de
producci n.

5. La selecci6n se harh teniendo en cuenta la necesidad de ofrecer a tdes
los Estados Partes, independientemente de sus sistemas sociales y econ6micos o de
su situaci6n geogrifica y a fin de evitar toda discriminaci6n contra cualquier
Estado o sistema, mayores posibilidades de participar en las actividades en la Zona
y de impedir la monopolizaci6n de esas actividades.

6. Cuando se est~n explotando menos Areas reservadas que Areas no
reservadas, tendrhn prioridad las solicitudes de autorizaciones de producci6n
relativas a Areas reservadas.

7. Las decisiones a que se refiere este artfculo se adoptarfn tan pronto

coma sea posible despu~s de la terminaci6n de cads perlodo.

Articulo 8

Reserva de Areas

Cads solicitud, con excepci6n de las presentadas par la Eapresa o par
cualesquiera otras entidades o personas respecto de Areas reservadas, abarcari
en total un area, no necesariamente continua, 1o bastante extensa y de suficiente
valor comercial estimado pars permitir dos explotaciones mineras. El solicitante
indicarg las coordenadas que dividan el Area en dos partes de igual valor comercial
estimado y presentari todos los datas que hays obtenido con respecto a ambas
partes del Area. Sin perjuicio de las facultades que confiere a la Autoridad el
articulo 17, los dats que se presenten en relaci6n con los n6dulos polimethlicos
so referirAn al levantamiento cartogrifico, el muestreo, la concentraci6n de
n6dulos y su composici6n metflica. Dentro de los 45 dias siguientes a la recepci6n
do eoso datos, la Autoridad designarA la parte que se reservari exclusivamente para
la realizaci6n de actividades pOr ella mediante Is Empresa o en asociaci6n con
Estados en desarrollo. Esta designaci6n podrA aplazarse per un periodo adicional
do 45 dias si la Autoridad solicits que un experto independiente determine si se
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han presentado todos los datos requeridos por este articulo. El Area designada
pasark a ser Area reservada tan pronto como se apruebe el plan de trabajo pars el
Area no reservada y se firme el contrato.

Articulo 9

Actividades en Areas reservadas

1. La Empress podrA decidir si se propone realizar actividades en cada Area
reservada. Esta decisi&n podr& adoptarse en cualquier momento, a menos que la
Autoridad reciba la notificaci6n prevista en el pArrafo 4 de este articulo, en cuyo
caso la Empresa adoptarh una decisi~n dentro de un plazo razonable. La Empresa
podrA decidir la explotacidn de esas Areas mediante empresas conjuntas constituidas
con el Estado o la entidad o persona interesados.

2. La Empresa podri celebrar contratos pare la realizaci6n de una parte de
sue actividades de conformidad con el artfculo 12 del Anexo IV. Tambihn podrA
constituir empresas conjuntas pars la realizaci6n de esas actividades con
cualesquiera entidades o personas que puedan realizar actividades en la Zone en
virtud del apartado b) del pirrafo 2 del articulo 153. Cuando prevea la
constituc&n de tales empresas conjuntas, la Empresa ofreceri a los Estados Partes
que sean Estados en desarrollo y a sus nacionales la oportunidad de una
participaci s efectiva.

3. La Autoridad podrh prescribir, en sus normas, reglamentos y
procedimientos, requisitos de fondo y de procedimiento con respecto a tales
contratos y empresas conjuntas.

4. Tbdo Estado Parte que sea Estado en desarrollo o toda persona natural o
juridica patrocinada por 41 que estd bajo su control efectivo o baja el de otro
Estado en desarrollo, y sea un solicitante calificado, o toda agrupaci n de los
anteriores, podrA notificar a la Autaridad su intenci6n de presenter un plan de
trabajo con arreglo al articulo 6 de este Anexo respecto do un Area reservada. El
plan de trabajo serA considerado si la Empresa decide, en virtud del pdrrafo 1 de
este artfculo, no realizar actividades en esa Area.

Articulo 10

Preferencia y prioridad de ciertos solicitantes

Un operador a quien se hays aprobado un plan de trabajo pars realizar
actividades de exploraci n solamente, de conformidad con el apartado c) del
pArrafo 4 del articulo 3 de este Anexo, tendr preferencia y prioridad sobre los
demis solicitantes que hayan presentado un plan de trabajo pars la explotaci n de
la misma Area y los mismos recursos. No obstante, se le podr retirar la
preferencia o la prioridad si no ha cumplido su plan de trabajo de modo
satisfactorio.

Articulo 11

Arreglos conjuntos

1. En los contratos se podr~n preyer arreglos conjuntos entre el contratista
y la Autoridad por conducto de la Empresa, en forma de empresas conjuntas o de
reparto de la producci6n, as! como cualquier otra forma de arreglo onjunto, que
gozarcn de la misma protecci n, en cuanto a Su revisi6n, suspensin o rescisin,
que los ontratos celebrados con la Autoridad.

2. Los contratistas que concierten con la Empress esos arreglos conjuntos
podrin recibir los incentivos financieros previstos en el articulo 13 de este Anexo.
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3. Los participantes en una empresa conjunta con la Empresa estar&n
obligados a efectuar los pagoe requeridos por el articulo 13 de este Anexo en
proporci~n a su participaci& en ella, con sujeci6n a los incentivos financieros
previstos en ese articulo.

Articulo 12

Actividades realizadas por la Empresa

1. Las actividades en la Zona que realice la Empresa en virtud del
apartado a) del prrafo 2 del articulo 153 se regirhn por la Parte XI, por lea
normas, reglamentos y procedimientos de la Autoridad y por las decisiones
pertinentea de 6sta.

2. los planes de trabajo presentados por la Empresa irAn acompaelados de
pruebas de su capacidad financiera y tecnoldgica.

Artfculo 13

Disposiciones financieras de los contratos

1. Al adopter normas, reglamentos y procedimientos relativos a las
disposiciones financieras de los contratos entre la Autoridad y las entidades o
personas mencionadas en el apartado b) del pArrafo 2 del articulo 153 y al negociar
las disposiciones financieras de un contrato de conformidad con la Parte XI y con
esas normas, reglamentos y procedimientos, la Autoridad se guiarA por los objetivos
aiguientes

a) Asegurar a la Autorided ingresos 6ptimos derivados de los ingresos de la
producc idn comerciall

b) Atraer inversiones y tecnologlia pare la exploraci~n y explotaci&n de la
Zonal

C) Asegurar la igualdad de trato financiero y obligaciones financieras
comparables respecto de todos los contratantesp

d) Ofrecer incentivos de car/cter uniformse y no discriminatorio a los
contratistas pare qua concierten arreglos conjuntos con la Ebpresa y con los
Estados en desarrollo o sus nacionales, para estimular la transmisin de tecnologfa
a la Empresa y a los Estados en desarrollo y sue nacLonales y pare capacitar al
personal de Is Autoridad y de los Estados en desarrollol

e) Permitir a la Empresa dedicarsae a la extracci6n de recursos de los fondos
marinos de manera efectiva al mismo tiempo que las entidades o personae mencionadas
en el apartado b) del pArrafo 2 del articulo 1531 y

f) Asegurar que, como resultado de los incentivos financieros ofrecidos a
contratistas en virtud del pArrafo 14, de los contratos revisados de conformidad
con el artfculo 19 de este Anexo o de las disposiciones del aertculo 11 de este
Anexo relatives a las empresas conjuntas, no se subvencione a los contratistas
dfndoles artificialmente una ventaja competitive respecto de los productores
terrestres.

2. Se impondr& un derecho de 500.000 d6lares EE.UU. pOr concepto de gastos
administrativos de tramitacin de cede solicitud de contrato de exploracidn y
explotacien. El Consejo revisarA peri6dicamente el importe de ese derecho pare
asegurarse de que cubra los gastos administrativos de tramitacidn. Cuando los
gastos efectuados por la Autoridad en la tramitacin de una solicitud seen
inferiores al imports fijado, la Autoridad reembolsar la diferencia al solicitante.
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3. Cada contratista pagarA un canon anual fijo de un milln de d6larea
EE.UU. a partir de la fecha en que entre en vigor el contrato. Si se aplaza la
fecha aprobada para el comienzo de la produccin comercial a causa de una demora en
la expedici6n de la autorizaci6n de producci6n, de conformidad con el articulo 151,
se eximirA al contratista del pago del canon anual fijo mientras dure el
aplazamiento. Deade el comienzo de la producci6n comercial, el contratista pagarg
el gravamen por concepto de produccin o el canon anual fijo, si 6ste fuere mayor.

4. Dentro del plazo de un affo contado desde el comienzo de la producci6n
comercial, de conformidad con el prrafo 3, el contratista optarS, a los efectos
de su contribuci6n financiera a la Autoridad, entres

a) Pagar s6lo un gravamen por concepto de producci6n; o

b) Pagar un gravamen por concepto de producci6n mis una parte de los
ingresos netos.

5. a) Cuando el contratista opte por pagar s6lo un gravamen por concepto
de producci6n a fin de satisfacer su contribuci6n financiera a la Autoridad, el
gravamen se fijarf en un porcentaje del valor de mercado de los metales tratados
que se hayan obtenido de los n6dulos polimetAlicos extraidos del Area objeto del
contrato, con arreglo al baremo siguiente

i) Affos primero a d6cimo de producci6n comercial ... .......... ... 5%

ii) AfMos und6cimo hasta el fin de la produccin comercial ....... . 12%

b) El valor de mercado antes mencionado se calcularA multiplicando la
cantidad de metales tratados que as hayan obtenido de los n6dulos polimetklicos
extraidos del Area objeto del contrato por el precio medio de esos metales durante
el correspondiente ejercicio contable, seg(m las def iniciones de los pirrafos 7 y 8.

6. Ojando el contratista opte por pagar un gravamen por concepto de
produccin mhs una parte de los ingresoa netos a fin satisfacer su contribuci6n
financiera a la Autoridad, el monto so determinar de la siguiente maneras

a) El gravamen por concepto de producci n se fijara en un porcentaje del
valor de mercado, determinado con arreglo al apartado b), de los metales tratados
que so hayan obtenido de los n6dulos polimetilicos extraidos del Area objeto del
oontrato, con arreglo al baremo eiguientes

i) Primer periodo de producci n comercial ... ............. ... 2%

Li) Segundo periodo de producci6n comercial ... ............ . 4%

Si en el segundo periodo de produccin comercial, definido en el apartado d),
el rendimiento de la inversi6n en cualquier ejercicio contable, definido en el
apartado m), fuese inferior al 15% como reeultado del pago del gravamen por
concepto de producci6n del 4%, en dicho ejercicio contable el gravamen por
concepto de producci6n nerk del 2% en lugar del 4%)

b) El valor de mercado antes mencionado me calcularA multiplicando la
cantidad de metales tratadoe que es hayan obtenido de los n6dulos polimetslicos
extraldos del Area objeto del contrato por el precio medio de esos metales durante
el correspondiente eercicio contable, segfm las definiciones de los phrrafos 7 y 8p

c) i) La participaci6n de la Autoridad en los ingresos netos procederA de
la parte do los ingresos netos del contratista que sea imputable a
la extracci6n de los recursos del Area objeto del contrato, parte
que se denominari on adelante ingresos netoas imputables;

ii) La participaci6n de la Autoridad en los ingresos netos imputables se
determinar con arreglo al siguiente baremo progresivo:
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Porci n de ingreson
noto imputables Participacin do la Autoridad

Primer perlodo de Segundo perlodo do

producci6n comercial produccidn comercial

Le porSidn quo represente un
rondimiento do la inversi6n
superior al 0% e inferior al 10% 35% 40%

La porSidn quo represente un
rendiniento do la inversi6n
igual o superior al 10t •
inferior al 20% 42,5% 50%

Le porcidn quo represents un
rendimiento de la inversi~t
igual a superior al 20% 50% 70%

d) i) El primer periodo de producci6n comercial mencionado en los
apartados a) y c) comenzarA con el primer ejercicio contable de
productidn comercial y terminari con el ejercicio contable en que
los gastos de inversi6n del contratista, mis los intereses sobre la
part. no amortizada de esos gastos, queden amortizados en su
totalidad por el superkvit de caja, seg(n so indica a continuaci6n.

En el primer ejercicio contable durante el cual se efectden gastos
de inversi6n, los gasto8 de inversi6n no amortizados equivaldrin a
los gastos de inversin menos el superivit de caja en ese
ejercicio. En cada uno de los ejercicios contables siguientes, los
gastos de inversixn no amortizados equivaldrAn a los gastos de
inversitn no amortizado8 al final del ejercicio contable anterior,
ads los intereses sobre egos gastos al tipo del 10% anual, mAs los
gastos de inversi1 efectuados en el ejercicio contable corriente y
menos el superAvit de caja del contratista en dicho ejeraicio. El
ejercicio contable en que los gastos de inversin no amortizados

equivalgan par primers vez a aero ser aquil en quo los gastos de
inversi6n del contratista, mis los intereses sobre la parte no
amortizada de esos gastos, queden amortizadon en su totalidad per el
supernvit de caa. El superlivit de caJa del contratista en un
ej r icio contable equivaldrA a sus ingreson brutos menos sus gastos
de explotaci6n y menos Bus pagos a la Autoridad con arreglo al
apartado c);

ii) El segundo perlodo de producci6n comercial comenzari con el
ejercicio contable siguiente a la terminaci6n del primer periodo de
producci~n comercial y continuari hasta el fin del contratol

e) Por "ingresos netos imputables" se entenderi los ingresos netos del
contratista multiplicados par el cociente entre los gastos de inversi n
correspondientes a la extracicn y la totalidad de los gastos de inversi6n del
contratista. En caso de que el contratista se dedique a la extraccin, al

transporte de n6dulos polimetilicos y a la producci6n de, b6sicamente, tres metales
tratados, cobalto, cobre y niquel, los ingresos netos imputables no serhn
inferiores al 25% de los ingresos netos del contratista. Con sujeci6n al

apartado n) , en todos los demis casos, incluidos aquellos en que el contratista so
dedique a la extracci6n, al transporte de n6dulos polimetAlicos y a la producci6n
de, bisicamente, cuatro metales tratados, cobalto, cobre, manganeso y niquel, la
Autoridad podrA preacribir, en sus normas, reglamentos y procedimientos,
porcentajes minimos adecuados que tengan con cada caso la misma relaci n que el
porcentaje minimo del 25% con el caso de los tres metales;
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f) Por "ingresos netos del contratista" se entenderS los ingresos brutos del
contratista menos sus gastos de explotaci6n y menos is amortizaci6n de sus gastos
de inversil con arreglo al apartado J)I

g) i) En caso de que el contratista se dedique a la extracci6n, al
transports de n6dulos polimethlicos y a la producci&n de metales
tratados, por "ingresos brutos del contratista" se entenderS los
ingresos brutos procedentes de la venta de los metales tratados y
cualquier otro ingreso que se considere razonablemente imputable a
operaciones realizadas en virtud del contrato, de conformidad con
las normas, reglamentos y procedimientos financieros de la Autoridadg

ii) En todos los casos que no sean los especificados en el inciso
precedente y en el inciso iii) del apartado n), por "ingresos brutos
del contratista" se entenderh los ingresos brutos procedentes de Is
venta de los metales semitratados obtenidos de los n6dulos
polimetfi',ios extraidos del Area objeto del contrato y cualquier
otro ingreso que se considere razonablemente imputable a operaciones
realizadas en virtud del contrato, de conformidad con las normas,
reglamentos y procedimientos financieros de la Autoridadg

h) Por "gastos de inversi6n del contratista" se entender:

i) Wos gastos efectuados antes del comienzo de la produccidn comercial
que se relacionen directamente con el desarrollo de Is capacidad de
producci6n del Area objeto del contrato y con actividades conexas
con las operaciones realizadas en virtud del contrato en los casos
que no sean los especificados en el apartado n), de conformidad con
principios contables generalmente reconocidos, incluidos, entre
otros, los gastos por concepto de maquinaria, equipo, buques,
instalaciones de tratamiento, construcci6n, edificios, terrenos,
caminos, prospecci6n y exploraci6n del Area objeto del contrato,
investigaci6n y desarrollo, intereses, arrendamiento, licencias y
derechos; y

ii) Los gastos similares a los enunciados en el inciso i), efectuados
con posterioridad al comienzo de la producci6n comercial, que sean
necesarios pars ejecutar el plan de trabajo, con la excepci6t de los
imputables a gastos de explotaci6n,

i) Los ingresos derivados de la enajenaci&n de bienes de capital y el valor
de mercado de los bienes de capital que no sean ya necesarios para las operaciones
en virtud del contrato y que no se vendan se deducirin de los gastos de inversi6n
del contratista en el ejercicio contable pertinente. Cuando el valor de estas
deducciones sea superior a los gastos de inversi6n del contratista, la diferencia
se afadiri a los ingresos brutos del contratistal

j) Los gastos de inversi6n del contratista efectuados antes del comienzo de
la producci6n comercial, mencionados en el inciso i) del apartado h) y en el
inciso iv) del apartado n), se amortizarin en 10 anualidades iguales a partir de la
fecha del comienzo de la producci6n comercial. Los gastos de inversi6n del
contratista efectuados despu~s de comenzada la producci6n comercial, mencionados en
el inciso ii) del apartado h) y en el inciso iv) del apartado n), se amortizarin en
10 o menos anualidades iguales de modo que se hayan amortizado completamente al fin
del contrato;

k) Por "gastos de explotaci6n del contratista" se entenderi los gastos
efectuados tras el comienzo de la producci6n comercial para utilizar la capacidad
de producci6n del Area objeto del contrato y para actividades conexas con las
operaciones realizadas en virtud del contrato, de conformidad con principios
contables generalmente reconocidos, incluidos, entre otros, el canon anual fijo o
el gravamen por concepto de producci6n, si 4ste fuese mayor, los gastos por
concepto de salarios, sueldos, prestaciones a los empleados, materiales, servicios,
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transporte, gastos de tratamiento y comercializaci6n, intereses, agua,
electricidad, etc., preservaci6n del medio marino, gastos generales y
administrativos relacionados especificamente con operaciones realizadas en virtud
del contrato y cualesquiera p6rdidas netas de la explotaci6n arrastradas de
ejercicios contables anteriores o imputadas a ejercicios anteriores, segSn se
especifica a continuaci6n. Las p~rdidas netas de la explotaci6n podrhn arrastrarse
durante dos affos consecutivos, excepto en los dos 6ltimos affos del contrato, en
cuyo caso podrin imputarse a los dos ejercicios precedentes;

1) En caso de que el contratista se dedique a la extracci6n, al transporte
de n6dulos polimetilicos y a la producci6n de metales tratados y semitratados, por
.gastos de inversi6n correspondientes a la extracci6n" se entenderg la parte de los
gastos de inversi6n del contratista directamente relacionada con la extracci6n de
los recursos del Area objeto del contrato, de conformidad con principios contables
generalmente reconocidos y con las normas, reglamentos y procedimientos financieros
de la Autoridad, incluidos, entre otros, el derecho por concepto de tramitaci6n de
la solicitud, el canon anual fijo y, cuando proceda, los gastos de prospecci6n y
exploraci6n del Area objeto del contrato y una parte de los gastos de investigaci6n
y desarrollol

M) Por "rendimiento de la inversi6n" en un ejercicio contable se entenderi
el cociente entre los ingresos netos imputables de dicho ejercicio y los gastos de
inversi6n correspondientes a la extracci6n. Para el cilculo de ese cociente, los
gastos de inversi6n correspondientes a la extracci6n incluirdn los gastos de
adquisici4n de equipo nuevo o de reposici6n de equipo utilizado en Ia extracci6n,
menos el costo original del equipo repuesto;

n) En caso de que el contratista s6lo se dedique a la extracci6n:

i) Pot "ingresos netos imputables" se entenderi la totalidad de los ingresoa
netos del contratistal

ii) Los "ingresos netos del contratista" aerhn los definidos en el
apartado f)

ii) Por "ingresos brutos del contratista' se entenderi los ingresos brutos
derivados de la vents de n6dulos polimetilicos y cualquier otto ingreso
que se considere razonablemente imputable a operaciones realizadas en
virtud del contrato de conformidad con las normas, reglamentos y
procedimientos financieros de la Autoridad;

iv) Pot "gastos de inversi6n del contratistal se entenderi los gastos
efectuados antes del comienzo de la producci6n comercial, seg6n se indica
en el inciso i) del apartado h), y los gastos efectuados despuCs del
comienzo de la producci6n comercial, seg6n se indica en el inciso ii) del
mismo apartado, que se relacionen directamente con la extracci6n de los
recursos del rea objeto del contrato, de conformidad con principios
contables generalmente reconocidosp

v) Pot -gastos de explotaci6n del contratista" se entenderh los gastos de
explotaci 6 n del contratista, indicados en el apartado k), que se
relacionen directamente con la extracci6 de los recursos del rea objeto
del contrato, de conformidad con principios contables generalmente
reconoc idosi

vi) Pot "rendimiento de la inversi6n" en un ejercicio contable se entenderi
el cociente entre los ingresos netos del contratista en ese ejercicio y
los gastos de inversi6n del contratista. Para el cAlculo de este
cociente, los gastos de inversi6n del contratista incluirAn los gastos de
adquisici 6 n de equipo nuevo o de reposici6n de equipo, menos el costo
original del equipo repuestol
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a) los gastos mencionados en los apartados h) , k) , 1) y n) , en la parte
correspondiente a los intereses pagados pOr el contratista, se tendrin en cuenta
en la medida en que, en todas las circunstancias, la Autoridad, en virtud del
pArrafo 1 del articulo 4 de este Anexo, considere que la relaci6n deuda-capital
social y los tipos de interns son razonables, teniendo presente la prfctica
comercial vigentel

p) No se considerar& que los gastos mencionados en este pirrafo incluyen el
pago de los impuestos sobre la renta de las sociedades o gravimenes andlogos
percibidos por los Estados respecto de las operaciones del contratista.

7. a) Por "metales tratados", mencionados en los p~rrafos 5 y 6, se
entenderi los metales en ls forma mfs bhsica en que suelan comerciarse en los
mercados internacionales de destino final. Para este fin, la Autoridad
especificar& en sus normas, reglamentos y procedimientos financieros el mercado
internacional de destino final pertinente. En el caso de los metales que no se
comercien en dichos mercados, por 'metales tratados" se entenderA los metales en Is
forma mis bsica en qua suelan comerciarse en transacciones representativas con
arreglo a la norms de la independencia;

b) Cuando Is Autoridad no disponga de algCn otro mftodo para determinar la
cantidad de metales tratados que se hayan obtenido de los n6dulos polimetilicos
extrados del irea objeto del contrato a que se refieren el apartado b) del
pirrafo 5 y el apartado b) del pirrafo 6, esa cantidad se determinari en funcidn de
Is composici6n metilica de los n6dulos, la tasa de recuperaci~n despu6s del trata-
miento y otros factores pertinentes, de conformidad con las normas, reglamentos y
procedimientos de la Autoridad y con principios contables generalmente reconocidos.

8. Cuando el mercado internacional de destino final tenga un mecanismo
representativo de fijaci6n de precios para los metales tratados, los n6dulos
polimetAlicos y los metales semitratados que se hayan obtenido de ndulos, se
utilizari el precio medio de ese mercado. En todos los demis casos, la Autoridad,
previa consulta con el contratista, determinarh un justo precio pars esos productos
de conformidad con el phrrafo 9.

9. a) Los costos, gastos a ingresos y las determinaciones de precios y
valores a que se hace referencia en este articulo ser~n el resultado de
transacciones efectuadas en el mercado libre o con arreglo a la norms de la
independencia. A falta de tales transacciones, serin determinados por la
Autoridad, previa consulta con el contratista, como si hubiesen resultado de
transacciones efectuadas en el mercado libre o con arreglo a la norma de la
independencia, teniendo en cuenta las transacciones pertinentes de otros mercados;

b) A fin de asegurar el cumplimiento y la ejecucidn de las disposiciones de
este pirrafo, la Autoridad se guiarA por los principios adoptados y las interpre-
taciones respecto de las transacciones efectuadas con arreglo a la norms de la
independencia dadas por la Comisi6n de Empresas Transnacionales de las Naciones
Unidas, por el Grupo de Expertos en acuerdos fiscales entre paises desarrollados y
paises en desarrollo y por otras organizaciones internacionales, y adoptarh normas,
reglamentos y procedimientos que fijen normas y procedimientos contables uniformes
e internacionalmente aceptables, asi como los criterios que el contratista habr& de
emplear para seleccionar contadores titulados independientes qua sean aceptables
pars ella a los efectos de la verificaci6n de cuentas en cumplimiento de dichas
normas, reglamentos y procedimientos.

10. El contratista suministrar a los contadores, de conformidad con las
normas, reglamentos y procedimientos financieros de Is Atoridad, los datos
financieros necesarios para verificar el cumplimiento de este articulo.

11. Los costos, gastos e ingresos y los precios y valores mencionados en este
articulo se determinarhn de conformidad con principios contables generalmente reco-
nocidos y con las normas, reglamentos y procedimientos financieros de is Autoridad.
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12. Los pagos que deban hacerse a Is Autoridad en virtud de los phrrafos 5
y 6 se ha rn en monedas de libre uso o en monedas que se puedan obtener libremente
y utilizar efectivamente en los principales mercados de divisas o, a elecci6n del
contratista, en su equivalente en metales tratados al valor de mercado. El valor
de mercado se determinarS de conformidad con el apartado b) del pfrrafo 5. Las
monedas de libre uso y las monedas que se pueden obtener libremente y utilizar
efectivamente en los principales mercados de divisas se definirhn en -as normas,
reglamentos y procedimientos de la Autoridad de conformidad con la prActica
monetaria internacional vigente.

13. Las obligaciones financieras del contratista respecto de la Autoridad,
asf como los derechos, cdnones, costos, gastos e ingresos a quo se refiere este
articulo serAn ajustados expreshndolos en valores constantes referidos a un afno
base.

14. A fin de promover los objetivos enunciados en el phrrafo 1, Is Autoridad
podrA adoptar, teniendo en cuenta las recomendaciones de la Comisi6n do
Planificacin Econraica y de la comisi~n Juridica y Ticnica, normas, regl mentos y
procedimientos que establezcan, con carActer uniforme y no discriminatorio,
incentivos pars los contratistas.

15. Las controversias entre Is Autoridad y el contratista relativas a la
interpretacl6n o aplicaci6n de las disposiciones financieras del contrato podrin
see sometidas pot cualquiera de las partes a arbitraje comnercial obligatorio, a
menos que ambas partes convengan en solucionarlas pot otros medios, de conformidad
con el pfrrafo 2 del articulo 188.

Articulo 14

Transmisi6n do datos

1. E1 operador transmitirA a Is Autoridad, de conformidad con les normas,
reglamentos y procedimientos que 6sta adopte y con las modalidades y condiciones
del plan de trabajo, y a intervalos determinados pot ella, todos los datos
necesarios y pertinentes pars el eficaz desempe1so de las facultades y funciones de
loea 6rganos principales de la Autoridad con respecto al Area abarcada pot el plan
de trabajo.

2. los datos transmitidos respecto del Area abarcada pot el plan de trabajo
que se consideren objeto de derechos de propiedad industrial 961o podrdn ser
utilizados pars los fines establecidos en este articulo. Los datos que sean
necesarios pars la elaboraci6n pot Is Autoridad de normas, reglamentos y
procedimientos sobre protecci6n del medio marino y sobre seguridad, excepto los quo
se refieran al diseflo de equipos, no se considerarAn objeto de derechos de
propiedad industrial.

3. Con excepci6n de los datos sobre Areas reservadas, que podrin se
revelados a la Dopresa, la Autoridad no revelarA a la Empresa ni a nadie ajeno a la
Autoridad los datos que so consideren objeto de derechos de propiedad industrial y
quo le transmitan prospectores, solicitantes de contratos o contratistas.
La mpresa no revelarA a la Autoridad ni a nadie ajeno a la Autoridad los datos de
esa indole que le hayan transmitido tales personas.

Artculo 15

Programas do capacitaci6n

El contratista prepararA programas prActicos pars la capacitaci6n del personal
de la Autoridad y de los Estados en desarrollo, incluida su participaci n en todas
las actividades on la Zona previstas en el contrato, do conformidad con el
pfirrafo 2 del articulo 144.
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rticulo 16

Derecho exclusivo de exploraci6n y explotaclin

La Autoridad otorgarA al operador, de conformidad con la Parte XI y con sun
normas, reglamentos y prccdimientos, el derecho exclusivo a explorer y explotar el
Area abarcada por el plan de trabajo respecto de una categoria especificada de
recursos y velarh por que no ae realicen en la misma Area actividades relacionadae
con una categoria diferente de recursoe en forma tal que puedan dificultar las
operaciones del operador. Ice derechon del operador quedarfn garantizados de
conformidad con el pirrafo 6 del articulo 153.

Articulo 17

Normas. reqlamentos y procedimientos de la Autoridad

1. La Autoridad adoptar& y aplicarA de manera uniforme, en virtud del
inciso ii) del apartado f) del pfrrafo 2 del articulo 160 y del inciso ii) del
apartado o) del articulo 162, normas, reglamentos y procedimientos para el
desempeao de sus funciones enunciadas en la parte XI respecto de, entre otras, lag
cuestiones siguienten s

a) Procedimientos administrativos relativos a la prospecci6n, la explorach6n

y la explotaci6n en la Zona;

b) Operaciones-

i) Dimensi6n de las Areas;

ii) Duraci~n de las operacionesn

iii) Normas de cumplimiento, incluso las seguridades previstas en el
apartado c) del pirrafo 6 del articulo 4 de ente Anexop

iv) Categories de recursosi

v) Renuncia de Areas;

vi) Informes sobre la marcha de los trabajos;

vii) Presentaci6n de datos

viii) Inspecci6n y supervisi6n de las operaciones

ix) Prevenci6n de interferencias con otras actividades en el medio marino;

x) Transferencia de derechos y obligaciones por el contratista;

xi) Procedimiento pars la transmisi n de tecnologia a los Estados en
desarrollo, de conformidad con el articulo 144, y pars la participacion
directs de egos Estadosy

xii) Normas y prhcticas de extraccin de minerales, incluidas las referentes a
la neguridad de las operaciones, la connervaci6n de los recursos y la
protecci&n del medio marinol

xiii) Definici6n de producci6n comerciall

xiv) Criterios de aptitud aplicables a los solicitantes;

C) Cuestiones financierasa
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i) Establecimiento de normas uniformes y no discriminatorias en materia de
determinaci6n de costos y de contabilidad, asi como del mntodo de
8eleccido de los auditoreal

ii) Distribuci6n de los ingresos de las operacionesp

iii) Los incentivos mencionados en el articulo 13 de este Anexoj

d) Aplicacidn de las deciniones adoptadas en cumplimiento del pdrrafo 10 del
articulo 151 y del apartado d) del prrafo 2 del articulo 164.

2. Las normas, reglamentos y procedimientos sobre las siguientes cuestiones
reflejarn plenamente los criterios objetivos establecidos a continuaci6n

a) Dimensi6n de las Areast

La Autoridad determinarh la dimensidn apropiada de las Areas asignadas pare la
exploraci6n, que podrA set hasta el doble de la de lan asignadas pare la
explotacin, a fin de permitir operaciones intensivas de exploraci&. Se calcularA
la dimensi6n de las Areas do manera que satisfaga los requisitos del articulo 8 de
ete Anexo sobre la reserva de Areas, asi como las necesidades de produccin

expresadas quo sean compatibles con el articulo 151 de conformidad con las
disposiciones del contrato, teniendo en cuenta el grado de adelanto de la
tecnologia disponible en ee momento pars la extracci6n de mfnerales de los fondos
marinos y las caracteristicas ffsicas pertinentes del rea. Las Areas no serhn
menores ni mayores de lo necesario pars satisfacer este objetivoy

b) Duracido de las operaciones,

i) La prospecci6n no estarA sujeta a plazol

ii) La duraci6n de Is exploracio deberia set suficiente pars permitir un
entudio detenido del Area determinada, el disefto y la construcci6n de
equipo de extraccidn do minerales pars el Area, y el diseo y Is
construcci6n de instalacione de tratamiento de pequeflo y mediano tamaflo
destinadas a ensayar sintemas do extraccio y tratamiento de mineralen!

iii) La duracidn de la explotaci6n deberia guardar relaci6n con Is vida
econ6dica del proyecto minero, teniendo en cuenta factorea como el
agotamiento del yacimiento, la vida dtil del equipo de extracci6n y de
las instalacionea do tratamiento y Is viabilidad comercial. La duraci6n
de la explotaci6n deberia set nuficiente pars permitir la extracci6n
comercial de los minerales del Area e incluir un plazo razonable pars
construir sistemas de extraccio y tratamiento de minerales en escala
comercial, plazo durante el cual no deberia exigirse la producci6n
comercial. ND obstante, la duraci6n total de la explotacifn deberia set
suficientemente breve pars dar a la Autoridad la posibilidad de modificar
ias modalidades y condiciones del plan de trabajo cuando considere nu
renovaci6n, de conformidad con las normas, reglamentos y procedimientos
quo hays adoptado con poterioridad a la aprobaci& del plan de trabajo.

c) Normas de cumplimiento:

La Autoridad exigirS que, durante la etapa de exploraci6n, el operador efectra
gastos peri6dicos que guarden una relaci6n razonable con Is dimensi6n del Area
abarcada por el plan de trabajo y con los gastos que cabria esperar de un operador
de buena fe que se propusiera iniciar Is producci6n comercial en el Area dentro del
plazo fijado por la Autoridad. Egos gastos no deberian fijarse en un nivel quo

desalentase a los posibles operadore qua dispusiesen de una tecnologia menos
costosa quo la utilizada mss com~nmente. La Autoridad fijari un intervalo mfximo
entre la terminaci6n de la etapa de exploraci6n y el comienzo de la producci6n
comercial. Pars fijar este intervalo, la Autoridad deberia tener en cuenta que la

Vol. 1834, 1-31363

509



510 United Nations - Treaty Series • Nations Unies - Recueil des Trait~s 1994

construcci6n de sistemas de extracci6n y tratamiento de minerales en gran escala no
puede iniciarse hasta que termine la etapa de exploraci n y comience la de
explotaci6n. En consecuencia, el intervalo para poner el Area en producci6n
comercial deberia tomar en consideraci6n el tiempo necesario pare la construcci&n
de esos sistemas despu6s de completada 1& etapa de exploraci6n y el que sea
razonable para tener en cuenta retrasos inevitables en el calendario de
construccidn. Una vez iniciada la producci6n comercial, la Autoridad, dentro de
lfmites razonables y teniendo en cuenta todos los factores pertinentes, exigirA al

operador que manteng6 la producci6n comercial durante la vigencia del plan de
trabajo.

d) Categorias de recursos:

Al determinar las categorias de recursos respecto de las cuales pueda
aprobarse un plan de trabajo, la Autoridad considererd especialmente, entre otras,
las caracteristicas siguientess

i) Que recuras diferentes requieran mitodos semejantes de extracci~sj y

ii) Que recursos diferentes puedan ser aprovechados simultAneamente por
distintos operadores en la mlsma Area sin interferencia indebida.

Nada de 1o dispuesto en ete apartado impedirA quo la Autoridad apruebe un
plan de trabajo respecto de mfs de una categoria de recuras en la misma Area al
mismo solicitante.

e) Renuncia de ireas

El operador tendr& derecho a renunciar en todo memento, sin sanci6n, a la

totalidad o a una parte de sus derechos en el Area abarcada por un plan de trabajo.

f) Protecci6n del medio marino

Se establecerin normas, reglamentos y procedimientos para asegurar la
protecci6n eficaz del medio marino contra los efectos nocivos directamente
resultantes de actividades en la Zona o del tratamiento de minerales procedentes de
un sitio minero a bordo de un buque que se encuentre inmediatamente encima de tal
sitio, teniendo en cuent6 la medida en que tales efectos nocivos puedan ser
resultado directo de la perforaci6n, el dragado, la extracci6n de muestras y la
excavaci n, asi como de is evacuaci&n, el vertimiento y la descarga en el medio
marino de sedimentos, desechos u otros efluentes.

g) Producci6n comercial:

Se considerarA comenzada la producci s comercial cuando un operador realice la
extracci6n continua en gran escala que produzca una cantidad de material suficiente
pars indicar claramente que el objetivo principal es Is producci5 en gran escala y
no ia producci6n destinada a la reuni6n de informaci6n, el anAlisis o el ensayo del
equipo o de la planta.

Articulo 18

Sanciones

1. los derechos del contratista en virtud del contrato solamente se podrin
suspender o rescindir on los sigulentes casos:

a) Si, a pesar de las advertencias de la Autoridad, la forma en que el
contratista ha realizado sus actividades constituye un incumplimiento grave,
persistente y doloso de las disposiciones fundamentales del contrato, de la
Parte XI de esta Convenci n y de las normas, reglamentos y procedimientos de la
Autoridadj o
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b) Si el contratista no ha cumplido una decisi6n definitiva y obligatoria de
un 6rgano de soluci6n de controversias que le sea aplicable.

2. En los casos de incumplimiento de las disposiciones del contrato no
previstas en el apartado a) del prrafo 1, o en lugar de la suspensi6n o rescisin
en los casos previstos en el apartado a) del pirrafo 1, la Autoridad podrA imponer
al contratista sanciones monetarias proporcionadas a la gravedad del incumplimiento.

3. Con excepcin de las 6rdenes de emorgencia previstas en el apartado w)
del pdrrafo 2 del artlculo 162, la Autoridad no podrA ejecutar ninguna decisi6n que
implique sanciones monetarias o la suspensida o rescisidn del contrato hasta que so
haya dado al contratista una oportunidad razonable de agotar los recursos
judiciales de que dispone de conformidad con Is seccin 5 de la Parte XI.

Articulo 19

Revisi6n del contrato

1. Cuando hayan surgido o puedan surgir circunstancias que, a juicio de
cualquiera de las partes, hagan inequitativo el contrato o hagan impracticable o
imposible el logro de los objetivos previstos en 61 o en Is Parts XI, las partes
entablarn negociaciones pars revisar el contrato en Is forma que corresponds.

2. Los contratos celebrados de conformidad con el prrafo 3 del artfculo 153
61o podrdn revisarse con el consentimiento do las partes.

Artfculo 20

Transferencia de derechos y obligaciones

os derechos y obligaciones derivados de un contrato s6lo podrAn transferirse
con el consentimiento de la Autoridad y de conformidad con sus normas, reglamentos
y procedimientos. La Autoridad no negarA sin causa bastante su consentimiento a la
transferencia si el cesionario propuesto refine todas las condiciones requeridas de
un solicitante y asume todas las obligaciones del cedente y si Is transferencia no
confiere al cesionario un plan de trabajo cuya aprobaci4t estaria prohibida por el
apartado c) del pArrafo 3 del articulo 6 de ests Anexo.

Articulo 21

Derecho aplicable

1. El contrato ae regirA por sus disposiciones, por las normas, reglamentos
y procedimientos de la Autoridad, por la Parte XI y por otras normas de derecho
internacional que no sean incompatibles con la Convenci6n.

2. Las decisiones definitivas de una corte o tribunal que tenga competencia
en virtud de esta Convenci6n respecto de los derechos y obligaciones de la
Autoridad y del contratista serhn ejecutables en el territorio de cads Estado Parte.

3. Ningdn Estado Parts podrA imponer a un contratista condiciones
incompatibles con Ia Parto XI. Sin embargo, no so considerarA incompatible con 1&
Parte XI la aplicaci6n por un Estado Parts a los contratistas que patrocine o a los
buques que enarbolen su pabelldn de leyes y reglamentos para la proteccim del
medio marino o de otra Indole ms estrictos que las normas, reglamentos y
procedimientos de la Autoridad establecidos en virtud del apartado f) del prrafo 2
del artlculo 17 de este Anexo.
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Artfculo 22

Responsabilidad

Ei contratista responderl de los daflos causadon por los acto ilicitos
cometidos en is realizacin de sus operaciones, teniendo en cuenta la parte de
responsabilidad por accitn u omisi6n imputable a la Autoridad. Armlogamente, la
Autoridad responder& de los dahos causados por los acto ilicitos cometidos en el
ejercicio do sue facultades y funciones, incluido el incumplimiento del prrafo 2
del articulo 168, teniendo en cuenta Is parte de responsabilidad por aoccin u
anisI6n imputable al contratista. En todo caso, Ia reparaci6n equivaldr4 al daflo
efectivo.
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ANEXO IV

ESTATUTO DE LA ESPRESA

Art5iculo 1

Obetivos

1. La Empresa serA el 6rgano de la Autoridad quo realizarA actividades en la
Zona directamente, en cumplimiento del apartado a) del p/irrafo 2 del articulo 153,
asf como actividades de transporte, tratamiento y comercializaci6n de minerales
extraidos de la Zona.

2. En el cumplimiento de sue objetivos y en el desempeno de sue funciones,
la Empresa actuarA de conformidad con esta Convenci6n y con las normas, reglamentos
y pracedimientos de is Autoridad.

3. En el aprovechamiento de los recursos do la Zona conforme al prrafo 1,
la Empresa actuard segdn principios comerciales a6lidos, con aujeci6n a est&
Convencin.

Artfculo 2

Aelaci6n con la Autoridad

1. Oon arreglo al articulo 170, la Fmpresa actuarA de conformidad con la
politica general do l Asamblea y las directrices del Onsejo.

2. Con sujecldn a lo dispuesto en el p~rrafo 1, Is Empresa gozarA de
autonomfa en la reslizaci6n de sus operaciones,

3. Nada de lo dispuesto en esta Oonvenci6n se interpretarA en el sentido de
que Is Uspresa responderA de loas actoas u obligaciones de is Autoridad ni la
Autoridad de los actos u obligaciones de la Empresa.

Articulo 3

Limitaci6n do responsabilidad

Sin perjuicio del prrafo 3 del articulo 11 de este Anexo, ningdn miembro de
la Autoridad responder&, por el mero hecho de serlo, de los actos u obligacionee de
la Epresa.

Articulo 4

Estructura

La Empreesa tendrd una Junta Directive, un Director General y el personal
neoesario par& el desempeno de sus funciones.

Artlculo 5

Junta Directiva

1. La Junta Directiva estari integrada por 15 miembros elegidos por la

Asamblea de conformidad con el apartado c) del pfrrafo 2 del articulo 160. En la
elecci6n de los miembros de la Junta se tendri debidamente en cuenta el principio
de la distribuci&n geogrifica equitativa. Al presentar candidaturas para la Junta,
los miembros de la Autoridad tendrin presente la necesidad de quo los candidatos
que propongan tengan el miximo nivel do competencia y las calificaciones necesarias

en las esferas Pertinentes, a fin de asegurar la viabilidad y el 4xito de la
Empresa.
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2. Los miembros de la Junta serfn elegidos por cuatro armos y podrin ser

reelegidos. En su elecci 6 n y reelecci6n se tendri debidamente en cuenta el

principio de la rotaci45n.

3. Los miembros de la Junta desempelarhn sus cargos hasta que sean elegidos

sus sucesores. Si el cargo de un miembro de Is Junta queda vacante, la Asamblea

elegirS, de conformidad con el apartado c) del pfrrafo 2 del articulo 160, un nuevo

miembro para el resto del mandato de su predecesor.

4. Los miembros de la Junta actuarfn a titulo personal. En el desempello de

sus funciones, no solicitario ni aceptarin instrucciones de ningdn gobierno o
ninguna otra fuente. os miembros de la Autoridad respetarin el caricter

independiente de los miembros de la Junta y se abstendrin de todo intento de

influir sobre cualquiera de ellos en el desemperso de sus funciones.

5. Los miembros de la Junta percibirin una remuneraci6n con cargo a los

fondos de la Enpresa. La cuantfa de la remuneraci6n serh fijada por la Asamblea
por recomendaci6n del Consejo.

6. Ia Junta celebrari normalmente sus sesiones en la oficina principal de is

Empresa y se reunird con la frecuencia qua los asuntos de la Empresa requieran.

7. Dos tercios de los miembros de la Junta constituirhn qu6rum.

8. Cads miembro de la Junta tendrA un voto. Las decisiones de la Junta

serfn adoptadas por mayoria de sus miembros. Si un miembro tuviere un conflicto de

intereses respecto de una de esas cuestiones, no participari en la votaci6n
cor respond iente.

9. Cualquier miembro de la Autoridad podr& pedir a la Junta informaci6n

relativa a las operaciones de la Empresa qua le afecten particularmente. La Junta
procurarh proporcionar tal informaci6n.

Articulo 6

Facultades y funciones de la Junta Directiva

La Junta Directiva dirigiri las operaciones de la Empresa. Con sujeci6n a

esta Convenci6n, la Junta Directiva ejerceri las facultades necesarias pars cumplir
los objetivos de la Empresa, incluidas las de:

a) Elegir entre sus miembros un Ptesidente)

b) Adoptar su reglamentot

C) Elaborar y presentar por escrito al Consejo planes de trabajo oficiales,

de conformidad con el prrafo 3 del articulo 153 y el apartado j) del prrafo 2 del
articulo 1621

d) Elaborar planes de trabajo y programas pars la realizaci6n de las

actividades previstas en el articulo 170j

a) Preparar solicitudes de autorizaci& de producci&n y presentarlas al

Consejo de conformidad con los pirrafos 2 a 7 del azticulo 1511

f) Autorizar negociaciones sobre la adquisicidn de tecnologia, incluidas las

previstas en los apartados a), c) y d) del p~rrafo 3 del articulo 5 del Anexo III,

y aprobar los resultados de tales negociacionesi

g) Fijar modalidaden y condiciones y autorizar negociaciones sobre empresas

conjuntas y otras formas de arreglos conjuntos, segfn se prev an los articulos 9 y

11 del Anexo III, y aprobar los resultados de tales negociacionesi
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h) Recomendar a la Asamblea qu6 parte de los beneficios netos de la Empresa
deberd retenerse como reservas de conformidad con el apartado f) del p.rrafo 2 del
articulo 160 y con el articulo 10 de este Anexoj

i) Aprobar el presupuesto anual de la Empresas

J) Autorizar la adquisici6n de bienes y servicios, de conformidad con el

pdrrafo 3 del articulo 12 de este Anexop

k) Presenter un informe anual al Consejo, de conformidad con el articulo 9
do este Anexop

1) Presenter al Consejo, pare mu aprobaci6n por la Asamblea, proyectos de
normae respecto de la organizaci6n, la administraci6n, el nombramiento y la
destitucin del personal de la Emprese, y adopter reglamentos par& aplicer dichas
norm sa

m) Contraer pr6stamos y dar las garantlaa o cauciones que determine de
conformidad con. el prrafo 2 del articulo 11 de este Anexop

n) Incoar acciones judiciales, concertar acuerdos y transacciones y adoptar

cualquter otra medida conforme al articulo 13 de este Anexoj

o) Delegar, con sujeci6n a la aprobaci 1 del Consojo, cualquiera de sue

facultades no discrecionales en sue comiths o en el Director General.

Articulo 7

Director General y personal

1. La Asamblea elegird poe recomendaci6n del Consejo, previa propuesta de la
Junta Directive, un Director General que no serk miembro de la Junta. El Director
General desempefarA su cargo por un perlodo determinado, que no excederi de cinco
aios, y podri see reelegido por nuevos periodos.

2. El Director General sere el representante legal de la Empress y mu jefe
ejecutivo y responderS directamente ante la Junta Directiva de la gestin de los
asuntos de la Empress. Tendr a su cargo la organizaci6n, la administraci6n, el
nombramiento y la destituci n del personal, de conformidad con las normas y

reglamentos mencionados en el apartado 1) del articulo 6 de este Anexo.
Participar, sin voto, en las reuniones de la Junta y podrA participar, sin voto,
en las reuniones de la Asamblea y del Consejo cuando estos 6ganos examlinen
cuestiones relativas a la Empresa.

3. La consideraci n primordial al contratar y ncmbrar al personal y al

determinar sus condiciones de servicio ser la necesidad de asegurar el ms alto
grado de eficiencia y competencia t6cnica. Con sujecin a eats consideraci6n, se
tendrd debidamente en cuenta la importancie de conteatar al personal sobre una base

geogrtf ice equitativa.

4. En el desempefWo de sum funciones, el Director General y el personal no

solicitarin ni recibirAn instrucciones de ningdn gobierno ni de ninguna otra fuente
ajena a is Empress. Se abstendr~n de actuar en forms alguna quo sea incompatible
con su condici6n de funcionarios internacionales, responsables dnicamente ante la
Empress. Todo Estado Part. se compromete a respetar el carhcter exclusivamente
internacional de las funciones del Director General y del personal, y a no tratar
de influir sobre ellos en el desempeo de sum funciones.

5. Las obligaciones establecidas en el pdrrafo 2 del articulo 168 se

aplicarfnl igualmente al personal de la Empress.
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Articulo 8

Ubicac idn

La Emprena tendrA su oficina principal on la sede de la Autoridad. Podri

establecer otras oficinas • instalaciones en el territorio de cualquier Estado
Parte, con el consentimiento do inte.

Articulo 9

Informes Y estados financieros

1. En los tres moses siguienten a la terminaci6n de cada ejercicio
econmico, la Empresa someteri al examen del ionsejo un informe anual quo contenga
un estado de cuentas certificado pot auditoren, y enviarA ai Oansejo a intervalos
apropiados un estado reaumido de la nituaci n financiers y un estado de p6rdidas y
ganancias quo muestre el resultado de sun operaciones.

2. La Empresa publicari su informe anual y los demats informes quo estime
apropiado.

3. Se tranmitirn a los miembros de In Autoridad todos los informes y
estados financieros mencionados en ete articulo.

Articulo 10

Ditribuci6n de los beneficios netos

1. Con sujeci6n a 1o dispuesto en el pdrrafo 3, In Empress har& pagos a la
Autoridad con arreglo al articulo 13 del Anexo III, o su equivalents.

2. La Asamblea, pot recomendaci6n de la Junta Directiva, decidiri qud parte
de los beneficios netos do la Empresa se retendri como renervas de 6sta. El resto
de lo8 beneficios neton ne transferiri a In Autoridad.

3. Durante el perlodo inicals necesario para quo la Empress llegue a

autofinanciarse, que no excederA de diez afon contados a partir del comienzo de su
producci6n comercial, la Asamblea eximiri a in Empresa de los pagos mencionados en
el pdrrafo 1 y dejarh la totalidad de los beneficios neton do in Empress en ias
renervan de data.

Arti¢ulo 11

Finanzas

1. Ion fondos de is Empresa comprenderdni

a) Las cantidades recibidas de ia Autoridad de conformidad con el apartado b)
del pdrrafo 2 del articulo 1731

b) Las contribuciones voluntarias quo aporten los Estados Parten con objeto
de financiar actividades de la Fipresa

c) oe pr6stamos obtenidos por la Empresa de conformidad con los phrrafos 2
y 31

d) Los ingresos procedentes de las operaciones de Is Empresa;
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e) Otros fondos puestos a disposicin de i Empress para permitirle comenzar
las operaciones lo antes posible y desempeflar sue funciones.

2. a) La Empresa estari autorizada pars obtener fondos en pristamo y pars
dar las garantlas o cauciones quo determine. Antes de proceder a una vents pdblica
do sus obligaciones en los mercados financieros o en la monads de un Estado Parts,
ls Bmpresa obtendri la aprobaci6n de ese Estado. El monto total de los prdstamos
ser aprobado pot el Onsejo previa recomendacil6n de la Junta Directive!

b) Los Estados Partes harsn cuanto sea razonable pot apoyar a la Empresa en
sue solicitudes de pr6stamos en los mercados de capital y a instituciones
financieras internacionales.

3. a) Se proporcionarn a la Empresa los fondon necesarios pars explorer y
explotar un sitio minero y pars transporter, tratar y comercializar los minerales
extradoas de 61 y el niquel, el cobro, el cobalto y el manganeso obtenidos, as
como pars cubrir sue gastos administrativos iniciales. La Omisi6n Preparatoria
consignath el monto de esos fondos, sal como los criterios y factores pars su
reajuste, en los proyectos de normas, reglamentoa y procedimientos de la Autoridadl

b) Todos los Estados Partes pondr~n a disposici&n de is Empresa una cantidad
equivalents a la mitad de los fondos mencionadoe en el apartado a), en forma de
prstamos a largo plazo y sin inter6s, con arreglo a is escala de cuotas pats el
presupuesto ordinario de las Naciones Unitdas on vigor en la fecha de aportaci6n de
las contribuciones, ajustada pars toner en cuenta a los Estados que no seen
-iembros de las Naciones Unidas. La otra sited de los fondos se recaudard mediante
prstawos garantizados por los Estados Partes con arreglo a dicha escalal

c) Si la suma de las contribuciones financieras de los Estados Partes fuere
menor que los fondos que deban proporcionarse a Is Empress con arreglo al
apartado a), Is Asamblea, en su primer periodo de sesiones, considerar ls cuantia
del dficit y, teniendo en cuenta la obligacin de los Estados Partes en virtud de
lo dispuesto en los apartados a) y b) y las recomendaciones de la Ccmisi6n
Preparatoria, adoptar pot consenso medidas pars hacer frente a dicho dficitj

d) i) Cads Estado Parte debert, dentro de los sesenta dias siguientes a la
entrada en vigor de esta Convencin o dentro de lo8 30 dias
siguientes al dep6sito de su instrumento de ratificaci6n o adhesi6n,
si ests fecha fuere posterior, depositar en la Empresa pagar6s sin
interds, no negociables e irtevocables pot un monto igual a la porte
que corresponds a dicho Estado de los pr6stamos previston en el
apartado b) I

ii) Tan pronto como sea posible despuds de la entrada en vigor de esta
(onvenci6n, y en lo sucesivo anualmente o con otra periodicidad
adecuada, la Junta Directiva preparark un programs quo indique el
monto de los fondos qua precisard pars sufragsr los gastos
administrativos de la Empress y pars Is realizaci6n de actividades
conforme l articulo 170 y al articulo 12 de este Anexo y las fechas
en que necesitart enos fondos;

iii) Una vez preparado ese programs, la Empresa notificark a cada Estado
Parte, pot conducto de is Autoridad, la parts que le corresponds de
tales gastos con arreglo al apartado b). La Empress cobrarh lan
sumas de los pagards que sean necesarias pars hacer frente a los
gastos indicados en el programs antes mencionado con respecto a los
prdstamoas sin interds;

iv) Cada Estado Parte, al recibir la notificacin, pondri a disposici6n
de is Empresa 1a parts quo le corresponds de las garantias de deuda
de is Empress mencionadas en el apartado b))
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e) i) Previa solicitud de la Empresa, un Estado Parte podri garantizar
deudas adicionales a las que haya garantizado con arreglo a la
escala mencionada en el apartado b)j

ii) En lugar de una garantia de deuda, un Estado Parte podri aportar a
la Bmpresa una contribuci6n voluntaria de cuantia equivalente a la
parte de las deudas que de otto modo estaria obligado a garantizar;

f) El reembolso de los prdstaos con interts tendri prioridad sobre el de
los prCstamos sin inter6s. El reembolso de los pr6stamos sin inter~s se hars con
arreglo a un programs aprobado por la Asamblea por recomendaci6n del Qonsejo y con
el asesoramiento de la Junta Directiva. La Junta Directive desempeliar6 esta
funci6n de conformidad con las disposicione8 pertinentes de las normas, reglamentos
y procedimientos de la Autoridad, en las que se tendri en cuenta la importancia
primordial de asegurar el funcionamiento eficaz de Is Empresa y, en particular, su
independencia financiera

g) Los fondos se pondrhn a disposicin de la Empress en monedas de libre uso
o en monedas que puedan obtenerse libremente y utilizarse efectivamente en los
principales mercados de divisas. Estas monedas se definirin en las normas,
reglamentos y procedimientos da la Autoridad, de conformidad con la prActica
monetaria internacional vigente. Salvo 1o dispuesto en el pfrrafo 2, ning(n Estado
Parte mantendri ni impondrA restricciones a la tenencia, uso o cambio de esos
fondos pot la Empresa;

h) Por "garantia de deuda se entenderi la promesa de un Estado Parte a los
acreedores de la Empresa de pagar proporcionalmente; segdn la escala adecuada, las
obligaciones financieras de la Empresa cubiertas por la garantia una vez que los
acreedores hayan notificado al Estado Parts la falta de pago. Los procedimientos
pars el pago de esas obligaciones se ajustarhn a las normas, reglamentos y
procedimientos de la Autoridad.

4. Los fondos, haberes y gastos de la Empress se mantendrhn separados de los
de Is Autoridad. No obstante, la Empresa podrA concertar acuerdos con la Autoridad
en materia de instalaciones, personal y servicios, asi como para el reembolso de
los gastos administrativos que hays pagado una pot cuenta de Is otra.

5. los documentos, libros y cuentas de la Empress, incluidos sus estados
financieros anuales, ser~n certificados anualmente por un auditor independiente
designado pot el Consejo.

Artlculo 12

Operaciones

1. La Empress presentarA al Consejo proyecto$ pars realizer actividades de
confotmidad con el artculo 170. Tales proyectos contendrhn un plan de trabajo

oficial escrito do las actividades quo haydn de realizarse en la zona, conforme al
phrrafo 3 del arteulo 153, y los deahs datos a informaciones qua sean necesarios
pars su evaluaci6n pot la Coisl6n Jurldica y T6cnica y su aprobaci6n pot el
Consejo.

2. Una ves aprobado el proyecto por el Consejo, la Ebpresa 1o ejecutar&
sobre la base del plan de trabajo oficial escrito mencionado n el p~rrafo 1.

3. a) Cuando la Empresa no disponga de los bienes y serviclos necesarioa
para sus operaciones, podrA adquirirlos. Con tal objeto, solicitarA licitaciones y
adjudicar& contratos a los licitantes quo ofrezcan la major combinacitn de calidad,
procio y fecha do entregal
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b) Cuando haya mfs de un licitante que cumpla esas condiciones, el contrato
se adjudicarA do conformidad cons

i) Ei principio de la ro discriminaci6n por consideraciones politicas u
otras consideracionns no relacionadas con la diligencia y eficacia
debidas en las operacionesg

ii) Los directrices que apruebe el Oonsejo en relacis con la preferencia quo
haya de dare a los bienes y servicios procedentes do Estados en
desarrollo, incluidos aquellos sin litoral o en situaci6n geogr&fica
desventajosa l

C) La Junta Directive podri adoptar normas que determinen las circunstancias
especiales en que, atendiendo a loo intereses de la Emprese, podrAf oitirse 61
requisito de solicitar licitaciones.

4. La Empreae eer& propietaria de los minerales y las sustancias tratadas

quo obtenga.

5. La Empresa venderA sue productos en forma no discriminatoria. No
conceder4 descuentos no comercialee.

6. Sin perjuicio de las facultadeos generales o especiales quo le confieran
otras disposiciones do eta Convenci6n, la Empresa ejercerA todas las necesarias
para el desempelo de su cometido.

7. La Empress no intervendr& on los asuntos politicos de ningfn Estado Parts

y la orientacidn politica do los Estados de quo se trate no influirg en sue
decisiones, cuya adopci s6io so basari en consideraciones de orden comecial,
evaluadas imparcialmente a los efectoe de lograr los objetivos indicados en el
articulo 1 de este Anexo.

Articulo 13

ondici6n juridica. privileqios e inmunidades

1. A fin de quo la Empresa pueda desempeflar sus funciones, so le concederAn
on el territorio de los Estados Partes la condici&n juridica, los privileios y las
inaunidades establecidos en este articulo. Con ese prop6sito, la Empresa y los
Estados Partes podrhn concertar los acuerdos especiales que consideren necesarios.

2. La Empresa tendri la capacidad juridica necesaria pare el desempeflo de
sue funciones y el logro de sus fines y, en particular, para:

a) Celebrar contratos y arreglos conjuntos o de otra indole, inclusive

acuerdos con Estados y organizaciones internacionales

b) Adquirir, arrendar, poseer y enajenar bienee muebles o inmuebles;

C) Ser parte en procedimientos judiciales.

3. a) La Empress sdlo podri ser demandada ante los tribunales competentes

de un Estado Parte en cuyo territorioz

i) Tonga una oficina o instalacidn;

ii) Haya designado un apoderado pars aceptar emplazamientos o notificaciones
de demandas judiciles;

iii) Haya celebrado un contrato respecto de bienes o servicioas

iv) Haya emitido obligacionea o
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v) Realice otras actividades comercialesl

b) Los bienes y haberes de la Empresa, dondequiera y en poder de quienquiera

qua se hallen, gozarzn de inmunidad contra cualquier forms de incautaci6n, embargo
o ejecuci6n mientras no se dicte sentencia firms contra la Empresa.

4. a) Los bienes y haberes de la Empresa, dondequiera y en poder de
quienquiera que se hallen, gozarAn de inmunidad de requisa, confiscaci6n,
expropiaci n o cualquier otra forma de incautaci6n pot decisi6n ejecutiva o
legislativa

b) Los bienes y haberes de la Empresa, dondequiera y en poder de quienquiera
quo se hallen, estarin exentos de todo tipo de restricciones, reglamentaciones,
controles y moratorias de carhcter discriminatoriol

C) La Empresa y su personal respetarAn las leyes y reglamentos de cualquier
Estado o territorio en que realicen actividades comerciales o de otra indole

d) Los Estados Partes velarhn pot que la Empress goce de todoa los derechos,
privilegios a inmunidades que ellos reconozcan a entidades que realicen actividades
comerciales en sus territorios. Los derechos, privilegios e inmunidades
reconocidos a la Empresa no serdn menos favorables quo los reconocidos a entidades
comerciales que realicen actividades similares. CUando los Estados Partes otorguen
privilegios especiales a Estados en desarrollo o a sus entidades comerciales, la
Expresa gozarh de esos privilegios en forma igualmente preferenciall

e) los Eatados Partes podrin otorgar incentivos, derechos, privilegios e
inmunidades especiales a la Empresa sin quedar obligados a otorgarlos a otras
entidades comerciales.

5. La Empresa negociarA con los paises en que est&n ubicadas sue oficinas •
instalaciones la exenci6n de impuestos directos e indirectos.

6. Cade Estado Parte tomarfi ls medidas necesarias para incorporar a su
legislaci6n los principios enunciados en este Anexo a informari a la lEpresa de bas
medidas concretas quo hay& toado.

7. La Empress podri renunciar, en la medida y condiciones que determine, a
cualquiera de los privilegios e inmunidades concedidos pot este articulo o pot boa
acuerdos especiales mencionados en el pfirrafo 1.
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ANEXO V

CONCILIACION

SECCION 1. PROCEDI14IENTO DE (ONCILIACION DE CONPORNIDAD CON LA
SECCION 1 DE LA PART XV

Articulo 1

Incoaci6n del procedimiento

Si las partes en una controversia han-convenido, de conformidad con el
articulo 284, en someteria al procedimiento de conciliacin previsto en esta
secci6n, cualquiera de ellas podri incoar el procedimiento mediante notificaci6n
escrita dirigida a la otra u otras partes en la controversia.

Articulo 2

Lista de conciliadores

El Secretario General de las Naciones Unidas estableceri y mantendri una lista
de conciliadores. Cada Estado Parte tendrh derecho a designer cuatro
conciliadores, quienes serAn personas que gocen de la mis alta reputaci6n de
imparcialidad, competencia e integridad. La lista se compondrA de los nombres de
las personas asi designadas. Si en cualquier momento los conciliadores designados
por uno de los Estados Partes para integror la lista fueren menos de cuatro, ese
Estado Parts podrd hacer las nuevas designaciones a que tenga derecho. El nombre
do un conciliador permanecer& en la lista haste quo sea retirado por el Estado
Parts quo 1o haya designadol no obstante, seguirA formando parts de cualquier
vomisig de conciliaci5n pars la cual se le hays nombrado hasts que termine el
procedimiento ante esa comisi6n.

Articulo 3

Oonstituci6n de Is comisi6n de conciliaci6n

Salvo quo las partes acuerden otra cos, la comisi6n de conciliaci6n so
conatituirh de ia forma siguiente:

a) A reserva de lo dispuesto en el apartado g), la comisi6n de conciliaci6n
estarA integrada por cinco miembrosl

b) La parte que incoe el procedimiento nombrari dos conciliadores, de
preferencia elegidos de is lista mencionada en el articulo 2 de este Anexo, uno de
los cuales podrA ser nacional suyo, salvo que las partes convengan otra cosa. Esos
nombramientos so incluirin en la notificaci6n prevista en el articulo 1 de este
Anexo,

C) La otra parte on la controversia nombrari, en la forma prevista en el
apartado b), dos conciliadores dentro de los 21 dias siguientes a la recepci6n de
la notificaci6n prevista en el articulo 1 de este Anexo. Si no se efect6an los
nombramientos en ese plazo, la parte que haya incoado el procedimiento podri, dentro
de Is semana siguiente a Is expiraci&n del plazo, poner t~rmino al procedimiento
mediante notificaci6n dirigida a la otra parte o pedir al Secretario General do las
Naciones Unidas que haga los nombramientos de conformidad con el apartado e)j

d) Dentro de los 30 dies siguientes a la focha en que se hays efectuado el
dltimo nombramiento, los cuatro conciliadores nombrar/m un quinto conciliador,
elegido do la lista mencionada en el artlculo 2, que seri el presidente. Si el
nombramiento no so realiza en ese plazo, cualquera de ias partes podrA pedir al
Secretario General do las Naciones Unidas, dentro de la semana siguiente a la
expiracin del plazo, que haga el nombramiento de conformidad con el apartado e))
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a) Dentro de los 30 dias siguientes a la recepci6n de una solicitud hecha
con arreglo a los apartados c) o d) , el Secretario Getr-al de las Naciones Unidas
hari los nombramientos necesarios escogiendo de Is lists mencionada en el
articulo 2 de este Anexo en consults con las partes en Is controversial

f) Las vacantes so cubrirAn en la forms prescrita pars los nombramientos
iniciales

g) Dos o m&a partes quo determinen de comfn acuerdo que tienen un mismo
interis nombrarAn conjuntamente dos conciliadores. Qiando dos o mis partes tengan
intereses distintos, o no hays acuerdo acerca de si tienen un mismo interfs, las
partes nombrardn conciliadores separadamentel

h) En las controversies en quo existan m/n de dos partes quo tengan
intereses distintos, o cuando no haya acuerdo acerca de si tienen un mismo interg,
lea partes aplicarhn on la medida posible los apartados a) a f).

Articulo 4

Procedimiento

Salvo quo las partes acuerden otra cosa, la comisi6n de conciliaci6n
determinarA su propio procedimiento. La comisi6n, con el consentimiento de lea
partes on la controversia, podri invitar a cualquiera de los Estados Partes a quo
le presente sue opiniones verbalmente o por escrito. Las decisiones relatives a
cuestiones de procedimiento, las recomendaciones y el informe de la comisi6n Be
adoptarin por mayoria de votos de sus miembros.

Articulo 5

Soluc i6n amistosa

La comisidn podra seflalar a Is atenci6n de las partes cualesquiera medidaa qua
puedan facilitar una solucitm amistosa de la controversia.

Articulo 6

Funciones do la comins n

La comis6n oirA a las partes, examinari sue pretensione y objociones, y lea
formulark propuostas pars quo lleguen a una soluci6n anistosa.

Articulo 7

Inforwe

1. La comiaidn presentarl un inform. dentro do loo 12 moses eiguientes a eu
constitucidn. En su informe dejarA constancia de los acuerdoe a quo so hays
Ilegado y, si no ha habido acuerdo, de sue conclusiones sobre todas las cuestiones
do hocho o de derecho relativaes a la cuesti6n on litigLo e incluirA la
reooendaciones quo estime adecuadae pars una soluci6n anistose. El inform ser
depositado on poder del Secretario General do lea Naciones Unidas, quien lo
tranmitirl inediatamente a las partes on la controversia.

2. 21 inform de l comisi, incluidas sue conclusiones y recomendaciones,
no Bord obligatorio pars las partes.
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Articulo 8

Terainaci6n del procedimiento

I procedimiento do conciliacidn terminarA cuando so haya Ilegado a une
soluci~n, cuando las partes hayan aceptado o una de ella8 hays rechasado las
recomendaciones del informe mediante notificaci6n escrita dirigida al Secretarlo
General do las Naciones Unidas o cuando hays transcurrido un plazo do tree meson
deade la fecha en quo s transmiti6 el informe a las partes.

Articulo 9

Honorario v gasto.

Los honorarios y gastoe do 1 coisi6n corrern a cargo do las parts@ on la
controversia.

Articulo 10

Derecho de las partes a modificar e1 procedimiento

Las parte en la controversia podr~n aodificar, aedianto acuordo8 aplicables
InLcamente a esa controvernia, cualquier disposici6n do este Anexo.

CION 2. SUKISION OBLIGATORIA AL PROWCDIRIENTO DR ODWILIACION
DR COFORIWDAD WON LA SECCMN 3 DE LA PARTE XV

Artfculo 11

Incoacidn del procedimiento

1. Toda part* on una controversia que, do conformidad con la s8ccein 3 de Ia
Part* XV, pueda or sometida a1 procedimiento de conciliacin previsto en seat
secciSn, podrd incoar *1 procedimlento mediante notificaci6n escrita dirigida a la
otra u otras part.. en Ia controversla.

2. Toda part. on la controversia quo haya sido notificsda con arreglo al

plrrafo 1 estart obligada a someterse a ose procedimiento.

Artfculo 12

Falta de respuesta o de ounisi6n al procedimiento de conciliaci6n

81 hecho do quo una o varias partes on Ia controverole no respondan a Ia
notificacidn relativa a Is incoaci6n del procedimiento, o no so sometan a ego
procediuiento, no er obstfculo para la sustanciaci&n de 6ste.

Artfculo 13

Oompetenci a

Todo desacuerdo en cuanto a la competencia de una couisi6n de conciliaci6n
establecida on virtud do esta secci6n serk dirimido por esa comisi&n.

Art culo 14

Aplicaci6n do Ita eeoci6n 1

Lou articuloo 2 a 10 de la secci6n I so aplicar~n con sujecldn a las
disposiciones do sete oeccion.
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ANEO VI

ESTATUTO DEL TRIBUNAL INTERNACIONL DEL DERECHO DEL MR

Articulo 1

Disposiciones generales

1. El Tribunal Internacional del Derecho del Mar as constituirl y funcionart
conforms a las disposieione8 de eats Convencign y de este Estatuto.

2. El Tribunal tendrA su sede en la Ciudad Libre y Hanseotica de Hamburgo en
le Rep(blica Federal de Alemania.

3. El Tribunal podr& reunirse y ejercer sun funcione8 en cualquier otto
lugar cuando lo considers conveniente.

4. Is sumiaian de controversies al Tribunal se regirh par las disposiciones
do Las Partes XI y XV.

SECCIMN 1. ORGANIZACION DEL TRIBUNAL

Articulo 2

Cnuposic in

1. El Tribunal ae coupondrA do 21 miembros independientes, elegidos entre
personas que gocen doe nms site reputecLn por su imparcialidd • integridad y
sean do reconocide coepetencia en materin do derecho del mar.

2. Bn la €omponiciSn del Tribunal so garantizarn la representaci6n de loe
principale. sistesas juridicos del mundo y una distribucidn geogrifica equitetive.

Arteculo 3

Kiembros

1. El Tribunal no podrA tener dos miembros que seen nacionelos del mismo
Estedo. A eston efectos, toda persona quo pueda ser tenida por nacional de at- de
un Estsdo sort considerada nacional del Bstado on quo habitualmente ejersa sus
derechos civiles y politicos.

2. No habri meno. de tree miembros por cade uno de los grupos geogr&ficas
establecidos por la Asamblea General do las Naciones Unidas.

Articulo 4

Candidatures y eleccidn

1. Cads Estado Parts podrA proponer como mximo dos personas quo rednan Ian
calificaciones proscritas en el erticulo 2 de sets Anexo. Los miembros del
Tribunal serin elegidos de la iate de personas asi propuestes.

2. Por lo menos tres meses antes de is fecha de is eleccidn, el Secretario

General de las Naciones Unidas, en el caso de 18 primers eleccidn, o el Secretario
del Tribunal, en el de las elecciones siguientes, invitar& por escrito a los
Estados Partes a que presenten sus candidatos en un plazo de dos meson. Asimismo,
preparar& una lista por orden alfabftico de todos los candidatos, con indicacin de
los Estados Partes que los hayan propuesto, y Ia comunicari a los Estados Partes
antes del sptimo die del mes que preceda a Xe fecha de Xe eleccin.

3. La primer& eleccidn so celebrarA dentro de los seis meses siguientes a La
fecha de entrada en vigor de esta Convencin.
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4. Los miembros del Tribunal serin elegidos por votaci6n secret&. Las
elecciones se celebrarhn en una reuni6n de los Estados Partes, convocada por el
Secretario General de las Nacionee Unidas, en el caso de la primera eleccidn, y
eegfn el procedimiento que convengan los Estados Partes en el de las elecciones
eiguientes. Dos tercios de los Estados Partes constituirin el qu6rum en esa
reuni6n. Resultsrn elegidos miembros del Tribunal los candidatos que obtengan el
mayor ndmero de votos y la mayorla de dos tercios de los votos de los Eatados
Partes preosentes y votantes, a condici6n de que esa mayoria couprenda la mayoria de
los Estados Partes.

Articulo 5

Duracidn del mandato

1. le miembros del Tribunal desempeflarin sus cargos por nueve afslo y podrdn
ser reelegidoae no obstante, el mandato de siete de los miembros elegidos en l
primera eleoc6n expirarS a los tres aflos y el de otros siete miembros a los e1s
afuos.

2. los miembros del Tribunal cuyo mandato hays do expirar al cumplirse los
mencionados plazos iniciales de tres y seis afltos ser~n designados por sorteo quo
efectuar& el Secretario General de las Naciones Unidas inmediatamente despufs de la
primera elecc16n.

3. Los miembros del Tribunal continuarin desemperkando Las funciones do su
cargo hasta que tomen posesi6n sue sucesores. Despuis de reemplazados, continuardn
conociendo, hasta su terminaci6n, do las actuaciones iniciadas antes de Ia fecha de
su reemplazo.

4. En caso de renuncia do un miembro del Tribunal, 6eta so preentarA por
escrito al Presidente del Tribunal. El cargo quedari vacante en el momento en quo
so reciba la carta de dimisi&n.

Articulo 6

Vacantes

1. Las vacantes so cubrirdn por el mismo procedimiento seguido en la primera
eleccign, con sujecins a la disposici6n siguientel dentro del plazo do un me
contado a partir do la fecha de la vacante el Secretario extender& las invitaciones
quo dispone el articulo 4 de eate Anexo, y el Presidente del Tribunal, previa
consults con los Estadoe Partes, fijarA la fecha de La elecci6n.

2. Todo miembro del Tribunal elegido pare reemplazar a otro que no haya
torminado su mandato desempearh el cargo por el resto del perlodo de su predecesor.

Articulo 7

Incompatibilidades

1. Los mioebros del Tribunal no podrin ejercer funci6n politics o
adminiatrativa alguna, ni tener una vinculaci6n active con ninguna empress quo
intervenga en la exploracion o la explotacidn do los recursos del mar o de los
fondos marinos o en otra forma de aprovechamiento comercial del mar o de los fondos
marinoes ni tener un interds financiero en dichas empresas.

2. los miembros del Tribunal no podrin ejercer funciones do agente,
consejoro ni abogado en ningdn asunto.

3. 3I caso de duds sobre estas cuestiones, el Tribunal decidir& por mayoria
do lon demis miembros presentes.
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Artfculo 8

COndiciones relativas a la participaci6n de los miembros
en ciertos asuntos

1. Los miewbros del Tribunal no podr;n conocer de ningSn asunto en que haydn
intervenido anteriormente como agentes, consejeros o abogados de cualquiera de las
partes, como miembros de un tribunal nacional o internacional o en cualquier otra
calidad.

2. Si, por alguna raz6n especial, un miembro del Tribunal considera quo no
debe conocer de un asunto determinado, 1o harA saber al Presidente del Tribunal.

3. Si el Presidents considers quo, por alguna raz6n especial, un miembro del
Tribunal no debe conocer de un asunto determinado, a0 1o hart saber.

4. En caso de duds sobre estas cuestiones, el Tribunal decidirfi por mayoras
do los demAs miembros presentes.

Artfculo 9

Oonsecuencia de la prdida de las condiciones requeridas

Qiando un miembro del Tribunal, en opini6n unAnime de los deeds, haya dejado
de reunir las condiciones requeridas, el Presidente declararh vacante el cargo.

Articulo 10

Privilegios e inmunidades

En el ejercicio de las funciones del cargo, los miembros del Tribunal gozarAn
de privilegios e inunidades diplomnticos.

Articulo 11

Declarac i6n solemne

Antes de asumir el cargo, los miembros del Tribunal declararin solemnemente
en seeis p~blica, que ejercerhn sue atribuciones con imparcialidad y en conciencia.

Articulo 12

Presidente. Vicepresidente y Secretario

1. El Tribunal elegirA pot tree afios a su Presidente y su Vicepresidente,
quo podrin ser reelegidos.

2. El Tribunal nombrari su Secretario y podri disponer el nombramiento de

los deos funcionarios qua sean menester.

3. El Presidente y el Secretario residirn en la sede del Tribunal.

Articulo 13

Qu6rum

1. Todos los miembros disponibles participarAn en las actuaciones del
Tribunal, pero se requeriri un qu6rum de once miembros elegidos para constituirlo.

2. El Tribunal determinarA quS miembros estAn disponibles para conocer do
una controversia determinada, teniendo en cuenta el articulo 17 de este Anexo y 1a
necesidad de asegurar el funcionamiento eficaz de las salas previstas en los
articulos 14 y 15 de este Anexo.
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3. El Tribunal oiri y decidirh todas las controversias y solicitudes quo se
I. fsmetan, a menos quo sea aplicable el articulo 14 de eate Anexo o quo las parten
soliciten qua se tramiten de conformidad con el articulo 15 de eats Anexo.

Articulo 14

Sala de Controversias de los Fondos Marinas

Se conatituirA una Sala de Controversias de loo Fondos Marinoa conforms a lo
dimpuesto en la seccido 4 de eate Anexo. Su competencia, facultades y funciones
aerin las establecidas en la secci6n 5 de Is Parte XI.

Articulo 15

Sales especiales

1. El Tribunal podrA conatituir las sala, compuestas de treea o ris de sum
mi.eibros elegidos, quo considere noeasarian para conocer de determinadaa categorisa
do controversias.

2. Qiando las partes lo soliciten, al Tribunal conatituirA una sale pars
conocer do una controversia qua se le hays sometido. El Tribunal determinar&, con
la aprobaci6n de las partes, Is composici6n do sa asla.

3. Para facilitar el pronto depacho do los asuntoa, el Tribunal conatituir&
anualmente una sale de cinco do sue miebrom elegidos quo podrA oft y fallar
controversasa on procedLmiento sumario. Se designarfm dos miembrom suplentes pars
reenplazar a los qua no pudieren actuar on un asunto detarminado.

4. Las salos de qua trata eats articulo oirhn y fallarin las controversias
si las partes 1o solicitan.

5. Mi fallo quo dicta cualquiera de las sales previstas on eats articulo y
en el articulo 14 do ants Anexo so consideard dictado por el Tribunal.

Articulo 16

Rqlamento del Tribunal

El Tribunal dictarA normas pars el ejercicio de sue funciones. Elaborarg, on
particular, su reglamento.

Artkculo 17

Nacionalidad de loo miembros

1. Las miembros del Tribunal quo mean nacionales do cualquiera de las patten
en una controversia conservarfi mu derecho a actuar como miembros del Tribunal.

2. SL el Tribunal, al conocer de una controversia, incluyere algdn mlembro
qua sea nacional de una de las pates, cualquier otra parts podrA designar una
persona de su eleccidn para qua acto en calidad de miembro del Tribunal.

3. Si el Tribunal, al conocer de una controversia, no incluyere ning(m
miembro que sea nacional de las partes, cads una do stas podrA designar una
persona de su eleccin pars qua participe on calidad de mjembro del Tribunal.

4. Io dispuesto on eats articulo so aplicarA a las sales a quo n raftiren
los articulo8 14 y 15 de eats Anexo. E moos cason, el Presidents, previa consults
con las partes, pediri a tantos intograntes do la mala como sea necesario quo codan
sus puestos a los miembroo del Tribunal nacionales de las parten interesadas y, si
no los hubiere o no pudieren entar presentes, a los miembros especialmente
designadon por las parten.

Vol. 1834. 1-31363

527



528 United Nations - Treaty Series • Nations Unies - Recueil des Trait~s 1994

S. Si varies partes tuvieren un ismo interds, so conaideraris una sole
parte a los efectos do las diaposiciones precodentem. En caso 4 duda, el Tribunal
decidir&.

6. Wa miembros designados conforms a 1o dipuesto on lo8 pkrafos 2, 3 y 4
deberin reunir Ian condiciones astablecidas en loa articulos 2, 8 y 11 do este
Anexo, y participarn on las decisionea del Tribunal en pie do absolute igualdad
con sue cologas.

Articulo 18

Ramunerac i6n

1. Coda aimbro elegido del Tribunal percibird un iueldo anual, set como un
estipendio especial por cada dia en qua desemporle sus funciones. L& sums total do
su estipendio especial en un aflo determinado no ecederA del monto del moldo anual.

2. 31 Presidents percibir& un eatipendio anual eapecial.

3. 31 Vicepresidente percibiri un estipendio especial por cada dia en quo
desempenas lan funciones de Presidente.

4. wa miembron designados con arreglo al articulo 17 del prenente Anemo quo
no sean siembros elegidon del Tribunal percibirin na remuneraciSn por cada dia en
que desempeloen las funclones del cargo.

5. oa sueldos, eatipendion y remuneraciones serhn fiJados peri6dlcamente en
reunlones de loa Estados Partes, habida cuenta del volumen do trabajo del Tribunal,
y no podr~i ser dinminuldon mientras dare @1 mandato.

6
q E1 soeldo del Secretario serd fijado en reuniones de los Etados Partes a

propuesta del Tribunal.

7. Bn reglamentos adoptadoa en reunlones de los astados Partes s fijari6
las condiciones pars conceder pensiones de jubilacldn a Ios miebros del Tribunal y
al Secretario, a como las quo rijan el reembolfo de gastos do viaje a los
miembros del Tribunal y al Secretario.

8. tos sueldos, eatipendios y remuneraciones estarki exentos do toda class

do impuestos.

Articulo 19

Gaston del Tribunal

1. Los gaston del Tribunal serin sufragados por lo Ratados Partes y por la
Autoridad en Is forma y condiclonea que so determinon en reunlonos de log astados
Partes.

2. Cuando una entidad distints de un Istado Parto a de Ia Autoridad sea
parte en una controvernla quo so hays someoido al Tribunal, date fijard la sums con
quo dicha parte habrA de contribuir pars sufragar Ios gastos del Tribunal.
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83CCION 2. ONPETBNCIA

Articulo 20

Aceso al Tribunal

1. top Estados Patten tondrtn acoeso al Tribunal.

2. Las entidades distintas do Ica Eatados Patten tendrin acceno al Tribunal
on cualquiera de la supuestos expresafente previstou en la Part. XI o en relac6n
con toda controversia qua sen sometida al Tribunal de conformidad con cualquier
otto acuerdo quo le oonfieroa una coipotencia aceptada pot todas las patten en la
controvernia.

Artfculo 21

Competencia

Ls competencia del Tribunal s extendert a todas las controversias y demandam
quo I. sean sometidas do conformidad con esta Convencin y a todas las cuestionen
exprenamente provintan on cnalquier otto acuerdo quo confiera competencia al
Tribunal.

Articulo 22

Busiaidn do controversia8 regidas Pot otros acuerdo.

81 todas lan patten on un tratado ya on vigor quo verse sobre Ias materias
objeto de eata Convnci6n asi lo acuerdan, la controversies relativas a 1i
interpretaci6n o aplicacidn de ese tratado podrdn set sometidas al Tribunal de
conformidad con dicho acuerdo.

Artiulo 23

Derecho aclicable

al Tribunal deoidirA todas la8 controversias y demandas de conformidad con el
artfulo 293.

SECCION 3. PROCCDD4X3MM

Articulo 24

Inicisai6n de las actuaciones

1. Las controversias serin sometidas al Tribunal medianto notificacidn de un
coqicomiio entre lan patten o ediante solicitud e tcrita dirigida al Secretario.
Rn aboe casom, so indicatin el objeto do la controversia y lax patten.

2. El Secretario notificack imediatamente .l coapromiso o la solicitud a
todoa la interesados.

3. 91 Secretario notificar& tambins el compromiso o la solicitud a todos la
Estados Patten.

Artculo 25

Medidas Provisionalen

1. Con arreglo al articulo 290, el Tribunal y su Sala de Controversias de
los Fondo arinos entarn facultados par& decretar medidan proviaionales.
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2. Si el Tribunal no 8e encuentra reunido o si el ndmero de miembros
disponibles no es suficiente para qu hays qu6ru, las medidas provisionales Sem
decretadas por la sala qua so estsblesca en virtud del pirrafo 3 del eeticulo 15 de
este Anexo. No obstante lo dispuesto en el prrafo 4 del articulo 15 de eate
Anexo, las medidas provisionales podrAn ser adoptadas a solicitud de cualquierea do
las partos en la controversia. Dichas medidas estarn sujetas a examen y revisi6n
por el Tribunal.

Artfculo 26

Vistas

1. El Presidents o, on su ausencia, el Vicepresidente dirigird las vistasp
si ninguno de ello pudiere hacerlo, presidirh el ms antiguo de los mieambros del
Tribunal presentee.

2. Las vistas serin pblicas, salvo qua el Tribunal decide o lax partes

soliciten otra cosa.

Articulo 27

Direccidn del proceso

El Tribunal dictar las providencias necesarias pare la direcci6n del proceeo,
docidiri la forma y plazos en quo cada parte debar& presenter sue alegatos y
adoptae& las medidas necesarias pare la prOctica de pruebas.

rticulo 28

Incoparecencia

Cuando una de las partes no comparesca ante el Tribunal oaso abstenga do
defender su caso, la otto parts podr& pedir al Tribunal qua prosiga las actuaciones
y dicte au fallo. La ausencia do una parte o 1a abatenci6n de defender mu caso no
constituirS un impedisento pares las actuaciones. Ante* de dictar el fallo, el
Tribunal debar& asegurarse no s6lo de quo tiene competencia on la controversia,
sino tambiin de qua l demanda eat& bien fundada en cuanto a los hechos y al
derecho.

Articulo 29

Mayoria requerida para las decisiones

1. Tadas las decisiones del tribunal so adoptarn pot 'ayoria de votos de
1oe miembros presentes.

2. In caso de empate, decidirA el voto del Presidents o del niesbro del

Tribunal qua lo sustituya.

Articulo 30

Pallo

1. El fallo serA motivado.

2. El fsllo mencionark los nombres de los miembros del Tribunal qua hayan
paticipado en su edopci6n.

3. Si el failo no expresa en todo o en parts la opini6n unAnime de los
mimebros del Tribunal, cualquiera de 6stos tended derecho a qua as agregue &l fello
su opini6n separada o disidente.

4. El fallo serl firmedo poe el Presidente y el Secretario. Ser& loido en
sesi6n ptblica previamente notificada a las partes en la controversia.
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Articulo 31

Solicitud de intervenci6n

1. Si un Estado Parte considera que tiene un interds de orden juridico que
pueda set afectado por Is decisi6n del Tribunal, podrA solicitat del Tribunal quo
Is permits intervenir en el prOceso.

2. El Tribunal decidirA con respecto a dicha solicitud.

3. Si la solicitud fuere aceptada, 0l fallo del Tribunal reapecto de Is
controersia ser obligatorio pare el Betodo solicitante en lo quo e refira a lag
cuestiones on las quo hays intervenido.

Artculo 32

Derecho do intervenc6n on cases do interpretacidn o aplicacidon

1. Czando se planteen cuestiones do interpretac ,Sn o do aplicaocidn do Is
Convenaln, el Socrttatio lo notificar& inmodiatamente a todos los Estados Potte*.

2. Cuando, con artglo a los articulos 21 y 22 do este Anoxo, so plenteen
cuestiones relatives a Is interprotaoidn o is aplicci~n do un acuordo
internacional, e1 Seoretario lo notificar a todas las partes on 61.

3. Las partes a quo se refieren los plrrafos 1 y 2 tendrtn derecho a
intervenir en las actuaciones y, si ejercen ese derecho, Is interpretacidn
contenida en el folio set igualmente obligatoria pars ellas.

Articulo 33

Caricter definitivo y fuerza obligatoria de lo fallos

1. El folio del Tribunal serd definitivo y obliqatorlo pars lam partes en Is
controver sia.

2. El folio s6lo tendrA fuerza obligatoris pars lae partes y respecto do Is
controversia quo hays sido decidido.

3. En caso do desacuerdo sobre el sentido o el elcence del folio, el

Tribunal 10 interpretarA a solicitud do cualquiera de ls partes.

Aticulo 34

Costaa

Salvo que el Tribunal determine otra cons, cads parts sufraqarA sus propias
costas.

SECCION 4. SALA DE CONTROVERSIAS DE LOS PONDOS MARINOS

Articulo 35

Composic i6n

1. La Salo de Controversies de los Fondos Marines mencionada on el artfculo
14 do este Anexo estati integrada por once miembros desiqnedos pot Is mayorfa de
los miembros eleidos del Tribunal de entre ellos.
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2. Bn 1a designaci6n de los miembros de is Sala, so asegurard Is
representaci6n de los principales sistemas juridicos del mundo, aso Coma uma
distribucia geoqrdfica equitativa. La Asamblea de Is Autoridad podri adopter
recomendacione. de cardter general respecto de la representaci6n y distribuc:6n
mencionadas.

3. Los miambros de la Sala serdn designados pot tree aefa y ou mandato 861o
podrA ser renovado una yes.

4. La Sala elegird entre Bs miembros a su Presidents, quien demeupoftari *1
cargo mientras dure el mandato de lou miembros de l& Sale.

5. Si al concluir un perfodo de tree afos para .1 cual haya sido
seloccionada le Sala quedaren adn actuaciones pendientes, I. Sala las terminard con
au coap sicidn inicial.

6. St se produjere una vacante en la Sale, el Tribunal demignard do entre
sus miembros elegidos un sucesor por el resto del mandato.

7. So requerird un qu6rum de siate miembros designadom por el Tribunal pare

cosatituir is Sala.

Articulo 36

Sales ad boo

1. La Sala de Oontroveraias de los Ebndos Marinos constituir una sala
ad hoc, integrada por tres de sus miembros, pare conocer do cada controversia quo
1. sea sometida do conformidad con el apartado b) del pdrrafo 1 del articulo 188.
La ccuposici6n de dicha sala ser determinada por la Sala de Controversias do los
Fondos arinos, con la aprobaci6n de las partem.

2. Si lea partes no llegaren a un acuerdo sobre la ccmposici6n do una asla
ad hoc cads una de las partes on l controversia designard un miembro y el tercer
miembro erA designado por ambas de comn acuerdo. Si no as pusieren de acuordo o
ni cuslquiera de las partes no efectuare un nombramiento, el Preasidente de is Salo
do Oontroversias de las Pbndos arinoa nombrar& sin demora lc miembros qua falten,
eligi6ndolos de entre los lembros de osa Sala previa consulta con las partes.

3. Los miembros de una sala ad hoc no podrhn ester al servicio de ninguna do
las partes en la controversia, ni sne nacionales de dtas.

Articulo 37

Acceso

Tendrhn acceso a la Sale loa Estados Partes, la Autoridad y las deads
ontidades o personas a quo so reflere la seccida 5 de la Parts XI.

Articulo 38

Derecho aplicable

Ademds del articulo 293, Is Sala aplicaris

a) Las normas, reglamentos y pracadimientos de 1& Autoridad adoptados de
conformidad con ests Convencidn; y

b) Las cliusulas do los contratos concernientes a laa actividades en Is
Zone, an cualquier asunto vinculado con enos oantratos.
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Articulo 39

Siecuci6n do lam decisions do la Sala

Las docigLone serin ejecutables en los torritorion do lo8 Emtados Patten do
la isma manera quo lan nentencian o providencias del tribunal supreo del Ratado
Parts on cuyo territorio so aolcite la ejecuci6n.

Azticulo 40

Aplicact6n do la doeA soccione. do sate Anoxo

1. So aplicardn a Ia Bala Ia disposcione do lag deods aoccione do eats
Anewo quo no sean incompatibles ooa eata aecld.

2. En 01 ejeroicio do sum funciones conultivas, la Sala am gulard pot lam
diaposlcLoneo do eat* neso relativa &1 procediniento ante el Tribunal, on 10
aedida on quo Las considers aplicables.

SECCION 5. B8EXNNIDAS

Artioulo 41

Enmlndag

1. Laa oniondas a oate Anezo, con excepcidn do lam relativae a au
seca ld 4. serA adoptodas solamonte do oedormidad con al artfculo 313 o pot
caomanao on una conferencia convocada con arreglo a lo dispueato on ont Clxonecidn.

2. Las enmiendas relativas a I& macidn 4 de ests Anezo sarn adoptadas
solamento con arreglo al articulo 314.

3. 31 Tribunal podri proponer Lam onalendas a eat* Apnzo Quo juaque
necesaria por wndio do comunicaci6n eacrita dirigida a Los Btadoa Part*@ para quo
ato* Las examinen de conforaidad con Los pdrrafo. I y 2.
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ANEXO VII

ARBTRA.

Artfculo I

incoaci6n del pocedLmiento

Con sujoei6n a 10 diapusoto on I Parts XV, cualquier parts on una
controversia podrd ocmeterla al proedifiento de arbitrals provisto on ate Aneoo
modalnts notificacl6n escrita dirigida a Is otra u otto• partes on Ia
aooatroveroia. La notificaci6• Ird acompalada do usa expasiald do lam pcetenaions
y do Los motivom on quo dateaas B fndn.

Aitoulo 2

Lists de drbitros

1. 31 ecretario General do las Naciose Undas ostableerd y mantsndrd usa
list& de irbitros. Cad. Eatado Parts tondrA dereho a designar Cuatro drbitroa,
quiene aerdn prosonas con sxpsrioncia sn aaunto martilso quo goen do I. ads
alte rsputacLdn pot ou imparcialidad, ocmpstenaia a intogridad. La list. so
coapnmdri do Los nombres do Ia personas anf designadas.

2. S1 on cualquisr momento lo drbitro desiqnadoe pot an eatado Parts pace
Intograr 1s list& fueren mnos do cuatro, see Batado Pacts tsndrd derbo a baser
las nuava- dolgnacione necesarias.

3. a1 nambre do un £rbitro permansoerd on I& lista haste quo sea retiredo
pot el Estado Parts quo h bays deignadol no obotante, seguird formanao parts do
cualque tribunal do arbitrajs par& *I aual hay& oldo nombrado haste quo teruine
el proceditAnto ante nse tribunal.

Articulo 3

contituaidn del tribunal arbitral

Para 1. *f*ctoo del procediaionto prsvisto on ats Anexo. el tribunal
arbitral s constituinl, a sens qus lao partss acuordon ott• cos, do Is form
oiguientes

a) A reoerve do la diapuesto en e1 apartado q). el tribunal arbit al estard
integrado pot cinco aiembrosa

b) La parts quo inon el proodimiento nambrard un aisobro, do preforencia
elogido do la list& mncionada on .1 articulc 2 do ate Anezo, el coal podrd sor
naclonal suys. al nombramiento a incluirt on Is notiticaidn prviosta on el
a•rtiulo I do oats Anazo

C) La otra parte en la controveraia nombrari, dentro de 1os 30 daa
aiguientes a 1. recepcidn de In notificacin mencionada en el articulo 1 de ste
Anexo, un miebro, do preferencia elegido de 1& list&, quo podrA ser nacional
suyo. Si no se efectuare el nombramiento en ese plazo, ha parts quo haya incoado
el procedimiento podri pedir, dentro de lan do. semana. siguientes al venciajento
del plazo, que el nombramiento se hag. de conformidad con el apartado e)s

d) Los otros tres miembros nerdn noibrados pot acuerdo entre las partos.
Serin elegidos preferentemente de la list. y serAn nacionales de terceros Estados,
a menas que las parten acuerden otra cosa. Las parte. en la controversia nombracn
&1 presidents del tribunal arbitral de entre esos tres miembros. Si on un plazo
de 60 dias contado desde la fecha de recepcidn de 1. notificacin mencionada en el
articulo 1 de este Anexo las partes no pudieron ilegar a un acuerdo sobre el
nombramiento de uno o vario's de los miembros del tribunal que deban aer nombrado
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de comn acuerdo, 0 sobre el noabramiento del presidente, el nombramiento o los
nowbramientos pendientes as hardn de conformidad con lo dispuesto en el

apartado e), a solicitud de una de lea parten en la controversia. Esa solicitud Be

presentar& dentro de las dos emanam aiguientes al vencimiento del mencionedo plaza
de 60 diasi

e) Salvo que las partes acurden encomendar a una persona o a un tercer

Eotado elegido por ellas cualquiera do los nobramientos previsto en lon

apartados C) y d), el Presidents del Tribunal Internacional del Derecho del Mar

efectuard los nombramientos necesarios. Si el Presidents no pudiere actuar con

arreglo a lo previsto en este apartado o fuere nacional de una de las patten en Ix

controversia, el nombramiento serA efectuado pot el miembro mds antiguo del

Tribunal Internacional del Derecho del Mar que est6 disponible y que no sea

nacional de'ninguna de lam parte. Los nombramientos previsto on ests apartado se

harhn eligiendo de la lists mencionada en el articulo 2 de eate Anexo en un plazo

de 30 dias contado desde la fecha do recepci6n de la solicitud y on consults con

lea partes. Los miembros asi nombrados sern de nacionalidadee diferentee y no

estarn al servicio de ninguna de las parte. en la controversia, no residirin

habitualwente en el territorio de una de osas partes ni serAn nacionales de ninguna
de ellasp

f) Las vacantes serhn cubiertas en la fomna establecida pars los
nombramientOs inicialest

g) Las partes quo hagan cause comfn nombrarin conjuntamente un miembro del

tribunal de comdn acuerdo. En caso do quo haya varias partes quo tengan intereses

distintos, o de quo hay& desacuerdo acerca do Si hacen o no cause coodn, coda una

do ellas nowbrarA un miembro del tribunal. 31 ndmero do niembros del tribunal

nombrados separadamente por las parten set& siempre inferior en uno al n.inero do

miembros del tribunal nombrados conjuntamente pot lam parten!

h) Los apartadon a) a f) se aplicarhn, en toda la miLda de lo posible, a

las controversies on quo intervengan -ds do dos partes.

Artoculo 4

Funcionalmiento del tribunal arbitral

Todo tribunal arbitral constituLdo on virtud del articulo 3 de sets Anezo

funcionard de conformidad con. eats Anexo y lam dom dispofioiones do eat&
cnvenc i6n.

Artioulo 5

Procodilmiento

salvo quo las partes on is controversia scuerden otra cosa, el tribunal

arbitral fijard su propio procdimiento, garantisando a cade una de las parts*

plena oportunidad do oar old& y do bacer l defense de ou case.

Articulo 6

Obligaciones do lam parto an 1. contzoversia

Las part* en la controversia faoilitarn I& labor del tribunal arbitral y, on

especial, con arreqlo a sue layes y utiliando todoz los medio a su disposicidng

a) [a proporcionaran todo los documento., facilidades a infornaciSn
pettinentea,

b) Le pernitirtn, cuando sea necesario, citar a testiqos o peritos y recibir

sus declaraciones, &af come visitor ls luqares relociondos con el caso.
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Articulo 7

Gastoo

A moros quo el tribunal arbitral decide otra coms en candn do In
circunstancias particulaes del comn, lam parten on 1a controvermia ufraqarln per
igual lo gastos del tribunal, inclulda 1s reaunerecl6n do mum miambron.

Articulo 8

mayoria nocesaria pat& adapter decieionos

Lam docimionom del tribunal arbitral me adoptarln per myorie do sus
miembros. La aumencia o batenoin de mono. do la Sitad do *us miombrom no mr
ImedLamnto par& quo e1 tribunal llogue a una dacLai6n. zn cae do *spat*,
decidird el voto del Presidents.

Articulo 9

incomparecencia

Cuando una de lam partes en Is controversia no comparezca ante el tribunal o
so abstenga do hacer la defense de mu camo, la otra parte podrA pedir al tribunal
que prosiga lam actuaciones y dicte mu laudo. La auencia o incompareconcia de una
parte no erA obsticulo pars lievar adelante lam actuacionem. Antes do dictar mu
laudo, el tribunal arbitral deberd asegurarse no e61o de quo as competente an la
controversia, sino tambidn de qua I& pretensi6n eat& bien fundad& on cuanto a los
hechom y &I derecho.

Artculo 10

Laudo

El laudo del tribunal arbitral se limitarA al objeto de la controvormia y mer
motivado. MencionarA los nombres de lo miembros del tribunal arbitral qua bayan
participado an mu adopci6n y la fecba an qua me hays dictado. Todo miembro del
tribunal tendrA derecho a qua me agregue al laudo mu opini6n separada o dimidente.

Artfculo 11

Carcter definitivo del laudo

El laudo serd definitivo a inapelable, a maeno que las parte an la
controversa hayan convenido previamente en un procedimiento do apelacido. El
laudo deberd ser cumplido par lam parten on la controvermia.

Artfculo 12

Interpretaci6n o eaecuci6n del lnudo

1. Lm desacuerdoo qua sunjan entre lax partem on- l controversis scarca do

is interpretacida o el modo de ejecucidn del laudo podrdn mer somtido8 por
cuelquiera de la parte a Ia decisidn del tribunal arbitral quo hays dictado el
laudo. A tal efecto, toda vacante ocurrida an el tribunal ear cubierta an ls
forma eatablecida pars lom nombramiento8 iniciales de los miembros del tribunal.

2. Cualquier desacuerdo de ass naturalea podrA mer scmtido a otro tribunal
o corte de conformidad con el erticulo 287 mediante acuerdo do todam lam parten on
la controveLa.

Atfculo 13

Aplicacidn a entidades distintae do lom Eatadon Parten

Lam dispoaicione do ets Anexo me aplicardn, utatis nutandis, a toda
conttovereia on qua intervengan entidades distintas de lam Estado Patten.
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ANEXO VIII

ARBITRAJB ESPECIAL

Artieulo 1

Incoacidn del procedimianto

Con aujeci6n a L diapuocto en La Parts XV, toda parts en una controverlai
sobre I& intorpretacidn a 1& aplicacido do lce artfculos do eata Convencido
relativom a 1) poquerfas, 2) protecci6n y preaervaci6n del radio marina, 3)
inveetigacidn clentffica marina y 4) naveqacida, incluida la contaminecidn causada
par buques y par vertimiento, podrd sameter I& controveraia al procdinienta do
arbitraje especial previsto en *ate Anex• mediante notificacidn escrita dirigida a
I otra u atras partea an ea controveraia. La notificacidn ird acampaftada de una
exposicidn do In protenaionea y do Ion motivos en quo datas Be funden.

Artfculo 2

Listas do expertos

1. Se eatablece d y nantendrd una list& do expertoa on cede una do lag
aLguiente materiass 1) peaquerfae, 2) proteccido y preaorvacidn del media marina,
3) investigacidn clentifica marina y 4) naveqacidn, incluida la contaminaci6n
caugada par buquea y par vartimiento.

2. El establecimiento y el manteniaiento do cad& liat do expertoa
correaponderis on materie do peaqurfea, a La Orqaniaacidn do len Nacianee Unidee
para In Agriculture y La &limentacidns en materia do proteccidn y prenervacidn del
media marina, al Programs do lea Nacionoe Unidas pare 01 Medio Ambientel on mteria
do investiqaoin cientf ice marina, a Is Comlein Oceanoqrifica Interquberngeantalp
en materin de naveqacidn, incluida I& contaminacidn causad& par buques y par
vortinionto, a La Organizacidn Maritime Internacional, a, on cad& camo, al 6rqano
aubsidiario pertinente on quo l organizaci6n, *1 programs a La oomiaidn hays
delegedo eatas funcionoa.

3. Cede Estado Parts tondrA doeeho a doaigner dos expertao en ceda Una do
aetea matrias, do coapetencia proboda y generaleante reconocida en Loe aapecto.
jurldico, cientifico a ticnico do L matrie corroapondiente y quo gocen do I ma
&Ita rputacidn par au lmparcialidad o intogridad. an cade materia, Ia liat& so
compondrd de ice nambroc do la personas &nf designeda.

4. Si on cualquier momenta Los oxperton desiqnadoe par un Rtado Parto pare
lntegrar una list& fueren meno. do dos, eae Eatado Parts tondrd derecho a hecor Ian
nuvas designaciones quo soan necesarias.

5. El nombre do un expert• permanecord en I& liat haste quo sea retirado
par al Eatedo Parto quo lo haya deaiqnadol no •batanto, 00e experto aequird
formando parte do tado tribunal arbitral especial par& el cual haya aido nombrado
baste quo terine *1 procedimiento ante o tribunal.

Articula 3

Conatitucidn del tribunal arbitral especial

Par& los efectos del procediniento previato en Bate Anexo, el tribunal
arbitral especial se constituird, a menos que las partes acuerden otra cosa, de la
form siguientet

a) A reserva de lo dispueosto en el apartado g), el tribunal arbitral
especial estarl integrado par cinco miembrosn

Vol. 1834, 1-31363



538 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitks 1994

b) La parte quo incoe el procedimiento nombrari dos miembros, de preferencia
elegidos de la lists o listas mencionadas en el artIculo 2 de este Anexo relativas
a las materias objeto de la controversia, los cuales podrin se' nacionales suyos.
Los nombramientos se incluirAn .en la notificaci6n prevista en el articulo 1 de este
Anexot

C) La otra parte en la controversia nombrari, dentro de los 30 dies
siguientes a la recepci6n de la notificacidn mencionada en el articulo 1 de este
Anexo, dos miembros, de preferencia elegidos de ls lista o listas relatives a las
materias objeto de la controversia, que podr~n ser nacLonales suyos. Si no se
efectuaren loe nombramientos en ese plazow, la parte quo haya incoado el
procedimiento podri pedir, dentro de las dos semanas siguientes al vencimiento del
plazo, que los nombramientos se hagan de conformidad con el apartado o)I

d) Las partes en la controversia nombrarhn de coamn acuerdo al presidents
del tribunal arbitral especial, quien seth elegido preferentemente de la lists
pertinente y serh nacional de un tercer Estado, a menos quo las parteos acuerden
otre cosa. Si en un plazo de 30 dias contado desde la fecha de recepcii de la
notificaci6n mencionada en el articulo 1 de eate Anexo las partes no pudieren
ilegar a un acuerdo sobre el nombramiento del presidente, el nombramiento se harh
do conformidad con lo dispuesto en el apartado e), a solicitud de una de las partes
en 1 controversia. Boa solicitud se presentark dentro do las dos semanas
siguientes al vencimiento del mencionado plazo de 30 dias

0) Salvo quo 1as parte acuerden encomendar a una persona o a un torcer
batado elegido pot ell cualquiera de los nombramientos previstos on los
apartados c) y d), el Secretario General do las Naciones Unidas efectuar& los
nombramientos necesarios. Los nombramientos previsto8 on este apartado se harn
eligiondo de 1& listo o listas pertinentes de expertos mencionadas on el articulo 2
do ete Anexo en un plazo de 30 dias contado deade la feocha do recepci6n de la
solicitud ye n consulta con las parten on la controversia y con 1a organizaci6n
internaocional pertinente. Los miembros af nombrados seran de naocionalidades
dLferentes y no estarin al servicio do ninguna de las partes en la controversia, no
residirn habitualmente an el territorio'de una do eas partes. ni erhn nacionales
do ninguna de ells

f) Las vacantes serAn cubiertas en la forma establecida para los
nombramientos iniciales!

g) Las partes qua hagan cause comn nombrar~n conjuntamente dos miembros del
tribunal de comimn acuerdo. En caso do quo varies parten tengan interesea
distintos, o do qua hays desacuerdo acerca de si hacen o no cause comn, cad& una
de elias nombrarA un miembro del tribunal;

h) W-s apartados a) a f) se aplicarhn, on toda la aedida de 1o posible a
las controversias on quo intervengan mis de dos partes.

Articulo 4

Disposiciones generales

Las disposiciones de los articulos 4 a 13 del Anexo VII se aplicarin,
sutatis mutandis, al procedimiento de arbitraje especial previsto en ste Anexo.

Articulo 5

Deteruinacin de los hechos

1. Las partes on una controversia respecto de la interpretacin o l
aplicaci&n do las disposiciones de ests Convenci n relativas a 1) pesquerlas,
2) protocidn y preservacidn del medio marino, 3) investigocidn cientifica marina o
4) navegaci&n, incluida la contaminaci6n causada por buques y pot vertimiento,
podrAn convenir, en cualquier momento# cn solicitor quo un tribunal arbitral
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especial constituido de conformidad con el articulo 3 de este Inexo realice una
inventigacidn y determine los hechos quo hayan originado 1a controversia.

2. Salvo que las partee acuerden otta Cosa, los hechos eutablocidos pot el
tribunal arbitral especial en virtud del prrafo 1 so considorarin establecidon
entre las partes.

3. Qaando todas las partes en la controversia lo soliciten, *I tribunal
arbitral especial podrA formular tecomendaciones quo, sin tenet fuersa decisoria,
s6lo sirvan de base para quo las patten exasminn 1as cuestiones quo hayan dado
otigen a la controversia.

4. Oon sujocido a lo dispuesto en el pirrafo 2, el tribunal arbitral
especial actuarA de conformidad con las disposiciones do eate Anexo, a senos que
las partes acuerden otra Cosa.
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ANEXO IX

PARTICIPACION D ORGANIZACION3S INTEPNACIOMLES

Articulo I

Hopleo del tirmino "orqanizaciones internacionales*

A lo efectos del articulo 305 y de euts Anexo, pot "organisaciones
Internaionsles ae entenderA l;as organizacionen intergubernauentales constituidas
par -eados quo lee hayan transferido competencias en materias regidas pot sets
Convonci6, incluida la de celebrar tratados en relaci&n con ellas.

Artkculo 2

Firma

Las organizacione internacionales podr~n firar ests Convenci6n cuando la
mayonla do sun Estadon miembros sean signatario de ella. En el momento de la
fim, 18 organisacldn internacional hade una declaraci6n en quo especificari lag
materian regidas pot la Convenci & respecto de lam cuales sue Estados miembro que
sean signatarios le hayan transferido competencias, ani como la Indole y el alcance
de elias.

Articulo 3

OoniLrmaci6n formal v adhesi6n

3L. Las organizaciones internacionales podrin depositar sue instrumenton do
coafirmaci6 formal o de adhesi~n cuando la mayorla de mum Estados miembros
depositen o bayan depositado mum instrumenton do ratificatin o de adhesian.

2. tom instrumenton quo depositen la organizSaciones internacionales
contendr~n los compromison y declaraciones previsto en los articulos 4 y 5 de este
Anexo.

Artioulo 4

Alcance do la participaci6n y derechos Y oblioaciones

1. Lom instrumentos do confimsai6n formal o do adhestln quo deponiten lax
organizacones internacionals contendrin el coupomismo de aceptar los dorechos y
obligaciones establecios en osta Convenci6n para lo Estados respecto do lam
materias en relacids con lam cuales sum Pstadoe miembros quo sean Partes on le
Convencidn lea hayan transferido competencias.

2. Las organizaciones internacionales serhn Parten en esta Convencin on la
medida en quo tengan cometencia de conformidad con lam declaracionem,
co unicaciones o notificacione a quo me hace referencia on el articulo 5 do ste
Anexo.

3. Baas organizacione internacionales ejercerin lon derebon y cumplirdn
la obligacioe quo, de conframidad con eats Convencidn, corresponderfan a sum
Estados uleabro quo ean Partem en ella on relaci6n con eateria respecto do lam
cuales eso Estadoa miembro lea hayan transferido competencias. Los Emtadoo
niembrom de eas organizacLones internaconales no ejercerAn Las competencisa quo
lea hayan transforido.

4. La participaci s de esa organizacones internacionales no entranarl on
camo alguno un aumento de la representaci6n quo correaponderia a sum Eatado
miembros quo soan Patten on la ConvencLdn, incluido0 Ion derecho en materia de
adopci6n de decisiones.
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5. La partiolipaci do eans organisaclone internaclonalm no conferird on
caso a1guno a sum Ratedon alebra qua no Gean Partoe en la Conrenci6n ninguno do
Ion derecho establecidos en ella.

6. En camo do canflicto antri Las obligaclone de un& organisacin
Internacional con arroglo a ets Convencidn y lam derivadan do mu Inotrumento
constitutivo a do cualesquiora octos rolaclonadoas can 1, prevalecerin lan
proysmtam an Is Convyncidn.

Atticulo 5

Declaracionms notificacionms Y camunioaclnes

1. El instruimento do confirmi6n formal a do adhel6n do una organisacl6n
internacional contendrA sns declaracidn an Is qua e especLficardn lam materias
regidas par eats Convencidn rospecto do lag cual** sue Betado alesbran quo moan
Part.. on Ia Convncidn Io hayan trnsfrrido competencies.

2. 1" Hatado lomebra de ans organisacl6n internacLonal hardn, on .1
owenta en quo Is organlsacl6n deposits mu instrumento de confiracldn formal a do

adhm j6n a en 1 mamenta an quo ratifiquen a Coanvencl6n o so adhieran a ella, ml
dote foots posterior, ons dealaracids an Is coal empecificardn lam asters regida
par emts Convonci6n ropecto do Lam cuale hayan transforido competenclm a la
organisacidn.

3. Be premumlri quo lam Btadom Patte quo mean miemabros de una organixacido
internaclonal qua sea Parts an la Convencidn tionen competenci sabreto das lam
nateras regidas par ets Convencidn respecto do lam cuales no hayan declarado,
notifieado a comunicado *speofcacmmente, con arteglo &l presents articulo,
transferncla do campetoncia a I& organisaci6n.

4. ra organimacione InternacLonales y mum Rstados nieabro quo mean Partoe
on Is Convencid notificarn sin donors al depositario cualesquiera modiflcacmoes
on Is dlstribucl6n do competencla Indicada en lam declaracione8 provissta on loo
pirrafoo 1 y 2, incluidas nuevam transferenclas de c mpotencia.

5. Cuslqulet aEtado Parts podrd pedir a sn& organiaidn Internaclonal y a
mum Eatados miembros qua mean Partes en Is Convenci5n qua informon wcere& do quidn
tlene campetencia rspecto de sns cuestida concrete quo hays urq Ido. La
organizactdn y lam Bata das aiebro de quo me trate caounicarin as& infornmaln on
sn plaaa razonabl*. La orqanizacidn internacional y la Botadoo mlebras podrdn
tambi n cou nicar ess infora a Sn par iniclativa propi.

6. Las declaraclonem, notiflcaclones y camunicacione qu me hagan con
arreglo a eate articulo especificarn Ia indole y el alcanc do lam coapetenoia
transferidan.

Articulo 6

Responsabilldad

1. La reaponsabilidad par *1 incumplinento de obliqacione mstablocidam on
Is Convenci6 a par cualquier otra tranagrmidn do data Incumbird a lam Part** ame
tengan competoncia con artogla &I articulo 5 do sto Anexo.

2. Cualquler Rated* Parte podri pedir a sns organisaci6n Internacional a a
sun Eatados alemabra quo ean Parte on Ia Convenct/d quo informan scores do a
quin incumbe 18 responsabllidad respecto de un& detertinada cuestidn. La
orqaniaacl6n y las Eatado miembran de quo so trate datdn man Informactdn. 9l
hech do no dt eran informacia on un plas rasonable a do dar informacidn
contradictoria entrafiard responsabilidad conjunta y solidaria.
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Articulo 7

Soluci6n de controversias

1. En el momento de depositar au instrumnnto de confirmaci6n formal o do
adhesi6n, o en cualquier momento ulterior, lan organisaclones Internacionales
podrAn elegir libremente, mediante una doclaraci6n escrita, uno o varioa do lon
sedlos de solucidn de controversias relativas a Ia interprotacidn o la aplicacidn
de esta Convenci6n previatos on Ioa apartados a), c) o d) del pdrrafo I del
articulo 287.

2. La Parte XV as aplicarA, mutatis nutandis, a lea controversies entre
Partes on esta Convencl6n cuando una o varies sean organisaciones internacionales.

3. Cuando una organisacidn internacional y uno o varios de sun Estados
miembros seen partes conjuntas on una controversie, o parten con un aismo interis,
se considerari que Ia organizacida he aceptado lo miams procodimlentos do
soluct6n do controversies quo Ioa Ratadoe mienbcom; sin embarqo, cuando un Eatado
miembro s6lo haya elegido la Corte Internacional do Justicia do conforuidad con el
articulo 287, so considerar quo le orqanisaci6n y el Estado niebro do quo so
trato han aceptado el arbitraje de conforaidad con 0l Anexo VIT, salvo Quo lea
parten en la controversia convengan en otra cone.

Articulo 8

Aplicaci6n de la Parts XVIZ

La Parte XVII serd aplicable, autatis nutandis, a las organizaciones
internacionales, con las siquientes excepcioness

a) Los Instrunentos de confiruaci6n formal o de adhes6n de organizaciones
internacionalea no as tendrdn en cuenta a los efectos del p&rrafo I del
ertfculo 3081

b) i) Las organizaclones internacionales tendrin capacidad exclusive a los
ofectos do la aplicaci6n do los artfculos 312 a 315 en la medida on
quo, con arreglo al articulo 5 do este Anexo, tenqan competencia
sobre la totalidd de la cuestidn a quo se refiera la enmiendal

Il) A los ofectos do la aplicacidn de los pirrafos 1, 2 y 3 del
articulo 316, s considerar que el instruento de confirmacidn
formal o do adhesids de una organizacidn internacional respecto de
una enuienda constituye el instrumento do ratificaci6n o do adhosiodn
do cada uno do sue Estedos miembros quo seen Partes en la Convencidn
cuando la organLsaci6n tonga competencia sobre Ia totalidad de Ia
cuestLd a quo s refier la eniniendal

ill) Con respecto a las dede enflendas, los instrumentos de confirmacidn
formal o de adhesido do organizaciones internacionales no se tendrdn
on cuenta a los efectos do los pdrrafos 1 y 2 del articulo 316;

c) i) Ninguna organizacidn internacional podrA denunciar esta Convencidn
con arreglo al articulo 317 si uno do sue Estados miembros es Parte
en la Convenci6n y ella siguo reuniendo los reauisitos indicadon en
el articulo 1 de ste Anexo.

i) Las organisaciones internacionales denunclarAn la Convencido cuando
ninguno de sue Estedos lebros sea Parte on is Convenci6n o cuando
ella hayan dejado de reunir los requisitos indicados en el
articulo I de ests Anaxo. esa denuncia surtirA efecto do inamediato.
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